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FLORE  DE  FRANCE. 


CLASSE  4.  MONOCHLAMYDÉES. 

Périgone  nul,  rudimentaire,  ou  simple  et  herbacé  ou  péla - 
loïde,  libre  ou  soudé  à l’ovaire  (double  dans  quelques  genres). 

XCVII.  PH1TOLACCÉES. 

(Piiytolacceæ  R.  Br.  obs.  herb.  Gong.  p.  55.)  (I) 

Pétales  souvent  nuis , ou  en  nombre  égal  à celui  des  divisions  du 
calice  et  alternant  avec  elles,  ou  en  nombre  moindre,  libres , très- 
petits  et  étroitement  onguiculés.  Etamines  hypogynes  ou  subhypo- 
gynes,  insérées  sur  le  carpophore  quelquefois  renflé,  ou  sur  un  disque 
périgyne  situé  au  fond  du  calice , tantôt  en  nombre  égal  à celui  des 
divisions  périgonales  et  alternant  avec  elles,  tantôt  en  nombre  plus 
considérable  disposées  sur  deux  rangs  et  alternant  entre  elles , ou 
plus  rarement  rapprochées  en  groupes  alternes,  tantôt  enfin  mais 
bien  plus  rarement  inordinées  et  en  nombre  indéfini.  Ovaire  tantôt 
simple  et  un  peu  excentrique;  tantôt  formé  de  plusieurs  carpelles 
libres  ou  soudés-verticillés  mais  distincts;  tantôt  réunis  en  un  ovaire 
uniloculaire  par  la  disparition  des  cloisons.  Styles  latéraux  et  pro- 
longeant l’angle  interne,  distincts  et  rarement  soudés.  Fruit  à péri- 
carpe bacciforme,  utriculaire,  cocciforme  ou  en  samare.  Le  reste 
comme  dans  la  famille  des  Chénopodées. 

PHYTOLACCA.  (L.  geu.588.) 

Périgone  à 5 divisions  persistantes  et  réfléchies  à la  maturité. 
Etamines  o- 25,  libres,  subhypogynes , insérées  sur  un  disque 
charnu  ; les  extérieures  alternes,  les  intérieures  opposées  aux  divi- 
sions périgonales.  Ovaire  formé  de  5-12  carpelles  verticillés  et  sou- 
dés dans  toute  leur  longeur.  Styles  6-12,  courts  et  distincts.  Fruit 
bacciforme,  subglobuleux,  pluriloculaire  ; loges  renfermant  chacune 
une  seule  graine. 

(I)  Auctore  Grenier. 

TOM.  III. 
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I*.  % L.sp.  031;  DC.fl.fr.  5 ,p.  381;  Dub.  bot.  599  ; 

Lois,  tjall.  1 , p.  333. — le.  Lam.  ill.  t.  593.  Re/tb.  eæsicc.  n°  2-455! 
— Fleurs  disposées  en  grappes  simples,  longues  de  10-15  centimè- 
tres, opposées  aux  feuilles,  portées  par  un  pédoncule  allongé  et  for- 
tement strié.  Pédicelles  longs  de  0-8  millimètres,  munis  à la  base 
de  bractéoles  subulées.  Calice  pétaloïde,  jaunâtre  ou  pourpré,  à 5 
divisions  ovales,  obtuses,  recourbées  en  dedans  à leur  sommet. 
Etamines  10,  égalant  ou  dépassant  le  calice.  Styles  10,  très-courts. 
Fruit  composé  de  10-1 2 carpelles  soudés  en  une  baie  noire-bleuâtre, 
globuleuse,  déprimée,  munie  de  côtes  qui  correspondent  aux  lu-12 
loges,  qui  contiennent  chacune  une  graine  réniforme,  attachée  à 
un  axe  central.  Feuilles  de  12-15  cent,  de  long  sur  5-0  de  large, 
simples,  alternes,  ovales,  aiguës,  très-entières  ou  ondulées  à leurs 
bords,  terminées  par  une  pointe  calleuse,  portées  par  un  pétiole 
très-court  (5-8  millimètres).  Tige  de  1-2  mètres,  très-glabre,  striée, 
ordinairement  purpurine,  divisée  supérieurement  en  rameaux  di- 
chotoines. 

llab.  Cette  plante,  originaire  de  l'Amérique  septentrionale,  est  maintenant 
naturalisée  dans  presque  toute  la  France,  et  particulièrement  dans  les  Basses- 
P\ renées  et  dans  les  régions  méridionales.  Août-septembre. 


\CYI1I.  AMAIUITACÉKS. 

(Amabantaceæ  K.  B.  prodr.  415.)  (I) 

Fleurs  polygames  monoïques,  plus  rarement  hermaphrodites  ou 
dioïques,  rapprochées  en  tète  ou  en  épi,  munies  de  3 bractées, 
l’inférieure  plus  grande  et  quelquefois  nulle  dans  les  fleurs  sessiles 
et  solitaires  à Faisselle  des  feuilles.  Périgone  (corolle  Linné)  à 3-5 
sépales  presque  égaux,  à estivation  imbricative,  non  soudés  à 
l’ovaire,  libres  ou  parfois  plus  ou  moins  soudés  entre  eux  par  leur 
base,  subscarieux,  glabres  ou  pubérulents,  verts  ou  pétaloïdes.  Eta- 
mines 3-5,  bypogynes,  opposées  aux  sépales,  libres  ou  soudées  par 
la  base  en  cupule  ou  en  tube,  augmentées  parfois  de  5 filets  stériles 
alternant  avec  elles  et  libres  ou  soudés  comme  elles.  Ovaire  unique, 
libre,  ovoïde-comprimé  , uniloculaire,  uni-pluriovulé.  Ovules 
portés  par  des  funicules  distincts  et  naissant  du  fond  de  la  loge  ou 
sessiles  sur  ce  même  point,  courbés,  à micropyle  regardant  ordi- 
nairement labase  de  l’ovaire.  Style  simple,  terminal,  parfois  presque 
nul.  Stigmate  unique  et  capité-lobé,  ou  2-5  subfiliformes.  Fruit  à 
une  ou  plusieurs  graines,  ordinairement  entouré  par  le  calice  per- 
sistant; péricarpe  membraneux,  dépourvu  de  valves  et  s’ouvrant 
irrégulièrement,  plus  rarement  s’ouvrant  transversalement  par  un 
opercule  (pyxide),  et  plus  rarement  encore  bacciforme.  Graines 
lenticulaires-réniformes,  suspendues  verticalement  au  funicule,  inu- 


(f  ) Auclorc  Grenier. 
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nies  d’une  double  enveloppe;  l’extérieure  crustacée,  noire  ou  brune, 
à ombilic  parfois  ari lié  ; l’interne  finement  membraneuse.  Albumen 
central  et  farineux.  Embryon  courbé  ou  annulaire  entourant  l’albu- 
men. Radicule  rapprochée  du  hile.  — Plantes  herbacées  ou  sufl'ru- 
tescentes;  feuilles  alternes  ou  plus  rarement  opposées,  simples, 
entières  ou  sinuées;  stipules  nulles. 

AMARANTUS.  (L.  gen.  1060.) 

Fleurs  polygames-monoïques,  réunies  en  glomérules , munies  tle 
trois  bractées.  Sépales  5-5,  rarement  2-4,  libres  ; filets  subulés  ; 
anthères  biloculaires.  Ovaire  uniloculaire,  uniovulé  ; style  court  ; 
stigmates  2-5,  fusiformes.  Fruit  à une  graine,  indéhiscent  ou  s’ou- 
vrant circulairement  vers  son  milieu.  Graine  lenticulaire,  verticale, 
à test  crustacé,  à ombilic  nu.  Embryon  demi-circulaire,  à radicule 
infère.  — Plantes  herbacées  ; feuilles  alternes. 

SV 

Subgenus  1.  Albersia  Kunth.  — Péricarpe  indéhiscent. 

A.  weeeexes  L.  niant.  295;  A.  prostratus  Balb.  mise.  44, 
t.  10  ; A.  spicatus  Bast.  fl.  M.  et  L.  544  [non  Lam.);  A.  deflexus 
et  prostratus  Willd.  sp.  4,  p.  588  ; Albersia  prostrata  Kunth , 
fl.  berol.  2,  p.  144;  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  448;  Albersia  dé- 
fi ex  a Gren.  mss.;  Euxolus  deflexus  Raf.  fl.  Tell.  42;  Mog.  in 
1) C . prodr.  15,  p.  275.  — le.  Mut.  fl.  fr.  t.  56  bis;  Willd.  Am. 
1. 10,  /'.  20.  Schultz , exsiec.  n°  1140!  ; Soleirol , exsicc.  n°5605! 
— Fleurs  verdâtres;  glofiérules  inférieurs  espacés,  les  supé- 
rieurs rapprochés  en  panicules  spiciformes  denses  subconiques  et 
non  feuillées  ; bractées  à peu  près  de  même  longueur  que  le  péri— 
gone.  Celui-ci  à 5 divisions  lancéolées-linéaires , mucronulées. 
Etamines  trois.  Capsule  ellipsoïde,  presque  une  fois  plus  longue 
que  large.  Graine  très-luisante.  Feuilles  à pétiole  égal  ou  presque 
égal  au  limbe,  poilues  en  dessous  sur  les  nervures,  lancéolées- 
rhomboïdales,  aiguës,  obtuses  ou  émarginées,  mucronées.  Tige  de 
5-7  décimètres,  couchées-diffuses  ou  redressées  seulement  à l’extré- 
mité, rameuses,  pubcscentes.  Souche  vivace  et  rameuse. 

Hab.  L’ouest;  Paris,  l’Orne,  Maine-et-Loire,  Le  Mans,  Angers,  Indre-et- 
Loire,  Nantes,  Bordeaux,  Agen,  Tarn-et-Garonne,  Toulouse;  le  Languedoc 
et  la  Provence,  if  Juillet-septembre. 

A.  ESlitvm  L.  sp.  1405;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  401  ; Dub.  bot. 
594;  Lois.gall.  2 , p.  520;  A.  ascendens  Lois,  not.p.  141,  etgall. 
I.  c.;  Albersia  Blitum  Kunthf  fl.  berol.  2,  p.  144;  Coss.  et  Germ. 
fl.  par.  448.  — le.  Engl.  bot.  t.  2212;  Mut.  fl.  fr.  t.  56  bis. 
Rchb.  exsicc.  n°  2116! — Fleurs  verdâtres;  glomérules  inférieurs 
espacés,  les  supérieurs  rapprochés  en  panicules  spiciformes,  très— 
feuillées  à la  base  et  nues  supérieurement,  plus  courtes  et  rare- 
ment un  peu  plus  longues  que  les  feuilles  ; bractées  membraneuses, 
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plus  courtes  que  le  périgone.  Celui-ci  à trois  divisions  lancéolées, 
aiguës,  mucronulées.  Etamines  trois.  Capsule  subglobuleuse-com- 
primée , presque  aussi  large  (pie  longue.  Graine  très-luisante. 
Feuilles  longuement  pétiolées,  glabres,  vertes,  luisantes  en  dessous, 
et  souvent  maculées  en  dessus  de  blanc  et  de  brun,  ovales-rhom- 
boïdales,  ordinairement  échancrées  et  mucronées  au  sommet.  Tige 
de  2-6  décimètres,  glabre,  rameuse  dès  la  base,  à rameaux  couchés- 
diffus,  ou  ascendants  (.4.  ascendens  Lois.).  Racine  annuelle. 

Ilab.  Lieux  cultivés,  bords  des  chemins,  voisinage  des  habitalious.  (I  Juillet- 
septembre. 


Subgenus  2.  Fc  amarantls. — Péricarpe  se  déchirant  circulairement 

vers  son  milieu. 


A.  nylyektiun  I)esf.  cat.  44;  I)  C.  fl.  fr.  b,  p.  374;  Dub. 
bot.  393;  Lois.  not.  140,  et  gall.  2,  p.  320;  A viridis  L.sp.  1405 
(part.);  Vill.  Dauph.  2,  p.  507;  Moq.  in  I)  C.  prodr.  13,  p.  273 
(part.).  — le.  Mut.  fl.  fr.  t.  56  bis.  Schultz , crsicc.  n°  147!  ; 
Rchb.  e.rsicc.  n°  2237  et  1892!  — Fleurs  verdâtres;  glomérules 
inférieurs  espacés,  les  supérieurs  rapprochés  en  grappes  spieilbr- 
mes  [caillées  ; bractées  lancéolées- linéaires,  non  piquantes,  égalant 
à peu  prés  la  longueur  du  périgone.  Celui-ci  à trois  divisions  li- 
néaires, mucronées.  Etamines  trois.  Feuilles  longuement  pétiolées, 
ovales  ou  lancéolées-rhomboïdales,  rarement  émarginées  au  som- 
met. Tige  de  2-5  déc.,  souvent  rameuse  dès  la  base,  dressée,  sillon- 
née», glabre,  à rameaux  inférieurs  étalés-ascendants  ou  dressés. 

Itab.  Région  des  oliviers;  çà  et  la  dans  le  reste  de  la  France.  (F  Juillet-sept. 


Ons.  — Linné  a sans  doute  réuni  à son  .Imarcmtus  viridis,  des  synonvmes 
appartenant  à deux  espèces.  L’une  du  Brésil  et  des  Antilles  ; l'autre  de  la  par- 
tie chaude  ou  tempérée  de  l'Europe,  et  surtout  du  bassin  méditerranéen.  Lais- 
sant le  nom  d’.L  viridis  L.  a la  plante  du  Nouveau-Monde,  nous  avons  admis 
pour  l'autre  le  nom  d'.-J.  sglvestris  qui  lui  a été  donné  par  Desfontaines,  qui  l’a 
empruute  a Touruefort  ; et  ce  dernier  nom  ne  saurait  être  abandonné  pour  le 
premier,  qu’aulanl  qu'il  serait  démontré  que  la  plante  de  Sloane  et  de  Le 
t’ois  ( Piso ) est  identique  à celle  d'Europe,  ainsi  que  M.  Moquin  l’admet  dans 
le  prodrome;  mais  nous  pensons  (pie  Linné,  en  employant  les  mots  : « vante 
rubro  sh  into  ; folia  marqine  membranaceo  rnbicundo,  » a eu  en  vue  la  plante 
d’Amérique.  Nous  avons  aussi  rapporté  ici  l'.t.  viridis  1 ill.,  et  non  à VA.  pro- 
stratus tlnlb.,  comme  il  a été  fait  dans  le  prodrome.  Car  cette  dernière  espèce 
n 'existe  pas  autour  de  Grenoble,  ou  on  ne  trouve  que  les  A.  sglvcstris  et  rc- 
trnftezns.  Or,  la  description  deVillarset  les  svnonymcs  cités  par  lui,  ne  peuvent 
laisser  de  doute  sur  la  plante  qu’il  a voulu  désigner. 


A.  patimn  Berlol.  comm.  it.  neap.  19,  t.  2;. 4.  incurvât  us 
Gren.et  Godr.  prosp.  fl.  fr.  novembre  1846;  A.  Timeroyi  Jord. 
mss . ; ,4.  chlorostachgs  Coss.  not.  3,  p.  128,  quoad.  plant,  gall. 
( non  Willd.);  Moq.  in  1)C.  prodr.  13,  p.  259  (part.).  — Billot, 
exsicc.  n°  1056!  — Fleurs  vertes;  glomérules  spiciformes,  rappro- 
chés en  pnnicule  non  fetii liée,  terminale,  lâche  vers  le  lias,  com- 
pacte au  sommet,  terminée  par  une  grappe  centrale  allongée  et 
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six-dix  fois  plus  longue  que  les  latérales;  bractées  de  3-4  millimè- 
tres de  longueur,  lancéolées-subulées,  épineuses,  à nervure  dorsale 
d'un  vert  foncé , d'un  tiers  plus  longues  que  le  périgone.  Celui-ci  à 
cinq  divisions  ovales,  obtuses,  nautiques  ou  mucronées,  plus  courtes 
que  la  capsule.  Etamines  cinq.  Styles  allongés , atteignant  presque 
le  sommet  des  bractées  et  dépassant  beaucoup  le  périgone.  Feuilles 
longuement  pétiolées,  d'un  vert  sombrey  ovales-rhotnboïdales,  plus 
ou  moins  ondulées  aux  bords,  obtuses  ou  rétuses,  mucronées.  Tige 
dressée,  un  peu  eflilée,  ordinairement  simple  ou  brièvement  ra- 
meuse, plus  ou  moins  pubescente. — La  plante  de  Narbonne  est  mu- 
nie d’une  pubescence  plus  courte  et  pl^s  épaisse  ; celle  de  Lyon  a les 
poils  un  peu  plus  longs  et  roses. 

Hab.  Lyon  ; Pont-de-Cherui  (Isère);  Montpellier  ; Narbonne,  et  probable- 
ment toute  la  région  méditerranéenne.  Cette  espèce  est  de  2 à 5 semaines  plus 
tardive  que  VAmarantus  rctroflexus , ainsi  que  M.  Delort  l'a  constaté  avant 
nous.  (T)  Août-octobre. 

Ons.  — C’est  bien  à tort  que  l’on  a réuni  cette  espèce  à VA.chlorosiarhys  TE. 
Ce  dernier  a plus  de  rapportavec  VA èretroflexus  dont  il  a les  longues  bractées, 
mais  dont  il  différé  à première  vue,  ainsi  que  du  précédent,  par  sa  panicule  très- 
lâche,  dont  le  rameau  central  s’allonge  au  point  de  dépasser  considérablement 
le  reste  de  la  panicule,  et  par  les  divisions  périgonales  ovales-lancéolées,  acu- 
minées.  Il  a la  couleur  paie  de  1\4.  retroflexus,  et  non  le  vert  sombre  débit,  pa- 
tulus.  Cultivées  l’une  à côté  de  l'autre,  ces  trois  espèces  sont  très-faciles  à distin- 
guer, ainsi  que  nous  avons  pu  nous  en  assurer. 

A.  retroflexus»  L.  sp . 1407  ; D C.  fl.  fr . 5,]).  574;  Dub. 
bot.  594  ; Lois.  gall.  2,  p.  320  ; .4.  spicatus  Lcim.  fl.  fr.  2,  p.  192 
[non  L.).  D C.  I.  c.,  3,  p.  401 .—  Willd.  Am.  t.  11,  f.  21  ; Mut.  fl. 
fr.  t.  56  bis.  Billot f exsicc.  n°  631  !;  Bchb.  exsicc.  n°  1044!  — 
Fleurs  verdâtres  ; glomérules  spiciformes,  rapprochés  en  panicule 
non  feuillée,  très-compacte  et  terminale,  munie  d’une  grappe  cen- 
trale dépassant  peu  les  latérales  ; bractées  de  cinq  millimètres  de 
longueur , lancéolées-subulées,  épineuses,  à nervure  dorsale  pale , 
une  fois  plus  longue  que  le  périgone.  Celui-ci  à cinq  divisions  linéai- 
- res-oblongues,  rétuses , mucronées,  plus  courtes  que  lacapsule.  Eta- 
minescinq.  Styles  dépassant  à peine  lepérigone.  Feuilles  longuement 
pétiolées,  d'un  vert  pâle  en  dessus , plus  pâles  et  ponctuées  en  des- 
sous, ovales,  ondulées  aux  bords,  obtuses  et  mucronées.  Tige  de 
2-7  décimètres,  dressée,  robuste,  ordinairement  simple  ou  à ra- 
meaux courts  et  dressés,  pubescente-tomenteuse.  — Cette  espèce, 
voisine  de  la  précédente,  s’en  distingue  par  son  feuillage  d’un  vert 
pâle,  et  son  port  plus  robuste  ; par  sa  pubescence  plus  abondante  ; 
par  ses  styles  plus  courts  ; par  sa  panicule  plus  compacte,  à grappe 
terminale  plus  courte  ; parles  bractées  plus  longues,  à nervures 
plus  pâles  et  donnant  à la  panicule  un  aspect  plus  blanchâtre  et 
plus  hérissé-spinescent. 

Hab.  Décombres,  bords  des  chemins,  voisinage  des  habitations,  lieux  hu- 
mides et  desséchés  en  été.  Plaute  commune  dans  le  midi  de  la  France,  plus 
rare  dans  le  nord,  où  elle  parait  avoir  été  importée.  (ï)  Juillet-septembre. 
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A.  ai.uim  sp.  1404  ; P ('.  fl.  fr.  3,  p.  720  ; Pub.  bot.  59.“*  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  319.  — le.  Willd.  Am.  t.  1,  f.  2.  Billot , ex- 
sicc. n°  09  î ; Schultz,  exsicc.  n°  922  ! — Fleurs  d'un  vert  pâle,  en 
glomérules  axillaires  et  bipartites , formant  à l’extrémité  des  ra- 
meaux des  épis  grêles,  effilés , interrompus  et  feuilles;  bractées  su- 
bulées  et  spinescentes,  plus  longues  que  le  périgone.  Celui-ci  à trois 
divisions  subulées , plus  longues  que  la  capsule.  Etamines  trois. 
Feuilles  petites  (1-2  centimètres  de  large  sur  5-3  centimètres  de 
long,  y compris  le  pétiole),  insensiblement  atténuées  en  long  pétiole, 
rétuses  ou  obtuses,  mucronées  ; les  inférieures  obovées-oblongues  ; 
les  supérieures  lancéolêes-oblongues , d’un  vert  très-pâle,  l ige  dres- 
sée, très-glabre , blanche , ainsi  que  les  rameaux;  ceux-ci  effilés , 
étalés  et  même  recourbés. 

llab.  La  Provence  et  le  Languedoc;  Lyon,  Avignon,  Marseille,  Toulon, 
Fréjus,  Nimes,  Montpellier,  Narbonne,  Toulouse,  Agen,  Bordeaux  , etc. 
fl  Août-octobre. 

POLYCNEMUM.  ( L.  gen.  53.) 

Il  serait  mieux  de  rapporter  ici  le  genre  Polycncmum  que  nous 
avions  cru  pouvoir  rapprocher  du  genre  Schleranthus;  il  se  caracté- 
rise ainsi  qu’il  suit  ; 

Fleurs  hermaphrodites,  munies  de  deux  bractées.  Sépales  5.  Eta- 
mines 3,  rarement  1-5,  à filets  soudés  en  cupule  à la  base.  Styles  2. 
Fruit  à une  graine  ; péricarpe  membraneux  et  indéhiscent.  Graine 
lenticulaire. 

I*.  maji§  .4/.  Br.  in  Koch,syn.  ed.  2,  p.  095.  — Voyez  Flore 
de  France,  tom.  1,  p.  G15.  Billot,  exsicc.  n°284  î 

■V  AnvEiSE  L.  sp.  50.  Billot,  exsicc.  n°  10!  — Voyez  Flore 
de  France,  1 , p.  615. 

llab.  Lieux  sablonneux  et  argileux;  Strasbourg,  Nancy,  Montbrizon, 
Arbois  dans  le  Jura,  la  Bresse,  Indre-et-Loire,  Fontpédrouse  dans  les  Pyr.- 
Orientales,  etc.  (J  Juillet-septembre. 

XCIA.  SAESOLACÉES. 

(Salsole*  (partim)  B.  Juss.  cat.  (1759)  et  A.  L.  Juss.  gen.  p.  lxviii; — Sal- 

solaceæ  Moq.in.  I)  G.  prodr.  13.  p.4l  ; — Clienopodeœ  Vent.  tab.  2,  p.253; 

Atriplices  A.  L.  Juss.  gen.  p.85.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites,  polygames,  monoïques  ou  dioïques,  nues 
ou  munies  de  1-2  bractées.  Périgone  (calice)  herbacé,  persistant, 
sec  ou  bacciforme,  s'accroissant  ordinairement  après  l'anthèse,  libre 
ou  parfois  soudé  à l'ovaire,  diphylle  dans  certaines  fleurs  femelles, 
mais  ordinairement  formé  de  3-5  sépales  libres  ou  soudés  plus  ou 
moins  entre  eux,  souvent  carénés  ou  appendiculés  sur  le  dos,  ou 
épineux,  à estivation  imbricative.  Etamines  3 ou  moins,  opposées 
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aux  divisions  périgoriales  et  insérées  sur  le  réceptacle  ou  sur  un 
disque  situé  au  fond  du  calice;  filets  subulés,  libres  ou  soudés  par 
la  base  en  très-courte  cupule;  anthères  biloculaires,  introrses,  s’ou- 
vrant en  long.  Ovaire  comprimé  ou  déprimé,  uniloculaire,  uniovulé, 
libre  ou  rarement  soudé  au  calice.  Ovule  courbé  (amphitrope),  ses- 
sile  au  fond  de  la  loge  ou  porté  par  un  court  funicule.  Styles  sou- 
dés ou  distincts  ; stigmates  2-4,  libres.  Fruit  uniloculaire,  à une 
graine,  indéhiscent,  entouré  par  le  calice  diversement  modifié.  Pé- 
ricarpe membraneux  ou  coriace,  ou  crustacé,  ou  rarement  bacci- 
forme,  libre  ou  plus  rarement  soudé  avec  le  calice.  Graine  unique, 
horizontale  ou  verticale,  lenticulaire  ou  réniforme  ; test  tantôt  cru- 
stacé et  recouvrant  une  deuxième  enveloppe  membraneuse,  tantôt 
membraneux  sans  enveloppe  secondaire.  Albumen  farineux,  abon- 
dant, très-réduit  ou  nul.  Embryon  tantôt  courbé  en  portion  de  cercle 
ou  annulaire,  périphérique  ( Cyclolobeœ ),  tantôt  roulé  en  spirale 
(Spirolobeœ).  Radicule  rapprochée  du  hile,  regardant  la  base,  le 
sommet,  ou  la  périphérie  du  péricarpe.  — Plantes  annuelles  ou  vi- 
vaces, herbacées  ou  sous-frutescentes,  à tiges  feuillées,  et  rarement 
articulées  et  sans  feuilles.  Feuilles  ordinairement  planes,  entières, 
dentées  ou  pennatilides,  parfois  subcylindriques  et  charnues  ; sti- 
pules nulles.  Fleurs  peu  apparentes,  axillaires,  solitaires  ou  réunies 
en  glomérutes;  ceux-ci  tantôt  solitaires  et  axillaires,  tantôt  disposés 
en  panicules,  en  cymes,  en  épis  ou  en  grappes. 

Obs.  — Dans  une  famille  où  la  position  de  la  graine  (horizontale  ou  verti- 
cale) a aussi  peu  de  stabilité,  il  nous  a paru  que  ce  caractère  était  insuffisant 
pour  commander  à lui  seul  la  formation  des  genres  et  rompre  les  affinités  les 
plus  incontestables,  en  plaçant, dans  des  genres  différents,  des  plantes  qu’il  est 
souvent  difficile  de  distinguer  comme  espèces.  Enconséquence,  nous  avons  ad- 
mis ce  caractère  tantôt  comme  base  de  genre,  tantôt  comme  base  de  sous-genre, 
selon  qu'il  nous  a paru  plus  ou  moins  en  harmonie  avec  les  affinités  générales 
des  espèces.  Remarquons  de  plus  que  les  divisions  qui  sont  utiles  et  même  in- 
dispensables, dans  une  monographie  générale,  n’ont  plus  les  mêmes  avantages 
lorsqu’il  s’agit  seulement  des  espèces  de  France,  et  que  leur  nombre,  au  lieu  de 
rendre  l’étude  plus  rapide  et  plus  sûre  peut  souvent  devenir  un  obstacle  à la 
facilité  de  l’étude. 


. I 1er.  Cyclolobeæ  C.  A.  Meij.  in  Lcdeb.  fl.  ait.  \,  p.  570. 

Embryon  annulaire  ou  subannulaire.  Albumen  ordinairement  abondant, 

continu  et  central. 

Trib.  4.  SPINACIEÆ  Dumort.  fl.  bclg.  p.  20.  — Fleurs  dioï— 
ques  ou  polygames  par  avortement  ; fleurs  mâles  et  femelles  dissem- 
blables. Tégument  de  la  graine  double  ; test  coriace  ou  crustacé. 
Albumen  abondant.  Tige  continue,  jamais  articulée.  — Feuilles 
membraneuses,  planes,  plus  ou  moins  triangulaires-hastées. 

ATRIPLEX  TOURNEF.  OBIONE  GÆRTIÏ.  SPÏNACIA  TOURNEF. 

Trib.  2.  CÏIENOPODIEÆ  C.  A.  Mey.  I.  c.  — Fleurs  herma- 
phrodites ou  femelles  par  avortement,  foutes  ou  presque  foutes 
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semblables.  Tégument  de  la  graine  double  ; l'extérieur  crustacé. 
Albumen  abondant.  'Pige  continue.  — Feuilles  membraneuses, 
planes t plus  ou  moins  triangulaires-rhomboïdales , très-rarement 
lancéolées-étroites. 


BETA  TOUBNEF. 
BLITÜM  TOUBNEF. 


CHENOPODIUM  L. 
BOUBIEVA  MOQ. 


( subgenus  1.  euchenopodium  nob. 
) subgenus  2.  PSEUD0-BL1TUM  NOB. 


Trib.  5.  CÀMPHOROSMEÆ  ( add . Corispermis)  Moq.  in  1 ) C. 
Prodr.  13,  pars  2,  p.  43.  — Fleurs  hermaphrodites,  rarement 
polygames  par  avortement,  toutes  semblables.  Tégument  de  la  graine 
simple.  Tige  continue. — Feuilles  linéaires,  membraneuses,  coriaces 
ou  un  peu  charnues. 


KOCHIA 


A.  Graine  horizontale. 

ROTH  f Sub6enus  1 EUKOCHIA  NOB. 

' 1 Subgenus  2.  ECHINOPSILON  MOQ 


B.  Graine  verticale. 

CAMPHOBOSMA  L.  CORISPEBMÜM  L. 


Trir.  4.  SAIJCORNIEÆ  Dumort.  fl.  belg.  p.  2 r>.  — Fleurs 
hermaphrodites,  rarement  polygames,  sans  bractées,  enfoncées  dans 
des  excavations  du  rachis  ou  dans  les  aisselles  des  feuilles,  toutes 
semblables.  Graine  verticale,  h tégumentdouble  ou  simple.  Albumen 
variable.  Embryon  condupüqué.  Tige  articulée. — Feuilles  charnues, 
très-courtes  ou  nulles. 


SALICORNIA  TOUBNEF. 


( Subgenus  1.  EUSALICORNIA  NOB. 
i subgenus  2.  abthrocnemum  moq. 


g 2.  Spibolobeæ  C.A.  Meij.  l.c. 

Embryon  rouir  en  spirale.  Albumen  nul  ou  très-réduit,  bipartite,  excentrique. 
— Feuilles  sub cylindriques  et  charnues. 


SUÆDA  FORSK.  ’ 
SALSOLA  GÆRTN. 


Subgenus  i.  EUSUÆDA  NOB 
Subgenus  2.  CHENOPODINA  MOQ. 


g 1er.  CVCLOLOBEÆ  C.  A.MciJ.l.  C. 

Embryon  annulaire  ou  subaonulaire.  Albumen  ordinairement  abondant, 

continu  et  central. 

Irib.  1.  SPINACIEÆ  Dumort.  fl.  bclg.  p.  20.  — Fleurs  dioi- 
ques  ou  polygames  par  avortement;  fleurs  mâles  et  femelles  dissem- 
blables. tégument  delà  graine  double;  test  coriace  ou  crustacé. 
Albumen  abondant.  Tige  continue,  jamais  articulée.  — Feuilles 
membraneuses,  planes , plus  ou  moins  trianqulaires-hastées , 
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ATRIPLEX.  (Tournef.  inst.  p.  500,  t.  288.) 

Fleurs  polygames  ou  monoïques.  — Fleurs  mâles  ou  hermaphro- 
dites à périgone  formé  par  3-5  sépales  soudés  à la  base;  étamines 
5-5,  insérées  sur  le  réceptacle  ; fruit  nul  ou  déprimé,  à graine  hori- 
zontale (comme  dans  le  genre  Chenopoclium). — Fleurs  femelles  à 
périgone  comprimé,  formé  par  2 sépales  (bractées  Moq.)  libres  ou 
soudés  plus  ou  moins  entre  eux  ; styles  2,  filiformes  et  soudés  à la 
base;  fruit  ovoïde , comprimé , renfermé  entre  les  deux  sépales 
agrandis,  herbacés  et  souvent  munis  extérieurement  d’appendices 
produits  par  leur  soudure  avec  des  lleurs  stériles;  péricarpe  mem- 
braneux, très-mince.  Graine  verticale,  comprimée-lenticulaire  ; test 
crustacé.  Embryon  à radicule  descendante  ou  subascendante.  — 
Plantes  souvent  couvertes  d’une  poussière  farineuse;  feuilles  alternes, 
rarement  opposées. 

Obs. — M.  Moquin-Tandon  décrit  les  fleurs  femelles  comme  dépourvues  de 
calice.  11  considéré  leur  euveloppe  florale  comme  formée  par  2 bractées;  se 
fondaut  sur  l’observation  de  M.  Fries,  quia  trouvé,  entre  les  bractées,  des  fleurs 
munies  d'un  calice  polysépale,  et  conformées  comme  dans  le  genre  Eccomis 
très-voisin  du  genre  Atriplex. 


a.  Fleurs  femelles  à périgone  herbacé,  tantôt  bipartite  et  à graine  verticale, 
tantôt  ô-phglle  et  à graine  horizontale. 

A.  noiiTEHSis  L.  sp.  1495;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  588  ; Dub.  bot. 
398;  Lois.  gall.  1,  p.  218.  — le.  Dod.  pempt.  604  ; Math.  comm. 
\ , p.  417.  — Fleurs  en  grappes  terminales  et  axillaires.  Périgone 
des  fleurs  femelles  à 2 sépales  libres,  s’accroissant  beaucoup,  ovales 
ou  ovales-suborbiculaires  (à  la  maturité),  de  6-8  millimètres  de  long 
sur  presque  autant  de  large,  parfois  de  moitié  plus  petits  (.4.  mi- 
crosperma  Hort.  nonW.  K.),  mucronulés,  entiers,  membraneux, 
inappendiculés.  Feuilles  alternes,  concolores  et  d’un  vert  un  peu 
glauque  sur  les  deux  faces,  hastées-deltoïdes,  ou  triangulaires,  en 
cœur  h.  la  base,  entières  ou  subsinuées-dentées,  aiguës  ou  obtuses,  à 
pétiole  de  moitié  plus  courts  que  le  limbe;  les  supérieures  ovales  ou 
lancéolées.  Tige  de  3-15  décimèt.,  dressée,  rameuse,  anguleuse. — 
Plante  rougeâtre  ou  verte. 

Itab.  Cette  espèce,  souvent  cultivée  dans  les  jardins,  se  retrouve  dans  toute 
la  France,  çà  etlà,  à l’état  subspontané,  (jj  Août. 

A.  xiiCROTiiECA  Moq.  in  D C.  prodr.  15,  pars  2,  p.  91; 
A.  veneta  Moq.  en.  54  ( non  Willd.);  A.  tatarica  Lois.  fl.  gall.  1, 
p.  218  ( quoad  loc.  « in  agro  Arelatensi  » ) ( non  L.)  — Divisions 
périgonales  des  fleurs  femelles  libres,  ovales,  entières,  membraneu- 
ses, farineuses,  inappendiculées.  Feuilles  alternes,  d’un  vert  bril- 
lant en  dessus,  glauques  et  blanches-farineuses  en  dessous,  briève- 
ment pétiolées,  ovales-lancéolées , entières,  subobtuses  ; les  supérieu- 
res lancéolées  ou  lancéolées-étroites.  Tige  de  4-12  décimètres, 
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dressée,  rameuse,  anguleuse. — Plante  plus  verte,  plus  argentée  que 
la  précédente,  dont  elle  se  distingue  en  outre  facilement  par  les 
feuilles. 

Uab.  Briançon,  entre  la  ville  et  la  citadelle  (Gren.);  Cette  près  des  salins 
tljrcn.)  ; Arles  v Loiseleur ).  (I  Août-septembre. 

b.  Fleurs  femelles  à pèrigone  toujours  diphjfle  et  à graine  verticale. 

1.  Pèrigone  blanchâtre- argenté , coriace,  et  plus  ou  moins  induré  à la  base  à la 
maturité  ; péricarpe  membraneux,  pellucide. 

A.  L.  sj).  1493  (ex cl.  syn.);  DC.  fl.  fr.  3,  p.  38 G [part.); 

Dub.  bot.  598  (part.);  Lois.  gall.  1,  p.  218  (part.);  A.  laciniata 
Wahlbg.  fl.  suec.  2,  p.  GGI  (non  L.). — Fries , herb.  norm.  4,  n°  7.7!; 
Billot , exsicc.  n°  8 12!;  Rchb.  exsicc.  n°  GG  1 ! — Fleurs  en  grappes 
très-ldches,  interrompues  et  feuillées  au  moins  dans  leur  tiers  in- 
férieur, à feuilles  1-5  lois  plus  longues  que  les  glomérules.  Divisions 
du  pèrigone  des  fleurs  femelles  soudées  inférieurement,  largement 
ovales-lriangulaires  4-5  millim.  de  long  sur  autant  de  large),  ai- 
guës,  plus  ou  moins  dentées  et  non  anguleuses , nues  et  nerviées  ou 
tuberculeuses  sur  le  dos.  Graine  lenticulaire , non  rostellée , d’un 
brun  foncé,  luisante  à la  maturité,  finement  chagrinée,  très-adhé- 
rente au  péricarpe  inembraneux-crustacé.  Feuilles  rhomboïdales- 
triangulaires,  de  2-5  centimètres  de  long  sur  1-2  de  large,  jamais 
hastèes , subaiguës,  fortement  dentées;  les  supérieures  ovales,  'lige 
de  5-8  décimètres,  dressée-ascendante,  d’un  vert  pale,  rameuse, 
à rameaux  élalés-d i variqués. — La  plante  française  est  de  tout  point 
semblable  à celle  d’Allemagne  et  de  Suède. 

Ilab.  Rivages  de  la  Corse  (Bernard);  Narbonne  ( Delorl );  Marseille  (Biaise); 
salines  de  Clermont  (Lecoq  et  Lamottc).  (lj  Août-septembre. 

A.  chasshfom.i  C.  A.  Mey.  in  Led  fl.  ait.  4,  p.  309;  Moq. 
in  l)C.  prodr.  15,  p.  95;  Friesf  mant.  5,  p.  1G5  ( excl . tyn.)>  et 
surnm.  p.  201  ; A.  rosea  Babingt , man.  255;  A.  rosea  var.  p,  Y,  o, 
Moq.  L c.  ex  locis  natalibus. — le.  Led.  ic.  pi.  fl.  ross.  t.  42  ; Fl. 
dan.  t.  1284.  — Fleurs  en  grappes  allongées,  de  5-G  centimètres, 
interrompues  et  feuillées  à la  base  et  parfois  jusqu’au  sommet,  à 
feuilles  bien  plus  longues  que  les  glomérules.  Divisions  périgonales 
des  fleurs  femelles  soudées  inférieurement,  rhomboïdales , trilobées- 
hastées , entières  ou  denticulées  surtout  aux  angles  latéraux  , lisses 
ou  nerviées,  ou  bien  tuberculeuses  sur  le  dos,  très-variables  dans 
leurs  dimensions,  et  égalant  4-10  millim.  de  long  sur  autant  de 
large.  Graine  plane-discoïde,  rostellée , de  couleur  fauve,  opaque , 
obscurément  chagrinée,  se  séparant  facilement  du  péricarpe  très- 
làche  et  membraneux.  Feuilles  glauques  et  blanches-argcnlées  sur 
les  2 faces,  très-charnues , courtes , ovales-lriangulaires , sinuées- 
dentées  et  subtrilobées  ; les  supérieures  hastées,  ainsi  que  les  brac- 
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lées.  Tiges  élalées  à terre , redressées  aux  extrémités,  blanchâtres- 
farineuses,  très-rameuses,  à rameaux  étalés  dressés. 

Hub.  Les  bords  de  l’Océan,  la  Manche,  Grandville,  Carteret,  donne,  la  Test; 
bords  de  la  Méditerranée,  Narbonne,  Montpellier,  Arles,  Marseille,  Toulon,  etc. 
0 Août-septembre. 

Obs. — Celte  plante,  non  encore  signalée  en  France,  occupe  sans  doute  toute 
les  côtes  de  l’Europe,  et  il  est  certain,  d’après  les  localités  citées,  que  D C., 
Dnb.,  Lois.,  ont  confondu  cette  espèce  avec  Y A.  rosea,  et  qu’il  faudrait  à la  ri- 
gueur rappeler  ici  une  partie  des  synonymes  réunis  à l’espèce  précédente. 

A.  laciiiata  L.  sp.  1494  ( non  L.  fl.  suec.  ad  A.  calothecam 
spect.-Conf.  Fries , mant.  et  summ.)  ; Ledeb.  fl.ross.  5,  p.  718; 
J)C.  fl.  fr.  o,  p.  586;  Dub.  bot.  598  ; Lois.  gall.  1 , p.  218;  A.  tata- 
riea  Lois.  I.  c.  (part.).— Ic.  Atriplex  marina  Dod.  pempt.  604,  f. 
inf.  dextr.;  Math.  comm.  1,  p.  419.  Rchb.  exsicc.  n°  2565  ! — 
Fleurs  en  grappes  serrées  et  nues , ou  seulement  un  peu  interrom- 
pues et  peu  ou  même  pas  feuillées  à la  base.  Divisions  périgonales 
des  fleurs  femelles  rhomboïdales  , subtrilobées  - hastées  , dentées 
ou  entières,  aiguës,  presque  toujours  nues  sur  le  dos,  co- 
riaces. Graine  discoïde,  rostellée,  opaque.  Feuilles  presque  toutes 
alternes,  pétiolées  ; les  inférieures  opposées;  celles-ci  et  les 
moyennes  hastées-dcltoïdes,  aiguës  ou  obtuses,  incisées  ou  profon- 
dément  sinuées- dentées , très-rarement  presque  entières,  d’un  vert 
clair,  ou  pulvérulentes-argentées  en  dessus,  ainsi  que  cela  a tou- 
jours lieu  en  dessous;  les  supérieures  lancéolées  ou  lancéolées- 
linéaires,  plus  ou  moins  hastées  à la  base.  Tige  de  7-15  décimètres, 
dressée  ou  ascendante,  anguleuse,  rameuse,  à rameaux  subdivari- 
qués.  — Plante  plus  ou  moins  verte  ou  blanchâtre-pulvérulente, 
ainsi  que  les  feuilles  ; celles-ci  plus  ou  moins  épaisses  et  même 
un  peu  coriaces,  variant  de  2-8  centim.  de  long  sur  1-5  de  large, 
incisées  ou  presque  entières. 

IJub.  Bords  de  la  Méditerranée  de  Nice  à Perpignan;  Corse;  bords  de 
l’Océan,  (f)  Juillet-septembre. 

A.  SlA!,nn§  L.  sp.  1492  ; D C.  fl.  fr.  5 ,p.  584;  Dub.  bot. 
597  ; L.ois.  gall.  1,  p.  217. — le.  J.  B.  hist.  1,  pars  2,  p.  227  ; 
Clus.  hist.  55;  Lob.  obs.  214,  f.  dextr.;  Duham.  arbr.  t.  52.  — • 
Glomérules  de  fleurs  réunis  en  grappes  de  2-5  centimètres,  nues, 
simples,  latérales  et  terminales,  étalées  et  rapprochées  au  sommet 
des  rameaux  en  panicule  pyramidale.  Divisions  périgonales  des 
fleurs  femelles  réniformes,  très-obtuses  et  ci  peine  apiculées , très- 
entières  dans  leur  pourtour,  inappendiculées  et  coriaces.  Feuilles 
alternes,  presque  insensiblement  atténuées  en  un  court  pétiole, 
ovales , subobtuses  et  mucronulées,  très-entières  et  rarement  sub- 
dentées à la  base,  subcoriaces,  blanches-ar  g entées  et  unpeu  cendrées 
sur  les  deux  faces. — Arbuste  à tiges  de  1-2  mètres,  ligneuses , obscu- 
rément anguleuses,  rameuses,  blanchâtres-argentées. 

Hab.  Bords  de  la  Méditerranée  de  Nice  à Perpignan;  bords  de  l’Océan. 
% Août-septembre. 
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2.  Périgone  vert  et  herbacé  à la  maturité. 

.4.  inwTATA  L.  sp.  1494;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  586;  Dub.  bot. 
398;  Lois.  gall.  1,  p.  219;  Moq.  in  I)  C.  prodr.  13 .pars  2, 
p.  94  ; Fries,  nov.  suec.  287,  et  niant.  3,  p.  102,  et  summ.  Scand. 
p.  201  ; Ledeb.  fi.  ross.  3,  p.  721  ; A.  patula  Smith , fl.  brit.  3 
p.  1091  ; Moq.  en.  54;  D ( . fl.  fr.  5,  p.  570  ( nec  5,  p.  587  arf 
A.  patulam  genuinam  spect.);  Dub.  I.  c.;  Lois.  I.  c.;  A.  lati folia 
ahlbg.  fl.  suec.  2,  p.  660;  Koch , syn.  702.  — le.  Moris.  hist. 
s.  ;>,  t.  52,  f.  14;  J.  IJ.  hist.  2,  p.  974,  f.  dextr.;  Chœbr.  sc.  306, 
f.  4.  Ik<  hb.  exs icc.  u J o7!)  et  2564  ! ; I ries,  herb.  norm.  8,  n°  54  ! 
— Fleurs  réunies  en  glomérules  disposés  en  grappes  terminales  et 
axillaires,  lâches,  nues  au  sommet  et  munies  à la  base  de  feuilles 
lancéolées-sublinéaires.  Divisions  du  périgone  des  fleurs  femelles 
t r iangul a ires-rhomho idoles,  plus  ou  moins  allongées,  presque  tron- 
quées à la  base,  entières  sur  les  bords  ou  faiblement  denticulées  à 
la  base,  lisses  ou  tuberculeuses  sur  la  face  externe.  Graines  brunes 
ou  noires,  luisantes  ou  opaques.  Feuilles  toutes  pétiolées,  alternes 
ou  opposées  ; les  inférieures  et  les  moyennes  hastees,  tronquées  à 
la  base,  entières  ou  faiblement  sinuées-dentées.  Tige  de  2 à 8 dé- 
cimètres, ordinairement  très-rameuse,  rayée  de  blanc  et  de  vert, 
gonflée  aux  entre-nœuds;  rameaux  inférieurs  étalés  à angle  droit.— 

I lante  plus  ou  moins  couverte  de  poussière  farineuse. 

a.  genuina  Godr.  Graines  grosses,  planes,  ponctuées,  opaques, 
rarement  lisses,  bordées  sur  chaque  face  par  un  sillon  ; divisions  du 
p cri  go  ne  grandes,  triangulaires,  planes;  plante  robuste.  A.  patula 
/.  c.;  A.  deltoidca  JJabingt.  man.  p.  253. 
p.  heterosperma  Godr.  Graines  et  périgone  de  la  variété  précé- 
dente et  de  la  suivante.  .4.  micrantha  C.  A.  Me  y.  in  Ledeb.  fl. 
ait.  4,  p.  508  ; Moq.  in  I)  C.  prodr.  13,  p.  94. 

. salma  Wallr.  Graines  petites,  convexes,  lisses,  arrondies  et 
dépourvues  de  sillon  sur  les  bords;  divisions  du  périgone  rhom- 
I >oi dams,  un  peu  convexes;  plantes  blanches-farineuses;  feuilles  un 
peu  épaisses  et  charnues,  tantôt  opposées  (A.  opposilifolia  DG.  fl. 

V °\  P'"'  ' l \ £ Vcllu,a  Dub.  I.  c .),  tantôt  alternes  [A  prostrata 
Bouch.  fl.  d Abbu.lt  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  587  ; Dub.  bot.  398). 

o.  nnerosperma  W.  A.  Graines  de  même  forme  que  dans  la  va- 
riété précédente,  mais  de  moitié  plus  petites  ; divisions  du  périgone 
ovale.s,  aigues,  convexes,  entières,  dépassant  à peine  la  graine  ; 
œnlles  minces,  pales,  toutes  opposées,  dentées.  A.  microsperma 

SchcdP'\n''  L 250’  L°iS ‘ 9aü'  P * 218;  A-  ruderalis  Wallr. 
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s’uuit  brusquement  au  pétiole,  ou  s allonge  à peine  en  coin  avant  de  se  joindre 
à lui.  Tous  les  caractères  empruntés  aux  feuilles  alternes  ou  opposées,  à la  tige 
dressée  ou  couchée,  à la  forme  des  bractées  et  de  la  graine  sont  trop  variables, 
d’après  Ledebour,  pour  fournir  des  caractères  spécifiques  certains.  En  1 84 5, 
Godron,  dans  sa  flore  de  Lorraine,  avait  constaté  les  mêmes  faits  et  donné  les 
mêmes  conclusions;  il  avait  surtout  établi  la  variabilité  de  la  graine  tantôt  lisse 
et  plus  ou  moins  luisante,  tantôt  opaque,  caractère  sur  lequel  on  a foudé  les 
.4.  deltoïde  a et  prostrata  que  nous  rapportons  ici  en  variété. 

A.  patiila  L.  sp.  1494  ; Fries,  nov.  ed.  2,  p.  288  ; Ledeb.  fl. 
ross.  3,  p.  725;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  387  (nec  5,  ad.  A.  hastatam 
spect .)  ; et  omn.  auct.  ante  Smith.;  A.  angusti folia  Smith,  brit. 
3,  p.  1092  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  571  ; Dub.  bot.  398  ; Lois.  gall.  1, 
p.  219. — le.  Dalechp.  hist.  53G  f.  2;  J.  B.  hist.  2,  p.  975,  f.  2-4  ; 
Morts,  hist.  s.  5,  t.  52,  f.  15  et  18.  Fries , herb.  norm.  8,  n°  53  ! — 
Se  distingue  du  précédent  par  les  caractères  suivants  : fleurs  en  épis 
plus  raides.  Divisions  du  périgone  hastées-rhomboïdales,  cunéi- 
formes à la  base,  moins  farineuses,  entières  sur  les  bords  ; feuilles 
toutes  atténuées  en  coin  à la  base,  et  se  rétrécissant  insensiblement  eu- 
court  pétiole;  les  inférieures  oblongues-lancéolées,  entières  ou  un 
peu  dentées  ; les  supérieures  étroites,  linéaires,  aiguës.  Plante  peu 
farineuse  ; rameaux  étalés  à angle  droit. 

a.  genuina  Godr.  Divisions  du  périgone  planes,  à peine  tuber- 
culeuses, plus  longues  que  la  graine  ; plante  robuste,  rameuse  de  la 
base  au  sommet,  diffuse. 

p.  muricata  Ledeb.  Divisions  du  périgone,  très-tuberculeuses, 
égalant  la  graine;  feuilles  plus  dentées;  tige  raide,  dressée.  — 
A.  macrodira  Guss.  syn.  sic.  2,  p.  592;  A.  virgataM.  B.  fl.  taur.- 
cauc.  2,  p.  444;  A.  erecta  Huds.  fl.  angl.  576;  Lois.  I.  c.;  A.  cam- 
pestris  Mérat.  fl.  par.  éd.  5,  vol.  2,  p.  124. 

y.  angustissima  Wallr.  Tige  grêle  et  naine;  divisions  du  péri- 
gone à peine  tuberculeuses  ; feuilles  toutes  linéaires,  entières. 

Hab.  Dans  les  cultures  et  aux  bords  des  chemins,  dans  toute  la  France. 
(ly  juillet-août. 

A.  littor «li§  L.  sp.  1494;  Wahlbg.  fl.  suec.  2,  p.  661; 
Fries,  fl.  suec.  p.  155  ; Moq,  in  DC.  prodr.  15,  pars  2,  p.  96  ; 
D C.  fl.  fr.  5,  p.  587  ; Dub.  bot.  398  ; Lois.  gall.  1 , p.  219;  Ledeb. 
fl.  ross.  5,  p.  729.  — le.  Bocc.  sic.  t.  15,  f.  1 ; Moris.  hist.  2, 
s.  5,  t.  52,  f.  20.  Bchb.  exsicc.  n°  552  ! ; Fries,  herb.  norm. 
5,  n°  58  ! — Cette  espèce  est  certainement  très-voisine  de  VA.  pa~ 
tula  L.,  dont  plusieurs  auteurs  ne  la  regardent  que  comme  une  va- 
riété. Toutefois  les  caractères  qui  la  distinguent  se  conservant  par- 
faitement et  même  s’exagérant  par  la  culture,  nous  croyons  devoir 
lui  conserver  le  rang  d’espèce.  On  la  distingue  aux  caractères  sui- 
vants : feuilles  linéaires , ou  lancéolées-linêaires,  et  toujours  plus 
étroites,  à longueur  égale,  que  celles  de  VA.  patula,  jamais  dilatées 
tila  base  pour  s’atténuer  ensuite  insensiblement  en  pétiole;  rameaux 
tous  dressés  ; périgone  à divisions  souvent  ètalées-recourbées,  soit 
pendant  l’anlhèse,  soit  à la  maturité. 
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p.  serrata  Moq.  Toutes  les  feuilles  et  surtout  les  moyennes  et  les 
supérieures  élargies,  sublancéolées,  finement  dentées,  ou  sinuées- 
dentées.  A.  marina  L.  niant.  2,  p.  500.  — Rchb.  exsicc.  n°  1 4 7 5 î ; 
fries,  herb.  norm.  5,  n°  59  ! 

Hab.  Région  delà  Méditerranée  et  de  l'Océan.  ;i  Juillet-août. 


OBIOISE.  (Gærtn.  fruet.  2,  p.  198,  1. 126.) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  — Fleurs  mâles  formées  par  T-5 
sépales  soudés  à la  base;  étamines  -i-5,  insérées  sur  le  réceptacle. 
— Fleurs  femelles  à périgone  formé  de  deux  sépales  soudés-conni- 
rents;  styles  2 ; fruit  ovoïde,  comprimé,  renfermé  entre  les  sépales 
subcapsuli formes , (jonflés  et  indur és-subér eux,  nus  ou  munis  d’ap- 
pendices ; péricarpe  membraneux  et  très-mince.  Graine  verticale, 
comprimée,  à test  subcoriace.  Embryon  à radicule  supère,  saillante 
et  porritjéc. — Le  caractère  essentiel  qui  distingue  ce  genre  du 
genre  Atriplex  est  pris  dans  la  situation  inverse  de  l’embryon  dans 
la  graine;  un  caractère  plus  facile  à saisir  se  tire  de  l’enveloppe  ca- 
lieinale  capsuliforme  et  indurée. 


O.  PORTiLACOiDES  Moq.  in  l)C.  prodr.  13,  pars  2,  p.  112  ; 
Atriplex  portulacoides  L.  sp.  1 493  ; UC.  fl.  fr.  3,  p.  585;  l)ub. 
bot.  398  ; Lois,  rjall.  1,  p.  217;  Halimus  portulacoides  Koch,  syn. 
700. — le.  Clus.  hist.  54;  Dod.  pempt.  759,  f.  gin.;  Lob.  obs. 
213.  Rchb.  exsicc.  n°  870  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1038  ! — Glomé- 
rules  de  (leurs  disposés  en  grappes  composant  une  panicule  lâche, 
terminale  et  dépourvue  de  feuilles.  Divisions  périgonales  à la  lin 
soudées,  dans  toute  leur  longueur,  en  une  espèce  de  capsule  sub- 
sessile,  en  cœur  renversé  ou  tronquée-cunéi forme , comprimée, 
lisse  ou  légèrement  verruqueuse,  subtridentée  au  sommet,  à dent 
du  milieu  trè s-réduit e ou  nulle,  les  deux  latérales  plus  grandes, 
arrondies  et  horizontales.  Feuilles  opposées,  subpétiolées,  tantôt 
orules-oblongues  ou  spatulees,  tantôt  oblongues -lancéolées ou  lan- 
céolées, obtuses  ou  subaiguës,  très- entières,  épaisses  et  un  peu 
charnues,  pulvérulentes-argentées  ; les  supérieures  sublinéaires, 
aiguës.  Tiges  sous-frutescentes,  rameuses- diffuses,  à rameaux  ef- 
filés, couchées,  puis  redressées.  — Plante  blanchâtre-argentée. 
llab.  Rivages  de  la  Méditerranée  et  de  l’Océan,  i)  Juillet-août. 


O.  un  ec  a Moq.  in  I)C.  prodr.  15,  pars  2,  p.  108  ; Atriplex 
grœca  Willd.  sp.  T,  p.  938;  Lois.  gall.  1,  p.  217.  — Fleurs  en 
panicule.  Divisions  du  périgone  soudées  en  forme  de  capsule  sub- 
sessile,  cunéiforme  a la  base,  très— comprimée,  légèrement  verru- 
queuse sur  le  dos,  tridentée  au  soumet,  à dent  moyenne  plus  longue 
que  les  latérales.  Feuilles  alternes,  très-brièvement  pétiolées, 
aiguës,  entières,  épaisses  et  coriaces,  très-blanches-pulvérulenles  ; 
les  inférieures  haslées,  entières  ou  portant  une  dent  de  chaque  côté  ; 
les  supérieures  deltoïdes-ovales;  les  terminales  lancéolées.  Tige 
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sousfrutescente,  arrondie,  décombante,  puis  ascendante,  rameuse, 
à rameaux  effilés.  — Plante  très-blanche-pulvérulente  et  comme 
tomenteuse.  Nous  relatons  cette  espèce  d’après  MM.  Moquin  et  Vi- 
viani;  nous  n’avons  pu  la  voir  de  Corse. 

Hab.  La  Corse  (Viv.)ij. 

SP1NACTA.  (Tournef.  inst.  p.  553,  t.  508.) 

Fleurs  dioïques.  — Fleurs  mâles  à 4-5  sépales  ; étamines  4-5, 
insérées  sur  le  réceptacle.  — Fleurs  femelles  à périgone  ventru-tu- 
buleux  e t à 2-4  divisions  plus  ou  moins  profondes,  les  deux  inté- 
rieures opposées  et  soudées  en  forme  de  capsule  indurée.  Styles  4, 
très-longs,  capillaires.  Fruit  comprimé,  renfermé  dans  le  calice  cap- 
suli forme , induré,  nu  ou  épineux;  péricarpe, soudé  au  calice.  Graine 
verticale,  à test  membraneux.  Embryon  à radicule  infère. 

Si».  glæbra  MM.  dict.  n°  2;  Moq.  in  D C.prodr.  15,  pars  2, 
p.  118;  S.  inermis  Mœnch , meth.  518  ; S.  oleracea  var.  p.  L.  sp. 
1456.  —Ic.  Moris.  hist.  s.  5,  t.  50,  f.  2.  — Fleurs  verdâtres,  en 
glomérules  axillaires.  Périgone  fructifère  subglobuleux  et  compci- 
mé,  dépourvu  d’épines  et  muni  de  tubercules  peu  saillants.  Feuilles 
d’un  vert  gai,  alternes,  pétiolées  ; les  inférieures  et  les  moyennes 
sagittées,  triangulaires-ovciles  dons  leur  pourtour  ou  ovales-oblon- 
gues et  entières;  les  supérieures  lancéolées  et  cunéiformes  à la  base. 
Tige  de  5-8  décimètres,  dressée,  rameuse. 

Hab.  Cultivé  dans  les  jardins  potagers,  et  subspontané  autour  des  habitations 
(jj  Juin-septembre. 

Sa*,  oleracea  L.  sp.  1456  ( exel . var.  dict.  n°  1 ; 

Moq.  in  D C.  prodr.  15,  pars  2,  p.  1 18  ; S.  spinosa  Mœnch , meth. 
518.  — le.  Lam.  ill.  t.  814  ; Fuchs , hist.  669  ; Moris.  hist.  s.  5, 
t.  50,  f.  1 . — Fleurs  verdâtres,  en  glomérules  axillaires.  Périgone 
fructifère  comprimé,  portant  sur  les  faces  2-4  épines  fortes  et  di- 
vergentes. Feuilles  inférieures  et  moyennes  sagittées  ou  roncinées- 
sagittées , triangulaires  ; les  supérieures  hastées  ou  lancéolées,  sub- 
sinuées-dentées  ou  entières.  Tige  de  5-8  déc.,  dressée,  rameuse. 

Hab.  Cultivé  dans  les  jardins  potagers,  et  subspontané  autour  des  habita- 
tions. (T)  Juiu-septembre. 


Trib.  2.  CI1ENOPOD1EÆ  C.  A.  Mey.  inLed.fl.  ait.  1,  p.  570. 
— Fleurs  hermaphrodites,  ou  femelles  par  avortement,  toutes  sem- 
blables. Tégument  de  la  graine  double  ; l’extérieur  crustacé.  Albu- 
men abondant.  Tige  continue.  — Feuilles  membraneuses,  planes , 
plus  ou  moins  triangulaircs-parallélogrammiques , très-rarement 
lancéolées-étroites. 


BETA.  (Tournef.  inst,  p.  501,  t.  28G.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Calice  urcéolé,  5 -fide,  h tube  anguleux, 
à la  lin  induré,  adhérent  à la  base  de  l’ovaire.  Etamines  5,  sub- 
périgynes , insérées  sur  l’anneau  charnu  qui  unit  le  calice  à l’ovaire. 
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Style  court;  stigmates  2- 3,  rarement  -4-5.  Fruit  déprimé,  ligneux, 
enveloppé  par  le  calice;  péricarpe  épuisai,  induré  et  soudé  au  ca- 
lice. Graine  horizontale,  à test  membraneux. 

K.  ULGinis  L.  sp.  322;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  583  ; Koch , syn. 
591)-;  Dub.  bot.  399;  Lois,  gall.i , p.  217.  — Je.  Moris.  hist. 

s.  5,  t.  30,  f.  G ; J)od.  pempt.  009,  f.  1-2-3.  — Fleurs  réunies  2-5 
en  glomérule,  rarement  solitaires,  disposées  en  longs  épis  effilés. 
Périgone  verdâtre  ou  rougeâtre.  Stigmates  ovales.  Feuilles  vertes  ou 
rougeâtres,  luisantes;  les  radicales  très— amples,  ovales  et  un  peu  en 
cœur  à la  buse,  obtuses,  pétiolées,  souvent  crispées  et  ondulées  aux 
bords;  les  caulinaires  rhomboïdales,  petites.  Tige  de  1-2  mètres, 
dressée,  robuste,  anguleuse,  rameuse  et  à rameaux  dressés.  Racine 
simple,  annuelle  ou  bisannuelle. 

a.  Ciel  a L.  Racine  dure,  peu  développée  ; nervures  moyennes  des 
feuilles  très-charnues.  ( Boirée , Carde  blonde  ou  rouge);  Betacycla 
L.syst.  ed.  Murray,  p.  217.  J)od. pempt.  020;  Fuchs,  hist.  805. 

p.  rapacea  Koch.  Racine  grosse , charnue,  fusiforme,  à chair 
rouge,  jaune  ou  blanchâtre. 

*Y.  hirsula  Guss.  Feuilles  inférieures  et  bas  delà  tige  hérissés  ; 
racine  grêle  et  dure. 

Ilab.  Cultivée  et  subspoulanée  autour  des  habitations;  var.  a.  Toulon  t 
(Au  zen  dre)  ; \ar.  y.  Corse,  Câlvi  [Soleil  ol).  (ij  et  (T)  Juillet-septembre. 

15.  v1.4niTi.viA  L.  sp.  322  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  382  ; Koch,  syn. 
099;  Dub.  bot.  399  ; Lois.  gall.  \,  p.  217.  — le.  Sibth.  fl.  gr. 

t.  254;  Fl.  dan.  t.  1571.  Soleirol , exsicc.  n°  10!;  llchb.  ex~ 
siée.  >i°  2452  ! — Stigmates  lancéolés  (Koch).  Feuilles  radicales 
ovales-rhomboidales , brièvement  acuminées  ; les  caulinaires  lancéo- 
lées et  hncéolées-linéaires.  Tiges  ordinairement  plusieurs,  rare- 
ment réduites  a une  seule,  décombantes  et  étalées  en  cercle  sur  le 
sol,  à base  persistante  pendant  1 hiver  et  reproduisant  des  rameaux 
au  printemps  suivant.  Racine  non  charnue,  grêle,  rameuse  et  vivace. 

P-  erecta.  Tiges  peu  nombreuses  ou  réduites  à une  seule,  dressées 
ou  faiblement  décombantes,  plus  robustes.  Cette  plante,  dont  le  poil 
ne  rappelle  en  rien  celui  du  type,  n’en  diffère  nullement  pour  les 
Heurs  et  les  fruits.  Bêla  carnulosa  Gren.  mss. 

Unb.  Bords  de  la  Mediterranée  et  de  l’Océan.  ^Juillet-septembre. 

IC.  Iëoitm;  t:i  Coss.  not.  pl.  esp.  44. — Fleurs  réunies  et  à la  fin 
soudées  2-3  en  glomérules,  disposées  en  longs  épis  effilés.  Périgone 
veidatre.  Disque  d abord  subcharnu,  puis  coriace,  relevé  en  cupule 
évasée  autour  des  stigmates  ovales  et  ordinairement  au  nombre  de  5. 

I euillcs  radicales ; les  caulinaires  épaisses,  oblongues  ou  obo- 

vées,  atténuées  à la  base.  Tiges  de  3-4  décimètres,  glabres,  herba- 
cées, presque  simples,  étalées,  effilées  et  fouillées  jusqu’au  sommet. 
Racine  bisannuelle?  ou  vivace?,  dure  et  fibreuse. 

Ilab.  Champs  cultives  prés  d'Avignon  Th.  Delucourt).  Août. 
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CHENOPODIUM.  (Lin.  gen.  509.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Calice  à 5,  rarement  à 3-4  sépales  soudés 
à la  hase,  herbacés,  souvent  carénés  et  jamais  appendiculés  sur  le 
dos.  Etamines  5,  rarement  moins,  insérées  au  fond  du  calice.  Styles 
2,  rarement  5,  libres  ou  quelquefois  soudés  à la  base.  Fruit  dé- 
primé, enveloppé  par  le  calice  globuleux  ou  subpentagonal,  sans 
lui  adhérer  ; péricarpe  membraneux,  très-mince,  libre  et  rarement 
adhérent  à la  graine.  Graines  horizontales,  rarement  mêlées  à quel- 
ques autres  verticales,  ou  toutes  verticales,  lenticulaires,  à test 
crustacé.  — Dans  les  espèces  appartenant  au  groupe  du  Ch.  Bo- 
trys , on  rencontre  des  fleurs  dont  le  calice  se  réduit  à 2-3  sépales, 
et  dont  la  graine  devient  verticale  ; mais  elle  reste  horizontale  dans 
les  fleurs  normales  ; il  en  est  de  même  pour  le  Ch.  glaucum. 

Suhgenus  1.  Euchenopodium.  — Graine  horizontale. 

Sect.  t.  Botryoides  C.A.  Me  y.  in  Leclcb.  fl.  ait.  1,  p.4\0. — Plantes  pubescentes, 
glanduleuses , ù odeur  aromatique,  non  pulvérulentes.  Embryon  incomplète- 
ment annulaire,  et  ne  contournant  que  les  deux  tiers  ou  les  trois  quar*  ' 
de  l’albumen. 

Ç.  AMBRO§ioiDE§  L.  sp.  520  ; L)  C.  fl.  fr.  5,  p.  591  ; Dub.  bot. 
596;  Lois,  g ail.  1,  p.  215;  Ambrina  ambrosioides  Spach , veg. 
ph.  5,  p.  297.  — le.  Moris.  hist.  s.  5,  t.  31,  f.  8 ; Barr.  ic.  1185. 
Schultz f exsicc.  n°  924!  ; Rchb.  exsicc.  n°  1739  ! — Glomérules 
de  fleurs  disposés  en  petites  grappes  axillaires  dressées,  feuille  es  et  et 
feuilles  6-1  ü fois  plus  longues  que  les  glomérules  ; ces  grappes 
naissant  aux  aisselles  des  feuilles,  presque  dès  la  base  de  la  tige, 
forment  une  longue  et  étroite  panicule  feuillée.  Divisions  périgo- 
nales  sans  carène,  appliquées  sur  le  fruit  et  le  couvrant  entière- 
ment. Graines  très-fines,  noires,  très-luisantes,  à bord  obtus.  Feuilles 
d’un  vert  clair  et  pâle,  subpétiolées,  ascendantes,  oblongues , atté- 
nuées aux  deux  extrémités,  faiblement  sinuées-dentées , finement 
pubérulentes,  glanduleuses  en  dessous;  les  supérieures  lancéolées, 
entières.  Tige  de  4-7  décimètres,  pubérulente,  dressée,  sillonnée, 
rameuse.  — Plante  à odeur  aromatique  agréable. 

Ilab.  Le  Tarn,*  Bayonne;  Pyrénées-Orientales;  Montpellier  ; Toulon  ; la 
Corse,  Yico,  etc.  (j)  Août. 

C.  Kotrys  L.  sp.  520  \DC.fl.  fr.  5,  p.  591  ; Dub.  bot.  *97; 
Lois.  gall.  1,  p.  215;  Botrydium  aromaticum  Spach , l.  c.  925; 
Ambrina  Botrys  Moq.  en.  57.  — le  . Fuchs , hist.  179  ; Docl.  pempt. 
34.  Schultz , exsicc.  n°  925!;  Rchb.  exsicc.  ri0  1741  ! — Fleurs 
en  glomérules  disposés  en  petites  grappes  axillaires,  dressées,  dont 
l’ensemble  forme  sur  la  tige  et  sur  les  rameaux  de  longues  panicules 
spiciformes,  effilées  et  presque  nues.  Divisions  périgonales  appli- 
quées sur  le  fruit  et  le  couvrant  entièrement,  très-pubescentes- 
glanduleuses.  Graine  noire,  obscurément  luisante,  légèrement 
TOM.  III.  2 
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carénée.  Feuilles  pétiolées,  ascendantes,  d’un  vert  glauque  et  un 
j>eu  jaunâtre,  subpennatiséquées  il  lobes  obtus , pubeseen tes- glan- 
duleuses sur  les  deux  faces;  les  inférieures  et  les  moyennes  oblon- 
gues  dans  leur  pourtour,  obtuses;  les  supérieures  lancéolées-spat  niées, 
presque  entières.  Tige  de  3-7  décimètres,  dressée,  sillonnée-angu- 
leuse,  simple  ou  rameuse,  et  souvent  très-rameuse  dès  la  base,  à 
rameaux  dressés.  — Plante  à odeur  aromatique  agréable. 

Itab.  Toute  la  région  méditerranéenne;  remonte  par  les  fleuves  et  les 
civières,  jusque  sous  les  sommets  des  vallées  des  Alpes  et  des  Pyrénées,  (i 
Juillet-août. 


Sert.  2.  CHKftOPmiiASTHLM  Moq.  in.  1)C.  prodr.  15,  p.  61.  —Plantes  ordinai- 
rement farineuses,  non  pubcscentes,  ni  glanduleuses,  à odeur  désagréable 
ou  nulle.  Embryon  parfaitement  annulaire. 


a.  Feuilles  entières. 

l\  POL18PERMIIM  L.  sp.  321  ; D C.  fl.  (r . 3,  p.  392  ; l)ub. 
bot.  390;  Lois.  gall.  \ ,p.  215;  C.  acuti folium  Sm.  fl.  brit.  2,  p. 
15. — le.  Lob.  obs.  129,  f.  1. — Fleurs  réunies  eu  glomérules  peu 
fournis  et  formant  des  grappes  lâches,  allongées,  fcuillées  presque 
jusqu  au  sommet.  Divisions  périgonalesélafcwà  la  maturité  et  laissant 
voir  le  fruit.  Graines  toutes  horizontales,  noires,  luisantes,  très-linc- 
ment  ponctuées  (à  la  loupe).  Feuilles  d’un  vert  foncé  ou  rougeâtre, 
toutes  pétiolées,  orales  obtuses,  ou  lancéolées  subaiguës  (C.  acuti- 
folium  Sm.),  émarginées,  mucronulées,  décurrentes  sur  le  pétiole, 
liges  anguleuses,  ordinairement  très— rameuses,  eouchécs-diffuscs 
ou  ascendantes  ; rameaux  dressés  ou  étalés.  — Plante  non  fétide  et 
dépourvue  de  poussière  farineuse. 

et.  spicatum  Moq.  tnonogr.  22.  Grappes  dressées,  spicifonnes. 

p.  cymosum  Cher.  fl.  par.  2,  p.  385.  Grappes  dichotomes,  à ra- 
meaux supérieurs  allongés,  très— étalés. 

Ilab.  Lieux  cultivés.  (T,  Août-septembre. 


C.  Vï  Li  inu  L sp.  521  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  392;  I)ub.  bot. 
396  ; Lois.  gall.  1,  p.  215;  C.  fœtidum  Lam.  dict.  1,  p.  190,  et 
fl.  fr.  3,  p.  24-4  (non  Schrad.)  ; C.  olidum  Curl.  fl.  lond.  (asc.  5, 
t.  20.  — - le.  Label  , obs.  p.  128,  f.  Dod.  pempt.  005  , f. 
inf.  — 1‘ leurs  réunies  en  glomérules  formant  de  petites  grappes 
axillaires  tout  à fait  nues.  Divisions  périgonales  couvrant  te  fruit. 
Graines  toutes  horizontales,  d’un  noir  brun,  lisses  et  luisantes. 
Feuilles  d’un ‘vert  pâle,  surtout  eu  dessous,  blanchâlres-pulvcru- 
lentes , toutes  assez  longuement  pétiolées,  très-entières,  ovales- 
rhomboidales.  Tiges  effilées,  cylindriques,  très-rameuses  à la  base, 
étalées  en  tout  sens  sur  le  sol.  — Plante  très-fétide,  toute  cou- 
verte de  poussière  farineuse. 

Ilab.  Les  décombres,  et  les  bords  des  chemins  et  des  murs  autour  des  habi- 
tations. (i  Juillet  août. 
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b.  Feuilles  dentées,  sinuèes  ou  incisées. 

€5.  FiciioLium  Smith , fcnT.  1 , ]).  276;  />  C.  //.  fr.  3,  ]>.  51)0  ; 
Dub.  but.  597  ; Lois.  gall.  1 , p.  215;  C.  viride  Curt.  tond.  fasc. 
2,  t.  6 ; C.  serotinum  Huds.  fl.  106  ( non  L.)  ; Moq.  en.  p.  26. 
— Schultz , exsicc.  n°  531  ! — Fleurs  en  glomérules  formant  des 
grappes  spiciformes  interrompues , simples  ou  rameuses,  nues  ou 
un  peu  feuillues  à la  base,  composant  par  leur  ensemble  une  pani- 
cule  pyramidale  feuillée.  Divisions  périgonales  munies  d’une  carène 
aiguë,  et  recouvrant  le  fruit.  Graines  horizontales,  arrondies  sur  les 
bords,  opaques,  finement  tuberculeuses.  Feuilles  vertes,  pétiolées, 
trois  fois  plus  longues  que  larges,  entières  et  cunéiformes  à la  base  ; 
les  inférieures  etles moyennes  presque  hastées,  à trois  lobes  dont  les 
latéraux  beaucoup  plus  courts  que  le  terminal;  celui-ci  allongé, 
sinué-denté,  presque  également  large  dans  toute  sa  longueur,  sc 
terminant  en  s’arrondissant  brusquement  en  sommet  obtus  ; feuilles 
supérieures  lancéolées-linéaires,  souvent  entières.  Tige  de  3-5  déci- 
mètres, dressée,  anguleuse,  simple  ou  rameuse,  portant  des  bandes 
alternativement  blanches  et  vertes.  — Plante  pourvue  ordinaire- 
ment de  poussière  farineuse. 

llab.  Cords  des  étangs,  etc.;  Nancy,  Dietize,  Sarrebourg;  Giteaux  ( Flevrot ); 
Nantes  (Llyod  !)  ; etc.;  Montpellier  ( Godr .).  (î)  Août-septembre. 

C.  album  L.  sp.  519;  Koch,  syn.  696;  Lois.  gall.  \ , p.  214; 
C.  leiospermum  D C.  fl.  fr.  5,  p.  390;  Dub.  bot.  597.  — le. 
Fuchs,  hist.  t.  119.  C.  Billot,  exsicc.  n°  71  !• — Fleurs  en  glomé- 
rules formant  des  grappes  compactes  ou  interrompues,  simples  ou 
rameuses,  nues  ou  feuillées  à la  base,  et  composant  par  leur  ensem- 
ble une  panicule  pyramidale  peu  ou  pas  feuillée.  Divisions  périgo- 
nales carénées  sur  le  dos,  et  couvrant  le  fruit.  Graines  horizontales, 
aiguës  sur  les  bords,  noires,  luisantes,  lisses.  FeuillSfe  toutes  pétio- 
lées, du  double  plus  longues  que  larges,  ovalès^rhomboïdales, 
sinuées-dentées,  plus  rarement  entières  ; les  supérieures  lancéolées- 
linéaires,  aiguës.  Tige  de  3-7  décimètres,  dressée,  anguleuse,  munie 
de  bandes  alternativement  blanches  et  vertes. 

a.  commune.  Plante  blanche-farineuse;  glomérules  gros,  en  épis 
épais,  compactes,  dressés.  C.  album  L.  I.  c.;  C.  candicans  Lam. 
fl.  fr.  3,  p.  248  ; C.  glomerulosum  llchb.  fl.  exc.  579. 

p.  viride.  Feuilles  vertes,  luisantes,  à peine  farineuses;  gloméru- 
les disposés  en  cyme  lâche.  C.  viride  L.  sp.  519;  Fries,  obs.  ad  C. 
opulifolium  in  nov.  suec.  p.  77  ; C.  viride  Thuill.  fl.  par.  125  ; C. 
paganum  Rchb.  fl.  exc.  579. 

y.  lanceolatum.  Feuilles  vertes,  ovales-lancéolées  ou  lancéolées, 
entières  ; grappes  allongées,  lâchement  interrompues.  C.  lanceola- 
tum Mühlb.  in  Willd.  en.  1,  \i.  291  ; C.  concatenatum  Thuill.  fl. 
par.  125. 

llab.  Lieux  cultivés,  au  voisinage  des  maisons,  bords  deschemius,  décom- 
bres, etc.  Qp  Juillet-septembre. 
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V.  opuiihu  ii  m Schrad.  in  PC.  fl.  fr.  5,  /;.  372;  Fries,  noc- 
fl.  suec.  p.  77  ; Moq.  in  1)  C.  prodr.  13  , pars  2,  p.  07  ; l)ub. 
bot.  397;  Lois.  gall.  \,p.  215.  — Je.  Vaill.  bot.  t.  7,  f.  \ . SchuUz, 
exsicc.  n°  923  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  051)  ! — Fleurs  en  glomérules 
formant  des  grappes  spiciformes  interrompues,  nues  ou  souvent  un 
peu  feuilléesà  la  base,  et  rapprochées  en  panieule  terminale.  Divi- 
sions périgonales  carénées , enveloppant  le  fruit.  Graines  horizon- 
tales, arrondies  sur  les  bords,  luisantes,  presque  lisses.  Feuilles  d’un 
vert  pâle,  très-glauques  en  dessous,  presque  aussi  larges  que  longues , 
arrondies-rhomboïdales , ou  ovales-rhomboïdales  , subtrilobécs , à 
lobe  moyen  un  peu  plus  long  que  les  latéraux  et  ordinairement 
tronqué  ou  obtus , sinué-denté;  les  supérieures  de  meme  forme 
que  les  inférieures,  mais  un  peu  plus  allongées,  plus  étroites  et  plus 
aiguës.  Tige  de  3-5  décimètres,  dressée,  anguleuse,  munie  de 
bandes  alternativement  blanches  et  vertes,  ordinairement  rameuse, 
a rameaux  un  peu  étalés.  — Plante  couverte  de  poussière  farineuse. 

Hab.  Toute  la  France;  décombres,  pieds  des  murs,  bords  des  cours  d’eau  ; 
Alsace,  Lorraine,  etc. ; tout  le  coins  de  la  Loire;  Paris;  Augers  ; Nantes  ; vallée 
du  Rhône;  Foulon;  Montpellier;  Narbonne;  Corse,  ti  Juin-septembre. 


€.  uvimiinu  L.  sp.  310  ; J)  C.  fl.fr.  3,  p.  391  ; Pub.  bot. 
397  ; Lois.  gall.  1,  p.  214  ; C.  angulosum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  249  ; 
('.  stramonii folium  Cher.  fl.  par.  2,  p.  383. — le.  Vaill.  bot.  t.  7, 
f.  2;  Fl.  dan.  t.  2019;  ÎJarr.  ic.  t.  510.  — Fleurs  en  glomérules 
formant  des  grappes  rameuses , dépourvues  de  feuilles,  étalées , et 
disposées  en  panieule  lâche.  Divisions  périgonales  appliquées,  mais 
ne  couvrant  pas  entièrement  le  fruit,  ovales-obtuses,  non  carénées. 
Graines  grosses,  horizontales,  obtuses  sur  les  bords,  noires,  non 
luisantes,  poncluées-alvéolées,  rugueuses.  Feuilles  pétiolées,  vertes 
sur  les  deux  faces,  minces,  molles,  grandes,  larges,  ovales- triangu- 
laires, plus  ou  moins  eu  cœur  à la  base,  munies  de  chaque  côté  de 
2-1  angles  saillants,  aigus,  inégaux  ; l’angle  terminal  acuminé  en 
longue  pointe  entière.  Tige  de -1-10  décimètres,  anguleuse,  dressée, 
presque  simple.  — Plante  ordinairement  verte,  glabre,  un  peu 
fétide;  feuilles  assez  semblables  à celles  du  Datura  Stramonium  !.. 

ttab.  Lieux  cultivés,  et  voisinage  des  habitations;  remonte  presque  au 
sommet  des  vallées  les  plus  élevées  des  Alpes  du  Dauphiné,  Ville- Yallouise 
Hircn.).(i)  Juillet-août. 


€.  CHRIC1M  L.  sp.  318;  I)  C.  fl.  fr.otp.  389;  Pub.  bot. 
397;  Lois.  gall.  1 , p.  214;  C.  deltoideum  Lam.  fl.  fr.  2,  p.  249  ; C. 
chrysomclanospcrmum  Zucc.  obs.  cent.  1 , n.  53;  C.  melanosper- 
mum  Wallr.  sched.  112. — le.  Engl.  bot.  7 17 . Solcirol,  exsicc . 
n"  3643  1 — Meurs  en  glomérules  formant  des  grappes  simples  on 
rameuses,  nues  ou  feuillées  à la  base  seulement,  serrées  contre  la 
tige , et  composant  par  leur  ensemble  une  panieule  pyramidale. 
Divisions  périgonales  non  carénées,  subétalées  ou  appliquées  sur  le 
fruit  et  le  laissant  à découvert  dans  le  centre.  Fruit  à nérimrnn 
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noir,  presque  lisse  et  non  luisant,  à bords  obtus,  fragile  et  laissant 
facilement  échapper  la  graine  (ce  qui  n’a  pas  lieu  dans  le  C.  murale); 
graine  horizontale  à test  très  - finement  ponctué- chagriné  ( à la 
loupe).  Feuilles  d’un  beau  vert  en  dessus,  pinson  moins  blanches-fari- 
neuses  en  dessous,  un  peu  épaisses,  toutes  pétiolées,  triangulaires , 
aiguës  ou  mucronées,  à dents  profondes,  inégales,  triangulai res- 
lancéolées  et  étalées;  feuilles  moyennes  et  supérieures  rhomboïda- 
les  et  lancéolées.  Tige  de  5-7  décimètres,  dressée,  sillonnée,  munie 
de  bandes  alternativement  blanches  et  vertes,  quelquefois  toute 
rouge,  souvent  rameuse  à la  base. 

p.  intermedium.  Feuilles  sinuées-dentées,  à dents  {dus  long1  acu- 
minées.  C.  intermedium  M.  K.  d.  fl.  2,  p.  297  ; C.  rhombifolium 
Mühlb.  in  Willd.  en.  1 , p.  288.  Rchb.  exsicc.  n°  660  et  1740  ! 

Ilab.  Bords  des  chemins,  pieds  des  murs  , voisinage  des  habitations;  var.  (3. 
plus  souvent  dans  le  voisinage  des  eaux  salées  ou  saumâtres.  (J)  Aoùt-sept. 


C.  miiRALE  L.  sp.  518;  D C.  Jl.  fl.  5,  p.  589;  Dub.  bot.  597  ; 
Lois,  g ail.  1,  p.  214.  — le.  J.  B.  liist.  2,  p.  976  ; Math.  comm. 
420;  Dod.  pempt.  605,  f.  sup.  — Fleurs  en  glomérules  formant  des 
grappes  rameuses,  étalées , et  se  réunissant  pour  former  un e particule 
lâche.  Divisions  périgonales  recouvrant  entièrement  le  fruit,  sub- 
carénées. Graine  à péricarpe  non  luisant,  d’un  noir  grisâtre,  très- 
finement  rugueux,  aminci  sur  les  bords  en  carène  tranchante  très- 
dure.  F euilles  d’un  vert  foncé,  luisantes,  plus  ou  moins  farineuses 
dans  leur  jeunesse,  toutes  pétiolées,  ovales-rhomboïdales , arrondies - 
cunéiformes  à la  base , aiguës  ouacuminées,  à dents  inégales,  nom- 
breuses, aiguës,  dirigées  en  avant.  Tige  de  5-7  décimètres,  dressée 
ou  étalée,  souvent  rameuse  dès  la  base. 

Hab.  Décombres,  bords  des  routes,  pieds  des  murs,  voisinagedes  habitations. 
(Ii  Juillet-septembre. 


C. cuiaw  L.  sp.  520  ; DC.  fl.  fr.  5 ,p.  592  ; Dub.  bot.  596; 
[.ois.  g ail.  1,  p.  215;  Blitum  glaucum  Koch,  syn.  699. — le.  J.  B. 
hist.  2,  p.  975,  f.  1 ; Chœbr.  sciagr.  p.  505,  f.  5.  — Fleurs  en  glo- 
mérules formant  des  grappes  simples,  dressées , ordinairement  com- 
pactes et  plus  courtes  que  les  feuilles,  occupant  une  grande  partie  de 
lalongueurde  la  tige.  Divisions  périgonales  carénées,  appliquées  sur 
le  fruit,  mais  ne  le  recouvrant  qu’incornplétement.  Graines  les  unes 
verticales,  les  autres  horizontales  (les  dernières  plus  nombreuses), 
brunes,  lisses  et  luisantes,  à bord  aigu.  Feuilles  vertes  en  dessus, 
blanches-très-glauques  et  farineuses  en  dessous,  pétiolées,  ob- 
longues , obtuses,  sinuées-dentées,  à dents  écartées  et  peu  nom- 
breuses ; les  supérieures  plus  étroites  et  presque  entières.  Tige  de 
1-4  décimètres,  dressée  ou  ascendante,  rameuse  souvent  dès  la  base. 
— Plante  moins  élevée  que  les  précédentes. 

Uab.  Alsace;  Lorraine;  Côte-d’Or;  Paris  ; bords  de  la  Loire  et  de  l’Ailier; 
l’Ouest,  Nantes,  etc.  (ij  Juillet-septembre. 

O bs.  — Cette  espèce,  par  ses  graines  horizoufales  mêlées  de  quelques  aulres 
verticales,  fait  le  passage  du  genre  Chenopodium  au  genre  Blitum. 


SA  LSOÎ.Aff  FS. 


Subgenus  2.  Pseido-Blutm.  — Graine  verticale. 

C.  RIBBIM  L.  S'il.  318  ; PC.  fl.  fr.  3,  p.  380  ; Pub.  bot.  597; 
Lois.  gall.  1,  p.  214;  Blitum  rubrum  Rchb.  fl.  exc.  582;  J/og. 
/.  c.  p.  83. — le.  Dalech.  hist.  542,  f.  inf.;  Dori,  pempt.  652.  Billot , 
exsicc.  160  ! — Fleurs  en  glomérules  très-fournis,  formant  des 
grappes  spiciformes  interrompues,  axillaires,  feuillées  jusqu'au 
sommet , et  occupant  parfois  presque  toute  la  longeur  de  la  tige. 
Fleur  terminale  de  chaque  glomérule  à 5 étamines  ; les  autres  à 1-2 
étamines  ; divisions  périgonales  non  carénées,  appliquées  sur  le 
fruit,  sans  le  recouvrir  complètement.  Graines  très-petites,  toutes 
dressées,  excepté  la  terminale  des  glomérules  qui  est  horizontale, 
obtuses  au  bord,  brunes,  lisses  et  luisantes.  Feuilles  vertes  ou  rou- 
geâtres, luisantes,  non  farineuses,  pétiolées,  rhomboïriales  ou  has- 
tées,  dentées  ou  entières,  cunéiformes  à la  base.  Tige  de  1-6  décim., 
simple,  ou  rameuse  souvent  dès  la  base,  dressée  ou  couchée,  sillon- 
nés, rouge  ou  munie  de  bandes  alternes  vertes,  blanches  ou  rouges. 

p.  crassifolium  Moq.  Tige  couchée  ou  ascendante;  feuilles  rhom- 
boïdales,  ou  ovales-rhomboïdales  ; les  supérieures  lancéolées  en- 
tières, toutes  un  peu  épaisses  et  charnues;  grappes  disposées  en  épi 
interrompu  et  presque  sans  feuilles  ; calice  un  peu  charnu  et  souvent 
rouge  a la  maturité.  Chenopodium  crassifolium  /fonun.  llort. 
hafn.  p.  254;  C.  patulum  Mcrat,  fl.  par.  p.  06;  Blitum  crassifo- 
lium Rchb.  fl.  exc.  p.  582. 

y.  spathulatum  Coss.  et  Germ.  Feuilles  presque  toutes  oblon- 
gues-spatulées  ; glomérules  la  plupart  en  tètes  axillaires.  Chenopo- 
dium bli  toi  ries  Léj.  fl.  sp.  156  ; P C.  fl.  fr.  5,  p.  372;  Pub.  bot.  307. 

Hab.  Lieux  humides,  décombres,  bords  des  étangs  et  dos  rivières  ; var.  p. 
dans  les  terrains  salés,  ou  sur  les  bords  de  la  nier,  (i  Juillet-septembre. 


C.  lloxug-IlENiucua  L.  sp.  518;  PC.  fl.  fr.  5 ,p.  588; 
Pub.  bot.  397;  Lois.  gall.  1 , p.  214;  Blitum  Bonus- Henri  eus 
Rchb.  fl.  exc.  582  ; Moq.  I.  c.  p.  85.  — le.  Pori.  pempt.  640; 
Math.  comm.  1,  p.  547.  — Fleurs  en  glomérules  serrés,  formant, 
des  grappes  courtes,  dépourvues  de  feuilles,  et  composant  par  leur 
ensemble  une  panicuJe  terminale,  étroite  et  spici forme,  feuillce  à 
la  base  seulement.  Fleur  terminale  de  chaque  glomérule  à 5 éta- 
mines, les  autres  à 2-5  étamines  ; divisions  périgonales  non  caré- 
nées, appliquées  sur  le  fruit  sans  le  recouvrir  entièrement.  Graines 
toutes  verticales,  excepté  la  terminale  des  glomérules  qui  est  hori- 
zontale, brunes,  lisses,  luisantes,  à bord  obtus.  Feuilles  vertes,  pul- 
vérulentes, pétiolées,  triangulaires-hastées  ou  saqittées , entières 
mais  ondulées  sur  les  bords  ; i'-s  supér.  ovales-lancéolées.  Tige  de  1-8 
décimètres,  épaisse,  sillonnée,  dressée,  rameuse,  munie  de  bandes 
vertes  et  rougeâtres.  Souche  épaisse  et  vivace. 

Itnh.  Bords  des  chemins,  voisinage  dos  habitations;  remonte  par  les  vallées 
jusqu’autour  des  chalets  les  pl us  élevés  des  Alpes,  mont  Vlso  (Orcn.),  cl  des 
Pyrénées,  b Juin-septembre. 
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BLITUM.  (Touruef.  inst.  p.  507,  t.288.) 

Fleurs  hermaphrodites,  rarement  polygames.  Périgoneà  divisions 
gonflées  et  charnues  à la  maturité.  Etamines  1-5,  insérées  au  fond 
du  calice,  à filets  filiformes.  Styles  2.  Fruit  comprimé,  entouré  par  le 
calice  devenu  charnu-bacci forme  ; péricarpe  membraneux,  un  peu 
lâche.  Graine  verticale,  comprimée,  à test  crustacé  ; radicule  infère. 

— Feuilles  simples. 

J0£.  tirgatubi  L.  sp.  7 ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  581  ; Dub.  bot.  399; 
Lois.  gall.  1 , p.  4.  — le.  Moris.  hist.  1 , s.  5,  t.  52,  f.  1 0-1 1 ; Lam. 
ill . t.  5.  Rchb.  exsicc.  n°  1742!  — Fleurs  réunies  en  glomérules 
globuleux,  d’abord  verts,  puis  rouges,  tous  solitaires  à V aisselle  des 
feuilles,  et  formant  par  leur  ensemble  un  long  épi  feuillé.  Divisions 
périgonales  commentes  , enveloppant  incomplètement  le  fruit, 
épaisses-charnuesà  la  maturité  et  d’un  beau  rouge.  Graines  noirâtres, 
lisses,  à bord  canaliculé.  Feuilles  charnues,  luisantes,  brièvement 
pétiolées,  triangulaires— lancéolées  et  longuement  acuminées,  cunéi- 
formes à la  base,  munies  sur  les  côtés  de  <}ents  profondes  et  dimi- 
nuant de  la  base  au  sommet  de  la  feuille;  feuilles  supérieures  plus 
étroites,  hastées.  Tige  de  3-6  décimètres,  très-feuillée  jusqu  au  som- 
met, rameuse  ; rameaux  très-allongés.  — Plante  glabre. 

Uab.  Décombres,  bords  des  chemins,  voisinage  des  habitations;  remonte  de 
la  plaine  jusqu’au  sommet  des  vallées  des  Alpes  du  Dauphiné,  le  Quayras 
(Gren.),e t des  Pyrénées,  Mont-Louis,  etc.  (T)  Juin-août. 

15.  cai*itatujpii  L.  sp.  6;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  582  ; Dub.  bot.  399; 

— Je.  Moris.  hist.  s.  5,  t.  32,  f.  9 ; Gærtn.  fruct.  t.  126.  — Se 
distingue  du  précédent  parles  caractères  suivants  : glomérules  dispo- 
sés au  sommet  de  la  tige  ou  des  rameaux  en  épis  interrompus  et  nus 
au  sommet;  graines  munies  d’une  carène  aiguë  ; feuilles  à pétiole 
presque  égal  au  limbe;  celui-ci  triangulaire,  subhasté,  très-aigu, 
faiblement  sinué- denté  ou  entier  ; tige  non  feuillée  au  sommet. 

Uab.  Bords  des  chemins,  voisinage  des  habitations,  où  il  n’est  probablement 
que  subspontané.  (î)  Juin-août. 

ROUBIEVA.  (Moq.  ami.  sc.  nat.  sér.2,  vol.  t,  p.  292,  t.  10,  f.  B.) 

Calice  profondément  urcéolé , oblong,  5-fide,  à divisions  non 
charnues,  soudées  et  formant  une  sorte  de  capsule  pentagonale. 
Filets  des  étamines  gros  et  comprimés.  Fruit  renfermé  dans  la  cavité 
capsuliforme  du  calice;  péricarpe  non  adhérent,  membraneux, 
ponctué-glanduleux.  Le  restant  comme  dans  le  genre  Blitum.  — 
Feuilles  pennatiséq  nées-  m ul  t i fides . 

K.  multifiba  Moq.  ann.  sc.  nat . 2 0 sér.  1 ,p.  292,  t.  10,  f.  B. 
et  in  D C.  prodr.  15,  p.  80;  Chenopodiummultifîdum  L.  sp.  520; 
Ambrina  pinnatisecta  Spach,  veg.  ph  5,  p.  296. — W elwitsch,  ex- 
sicc. 69  ! — Fleurs  en  glomérules  formant  des  grappes  fouillées, 
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liant  l'ensemble  compose  une  longue  et  étroite  panicule  fouillée  dans 
toute  sa  longueur.  Divisions  périgonales  appliquées  sur  le  fruit  et  le 
couvrant  entièrement,  subcarénées,  rugueuses,  pubescentes.  Graine 
noire,  luisante,  à bord  obtus.  Feuilles  vertes,  pubescentes,  penna- 
tiséquées-multifides,  à divisions  linéaires  ou  lancéolées,  un  peu  épais- 
ses, entières  ou  dentées.  Tiges  de  2-5  déc.,  couchées.  Souche  viva- 
ce.— Plante  d’un  vert  clair,  pubescente,  exhalant  une  odeur  agréable. 

Hub.  Commun  sur  les  glacis  de  Toulon;  Sorèze  (de  Martrins),  Montpellier 
( Godron ).  Août-septembre. 


Trib.  5.  CAMPHOROSMEÆ  (add.  Corispermis)  Moq.  in  D C. 
prodr.  i~>,p.  45. — Fleurs  hermaphrodites,  rarem1  polygames  par 
avortement,  toutes  semblables.  Tégument  de  la  graine  simple.  Tige 
continue.  — Feuilles  linéaires , membraneuses,  coriaces  ou  un  peu 
charnues. 


A.  Graine  horizontale. 

KOCIIIA.  (Roth,  in  Schrad.  journ.  1800,  p.307,  1.2.) 

# Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames  par  avortement.  Calice  ur- 
céole,  5-ftde,  à divisions  présentant  à la  fin  sur  leur  dos  des  ap- 
pendices spmt  formes  étales , ou  des  ailes  membraneuses  transversales . 
Etamines  5,  ordinairement  exsertes.  Fruit  déprimé,  coriace,  recou- 
wrl  par  le  calice  entouré  d une  aile  membraneuse  transversale  ou 
d appendices  spini formes  étalés  en  étoile.  Graine  rostellée  ou  sub- 
ombiliquée. Embryon  annulaire  ou  subannulaire. 

Subgenus  1 . Eükociha. — Périgone  ailé  ; graine  subombiliquée; 

embryon  annulaire. 

K.  phostr %t.%  Schrad.  journ.  1809,  p.  85;  Moq.  I.  c.  p.  152- 
Salsola  prostrata  L.  sp.  523;  I)  C.  fi.  fr.  3,  p.  39T;  Dub.  bot.  396; 
Lois.  qall.  1 , p.  216;  Chenopodium  camphoratœ folium  Pourr. 
accul.  'Joui.  5,  p.  31  1 ; C.  augustanum  AU.  ped.  2,  p.  198,  t.  58, 
f '•  Lndress , exsicc.  ann.  1830  ! — Fleurs  solitaires  ou  en  glo- 

merules  a Faisselle  des  feuilles,  formant  de  longs  épis  linéaires.  Pé- 
rtgone  brièvement  pubescent,  5-lide  et  campanulé  lors  de  Panthèse, 
a divisions  ovales,  obtuses,  appliquées  sur  le  fruit,  munies  à la  ma- 
t u i i l é , au  dessous  du  sommet,  d’une  aile  demi— circulaire,  membra- 
neuse, (‘talée,  un  peu  plissée,  érodée  au  bord,  et  formant  par  sa  réu- 
nion avec  celles  des  autres  sépales  une  étoile.  Graine  noire.  Embryon 
courbe  en  cercle,  entourant  l’albumen  très-réduit  central  et  translu- 
cide. feuilles  linéaires,  planes,  aiguës,  finement  pubescentes  et  à 
poils  appliques.  liges  de  3-5  decim.,  décombantes  ou  redressées, 
fruticuleuses , un  peu  glabres , rameuses  à la  base  ; rameaux  effilés’ 
pubescents,  excepté  a la  base,  verts  ou  rougeâtres.  Racine  grosse , 
longue , ligneuse  et  vivace. 

Uab.  Tarascon,  Narbonne,  Perpignan,  Elue,  Olelte,  etc.  Août-septembre. 
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K.  auemari.%  RotJ),  in  Schracl.  journ.  1,  p.  507,  t.  2;  Ü/o^. 
G c.  ; Salsola  arenaria  TF.  K.  hung.  t.  87  ; S.  tenui folia  M.  B. 
taur.-cciuc.  1,  p.  188;  S.  dasyantha  P ail.  ill.  t.  10-11  ; Chenopo- 
dium  arcnarium  Gœrtn.  fl.  W et  t.  i,p.  35G.  — Schultz,  eœsicc. 
n°  75  ! ; Billot , eœsicc.  n°  70  ! ; Rchb.  eœsicc.  n°  484  ! — Pleurs  en 
glomérules  sessiles  à l’aisselle  des  feuilles,  laineuœ  et  hérissés  de 
longs  poils , formant  de  longs  épis  effilés  et  linéaires.  Périgone  très- 
hérissé,  5-fide  et  campanulé  lors  del’anthèse,  à divisions  ovales,  ap- 
pliquées sur  le  fruit,  munies  à la  maturité  au-dessous  du  sommet, 
d’une  aile  oblongue , obtuse,  érodée,  étalée  et  subplissée,  et  formant 
une  étoile  avec  celles  des  autres  sépales.  Graine  grise.  Embryon  cour- 
bé en  cercle.  Feuilles  filiformes , subaiguës,  très-poilues  et  à poils 
appliqués,  longuement  ciliées,  surtout  près  de  la  base.  Tige  de  1-4  dé- 
cimètres, herbacée , poilue  ou  hérissée,  simple  ou  rameuse,  cà  ra- 
meaux très-étalés.  Racine  grêle , simple  ou  rameuse , longue , 
flexueuse,  annuelle. 

Hab.  Romans  dans  la  Drôme  (Clément);  Garpentras  ( Féraud );  champs  autour 
d’Avignon  ( tiequien ) ; Tresque,  près  de  Baguol-les-Bains,  dans  le  Gard  (de 
Pouzols).  (Tj  Août-septembre. 

Obs.  Le  Kochia  scoparia  Schracl.  est  quelquefois  cultivé  en  Provence  pour 
remplacer  la  bruyère  dans  les  magnaneries;  mais  nul  part  il  ne  se  rencontre 
à l'état  spontané.  Cette  espèce,  du  reste,  se  reconnaît  à sa  tige  très-rameuse 
et  à rameaux  effilés  et  dressés  ; à ses  feuilles  lancéolées-sublinéaires;  enfin  aux 
ailes  du  périgone  subtrilobées-cuspidées. 

Tout  récemment  notre  ami  Garnier  vient  de  retrouver  cette  espèce  presque 
subspontanée  sur  les  bords  de  l’Ognon,aux  confins  du  département  du  Doubs  et 
de  la  Haute-Saône.  Dans  cette  contrée  elle  est  presque  partout  cultivée  dans 
les  jardins,  pour  fabriquer  des  balais. 

Subgenus  2.  Echinopsilon  Moq.  I.  c.  156.  — Périgone  fructifère 
portant  sur  le  dos  des  appendices  spini formes.  Graine  subrostel- 
lée.  Embryon  condupliqué,  subannulaire. 

li  m m sut  a Nolte,  nov . fl.  Mois.  24  ; Echinopsilon  hirsutus 
Moq.  Le.  136;  Chenopodium  hirsutum  L.  sp.  ed.  1,  p.  221  ; I)  C. 
fl.  fr.  5,  p.  594;  Dub.  bot.  396;  Salsola  hirsuta  L.  sp.  ed.  2,  p.  525; 
Lois.  gall.  1,  p.  216  ; Suœda  hirsuta  Rchb.  fl.  eœc.  580  ; Wille- 
metia  hirsuta  Moq.  ami.  sc.  nat.  s.  2,  vol.  i,p.  210. — le.  Pall. 
ill.  t.  45;  J.  B.  liist.  3,  p.  702.  Rchb.  eœsicc.  n°  1266  ! — Fleurs 
réunies  en  glomérules  hérissés-laineux  et  sessiles  à l’aisselle  des 
feuilles,  formant  de  longs  épis  linéaires,  très-flexueux  et  anguleux 
à la  maturité.  Périgone  campanulé  lors  de  l’anthèse,  à divisions 
courtes,  demi-circulaires,  obtuses  ; les  deux  extérieures  au  moins 
munies  d’appendice  spiniforme  conique.  Graine  oblongue,  notre, 
non  luisante.  Feuilles  épaisses-charnues,  linéaires-subeylindriques, 
égalant  6-12  millimètres , obtuses,  molles,  hérissés— velues  et  un 
peu  tomenteuses,  d’un  blanc-cendré,  devenant  presque  glabres  en 
vieillissant,  et  prenant  une  teinte  un  peu  fauve  par  la  dessicca- 
tion. Tige  de  1-3  décimètres,  herbacée  et  un  peu  ligneuse  à la  base, 
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étalée  ou  ascendante,  striée-anguleuse,  subtomenteuse,  velue,  très- 
hérissée  ou  glabrescente,  à rameaux  inférieurs  grands,  très-ouverts 
et  presque  couchés  à terre.  Racine  annuelle  presque  simple. 

llab.  Bords  do  la  Méditerranée,  Toulon,  Marseille,  Arles,  Montpellier  Nar- 
Ik)uuo,  etc.  I Août-septembre. 


R.  Graine  verticale. 

CAMPIIOROSMA.  (Lin.  gen.  ICI.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Calice  tubuleux,  comprimé,  à 4 dents, 
dont  deux  opposées  plus  grandes  et  carénées,  et  deux  plus  petites  et 
planes.  Etamines  4,  saillantes,  insérées  au  fond  du  calice.  Style  2-3. 
Fruit  comprimé,  renfermé  dam  le  calice  qui  n’a  subi  aucune  modi- 
iicalion  ; péricarpe  membraneux,  distinct.  Graine  à test  membra- 
neux. Embryon  condupliqué,  épais,  vert. 

€.  MOXSPEL14CA  L.  sp . 178  ; I)  c.  fl.  fr.  3,  V.  598;  Dub. 
bot.  595;  Lois.  gall.  1 , p.  1 1 0.—  Ic.  Lam.  ill.  t.  8G;  J.  IL  hist.  3, 
p.  380.  Endress , exsicc.  ann.  1850!  — Fleurs  solitaires  à Fais- 
selle des  bractées  linéaires  ou  linéaires-Iancéolées,  disposées  sur  les 
rameaux  et  au  sommet  de  la  tige  en  épis  courts  (1-3  centimètres), 
ascendants,  assez  compactes,  et  dont  l’ensemble  forme  une  panicule 
étroite,  velue-blanchàtre.  Périgone  urcéolé,  blanchâtre,  à divisions 
obtuses.  Graine  orbiculairc,  plane  et  noire.  Feuilles  linéaires,  subuli- 
formes,  subaignes,  velues  tomenteuses;  celles  des  jeunes  rameaux 
stériles  fiscicwlees  et  plus  courtes.  Tiges  nombreuses,  pubescentes 
ou  velues,  étalées-gazonnantes,  et  de  deux  formes  ; les  unes  courtes, 
péren liantes,  stériles,  étalées  à terre  ; les  autres  égalant  ou  dépas- 
sant 2-3  décimètres,  ligneuses,  couchées  puis  redressées-ascendantes 
et  portant  les  fleurs  à leur  sommet.  Souche  ligneuse.  Racine  grosse 
dure,  longue  et  ligneuse. 

//rd>.  La  Provence  et  le  Languedoc;  Marseille,  Nimes,  Montpellier.  Cette 
ISarbonae,  I orl-Vendres  ; Corse.  ^ Août-septembre. 

CORISPLRMUM . (Ant.  Juss.  act.  Acad.  Paris  1712,  183,1.10.) 

I leurs  hei  maphrodites.  Calice  monophyllc  ou  nul,  pim  rarement 
à,  2-3  sépales  membraneux . Etamines  1-5,  incluses,  insérées  sur  le 
réceptacle.  Stvles,2,  très-courts.  Fruit  très-comprimé,  non  enveloppé 
par  le  calice,  un  peu  convexe  ou  gibbeux  extérieurement,  à marge 
tranchante  ou  entourée  dune  aile  scarieuse  ; péricarpe  adhérent 

a la  graine.  Celle-ci  a test  crustacé.  Embryon  annulaire,  grêle  fi- 
liforme, blanc. 

*'•  7Y8WOPIFOL«ln  L 8P-  6 i D C.  fl.  fr.  5,  p.  397  ; Dub.  bot. 
o95;  Lois.  gall.  1 , p.  3.  — le.  Lam.  ill.  t.  5;  Gœrtn. 


f.  3;  Juss.  ann.  se.  nat.  1712, 


P-  185,  t.  10. 


fr.  t.  75, 
C.  Billot,  exsicc. 


n 447  ! — Fleurs  en  long  épi  terminal  lâche  à la  base  et  compacte 
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au  sommet,  solitaires  à Faisselle  des  feuilles,  ou  des  bractées  tantôt 
semblables  aux  feuilles,  tantôt  plus  larges  et  plus  courtes  qu’elles. 
Périgone  blanc,  bien  plus  court  que  les  feuilles  ou  bractées.  Graines 
lenticulaires,  minces,  convexes  sur  le  dos,  concaves  sur  la  face  op- 
posée, entouréesd’une  aile  membraneuse  blanche-scarieuseetpellu- 
cide,  plus  ou  moins  émarginée  au  sommet  mucroné  par  la  base 
persistante  du  style.  Feuilles  alternes,  linéaires,  mucronulées,  uni- 
nerviées,  égalant  2-4  centimètres.  Tige  de  1-3  décimètres,  dressée, 
ordinairement  rameuse  dès  la  base,  arrondie,  striée,  blanche-ver- 
dâtre, puis  devenant  rougeâtre  ; rameaux  effilés,  dressés.  Racine 
grêle,  annuelle. 

{i.  bractcosa.  Bractées  ovales,  acuminées  ou  seulement  aiguës, 
courtes,  rapprochées  en  épi  court  et  ovoïde  (5-10  millimètres). 
C.  bracteatum  Viv.  ann.  sc.  nat.  2,  p.  200. 

llab.  Lyon,  Avignon,  Nîmes,  Tresque  dans  le  Gard,  Montpellier,  Cette, 
Aigues-Mortes,  etc.  ; variété  p.  mêlée  partout  au  type,  ainsi  que  toutes  les 
transitions  qui  réunissent  les  deux  formes,  (i;  Juillet-août. 

Trib.  4.  SALICORN1EÆ  Dumort.  fl.  belg.  p.  25.  — Fleurs  d’une 
seule  forme,  hermaphrodites  et  rarement  polygames,  enfoncées  dans 
des  excavations  du  rachis , ou  dans  les  aisselles  des  feuilles.  Graine 
verticale,  à tégument  double  ou  simple.  Albumen  variable.  Embryon 
condupliqué.  — Tige  articulée ; feuilles  charnues,  très-courtes  ou 
même  nulles. 

SALICOïtNTA.  (Tournef.  inst.  coroll.  51,  t.  485.) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames,  cachées  dans  des  excavations 
du  rachis.  Calice  utriculeux,  tronqué  ou  denticulé  au  sommet,  à la 
fin  subéreux,  aptère  ou  entouré  supérieurement  d’une  aile  membra- 
neuse transversale  très-courte.  Etamines  1-2,  à filets  courts  et 
épais,  ou  subulés.  Styles  2.  Fruit  comprimé,  enveloppé  par  le  calice 
fermé,  charnu,  aptère  ou  faiblement  ailé;  péricarpe  membraneux, 
distinct  ou  adhérent  à la  graine.  Celle-ci  à tégument  simple  ou 
double.  Embryon  tantôt  central  et  enveloppé  par  l’albumen  excen- 
trique, tantôt  périphérique,  demi-annulaire  et  recouvrant  la  partie 
latérale  de  l’albumen  central. 

Subgenus  1.  Eusalicornia. — Divisions  périgonales  portant  â la  ma- 
turité, au-dessous  du  sommet,  une  aile  courte  et  transversale. 
Péricarpe  subadhérent  à la  graine.  Celle-ci  à tégument  simple 
et  membraneux.  Embryon  condupliqué , central , enveloppé  par 
l’albumen  excentrique. 

S.  aiEitRACF.A  L.  sp.  5;  DC.  /I.  fr.  3,  p.  396;  Dub.bot.  595;  Lois, 
g ail.  1,  p.  1. — S.  annua  Engl.  bot.  t.  415;  Lam.  ill.  t.  4;  Dod. 
pempt.  82.  Schultz,  exsicc.  n°  530!;  Rchb.  exs.  n°  2235!-—  Fleurs 
en  épis  brièvement  pédonculés,  opposés,  déçusses,  articulés  comme 
le  restant  de  la  plante  ; cavités  florifères  situées  à la  base  de  chaque 
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article,  opposées,  trialvéolées  et  trillores  ; l’alvéole  centrale  plus 
elevre  que  les  deux  latérales.  Calice  glabre,  anguleux-comprimé, 
tronqué  au  sommet,  resserré  sous  la  gorge,  fendu  en  long  et  muni 
aux  bords  de  la  fente  de  lames  scarieuses  qui  dans  le  fruit  simulent 
les  appendices  des  Kochia.  Graine  velue-blanchàtre,  comprimée, 
sillonnée  d'un  côté.  Feuilles  milles.  Tige  de  2-3  décimètres,  unique, 
d’abord  charnue,  puis  devenant  avec  Page  un  peu  ligneuse  et 
ridée-rugueuse,  droite,  très-glabre,  articulée;  articles  urcéolés, 
terminés  au  sommet  par  un  bord  membraneux,  émarginés  sur  deux 
côtés  opposés,  et  arrondis  subaigus  sur  les  2 autres  faces;  rameaux 
nombreux,  naissant  presque  dès  la  base  de  la  tige,  décussés,  étalés, 
simples,  fructifères  au  sommet,  et  semblables  à la  tige  ou’  un  peu 
plus  dilatés.  Racine  annuelle,  simple,  perpendiculaire,  souvent  con- 
tournée au  collet. 

llnb.  Bords  de  la  Méditerranée  et  de  l'Océan;  marais  salés  et  voisinage  des 
salines  dans  I intérieur  de  la  France;  Lorraine,  à Dieuze,  Marsal,  Vie  ChA- 
leau-Salms,  Mojenvie,  Forbach,  Cocheren,  Morange,  ete.  (jp  Août-septembre. 

Subgenus  2.  Artiirocnemum  Moq.  l.  c.  — Divisions  périgonales 

aptèies.  Péricarpe  distinct.  Graine  munie  de  deux  téguments , 

a test  ci  ustacé.  Fmbryon  périphérique,  semi-annulaire,  recou- 
vrant la  partie  latérale  de  l’albumen  central  ou  latéral. 

S.  fr,)t.co§.%  L.  Sp.  3;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  597;  Dub.  bot. 
.>9o  ; Lois,  jj ail.  1,  p . j . Ic.  Latn.  ill.  t.  4,  f.  2.  Soleirol, 
exs icc.  n°  3008  ! ; Itchb.  exsicc.  n°  2431  ! — Fleurs  en  épis  mé- 
diocres (1-3  centimètres  de  long  sur  2-3  millimètres  de  large),  cvlin- 
* ‘aces,  articulés  comme  les  rameaux;  articles  échancrés  sur  deux 
laces  opposées  et  arrondis-obtus  sur  les  deux  autres  ; cavités  fiori- 
b‘i  es  situées  à la  base  de  chaque  article,  opposées,  trillores  et  à trois 
alvéolés  uni  flores  placées  à la  même  hauteur.  Calice  turbiné,  non 
rétréci  sous  la  gorge,  charnu,  glabre,  fendu  en  long  avec  des  la- 
melles aux  bords  de  la  fente.  Graine  oblonguc,  une  fois  plus  longue 
qu<  ‘il ge,  sillonnée  sur  une  face,  lisse  ou  très-obscurément  ponc- 
uee,  de  couleur  fauve.  Feuilles  milles.  Plusieurs  tiges  de  3-0  déci— 
"i(,,I'es,  ligneuses,  droites  ou  flexueuses,  redressées,  très-glabres 
rameuses;  jeunes  rameaux  articulés,  opposés,  décussés,  fructifères 

,l  / .x  | ' 1,11,1  ’ a,*lf-lcs  deux  fois  aussi  longs  que  larges,  émarginés 
et  a lobes  obtus.  Racine  ligneuse,  tortueuse. 

fL  radicans  Plante  plus  basse,  à rameaux  radicants,  à épis  plus 
milices.  .S.  radicans  Smith,  Engl.  bot.  t.  1691. 

Itab.  Bords  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée  ; variété  B aux  mêmes  lieux 

n.mcî£Æ£r  m’"S  'le  raï0"S  ,>0int  vu0  dcs  borils  <lc  Méditerranée. 
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S.  ïmacrostafiiva  Moric.  fl.  ven.  1,  p.  2;  Dub.  bot.  595  ; 
Guss.  syn.  sic.  7,  et  fl.  sic.  t.  4.  — Fleurs  en  épis  gros  et  longs 
(5-6  centimètres  de  long  sur  5-4  millimètres  de  large),  cylindroïdes, 
articulés  comme  les  rameaux;  articles  terminés  supérieurement  par 
un  bord  muni  de  2 échancrures  opposées,  et  de  2 appendices 
alternant  avec  les  échancrures,  courts,  arrondis,  aigus  et  opposés; 
cavités  florifères  situées  à la  base  de  chaque  article,  opposées,  triflores 
et  unialvéolés.  Calice  turbiné,  non  rétréci  sous  la  gorge,  charnu, 
glabre,  anguleux,  fendu  en  long  avec  des  lamelles  marginales.  Graine 
comprimée , ovoïde,  aiguë  ou  subpyriforme,  noire,  brillante,  très- 
glabre,  couverte  sur  les  2 faces  de  tubercules  très- fins  et  disposés 
en  lignes  concentriques.  Feuilles  nulles.  Tige  de  5-6  déc.  de  hautsur 
6-12  mill.  de  diamètre,  ligneuse,  dressée,  plus  ou  moins  flexueuse, 
très- glabre,  rameuse  ; jeunes  rameaux  articulés  et  fructifères  h l’ex- 
trémité, opposés,  dressés;  articles  aussi  longs  que  larges,  émarginés 
et  à lobes  aigus.  Racine  grosse,  ligneuse  et  tortueuse.  — Plante 
plus  précoce  que  la  précédente  (Guss.). 

Hab.  Bords  de  la  Méditerranée,  et  probablement  de  l’Océan.  La  confusion 
qui  a existé  entre  celte  espèce  et  la  précédente  ne  nous  permet  pas  de  lui  assi- 
gner, sur  les  bords  de  l’Océan,  des  stations  précises,  b Juillet-août. 

I 2.  Spiroloueæ  C.  A.  Mey.  I.  c. 

Embryon  roulé  en  spirale.  Albumen  nul  ou  très-réduit,  bipartite,  excentrique. 

— Feuilles  étroites,  subcylindriques  et  charnues. 

SIJÆDA.  (Forsk.  fl.  ægypt.  69.) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames.  Calice  urcéolé,  à 5 sépales 
égaux,  épais,  charnus,  à la  fin  gonflés  et  baccilormes,  parfois  sub- 
searieux  et  dépourvus  d'ailes  ou  d’ appendices . Etamines  5,  à filets 
liliformes.  Style  nul;  stigmates  5,  rarement  4-5.  Fruit  comprimé, 
enveloppé  par  le  calice  fermé  et  non  appendiculé  ; péricarpe  très- 
mince  et  non  adhérent.  Graine  verticale,  lenticulaire,  à téguments 
doubles , à test  crustacé.  Albumen  nul,  ou  divisé  eu  deux  masses  pla- 
cées sur  les  côtés  de  l’embryon;  celui-ci  épais,  roulé  en  spirale 
plane;  radicule  externe  et  infère. 

Subgenus  1.  Eusuædà.  — Graine  horizontale. 

S.  fruticosa  Forsk.  fl.  ægypt . p.  70;  Moq.  I.  c.  p.  156; 
Chenopodium  fruticosum  L.  sp.  ed.  1,  p.  221  ; D C.  fl.  fr.  5, 
p.  595;  Dub.  bot.  596;  Salsola  fruticosa  L.  sp.  ed.  2,  p.  524; 
Lois.  gall.  1,  p.  217;  Schoberia  fruticosa  C.  A.  Mey.  in.  Ledeb. 
ait.  1 ,p.  402. — le.  Lob.  obs.  207,  f.  1 . Soleirol,  exsicc.  n°  5642  ! 
— • Fleurs  axillaires,  sessiles,  2-4  fois  plus  courtes  que  les  feuilles 
à l’aisselle  desquelles  elles  naissent  solitaires,  géminées  ou  ternées, 
formant  des  grappes  étroites  et  feuillées.  Bractées  2-5  sous  chaque 
fleur  et  [tins  courtes  qu’elle,  aiguës,  concaves,  blanches-rnembra- 
neuses  et  persistantes  après  la  chute  du  fruit.  Périgone  campanulé, 
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5-lide,  enflé  et  enveloppant  le  fruit.  Graine  verticale,  renflée,  noire, 
très-brillante,  rostellée  au  sommet.  Feuilles  sessiles,  charnues, 
demi-cylindriques,  rapprochées,  courtes  (5  millimètres  de  long  sur 
1 millimètre  de  large),  rétrécies  à la  base,  obtuses  au  sommet,  d’un 
vert-glauque  noircissant  par  la  dessiccation;  les  florales  presque 
de  la  moitié  plus  courtes,  plus  larges  et  souvent  recourbées.  Tige 
de  -4-1:2  décimètres,  blanchâtre,  arrondie,  striée,  dressée,  très- 
rameuse,  à rameaux  dressés,  glabres,  verts.  Racine  ligneuse.  — 
Plante  toujours  verte. 

Hab.  Les  bords  de  la  Méditerranée  et  de  l'Océan.  t>  Mai-juillet. 

Subgenus  2.  Chknopodina  Moq.  — Graine  verticale. 

S.  ma n ITIM*  Dumort.  fl.  belg.  22;  Schoberia  maritima  C.  A. 
Mey.  in  Led.  fl.  ait.  1,  p.  400;  Salsola  maritima  Pair.  dict.  7, 
p.  201  ; Chenopodina  maritima  Moq.  I.  c.  p.lGl  ; Chenopodium  ma- 
ritimum  L.  sp.  321  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  503  ; l)ub.  but.  396  ; Lois. 
f/n//.  1 , p.  210.  Ic.  Dod.  pempt.  81 , f.  5 ; Lob.  ado.  170,  /'.  sup. 
Solcnol,  exsicc.  u'!  5041  ! ; Ilchb.  exsicc.  n°  871  !;  Billot , exsicc 
n°  1 057  ! Fleurs  sessiles,  2-3  en  glomérules  situés  à Faisselle 
do  leu  il  les,  et  formant  par  leur  ensemble  de  longues  grappes  feuil- 
lues. Péiigone  Iructifère  déprimé-urcéolé,  à divisions  ovales 
obtuses,  appliquées  sur  le  fruit.  Graine  lenticulaire,  noire,  bril- 
’ faute,  lisse  ou  obscurément  ponctuée,  rostellée-subbidentée.  Feuil- 
les sublinéaires,  glabres,  de  8-15  millim.  de  long  sur  1-5  de  large, 
charnues,  entièrement  opaques , planes  supérieurement , convexes 
en  dessous,  subaiguës,  et  un  peu  dilatées  à la  base,  molles,  luisan- 
les,  il  un  vert-glauque;  les  supérieures  plus  courtes  (5-7  millimè- 
tres). Tige  de  1-5  décimètres,  herbacée  ou  un  peu  indurée  à la 
base,  dilîuse,  très-rameuse,  à rameaux  dressés,  étalés  ou  couchés, 
glabres.  Racine  ordinairement  simple,  annuelle. 

p.  macrocarpa  Moq.  Fruits  du  double  plus  gros  que  dans  le  type 
(2  millimètres  de  diamètre).  Chenopodium  macrocarpum  Peso 
journ.  1 , p.  48. 

Ilab.  Bords  de  la  Méditerranée  et  de  l'Océan.  (î)  Juillet-août. 

V wi»leivdi-:.\n  Gren.  et  Godr.;  Chenopodina  splendens  Gren. 

' J _ a Moq.  I.  c.  p.  100;  Salsola  splendens  Pourr.  act. 

I oui . 0(1  / SS  -,  p.  527;  Chenopodium  setiqerum  I)  C . cat.  monsp.  04 
(I81.,i,  et  fl.  fr.  5,  p.  372;  Dub.  bot.  506  ; Lois.  gall.  1 ,p.  216 
Suæda  wtigcra  Moq.  ann.  sc.  nat.  p.  300  ; Schroberia  setigerà 
. A.  Meg.  I.  c.  p.  402. — Wclwitch,  exsicc.  n°  85 î — Fleurs 
sessiles,  2-5  en  glomérules  à Faisselle  ries  feuilles  et  formant  de 
longues  grappes  feuiilées.  Périgone  fructifère  renflé,  à divisions 
ovales,  obtuses,  ridées-rugueuses,  appliquées  sur  le  fruit.  Graine 
entn  ulane,  nuire,  lisse  et  brillante,  subrostellée.  Feuilles  linéaires- 
tuméfiées , subcylindriques , demi-transparentes , très-charnues, 


SALSOLACÉKS. 


51 


un  peu  dilatées  à la  base,  d'abord  obtuses  au  sommet,  puis 
s'atténuant  en  soie  fine  par  l’âge  et  la  déperdition  des  liquides 
qui  les  gonflaient.  Tige  de  2-4  décimètres,  herbacée,  ascendante, 
très-rameuse,  à rameaux  subfarineux,  étalés-diffus;  les  inférieurs 
étalés  à terre.  Racine  simple,  ou  peu  rameuse,  annuelle.  — Plante 
très-glabre,  d’un  vert,  glauque  très-pâle  légèrement  nuancé  de  rouge, 
ce  qui  la  fait  distinguer  au  premier  coup  d’œil  du  C.  maritimay  avec 
lequel  elle  a été  longtemps  confondue. 

llab.  Bords  de  la  Méditerranée,  Toulon,  Montpellier,  Cette,  Narbonne,  etc. 
(T;  Juillet-août. 


SALSOLA.  (Gærln.  fruct.  1,  p.  559,  t.  75.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Calice  à 5,  rarement  à 4 sépales  ailés 
tranver salement.  Etamines  5,  rarement  5,  à filets  linéaires  et  plus 
souvent  dilatés  à la  base  et  soudés  en  très-courte  cupule.  Style 
ordinairement  allongé  ; stigmates  2,  rarement  5.  Fruit  déprimé,  en- 
veloppé par  le  calice  capsuliforme  et  muni  de  5 ailes  étalées  en  étoile; 
péricarpe  sec  et  membraneux,  rarement  charnu  et  subbacciforme. 
Graine  horizontale , subglobuleuse  , à tégument  simple  et  mem- 
braneux. Albumen  nul.  Embryon  vert,  roulé  en  hélice;  radicule  ter- 
minant la  spirale. 

S.  üali  L sp.  522;  D C.  fl  fr.  5,  p . 596  ; Dub.  bot.  595; 
Lois.  gall.  1,  p.  216;  S.  decumbens  Lam . fl.  fr.  5,  p.  241.  — 
le.  Lam.  ill.  t.  181,  f.  2 ; Moris.  hist.  s.  5,  t.  55,  f.  11  ; PalL  ill. 
t.  19,  f.  2-5.  Schultz , exsicc.  n°  72!;  Billot , exsicc.  n°  841  ! 
— Fleurs  solitaires  ou  2-5  en  glomérules  à l’aisselle  des  feuilles,  et 
formant  par  leur  ensemble  des  épis  serrés;  bractées  à base  large- 
ment ovale  ou  triangulaire,  blanches-scarieuses  aux  bords,  puis 
subulées- épineuses , un  peu  plus  longues  que  la  fleur.  Divisions  du 
périgone  d’abord  minces,  puis  indurées-cartilagineuses  à la  base, 
subünéaires,  obtuses  ou  érodées  aiguës  au  sommet , se  roulant  en- 
suite en  pointe  dressée,  portant  sur  le  dos  tantôt  une  grande  aile 
membraneuse  rose  purpurine  ou  blanche,  tantôt  une  simple  marge 
écailleuse  en  forme  de  carène  transversale.  Feuilles  alternes,  sublan- 
céolées-1  inaires,  subulées , mucronées-épineuses , glabres  ou  scabres- 
hérissées,  ainsi  que  la  tige.  Celle-ci  de  1-5  décimètres,  ordinaire- 
ment très-rameuse  dès  la  base;  rameau  central  dressé,  les  autres 
couchés  et  redressés  ; tous  ordinairement  striés  de  blanc  et  de  vert 
ou  de  pourpre.  Racine  simple,  longue,  annuelle. 

p.  calvescens.  Plante  glabre  dans  toutes  ses  parties;  ailes  du  péri- 
gone ordinairement  rudimentaires. — S.  Trapus  D C.  fl.  fr.  5, 
'p.  596  (nonL.);  Dub.  bot.  595;  Lois.  gall.  1,  p.  216;  S.  spinosa 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  240. — le.  Lobel , obs.  465  , f.  1 ; Bail.  ill.  t.  18, 
f.  1.  Rchb.  exsicc.  n°  662! 

llab.  Bords  de  la  Méditerranée  et  de  l’Océan,  remonte  le  long  des  cours  d'eau 
jusque  dans  les  Alpes  et  les  Pyrénées.  (J)  Août-septembre. 
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Tkagin  L.  sp.  322  [non  auct.gall.);  S.  Kali  y.  tenui folia 
Moq.  tn  1)  ( . prodr.  13,  p.  187;  S.  decumbens  Lam.  fl.  fr.  3, 
p.  2-41 Schultz , cxsicc.  n°  72  !—  Feuilles  très-fines  et  allongées - 
filiformes  (2-5  centimètres  de  long  sur  1-2  millimètres  de  large), 
nullement  épaisses-charnues , lisses , glabres  ou  pubescentes.  Tiges 
dressées , </rc7es,  peu  ou  pas  décombuntes,  jamais  diffuses.  — Bien 
que  nous  ne  puissions  distinguer  cette  plante  de  la  précédente  par 
des  caractères  plus  solides  et  plus  précis,  nous  avons  cru  devoir 
respecter  cette  espèce  fondée  par  Linné,  et  qui  observée  à Létal  frais 
laissera  sans  doute  apercevoir  des  caractères  différentiels  plus  im- 
portants que  ceux  que  nous  avons  donnés.  Nous  avons  cru  devoir 
aussi  lui  réunir  la  plante  d’Allemagne  que  nous  avons  reçue  de 
Berlin,  Dantzig,  Mayence,  et  que  M.  Schultz,  a publiée  dans  ses  cen- 
turies sous  le  n°  72  ! 

Uni.  Anduze  (Jordan);  Avignon  (Grenier).  ® Août-septembre. 

S.  Soi, A !..  sp.  3 23;  IJ  C.  fl.  fr.  5,  p.  395;  Dub.  but.  396;  Lois. 
<joll.  1 , p.  216;  S.  longifuha  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  2 ii  .—le.  Jacq.  hort. 

r.  t.  08;  Lob.  adv.  1 09;  Dod.  pempt.  81 , f.  2.  llchb.  exs.  n°  1472! 

Fleurs  solitaires  ou  géminées,  très-distantes  (1-2  centimètres),  3-5 
lois  plus  courtes  que  les  feuilles  à l’aisselle  desquelles  elles  naissent 
et  occupant  presque  toute  la  longueur  de  la  tige  et  des  rameaux; 
lu  a<  très  lancéolées,  a bords  membraneux,  plus  longues  que  les  fleurs. 
Lérigone  à 5 divisions  lancéolées,  aiguës,  parclieminées-membra- 
neuses  a la  maturité,  sans  ailes , et  portant  sous  le  sommet  une 
mince  carène  transversale.  Fruit  gros,  ovoïde  (4-5  millim.  de  long 
mu  .)  de  large),  noir  et  non  luisant.  Feuilles  scmi-amplexicaules, 
<>\alrs  a la  base,  puis  lancéolées-linéaires,  charnues,  demi-cylindri- 
ques, sub aiguës  et  terminées  par  une  soie  fine  et  nullement  épineu- 
ses, d’un  vert  glauque  et  pâle;  les  florales  très-dilatées  à la  base, 
lige  oe  5-0  décimètres,  glabre,  un  peu  luisante,  diffuse  et  rameuse 
a la  base,  a rameaux  effilés  et  redressés. 

llnb.  Bords  de  la  Méditerrauée  et  de  l'Océan.  (î)  Août-septembre. 

ESPÈCES  EXCLUES. 

AraiPLEx  glauca  L.  — C’est  indubitablement  par  erreur 
<1  ne  celte  espèce  a été  signalée  à Toulouse  par  .1.  Bauliin  et  Üillen, 
ainsi  qu  en  Languedoc  par  Lantarck  et  Loiseleur. 

L „ATR,P"  V , ai  * 11  x , L.  — Cette  espèce  n’est  point  française. 
Lllea  etc  indiquée,  par  Loiseleur,  à Arles,  par  confusion  avec  VA. 
microtheca  Moq.,  et  a Nancy,  par  confusion  avec  VA.  miens  Rebent. 

IraieiEi  iaiteas  Rebent.  - Plante  d’Allemagne  qui  s’est 
montrée  autrefois  dans  les  fossés  de  Nancy,  d’où  elle  a disparu. 

Oiiioai:  PEDiwcntTA  Moq.  ; Atriplex  pcdunculata  L.  — 
Loiseleur  I indique  « sur  les  bords  de  f Océan  atlantique,  » d’où  nous 
n avons  0 voir  provenant  des  rivages  français,  non  plus  que 
d Abbeville,  localité  citee  par  Lamarck,  d’après  Belleval. 
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(POLYGONEÆ  JUSS.  gdl.  82)  (I  ) 

Fleurs  hermaphrodites,  rarement  unisexuelles.  Périgone  herbacé 
ou  coloré,  persistant  et  plus  rarement  caduc,  accreseent  ou  mar- 
cescent,  à 3-0  folioles  ; celles-ci  libres  ou  soudées  à la  base,  uni- 
bisériées,  presque  égales  ; les  intérieures  parfois  plus  grandes,  s’ac- 
croissant et  enveloppant  le  fruit;  préfloraison  imbricative.  Eta- 
mines 4-10,  insérées  au  fond  du  calice,  et  plus  rarement  sur  un 
anneau  glanduleux  hypogyne,  opposées  aux  divisions  périgonales 
et  plus  rarement  alternes  avec  elles  ; glandes  tantôt  nulles,  tantôt 
périgynes  ou  hypogynes,  alternant  avec  les  étamines;  filets  filiformes, 
libres  ou  soudés  par  la  base  ; anthères  biloculaires,  s’ouvrant  lon- 
gitudinalement. Ovaire  libre,  plus  rarement  soudé  au  périgone  par 
la  base,  uniloculaire  et  uniovulé.  Ovule  sessile  et  dressé,  ou  très- 
rarement  porté  par  un  funicule  basilaire.  Styles  2-5,  en  nombre  égal 
à celui  des  angles  de  l’ovaire  ; stigmates  simples,  cajTités  ou  en  pin- 
ceau. Fruit  (akène  ou  cariopse)  uniloculaire,  enveloppé  parle  péri- 
gone marcescent  ou  accreseent,  à une  graine  lenticulaire  ou  trigone, 
parfois  tétragone.  Graine  dressée,  libre  ou  soudée  au  péricarpe,  à 
test  membraneux;  albumen  farineux,  rarement  subcharnu;  embryon 
renversé,  droit  ou  arqué,  central  ou  placé  sur  le  côté  de  l’albumen; 
radicule  supère,  diamétralement  opposée  au  hile. — Plantes  annuelles 
ou  vivaces,  herbacées  et  plus  rarement  sous-frutescentes,  droites,  éta- 
lées ou  volubiles;  tiges  arrondies  ou  anguleuses,  souvent  renflées  aux 
articulations;  feuilles  alternes,  rarement  opposées,  parfois  ramassées 
à la  base  de  la  tige,  simples,  entières  ou  plus  ou  moins  incisées,  à 
bords  roulés  en  dessous  dans  la  préfloraison  ; pétioles  engainants,  et 
plus  souvent  munis  d’une  stipule  intrapétiolaire  en  forme  de  gaine 
ordinairement  membraneuse,  fermée  ou  fendue,  souvent  ciliée; 
Heurs  naissant  à l’aisselle  des  bractées,  ou  à l’aisselle  des  feuilles, 
disposées  en  fascicules  ou  en  faux  verticilles  et  formant  des  épis  ou 
des  grappes  plus  ou  moins  compactes. 

OXYRIA.  (Hill.  veg.  syst.  10,  p.  24.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  herbacé,  à quatre  folioles  dont 
les  deux  intérieures  plus  grandes.  Etamines  6,  dont  4 réunies  en 
deux  paires  opposées  aux  folioles  extérieures,  et  les  2 dernières 
solitaires  devant  les  folioles  intérieures.  Stigmates  deux , subsessiles 
et  en  pinceau.  Akène  lenticulaire , membraneux  et  largement  ailé , 
dépassant  de  beaucoup  le  périgone  à la  maturité.  Graine  comprimée 
en  sens  inverse  de  l’akène.  Embryon  central,  droit  ; cotylédons 
aplatis,  elliptiques. 


(i)  Auctore  Grenier. 
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O.  DiGVNt  Campd.  mon.  155,  t.  5,  f.  5;  Dub.  bot.  405; 
Ilutnex  digynus  L.  sp.  480;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  579  ; Lois.  1 , p.  270; 
Rhtum  digynum  Wahlbg.  lapp.  101,  t.  9,  f.  2;  Lapai  hum  digynum 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  G. — Fries , herb.  norm.  5,  n°  5G!;  lichb.  exsicc. 
n°  12G7  !;  Soleirol , eæsicc.  n°  5715  ! — Fleurs  en  grappe  rameuse, 
à rameaux  dressés,  spiciformes.  Fruit  largement  ailé,  échancré  au 
sommet  dans  toute  la  profondeur  de  l’aile.  Feuilles  presque  toutes 
radicales,  réuiformes,  obtuses  ou  échancrées  au  sommet,  obscuré- 
ment trilobées,  ondulées-subcrénelées  aux  bords.  Tige  de  1-2  déc. 
avec  la  grappe,  nue  ou  portant  1-2  feuilles. — Plante  glabre. 

Hab.  Toute  la  région  très-alpine  des  Alpes  du  Dauphiné,  et  des  Pyrénées. 
^Juillet-août. 

RUMEX.  (L.  gen.  451,  part.) 

Fleurs  hermaphrodites,  rarement  diclines  par  avortement.  Péri- 
gone à six  folioles;  les  trois  extérieures  herbacées  et  un  peu  soudées 
à la  base;  les  trois  intérieures  plus  grandes  et  accrescentes, 
commentes,  nues  ou. munies  sur  le  dos  d’une  gibbosité  charnue. 
Etamines  6,  opposées  par  paires  aux  folioles  extérieures  ; anthères 
immobiles.  Styles  trois , filiformes  ; stigmates  divisés  en  pinceau. 
Fruit  trigone , libre  et  enveloppé  par  les  folioles  intérieures  appliquées 
sur  lui  comme  des  valves.  Graine  trigone,  dressée.  Embryon 
excentrique  et  placé  sur  le  coté  de  l’albumen  ; cotylédons  étroits. 

Sert  1.  Lapatiicm  Tournef.  inst.  504.—  Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames. 
St\les  libres.  Feuilles  atténuées,  arrondies  ou  en  cœur  à la  base,  jamais 
hastées  ni  sagittées. 

a.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère,  presque  une  fois  plus  longues 
gué  lurges  (en  y comprenant  le  prolongement  entier  du  sommet,  et  abstrac- 
tion faite  des  dents  marginales,  quand  il  y en  a). 

t.  Divisions  intérieures  du  périgone  dentées. 

■ï.  maritime 18  I.  sp.  478;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  575  (excl.var.  p.); 
lhib.  bot.  400  ; Lois,  g ail.  1 , p.  2G8  ; Koch , syn.  704  ; Lapathnm 
minus  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  4.—  Ic.  J.  R.  hist.  2 ,p.  987,  f.  inf.  Fries , 
herb.  norm.  1 , n°  54!  — Fleurs  disposées  le  long  des  rameaux  en  faux 
ver tici  1 les  très-fournis,  très-nombreux,  rapprochés  ou  confluents  en 
grappes,  tous  pourvus  d une  feuille  bractéale  assez  longue  et  étroite- 
ment lancéolée  ; pédicelles  articulés-noueux  à la  base.  Divisions 
intérieures  du  perigone  fructifère  Iriangulaires-rhomboïdales , à 
sommet  étroitement  lancéolé , pourvues  sur  le  dos  d’une  callosité  li- 
neaii  c-oblongue,  et  de  chaque  cote  de  2 dents  sétacées  aussi  longues 
ou  plus  longues  que  la  valve  elle-même  ; divisions  extérieures  bien 
plus  courtes  que  les , dents  des  divisions  intérieures.  Feuilles  toutes 
étroitement  lancéolées  ou  lancéolees-linéaires,  atténuées  en  pétiole, 
entières  et  ondulées  aux  bords.  Tige  de  2-5  déc.,  dressée,  sillonnée! 
simple  et  plus  souvent  rameuse,  à rameaux  élalés-dressés. 

Hab.  Bords  des  étangs  et  des  mares,  dans  riulerieur  des  terres  et  sur  les 
bprds  de  la  mer.  (?)  Juillet-septembre. 
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fl£.  ralestris  Smith,  fl.  brit.  1 , p.  594  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  3C8; 
I)ub.  bot.  400  ; R.  maritimus  p.  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  575;  R.  limosus 
Thuill.  par.  182;  Lois,  g ail.  i,p.  268. — le.  Lob.  obs.  151,  f.  2. 
Fries,  herb.  norrn.  2,  n°  52  ! — Fleurs  en  faux  vertieilles  presque 
toujours  interrompus  et  formant  des  grappes  un  peu  lâches,  tous 
pourvus  d’une  feuille  bractéale.  Divisions  intérieures  du  périgone 
fructifère  ovales-allongées,  pourvues  de  chaque  côté  de  deux  dents 
subulées  plus  courtes  que  le  limbe;  divisions  extérieures  à peu  près 
de  la  même  longueur  que  les  dents  périgonales.  — Parmi  les  carac- 
tères qui  distinguent  celte  espèce  de  la  précédente,  le  plus  saillant 
réside  dans  la  grappe  qui  est  luclie  et  interrompue,  et  non  compacte 
comme  dans  le  R.  maritimus.  Les  dents  périgonales  sont  toujours 
moins  longues;  les  pédicelles  sont  plus  courts  et  un  peu  plus  épais; 
les  akènes  sont  plus  gros  ; la  tige  plus  llexueuse  ; enfin  toute  la 
plante  jaunit  moins  à la  maturité. 

Jlab.  Bords  des  fossés  et  des  mares  dans  l'ouest  et  daus  le  nord;  Nancy, 
Fléville  , Crévic,  Dieuze , Sarrebourg , Neufchâteau  (voy.  Goclr.  fl.  lorr.  2, 
p.  248);  la  Nièvre,  étang  de  Saint-Pierre-le-Moustier  (Bore.);  Saint-Julien- 
de-Concelles  et  marais  de  Machecoul  ( Lloyd ).  (?)  Juillet-septembre. 

U.  execrer  L.  sp.  477  , et  Mant.  369;  D C . fl.  fr.  5,  p.  574; 
Dub.  bot.  400;  Lois.  1 ,p.  268:  Koch , syn.  705;  Lapathum sinuatum 
Lam.  fl.  fr.  3 ,p.  5.  — le.  Moris.  hist.  2,  sect.  5,  t.  27,  f.  15; 
J.  B.  p.  988,  f.  2.  Schultz , exsicc.  n°  1481  !;  Rchb.  exsicc. 
n°  1 737  ! — Fleurs  disposées  en  faux  vertieilles  distants , presque  tous 
munis  d’une  feuille  bractéale  courte  et  parfois  nulle,  formant  des 
grappes  lâches,  effilées  et  divariquées;  pédicelles  très-courts  et  arti- 
culés à la  base.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  réticulées- 
alvéolées,  à granule  rugueux,  portant  de  chaque  côté  plusieurs  dents 
sétacées,  raides  et  presque  épineuses,  plus  courtes  que  la  valve. 
Feuilles  radicales  étalées  en  rosette,  pétiolées,  entières  ou  un  peu 
sinuées  aux  bords,  obtuses,  en  cœur  à la  base  et  ordinairement 
panduriformes  ; les  caulinaires petites,  lancéolées  et  aiguës.  Tigede 
5-6  décim.,  dressée,  flexueuse,  anguleuse,  très-rameuse,  à rameaux 
raides,  effilés,  très-ouverts  ou  divariqués. — Plante  glabre,  ou  sub- 
écailleuse-papilleuse,  et  même  poilue-écailleuse  , ainsi  que  les 
feuilles.  Ce  dernier  caractère  ne  s’est  montré  à nous  que  dans  la 
région  méridionale,  ou  dans  les  vallées  chaudes  des  Alpes  de  Pro- 
vence. 

p.  hirtus.  Plante  couverte  sur  les  tiges  et  les  feuilles,  surtout  infé- 
rieurement, de  poils  courts,  gros,  papilleux-cartilagineux  et  quel- 
quefois presque  mous;  feuilles  souvent  oblongues  et  très-légèrement 
ou  même  nullement  panduriformes.  R.  divaricatus  L.  sp.  478 
(non  Fries,  herb.  norm.  7,  n°  51). 

tlnb.  Bords  des  chemins,  terrains  arides  et  pierreux;  variété  (B.  région  des 
oliviers,  Narbonne  1 ( Dclort ),  Draguignan!  (Roffavicr)  ; remoute  dans  les 
Alpes  jusqu'à  Sisteron  ( Grcn .).  (?)  Juin-août. 
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II.  I"iui:nii  Grn i.  et  Godr.;  R.  obtusifolius  1)  ('.  fl.  f'r.  3, 
p.  375;  Jlub.  bot.  400;  Lois.  <jüll.  1,  p.  268  ; Koch,  syn.  705 
(non  7..);  R.  divaricatus  Frics , niant.  3,  p.  25,  et  summ.  31  et 
20 *2  (non  L.);  Lapath-um  sylvestre  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  -4. — le.  Lam. 
HL  t.  27  1 , /'.  5;  7.  11.  hist.  2,  />.  1)85,  f.  1 . llchb.  exsicc.  18!;  Fries , 
/ar6.  norm.  7,  »u  57  ! — Fleurs  en  faux  verlicilles  tournis,  dé- 
pourvus de  feuille  bractcale  à la  base,  distants  inférieurement,  puis 
rapprochés  et  même  confluents  et  formant  à la  maturité  des  grappes 
allongées,  rameuses,  un  peu  lèches  et  ascendantes  ; pédicelles  al- 
longés, li I i formes,  articulés  près  de  la  base.  Divisions  intérieures  du 
périgone  fructifère  trianyulaires-oblongues , prolongées  au  sommet 
en  lame  entière  obtuse  ou  aiguë,  munies  de  chaque  côté,  dans  leur 
tiers  inférieur,  de  3-5  dents  allongées-subulées,  moins  longues  que 
le  limbe  ; divisions  externes  portant  sur  le  dos  une  callosité  ovoïde, 
qui  n’est  que  rudimentaire  sur  les  2 autres.  Feuilles  un  peu  ondu- 
lées et  crénelées  aux  bords,  papilleuses  en  dessous  sur  les  nervures; 
les  radicales  longuement  pétiolées,  grandes,  ovales , obtuses  ou  sub- 
aitjucs , en  coeur  et  à lobes  arrondis  à la  base;  lescaulinaires  plus  pe- 
tites, étroites,  aiguës,  atténuées  aux  deux  extrémités.  Tige  de  5-10 
déc.,  dressée,  sillonnée,  à rameaux  dressés  en  panicule  terminale. 

p.  discolor  Koch.  Jeunes  rameaux , pétioles  et  nervures  des 
feuilles  plus  ou  moins  rouges.  R.  pur pur  eus  P oir.  dict.  5,  p.  63; 
Lois,  fjall.  1 , p.  2G8. 

llab.  Bords  des  chemins,  des  fossés,  lieux  trais  et  humides.  ^Juillet-août. 


Ous.  La  plante  que  nous  venonsde  décrire  est  certainement  le  li.  divarica- 
tus Frics  niant,  et  summ.,  ainsi  que  celui  de  son  herbier  normal,  dont  il  nous 
a généreusement  fait  hommage.  Mais  est-ce  aussi  , comme  Fries  le  veut,  le 
li.  divaricatus  L.  / Nous  ne  te  pensons  pas.  L’opinion  de  Fries  est  fondée  sur 
ce  que  Linné  ayant,  dans  son  Specics,  rapporté  à son  li.  divaricatus  le  syno- 
nyme de  Tilli,  puis  ayant  dans  le  Mantissa  reporté  ce  même  synonyme  au 
li.  pulrher,  il  ne  resterait  plus  dans  le  Specics,  après  cette  suppression,  que  ce 
qui  s’applique  à la  plante  publiée  par  Fries,  sous  le  nom  de  li.  divaricatus. 
Nous  ne  pouvons  adopter  cette  manière  de  voir;  car  la  localité  (ôtée  du  Specics 
(Kalia),  et  la  diagnose,  dans  laquelle  on  lit  : « foliis  pubescentibns,  » repous- 
sent cette  conclusion,  et  rappellent  des  caractères  qui  ne  peuvent  s’appliquer 
à la  plante  de  Suède,  tandis  qu’ils  conviennent  parfaitement  a notre  li.  pul- 
> lier  (i.  hirtas,  qui  est  certainement  le  li.  divaricatus  F.  Reste  maintenant 
a savoir  si  la  plante  de  Fries  (li.  divaricatus),  qui  est  notre  li.  Friesii,  doit  être 
rattachée  en  synonyme  ou  en  variété  au  li.  obtusifolius  L.,  ou  si  elle  doit  con- 
stituer une  espèce.  Ici,  nous  sommes  entièrement  de  l’avis  du  savant  profes- 
seur d Lpsal,  et  nous  admettons  deux  espèces;  l’une,  li.  obtusifolius  F.,  com- 
mune en  Suède  et  dans  le  nord  de  l’Luropo,  distincte  par  ses  fruits  de  moitié 
plus  petits  que  ceux  de  sa  congénère  et  à dents  bien  plus  courtes;  non  encore 
observée  en  France,  où  elle  se  trouvera  peut-être  dans  le  nord-ouest.  L’aulre, 
li.  divaricatus  Frics,  décrite  à tort  par  tous  les  Aoristes  sous  le  nom  de  li.  o b- 
lusifolius  F.  Cette  plante  de  Frics  étant  differente  du  11.  divaricatus  F.,  qui 
n’est  que  notre  11.  pub  lier  p.  hirtus,  et  étant  distincte  du  li.  obtusifolius  L., 
constitue  une  espèce  nouvelle , pour  laquelle  nous  avons  adopte  le  nom  de 
li.  Friesii,  afin  de  consacrer  la  {liante  nouvellement  élucidée  a l’illustre  bota- 
niste dont  les  travaux  nous  ont  mis  à même  de  la  séparer  nettement  de  ses 
congénères.  Donc,  selon  nous,  le  li.  divaricatus  F.  est  notre  li.  pulchcr  p. 
hirtus  ; le  li.  obtusifolius  F.  est  une  autre  espèce  non  encore  signalée  en 
France;  enfin  le  li.  divaricatus  Fries,  li.  obtusifolius  1)C.,  constitue  une  es- 
pece nouvelle,  H.  Friesii. 
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2.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  entières. 

n.  coicloiher4TII§  Murr.  prodr.  goët.  52  ; Koch,  syn.  704: 
Frics,  nov.  97;  Coss.  et  Gcrm.  fl.  par.  4G2  ; R.  acutus  DC.  fl. 
fr.  3,  p.  575;  Duh.  bot.  401;  Lois  gall.  1,  p.  2G8;  Smith,  brit.  1, 
p.  591;  R.  verticillatus  Vill.  Dauph.  3,  p.  2G8;  R.  Nemolapathum 
Ehrh.  beitr.  1,  p.  181.  — le.  J.  B.  hist.  2,  p.  985,  f.  2 ; Dod. 
pempt.  G57,  f.  1 . Frics , h.  norm.  9,  n°  57  !;  Rchb.  cxsicc.  n°  1 370!. 
— Fleurs  en  faux  verticilles  denses,  presque  tous  munis  d’une  feuille 
bractéale;  les  supérieurs  nus;  tous  espacés  à la  maturité  et  formant 
des  grappes  lâches,  effilées  et  subdivariquées;  pédicellesà  peine  aussi 
longs  ou  plus  longs  que  le  périgone,  articulés  un  peu  au-dessous  de 
leur  milieu.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  étroitement 
oblongues,  obtuses,  très-entières,  portant  toutes  sur  le  dos  une  cal- 
losité ovoïde  très-saillante.  Feuilles  un  peu  ondulées  ou  crénelées 
aux  bords;  les  radicales  péliolées,  oblongues,  aiguës  ou  obtuses,  en 
cœur  ou  obliquement  arrondies  àla  base;  les  caulinaircs  lancéolées, 
ordinairement  réfléchies.  Tige  de  5-10  décimètres,  sillonnée,  très- 
rameuse  presque  dès  la  base,  à rameaux  grêles,  effilés , étalés  ou 
meme  divariqués. 

Hab.  Bords  des  eaux,  des  mares,  des  fossés,  lieux  humides.  Juillet- 
septembre. 


lî.  RUPESTius  Le  Gall,  fl.  Morb.  501  (1852).  — Fleurs  en 
faux  verticilles  bien  fournis  ; les  inférieurs  munis  d’une  feuille  brac- 
téale, les  supérieurs  nus  ; tous  presque  contigus  et  formant  à la  ma- 
turité des  grappes  allongées  et  rapprochées  en  panicule  pyramidale 
un  peu  étroite;  pédicelles  courts,  à peine  plus  longs  que  le  périgone, 
articulés  à la  base.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  étroi- 
tement oblongues,  obtuses,  très-entières,  portant  toutes  sur  le  dos 
une  callosité  ovoïde  très-saillante.  Feuilles  pétiolées,  un  peu  ondu- 
lées aux  bords,  un  peu  épaisses,  d’un  vert  pâle  ; les  radicales  étroi- 
tement oblongues  et  atténuées  à la  base  ; les  caulinaires  lancéolées, 
étroites.  Tige  de  4-7  décimètres,  dressée,  cannelée,  rameuse  pres- 
que dès  la  base,  à rameaux  dressés.  — Cette  plante  a le  port  du 
R.  salicifolius. 

Ifab.  Fentes  des  rochers  maritimes  du  Morbihan,  Quiberon,  Belle- Isle, 
St.-Gildas,  Arradon  (Le  Gall).  Juillet-août. 


BS.  iehoro§(i§  Schrad.  ex  Wüld.  en.  1,  p.  397;  Fries, 
summ.  52;  D C.  fl,.  fr.  5,  p.  567;  Dub.  bot.  401  ; Lois.  gall.  I, 
p.  2G7  ; R.  Nemolapathum  D C.  I.  c.  5,  p.  575;  Dub.  bot.  401  ; 
Lois,  gall . 1 , p . 267  ; R.  sanguineus  Koch,  syn.  705. — Fries, 
herb.  norm.  1,  n°  53  ! — Fleurs  en  faux  verticilles  distants,  presque 
tous  dépourvus  de  feuille  bractéale;  pédicelles  grêles,  articulés 
près  de  la  base.  Divisions  internes  du  périgone  fructifère  étroite- 
ment oblongues,  obtuses,  très-entières;  l’extérieure  seule  portant 
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une  callosité  subglobuleuse.  Tige  rameuse  vers  le  haut,  à rameaux 
dressés,  effilés.  — Le  reste  comme  dans  le  R.  congloméra  tus. 

p.  coloratus.  Tiges  et  nervures  des  feuilles  pourprées.  R.  san- 
guineus  L.  sp.  470  ; I)  C.  fl.  fr. 3,  p.  374;  Dub.  bot.  401  ; Lois, 
gall.  \,p.  2G7  ; Lapathum  sanguineum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  2. 

Ilab.  Bois  humides,  Bords  des  fossés,  des  mares,  etc.  ^Juillet-août. 


h.  Rivisions  internes  du  pêrigone  fructifère  ovales-en-cœur,  aussi  larges  ou 
presque  aussi  larges  que  longues,  entières  ou  presque  entières. 

H au  tiw  L.  sp.  478  ; Fries , summ.  32  et  202;  R.  pratensis 
M.  K.  dtschl.  fl.  2,  p.  609;  Koch , syn.  700  ; Ror.  fl.  centr.  442; 
R.  cristatus  Wallr.sched.  163  (nonJÙC.);  Godr.  fl.  lorr.  2,  p.  249. 
— Fries , herb.  norm , 9,  n°  58  ! — Fleurs  en  faux  verticilles  foui  - 
llis et  contigusou  à peine  distants  à l'origine  des  grappes,  presque 
tous  dépourvus  de  feuille  bractéale;  pédicelles  filiformes,  articulés 
vers  leur  tiers  inférieur.  Divisions  intérieures  du  pêrigone  fructifère 
réticulées-veinées,  ovales-tri  angulaires,  aussi  larges  que  longues, 
ii  sommet  entier  et  obtus,  en  cœur  à la  base,  érodées-denticulées 
aux  bords,  à dents  courtes  et  triangulaires,  aiguës  ou  acuminécs; 
toutes,  ou  l'extérieure  seule,  munies  sur  le  dos  d’une  callosité  ovoïde! 
f euilles  radicales  oblongues-lancéolées , aiguës,  presque  en  cœur  à la 
base;  les  caulinaires  lancéolées,  aiguës.  Tige  d’un  mètre  et  plus, 
striée,  rameuse,  à rameaux  ascendants,  assez  gros  et  peu  allongés.  ’ 
Ilab.  Les  prairies  du  nord;  Nancy!  ( Godron );  Sarrebourg  (de  Boudot),  entre 
I)iU  lie  et  Iiohrbach  Schultz  up.  Kirschl.),  Ribeauvillé  (Kirschl.)  ; centre  de  la 
France  ( Borcau ).  ^Juillet-août. 


R crmpus  L.  sp.  47G  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  373;  Dub.  bot.  401; 
Lois.  gall.  t,  p.  2G7  ; Lapathum  crispum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  3.  — 
f ries,  herb.  norm.  7,  n°  5G  ! — Fleurs  en  faux  verticilles  très- 
fournis,  rapprochés,  tous  ou  presque  tous  dépourvus  de  feuille  brac- 
téale, formant  par  leur  ensemble  une  panicule  rameuse,  allongée, 
étroite  et  terminale;,  pédicelles  grêles,  articulés  au-dessous  du 
milieu.  Divisions  intérieures  du  pêrigone  fructifère  presque  orbi- 
culaires,  un  peu  en  cœur  à la  base,  très-entières  ou  rarement  den- 
ticulées  a la  base,  veinées-réticulées ; division  externe,  et  plus 
rarement  toutes,  portant  sur  le  dos  une  callosité  ovale.  Feuilles 
ondulees-crispées  ; les  radicales  pétiolées,  étroitement  lancéolées- 
aiguès,  atténuées  ou  tronquées  éi  la  base;  les  caulinaires  Jancéolées- 
linéaires.  1 ige  de  5-1 0 décimètres,  sillonnée,  ordinairement  rameuse 
meme  dès  la  base,  a rameaux  dressés,  serrés  et  courts. 

Ilab.  Dans  les  prés,  bords  des  chemins,  etc.  'il  Juillet-août. 


U.  IIidrolapatiium  Uuds.  fl.  anql.  154;  Koch,  syn.  707  ; 
Fries,  summ.  52  ; Coss.  et  Germ.  fl.  par.  461  ; Godr.  fl.  lorr.  2, 
p.  250;  Ror.  fl.  centr.  442;  Lois.  gall.  \,p.  267;  R.  aquaticus 
Yill.  Dph.  3,  p.  269  (non  L.).—  Frics,  herb.  n.  G,  n°  52  !—  Fleurs 
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en  faux  verticilles  très-fournis,  rapprochés  et  contigus,  tous  ou 
presque  tous  dépourvus  de  feuille  bractéale,  formant  par  leur  en- 
semble une  énorme  panicule  dense,  rameuse  et  terminale  ; pédicelles 
filiformes,  articulés  un  peu  au-dessus  de  la  base.  Divisions  inté- 
rieures du  périgone  fructifère  ovales-lriangulaires , aiguës , entières 
ou  denticulées  à la  base,  portant  toutes  sur  le  dos  un  granule 
oblong.  Feuilles  coriaces , planes  et  lisses,  finement  ondulées-cré- 
nelées  aux  bords  et  non  crispées  ; les  radicales  très-grandes,  attei- 
gnant souvent  1 mètre  de  longueur,  longuem1  pétiolées,  lancéolées , 
aiguës,  atténuées  aux  deux  extrémités , décurrentes  sur  le  pétiole  ; 
celui-ci  très-long  et  tout  à fait  plan  en  dessus,  convexe  et  profon- 
dément sillonné  en  dessous  ; feuilles  caulinaires  étroitement  lancéo- 
lées, acuminées.  Tige  de  1-2  mètres,  dressée,  robuste,  cannelée, 
rameuse  supérieurement,  à rameaux  ascendants. 

ltnb.  Bords  des  marais,  des  rivières,  dans  le  nord-ouest  et  le  nord-est; 
Paris,  Nancy,  Strasbourg,  Bitche,  Montbéliard  ( Contejean ),  Lyon,  ceutre  de 
la  France  {Bureau),  etc.  if  Juillet-août. 

K.  fi*ATiEŒTiA  L.  sp.  476  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  572  ; Dub.  bot. 
401  ; Lois,  g ail.  1,  p . 267;  Lapathum  hortense  Lam.  fl.  fr.  5, 
p.  5.  — Je.  Dod.  pempt.  657,  f.  2 ; Fuchs,  hist.  462.  — Fleurs  en 
faux  verticilles  fournis,  rapprochés  et  contigus,  tous  ou  presque 
tous  dépourvus  de  feuille  bractéale,  formant  au  sommet  de  la  tige 
une  ample  panicule  dense  et  rameuse  ; pédicelles  filiformes,  arti- 
culés un  peu  au-dessus  de  leur  base.  Divisions  intérieures  du  péri- 
gone fructifère  suborbiculaires  et  en  cœur  à la  base , entières  ou 
denticulées  , V extérieure  seule  munie  dJune  callosité  subglobu- 
leuse.  Feuilles  minces , planes,  finement  sinuées-ondulées  aux 
bords;  les  radicales  et  les  caulinaires  inférieures  ovales-lancéolées , 
acuminées , contractées  brusquement  en  pétiole  long  et  canaliculé  en 
dessus.  Tige  de  1-2  mètres,  dressée,  cannelée,  rameuse,  à rameaux 
ascendants. 

Hab.  Cultive  et  quelquefois  subspontané  autour  des  habitations  ; spontané  à 
Moutzig.  if  Juillet-août. 

SI.  domesticcs  Hartm.  scand.  fl.  ed.  1,  p.  148;  Fries , 
mant.  5,  p.  27  ; Koch , syn.  706  ; R.  aquaticus  Lee.  et  Lamtt.  cat. 
520;  Bor.  fl.  centr.  445  ( nonL .). — Fries , h.  n.  7,  n°  55!  — Divisions 
intérieures  du  périgone  fructifère  minces  et  membraneuses , subor- 
biculaires et  en  cœur  à la  base , entières  ou  denticulées,  toutes 
dépourvues  de  callosité  sur  le  dos.  Feuilles  radicales  et  caulinaires 
inférieures  ovales-oblongues , arrondies  ou  en  cœur  à la  base,  on- 
dulées aux  bords  et  un  peu  crispées , contractées  en  un  pétiole  plan 
en  dessus  et  bordé  de  chaque  côté  d’une  ligne  marginale  saillante. 
Tige  de  1-2  mètres,  robustes,  dressée,  cannelée,  rameuse  supé- 
rieurement, à rameaux  ascendants.  Port  du  R.Patientia. 

tlab.  Spontané  autour  des  habitations  de  la  moyenne  montagne  dans  la 
chaîne  du  Jura;  souvent  cultivé,  if  Juillet-août. 


il) 
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H AQDATICIN  !..  sp.  470  ; I)  F.  fl.  fr.  3 , j).  575;  Dub.  bot 
401;  Godr.  fl.  lorr.  2,  p.  252  (non  llor.  Vill.  nrr  Lee.  et  Famott.); 
II.  Il  ippolapathum  Fries,  niant.  5,  j).  28,  et  herb.  norm.  fi,  n°  5 fi! 
— Fleurs  en  faux  ve.rlieilles  fournis,  <l«' pourvus  de  feuille  bractéale, 
rapprochés  et  confluents  sur  les  rameaux  dressés,  dont  l'ensemble 
forme  une  ample  panicule  serrée  , pédicelles  filiformes,  articulés 
près  de  la  base.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  minces 
et  membraneuses , largement  ovales  et  presque  en  cœur  à la  base , 
entières  ou  subdenticulées,  toutes  dépourvues  de  callosité.  Feuilles 
minces,  planes,  ondulées  aux  bords;  les  radicales  et  les  caulinaires 
inférieures  ovales , obtuses , profondément  et  obliquement  en  cœur  à 
la  base , à pétiole  arrondi,  canal iculé  supérieurement,  resserré  et 
non  marginé.  Tige  de  1 mètre  et  plus,  dressée,  cannelée,  rameuse, 
à rameaux  dressés. 

Ilot).  Bords  du  Doubs  de  Pontnrlier  à Morleau  (Gmi.);  Forbaeh  dans  la 
Moselle  (Schultz);  nous  ne  pouvons  indiquer  de  plus  nombreuses  localités  pour 
cette  espèce  trop  souvent  confondue  avec  les  espèces  voisines,  if  Juillet-août. 

Et.  maximi*  Schreb.  inSehw.et  Kort.  fl.  crlang.  \,p.  152; 
Koch,  syn . 707  ; Godr.  fl.  lorr.  2,  p.  251  ; Coss.  et  Gcrm.  fl.  par. 
402;  llor.  fl.  centr.  445;  II.  hcterophyllus  Schultz,  starg.  02; 
II.  Ilydrolapatho-aquaticus  Krem.  de  la  sex.p.  87  (1852). — 
Fries,  herb.  norm.  0,  n°  53!;  Schultz,  cxsicc.  n°  510  ! — Fleurs  en 
faux  vorticilles  fournis,  dépourvus  de  feuille  bractéule,  rapprochés 
à la  maturité  et  presque  contigus  sur  les  rameaux,  dont  l'ensemble 
forme  une  ample  panicule  ; pédicelles  filiformes,  articulés  à la  base. 
Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  triangulaires  et  en  cœur 
à la  base,  denticulées  dans  leur  partie  inférieure,  toutes  munies 
d’une  callosité  oblonguc.  Feuilles  assez  épaisses,  finement  crénelées, 
planes  ou  un  peu  ondulées  aux  bords;  les  radicales  et  les  caulinaires 
inférieures  très-amples,  longuement  pétiolées , oblongues-aigucs, 
obliquement  arrondies,  tronquées  ou  en  cœur  à la  base,  portées  par 
un  pétiole  plan  ou  très-superficiellement  canaliculé  et  marginé; 
les  caulinaires  lancéolées,  atténuées  en  pétiole.  Tige  de  1-2  mètres, 
dressée,  robuste,  cannelée,  rameuse  supérieurement,  à rameaux 
dressés,  allongés-effilés.  — Cette  plante  n’est  point  une  hybride  ; 
elle  croît  souvent  là  où  les  R.  II ydrolapathum  ou  aquaticus  n’existent 
pas  (Schultz). 

Itab.  Paris,  Lorraine,  Alsace,  etc.  Juillet-août. 


BE.  alpimis  L.  sp.  480  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  372,  et  5,  p.  307  ; 
Dub.  bot.  401;  Lois.gall.  \ ,p.  207;  Godr.  fl.  lorr.  2,  p.  252;  Vill. 
Dauph.  3,  p.  270;  Lap.  abr.  109;  llor.  fl.,  centr.  445  ; Lapalhum 
aljnnum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  7.  — le.  Moris.  hist.  sect.  5,  /.  27, 
f.  2;  ./.  II.  hist.  2,  p.  087,  f.  2.  lichb.  cxsicc . n°  808!  — Fleurs 
en  faux  verticilles  très-fournis,  dépourvus  de  feuille  bractéale, 
presque  confluents  sur  les  rameaux  dont  l’ensemble  forme  une 
longue  et  étroite  grappe  rameuse  cl  serrée  ; pédicelles  articulés 
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vers  leur  quart  inférieur.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère 
ovales  et  en  cœur  à la  base,  entières  ou  denticulées,  toutes  dépour- 
vues de  callosité.  Feuilles  molles,  ridées  en  réseau,  un  peu  ondulées 
aux  bords  ; les  radicales  grandes,  ovale, s-arrondies , obtuses , pro- 
fondément en  cœur  à la  base,  portées  par  un  long  pétiole  canaliculé 
en  dessus  ; les  caulinaires  supérieures  ovales-lancéolées.  Tige  de  5-7 
décimètres,  épaisse,  sillonnée,  rameuse,  à rameaux  courts.  Gaine 
des  feuilles  papyracée  et  bien  plus  grande  et  plus  ample  que  dans 
toutes  les  autres  espèces. 

Ilab.  Hautes  Vosges  ; monts  Dores,  Cantal,  chaîne  du  Forez  ; toute  la  région 
élevée  des  Alpes  et  des  Pyrénées,  Août. 

Sect.  2.  Acetosà  Tourne f.  inst.  502.  — Fleurs  dioïques  ou  polygames.  Styles 
sondés  aux  angles  de  l'ovaire  ; divisions  intérieures  du  périgone  fructifère 
entières  ou  légèrement  denticulées  (excepté  dans  le  R.  bueephalophorus.). 
Feuilles  hastées  ou  sagittées. 


a.  Fleurs  hermaphrodites  on  polggames. 

B£,  RUCEPiiAiiOPiioitus  L.  sp.  479;  T)C.  fl-fr.  5,  p.  576; 
Dub.  bot.  402  ; Lois.  gall.  1 , p.  269  ; Sleinh.  ann.  sc.  nul.  2e  sér. 
vol.  9 (1858),  p.  200;  Lapathum  bucephalophorum  Lam.  fl.  fr.  5, 
p.  7. — le,  J.  U.  hist.  2,  p.  991 , f.  inf.  dextr.;  Cav.  ic.  t.  41  ; Col. 
eephr.  1,6  1 50.  Chastanet ap . Fuel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  105!; 
Billot , exsicc.  n°  1060!  — Fleurs  en  faux  vcrtici I les  bi-tri flores, 
presque  contigus,  dépourvus  de  feuille  bractéale,  les  inférieurs  ex- 
ceptés, formant  de  très-longues  grappes  simples,  très-effilées  et  ter- 
minales ; pédicelles  épais  et  renflés  supérieurement,  tantôt  plus 
courts,  tantôt  plus  longs  que  le  périgone,  articulés  près  de  la  base, 
aplatis  et  creusés  en  dessous  d’un  sillon,  recourbés  à la  maturité. 
Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère  lancéolées,  réfléchies; 
les  5 intérieures  triangulaires-allongées , tridentées-épineuses  vers 
la  base  et  entières  vers  le  sommet,  munies  sur  le  dos  d’un  petit 
granule  qui  manque  souvent.  Feuilles  radicales  petites  (2-5  centi- 
mètres de  long  sur  1 de  large),  entières,  ovales,  aiguës,  insensible- 
ment contractées  en  pétiole;  les  caulinaires  lancéolées-oblongucs, 
su bpétiolées,  munies  de  stipules  scarieuses  très-grandes.  Tiges 
ordinairement  nombreuses  sur  la  même  racine  , parfois  réduites  à 
une  seule;  les  latérales  couchées  puis  redressées,  simples  ou  ra- 
meuses ; la  centrale  dressée.  Racine  grêle,  annuelle. 


Fleurs  petites,  dents  du  périgone  plus  courtes  que  les  sépales,  non 

recourbèes-oncinèes . 

a.  galiicus  Steinh.  Pédicelles  très-longs,  parfois  mêlés  à de  plus 
courts;  sépales  portant  de  chaque  côté  5 dents  égales  et  lancéolées. 

(3.  massiliensis  Sleinh.  Pédicelles  très-courts;  sépales  lancéolés, 
à peine  tridentés  au  sommet.  II.  creticus  Campd.  mon.  149. 

y.  creticus  Steinh.  Pédicelles  variables  ; sépales  bidon  tés  latéra- 
lement, et  subtridentés  au  sommet. 
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Fh  urs  grandes,  dents  oncinées,  presque  égales  aux  sépales. 

r «•  canariens)*  Steinh.  Pédicelles  un  peu  épaissis;  sépales  4-den- 
tés  de  chaque  coté,  tridentés  au  sommet,  et  couverts  de  petits  poils 
très-fins. 

e.  hispanicus  Steinh.  Pédicelles  médiocres,  glabres;  sépales  tri- 
dentés  au  sommet,  3-4 -dentés  de  chaque  côté,  à dents  tiliformes 
oncinées. 

ç.  grœeus  Steinh.  Pédicelles  pubescents;  sépales  grands,  bi-tri- 
dentés  latéralement  et  entiersau  sommet,  à dents  un  peu  épaisses  et 
à peine  oncinées. 

ri.  Hipporegii  Steinh.  Pédicelles  glabres;  sépales  très-grands 
bulentés  latéralement,  tridentés  au  sommet,  à dents  épaisses’ 
recourbées  et  oncinées. 

^ ,nV''m;s  ,lp  Nice  à Perpignan  ; reparaît  dans  le 
sud-ouest,  Agen,  Bordeaux,  la  Dordogue,  etc. (T  Mai-juin. 

Ohs.  — Sans  avoir  observé  toules  ces  formes,  et  sans  prétendre  que  toutes 
se  trouvent  en  E rance,  nous  avons  cru  devoir  les  mentionner,  afin  d'en  facili- 
ter la  recherche. 

K.  TiiGiTAiiis  L.  sp.  479  ; I)C.  fl.  fr.  5,  p.  370;  Duh.  bot. 
40-2  ; Lois.  gall.  1,  p.  2G9.  — le.  Moris.  hùt.  2,  s.  5,  t.  28,  f.  8 ; 
C.  Bauh.  prod.  50,  f.  i . — Fleurs  3-5  en  faux  vert  ici  Iles  distants, 
dépourvus  de  feuille  bractéale,  formant  des  grappes  allongées-efti- 
s;  pédoncules  articulés  vers  le  tiers  inférieur.  Divisions  intérieures 
du  peiigone  tructifere  largement  ailées-membraneuses,  scarieuses, 
oi  b i < ulaii  es-réni  formes,  ondulées  aux  bords,  dépourvues  de  granule. 
Feuilles  petiolees,  ondulées,  érodées  et  crispées  au  bord,  rudes  et 
< paisses , les  radicales etleseaulinaires  inférieures  ovales-acuminécsy 
eren elées-s u b l o b écs  et  même  panduriformes  et  subhastées  à la  base. 
liges  de  3-6  décimètres,  dressées,  finement  striées,  rameuses  à 
rameaux  dresses.  Souehegrosse,  vivace. 

Itab  Aigues-Mortes,  Arles,  Agde,  Narbonoc,  etc.  '2f  Juillet. 

It.  Wctmi»  L »p.  480;  l)C.  fl.  fr.  3,  p.  378;  Dub.  bol.  402; 
Lois.  gall.  1,  p.  269;  Lapathum  scutatum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  6.  — 
le  J.  IL  h)st.  2,  p.  991,  f.  2;  Dod.  pempt.  638,  f.  2. — Fleurs 
polygames , 5-4  par  faux  verlicilles  écartés  et  dépourvus  de  feuille 
u.icteale  ; pédicelles  tiliformes,  articulés  vers  leur  milieu.  Divisions 
exteneuies  du  perigone  fructifère  appliquées  sur  les  divisions  inté- 
rieures ; celles-ci  largement  ailées-membraneuses,  orbiculaires  et 
profondément  en  cœur  a la  base,  entières  au  bord,  sans  callosité. 

eu  i Iles  longuement  pétiolees,  très-glauques , charnues,  au.mlarqes 
que  longues , bottées,  ovales-suborbiculaires  et  subpanduri formes, 
o doses,  <i  oi eillettes  de  la  base  divergentes . Tiges  couchées,  puis 
redressées,  flexueuses,  arrondies,  peu  feuillées  et  rameuses.  Ra- 
cine  grele,  longuement  rampante , vivace. 

Jlab.  Sur  les  vieux  murs,  dans  les  débris  mouvants  des  rochers,  sur  les  co- 
teaux pierreux.  2 L Mai-aout. 
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b.  Fleurs  dioïques;  feuilles  vertes  et  jamais  glauques. 

IS.  arifomus  AU.  ped.  2,  p.  204  (1783)  [non  Ait , nec  L.  f .); 
D C.  fl.  fr.  3,  p.  377;  Dub.  bot.  402;  Lois,  g ail.  1,  p.  269; 
Lee.  et  Lamtt.  cat.  520;  R.  montanus  Poir.  dict.  sppl.  4,  p.  323  ; 
Godr.  /I.  lorr.  2,p.255;  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  253;  R.  hispanica 
Gmel.  bad.  2,  p.  112.  — le.  Bocc.  mus.  t.  125.  Rchb.  exsicc. 
n°17! — Fleurs  réunies  par  3-6  en  faux  verticilles  rapprochés, 
sans  feuille  bractéale;  pédicelles  capillaires,  articulés  vers  leur 
milieu.  Divisions  extérieures  du  périgone  fructifère  réfléchies  ; les 
intérieures  membraneuses,  suborbiculaires,  tronquées  et  en  cœur 
à la  base,  entières  aux  bords,  bien  plus  longues  que  l’akène,  munies 
à la  base  d’une  petite  callosité  en  forme  d’écaille  réfléchie.  Feuilles 
vertes,  molles  et  mincesy  munies  de  5-7  nervures  saillantes , plutôt 
hastées  que  sagittées  et  presque  obtuses , à oreillettes  courtes  presque 
arrondies-obtuses  ou  brièvement  acuminées  et  dirigées  en  dehors  ; 
les  radicales  1-2,  courtes,  presque  arrondies  au  sommet  ; les  cauli- 
naires  plus  allongées  et  plus  aiguës;  gaine  des  feuilles  membra- 
neuse, se  détruisant  dès  le  moment  de  l’anthèse,  courte  et  termi- 
née par  un  appendice  tronqué  et  entier.  Tige  de  5-10  décimètres, 
dressée,  simple. 

P.  dimorphus  Nob.  Divisions  intérieures  du  périgone  fructifère 
plus  courtes  et  moins  larges  que  l’akène.  Longtemps  nous  avons 
regardé  cette  plante  comme  une  espèce  très-distincte;  mais  ayant 
rencontré  sur  quelques  exemplaires  des  fruits  identiques  à ceux  du 
type,  nous  avons  cru  devoir  renoncer  à la  dénomination  de  R.  di- 
morphus Gren.  que  nous  lui  avions  imposée. 

Uab.  Forêts  de  sapins,  dans  toute  la  région  élevée  du  Jura,  des  Vosges, 
des  monts  Dores,  des  Alpes,  des’ Pyrénées?;  delà  Corse.  Juillet. 

Obs.  — Le  F.  arifolius  L.  /.  sppl.  (1781)  étant  synonyme  du  R.  abyssiniens 
Jacq.  hort.  v.  5,  p.  48,  t.  93  (1776),  le  nom  linnéen  se  trouve  ainsi  annihilé, 
et  celui  d’Allioni  reprend  la  priorité. 

il.  4mplexicaijli§  Lap.  abr.  200;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  569;  Dub. 
bot.  402;  L.ois.  g ail.  1,  p.  270.  — le.  Bocc.  mus.  t.  126.  — 
Gaîne  des  feuilles  persistant  jusqu’à  la  maturité  du  fruit,  mem- 
braneuse, allongée  et  terminée  par  un  bord  longuement  cilié; 
gaines  bractéales  laciniées  et  à divisions  lancéolées-acuminées. 
Ces  caractères  nous  ont  paru  très-sensibles  pendant  et  après  l’an- 
thèse  ; mais  ceux  tirés  des  feuilles  ne  permettent  pas  de  le  distinguer 
du  R.  arifolius , avec  lequel  il  a du  reste  de  si  grands  rapports,  qu’il 
devient  nécessaire  de  recourir  à de  nouvelles  observations,  pour  lever 
tous  les  doutes  sur  la  légitimité  des  deux  espèces. 

llab.  Pyrénées  centrales,  Llaurenti,  Salvanaire  {Lap.)  ; Bagnères-de-Luchon 
et  port  de  Bénasque  {de  Jouffroy).  Août-septembre. 

BS.  Acetosa  L.  sp.  481;  D C.  fl.  fr.  3 ,p.  577  ; Dub.  bot.  402; 
Lois,  g ail.  1 , p.  269;  R.  pseudo-Acctosa  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  252; 
Lapathum  pratense  Lam,  fl.  fr.  5,  p.  S.  — Ic.  Fuchs,  hist.  p.  464; 
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7.  It  kist.  2,  p.  080-000. — Fleurs  réunies  5-0  en  faux  vertieilles 
rapprochés,  sans  feuille  bracléale,  et  formant  par  leur  ensemble 
une  panieule  lâche;  pédicelles  capillaires,  articulés  vers  leur  milieu. 
Divisions  extérieures  du  périgone  fructifère  rélléebies;  les  inté- 
rieures membraneuses,  ovales-suborbiculdires , tronquées  et  en 
coeur  à la  base,  entières  aux  bords,  bien  plus  longues  que  l’akène, 
munies  à la  base  d’un  très-petit  granule  écailleux  et  réfléchi.  Feuilles 
\ erles,  un  peu  épaisses  et  consistantes , éi  nervures  peu  ou  point 
saillantes , ondulées  aux  bords,  ovale  s-olflongucs , profondément  sa- 
! pttées , à oreillettes  entières  ou  dentées,  longuement  acuminées  et 
dirigées  en  bas  presque  parallèlement  au  pétiole , ou  même  recour- 
bées (mi  dedans  ; les  radicales,  assez  nombreuses , longuement  pétio- 
lées,  obtuses  ; les  eaulinaires  étroites  et  aiguës;  gaines  des  feuilles 
membraneuses,  allongées , aussi  longues  ou  plus  longues  que  larges, 
terminées  par  un  bord  incise-denté  ou  lacinié.  Tige  de  5-0  déci- 
mètres, dressée,  simple. 

Ilnh.  Dans  les  prés.  '^Mai-juin. 

Ons.  — Rertnlnni  donne  le  nom  de  1{.  pseudo-Arctosa  à la  plante  que  nous 
venons  de  décrire,  et  il  la  regarde  comme  distincte  de  celle  qui  se  cultive  dans 
les  jardins;  il  réserve  pour  cette  dernière  le  nom  linnéen  de  H.  Acelosn  tan 
dis  ipie  I)  dans  le  .•>"  vol.  de  la  flore  française,  donne  à cette  même  plante 
horticole  le  nom  de  H.  tnmujuturis.  L’espèce  qui  se  cultive  dans  le  nord-est,  et 
à Ke.sançon  en  particulier,  est  encore  une  autre  espèce  distincte  par  les  racines 
I nsi  formes  et  nullement  renflées,  par  les  feuilles  plus  épaisses  cl  presque  char 
mies,  dont  les  radicales  sont  obovées  et  celimurces  eu  sommet,  terminées  à 
la  hase  par  des  oreillettes  courtes  et  presque  appliquées  contre  le  pétiole 
(H.  umbiguus  Gren.  mss .). 

16.  THYRSOIDE8  Dcsf.  atl.  1,  p.  521  ; Ilertol.  fl.  ital.  4, 
p.  257  ; Guss.  sgn.  sic.  454  ; II.  inter  médius  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  5Gb  ; 
l)ub.  bot.  402;  Lois.  gall.  1,  p.  270.  — le.  Campd.  mon.  t.  2, 
f.  5.-—  Fleurs  rapprochées  en  faux  vertieilles  confluents,  sans  feuille 
bractéale,  et  formant  par  leur  ensemble  une  panieule  dense;  pédi- 
celles capillaires,  articulés  vers  leur  milieu.  Divisions  extérieures  du 
perigonc  fructifère  réfléchies;  les  intérieures  membraneuses,  réni- 
formes-suborbiculaircs , plus  larges  que  longues , bien  plus  longues 
que  l’akène,  munies  à la  base  d’une  callosité  saillante  et  réfléchie. 
F ou i 1 les  souvent  d’un  vert  un  peu  glauque,  étroitement  oblongucs 
ou  lancéolées-linéaires,  profondément  sagittées  à la  base,  à oreil- 
lettes longues,  sublinéaires  et  divergentes  ; les  radicales  très-nom- 
breuses, longuement  pétiolées,  subaiguës;  les  eaulinaires  subli- 
néaires-sagittées  ; gaines  des  feuilles  membraneuses,  allongées , 
terminées  par  un  bord  incisé  et  cilié-denté.  Tige  de  3-6  décimètres, 
dressée,  simple.  — Les  racines  fibreuses  se  renflent  parfois  en 
tubercules  allongés  ; les  divisions  périgonalcs  intérieures  sont  plus 
grandes  et  plus  larges  que  celles  du  II.  Acetosa. 

p.  fissus  Koch.  Feuilles  très-étroites,  à oreillettes  bi-trifides. 
II.  multifolus  Ail.  ped.  2,  p.  205  ( non  L.). 

Hnb.  Toute  la  région  méditerranéenne;  la  Corse.  K Mai-juin. 
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M.  Acetosuvjla  L.  sp . 481  (eœcl.  var.ô.);  UC.  fl.  fr.  5, 
p.  578;  Dub.  bol.  402;  Lois.  gall.  l,p.  270;  Lapalhum  arvense 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  8. — le.  Dod. pempt.  050,  f.  1 ; Lob.  obs.  1 50,/'.  1 . 
— Fleurs  eu  faux  vcrticilles  espacés  ou  rapprochés,  formant  à la  matu- 
rité une  panicule  lâche  ou  serrée,  sans  feuille  bractéale;  pédicelles 
courts,  brusquement  renflés  au  sommet,  non  articulés  dans  leur  lon- 
gueur. Divisions  extérieures  du  périgone  fructifère  dressées-appli- 
quées  sur  le  fruit;  les  intérieures  ovales,  très-petites  et  ordinairement 
plus  courtes  que  l’ akène.  Celui-ci  triquètre,  à faces  souvent  tubercu- 
leuses. Feuilles  pétiolées,  vertes,  bastées-lancéolées  ou  hastées- 
linéaires,  à oreillettes  linéaires,  aiguës,  ordinairement  entières, 
ét alées  perpendiculairement  au  limbe  ou  recourbées  en  haut  ; pétiole 
dilaté-ailé  au  sommet  ; gaines  des  feuilles  membraneuses,  terminées 
par  un  appendice  lancéolé-acuminé,  à la  fin  fimbrié.  Tiges  de  1-4 
décimètres,  dressées,  minces,  peu  feuillées,  simples  ou  rameuses. 

liab.  Pâturages  secs,  lieux  cultivés,  terrains  sablonneux  et  tourbeux,  etc. 
'*f  Mai-juin. 


POLYGONUM.  (L.  gen.  495,  part.) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  rarement  polygames  par  avortement. 
Périgone  ordinairement  coloré,  à cinq  et  rarement  à 5-4  folioles 
presque  toujours  égales,  peu  accrescentes  après  Panthèse.  Etamines 
5-8,  très-rarement  4-9,  opposées  une  à une  à chaque  foliole,  ou  op- 
posées par  paire  aux  folioles  internes  [Endl.)  ; anthères  mobiles. 
Glandes  alternant  avec  les  étamines,  ou  nulles.  Styles  2-5,  plus  ou 
moins  soudés,  ou  nuis;  stigmates  capités.  Fruit  lenticulaire  ou  tri— 
gone,  inclus  dans  le  périgone  persistant.  Embryon  tantôt  arqué, 
excentrique,  placé  sur  le  côté  de  Palbumen,  a cotylédons  linéaires, 
quelquefois  foliacés  et  logés  dans  un  sillon  de  l’albumen  ; tantôt 
placé  au  centre  de  l’albumen,  et  le  recouvrant  en  partie,  à cotylédons 
larges,  foliacés,  palminerviés  et  plissés-contournés. 


Sccf.  t.  Bistouta  Tourne  f.  inst.  51 1,  f.  291. — Fleurs  en  épi  unique  terminant 
la  tige  très-simple.  Trois  styles  libres,  à stigmates  très-petits.  Embryon  laté- 
ral ; cotylédons  plans  et  étroits.  Tiges  non  volubiles,  jamais  rameuses.  Racine 
grosse,  charnue. 

P.  Bistorta  L.  sp.  510  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  504  ; Dub.  bot. 
404;  Lois.  gall.  1,  p.  282.  — le.  Fuchs,  hist.  775;  Dod.  pempt. 
551  ; Moris.  hist.  sect.  5,  t.  28,  f.  2.  Ilchb.  eœsicc.  n°  480  ! — 
Fleurs  roses,  rapprochées  en  épi  compacte,  ovoïde  ou  subcylindri- 
que, solitaire  et  terminal,  de  5-5  centimètres  de  long  sur  1-2  de 
large;  bractées  membraneuses,  denticulées,  longuement  acuminées- 
subulées.  Etamines  8,  exsertes.  Styles  inclus  ou  saillants.  Fruits 
lisses , luisants , trigones , acuminés,  à angles  tranchants.  Feuilles 
vertes  et  luisantes  en-dessus , glauques-blanchâtres  et  finement  pu - 
bescentes  en-dessous , ondulées  et  rudes  aux  bords  ; les  inférieures 
ovales-oblongues,  tronquées  à la  base  et  décurrentes  sur  le  pétiole 
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très-long;  feuilles  supérieures  lancéolées-acuminées,  sessiles,  en 
cœur  et  presque  embrassantes;  gaines  des  feuilles  très-allongées, 
non  ciliées  et  terminées  par  une  languette  lancéolée.  Tige  de  2-5 
décimètres,  dressée  , toujours  simple.  Racine  grosse,  épaisse,  char- 
mu1,  horizontale  et  repliée  sur  elle-même. 

Huit.  Prairies  humides  et  tourbeuses  des  hautes  et  basses  montagnes  et 
des  plaines,  s'avance  jusque  dans  la  région  des  vignes.  ^ Mai-juillet. 

IV  vi vu* ah u. 11  L.  sp.  51  G;  D C.  fl.  fr.  3 ,p.  364  ; Dub.  bot. 
404  ; Lois.  gall.  i,p.  282.  — le.  Clus.  hist.  2,  p.  09,  f.  2;  Morts, 
hist.  sect.  5,  t.  28,  f.  ult.  ; J.  B.  hist.  3,  p.  539,  f.  2.  Schultz, 
exsicc.  n°  1141!;  Rchb.  exsicc.  n°  1 045  ! — Fleurs  blanches  ou 
rosées,  souvent  entremêlées  de  bulbilles,  en  épi  cylindrique  (4-5 
centimètres  de  long  sur  6-8  millimètres  de  large),  lâche  à la  base, 
solitaire  et  terminal  ; bractées  membraneuses,  ovales-acuminées. 
Etamines  0-8,  incluses.  Styles  saillants.  Fruit  ovoïde  et  obscurément 
trugone  surtout  au  sommet  qui  est  un  peu  contracté  subaigu  et  par- 
fois mucrone.  feuilles  vertes  en-dessus,  un  peu  glauques  en-des- 
sous,  plus  ou  moins  crispulées  et  enroulées  aux  bords;  les  inférieu- 
res elliptiques , atténuées  aux  deux  extrémités , longuement  pélio- 
lées;  les  caulinaires  sessiles,  lancéolées;  gaînes  des  feuilles 
tres-allongées.  non  ciliées,  terminées  par  une  languette  lancéolée- 
linéaire.  Tige  de  1-3  décimètres,  dressée,  toujours  simple.  Racine 
épaisse,  subcharnue,  repliée  sur  elle-même. 

Ilab.  Région  élevée  des  Alpes,  des  Pyrénées,  du  Jura,  des  moûts  Dores,  etc. 

Juin-juillet. 

Sert.  2.  Pehsicaiiià  Tou  me  f.  — Fleurs  formant  des  épis  denses  à l’extrémité 

des  rameaux  plus  ou  moins  nombreux.  Stigmates  grands.  Embryon  comme 

«lans  ia  section  précédente.  Tiges  non  volubiles,  rameuses.  Racine  fibreuse. 

IV  ampiiibium  L sp.  517  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  365;  Dub.  bot. 
4<M  ; Lois.  gall.  \ , p.  282.  — le.  Morts,  hist.  sect.  5,  t.  28;/’. 
penult.;  Dod.  pempt.  572,  f.  \.  — Fleurs  roses,  en  épis  denses , 
dresses,  oblongs,  solitaires  au  sommet  de  la  tige  et  des  rameaux  ; 
bractées  ovales  ; pédoncules  communs  sillonnés,  non  glanduleux ! 

I ) i \ i s i o n s perigonales  dépourvues  de  glandes  et  de  nervures  saillantes. 
Etamines  cinq , cxserlcs.  Style  bifide.  Akènes  ovales-comprimés, 
luisants,  feuilles  pétiolées,  consistantes,  oblongues-lancéolées,  ar- 
rondies ou  un  peu  en  cœur  à la  base,  non  déeurrentes,  plus  pâles  en 
dessous,  rudes  aux  bords;  gaînes  allongées,  tronquées  au  sommet, 
cilieesou  entièrement  nues.  Tige  simple  ou  rameuse.  Souche  longue- 
ment rampante  et  rameuse , vivace. 

a-  natans  Mœnch.  lige  flottante  et  radicante  aux  nœuds  infé- 
îieurs,  souvent  rameuse;  feuilles  lisses  ; gaînes  non  ciliées.  Billot , 
exsicc.  n°  1061  ! 

p.  lerrcstris  Mœnch.  lige  dressée,  souvent  simple;  feuilles  rudes 
et  brièvement  hérissées  sur  les  2 faces  ; gaînes  ciliées. 

tlab.  Var.  a,  rivières  et  étangs;  var.  p,  lieux  humides.  ^ Juillet-août. 
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I*.  Ij  a p atiii  poli  U m L.  sp.  517;  Smith,  brit.  \ , p.  425; 
Fries , manf.  2,  p.  25;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  5G7;  Z ois.  gall.  1 ,]).  282  ; 
/\  turgidum  Thuill.  par.  199.  — /c.  Dod.  pempt.  597;  Moris. 
hist.  sect.  5,  t.  29,  f.  6.  Billot , exsicc.  n°  10G2!  — Fleurs  ver- 
dâtres ou  rosées,  en  épis  oblongs-cylindriques , obtus,  serrés , dressés 
ou  un  peu  penchés;  bradées  ovales,  aiguës,  à bord  nu  ; pédoncules 
communs  rudes  et  glanduleux . Divisions  périgonales  glanduleuses , 
à trois  nervures  saillantes  et  anastomosées  au  sommet.  Etamines 
six.  Styles  deux,  distincts  jusqu  à la  base  et  réfléchis.  Akènes  orbi- 
culaires-comprimés,  concaves  sur  les  deux  faces.  Feuilles  pétiolées, 
ondulées,  ovales-lancéolées  ou  lancéolées,  aiguës,  atténuées  à la 
base,  hérissées  aux  bords  et  sur  la  nervure  dorsale,  vertes  et  souvent 
tachées  dç.  noir  au  milieu;  les  supérieures  glanduleuses  en  dessous  ; 
gaines  tronquées,  nues  ou  brièvement  ciliées.  Tige  de  3 à 12  déci- 
mètres, verte,  rougeâtre  ou  tachée  de  pourpre,  arrondie,  dressée- 
étalée,  ordinairement  rameuse,  à nœuds  parfois  très-gonflés.  Racine 
libreuse,  annuelle. 

a.  genuinum.  Epis  courts,  compactes,  dressés  ; étamines  égalant 
le  périgone  ; fruits  très-grands,  opaques;  feuilles  ovales-lancéolées 
ou  lancéolées,  ordinairement  maculées  de  noir  au  milieu.  Fries , 
herb.  norm.  4,  nos  69,  70! 

p.  virescens.  Epis  denses  , légèrement  penchés,  formant  une 
panicule  terminale;  fleurs  d’un  blanc  verdâtre;  fruits  médiocres,  lui- 
sants; le  reste  comme  dans  la  variété  a.  P.  Lapathifolio-nodosum 
Rchb.  fl.  exc.  572. 

y.  nodosum.  Epis  allongés,  lâches,  un  peu  penchés,  un  peu  plus 
grêles  que  dans  les  deux  variétés  précédentes  ; étamines  plus  courtes 
que  le  périgone;  fruits  lisses,  d’un  tiers  plus  petits  que  dans  la  va- 
riété anté-précédente  ; feuilles  acuminées,  ordinairement  maculées 
de  noir  au  milieu;  nœuds  gonflés.  P.  nodosum  Pers.  syn.  440; 
Rchb.  fl.  exc.  572.  Fries , herb.  norm.  4,  n03  71  , 72  ! 

o.  incanum.  Feuilles  blanches-tomenteuses  en  dessous.  Ce  carac- 
tère peut  se  reproduire  dans  toutes  les  variétés,  comme  dans  le  type. 
P.  incanum  D C.  /?.  fr.  5,  p.  5GG;  Lois.  gall.  1,  p.  283;  P.  to- 
mentosum  Schrank,  baier.  fl.  1,  p.  669;  P.  Lapalhifolium  p.  inca- 
num Koch,  syn.  711. 

liai).  Lieux  humides,  bôrds  des  étangs,  des  rivières,  des  mares, etc.  (jj  Juil- 
let-septembre. 

P.  Peussuauia  L.  sp.  518  ; Fries , mant.  2,  p.  27  ; J)  C.  fl. 
fr.  3,  p.  566  ; Dub.  bot.  404  ; Lois.  gall.  1 , p.  285.  — le.  Bauh. 
hist  3,  p.  779,  f.  sup.  Fries , herb.  norm.  4,  n°  74!  ; Rchb.  exsicc. 
n°  775!;  Billot , exsicc.  n°  1063  ! — Fleurs  en  épis  courts , oblongs , 
obtus,  plus  ou  moins  denses , subsessiles  ou  pédonculés;  bractées  sub- 
aiguës, brièvement  ciliées;  pédoncules  lisses , plus  rarement  ponc- 
tués ou  munis  de  poils  appliqués.  Périgone  dépourvu  de  glandes  et 
de  nervures  saillantes.  Styles  soudés  inférieurement.  Akènes  noirs, 
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luisants,  les  uns  trigonesvi  à laces  concaves,  les  autres  lenticulaires- 
comprimes  convexes  sur  line  face  et  gibbeux  sur  l'autre.  Feuilles 
ovales-elliptiques  et  subobtuses  dans  le  type,  lancéolées-aeuminées 
dans  la  variété  elatum;  gaines  velues  et  longuement  ciliées.  Tige 
rameuse  et  élalée-divariquée  dans  le  type,  dressée  et  allongée  dans 
la  variété,  lisse,  non  ponctuée  de  noir,  à nœuds  renflés.  — Fleurs 
verdâtres  ou  roses. 

a.  genuinum.  Epis  latéraux  subsessiJes  ; pédoncules  courts,  sou- 
vent ponctués;  feuilles  d’un  vert  sombre,  ovales-lancéolées,  subob- 
tuses ; tiges  et  rameaux  étalés,  écartés  et  même  divariqués. 

fl.  elalum.  Port  du  P.  Lapalhi folium.  Epis  dressés-paniculés, 
les  latéraux  pédoncules  et  non  subsessiles  ; pédoncules  allongés, 
très-lisses;  feuilles  d’un  vert  clair,  laneéolées-acuminées.  Tiges  et 
rameaux  dressés  et  non  divariqués.  P.  biforme  Wahlbg.  fl.  suce.  1, 
/>.  242.  Fries,  herb.  norm.  10,  n°  57  ! 

y.  incanum.  Feuilles  blanches-tomenteuses  en  dessous. 

Ilub.  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  des  fossés,  etc.  (i  Juillet-octobre. 


I*.  SEnnuiiATUM  Lag.  gen.  et  sp.  14;  Bcrtol.  fl.  ital.  4, 
p.  576;  Guss.  sgn.  sic.  456;  P.  salici folium  Brouss.  in  Willd.  en. 
1,  p . 428?  — Fleurs  roses  ou  blanchâtres,  en  épis  grêles , subfili- 
formes et  lâches,  mais  non  interrompus,  presque  dressés;  bractées 
brièvement  ciliées  ou  nues;  pédoncules  lisses  et  glabres.  Divisions 
périgooales  dépourvues  de  glandes  et  de  nervures  saillantes.  Eta- 
mines six.  Styles  ordinairement  trois,  libres  presque  jusqu'à  la  base, 
étalés  ou  réfléchis.  Akènes  noirs,  très-brillants,  les  uns  trigones,  les 
autres  ovales-comprimés  et  convexes  sur  les  deux  faces.  Feuilles 
lancéolées-allongées , acuminées,  brièvement  serrulées-ciliêes  ; gaine 
des  feuilles  pubescente  et  à poils  appliqués,  longuement  ciliée.  Tiges 
de  4-10  décimètres,  courbées  et  radicantes  à la  base,  puis  redressées 
simples  ou  un  peu  rameuses.  — Cette  plante  n’a  de  rapports  qu’avec 
le  P.  mite,  dont  elle  est  bien  distincte  par  ses  feuilles  étroites  et 
allongées,  et  par  ses  épis  moins  grêles. 

Itub.  Toulon!  ( liobcrl );  Montpellier  (Godr.);  Narbonne!  ( Delort ).  (i  Juin- 
septembre. 


()»s. — Nous  axons  reçu  la  même  plante  d’Algérie  et  d’Egypte,  ce  qui  nous 
lait  présumer  qu’elle  ne  diffère  pas  de  celle  que  Broussonnet  a récoltée  aux  Ca- 
naries. toutefois  nous  n’avons  pas  osé,  sur  cette  simple  donnée,  adopter  le 
nom  de  /'.  salici  folium  Brouss.  qui  est  plus  ancien  que  celui  de  I*.  serrulatum. 


I*.  imani  Stein.  herb . 


ec.  Al.  Braun,  bot.  Zeit.  1824, 
p.  557;  P.  Braunii  BL  et  Fing.  comp.  cd.  1,  p.  509  (1825); 
Spenn.  fl.  frib.  p.  508  (1825);  Gmel.  fl.  bad.  4,  p.  268(1826); 
P.  laxiflorum  Weihe , bot.  Zeit.  p.  746  (1826).  Bchb.  exsicc. 

286  ! ; Billot , exsicc.  n°  1064!  — Fleurs  roses  ou  blanches,  en 
<‘pi s fili formes-cylindriques  et  interrompus,  plus  ou  moins  penchés; 
bractées  longuement  ciliées;  pédoncules  lisses,  non  glanduleux.  Di- 
visions du  périgone  dépourvues  de  glandes  et  de  nervures  saillantes. 
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Etamines  5-6.  Styles  2-3,  soudés  à la  base  et  à la  fin  réfléchis. 
Akènes  noirs,  très-luisants,  les  uns  trigones,  les  autres  ovales-com- 
primés et  convexes  sur  les  deux  faces.  Feuilles  lancéolées , non 
maculées  ; gaines  velues  et  longuement  ciliées.  Tiges  de  2-8  déci- 
mètres, dressées  ou  ascendantes,  simples  ou  rameuses.  — Plante  à 
saveur  herbacée.  Nous  n’avons  pas  rapporté  ici  le  P.  mite  Schrank, 
qui  constitue  une  autre  plante  dont  le  faciès  est  celui  du  P.  Hydro- 
piper,  mais  dont  la  saveur  est  herbacée. 

ïlab.  Bords  des  fossés  et  lieux  humides,  dans  les  terrains  calcaires  et  sili- 
ceux. (T  Juillet-octobre. 

P.  Minus  Huds.  fl.  angl.  ed.  \ , p.  148  (1772);  P.  pusillum 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  235  (1778);  P.  angustifolium  Roth , tent.  2, 
p.  453  (1788).  — le.  Lob.  obs.  171,  f.  2.  Schultz , exsicc. 
n°  534  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  285!  — Fleurs  d’un  pourpre  vineux,  en 
épis  subfiliformes-çylindriques , très-lâchement  interrompus  ; pé- 
doncujes  lisses.  Divisions  du  périgone  dépourvues  de  glandes  et  de 
nervures  saillantes.  Etamines  cinq.  Styles  2-3,  dressés-r  approchés, 
soudés  inférieurement.  Akènes  noirs,  très-luisants,  quelques-uns 
subtrigones,  les  autres  orbiculaires-comprimés,  convexes  sur  une 
face  et  gibbeux  sur  l’autre.  Feuilles  lancéolées-linéaires  ou  linéaires, 
arrondies  à la  base,  atténuées  de  la  base  au  sommet  ; gaines  mu- 
nies de  poils  appliqués  et  à cils  longs.  Tiges  de  2-5  décim.,  ordi- 
nairement très-rameuses  dès  la  base,  étalées  et  presque  diffuses.  — 
La  tige  devient  simple  et  dressée  lorsque  les  plantes  voisines  tendent 
à l’étouffer.  Espèce  voisine  du  P.  dubium , mais  bien  distincte  par 
son  port  diffus,  et  son  habitat  dans  les  terrains  siliceux. 

Hab.  Marais  et  lieux  humides  des  terrains  riches  en  silice.  Nous  ne  l’avons 
pas  vu  dans  les  terrains  exclusivement  calcaires,  (p  Juillet-septembre. 

P.  llY»fUfti»Bi>UK£  L.  sp.  517;  DC.fl.  fr.  5,  p.  565;  Dub.  bot. 
404  ; Lois.  gall.  I , p.  283  ; P.  acre  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  234.  — le. 
Fuchs,  hist.  845;  J.  R.  hist.  5 , p.  780.  Billot,  exsicc.  72!  — 
Fleurs  rosées  ou  verdâtres,  en  épis  filiformes  et  interrompus,  ordi- 
nairement arqués-pendants  ; bractées  brièvement  ciliées  ; pédoncules 
lisses.  Divisions  du  périgone  munies  de  points  glanduleux,  sans 
nervures  saillantes.  Etamines  6,  rarement  8.  Styles  2,  soudés  dans 
leur  moitié  inférieure.  Akènes  non  luisants,  finement  chagrinés  ; les 
uns  trigones  ; les  autres  ovales-comprimés,  munis  sur  chaque  face 
d'une  saillie  longitudinale.  Feuilles  luisantes,  ondulées,  oblongues- 
Jancéolées  ou  lancéolées  ; gaines  bordées  de  quelques  cils  longs  et 
écartés,  mêlés  à de  plus  courts.  Tiges  dressées  ou  courbées-ascen- 
dantes  à la  base,  simples  ou  rameuses. — Plante  à saveur  très-âcre. 

Hab.  Bords  des  eaux,  des  fossés,  des  mares,  elc.  (i)  Juillet-octobre. 

P.  El  l’DROPiPERi-MDosui  Llchb.fi.  exc.  572;  P.  laxum 
Rchb.  I.  c .;  P.  miti-lapathi folium  Fries,  niant.  2,  p.  26  (sub  P. 
laxo). — Epis  cylindriques,  mais  minces  et  denses;  pédoncules  et  pé- 
dicelles  à poils  courts  et  rudes,  non  glanduleux.  Feuilles  lancéolées 
TOM.  NI.  4 
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et  Jancéolées-linéuires,  atténuées  aux  deux  extrémités;  gaines  très- 
brièvement  ciliées.  Tiges  à nœuds  peu  renflés.  — Inflorescence  et 
fleurs  petites  du  P.  lapathifolium  y.  nodosum ; feuilles  et  gaines 
du  P.  P ers  ic aria  p.  b i forme. 

Ilub.  Avec  ses  cougeoeres.  (r  Août-septembre. 

P.  LAPATHiFOLio-PEn§ic.4RiA  RM,  fl.  exc.  572.  — Epis 
denses,  ovoïdes  ou  oblongs,  mais  plus  grêles  que  dans  le  P.  Persi- 
caria;  pédoncules  lisses;  fleurs  et  fruits  plus  petits;  akènes  plans 
sur  une  face  et  légèrement  convexes  sur  l’autre,  quelques-uns  sub- 
trigones  ; feuilles  grandes,  ovales-Jancéolées,  acuminées,  parfois 
maculées;  gaines  ciliées;  tiges  et  rameaux  dressés  paniculés. — Fleurs 
rosées. 

Hab.  Avec  ses  congénères.  i ; Août-septembre. 

P.  dubio- Persicaria  Al.  Braun;  P.  laxifloro- Persicaria 
RM.  fl.  exc.  571  ; P.  Per  sic  aria-mi  te  Al.  Braun , ap.  Dœll.  fl. 
Rhein.  p.  500;  P.  mite-Persicaria  F.  Schultz , fl.  Pfalz,  p\  595, 
et  Arch.  128;  P.  bitense  F.  Schultz,  mss.  — Epis  obscurément 
filiformes,  cylindriques,  peu  ou  pas  interrompus  ; feuilles  lancéolées, 
atténuées  aux  2 extrémités  ; gaines  à cils  nombreux  et  plus  longs  que 
dans  le  P.  Persicaria  ; tige  élevée,  dressée,  rameuse. — Fleurs 
ordinairement  d’un  beau  rose  pale;  épis  plus  larges  et  plus  fournis 
que  dans  le  P.  dubium. 

Hab.  Avec  ses  congénères.  (J)  Juillet-septembre. 

P.  muvori-Persicaria  AL  Braun , ap.  Rchb.  fl.  exc.  51\  ; 

P.  Persicaria-minus  Dœll,  fl.  Rhein.  p.  500;  P.  strictum  Ail.  ped.  2, 

p.  207,  t.  68,  f.  2.  — Grappes  cylindriques,  un  peu  interrompues 

à la  base,  minces  et  plus  larges  que  celles  du  P.  minus  ; feuilles 

lancéolées,  étroites,  aiguës  ; gaines  longuement  ciliées  ; étamines  6; 

styles  écartés;  tiges  étalées  ou  ascendantes,  ordinairement  très- 

rameuses. — Fleurs  roses,  plus  petites  que  celles  du  P.  Persicaria. 

Hab.  Avec  ses  congénères,  c’est-à-dire  dans  les  terrains  siliceux.  Cl  Juillet- 
septembre. 

P.  IIiDRopiPERi-ni ru jm  Grcn.  et  Godr.;  P.  mite  Schrank, 
b axer . fl.  1,  p.  668  (1789);  Pers.  syn.  1,  p.  440;  P.  hydropipc- 
roides  Michx fl.  am.  bor.  1,  p.  259  (1804);  P.  hybridum  Chaub. 
fl.  agen.  163.  — Riehl,  plant.  Missouri  exsicc.  ! — Port,  tige, 
feuilles  luisantes  du  P.  Hydropiper,  même  forme  de  la  grappe,  mais 
moins  longue  et  plus  grêle  à la  base  ; fleurs  et  akènes  plus  petits  que 
dans  ce  dernier  ; gaines  munies  de  cils  presque  aussi  longs  que  ceux 
du  P . dubium;  plante  a saveur  herbacée,  jamais  acre. 

Ilab.  Avec  ses  congénères.  (!)  Août-septembre. 

Übs. — Il  existe  un  P.  dubio- Hxfdropiper,  dont  il  est  difficile  de  préciser  les 
limites,  altendu  qu  on  trouve  tous  les  intermédiaires  entre  les  parents.  Cepen- 
dant il  se  caractéiise  d ordinaire  par  l’épi  de  l’axe  ceniral  très-voisin  de  celui 
du  P.  dubium,  taudis  que  les  latéraux  n'ont  de  rapport  qu’avec  le  P.  Ihidrn- 
piper.  La  couleur  des  fleurs  est  aussi  plus  rosée. 
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Sect.  5.  Ayicülaku  Menu.  — Fleurs  fasciculées  à ruisselle  des  feuilles  et  pro- 
duisant des  grappes  interrompues.  Trois  styles  très-courts  et  libres;  stig- 
mates très-petits.  Embryon  comme  dans  les  sections  précédentes. 

P.  heryi :tmoa»ï<:s  Spreng.  syst.  2,  p.  256  ; Bertol.  fl.  ital. 
4,  p.  581;  Guss.  syn.  sic.  i,p.  452. — P.  alpestre  H eldr.  pl.  exsicc. 
Pisidùe ! — Fleurs  subsessiles , 4-6  par  fascicule  et  serrées  à Vais- 
selle des  feuilles  sur  toute  la  longueur  des  tiges.  Akènes  trigones, 
obscurément  chagrinés,  opaques  (Guss.).  Feuilles  un  peu  épaisses, 
obovées  ou  oblongues , insensiblement  atténuées  en  pétiole  qui  égale 
le  tiers  ou  le  quart  de  leur  longueur,  obtuses,  souvent  mucronées, 
planes , glabres,  ponctuées-glanduleuses  et  dépourvues  de  nervures 
saillantes  sur  les  deux  faces , exception  faite  de  la  nervure  médiane 
qui  est  surtout  visible  en  dessous  ; gaines  des  feuilles  égalant  ou  dé- 
passant les  entre-nœuds,  allongées-lancéolées,  entières  ou  très-peu 
laciniées,  presque  concolores  et  non  épaissies  à la  base,  cà  nervures 
rares , courtes  ou  presque  nulles.  Tiges  de  1-3  décimètres,  étalées- 
couchées,  très-rameuses,  à entre-nœuds  très-r approchés  (4-6  milli- 
mètres de  long).  — Plante  d’un  vert  clair  et  pâle. 

Hab.  Sables  des  bords  de  la  mer  à Marseille  (Biaise).  % Juillet-août. 

P.  iMAKiTBMUiM  L.  sp.  519;  1)  C.  fl.  fi'.  5,  p.  568  ; Pub.  bot. 
405;  Lois.  gall.  1 , p.  285.  — Je.  Morts,  hist.  2,  sect.  5,  t.  29, 
/'.  5.  Billot , exsicc.  632  ! — Fleurs  rosées  ou  blanchâtres,  fasci- 
culées à l’aisselle  des  feuilies;  pédicelles  ordinairement  plus  longs 
que  le  périgone.  Celui-ci  à divisions  munies  d’une  nervure  dorsale 
saillante.  Etamines  8.  Styles  3,  très-courts.  Akènes  gros  (4-5  milli- 
mètres de  long),  dépassant  le  périgone,  bruns,  très-luisants , non 
chagrinés y trigones,  à faces  presque  planes.  Feuilles  coriaces, 
épaisses,  elliptiques  ou  lancéolées,  obtuses  ou  subaiguës,  roulées 
par  les  bords,  glabres,  d’un  vert,  glauque  et  cendré-bleuâtre,  forte- 
ment nerviées  en  dessous  seulement;  gaines  des  feuilles  ordinaire- 
ment plus  longues  que  les  entre-nœuds,  à base  rougeâtre  ou  verdâtre 
et  munie  d’environ  \ 2 nervures , blanches-scarieuses  supérieurement, 
laciniées  et  à divisions  lancéolées- acuminée.s.  Tiges  de  1-5  déci- 
mètres, su  f frutescent  es  ci  la  base,  grosses,  tortueuses,  couchées,  un 
peu  rameuses  , à entre-nœuds  rapprochés  et  plus  courts  que  les 
feuilles.  Souche  dure,  presque  ligneuse,  vivace. 

Hab.  Sables  maritimes  de  la  Méditerranée  et  de  l'Océan,  ’if  Avril-octobre. 

P.  littorale  Linli,  en.  1,  p.  585.  — Pédicelles  plus  longs 
que  le  périgone.  Akènes  gros  (4-5  millimètres  de  long),  dépassant 
le  périgone,  très-luisants,  non  chagrinés,  trigones.  Feuilles  un  peu 
épaisses,  lancéolées  ou  lancéolées- linéaires,  roulées  par  les  bords, 
glabres,  vertes,  nerviées  en  dessous  seulement  ; gaines  plus  courtes 
que  les  entre-nœuds,  allongées-lancéolées,  entières  ou  à peine  laci- 
niées, épaisses  et  discolores  à la  base,  munies  d'environ  six  nervures, 
plus  étroites  et  plus  courtes  que  celles  du  P.  maritimum.  Tiges  de 
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1-2  décimètres,  minces  (comme  celles  du  P.  aviculare ),  couchées, 
peu  rameuses.  Racine  grêle,  annuelle.  — Plante  voisine  du  P.  ma- 
ritimum  avec  lequel  elle  a été  ordinairement  confondue,  à cause  de 
la  ressemblance  des  fruits  et  des  gaines. 

p.  lalifolium  Nob.  Feuilles  ovales.  P.  Baii  Babingt.  prim.  fl . 
sam.  87  et  eæsicc.!;  Engl.  bot.  suppl.  t.  2805. 

llab.  Presqu  i le  de  la  Manche  Lebel  ; sables  maritimes  près  d’Aromanches 
dans  le  Calvados  (Le  Normand  . etc.  i Juillet-août. 

P.  ItouEiiTi  Lois.  noue.  not.  17  et  fl.  gall.  1,  p.  283;  P in- 
termedium  Rob.  in  lift.  — Pédicelles  plus  longs  que  le  pérjgone. 
Akènes  petits  2-3  millimètres  de  long),  trigones,  dépassant  à peine 
le  périgone,  bruns,  luisants , obscurément  chagrinés.  Feuilles  peu 
épaisses,  à pétiole  court  et  égalant  parfois  le  cinquième  ou  le  quart 
de  leur  longueur,  ovales,  oblongues  ou  elliptiques,  planes,  et  non 
roulées  aux  bords,  glabres,  nerviées  sur  les  deux  faces  ou  au  moins 
en  dessous;  gaines  plus  courtes  que  les  entre-nœuds,  allongées- 
Jancéolées,  assez  semblables  à celles  du  P.  littorale,  entières  ou 
faiblement  laciniées,  un  peu  brunes  et  faiblement  épaissies  à la  base 
munie  d’environ  six  nervures.  Tiges  allongées,  minces,  coucbées- 
redressées,  rameuses.  Racine  assez  forte,  bisannuelle  ou  pêrennantt. 
— Celte  plante  a les  petits  akènes  du  P.  aviculare,  et  presque  aussi 
ses  feuiHes  et  ses  liges  ; elle  a presque  les  gaines,  l’éclat  et  le 
poli  des  akènes  du  P.  maritimum. 

llab.  Sables  maritimes  de  la  Méditerranée,  Toulon  ! (Robert),  Montpellier 
(Delille).  (£).  Z-  Juin-Août. 

I*.  FLAGELLIRE  Spreng.  syst.  2,  p.  235;  Bertol.  fl.  ital.  4, 
p.  382;  P.  flagelli forme  Lois,  gall . 1,  p.  283.  — Fleurs  1-4  à 
l’aisselle  des  feuilles,  inégalement  pédicellées.  Akènes  petits,  tri- 
gones, finement  chagrinés  et  striés  en  long  (comme  dans  le  P.  avi- 
culare , opaques  et  non  brillants.  Feuilles  peu  épaisses,  glauques, 
brièvement  pétiolées,  lancéolées-linéaires , acuminées , étalées, 
planes,  glabres,  nerviées  au  moins  en  dessous;  gaines  bien  plus 
courtes  que  les  entre-nœuds,  d’abord  entières,  puis  profondément 
et  finement  laciniées,  un  peu  brunes  à la  base  munie  d’environ  six 
nervures.  Tiges  de  4- 10  décimètres,  très  allongées,  minces,  étalées 
a terre,  très-rameuses,  promptement  dénudées  à la  base  et  fouillées 
seulement  au  sommet,  à entre-nœuds  d’abord  très-allongés  (5-4 
centimètres),  puis  très-rapprochés  surles  rameaux  florifères.  Racine 
ligneuse,  longue  et  flexueuse,  pouvant  vivre  plus  de  vingt  ans  ( Ber - 
toloni).  — Cette  plante  privée  de  racine  est  très-voisine  du  P.  Ro- 
berti,  dont  elle  se  distingue  par  ses  tiges  plus  allongées,  plus  droites, 
plus  nues;  par  ses  feuilles  plus  étroites,  et  par  sesakènes  non  luisants. 

llab.  Sables  des  environs  de  Toulon  ! (Robert).  Août. 

I*.  equsetiforme  Sibth.  et  Smith,  fl.  gr.  4,  p.  56,  t.  364; 
Bertol.  ital.  4,  p.  584;  Viv.  app.  fl.  cors.  p.  2;  Lhib.  bot.  405; 
P.  sroparium  Lois.  nouv.  not.  18  et  gall.  1 , p.  28  f.  — le.  Bore. 
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mus.  t.  41.  Soleirol,  cxsicc.  n°  3700  1 — Fleurs  2-3  à l’aisselle 
des  bractées  très-courtes  et  brièvement  scarieuses-dentclées , formant 
de  longs  épis  absolument  nus.  Périgone  obscurément  nervié.  Akènes 
égalant  le  périgone,  noirâtres,  très-luisants.  Feuilles  presque  toutes 
avortées , oblongues-lancéolées  lorsqu’elles  existent,  obtuses,  roulées 
et  ondulées  aux  bords,  glabres  supérieurement,  pubeseentes  en 
dessous,  fortement  nerviées;  gaines  d’abord  vertes,  puis  brunes, 
parfaitement  engainantes  (5-4  millimètres  de  long),  et  appliquées 
sur  la  tige,  multinerviées,  beaucoup  plus  courtes  que  les  entre- 
nœuds,  multidentées  au  sommet  brièvement  scarieux.  Tiges  de  6-12 
décimètres,  ligneuses  à la  base,  dressées,  arrondies  et  finement 
striées;  rameaux  dressés  et  serrés  en  faisceau,  très-effilés,  nus,  et 
formant  par  leur  ensemble  un  petit  buisson.  Souche  très-grosse , 
ligneuse,  très-rameuse,  à durée  illimitée. 

Hab.  Corse,  bords  des  torrents  et  des  chemins,  autour  de  Calvi,  Belga- 
dère,  etc.  b Août. 

ï*.  a^iculabue  L.  sp.  519;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  568;  Dub.  bot. 
405;  Lois.  gall.  1,  p.  284.  — le.  Fuchs,  hist.  614;  Moris.  hist. 
sect.  5,  t.  29,  f.  1 inf. — Fleurs  roses  ou  blanches,  presque  sessiles, 
fasciculées  par  2-4  à faisselle  de  presque  toutes  les  feuilles.  Di- 
visions du  périgone  à nervure  dorsale  saillante.  Akènes  bruns,  non 
luisants , tri  go  nés,  à faces  un  peu  excavées  et  finement  striées  en 
long.  Feuilles  brièvement  pétiolées,  vertes,  ordinairement  un  peu 
rudes  aux  bords,  linéaires-lancéolées,  ovales  ou  oblongues,  aiguës 
ou  obtuses,  un  peu  épaisses,  à nervures  fines  en  dessous,  glabres, 
subglaucescentes;  gaines  discolores  et  à six  nervures  à la  base,  bifides, 
puis  laci niées  au  sommet.  Tiges  ordinairement  nombreuses,  de  1-5 
décimètres,  finement  striées,  ordinairement  très-rameuses  dès  la 
base  , à rameaux  étalés  à terre  et  feuillés  jusqu  au  sommet;  tiae 
centrale  dressée  et  parfois  seule.  Racine  fibreuse,  annuelle.  / 

fi.  erectum  Roth.  Tige  dressée;  feuilles  larges,  ovales-lancéolées 
ou  oblongues.  P.  aviculare  fi.  erectum ■ Roth,  tent.  2,  p.  454;  P. 
monspeliense  P ers.  syn.  1 , p.  459.  Billot,  exsicc.  n°  73  ! 

y.  arenarium  Nob.  Feuilles  sublinéaires,  presque  milles  au  som- 
met des  rameaux  grêles,  très-allongés,  dressés  ou  étalés.  P.  arena- 
rium Lois.  gall.  i , p.  284  ( non  W.  K.). 

8.  polycnemi forme  Lee.  et  Lamtt.  Feuilles  linéaires  ; gaines  plus 
allongées;  fruit  un  peu  moins  chagriné  et  un  peu  plus  allongé. 
P.  graminifolium  Wierzb.  in  Rchb.  n°  1758  ! 

Uab.  Lieux  inculles,  bords  des  chemins,  voisinage  des  habitations;  var.  y, 
sables  de  la  région  méditerranéenne  ; var.  ô,  sables  de  l'Ailier  ( Boreau ),  Nancy 
( Godron ).  (Jj  Juin-octobre. 

I*.  aremariuvi  W.  K.  pl . h.  1 , t.  67  [non  Lois.);  P . pulchellum 
Lois.  nouv.  not.  19  et  fl.  gall.  1,  p.  284,  t.  26.  — Fleurs  grandes, 
roses,  solitaires  ou  géminées  à faisselle  des  feuilles  réduit  es  à de  cour- 
tes bractées,  formant  de  longues  grappes  non  foliacées.  Divisions  du 
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périgone  à nervure  dorsale  faible,  età  nervuresluléralesnu//&s.  Akènes 
uoirâtres,  obscurément  chagrinés,  un  peu  luisants , à faces  un  peu 
excavées  et  non  striées  en  long.  Feuilles  brièvement  pétiolées,  dis- 
tantes, étroitement  lancéolé?. s et  un  peu  oblongues , longuement  atté- 
nuées à la  base , nerviées  en  long  sur  les  2 faces;  gaines  brunes  à 
la  base,  munies  de  4-6  nervures,  lancéolées,  bilides  ou  laciniéesau 
sommet,  beaucoup  plus  courtes  que  les  entre-nœuds.  Tiges  décom- 
bantes,  à rameaux  étalcs-divariqués , grêles , effilés  et  dépourvus 
de  feuilles  dans  leur  partie  florifère.  Racine  grêle,  libreuse,  annuelle. 
— La  comparaison  de  la  plante  de  Toulon  avec  celle  que  nous  avons 
reçue  des  environs  de  Pesth,  nous  a permis  d'établir  l'identité  des 
deux  plantes.  Les  seules  différences  que  nous  ayons  pu  constater 
résident  dans  les  gaines  qui  persistent  à peine,  sinon  à l'extrémité 
des  rameaux  et  qui  sont  plus  obscurément  striées  dans  la  plante  de 
Pesth.  et  dans  les  graines  qui  sont  un  peu  moins  brillantes  dans  la 
plante  de  Toulon.  Les  rameaux  de  la  plante  provenant  de  celte  der- 
nière localité,  sont  aussi  un  peu  plus  dressés. 

Ilab.  Sables  maritimes  des  environs  de  Toulon  ! (Robert),  ( i Août. 


IV  Rfllihdi  AU.  ped.  2,  p.  207,  t.  90,  f.  2,  et  auct.  p.  36  ; 
D C . fl.  fr.  o,  p.  369  ; L ois.  gall.  1,  p.  284;  P.  virgatum  Lois. 
I.  c.;  P . aviculare  p.  Bellardi  Dub.  bot.  -405;  P.monspeliense  Guss. 
prod.  1,  p.  Alt). — Fleurs  assez  long1  pédicellées,  1 —3  à l’aisselle  des 
feuilles  réduites  à l'état  de  courtes  bractées  et  formant  de  longs  épis 
nus  ou  presque  nus.  Divisions  du  périgone  à nervures  dorsales  et  laté- 
rales saillantes.  Akènes  d’un  quart  plus  gros  que  dans  le  P.  avicu- 
lare, noirâtres,  obscurément  chagrinés,  très-luisants.  Feuilles  briè- 
vement pétiolées,  distantes,  lancéolées-elliptiqucs , aiguës,  faiblem* 
nerviées  sur  les  2 faces;  gaines  un  peu  brunes  à la  base  munie  de 
6 nervures,  lancéolées  et  laciniéesau  sommet,  bien  plus  courtes  que 
les  entre-nœuds.  Tiges  dressées , rameuses , à rameaux  filiformes- 
effilés,  dépourvus  de  feuilles  dans  la  partie  florifère.  Racine  grêle, 
annuelle. — Nous  rapportons  ici  le  P.  virgatum  Lois,  parce  que 
cet  auteur  indique  seulement  près  de  Paris,  et  non  à Toulon,  le 
P . Bellardi  qui  y est  commun,  et  qu’il  avait  reçu  de  M.  Robert,  avec 
ses  congénères;  et  en  outre  parce  que  c'est  cette  même  plante  que 
M.  Robert  nous  a donnée  sous  le  nom  de  P.  virgatum  Lois. 

Ilab.  L Ouest,  Nemours,  Nantes,  le  Cher,  Tarn-et-Garonne,  Lyon,  Mende, 
Montpellier,  Toulon,  etc.  d)  Août-septembre. 


Sert.  î.  Hklmvk  Koch. — Fleurs  fasciculées  à l’aisselle  des  feuilles.  Périgone 
uccrescent.  I n seul  style  court,  a stigmate  trilobé.  Kmbnon  comme  dans  les 
seciions  précédentes.  Feuilles  ovalcs-sagitlces. 


■V  Coxvolvims  L.  sp.  522  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  370  ; Dub. 
bot . 403  ; Lois.  gall.  1 , p.  285.  — le.  Engl.  bot.  t . 941 . — Fleurs 
brièvement  pédicellées,  réfléchies  , fasciculées  par  3-6  à l’aisselle 
des  feuilles  ; fascicules  rapprochés  presque  en  épis  au  sommet  des 
rameaux.  Style  simple, à stigmate  trilobé.  Akènes  noirs,  non  luisants. 
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très-finement  striés , trigones,  recouverts  par  les  divisions  périgo- 
nales  dont  les  5 extérieures  sont  obscurément  carénées.  Feuilles 
toutes  pétiolées , profondément  en  cœur  et  sagittées-acuminées  à 
la  base.  Tiges  de  2-10  décimètres,  grêles,  anguleuses , striées, 
flexueuses,  rameuses,  grimpantes  ou  couchées  à terre. 

Hab.  Lieux  cultivés.  (T)  Juillet-octobre. 

P.  DiiHETORiiii  L.  sp.  522  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  571  ; Dub.  bot. 
405;  Lois.  gall.  1,  p.  285.  — le.  Dod.  pempl.  592;  J.  B.  hist.  2, 
p.  157-8.  Billot y exsicc.  845!  — Fleurs  pédicellées,  5-6  à l’aisselle 
des  feuilles;  fascicules  rapprochés  presque  en  épis  au  sommet  des 
rameaux.  Style  simple,  à stigmate  trilobé.  Akènes  noirs  et  luisantsy 
trigones,  recouverts  par  les  divisions  périgonales,  dont  les  exté- 
rieures sont  munies  d’une  carène  ailée-membraneuse.  Feuilles 
toutes  pétiolées,  profondément  en  cœur  et  sagittées-acuminées  à la 
base,  aiguës  au  sommet.  Tiges  de  1-2  mètres,  grêles,  cylindriqueSy 
rameuses,  voîubiles. 

Hab.  Haies,  buissons,  lisières  des  bois.  (D  Juin-septembre. 

Sect.  5.  Aconogoncm  Meisn.  — Fleurs  en  grappes  paniculées.  Trois  styles 
très-courts,  à stigmates  épais.  Embryon  des  sections  précédentes. 

P.  alpiicm  AU.  ped.  2,  p.  206,  t.  68,  f.  1 ; D C.  fl.  fr.  5,  p. 
569  ; Dub.  bot.  405  ; Lois.  gall.  1 , p.  284  ; Lap.  abr.  21 6 ; P.  diva- 
ricatum  Vill.  Dauph.  5,  p.  522  [non  L.).  — le.  Bocc.  mus.  t.  27 
et  85.  Rchb.  exsicc.  869  ! — Fleurs  solitaires  ou  géminées, 
pédicellées  et  rapprochées  sur  les  rameaux  disposés  en  panicule  ou 
en  cyme  subdichotome  ; bractées  courtes  et  souvent  barbues.  Péri- 
gone  blanc  ou  rose,  à divisions  oblongues,  obtuses  et  souvent  glan- 
duleuses à la  base.  Fruit  trigone,  brillant,  à peu  près  de  la  longueur 
du  périgone.  Feuilles  ovales-lancéolées  ou  lancéolées,  acuminées, 
brièvement  pétiolées,  fortement  ciliées,  ondulées,  glabres,  ou  pu- 
bescentes  dans  leur  jeunesse;  gaines  courtes,  hérissées,  brunes,  à 
la  fin  laciniées.  Tige  de  5-5  décimètres,  anguleuse-striée , dressée, 
raide,  flexueuse,  pubescente  ou  glabrescente. 

Hab.  Hautes-Alpes  du  Dauphiné,  vallée  du  Quay  ras  et  du  mont  Viso,  col  de 
l’Arche;  Hautes-Pyrénées,  Prats-de-\lollo,  Canigou,  val  d’Eynes,  Llaurenti, 
Crabère,  sources  del'Ariége,  etc.  Août. 

Sect.  6.  Fàgopyrum  Tournef. — Fleurs  en  grappes  paniculées  ou  en  corymbe. 

Trois  styles.  Embryon  central ; cotylédons  larges,  foliacés,  palminerviés, 

plissès-contournès . 

P.  Fagopyrstm  L . sp.  522  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  570  ; Dub. 
bot.  405  ; Lois.  gall.  1,  p.  285;  P.  pyramidatum  Lois.  I.  c.  ; Fa- 
gopyrum  vulgare  Rees , gen.  fasc.  8,  t.  8 ; F.  esculentum  Mœnch. 
met/i.  290. — le.  Dod.  pempt.  505,  f.  sup.;  Moris.  hist.  s.  5,  t.  29, 
f.  \ sup.  — Fleurs  blanches  ou  roses, d’environ  4 mill.  de  longueur, 
pédicellées,  et  disposées  en  grappes  longuem1  pédonculées  axillaires 
et  terminales  et  formant  un  corymbe.  Akènes  trigones,  à faces 
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planes,  lisses,  à angles  non  sinués  et  entier*.  Feuilles  sigillées,  pé- 
tiolées  et  profondément  en  cœur  à la  base,  brusquement  acmninées. 
Tige  de  3-6  décimètres,  dressée,  striée,  rameuse,  à rameau  ut  étalés. 
Racine  grêle,  simple  ou  peu  rameuse,  annuelle. 

Hab.  Cultivé  el  subspontané,  (i  Juillet-août. 


I*.  TATARicu.ii  L.  sp.  521  ; Lois.  gall.  1,  p.  285;  Godr.  fl. 
lorr.  2,  p.  262;  Fagopyrum  taturicum  Gærtn.  fruct.  2,  p.  182, 
t.  119;  ('oss.  et  Germ.  fl.  par.  468;  F.  dentatum  Mœnch,  meth. 
200.  — Srhultz , exsicc.  51  I !;  Rc/ib.  exsicc.  481  ! — Fleurs  de 
moitié  plu s petites  que  celles  du  F . Fagopyrum  ( 2 millimètres  de 
long  ),  disposées  aux  aisselles  des  feuilles  en  grappes  lâches  longue- 
ment pédunculées  et  dont  V ensemble  forme  une  longue  panicule  et 
jamais  un  corymbe.  Akènes  oblongs-trigones , rugueux  ou  tubercu- 
leux sur  les  faces,  épaissis  et  sinués-dentés  sur  les  angles.  Feuilles 
sagittées  et  profondément  en  cœur  à la  base  , acuminées.  Tige  de 
3-8  déc.,  dressée,  peu  flexueuse,  striée.  Racine  grêle,  annuelle. 

Hnb.  Cultive*  et  subspontané.  i , Juin-août. 


ESPÈCES  EXCLUES. 

Kiui::*  TiRiiiiottta  L.  — Nous  n’avons  pu  constater,  en 
France,  non  plus  qu’en  Corse,  la  présence  de  cette  espèce,  qui, 
d’après  Bertoloni,  paraît  ne  point  croître  autour  de  Nice,  où  elle  a 
été  cependant  signalée  par  Allioni. 

ICimiy  triakgula ii in  I)  C.  — De  Cûndollc  ne  signale  cette 
plante  que  comme  espèce  cultivée,  dont  il  ignore  la  patrie.  Gussone 
l’indique  sur  los  coteaux  en  Sicile.  Nous  n’avons  rien  vu  de  France 
qui  puisse  lui  être  rapporté. 


Cl.  DAPIIIOIDFES 

Dai*u.noh)f.æ  Veut,  tabl.2,  p.  235.)  (t) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  dioïques  par  avortement,  régulières  ou 
très-rarement  irrégulières.  Périgone  simple  , coloré,  tubuleux  ou 
infundibuliforme,  à limbe  4-5-fide  ou  rarement  presque  nul,  quel- 
quefois muni  à la  gorge  d’écai  1 les  pétaloïdes;  divisions  périgoriales 
ordinairement  égales , à préfloraison  imbricalive.  Disque  périgyne 
soude  avec  la  base  du  périgone,  quelquefois  nul.  Etamines  8-10. 
insérées  sur  le  tube  ou  à la  gorge  du  périgone,  en  nombre  égal  à 
celui  des  divisions  périgonales  et  alternant  avec  elles,  ou  en  nombre 
double  dont  le  rang  externe  alterne  avec  l’interne  et  avec  les  divi- 
sions du  périgone;  anthères  introrses,  biloculaires,  s'ouvrant  longi- 
tudinalement. Ovaire  libre,  uniloculaire,  uniovulé,  rarement  plu- 
riovulé  ; ovule  réfléchi,  suspendu  vers  le  haut  de  la  paroi  stylifère. 


I Auctore  Grenier. 
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Slvle  simple  ou  nul,  latéral  ou  sublatéral  ; stigmate  capité.  Fruit  see 
indéhiscent  ou  drupacé,  uniloculaire,  câ  une  et  très-rarement  à plu- 
sieurs graines,  nu  ou  enveloppé  parla  base  persistante  du  périgone. 
Graine  suspendue,  à test  mince;  albumen  nul  ou  peu  développé. 
Embryon  droit,  enveloppé  par  l’albumen  lorsqu’il  existe  ; cotylédons 
plans-convexes , charnus;  radicule  supère.  — Arbustes  ligneux,  ou 
plantes  herbacées  etannuelles.  Feuilles  éparses  ou  opposées,  simples, 
entières;  stipules  milles.  Fleurs  axillaires  ou  terminales,  fascicu- 
lées,  en  têtes  ou  en  grappes,  munies  d’un  involucre  ou  de  bractées. 

DAPHNE.  (L.  gen.  483.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  marcescent  et  caduc,  infundi- 
buliforme,  à limbe  4-fide,  à gorge  sans  écailles.  Etamines 8,  incluses, 
insérées  sur  deux  rangs  près  de  la  gorge.  Glandes  hypogynes  nulles. 
Ovaire  uniloculaire.  Ovule  unique,  suspendu,  renversé.  Style  subla- 
téral, très-court;  stigmate  capité.  Fruit  drupacé , nu,  renfermant 
un  noyau  à test  crustacé.  — Plantes  à tiges  ligneuses. 

a.  Fleurs  axillaires  ou  latérales. 

O.  Mezereem  L.  sp.  509;  1)  C . fl.  fr.  3,  p.  556  ; Dub.  bot. 
407;  Lois.  gall.  \,p.  279.  — le.  Lam.  ill.  t.  290,  f.  1 ; Dod. 
pempt.  560.  — Fleurs  roses,  odorantes,  sessiles,  géminées  ou  ter- 
nées,  disposées  latéralement  le  long  des  rameaux  en  épi  interrom- 
pu et  couronné  par  une  rosette  de  jeunes  feuilles;  bractées  écail- 
leuses, ovales,  scarieuses.  Périgone  velu  exlérieurercP,  à tube  égal  au 
limbe  plan  et  divisé  en  segments  ovales  et  aigus.  Baie  ovoïde,  rouge 
à la  maturité.  Feuilles  caduques , naissant  après  les  fleurs , lancéo- 
lées ou  oblongues,  atténuées  à la  base  et  subsessiles,  plus  pâles  en 
dessous,  glabres,  ou  ciliées  dans  leur  jeunesse.  Tige  ligneuse,  de 
5-10  déc.,  dressée,  rameuse,  à écorce  grise  et  ponctuée  de  brun. 

Hab  Bois  moritueux  dans  presque  toute  la  France,  f)  Fcvrier-avril. 

D.  Laireoia  L.  sp.  510;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  357  ; Dub.  bot. 
407;  Lois.  gall.  \ , p.  279  ; D.  multiflora  Grat.  in  Gag,  cor.  endr. 
19.  — le.  Dod.  pempt.  561.  Sckultz,  exsicc.  149  î ; Billot,  exsicc. 
448!  - — Fleurs  vertes,  odorantes,  subsessiles,  disposées  au  sommet 
des  rameaux,  dans  la  rosette  terminale  de  feuilles,  en  petites  grappes 
penchées  de  5-8  fleurs;  bractées  jaunâtres,  concaves,  ovales,  cadu- 
ques. Périgone  glabre,  à tube  plus  long  que  ie  limbe  divisé  en 
segments  ovales  et  étalés.  Baie  ovoïde,  noire  à la  maturité.  Feuilles 
persistantes,  rapprochées  en  rosette  au  sommet  des  rameaux,  vertes, 
coriaces,  luisantes,  glabres,  obovées-lancéolées,  atténuées  à la  base, 
subsessiles.  Tige  de  5-10  décimètres,  ligneuse,  rameuse,  à écorce 
d’un  jaune  brunâtre.  — Les  fleurs  stériles  ont  le  tube  du  périgone 
plus  allongé,  et  les  fleurs  fertiles  l’ont  plus  court  et  plus  ventru. 

Hab.  Forêts  montagneuses.  +,  Février-avril. 
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W.  Philippi  Gren.  et  Godr.  Arch.  fl.  fr.  et  AU.  p.  282.  — 
Cette  plante  a l'aspect  du  l).  Laureola.  Elle  en  diffère  par  ses  fleurs 
5-4-  fois  plus  petites  (4  ni i 1 1 . de  long  sur  un  de  large),  à limbe  attei- 
gnant à peine  5 mill.  ; les  bractées  larges  et  ovales  égalent  ou  dépas- 
sent les  fleurs,  tandis  qu'elles  sont  bien  [tins  courtes  dans  le  1).  Lau- 
reola; les  feuilles  ne  diffèrent  pas,  mais  dans  le  D.  Philippi  elles 
descendent  assez  bas  sur  les  branches  qui  sont  ainsi  moins  nues,  et 
elles  ne  forment  plus  au  sommet  seulement  une  rosette. 

Ilab.  Bagneres  de  Bigorre  (Wùlippe).  h Aa  ril-mai . 

h.  Fleurs  terminales. 

D.  ALPHA  L.  sp.  510;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  357  ; Dub.  bot.  407; 
Lois.  gall.  1 , p.  280;  Vill.  Dauph.  3,  p.  517.  —Ic.  Barr.  t.  234; 
Lob.  ado.  158 , f.  1 ; J.  B.  hist.  1,  p.  586.  Schultz , exs.  n°  1 142  !; 
Bchb.  exsicc.  n°  726  ! — Fleurs  blanches,  odorantes  sur  le  soir,  sub- 
sessiles,  réunies  4-7  au  sommet  des  rameaux.  Périgone  velu,  à divi- 
sions lancéolées,  aiguës  et  plus  courtes  que  le  tube.  Baie  ovoïde, 
rouge,  très-caustique.  Feuilles  lancéolées  ou  oblongues-lancéolées 
(3  centiin.  de  long  sur  7-8  mill.de  large),  naissant  avant  les  (leurs  et 
rapprochées  en  rosette  au  sommet  des  rameaux,  molles,  d’un  vert 
pâle,  d’abord  velues-soyeuses  surtout  en  dessous,  puis  glabres,  ca- 
duques, à nervure  médiane  très-distincte.  Tige  ligueuse,  de  1-3  déc. 
tortueuse,  noueuse,  à écorce  grise  ou  un  peu  blanchâtre,  à rameaux 
ascendants  et  pubescents  à l’extrémité. 

Itub.  Jura,  Côte-d'Or,  Alpes,  Pyrénées,  montagnes  du  Gard  et  de  l’Héraut, 

1 Auvergne,  commun  autour  du  Vigau  ; manque  dans  les  Vosges,  fj  Avril-mai. 


I&.  c.i  vmu  i ona  Spreng.  syst.  2,  p.  237  ; Bertol.  am.  356 
et  fl.  ital.  4,  p.  337;  Guss.  syn.  sic.  1,  p.  449;  D.  oleoïdes  De  Sa- 
lis, bot.  Ztg.  1854,  p.  8 non  L.);  Dub.  bot.  406  ; D.  lucida  Lois, 
nouv.  not.  17  et  fl.  gall.  1,  p.  280,  t.  25.  — Fleurs  2-4,  d’un 
brun  pourpré  ou  un  peu  verdâtre,  sessiles  au  sommet  des  rameaux. 
Périgone  velu,  à divisions  lancéolées,  aiguës  et  plus  courtes  que  le 
tube.  Baie  ovoïde,  rouge  à la  maturité.  Feuilles  obovèes  (X-'iL  cen- 
timètres de  long  sur  5-6  millimètres  de  large),  subaiguës,  naissant 
avant  les  fleurs  et  rapprochées  en  rosette  au  sommet  des  rameaux, 
épaisses  et  coriaces,  presque  sans  nervures,  assez  semblables  «à  celles 
du  buis,  concolores,  d’un  vert  pâle,  d’abord  subpubescentes-soyeuses, 
puis  glabres,  plus  ou  moins  ponctuées-glanduleuses  en  dessous 
(les  ponctuations  glanduleuses  presque  nulles  dans  nos  exemplai- 
res) ; les  supérieures pérennantes,  lesautres  caduques.  Tige  ligneuse, 
de  1-5  décimètres,  très-rameuse,  à écorce  grise,  à rameaux  ascen- 
dants et  velus-hérissés  au  sommet.  — Cette  plante  par  ses  feuilles 
courtes  et  plus  larges  et  presque  sans  nervures  ne  peut  se  confondre 
avec  1 eD.alpina.  Elle  est  extrêmement  voisine  du  D.  oleoïdes  L.  que 
nous  avons  vu  de  Grèce;  elle  en  diffère  par  ses  fleurs  plus  petites 
d’un  tiers;  par  les  feuilles  subaiguës,  même  mucronulées,  et  non 
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obtuses,  et  dont  les  jeunes  sont,  ainsi  que  les  rameaux  de  l’année, 
bien  moins  pubescentes.  M.  Grisebach  pense  que  cette  plante  est 
le  D.  jasminea  Smith . Ne  connaissant  pas  authentiquement  cette 
dernière  espèce,  nous  avons  gardé  le  nom  de  Sprengel. 

Uab.  Pâturages  des  montagnes  de  Corse,  mont  Coscione,  forêt  du  Perche 
(Bernard),  etc.  S Juin-juillet. 

D.  §Tni%T.i  Trait,  arch.  gesv.  1,  p.  120;  Koch , syn.  715; 
[D.  Cneorum  non  nuit.  anct.  pro  part.). — Rchb.  exsicc.  n°  180  ! 
— Fleurs  sessiles,  fasciculées  au  sommet  des  rameaux;  bractées 
ovales,  mucronées,  égalant  le  tiers  de  la  longueur  du  tube  périgonal. 
Périgone  à tube  glabre  et  strié , à divisions  du  limbe  elliptiques  et 
égalant  environ  la  moitié  de  la  longueur  du  tube.  Baie  oblongue, 
brune.  Feuilles  éparses,  rapprochées  à l’extrémité  des  rameaux,  ver- 
tes, coriaces,  glabres,  linéairesoblongues , obtuses  ouréluses , ordi- 
nairement mucronulées,  sessiles.  Tiges  couchées,  puis  redessées,  ra- 
meuses-diffuses,  formant  un  très-petit  buisson  ; rameaux  peu  allon- 
gés, grêles,  bruns,  glabres  dans  leur  jeunesse. — Fleurs  roses. 

Uab.  Lautaret  ( Clément , Mathonnet ).  b Juillet. 

D.  Cheorvm  L.  sp.  511  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  358;  Dub.  bot. 
406;  Lois.  gall.  1,  p.  280.  — le.  Clus.  hist.  90,  f.  1 ; J.  B.  hist. 
1,  p.  1 , p.  571 . Schultz , exsicc.  74  ! ; Billot , exsicc.  285  ! ; Rchb. 
exsicc.  n°  1319!  — Fleurs  brièvement  pédicellées  et  fasciculées  au 
sommet  des  rameaux;  bractées  obtuses  ou  tronquées.  Divisions  du 
périgone  ovales,  mucronées,  2 fois  aussi  longues  que  larges,  d’un 
rose  vif  en-dessous,  d’un  blanc  rosé  en-dessus  ; tube  du  périgone 
pubescent , ainsi  que  les  jeunes  rameaux,  un  peu  renflé  et  bossu  à la 
base,  long  de  8—10  millimètres.  Anthères  ovales,  quelques-unes 
atteignant  la  gorge  du  périgone  et  devenant  apparentes.  Baie  jau- 
nâtre, puis  brunissant.  Feuilles  sessiles,  un  peu  espacées,  d’un  vert 
pâle,  oblongues  ou  obovées-cunéif ormes,  échancrées  au  sommet  et 
munies  d’un  court  mucron  qui  ne  dépasse  pas  l’échancrure  et  qui 
même  manque  quelquefois.  Tiges  très-ramifiées,  à rameaux  couchés; 
écorce  du  vieux  bois  de  couleur  fauve  pâle  ou  d’un  roux  clair , ne 
brunissant  pas  avec  l’âge.  — Fleurs  très-odorantes.  Après  la  chute 
des  fleurs,  lorsque  les  rameaux  qui  naissent  sous  le  fascicule  de  fleurs 
sont  développés  , les  pédicelles  persistants  paraissent  axillaires  et 
se  montrent  alors  avec  une  longueur  1-2  fois  plus  grande  que  dans 
le  D.  Verloti,  et  atteignent  3-5  millimètres. 

Uab.  Lorraine  aux  environs  de  Bûche  et  de  Commercy,  Jura,  Alpes,  Lauta- 
ret, etc.,  centre  de  la  France,  Nîmes,  Pyrénées,  l’Ouest.  1)  Juin-juillet. 

D V;  ri.oti  Gren.  et  Godr.  — Fleurs  subsessiles,  fasciculées 
au  sommet  des  rameaux  ; bractées  Icincéolées-acuminées.  Divisions 
du  périgone  lancéolées-linéaires,  trois  fois  aussi  longues  que  larges, 
d’un  rose  vif  sur  les  deux  faces  ; tube  périgonal  pubescent,  allongé 
(1  1-1 4 millimètres),  très-renflé  et  bossu  à la  base,  resserré  à la  gorge. 
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Anthères linéaires,  incluses.  Baie... Feuilles  sessiles,  linéaires-oblon- 
<jues,  allongées , subacuminées,  obscurément  ou  non  échancries, 
mucronées,  d’un  vert  foncé,  très-rapprochées.  Tiges  très- ramifiées, 
s’allongeant  et  restant  grêles,  ainsi  que  les  rameaux  ; écorce  du  vieux 
dois  (t  un  brun  fonce. — Haute  à Heurs  très-odorantes,  s’ouvrant  de 
S a lu  jours  plus  tard  que  celles  du  précédent,  avec  lequel  elle  a les 
plus  grands  rapports. 

Ilnb.  St. -l’y nard  près  de  Grenoble  ( Verlot ),  et  probablement  les  Alpes  cal- 
caires du  Dauphiné.  t>  Juin-juillet. 

Ous.  M.  Verlot,  à qui  nous  devons  les  éléments  des  deux  descriptions  précé- 
dentes, cultive  depuis  plusieurs  années  les  deux  espèces,  et  a constaté  sur  le 
G1  tous  les  cara. ères  que  nous  avons  signalés. 

O.  Gkiuiiu  L.  sp.  511  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  538;  Dub.  bot. 
•iOG  ; Lois . gall.  \,p.  280. — le.  Clus.  hist.  87  ; Dod.  pempt.  3G0. 
Soleirol,  exsicc.  n"  3732  ! ; Endress , exsicc.  ann.  1820  ! — Fleurs 
blanches,  odorantes,  pédicellées , en  grappes  terminales  formant 
une  panicule  au  sommet  des  rameaux;  pédoncules  et  pédicelles 
hlanes-tomcnlcux.  Périgone  soyeux,  a limbe  à 4 divisions  ovales  et 
plus  courtes  que  le  tube.  Baie  ovoïde,  rouge  à la  maturité.  Feuilles 
ti  e>-nombi  euses,  recouvrant  les  rameaux  dans  toute  leur  longueur , 
<h  esse  es- imbrique  es,  lancéolées-!  niéatrcs,  acuminées-cuspidées  (3-4 
' en li mètres  de  long  sur  3-4  millimétrés  de  large],  très-glabres, 
d un  vert  gai  et  noircissant  par  la  dessiccation,  un  peu  coriaces  et 
cassantes.  Tige  de  G-12  décimètres,  ligneuse,  dressée,  rameuse,  à 
rameaux  dressés  et  fouillés. 

Ilnb.  I ouïe  la  région  méditerranéenne  de  Nice  à Perpignan  ; reparaît  à 
I ouest  dans  la  Gironde  ( Laterrade ),  a M.-Nicolas  près  de  Sird  (Vontarlier). 
b Judlet-septembre. 


PASSER1NA.  (L.  gen.  487.) 

fleurs  hermaphrodites  et  souvent  dioïques  par  avortement.  Péri- 
gone persistant  et  marcescent,  a tube  urcéolé  ou  cvlindrique,  à 
limbe  4-tide,  a gorge  nue.  Etamines  8,  incluses,  insérées  sur  2 rangs 
piès  de  la  gorge.  Glandes  hvpogynes  milles.  Ovaire  uniloculaire. 
Ovule  unique,  suspendu,  renversé.  Stvle  latéral,  filiforme  ; stigmate 

( apile.  f î uit  sec , renfermé  dans  le  calice  persistant.  Graine  entourée 
d’un  test  ligneux. 

I*.  AHiu  i Spreng.  syst . 2,  p.  239;  Koch,  syn.  714;  Lois. 
galL  1,  p.  28U;  Stcllera  Passcrina  L.  sp.  512;  I)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  5G I , Dub.  bot.  405;  Passenna  Stcllera  Coss.  et  Germ.  fl. 
par.  478.  — le.  Gouan,  fl.  monsp.  t.  5;  Trag.  hist.  535;  J.  11. 
Inst.  5,  p.  456.  Billot,  exsicc.  635  ! ; Schullz , exsicc.  512!  ; Rchb. 
exsicc. n°  1420!  — fleurs  verdâtres,  presque  sessiles,  solitaires 
géminées  ou  lernées  h 1 aisselle  des  feuilles,  et  formant  de  longs 
épis  sub filiformes  qui  occupent  plus  de  la  moitié  supérieure  de  la 
tige  ; feuilles  dorâtes  plus  longues  et  rarement  plus  courtes  que  les 
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fleurs  ; celles-ci  pourvues  à la  base  de  deux  petites  bradées.  Péri— 
gone  de  2-5  millimètres  de  longueur,  muni  droits  appliqués;  limbe 
à divisions  courtes,  ovales,  obtuses,  dressées.  Fruit  pyriforme-acu- 
miné,  à peine  plus  court  que  le  périgone.  Feuilles  éparses,  sessiles, 
nombreuses  sur  toute  la  longueur  de  la  tige,  linéaires  ou  lancéolées - 
linéaires , atténuées  aux  deux  extrémités,  entières,  ponct.uées-glan- 
duleuses  à la  loupe.  Tige  grêle,  raide,  dressée,  fouillée,  simple  ou 
très- rameuse.  Racine  grêle,  longue,  pivotante,  annuelle.  — Plante 
glabre,  herbacée. 

Hab.  Champs  et  terrains  arides,  après  moisson.  (T)  Juillet-septembre. 


P.  Tiiïmelea  DC.tfl.fr.  5,  p.  566  ; Dub.  bot.  406;  Lois, 
gall.  i,p.  281  ; Daphné  Thymélœa  L.  sp.  509;  D C.  fl.  fr.  5,  p. 
356;  Lap.  abr.  211;  Rob.  cat.  Toulon  p.  51;  D.  Sanamunda  AU. 
ped.  1 ,p.  152. — ïc.  Gérard,  fl.  gall.  t.  17,  f,  2;  Ilchb.  ic.  cent. 
11,  f.  1169.  Endress,  exsicc.  ann.  1850!  Fleurs  d’un  jaune- 
verdâtre  , sessiles,  axillaires  ; les  inférieures  solitaires,  et  égalant  à 
peine  la  moitié  de  la  longeur  des  feuilles  florales  ; les  supérieures 
fasciculées  par  2-5  et  égalant  presque  les  feuilles  florales  ; toutes 
dépourvues  de  bractées  et  formant  de  longs  épis  qui  occupent  le  tiers 
de  la  longueur  des  tiges.  Périgone  de  6-10  millimètres  de  longueur, 
muni  de  quelques  poils  appliqués;  limbe  à 4 divisions  lancéolées, 
obtuses,  étalées,  égalant  la  moitié  de  la  longueur  du  tube.  Fruit 
glabre,  ovoïde  et  conique,  de  moitié  plus  court  que  le  périgone. 
Feuilles  sessiles,  éparses,  nombreuses  sur  toute  la  tige,  très-rap- 
prochées  et  nscendantes-imbriquées , ovciles-lancéolées , aiguës, 
épaisses  et  un  peu  coriaces -char nues,  luisantes , ponctuées,  glauques 
et  d’un  vert-clair.  Tiges  de  1-3  décimètres,  très-simples,  droites, 
feuillées  dans  presque  toute  leur  longueur,  ligneuses  â la  base,  nais- 
sant ordinairement  plusieurs  sur  une  souche  grosse,  dure,  ligneuse, 
vivace. — Plante  glabre,  d’un  vert  clair  et  glauque. 

Hnb.  Provence  [Gérard),  Casteliane  [Durai),  Montpellier  [Gouan),  pic  St.- 
Loup  ( Godr .),  Toulon  ( Robert );  Narbonne  [Delort);  Pyr.-Orient.,  Villefranche, 
Bellegarde,  Prades  [Bernard),  vallée  de  Conat  ( Colson ).  i)  Juin-Juillet. 

P.  hboica  Ram.  bull.  phil.  n°  41;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  359;  Dub. 
bot.  406;  Lois.  gall.  1 ,p.  281  ; Rchb.  fl.  exe.  163,  et  ic.  f.  1170  ; 
P.  empetrifolia  Lap.  abr.  212;  Daphné  dioica  Gouan,  ill.  27, 
t.  1 7,  f.  1 ; D.  calycina  Berg.  fl.  bass.  pyr.  2,  p.  211  (exel.  syn. '). 
— Endress,  exsicc.  ann.  1829  et  1850! — Fleurs  jaunâtres , sesst- 
ies,  solitaires  ou  fasciculées  à l’aisselle  des  feuilles  dont  elles  n’éga- 
lent pas  la  longeur,  munies  ci  la  base  de  plusieurs  bractées  5-4  fois 
plus  courtes  que  le  périgone.  Celui-ci  de  8-10  millimètres  de  lon- 
gueur, glabre , à divisions  lancéolées  et  de  moitié  plus  courtes  que  le 
tube.  Fruit  ovoïde-conique,  pubescent,  velu  et  obtus  au  sommet, 
de  moitié  plus  court  que  le  périgone.  Feuilles  éparses,  nombreuses, 
très-rapproehées  et  même  contiguës,  mais n existant  qu'au  sommet 
des  jeunes  rameaux,  linéaires-oblongues  (5-10  millimètres  de  long 
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sur  I et  liai  de  large),  obtuses  ou  aiguës,  atténuées  du  sommet 
a la  base  , glabres,  tendres,  à nervure  médiane  saillante  sur  les  2 
faces,  ponctuées,  un  peu  glauques  en-dessous,  d’un  vert  clair  en- 
dessus.  Tiges  de  1-3  décimètres,  rameuses,  tortueuses,  nues;  tiges 
et  rameaux  glabres,  étalés  à terre  et  ligneux,  à écorce  grise  subé- 
reuse et  couverte  de  cicatrices  indiquant  la  trace  des  anciennes 
feuilles.  Souche  grosse,  ligneuse  et  vivace.  — Cette  espèce  est  poly- 
game, ainsi  que  les  suivantes. 

llab.  Toute  la  partie  élevée  de  la  chaîne  des  Pyrénées;  Alpes  du  Var,  Cas- 
tellane  ( Ijjret ).  Mai-juin. 

V.  cilicma  (sub  Daphn.)  Lap.  act.  Toul.  1,  p.  209,  t.  is 
1782);  Lois.  gall.  i,p.  280;  P.  juniperifolia  Lap.  abr.  215; 
p nivalis  et  P.  calycina  PC.  fl.  fr.  5,  p.  339;  P.  nivalis  Ram. 
bull.  phi.  n 41,  t.  9,  f.  4 (1791).  — Endress , exsicc.  ann.  1851  ! 
— Fleurs  d'un  jaune-verdâtre,  sessiles,  solitaires  à l’aisselle  des 
-lt..'  ^ ( 1 1 ( nt  environ  la  moitié  de  la  longueur,  munies  à 
la  base  de  deux  bractées  ciliées , 2-5  fois  plus  courtes  que  le  péri— 
gone.  Celui-ci  court  (5-4  millimètres  de  long),  infundibuliforme,  à 
la  lin  ovoïde-urcéolé , à divisions  ovales-arrondies,  un  peu  plus 
courtes  que  le  tube.  Fruit  subpubeseent,  ovoïde-conique,  obtus  et 
pubescent,  presque  égal  au  péri gone.  Feuilles  très-rapprochées, 
recouvrant  presque  entièrement  les  rameaux,  linéaires , courtes  un 
centimètre  de  long),  subobtuses,  à peine  atténuées  à la  base,  épais- 
ses, convexes  en-dessous,  un  peu  concaves  en-dessus , sans  nervures 
saillantes,  plus  ou  moins  ciliées  aux  bords.  Tiges  ligneuses,  de  1-2 
décimètres,  à rameaux  ligneux,  étalés  et  pubescents  surtout  au 
sommet.  — Cette  espèce  est  polygame  et  quelquefois  dioïque  ; c’est 
ce  dernier  état  qui  a servi  a établir  le  P.  nivalis  Ram.,  qui  ne  sau- 
rait constituer  meme  une  variété. 

Hnb.  Ilautes-Pjr.,  (ireoula  de  Saleix,  Bernadouze,  Pla  de  Berel  près  des 
sources  de  la  (iaronne,  vallée  de  Bénasque,  Houle  du  Marboré,  port  de  Bou- 
cbaro,  de  Piuède,  de  Gavarnie,  mont  Perdu,  Médassoles,  pic  de  l’Hiéris, etc.  1, 
Juin-septembre.  y 


P.  tivctori  v Pourr.  act.  Toul.  5 ,p.  523;  Lap.  abr.  213  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  281;  P.  hirsuta  Asso,  syn.  arrag.  49  (non  L.). 

le.  Sanamunda  1.  ( lus.  hist.  88,  f.  sin.  ; Rarr.  ic.  f.  255; 
Lob.  obs.  024,  f.  sin.  Rillot,  exsicc.  171  î — Fleurs  jaunâtres, 
sessiles,  solitaires,  de  moitié  plus  courtes  que  les  feuilles  florales, 
munies  a la  base  de  2 petites  bractées  tomenteuses  et  2-5  lois  plus 
courtes  que  le  périgone.  Celui-ci  court  (3-4  millimètres  de  long), 
i n fu ndi bu I i (orme,  a la  lin  ovoïde-urcéolé,  à divisions  ovales-arron— 
dies,  un  peu  plus  courtes  que  le  tube.  Fruit  glabrescent,  ovoïde- 
conique,  obtus  et  subpubeseent,  presque  égal  au  périgone.  Feuil- 
les ti es-i approchées,  n occupant  que  le  sommet  des  rameaux , 
linéaires  (un  centimètre  de  long),  obtuses,  à peine  atténuées  à la 
base,  épaisses,  convexes  en-dessous,  concaves  en-dessus,  sans  ner- 
vures saillantes  au  moins  supérieurement,  recouvertes  d’un  duvet 
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gris-cendré.  Tiges  ligneuses,  de  1-2  décimètres,  naissant  plusieurs 
d’une  souche  ligneuse  qui  atteint  2 centimètres  de  diamètre,  dres- 
sées, à rameaux  ligneux,  dressés-r approchés,  tomenteux  surtout 
au  sommet.  — Cette  plante  a les  plus  grands  rapports  avec  le  P.  ca- 
lycina , dont  on  la  distingue  facilement  par  le  duvet  qui  recouvre 
les  feuilles  et  les  rameaux,  et  par  la  direction  de  ces  derniers  qui 
sont  dressées  et  non  étalés. 

Hab.  Chartreuse  de  Valbonne,  dans  le  Gard  ( Requien Mars-avril. 

P.  ÏARm-R  tiRA  D C.  fl.  fr.  5,  p.  567  ; Dub.  bot.  406  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  281  ; Daphné  Tarton-raira  L.  sp.  510;  D.  candi- 
cansLam.  fl.  fr.  5,  p.  221.  — Barr.  ic.  f.  221;  Lam.  ill.  t.  290, 
f.  2.  Soleirol,  exsicc.  n°  3750!  — Fleurs  sessiles,  axillaires,  bien 
plus  courtes  que  les  feuilles,  munies  de  bractées  3-4  fois  plus 
courtes  que  le  périgone,  nombreuses  et  tomenteuses.  Périgone 
soyeux  extérieurement,  glabre  et  jaune  à l’intérieur,  court  (4-5 
millimètres),  infundibuliforme , à la  fin  ovoïde,  à divisions  ovales, 
un  peu  plus  courtes  que  le  tube.  Feuilles  très-rapprochées  au  som- 
met des  rameaux,  obovées  ou  oblongues , obtuses,  atténuées  à la 
base,  épaisses,  planes,  portant  plusieurs  nervures  distinctes  sur  les 
deux  faces,  recouvertes  d'un  épais  duvet  soyeux-argenté,  très-rare- 
ment dénudées.  Tiges  ligneuses,  de  2-5  décimètres,  dressées,  à 
rameaux  étalés-ascendanls,  soyeux-tomenteux  dans  leur  jeunesse, 
puis  devenant  glabrescenls  et  noirâtres. 

p.  calvescens.  Feuilles  glauques  et  glabres  sur  les  deux  faces.  Pcis- 
serina  Thomasii  Dub.  bot.  406. 

Hab.  Rivages  de  la  Méditerranée,  à Marseille,  aux  iles  d’Hyères  et  en  Corse; 
var.  p.  Corse,  d’Asco  à Ponte-di-Leecia.  \y  Avril-mai. 

I*.  sbbrscta  L.  sp.  515  ; D C.  fl.  fr.  3 ,p.  360;  Dub.  bot.  406; 
Lois.  gall.  1 , p.  281.  — le  Sancimunda  5.  Clus.  hist.  89;  J.  B. 
hist.  1 , p.  595.  Billot , exsicc.  634  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  2324  ! — 
FJeurs  sessiles,  terminales,  fasciculées  par  2-5  au  sommet  des  ra- 
meaux et  dépourvues  de  bractées.  Périgone  soyeux  extérieurement, 
glabre  et  jaunâtre  à l’intérieur,  égalant  presque  les. feuilles  brac- 
téales  (4-5  millimètres  de  long),  à divisions  ovales,  obtuses,  un  peu 
plus  courtes  que  le  tube.  Feuilles  ordinairement  rapprochées  et 
même  imbriquées  sur  les  jeunes  rameaux,  ovales  ou  lancéolées, 
courtes  (4-6  millimètres  de  long  sur  2 de  large),  obtuses,  coriaces, 
épaisses,  concaves  supérieurement,  convexes  inférieurement , sans 
nervures  saillantes , glabres  et  d’un  vert  noir,  ou  plus  rarement 
blanches-tomenteuses  dans  leur  jeunesse.  Tiges  ligneuses,  de  2 à 
12  décimètres,  très-rameuses;  rameaux  d’abord  blancs-tomenteux, 
puis  à la  fin  glabrescents. 

p.  vestita.  Feuilles  serrées  et  blanches-tomenteuses  sur  les  deux 
faces.  Passerina  polygalœ folia  Lap.  abr.  214. 

Hab.  Rivages  de  la  Méditerranée  de  Nice  à Perpignan;  Corse;  var.  p.  Mar- 
seille. i)  Octobre-avril. 
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CH.  LIURMÉES. 

Lai  rinkæ  D C.  fl.  fr.  5,  p.  361.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  un isexuel les  par  avortement,  réguliè- 
res, munies  de  3 bradées,  et  à pédicelles souvent  accrescents.  Péri- 
gone  simple,  à limbe  presque  nul  ou  4-6-tide,  «à  divisions  biSériées 
et  alternes,  à estivation  iinbricative.  Disque  charnu  soudé  avec  le 
fond  du  périgone,  persistant  et  s’accroissant  souvent  avec  le  fruit. 
Etamines  perigynes  , insérées  sur  Je  bord  du  disque,  eu  nombre 
égal,  double,  triple  ou  quadruple  de  celui  des  divisions  périgonales  et 
opposées  a leur  base  ; lilels  libres;  anthères  soudées  au  filet , tantôt 
toutes  introrses,  tantôt  les  extérieures  inlrorses  et  les  intérieures 
exfrorses,  offrant  tantôt^  loges  continues  opposéeset  parallèles,  tan- 
tôt 2 loges  divisées  transversalement  par  une  cloison.en  4 cavités. 
Ovaire  uniloculaire,  libre,  uniovulé  et  très-rarement  biovulé.  Ovule 
renversé  et  suspendu  au  sommet  de  la  loge.  Style  simple,  épais  ; 
stigmate  bi-trilobé.  fruit  bacciforme  ou  drupacé,  à une  graine,  tan- 
tôt entoure  a la  base  d une  espèce  de  cupule  formée  parle  pédicelle 
ou  la  base  persistante  et  accrue  du  périgone,  tantôt  enveloppé  en 
totalité  par  le  périgone  marcescent.  Graine  renversée,  à test  par- 
cheminé. Albumen  nul.  Embryon  droit;  radicule  dirigée  vers  l'om- 
bilic, et  regardant  Je  sommet  du  fruit;  cotylédons  grands,  plans- 
convexes. 

LAURUS.  Tourner.  iust.  p.  307,  t.  567.) 

F leurs  dioiques  ou  hermaphrodites  , munies  d’un  involucre. 
Perigone  «à  4 divisions  égales  et  caduques.  Fleurs  mâles  terminales, 
a 8-12  étamines,  bisériées,  fertiles,  portant  toutes,  ou  au  moins  les 
intci  i e u res,  vers  leur  milieu  ou  plus  haut  deux  glandes  ou  appendi- 
ces, anthères  inlrorses,  oblongues,  biloculaires  ; ovaire  nul.  Fleurs 
lemelles  latérales,  munies  de  2-4  étamines  stériles,  dilatées  à la 
base  et  entourant  l’ovaire.  Celui-ci  uniloculaire  et  uniovulé.  Style 
court  et  épais;  stigmate  subcapité.  Fruit  bacciforme,  à une  graine. 


JL.  kobilis  L.  sp.  529;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  362  ; Dub.  bot.  407  ; 
Lois^  gulL  I,  p.  287.  — le.  Dod . pempt.  837  ; Duham.  arbr.  1, 
t.  131-13;:.  Billot,  cœsicc.  844!  ; Rchb.  earsicc.  m°  567!  — Fleurs 
dioïques,  en  ombelles  axillaires,  brièvement  pédonculées.  Ombelles 
tnabis  miunies  a la  base  de  2-3  écailles  concaves  ; périgone  d’un 
blanc ;jîn»nàtre  , à 4-5  divisions  obovées , obtuses.  Filets  des  étami- 
nes intérieures  biglanduleux.  Ombelles  femelles  munies  d’écai  1 les  ; 
pei  igone  semblable  a celui  des  fleurs  mâles;  ovaire  entouré  de 
3-1  blets  portant  une  glande  subréniforme  à leur  base.  Drupe  ellip- 
soïde, noire  a la  maturité.  f euilles  pérennantes,  alternes,  coriaces, 
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oblongues-lancéolées,  ondulées  aux  bords,  aiguës  ou  obtuses,  briève- 
ment pétiolées,  vertes  et  brillantes  en-dessus,  plus  pales  en-dessous 
et  couvertes,  à la  loupe,  de  granulations  glanduleuses  et  d’une  odeur 
agréable.  Tige  dressée,  ligneuse,  haute  de  2-3  mètres,  et  formant 
un  buisson  à rameaux  dressés  et  rapprochés. 

Ilab.  La  région  méditerranéenne;  remonte  dans  l’ouest  jusqu'à  Cherbourg; 
cultivé  ou  subspontané  dans  presque  toute  la  France.  1)  Fl.  Mars-avril;  fr. 
octobre-novembre. 


Cl»  SAMTAXACÉES. 

(Santalaceæ  R.  Rr.  prod.  nov.  Holl.  350.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  dioïques  par  avortement.  Périgone 
simple  et  très-rarement  caliculé,  tubuleux,  soudé  à l’ovaire,  plus  ou 
moins  prolongé  en  limbe  4-5-fide,  persistant  ou  caduc,  à estivation 
valvaire.  Disque  charnu  variable.  Etamines  insérées  et  opposées  à 
la  base  des  divisions  périgonales  et  en  même  nombre  qu’elles;  filets 
subulés,  glabres  ou  munis  d’un  faisceau  de  poils  ; anthères  introrses, 
bi-quadriloculaires,  s’ouvrant  en  long.  Ovaire  infère,  uniloculaire, 
soudé  avec  le  tube  du  calice,  2-4-ovulé.  Ovules  réduits  au  nucelle  , 
renversés  et  suspendus  à l’extrémité  d’un  placenta  central  libre, 
filiforme  ou  épais,  naissant  du  fond  de  la  loge.  Fruit  sec  ou  drupacé, 
ordinairement  surmonté  par  le  limbe  persistant  du  périgone,  ren- 
fermant un  noyau  crustacé  ou  même  osseux.  Graine  renversée,  à test 
membraneux  soudé  au  péricarpe.  Albumen  abondant  et  charnu. 
Embryon  droit,  enfoncé  verticalement  ou  un  peu  obliquement  dans 
le  sommet  de  l’albumen  ; cotylédons  cylindriques;  radicule  supère, 
dirigée  vers  le  hile. 


THESIUM.  (L.  gen.  292.)  • 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  persistant,  soudé  à l’ovaire, 
puis  se  dilatant  en  un  limbe  infundibuliforme  à 4-5  divisions  con- 
niventes  et  s’enroulant  en  dedans  après  l’anthèse.  Disque  nul.  Eta- 
mines cinq,  opposées  aux  divisions  périgonales  ; fdets  subulés,  nus 
ou  plus  souvent  munis  de  faisceaux  de  poils;  anthères  biloculaires. 
Style  fdiforme;  stigmate  capité.  Fruit  sec , à enveloppe  herbacée, 
indéhiscent,  à une  graine,  surmonté  par  les  divisions  plus  ou  moins 
enroulées  du  périgone. — Plantes  parasites  [Mitten). 


a.  Limbe  du  périgone  dé  fleuri  enroulé  au  sommet  et  égalant  le 
ai.  ALPisiîM  L.  sp.  301  ; l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  366; 


S;  Lois.  gall.  1 , p.  176.  — le.  Gér.  jl.  gall.  prov.  t.  17,  f.  1*. 
Schultz  y exsicc.  n°  75!;  Rchb.  exsicc.  n°  15! — Fleurs  en 
grappe  ordinairement  simplet  étroite  y à la  fin  unilatéraley  occu- 
pant la  moitié  supérieure  de  la  tige,  solitaires  à l’extrémité  de  courts 
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rameaux  étalés-dressés;  bractée  moyenne  bien  plus  longue  que 
les  deux  latérales;  axe  de  la  grappe  droit.  Périgone  divisé  jusqu'au 
tiers  en  lobes  ovales,  d’abord  très-étalés,  puis  connivents  et  inflé- 
chis au  sommet.  Fruits  subglobuleux,  striés  en  long,  égalant  à peine 
le  périgone  qui  les  surmonte.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  uninerviées. 
Tiges  nombreuses,  étalées  et  subdiffuses , simples  ou  rarement  mu- 
nies de  1-2  rameaux.  Racine  simple,  pivotante. 

Hab.  Alpes  ; Pyrénées;  Cévennes  ; Lozère;  Auvergne;  toute  la  partie 
élevée  de  la  chaîne  des  monts  Jura  ; Vosges;  Lorraine,  Metz,  Nancy,  Ver- 
dun, etc.  ^ Juin-juillet . 

Ti*.  teülifoliiim  Sauter,  ap.  Koch,syn.  718  ; Rchb.  ie.  cent. 
11,  f.  lise. — Fleurs  en  grappe  simple,  non  unilatérale,  soli- 
taires à l’extrémité  de  courts  rameaux  étalés-dressés;  bractée 
moyenne  ordinairement  bien  plus  longue  (pie  les  2 autres;  axe  des 
grappes  droit.  Périgone  divisé  jusqu’au  tiers  en  lobes  ovales,  blancs 
en  dessus,  à latin  enroulés  au  sommet.  Fruits  subglobuleux,  striés 
en  long,  égalant  à peine  le  périgone  qui  les  surmonte.  Feuilles  li- 
néaires, aiguës,  uninerviées.  Tiges  nombreuses,  gazonnantes,  fasti- 
rjiées  et  dressées,  rameuses  dès  leur  milieu  ; rameaux  rapprochés , 
dressés;  les  inf.  stériles;  lessup.  formant  des  grappes  florifères  dont 
l’ensemble  fait  une  panicule.  Racine  simple,  pivotante. — Fruits  du 
tiers  plus  gros  et  plus  fortement  neniés  que  ceux  du  Tli.  alpinum. 

Hab.  Gap  (B.  Blanc).  Juin-juillet. 

Tu.  pn.%TEK8E  Khrh.  herb.  exs.  n°  12!;  Koch , syn.  718;  Rchb. 
fl.  exe.  1 , p.  1 57  ; Godr.  fl.  lorr.  2,  p.  265  ; Lecoq.  et  Lamtt.  cal. 
3 24. — le.  Rchb.  ic.  cent.  11,  f.  1157.  Schullz , exsicc.  n°  926  !; 
Billot,  exsicc.  ?i°  637  ! — Fleurs  en  grappe  simple  ou  composée 
à la  base,  large  et  étalée,  jamais  unilatérale,  solitaires  à l’extrémité 
des  rameaux  allongés,  à la  fin  écartés  de  l’axe  à angle  droit;  bractée 
moyeftio  à peine  1-2  fois  plus  longue  que  les  latérales  et  dépas- 
sant peu  le  fruit;  axe  de  la  grappe  fléchi  en  zig-zety  au  sommet,  à la 
maturité  des  fruits.  Périgone  divisé  jusqu  au-delci  du  milieu  en  lobes 
ovales  et  ouverts  horizontalement  lors  de  l’anthèse,  puis  connivents 
et  infléchis  au  sommet.  Fruits  subglobuleux,  striés  en  long,  égalant 
le  périgone.  Feuilles  linéaires  ou  lancéolées-linéaires,  uninerviées  ou 
obscurément  trinerviées.  Tiges  nombreuses, ‘dressées  pendant  l’an- 
thèse,  puis  décombantes.  Racine  simple,  pivotante.  — Rec  du  fruit 
plus  court  et  [dus  gros  (pie  dans  les  deux  précédents. 

Pyrénées,  Esqnierry,  Casla- 


Ha^^Lo 
h.  Wlïï>e 


orrai  ne;  Vosges;  Jura;  le  Gaulai 
\ Ipes.  étf  Juin-juillet. 


du  périgone  dcfleiiri  enroulé  et  formant  an  sommet  du  fruit  u 
tubercule  2-3  fois  plus  court  que  lui. 

Th.  hoiifisiih  I)  C.  fl.  fr . 5,  p.  366  ; Godr.  fl.  lorr.  2, 
p.  266,  Coss.  et  Gernv.  fl.  par.  481;  lecoq  et  Lamtt.  rat.  324; 
LcGall.  fl.  Morb.  512;  Lloyd,  fl.  Loire- Inf.  226;  Ror.fl.  centr. 
1 IV) ; Th.  alpinum  Thuill.  par.  122;  Th.  Husscnoli  Huss.Chard. 
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Tl  4.  — le.  Rchb.  ic.  cent.  11,  f.  1153.  Schultz , exsicc.  n°151î; 
Billot,  exsicc.  n°  656  ! — Fleurs  formant  au  sommet  des  tiges  et 
de  leurs  divisions  des  grappes  simples,  étroites,  à rameaux  courls  et 
étalés  à angle  droit,  uniflores,  munis  sur  les  angles  de  petites  aspéri- 
tés ; bractées  denlieulées  aux  bords,  égalant  et  la  moyenne  dépas- 
sant souvent  Je  fruit  ; axe  de  l’inflorescence  un  peu  fléchi  en  zig-zag. 
Fruit  subglobuleux  ou  ovoïde,  subsessile,  à côtes  saillantes,  1-2  fois 
plus  long  que  le  périgone.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  uninerviées. 
Tiges  nombreuses,  faibles  et  filiformes , étalées  encercle  sur  la 
terre,  rameuses  dès  le  milieu,  à divisions  divariquées.  Souche  grêle. 
Racine  mince,  rameuse,  fibreuse. 

Itab.  Lorraine,  Metz,  Nancy,  etc.;  manque  en  Alsace,  et  dans  toute  la  chaîne 
jurassique,  excepté  dans  la  forêt  granitique  de  la  Serre  ; Champagne  ; Nor- 
mandie; Bretagne,  Cherbourg , Nantes;  Bordeaux;  Toulouse;  le  Vigan;  Lyon; 
le  centre  de  la  France.  Juin-juillet. 

Th.  divaricatcm  J an.  ap.  M.  K.  Dtsch.  fi.  2,  p.  285  ; Koch, 
syn.  717  ; Bor.  fi.  centr.  449;  Vis.  fl.  daim.  1 ,p.  222;  Rchb.  fi. 
exc.  157  et  ic.  cent.  11,  f.  1155.  — Rchb.  exsicc.  n°  563  ! ; Bour- 
geau,  Esp.  exsicc.  n°  1476  ! — Fleurs  formant  au  sommet  des  tiges 
une  panicule  pyramidale  un  peu  divariquée  et  composée  de  grappes 
simples,  étroites,  à rameaux  étalés  et  parfois  ascendants,  uniflores 
ou  pluriflores , lisses;  bractées  scabres  aux  bords,  un  peu  épaisses 
et  toutes  plus  courtes  que  le  fruit  ; axe  de  l’inflorescence  presque 
rectiligne.  Fruit  oblong,  pédicellé  et  à pédicelle  égalant  la  moitié  de 
la  longueur  du  fruit,  à côtes  saillantes,  et  2-5  fois  plus  long  que  le 
périgone  qui  le  surmonte.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  uninerviées. 
Ti  ges  nombreuses,  fortes  et  fermes,  dressées  ou  ascendantes,  ra- 
meuses. Souche  subligneuse,  grosse  et  atteignant  un  centimètre  de 
diamètre.  Racine  forte,  rameuse,  fibreuse.  — Plante  bien  moins  di- 
variquée que  le  Th.  humifusum,  et  à rameaux  plus  gros,  plus  durs, 
plus  raides  et  non  flexueux. 

Hab.  Très-commun  dans  toute  la  région  des  oliviers,  sur  les  coteaux  secs  et 
arides;  remonte  la  vallée  du  Rhône  jusqu'à  Beaune,  celle  de  la  Durance  jus- 
qu’à Gap  où  il  -abonde  sur  les  coteaux  secs;  Morthoinier  dans  le  Cher,  etc., 
remonte  aussi  dans  les  vallées  des  Pyrénées-Orientales  jusqu’à  Olette  et  au 
Vernet.  Juin-août. 

Th.  iisteriiedkiii  Schrad.  spicil.  fi.  germ.  27  ; Koch,  syn. 
716  ; Godr.  fl.  lorr.  2 ,p.  266  ; Th.  linophyllum  Rchb.  fi.  exc.  158 
(non  L.). — Schultz , exsicc.  n°  50  !;  Billot,  exsicc.  n°  635  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  12  ! — Fleurs  formant  au  sommet  de  la  tige  une  grappe 
composée  pyramidale,  à rameaux  étalés,  di-trichotomes  et  portant 
une  fleur  à l’extrémité  de  chaque  division;  celles-ci  très-lisses  et 
sillonnées  ; bractées  entières,  la  moyenne  égalant  et  dépassant  or- 
dinairement le  fruit,  les  2 autres  plus  courtes  ; axe  de  l’inflores- 
cence rectiligne.  Fruit  ovoïde  un  peu  allongé,  porté  par  un  pédi- 
celle qui  égale  environ  la  moitié  du  fruit.  Feuilles  lancéolées-li- 
néaircs,  aiguës,  trinerviées.  Tiges  dressées  ou  ascendantes.  Souche 
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grêlo,  émettant  des  stolons  radicants  qui  dépassent  souvent  un  dé- 
cimètre et  d’un  faible  diamètre.  Racines  grêles. 

llab.  Gap  (R.  Blanc);  bruyères  et  forêts  delà  chaîne  des  Vosges,  suri  o 
grès  vosgien.  Juillet-août. 

Ous.  — Le  Th.  hnophijllum  est  incontestablement  une  espèce  multiple, 
et  Linné  appliquait  cc  nom  à plusieurs  des  espèces  précédentes,  ainsi  qu'il  est 
facile  de  s en  convaincre  en  examinant  les  textes  et  les  ligures  citées.  C'est 
doue  un  nom  à abandonner. 


OSYRIS.  (L.  g eu.  1101.) 

Fleurs  dioïques.  Fleurs  mâles  : périgone  à 3-4  divisions;  disque 
charnu  3-4-lobé,  recouvrant  le  fond  du  périgone;  étamines  3-4,  in- 
sérées en  dehors  du  disque  et  opposées  aux  divisions  périgonales; 
filets  courts,  subtiles  ; anthères  biloculaires.  Fleurs  femelles  : péri- 
gone turbiné,  à tube  soudé  à l’ovaire,  à limbe  3— 4— parti  te  ; disque 
épigyne  à 3-4  lobes  alternant  avec  les  divisions  du  limbe;  étamines 
3-4,  stériles,  opposées  aux  divisions  du  périgone;  stigmates  trois. 
Fruit  drupacé,  à une  graine,  couronné  par  le  limbe  du  périgone. 


O.  ai, lift  L.  sp.  1450;  1)  C.  fl.  fr.  3 ,p.  355  ; Dub.  bot.  408  ; 
Lois.  gall.  4,  p.  343.  — le.  Clus.  hist.  (J1  ; lichb.  ic.  cent.  11, 
f.  1104.  Schultz  y exsicc.  n°  1318!;  lichb.  exsicc.  n°  502  ! — 
Fleurs  males  el  femelles  jaunâtres,  situées  à l’extrémité  de  petits 
rameaux  partant  de  l’axe  et  formant  par  leur  ensemble  d’assez  lon- 
gues grappes  étroites  ; fleurs  mâles  ordinairement  plusieurs  et  pédi- 
cellées  ; fleurs  femelles  solitaires  et  sessiles.  Fruit  du  volume  d’un 
pois,  à la  fin  rouge,  se  desséchant  promptement  et  devenant  dur  et 
crustacé.  Feuilles  persistantes,  vertes,  coriaces,  lancéolées-linéaires, 
très-entières.  Petit  arbrisseau  de  un  demi  à un  mètre  et  même  plus 
de  hauteur,  toujours  vert. 


Ilnh.  Toute  la  région  des  oliviers  ; remonte  la  vallée  de  la  Durance,  celle  de 
l’Isère  jusqu’à  Grenoble,  celle  du  Rhône  jusqu’à  Belley  : l’ouest,  de  Toulouse 
et  de  la  vallée  des  Faux-Bonnes  à Rochefort.  ij  Fl.  Avril-mai;  fr.  juillet. 


ESPÈCE  EXCLUE. 


rl’n ENiu.n  îMOMT/titUiM  Ehrh.  Cette  espèce  a été  citée  sur  le 
versant  oriental  des  Vosges,  par  confusion  avec  le  Th.  intermedium. 


CIV.  ELEVtiVÉES. 

(Elæagskæ  R.  Br.  prodr.  550.)  (1) 

Fleurs  régulières,  hermaphrodites  ou  uniscxuelles,  diclinesou  po- 
lygames. Fleurs  mâles  disposées  en  chaton,  solitaires  et  sessiles  à 
Faisselle  d’une  bractée  écailleuse  ; périgone  à 2 folioles  libres  oppo- 
sées à l’axe  et  à la  bractée,  ou  à 4 folioles  soudées  en  tube  court  à la 
base  et  munies  intérieurement  de  8 glandes,  dont  4 sont  opposées  et 


(1)  Auclore  Grenier. 
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dont  4 alternent  avec  elles;  élamînes  4-8,  dont  la  moitié  alterne 
avec  les  divisions  périgonales  et  dont  l’autre  leur  est  opposée  ; lilets 
presque  nuis  ; anthères  introrses,  biloculaires.  Fleurs  femelles  ou 
hermaphrodites,  à périgone  tubuleux,  libre,  ventru,  àlimbe  régulier, 
campanulé,  2-4-5-fide,  à estivation  imbricative  ; disque  manquant 
quelquefois,  ou  étendu  en  lame  qui  revêt  le  tube  périgonal  et  vient 
former  à la  gorge  du  tube  un  anneau.  Etamines  insérées  à la  gorge 
du  tube  et  sur  le  prolongement  glanduleux  du  disque.  Ovaire  sessile, 
recouvert  par  le  tube  périgonal  et  entièrement  libre,  uniloculaire, 
uniovulé.  Ovule  renversé,  inséré  latéralement  près  de  la  base  de  l’o- 
vaire et  fixé  à un  funicule  épais  et  dressé.  Style  terminal,  simple,  al- 
longé, aplati  et  stigmatifère  sur  un  seul  bord.  Fruit  indéhiscent,  à 
une  graine,  recouvert  par  la  base  du  périgone  persistante,  gonllée, 
charnue  ou  indurée  et  même  presque  osseuse,  ombiliquée  au  som- 
met et  nullement  adhérente  au  fruit;  épicarpe  crustacé-membra- 
neux, muni  de  côtes  longitudinales.  Graine  ascendante,  à test  mem- 
braneux ou  cartilagineux.  Albumen  charnu.  Embryon  droit,  axile  ; 
cotylédons  épais  ; radicule  dirigée  vers  le  hile. 

HIPPOPIÎAE.  (L.  gen.  H 08.) 

Fleurs  dioïques.  Fleurs  mâles  disposées  en  chaton  court  ; péri- 
gone diphylle;  étamines  4.  Fleurs  femelles  axillaires,  solitaires,  à pé- 
rigone tubuleux,  à limbe  dressé  et  bifide.  Disque  nul.  Akène  recou- 
vert par  le  périgone  devenu  bacciforme. 

il.  nas*  saxos  mes  L.  sp.  1 452  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  555;  Dub.  bot. 
409  ; Lois.  gall.  2,  p.  546. — le.  Lam.  ill.  t.  808;  Duham.  arbr.  2, 
t.  49.  Schultz , exsicc.  n°  557  !;  Rchb.  exsicc.  n°  2416  ! — Fleurs 
verdâtres,  naissant  à la  base  des  jeunes  rameaux  et  formant  par  leur 
ensemble  sur  les  branches  de  longues  grappes  étroites  et  interrom- 
pues. Baies  de  la  grosseur  d’un  pois,  d’un  jaune  un  peu  orangé. 
Feuilles  Jancéolées-oblongues,  presque  obtuses,  entières,  d’un  vert 
grisâtre  en  dessus,  d’un  gris  argenté  et  parsemées  d’écailles  rousses 
en  dessous.  Arbrisseau  d’un  mètre  et  plus,  épineux,  très-rameux,  à 
écorce  grisâtre. — Cette  plante  étant  dioïque,  une  partie  des  pieds  en 
automne  manque  de  fruit. 

Hab.  Remplit  toutes  les  vallées  des  Alpes  du  Dauphiné,  et  descend  avec  les 
cours  d'eau  jusqu’aux  bords  delà  Méditerranée;  bords  du  Rhin  en  Alsace; 
Dunkerque.  Fl.  avril;  fr,  août. 

ELÆAGjNUS.  (L.  gen.  139.) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames.  Périgone  tubuleux  à la  base, 
à limbe  campanulé,  régulier,  d 4-6  divisions.  Etamines  4-6,  insé- 
rées à la  base  des  divisions  du  limbe  et  alternant  avec  elles.  Prolon- 
gement du  disque  annulaire  ou  conique , surmontant  la  gorge  du 
périgone.  Akène  recouvert  par  le  limbe  périgonal  tuméfié,  charnu, 
induré  intérieurement,  ombiliqué  au  sommet. 
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E.  akgvhtifoudsL.  s tp.  1 70  ; DC.  fl.  fr.  ",  p.  3ÎJ4  ; Dub. 
bot.  409  ; Lois.  gall.  1 , p.  1 17  ; E.  i tir  anus  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  470. 
— Ic.  Lam.  ill.  t.  73,  f.  1 ; Cltis.  hist.  29;  Dub.  arbr.  1,  t.  89. 
Bourgeon,  Esp.  exsicc.  n°  1477  î — Fleurs  géminées  et  ternées 
à l’aisselle  des  feuilles,  munies  d’un  pédicelle  presque  égal  au  tube 
du  périgone.  Celui-ci  argenté  en  dehors,  jaune  en  dedans,  exhalant 
une  odeur  agréable.  Fruit  égalant  à peine  une  petite  olive  et  de 
même  forme.  Feuilles  alternes,  ovales-lancéolées ou  oblongues,  gri- 
sâtres en  dessus,  couvertes  en  dessous  d’écailles  blanches  et  argen- 
tées, ainsi  que  les  pétioles  et  les  jeunes  rameaux.  Tige  dépassant 
2-3  mètres. 

Ilub.  La  Provence,  près  de  Gardane  (Gérard).  Est-il  bien  spontané?  I;  Fl. 
mai  ; fr.  août. 

CV.  CYTIMÉES. 

(CytineæA.  Brong.  ann.  sc.  nat.  t,  p.  29.)  (I) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  unisexuelles  par  avortement.  Périgone 
adhérent  ou  libre,  tubuleux-campanulé,  à limbe  3-4-6-lobé,  à esti- 
vation imbricative  ou  valvaire-indupliquée.  Etamines  8-1 6,  extror- 
ses  et  soudées  à une  colonne  centrale,  biloculaires  ou  pluriloculaires, 
s’ouvrant  longitudinalement,  en  même  nombre  que  celui  des  divi- 
sions périgonales  ou  en  nombre  double.  Ovaire  situé  au  fond  du  pé- 
rigone,  uniloculaire,  muni  de  4-8  placentas  pariétaux  parfois  septi— 
formes  et  portant  plusieurs  ovules  sessiles.  Style  terminal,  simple, 
libre,  très-court,  terminé  par  un  stigmate  discoïde  ou  légèrement 

/divisé.  Fruit  sec  ou  bacciforme,  uniloculaire,  pulpeux  intérieure- 
ment. Plusieurs  graines  logées  dans  la  pulpe,  à test  dur  coriace  et 
soudé  à l’amande  par  un  tissu  cellulaire  lâche.  Albumen  charnu. 
Embryon  droit. 

CYTINUS.  (E.  gen.  1252.) 

Fleurs  monoïques,  situées  au  sommet  de  la  tige  et  à l’aisselle  de 
bractées  écailleuses;  les  inférieures  femelles  par  avortement  ; les 
supérieures  mâles.  Fleurs  mâles  : périgone  tubuleux-campanulé,  à 
limbe  pourvu  de  3-4-6  lobes  imbriqués  pendant  l’estivation  ; éta- 
mines eq  nombre  double  de  celui  des  divisions  périgonales,  soudées 
à l’extrémité  d’une  colonne  cylindrique,  exserte  , adhérente  aux 
rudiments  des  styles  et  portant  à son  sommet  les  anthères  soudées, 
extrorses,  biloculaires,  à loges  opposées,  égales  et  s’ouvrant  en  long. 
Fleurs  femelles  : périgone  comme  dans  les  mâles  et  épigyne  ; ovaire 
infère,  uniloculaire,  à 8 placentas  pariétaux,  multiovulé  ; styles  sou- 
dés en  cylindre  adhérent  au  tube  périgonal  par  des  membranes  sep- 
tiformes.  Haie  molle,  pulpeuse. 


(I  Auctore  Grenier. 
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€.  IIwpocistis  L.  syst.  veg.  826  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  550;  Dub. 
bot.  44  0 ; Lois.  gall.  2,  p.  529  ; Asarum  Hypocistis  L.  sp.  G55. — 
Je.  Lam.  ill.  t.  757;  Clus.  hist.  4 , p.  68  et  79. — Fleurs  5-4  0,  pres- 
que sessiles  au  sommet  de  la  tige,  dépassant  un  peu  les  écailles  dont 
elles  ont  la  couleur.  Ecailles  ovales,  charnues,  imbriquées  surtout 
vers  le  haut  de  la  plante.  Tiges  ordinairement  plusieurs  réunies,  de 
5-8  centimètres,  épaisses,  charnues,  d’un  jaune  un  peu  rougeâtre, 
ainsi  que  les  écailles  et  les  fleurs.  Cette  plante  a entièrement  le  port 
et  l’aspect  des  Monotropa  et  des  Orobanche. 

Ilob.  Toute  la  région  méditerranéenne,  sur  les  racines  des  cistes  arbrisseaux. 

? Avril-mai. 


CV8  AKISTOLOCHIÉES. 

(Auistolochieæ  Juss.  gen  . 72.)  (t) 

. « 

Fleurs  hermaphrodites , rarement  unisexuelles.  Périgone  soudé 
avec  l’ovaire,  à limbe  tantôt  dilaté-ventru  ou  tubuleux,  incurvé  à la 
base,  irrégulier,  obliquem1  tronqué  et  prolongé  en  languette,  caduc; 
tantôt  régulier,  persistant,  triflde,  à divisions  dont  l’estivation  est 
valvaire.  Etamines  6-42,  insérées  sur  un  disque  épigyne,  ou  soudées 
avec  la  base  du  style  ; filets  très  courts  ; anthères  extrorses,  bilocu- 
laires,  s'ouvrant  en  long,  quelquefois  surmontées  par  un  prolonge- 
ment subulé  du  connectif,  libres  ou  soudées  par  le  dos  au  style  et  au 
stigmate.  Ovaire  soudé  au  tube  périgonal,  à 5-6  loges  multiovulées. 
Ovules  insérés  sur  1-2  rangs  à l’angle  interne  des  loges.  Style  termi- 
nal, surmonté  de  six  stigmates  étalés  en  étoile.  Fruit  capsulaire  ou 
bacciforme,  à 5-6  loges  renfermant  plusieurs  graines,  ombiliqué  au 
sommet,  ou  surmonté  par  le  limbe  persistant  du  périgone,  à déhis- 
cence irrégulière,  septicide,  ou  quelquefois  indéhiscent.  Graines  à 
test  membraneux,  convexes  sur  le  dos,  concaves  sur  la  face  ventrale 
pour  loger  le  raphé  charnu  ou  subéreux.  Albumen  charnu  ou  sub- 
corné. Embryon  très-petit,  renfermé  dans  la  base  de  l’albumen 
près  du  hile;  cotylédons  à peine  visibles;  radicule  rapprochée  du  hile. 

ASARUM.  (Tournef.  inst.  p.  501,  t.  286.) 

Périgone  campanulé-urcéolé,  àlimbe  trifule , à lobes  égaux , per- 
sistant, à préfloraison  valvaire.  Etamines  42,  insérées  sur  un  disque 
périgyne  ; filets  libres  et  courts  ; anthères  libres,  surmontées  par  un 
prolongement  du  connectif.  Ovaire  à six  loges  ; style  court,  en  co- 
lonne ; stigmate  à six  lobes.  Capsule  coriace,  couronnée  par  le  limbe 
persistant  du  périgone , à six  loges,  s’ouvrant  irrégulièrement. 
Graines  insérées  sur  2 rangs  dans  chaque  loge. 

A.  ki  hoï*  i;na  L.  sp.  655  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  549  ; Dub.  bot. 
44  4 ; Lois.  gall.  4 , p.  554.  — le.  Lam.  ill.  t.  594  ; Fuchs , hist.  4 0. 
Billot,  exsicc.  n°  450!  — Fleurs  terminales  naissant  entre  deux 
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pétioles  au  sommet  des  rameaux,  à pédoncule  recourbé,  d'environ 
un  centimètre  et  5-6  fois  plus  court  <|ue  les  pétioles,  entre  lesquels 
il  est  placé.  Périgone  velu  sur  les  deux  laces,  campanule,  à trois 
segments  épais,  dressés,  ovales,  subitement  contractés  en  une  pointe 
infléchie.  Capsule  ovoïde-globuleuse,  indéhiscente.  Graines  grisâtres, 
rugueuses,  feuilles  longuement  pétiolées,  géminées,  luisantes,  un 
peu  coriaces,  réticulées-veinées,  réniformes  et  profondément  en 
rieur  a la  base  ; pétiole  canaliculé,  laineux.  Tiges  longuement  ram- 
pantes, émettant  des  rameaux  courts,  d’abord  munis  de  trois  grandes 
écailles  membraneuses  à la  fin  caduques.  — Plante  d’une  odeur 
désagréable. 

llab.  Bois  montagneux  delà  Lorraine,  des  Vosges;  dans  toute  ta  chaîne  ju- 
rassique au-dessus  de  la  région  des  vignes,  et  principalement  dans  celle  des 
sapins;  Alpes;  Côte-dOr;  Saône-et-Loire;  Yonne;  Puy-de-Dôme  : Cantal  ; 
Loire;  environs  de  Paris,  etc.;  Pyrénées,  'if  Avril-mai. 


ARISTOLOCHIA.  (Tonrnef.  inst.  p.  1 62,  t.  7t.) 

Poiigone  tubuleux,  a tube  soude  avec  l’ovaire,  et  renflé  nu— dessus 
de  l ovaire,  puis  dilaté  en  languette  unilatérale , simple  ou  divisée, 
se  séparant  circulairement  au-dessus  de  l’ovaire  après  la  floraison.’ 
Ltaniines  anthères  subsessiles  et  soudées  au  style  par  la  face  dor- 
sale. Style  court  ; stigmate  a 6 lobes  étalés.  Capsule  coriace,  nue  et 
ombiliquée  par  la  chute  du  limbe  périgonal,  à six  valves,  à graines 
disposées  sur  un  seul  rang  dans  chaque  loge. 

,1.  Clkhatitis  L.  sp.  1304;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  349  ; Dub.  bot. 
411  ; Lots.  gall.  2,  p.  276.—  Ic.  Glus.  hist.  2,  p.  71  ; Fucks , hist. 
90;  Moris.  hist.  sert.  12,  t.  17,/’.  5.  Billot,  exsicc.  n°  449! 

— Fleurs  brièvement  pédonculées,  fasciculées  à Faisselle  des  feuilles 
supérieures,  et  beaucoup  plus  courtes  quelles.  Périgone  terminé  en 
languette  ovale-lancéolée.  Capsule  pendante,  ovoïde,  du  volume 
d une  noix,  feuilles  d’un  vert  pâle,  alternes,  pétiolées,  ovales-sub- 
del  ton  les,  rudes  aux  bords,  obtuses  ou  émarginées  au  sommet,  pro- 
fondément echancréescà  la  base  en  deux  lobes  arrondiset  rapprochés. 
Tiges  dressees,  sillonnées,  simples.  Racine  longuement  rampante. 

— Plante  glabre,  à fleurs  d’un  jaune-verdâtre. 

Unb.  Alsace,  Lorraine,  Champagne,  tout  l’ouest  de  Paris  à Toulouse,  une 
grande  partie  du  centre;  région  méditerranéenne;  Lyon;  Dauphiné,  etc. 
if  Mai-Juin. 


A.  Pistoi.ociiia  L.  sp.  1364;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  348  ; Dub. 
bot.  41 1 ; Lois.  gall.  2,  p.  275.—  Ic.  Glus.  hist.  2,  p.  72  ; Moris , 
hist.  s.  12,  t.  17,  f.  12.  Lndrcss,  exs.  an.  1830  ! — Fleurs  munies 
d’un  pédoncule  égalant  environ  I centimètre,  solitaires  à l’aisselle 
dos  I en  il  les,  et  plus  longues  qu  elles.  Périgone  terminé  en  languette 
ovale— lancéolée.  Capsule  globuleuse,  réfléchie.  Feuilles  d’un  vert 
obscur,  sessiles  ou  munies  d’un  court  pétiole  rude-tomenteux, 
ovales-triangulaires,  aiguës,  obtuses  ou  émarginées  au  sommet  et 


FIÏirÊTRÉES. 


iù 

souvent  mucronées,  en  cœur  et  à sinus  plus  ou  moins  fermé  à la  base, 
érodées- dentées  aux  bords , à nervures  très-saillantes  sur  la  face  in- 
férieure couverte  de  petits  poils  durs  qui  en  rendent  la  surface  très- 
rude.  Tiges  de  2-4  décimètres,  grêles,  étalées,  simples  ou  rameuses. 
Racine  formant  un  gros  faisceau  fibreux. 

Hab.  Région  des  oliviers,  remonte  les  vallées  des  Alpes  et  des  Pyrénées; 
Gap  ; Villefrancbe , etc.  if  Avril-mai. 

A.  rotumda  L.  sp.  1364;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  548  ; Dub.  bot. 
410  ; Lois.  gall.  2,  p.  276. — le.  Clus.  hist.  \ ,p.  70;  Dod.  pempt. 
322,  f.  2.  Rchb.  exs.  n°  \ 147!  — Fleurs  munies  d’un  pédoncule  éga- 
lant environ  1 cent.,  solitaires  à Faisselle  des  feuilles  et  plus  longues 
qu’elles.  Périgone  terminé  en  languette  ovale-lancéolée.  Capsule 
globuleuse , réfléchie.  Feuilles  d’un  vert  obscur,  alternes,  sessiles  ou 
munies  d’un  court  pétiole  ciliolé,  ovales,  obtuses  ou  émarginées,  en 
cœur  et  à sinus  presque  fermé  à la  base,  lisses  ou  presque  lisses  aux 
bords , pubescentes  sur  la  face  inférieure,  et  à nervures  non  saillan- 
tes. Tiges  de  5-5  décimètres,  herbacées,  grêles,  étalées,  simples  ou 
un  peu  rameuses.  Racine  tubéreuse,  grosse,  globuleuse , atteignant 
souvent  4-5  centimètres  de  diamètre. 

Ilab.  Toute  la  région  des  oliviers,  remonte  par  les  vallées  dans  les  Hautes- 
Alpes,  Gap,  etc.;  l’ouest,  Bordeaux,  Agen,  Toulouse,  etc.  if  Avril-mai. 

A.  longa  L.  sp.  1364  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  348  ; Dub.  bot.  411  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  275.  — Clus.  hist.  2,  p.  70;  Dod.  pempt.  522, 
f.  1 . — Espèce  voisine  de  VA.  rotunda  dont  elle  diffère  par  les  carac- 
tères suivants  : périgone  brunâtre,  à gorge  d'un  pourpre  noir,  à 
lèvre  ordinairement  striée  de  lignes  brunes,  et  non  pourprée;  cap- 
sule obovée-pyri forme  ; feuilles  ovales,  obtuses,  pétiolées , en  cœur 
et  à sinus  largement  ouvert  ci  la  base  ; tiges  rameuses  et  flexueuses  ; 
racine  en  forme  de  tubercule  napi forme-allongé. 

Hab.  Paray-le-Cbapt  dans  les  Deux-Sèvres!  ( Sauzèet  Maillard );  Nice  (/>  C. 
f.  fr.);  Fréjus  ( Perrcipnond );  Marseille  [Castagne);  Montpellier  (Salzori);  Py- 
rénées-Orientales (Bentham),  if  Avril-mai. 

C1II.  EMPÉTHÉES. 

(Empbtbeæ  Nuttal,  gen.  2,  p.  255.)  (I) 

Fleurs  régulières,  dioïques  ou  polygames.  Calice  libre,  cà  trois  et 
très-rarement  à deux  folioles,  à estivation  imbricative.  Corolle  hy- 
pogvne,  à pétales  en  nombre  égal  à celui  des  sépales,  et  alternant 
avec  eux.  Étamines  (nullesou  rudimentaires  dans  les  fleurs  femelles) 
en  nombre  égal  à celui  des  pétales  et  alternant  avec  eux  ; filets  li- 
bres, saillants,  persistant  après  la  chute  des  anthères;  celles-ci 
extrorses,  biloculaires,  s’ouvrant  en  long.  Ovaire  (rudimentaire  dans 
les  fleurs  mâles)  muni  d’un  disque  à la  base,  à 3-6-9  loges.  Ovules 
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solitaires  dans  chaque  loge,  naissant  à la  base  de  l’angle  interne. 
Style  court;  stigmate  à lobes  rayonnés,  tronqués,  incisés  ou  laciniés. 
I mit  drupacé,  sphérique-déprimé,  ombiliqué,  renfermant  2-9  py- 
rènes  osseuses,  soudées  à l’axe  ou  distinctes  et  à une  graine.  Graines 
solitaires,  à test  membraneux.  Albumen  abondant,  charnu.  Embryon 
droit  au  centre  de  l’albumen  ; cotylédons  demi-cylindriques,  courts 
et  obtus  ; radicule  rapprochée  de  l’ombilic. 


Obs.  — Cette  famille  a aussi  de  très-grandes  affinités  avec  les  Ptjrola , et  à 
cause  du  double  périanthe,  elle  serait  peut-être,  pour  l'élude  pratique,  plus 
commodément  placée  près  de  ces  dernières. 


EMPETRUM.  (Tournef.  inst.  p.579,  t.  421.) 

Fleurs  polygames.  Calice  coriace,  à 5 sépales,  entouré  à la  base 
par  G écailles  imbriquées.  Corolle  à 5 pétales,  alternant  avec  les  sé- 
pales. Etamines  3,  exsertes  et  opposées  aux  sépales  ; anthères  suh- 
globuleuses-didymes.  Drupe  baeciforme,  à G-9  pvrènes. 

E.  niüniM  L.  sp.  1430;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  68G  ; Dub.  bot.  316; 
Lois.  gall.  2,  p.  545.  — le.  Lam.  ill.  t.  805,  f.  1 ; Clus.  fûst.  1, 
p.  45,  f.  2 ; J.  Ii.  hist.  1 , part.  1 , p.  52G. — Fleurs  petites,  sessiles, 
placées  au-dessous  du  sommet  des  rameaux  à Faisselle  des  feuilles; 
bractées  oblongues,  plus  grandes  que  les  divisions  du  calice.  Pétales 
obovés.  Filets  des  étamines  beaucoup  plus  longs  que  les  pétales. 
Paie  globuleuse,  du  volume  d’un  pois,  à la  fin  noire.  Graines  ob- 
longues, blanchâtres,  finement  ridées.  Feuilles  très-brièvement  pé- 
tiolées,  éparses  ou  presque  verticillées,  rapprochées,  petites,  linéai- 
res-oblongues,  épaisses  et  coriaces,  d’un  vert  foncé,  munies  sur  le 
dos  d’une  ligne  blanche  et  sur  les  bords  d’aspérités  très-fines.  Tiges 
décombantes,  très-rameuses;  rameaux  ascendants,  ligneux,  nus  à la 
base,  t rès-feu i 1 lés  dans  le  reste  de  leur  longueur.  — Arbuste  de 
très-petite  taille,  glabre  ; fleurs  roses. 

Ilnb.  Tourbières  des  hautes  Vosges;  liant  Jura  , lac  des  Rousses;  Haules- 
Aljies  et  Hautes-Pyrénées;  montagnes  élevées  de  l’Auvergne.  4*  Avril-mai. 


cvm  eei»iiorbiaci:es 

(Euphorijuceæ  Juss.  gen.  384.)  (I) 

Fleurs  unisexuelles,  monoïques  ou  dioïques,  tantôt  pourvues 
d’une  enveloppe  florale  et  alors  disposées  en  glomérules,  en  épis  ou 
en  grappes,  tantôt  dépourvues  d’enveloppe  florale  et  alors  réunies 
dans  un  involucre  commun,  une  fleur  femelle  centrale  étant  entou- 
rée de  fleurs  males  réduites  à une  étamine  et  simulant  par  leur  réu- 
nion une  fleur  hermaphrodite.  Calice  nul  ou  libre,  à 4-G  divisions, 
à estivation  vulvaire  ou  imbricative.  Fleurs  mâles  : étamines  en 
nombre  plus  petit  que  les  divisions  florales,  ou  les  égalant,  ou  indé- 


fi) Auctore  Godron. 


EIIPHORBÏACÉFS. 


Unies;  anthères  biloculaires,  s’ouvrant  en  long.  Fleuis  femelles  : 
ovaire  sessile  ou  stipité,  libre,  h 2 ou  5 loges  qui  renferment  cha- 
cune 1 ou  2 ovules.  Styles  en  nombre  égal  à celui  des  loges,  tantôt 
libres,  tantôt  souciés.  Fruit  capsulaire,  à 2 ou  5 coques  réunies  au- 
tour d’un  axe  central  et  s’ouvrant  souvent  avec  élasticité  le  long  delà 
nervure  dorsale.  Graines  réfléchies,  à test  crustacé,  munies  le  plus 
souvent  à l’ombilic  d’une  caroncule.  Albumen  charnu  ; embryon  or- 
thotrope, placé  dans  l’albumen  ; cotylédons  plans  ou  un  peu  con- 
vexes; radicule  dirigée  vers  le  hile. 

EUPHORBIA.  (L.  gen.  609.) 

Fleurs  monoïques,  toujours  réunies  dans  un  involucre  commun 
calyciforme,  plusieurs  fleurs  mâles  réduites  à une  étamine  entourant 
une  fleur  femelle  centrale  et  pédicellée.  Involucre  commun  à 4-5 
divisions  petites,  membraneuses,  dressées  ou  inclinées  en  dedans  et 
alternant  avec  4-5  lobes  plus  grands,  épais,  glanduleux,  étalés  en  de- 
hors, entiers  ou  échancrés  en  croissant.  Calice  et  corolle  nuis. 
Fleurs  males  au  nombre  de  10  ou  plus,  pédicellées,  consistant  cha- 
cune en  une  étamine  munie  à sa  base  d’une  petite  bractée  lacérée  ; 
tilet  de  l’étamine  articulé  avec  le  pédicelle  ; anthères  à 2 loges 
globuleuses.  Fleur  femelle  plus  longuement  pédicellée,  solitaire 
au  centre  de  l’involucre.  Styles  au  nombre  de  5.  Capsule  à 5 coques 
s’ouvrant  en  2 valves  avec  élasticicité,  et  ne  r enfermant  chacune 
quune  seule  graine  pourvue  ou  dépourvue  de  caroncule.  — Plantes 
à suc  laiteux. 

Sect.  t.  Anysophyllum  Rœp.  ctp.  üub.  bot.  gall.  p.  412. — Feuilles  opposées, 

munies  de  slipules.  Fleurs  alaires. 

E.  poLYtosisPERMA  Godr.  et  Gren.  — Fleurs  petites,  briè- 
vement pédonculées,  solitaires  et  alaires.  Glandes  de  l’involucre  ca- 
Ivciformeeourtes,  entières,  comme  tronquées.  Capsule  petite,  glabre, 
lisse,  trigone,  à coques  presque  arrondies  sur  le  dos.  Graines  fauves, 
sans  caroncule,  trigones , lisses  sur  les  faces.  Feuilles  glauques, 
ponctuées,  pellucides,  très-brièvement  pétiolées,  obovées-oblongues, 
obliques  à la  base,  entières  ou  dentées-en-scie  au  sommet;  stipules 
sétacées.  Tiges  couchées,  grêles,  rameuses.  Racine  pivotante,  fine. 

— Plante  de  5-10  centimètres,  glabre. 

Hnb.  Cap  Corse  à Lury  (Salle).  (T)  Septembre. 

E.  Chamæsyce  L.  sp.  652;  Vill.  Dauph.  5,  p.  821  ; D C.  fl. 
j fr.  5,  p.  550;  Dub.  bot.  412;  E.  thymifolia  Lois.  fl.  gall.  1, 
p.  558  (non  L.)  ; E.  massiliensis  DC.  fl.  fr.  5,  p.  557  ; Tithyma- 
lus  nummularius  Lam.  fl.  fr.  5 ,p.  101.  — le.  Sibth.  et  Sm.  fl. 
grœc.  tab.  461  ; Lob.  icon.  tab.  565,  f.  2.  Billot , exsicc.  n°  451. 

— Fleurs  petites,  brièvement  pédonculées,  solitaires  et  alaires. 
Glandes  de  l’involucre  calyciforme  larges,  très-courtes,  triden- 
tées  en  avant.  Capsule  petite,  glabre  ou  velue,  lisse,  trigone,  à coques 
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carénées  sur  le  dos.  Graines  blanchâtres,  sans  caroncule,  tètra- 
gones,  irrégulièrement  ridées  sur  les  faces.  Feuilles  très-brièvement 
petiolées,  opaques,  suborbiculaires , obliquement  en  cœur  à la  base, 
superficiellement  émarginées  au  sommet,  entières  ou  dentées-en— 
S(>ie  ; stipules  sèlacées.  Tiges  couchées,  grêles,  rameuses.  Racine 
pivotante,  line.  — riante  de  5 à 20  centimètres,  glabre  ou  velue 
(/i.  c an  esc  eus  L.  sp.  652). 

Hab.  Lieux  cultivés  ; commun  dans  toute  la  région  méditerranéenne;  re- 
monte dans  les  Pyrénées  jusqu’à  Yillefranche;  dans  les  Cévennes  jusqu’à' Au- 


,,‘u,,"'uaN3  * ) i « nuta  jusqu  u \ mon aiioue ; uans  les  revenues  jusqu  a Au- 

messas  et  Auduze;  dans  la  Lozère  jusqu  a Mende;  dans  les  Alpes  jusqu’à  Digne; 
l*‘  loua  du  Rhône  jusqu  a Vienne;  se  retrouve  dans  la  vallée  de  la  Garonne 
depuis  Toulouse  jusqu’à  Bordeaux  ; Corse  à Cor  té.  (i)  Juin. 

K.  I*epijs  L.  sp.  652  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  530;  Dub.  bot.  412; 
Sm.  brit.  2 ,p.  513;  Tithymalus  auriculatus  Lam.  fl.  fr.  5 ,p.  102. 
— Ic.  Lob.  icon.  tab.  305,  f.  1.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  772; 
Soleir.  exsicc.  n°  3807  ! — Fleurs  brièvement  pédoneulées,  sol i — 
i.iiros  et  alaires.  Glandes  de  Finvolucre  calyciforme  larges,  arrondies, 
entières,  rougeâtres.  Capsule  plus  grosse  que  dans  les  espèces  pré- 
cédentes,  glabre,  lisse,  Irigone,  à coques  arrondies  sm  le  dos.  Grai- 
nescouvertesdTin  enduit  blanchâtre,  sans  caroncule,  ovoïdes,  lisses , 
munies  d’un  sillon  longitudinal  superficiel.  Feuilles  opposées,  un 
peu  épaisses,  d’un  vert-glauque,  plus  pâles  en  dessous,  à la  fin  sou- 
vent rougeâtres,  brièvement  pétiolées,  fortement  inéquilatères,  ob- 
longues,  très-obl uses  ou  émarginées,  prolongées  à la  base  par  un  de 
leurs  bords  en  une  large  oreillette  arrondie;  stipules  sétacées,  divi- 
sées au  sommet,  'liges  un  peu  épaisses,  couchées,  rameuses.  Racine 
grêle,  longue,  rameuse  vers  son  extrémité.  — Plante  de  5 à 25  cen- 
timètres, glabre. 

Ilnl).  Commun  dans  les  sables  maritimes  sur  tout  le  littoral  français  de  la 
Méditerranée  et  de  l’Océan.  (£>  Juillet-août. 

Sect.  2.  Heiioscopu  Rœp.  in  Dub.  bot.  413.  — Feuilles  éparses  ou  alternes 
sans  stipules  ; glandes  de  finvolucre  calyciforme  arrondies  en  avant.  Fleurs 
en  ombelle. 

a.  Graines  alvéolées. 

E.  i.euo»copu  L.  sp.  658  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  333;  Tithu- 
hehoscopms  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  95.  — le.  Engl.  bot.  tab. 
88o.  , Ombelle  ordinairement  à 5 rayons  pubescents  ; rayons  tri— 
turques,  a rameaux  bifurques  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  sem- 
b ables  aux  feuilles  eaulinaires,  mais  plus  grandes  ; bractées  libres, 
plus  petites  et  inégales.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme.  arrondies, 

( nlu  ie>,  jaunes.  Capsule  glabre,  lisse,  à 3 coques  arrondies  sur  le 
t o.s  et  non  ailées.  Graines  brunes,  ovoïdes,  fortement  et  élégamment 
alvéolées,  munies  d'une  caroncule  transversalement  ovale.  Feuilles 
éparses,,  glabres  ou  presque  glabres,  obovées-cunéiformes,  arron- 
dies ou  emarginf-.es  au  sommet,  finement  dentées  en  scie  dans  leur 
moite*  supérieure,  d'autant  plus  grandes  qu’elles  sont  placées  plus 
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haut;  les  inférieures  atténuées  en  pétiole.  Tige  simple  ou  rameuse 
dès  la  base,  ferme,  dressée.  Racine  flexueuse,  pivotante.  — Plante 
de  1-4  décimètres,  glabre  ou  peu  velue. 

llab.  Lieux  cultivés.  Commun  dans  toute  la  France.  0 Mai-septembre. 

E.  pterococca  Iirot.  lus.  2,  p.  512,  tab.  76;  Dub.  bot.  415; 
Guss.  pl.rar.  192  ; Salis,  jl.  od.  bot.  Zeit.  1854,  p.  4 ; Bcrtol.  jl. 
ital.  5,  p.  44;  E.  bialata  Link,  enum.  ait.  hort.  Berol.  2,  p.  19  ; 
E.  stellulata  Salzm.  flora  od.  bot.  Zeit.  1821,  p.  110  [non  Lois.) 
— Schultz , exsicc.n 0 1519  ! — Ombelle  ordinairement  à 5 rayons 
glabres  et  grêles  ; rayons  trifurqués,  à rameaux  une  ou  deux  fois  bi- 
furqués;  feuilles  du  verticilleombellaire  semblables  aux  feuilles  eau- 
binaires;  bractées  libres,  ovales  rhomboïdales,  dentées  dans  leur 
moitié  supérieure.  Glandes  de  Pinvolucre  calyciforme  petites,  arron- 
dies, entières,  jaunâtres.  Capsule  petite,  glabre  et  lisse,  à coques 
arrondies  sur  le  dos  et  munies  de  deux  ailes  onduleuses  écartées  de 
la  nervure  dorsale.  Graines  brunes,  ovoïdes-globuleuses,  élégam- 
ment alvéolées,  dépourvues  de  caroncule.  Feuilles  éparses,  minces, 
obovées-cunéiformes,  obtuses,  finement  dentées-en-scie  ; les  infé- 
rieures atténuées  en  pétiole.  Tige  dressée  ou  ascendante,  simple  ou 
peu  rameuse.  — Plante  de  1-5  décimètres,  glabre. 

Hab.  Corse,  Ajaccio,  Porto-Vecchio,  Sartèüe,  etc.  T)  Mai. 


b.  Graines  lisses  ou  tuberculeuses. 

E.  cejmesfolja  Guss.  pl.  rar.  p.  190,  tab.  58;  Ten.  sijll.  254; 
Salis,  flora  od.  bot.  Zeit.  1854,  p.  4;  Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  45  ; 
E . stellulata  Lois.  noue.  not.  25  [non  Salzm.).  — Soleir.  exsicc. 
n°156!  — Ombelle  ordinairement  à 5 rayons  glabres;  rayons  tri- 
furqués, à rameaux  bifurqués  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  sem- 
blables aux  feuilles  caulinaires,  mais  plus  grandes  ; bractées  libres, 
suborbiculaires,  dentelées  au  sommet.  Glandes  de  Pinvolucre  calyci- 
forme arrondies,  entières,  jaunâtres.  Capsule  petite,  glabre,  à coques 
arrondies  sur  le  dos  et  munies  d'appendices  subulés  et  disposés  en 
deux  séries  écartées  delà  nervure  dorsale.  Graines  brunes,  ovoïdes, 
parsemées  de  tubercules  très-fins  et  munies  d’une  caroncule  réni- 
forme.  Feuilles  éparses,  minces,  spatuiêes-eunéiformes,  obtuses  ou 
échancrées,  dentées  ausommet;  les  supérieures  en  cœur  à la  base  et 
demi-embrassantes.  Tige  dressée,  simple  ou  peu  rameuse.  Racine 
annuelle,  grêle,  rameuse.  — Plante  de  5 à 15  centime,  glabre. 

Hab.  Corse,  Porto-Vecchio,  Sarlène,  Bonifacio.  0 Avril-mai. 


E.  PLATYPBiLLt  L.  sp.  660;  Koch,  syn.  725;  Godr.  jl. 
lorr.  2,  p.  270.  — Je.  Jacq.  austr.  tab.  576.  Schultz,  exsicc. 
n°  514!;  Rclib.  exsicc.  n°  2481! — Ombelle  à 5 rayons,  rarement  à 
5 ou  4;  rayons  allongés,  ordinairement  trifurqués,  à rameaux  1 ou 
2 fois  bifurqués  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales  lancéolées  ou 
lancéolées,  mucronulées;  bractées  libres,  les  supérieures  triangu- 
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lai  res,  mucronées,  lineinent  dentées  en  scie,  toutes  munies  de  poils 
à leur  aisselle.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  transversalement 
ovales,  jaunes.  Capsule  glabre  ou  un  peu  velue,  globuleuse,  à coques 
séparées  par  des  sillons  superficiels , arrondies  sur  le  dos  et  munies 
de  petits  tubercules  hémisphériques.  Graines  d'un  noir-verdâtre, 
lisses,  luisantes,  ovoïdes-comprimées,  munies  d’une  petite  caroncule 
réniforme.  Feuilles  glabres  ou  velues  (E . lanuginosa  Thuill.  fl.  par. 
238,  non  Lam.),  étalées  ou  réfléchies,  un  peu  onduleuses,  finement 
(lentées-en-scie  dans  leur  moitié  supérieure  ; les  intérieures  obovées, 
obtuses,  longuement  atténuées  en  pétiole;  les  moyennes  et  les  su- 
périeures lancéolées,  très-aiguës,  rétrécies  dans  leur  moitié  infé- 
rieure, un  peu  échancrées  en  cœur  à la  base  et  sessiles.  Tige  herba- 
cée, dressée.  Racine  annuelle , pivotante.  — Plante  de  3-10  déc. 

Ilab.  Cultures,  routes,  fossés,  daus  toute  la  France  et  en  Corse,  i Juillet- 
septembre. 


htricta  L.  syst.  ed.  10,  t.  2,  p.  1 049  ; Sm.  brit.  fl.  4, 
p.  64;  hioch,  syn.  725;  Guss.  syn.  1,  p.  341  ; Godr . fl.  lorr.  2, 
p.  271  ; K.  serrulata  Thuill.  fl.  par.  237;  E.  micrantha  Jiieb. 
taur.-cauc.  1,  p.  377;  E.  coderiana  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  365.  — 
le.  Engl.  bot.  tab.  533.  Schultz,  exsicc.  n°  313.  — Se  distingue 
de  l’espèce  précédente,  avec  laquelle  on  l’a  souvent  confondu,  par 
les  caractères  suivants  : fleurs  plus  petites;  capsule  trois  fois  moins 
grosse,  globuleuse-trigone , à 5 sillons  profonds , couverte  de  tuber- 
cules saillants  et  cylindriques;  graines  beaucoup  plus  petites, 
brunes,  ovoïdes;  feuilles  plus  minces,  plus  petites;  plante  moins 
élevée,  beaucoup  plus  grêle,  plus  raide  ; floraison  plus  précoce.  — 
Plante  glabre  ou  peu  velue. 

Ilab.  Cultures,  bois,  fossés,  chemins,  en  France  et  en  Corse.  (T,  Mai-sept. 


3é.  ak i:\cM.%itiv%  Guss.  cat . pl.  hort.  Boccad.  1821,  p.  73  et 
syn.  1 , p.  540;  Sprcng.  syst.  5,  p.  797  ; Castagne,  cat.  pl.  Mar- 
seille, suppl.  29  ; E.  verrucosa  Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  45  (non  L.sp. 
plant.);  E.  sphærocarpa  Salzm.  lt.  hisp.-ting.  — Ombelle  a 3-4 
rayons  bi -trifurqués,  puis  dichotomes,  à rameaux  de  la  dichotomie 
inégaux  ou  l’un  des  deux  avorté  ; feuilles  du  verlicille  ombellaire 
semblables  aux  feuilles  supérieures;  bractées  libres,  presque  en 
cœur,  mucronulées,  entières  ou  obscurément  dentées.  Glandes  de 
l’involucre  calyciforme  jaunâtres,  arrondies  et  entières  en  avant. 
Capsule  glabre,  sessile,  globuleuse , presque  indéhiscente,  a sillons  a 
peine  visibles , à coques  lisses  ou  munies  vers  le  sommet  de  quelques 
pointes  éparses  et  subulées.  Graines  noirâtres,  lisses,  luisantes, 
ovoïdes-comprimées,  munies  d'une  caroncule  réniforme.  Feuilles 
glabres  ou  un  peu  velues,  éparses,  obovées-cunéiformes,  presque 
auriculées  à la  base,  aiguës,  dentelées  an  sommet.  Tige  dressée,  or- 
dinairement simple.  Racine  annuelle,  grêle,  pivotante.  — Plante  de 
2-3  décimètres. 

Ilab.  Marseille  aux  Catalans  et  aucliciniu  de  Cassis  [Biaise).  (T,  Mai-juin. 
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E.  pvbesceis  Desf.  ail.  1,  p.  380  ; DC.!  fl.  fr.  3,  p.  344  ; 
Dub.  bot.  413  ; Guss.  syn.  \ , p.  541  ; Boiss . l'o/y.  Espagne,  2, 
p.  564  (non  Vahl.);  E.  pilosa  Brot.  lus.  2 .p.  315;  SzT^/i.  Sm. 
prodr.  fl.  græc.  \,  p.  329;  Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  89  (non  L.).  — 
/c.  Jacq.  Ecl.  pl.  rar.  \ , tab.  66  ; ÆcM.  cenL  15,  tab.  4769.  So- 
leir.  exsicc.  n°  3788  ! — Ombelle  à 5 rayons,  plus  rarement  à 4 ou  3 
rayons  bifurques,  à rameaux  une  ou  deux  fois  bifurques  ; feuilles  du 
verticille  ombellaire  lancéolées,  mucronées,  finement  dentées-en- 
scie  ; bractées  libres,  ovales-rhomboïdales,  mucronées  denticulées. 
Glandes  de  l’involucre  calyciforme  jaunes,  entières,  arrondies.  Cap- 
sule globuleuse-trigone , munie  de  sillons  assez  profonds,  à coques 
arrondies  sur  le  dos,  mais  munies  sur  la  nervure  dorsale  d’une 
bande  un  peu  déprimée  lisse  et  glabre, plus  ou  moins  velues  et 
pourvues  de  tubercules  sur  le  reste  de  leur  surface.  Graines  brunes, 
ovoïdes,  parsemées  de  petites  crêtes  très-peu  saillantes  et  munies 
d’une  caroncule  réniforme.  Feuilles  éparses,  lancéolées,  aiguës, 
finement  dentées- en-scie;  les  radicales  atténuées  en  pétiole  ; les  cau- 
linaires  sessiles,  en  cœur  à la  buse  et  demi -embrassantes.  Tiges  dres- 
sées ou  ascendantes,  ordinairement  simples.  Souche  vivace. — 
Plante  de  3-6  décimètres,  d’un  vert-cendré. 

a.  genuina.  Feuilles  couvertes  de  longs  poils  mous  étalés. 

fi.  subglabra  Nob.  Feuilles  presque  glabres,  ainsi  que  les  capsules. 

Hab.  Prairies,  lieux  incultes  de  la  région  méditerranéenne,  Argelès-sur-Mer, 
Perpignan,  Narbonne,  Cette,  Montpellier,  Aigues-Mortes,  Marseille,  Ai\, 
Salon,  Toulon,  Fréjus,  golfe  Juan,  Grasse,  Antibes;  Corse  à Calvi,  Ajaccio, 
Bastia,  Bonifacio.  Juin-juillet. 

E.  L.  sp.  659  ; D C.  f.  fr.  3,  p.  341,  et  5,  p.  364  ; 

Dub.  bot.  414  ( non  Brot.);  E.  illyrica  Lois.!  fl.  g ail.  i,  p.  544  ; 
E.  procera  Koch,  syn.  ed.  1,  p.  629;  E.  paniculata  Lois , fl.  gall. 
1 , p.  345  ( non  Desf.).  — le.  Rclib.  cent.  2,  f.  269.  Schultz , exsicc. 
n°  1144!  Rchb.  exsicc.  n°  1292!  — Ombelle  ordinairement  à 5 
rayons  trifurqués,  à rameaux  bifurqués  ; feuilles  du  verticille  ombel- 
laire ovales,  mucronulées,  dentelées,  jaunâtres  ainsi  que  les  bractées; 
celles-ci  plus  courtes,  presque  entières.  Glandes  de  l’involucre  ca- 
lyciforme arrondies,  entières,  jaunâtres.  Capsule  velue  ou  glabre, 
globuleuse,  lisse  ou  tuberculeuse,  à sillons  peu  profonds,  à coques 
arrondies  sur  le  dos.  Graines  brunes,  ovoïdes,  déprimées  au  hile, 
lisses,  très-luisantes,  munies  d’une  caroncule  orbiculaire  fendue  en 
avant.  Feuilles  oblongu'es-lancéolées,  obtuses  ou  les  supérieures  un 
peu  aiguës,  fixement  dentées- en-scie,  velues  sur  les  deux  faces  ; les 
caulinaires  sessiles.  Tiges  dressées,  simples  ou  rameuses,  un  peu 
épaisses.  Souche  épaisse.  — Plante  de  5-6  décimètres. 

Hab.  Lieux  humides  des  forêts;  Toulon;  Monlaud  près  de  Salon;  Uzès;  Pi- 
gnau  dans  l’Hérault  ; Banjuls-sur-Yler.  Carcassonne;  Toulouse,  Agen,  Audi  ; 
Bayonne,  Dax,  Pau,  Mont-de-Marsan,  Bordeaux,  Cap-Ferret;  Surgères  dans  la 
Charente-Inférieure  ; dans  la  Dordogne  ; Puy-de-Dôme;  Tulle  et  Aubusson; 
environs  de  Chàtellerault  et  de  Poitiers  ; dans  l’Indre  et  dans  le  Cher;  Uzcrehe 
dans  la  Corrèze;  Chinon  et  Loches  ; Angers,  Nantes.  '%■  Juin-juillet. 
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E.  |>ALI§TRI8  /,.  sp.  G62;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  5-44  ; Dub.  but. 
414  ; Lois.  gall.  1 , p.  545  ; Koch,  syn.  720. — le.  fl.  dan.  tab.  880; 
Rio.  tetrad.  irreg.  tab.  1 10.  Fries,  herb.  norm.  4,  «°  G7  ! — Om- 
belle à rayons  nombreux,  trifurqués,  à rameaux  bilurqués;  ieuilles 
du  verlicille  ombellaire  largement  ovales  et  entières;  bractées  jaunes 
pendant  l'an  thèse , obovées,  entières.  Glandes  de  l'involucre  cal  yci— 
forme  arrondies,  entières,  brunâtres.  Capsule  glabre  et  grosse,  glo- 
buleusc-trigone , à sillons  profonds,  à coques  arrondies  sur  le  dos  et 
munies  de  tubercules  inégaux  et  arrondis.  Graines  couvertes  d’un 
léger  enduit  blanchâtre,  à la  fin  brunes,  lisses,  luisantes,  globuleuses, 
non  comprimées,  munies  d’une  caroncule  orbiculairesessile.  Feuilles 
d’un  vert  gai,  sessiles,  oblongues-lancéolées,  presque  obtuses,  atté- 
nuées à la  base,  non  embrassantes,  entières  ou  d peine  dentelées  ; les 
feuilles  raméales  plus  étroites,  plus  rapprochées,  l ige  épaisse,  dres- 
sée, munie  de  nombreux  rameaux  axillaires;  les  supérieures  llori- 
fères.  Souche  très-épaisse.  — Plante  de  8-12  décimètres,  glabre. 

Hab.  Prés  humides,  bords  des  eaux;  dans  presque  toute  la  France,  if  Mai- 
juillet. 

E.  imiF.RiVA  L.  sp.  662;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  344;  Dub.  bot. 
415;  Lois.  gall.  1,  p.  345;  Viv.  fl.  cors,  diagn.  7;  Salis,  fl  or  a 
od.  bot.  Zeil.  1854,  p.  5 ; llertol.  fl.  ital.  3,  p.  88  ; F.  carniolica 
Lapeyr.  abr.  pyr.  272;  Lois.!  gall.  1,  p.  <>46  (non  Jacq.).  - le. 
Engl.  bot.  tab.  1557.  Schultz , exsicc.  n°  1145!  ; Kralik,  pl. 
cors,  exsicc.  n°  778  ! — Ombelle  le  plus  souvent  à 5 rayons  une  ou 
deux  fois  bifurqués  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  elliptiques, 
obtuses;  bractées  libres,  souvent  jaunâtres,  ovales,  un  peu  embras- 
santes;! la  base,  entières.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  brunes, 
ré  ni  formes.  Capsule  plus  grande  que  dans  les  espèces  voisines, 
glabre  , à sillons  profonds , à coques  arrondies  sur  le  dos  et  couver- 
tes de  tubercules  cylindriques  obtus.  Graines  grosses,  blanchâtres, 
lisses,  ovoïdes-globuleuses,  déprimées  au  hile,  munies  d’une  caron- 
cule petite  et  stipitée.  Feuilles  minces,  vertes  en  dessus,  plus  pales 
en  dessous,  très-entières  ; les  caulinaires  toutes  sessiles,  oblongues- 
elliptiques,  obtuses  ou  un  peu  émarginées.  Tiges  dressées,  simples. 
Souche  épaisse.  — Plante  de  3-0  déc.,  glabre  ou  presque  elabre. 

Ilab.  Vallées  des  montagnes*;  Pyrénées,  Canigoti,  Mont-Louis,  Lsquierry, 
vallées  du  L\s,  ITliéris,  etc.;  Lozère,  montagne  d’Aubrac  ; Sorrèze  ; forêt  de 
rilermitain  dans  les  Deux-Sèvres  (Sauzé)  ; commun  dans  la  vallée  de  la  Creuse; 
chaîne  des  monts  Dômes,  monts  Dores  ; montagnes  du  Gaulai  et  du  Forez  ; ça 
et  la  dans  l’Ailier,  la  Mièvre,  l’Indre,  le  Cher,  la  Sartbe  ; environs  de  Poitiers, 
de  Lnzignan  et  de  Châtellerault;Choletet  Brissac  (Maine-et  Loire)  ; ISapoléon- 
Vendée  ; Peychorade  dans  les  Landes;  Corse,  a Bastia,  monte d’Oro,  Bolundo, 
Coscione,  monte  Pino,  vallée  de  Mélo,  etc.  'if  Juin. 

E.  dvlcis  L.  sp.  650  ; Jacq.  fl.  austr.  3,  p.  8,  tab.  213  ; Dub. 
bot.  415;  Koch,  syn.  724  (non  D C.  fl.  fr.)  ; E.  soliscqua  Kchb. 
fl.  exc.  756;  E.  purpurata  Thuill.  par.  p.  235;  E.  carniolica  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  342  non  Jacq.).  — Schultz , exsicc.  u°51G  ! — Ombelle 
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à 5 rayons  grêles,  une  ou  deux  fois  bifurques;  feuilles  du  verticille 
ombellaire  presque  entières,  ovales-lancéolées,  obtuses;  bractées 
libres,  triangulaires,  obtuses,  tronquées  à la  base,  entières  ou  fine- 
ment denticulées.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  arrondies, 
entières,  d’un  pourpre  foncé.  Capsule  glabre  ou  velue,  à sillons 
profonds,  à coques  arrondies  sur  le  dos,  munies  de  tubercules  sail- 
lants, épars , inégaux , arrondis.  Graines  blanchâtres  ou  brunes, 
lisses,  luisantes,  ovoïdes-globuleuses,  à coupe  transversale  ovale, 
déprimées  au  hile,  munies  d’une  caroncule  petite  et  stipitée.  Feuil- 
les minces,  d’un  vert  gai,  plus  pâles  en  dessous,  entières  ou  finement 
dentées-en-scie  vers  le  haut;  les  inférieures  obovées-cunéiformes,  ob- 
tuses ou  émarginées,  brièvement  pétiolées;  les  autres  oblongues  ou 
lancéolées,  toutes  plus  ou  moins  atténuées  à la  base.  Tige  dressée, 
arrondie,  munie  à la  base  de  petites  écailles  éparses  et  sous  l’ombelle 
de  petits  rameaux  florifères.  Souche  horizontale,  déterminée,  for- 
mée de  pièces  charnues,  bien  plus  épaisses  que  la  tige  aérienne , cour- 
tes, obliquement  articulées.  — Plante  de  5-5  décimètres,  glabre 
ou  velue,  prenant  souvent  à la  fin  une  teinte  rougeâtre. 

Hab.  Bois,  dans  presque  toute  la  France,  if  Avril-mai. 

E.  angvjla ta  Jacq.  collect.  2,  p.  509;  Hosl,  fl.  austr.  2, 
p.  560  ; Koch,  syn.  724  ; Boreau,  fl.  centre , 2e  écl.  2,  p.  454;  Ledeb. 
fl.  ross.  5,  p.  566.  — Je.  Jacq.  icon.  rar.  tab.  481.  Rchb.  exsicc. 
n°  1294  ! — Cette  plante  est  voisine  de  VE  dulcis,  mais  s’en  distin- 
gue par  ses  glandes  jaunes  pendant  l’anthèse  ; par  ses  capsules  et 
par  ses  graines  plus  petites  ; par  les  feuilles  du  verticille  ombellaire 
bien  plus  courtes  et  rhomboïdales,  obtuses  et  plus  évidemment  den- 
telées ; par  ses  feuilles  plus  fermes,  plus  petites,  plus  obtuses;  par 
ses  tiges  bien  plus  grêles,  anguleuses  par  le  haut  ; par  sa  souche 
aussi  mince  que  la  tige  aérienne,  longuement  rampante,  rameuse , 
munie  de  loin  en  loin  d'un  petit  tubercule  ovoïde. 

Hab.  Forêts  de  Moulismes,  de  Charroux  et  des  Fouillards  dans  la  Vienne; 
landes  autour  de  Bordeaux;  vallée  d’Aspe  dans  les  Basses-Pyrénées,  pic  de 
Gers;  Pau  ( Forestier ).  Mai-juin. 

E.  papiixosa  De  Pouzolz!  Cat.  pl.  Gard,p.  18  (1842)  et 
Flore  du  Gard  inéd.  tab.  5;  E.  Duvalii  Lecoq  et  Lamotte!  cat. 
Auvergne,  p.  527  (1848).  — Ombelle  ordinairement  à 5 rayons  une 
fois  bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales  ou  lancéolées, 
obtusiuscules,  finement  dentées- en-scie  ; bractées  libres,  suborbicu- 
laires,  brièvement  apiculées,  dentelées.  Glandes  de  l’involucre  caly- 
ciforme arrondies,  entières,  orangées.  Capsule  glabre,  globuleuse, 
du  double  plus  grosse  que  celles  des  E.  dulcis  et  verrucosa,  à sil- 
lons superficiels,  à coques  couvertes  sur  toute  leur  surface  de  tuber- 
cules saillants,  inégaux,  dentés.  Graines  assez  grosses,  fauves,  lisses, 
ovoïdes,  déprimées  sur  les  côtés  du  raphémais  non  au  hile,  à coupe 
transversale  rhomboïdale,  munies  d’une  caroncule  grande  et  réni- 
forme.  Feuilles  petites,  rapprochées,  fermes,  vertes,  ovales  ou 
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lancéolées,  obtuses,  finement  dentelées  ; les  supérieures  demi-em- 
brassantes.  Tiges  dressées  ou  ascendantes,  arrondies,  munies  à la 
base  de  petites  écailles  éparses  et  quelquefois  sous  l’ombelle  de 
petits  rameaux  florifères.  Souche  épaisse , déterminée , à rejets  nom- 
breux■,  traçants,  grêles,  sans  tubercules.  — Plante  de  2-3  décimè- 
tres, glabre. 

Ilab.  Bois  deSalebouse  prèsd'Alzon  dans  le  Vivian  ; Baguols-les-Bains,  mont 
Vaillant,  CaussemejeanetFloracdans  la  Lozère,  Blandasdans  le  Gard  [Martin). 
1{-  Juin. 

E.  tebrvcosa  Lam.  dict.  2,  p.  43  4 ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  343; 
Koch,  syn.  723;  Gaud.  helv.  3,  p.  284;  K.  dulcis  Sibth.  et  Sm. 
prodr.  fl.  grœc.  1,  p.  327  ; Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  60  (non  L.  sp. 
pi.).  — le.  Morison , oxon.  s.  10,  tab.  3,  f.  3.  Schullz,  exsicc. 
n°  1320  ! — Ombelle  à 5 rayons  ordinairement  plus  courts  que  le 
verlicillu  ombellaire,  une  ou  deux  fois  bifurqués  et  quelquefois  tri— 
furqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales,  obtuses  ou  émargi- 
nées,  finement  dentelées,  jaunâtres  pendant  Panthèse  ainsi  que  les 
bractées;  celles-ci  libres,  obovées,  obtuses,  arrondies  ou  atténuées 
à la  base,  denticulées.  Glandes  de  Pinvolucre  calyciforme  transver- 
salement ovales,  entières,  jaunes.  Capsule  glabre,  globuleuse,  à sil- 
lons superficiels,  à coques  arrondies  sur  le  dos  et  couvertes  de  tuber- 
cules saillants  et  cylindriques.  Graines  couvertes  d’un  léger  enduit 
blanchâtre  à reflet  métallique,  à la  fin  brunes,  lisses,  ovoïdes,  un  peu 
comprimées  sur  la  face  ventrale,  munies  d’une  caroncule  grande, 
réniforme,  brièvement  stipitée.  Feuilles  vertes,  glabres  ou  pubes- 
centes  en  dessous,  sessiles,  oblongues,  obtuses,  atténuées  à la  base, 
finement  dentées-en-scie ; les  inférieures  plus  petites,  obovées.  Tiges 
nombreuses,  simples,  ascendantes,  formant  buisson,  couchées  et 
frutescentes  à la  base,  sortant  d’une  souche  grosse  et  charnue.  — 
Plante  de  2-3  décimètres. 

Ilab.  Bois  et  prairies,  surtout  dans  les  terrains  calcaires  ; assez  commun 
dans  l’est  et  le  centre  delà  Frauce,  rare  dans  l'ouest  et  dans  le  midi.  'if  Mai- 
juin. 


E.  flavicovh  T)  C.  cat.  hort.  monsp.  HO  ; Lois.  gall.  \ , 
p.  347  ; E.  pii  osa  Vill.  Dauph.  3,  p.  832  [non  L.);  E.  suffruticu- 
losa  Lecoq  et  Lamotle!  cat.  Auvergne,  p.  527;  E.  vcrrucosa 
B.  flavescens  Benlh.  cat.  pyr.  79;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  564.  — 
Celte  plante  est  généralement  considérée  aujourd’hui  comme  une 
simple  variété  de  VE.  vcrrucosa,  auquel  elle  ressemble  par  ses 
ombelles  jaunes  pendant  l’anthèse  ; mais  par  son  port  et  par  les 
tiges  de  l’année  précédente  qui  persistent,  elle  ressemble  a VE. 
spinosa.  Elle  se  distingue  toutefois  de  VE.  vcrrucosa  par  ses  om- 
belles plus  petites  ; par  ses  bractées  rhomboïdales  entières  ou  à peine 
dentelées  ; par  ses  styles  un  peu  plus  profondément  divisés;  par  ses 
capsules  couvertes  de  tubercules  hémisphériques  très-peu  saillants  ; 
par  ses  graines  une  fois  plus  grosses,  grisâtres,  piquetées  de  blanc  ; 
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par  scs  feuilles  plus  petites,  plus  rapprochées,  toutes  réfléchies, 
lancéolées  ou  lancéolées-linéaires,  souvent  très-velues;  par  sa  tige 
plus  ligneuse,  plus  grosse  et  très-rameuse  à la  base,  à rameaux 
dressés,  plus  ou  moins  velus,  persistant  l’année  suivante,  mais  dé- 
pourvus de  feuilles;  par  sa  taille  trois  fois  plus  petite  et  qui  ne  dé- 
passe guèrç  un  décimètre,  tandis  que  VE.  verrucosa  atteint,  même 
dans  le  midi,  une  taille  bien  plus  élevée. 

llab.  Coteaux  calcaires  de  la  Provence,  à Toulon,  à Carpenfras;  Avignon; 
à Caunelle,  près  de  Montpellier;  dans  les  basses  Cévennes,  à Saint-Ambroix, 
Alais,  Anduze,  le  Vigan,  Saint-Guilbem-Ie-Désert,  la  Seranne,  le  pic  Saint- 
Loup,  IVarbonne  (. Delort ).  i)  Mai-juin. 

Wj.  spinosa  L.  sj).  655;  D C.  fl.  fr.  5,  j).  342;  Dub.  bot. 
413;  Lois,  g ail,  1 ,p.  346  ; Salis,  Flora  od.  bot.  Zeit.  1854, p. 5; 
Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  56;  E.  pungens  Lam.  dict.  2,  p.  431  ; Ti- 
thy malus  n*  6 Gérard,  gallo-prov.  p.  537.  — le.  Sibth.  et  Sm. 
fl.  grœc.  tab.  465.  Soleir.  exsicc.  n°  5822!;  Kralik,pl.  cors,  exsicc. 
n°  767  ! — Ombelle  à 3-5  rayons  (quelquefois  réduits  à un  seul), 
courts,  uniflores;  feuilles  du  verticüle  ombellaire  entières,  ovales  ou 
ovales-oblongues,  obtuses,  mueronulées  ; bractées  d’abord  jaunes, 
puis  vertes,  petites,  obovées,  obtuses.  Glandes  del’involucre  cal  y— 
ciforme  arrondies,  entières,  jaunes.  Capsule  glabre,  globuleuse,  à 
sillons  peu  profonds,  h coques  arrondies  sur  le  dos  et  couvertes  de 
tubercules  inégaux,  saillants,  cylindriques.  Graines  couvertes  d’un 
enduit  blanchâtre  léger,  brunes  en  dessous,  lisses,  luisantes,  ovoïdes, 
un  peu  comprimées  sur  la  face  ventrale,  munies  d’une  caroncule 
grande,  réniforme,  brièvement  stipitée.  Feuilles  petites,  d’un  vert 
glauque,  glabres  , très-entières , lancéolées,  ou  linéaires-lan- 
céolées,  aiguës  ou  obtuses,  un  peu  atténuées  à la  base.  Tige  fru- 
tescente, très-rameuse  dans  toute  sa  longueur,  formant  un  buisson 
serré,  dénudée  dans  sa  moitié  inférieure,  à rameaux  non  florifères 
raides,  effilés,  persistant  l’année  suivante,  mais  dépourvus  de  feuilles, 
blanchâtres  et  simulant  de  longues  épines.  — Plante  de  1-2  déci- 
mètres, glabre. 

Hab.  Fentes  des  rochers;  Provence,  Grasse,  Draguignan,  Fréjus,  Toulon, 
Roquefavour,  route  d’Aix  à Gap,  Mirabeau,  Digne,  Grcoux  ; Corse,  à Bastia. 
i)  Avril-mai. 

K.  ger%r»I4M  Jcicq.  fl.  austr . 5,  p.  17,  tab.  456  ; D C.  fl. 
fr.  3,  p.  537;  Dub.  bot.  415;  E.  lineariœfolia  Lam.  dict.  2, 
p.  437;  E.  esula  Thuill.  par.  p.  238;  Poil,  pcilat.  2 ,p.  18  ( non  L.)  ; 
E.  Seguieri  Vill.!  Dauph.  5,  p.  526  ; Tithymalus  rupestris  Lam. 
fl.  fr.  3,  p.  97.  — Bchb.  exsicc.  494;  Billot,  exs.  n°  452!  — Om- 
belle à rayons  nombreux,  une  ou  deux  fois  bifurqués;  feuilles  du 
verticille  ombellaire  ovales  ou  lancéolées,  apiculées,  entières  ; brac- 
tées libres,  d’abord  jaunes,  presque  en  cœur  ou  rhomboïdales,  api- 
culées. Glandes  de  l’involucre  calyciforme  arrondies,  entières.  Cap- 
sule glabre,  subglobuleuse , à sillons  peu  profonds,  à coques  arrondies 
sur  le  dos  et  parsemées  sur  toute  leur  surface  de  papilles  très- fines. 
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Graines  d’un  blanc  jaunâtre,  lisses,  ovoïdes,  munies  d’une  caroncule 
réniforme  etsessile.  Feuilles  un  peu  coriaces,  rapprochées,  dressées, 
glauques,  très-entières,  linéaires,  mucronées.  Tiges  nombreuses, 
dressées  ou  ascendantes,  simples,  dures  et  presque  ligneuses  à la 
base.  Souche  ligneuse , verticale,  rameuse.  Racine  très-longue, 
simple  et  forte.  — Plante  de  1-5  décimètres,  d’un  verl  glauque  ou 
jaunâtre,  glabre. 

a.  genuina.  Feuilles  linéaires-oblongues. 

p.  tenuifolia  Nob.  Feuilles  étroites,  linéaires. 

y.  minor  l)ub.  bot.  415.  Plante  naine,  à tiges  ascendantes,  pau- 
ciflores,  chargées  de  feuilles  beaucoup  plus  courtes,  oblongues. 
E.  saæatilis  Lois.!  not.  77  et  fl.  gall.  1,  p.  342;  DC.  fl.  jfr.  5, 
p.  563  ( non  Iiieb.  nec  Jacq.). 

Ilub.  Champs  sablonneux,  bords  des  roules.  La  variété  a.  très-commune 
dans  tout  le  midi  et  assez  répandue  dans  le  reste  de  la  France.  La  variété  ,3.  à 
Marseille  et  a Narbonne.  La  variété  y.  au  mont  Venteux,  dans  les  rocailles 
vers  le  sommet  de  la  montagne.  '^Juin-juillet. 

Obs.  — Ledebour,  dans  le  Flora  rossica  (t.  3,  p.  .709),  indique  une  lorme 
de  cette  plante,  dans  laquelle  les  bradées  sont  oblongues-laucéolées.  Nous  ne 
l'avons  pas  rencontrée  en  France,  mais  nous  indiquerons  plusieurs  autres  es- 
pèces d'Fuphorbes  qui  présentent  accidentellement  des  modifications  analo- 
gues; telles  sont  les  Euphorbia  nicœensis , Cijparissias,  segetalis,  amggda- 
loïde  , etc.  Ces  déformations  méritent  d'être  signalées,  mais  n'ont  aucune 
valeur  comme  caractères  spécifiques. 

K.  CiuMt:BD\(J8  ÿernard , ap.  Gren.  et  Godr.  prosp.  fl. 
France,  p.  8 (1846);  E . pyrenaica  Jord.!  obs.  pl.  France,  fragm. 
3,  p.  237,  tab.  11. — Ombelle  à 2-3  rayons  ou  plus,  souvent  repré- 
sentée par  une  seule  fleur  terminale;  feuilles  du  verticille  ombel- 
laire  ovales,  obtuses,  très-finement  denticulées  ; bractées  libres, 
plus  petites  et  de  même  forme.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme 
rouges,  arrondie?  en  avant  et  entières.  Capsule  glabre,  globuleuse- 
trigone , à coques  arrondies  et  superficiellement  canaliculées  sur  le 
dos,  munies  de  petites  crêtes  éparses,  transversales,  obtuses,  iné- 
gales. Graines  brunes,  lisses,  ovoïdes,  munies  d’une  caroncule 
grande,  réniforme,  convexe.  Feuilles  glabres,  gfaucescentes,  un  peu 
épaisses,  obovées  ou  elliptiques,  entières  ou  peu  dentées  au 
sommet;  les  inférieures  plus  petites,  plus  rétrécies  à la  base,  sou- 
vent émarginées  ; les  supérieures  obtuses  ou  un  peu  aiguës,  quel- 
quefois mucronulées.  Tiges  nombreuses,  glabres,  couchées  ou 
ascendantes,  munies  inférieurement  de  petites  écailles  jaunes  ou 
rougeâtres.  Souche  rampante,  grêle,  très-rameuse.  — Plante  de  5 
à 10  centimètres,  très-voisine  de  VE.  soliftora  Vis.,  dont  elle  a com- 
plètement le  port  ; nous  ne  possédons  pas  d’échantillons  assez 
complets  de  l’espèce  de  Dalmatie  pour  pouvoir  suffisamment  pré- 
ciser les  caractères  par  lesquels  elle  diffère  de  celle  des  Pyrénées. 

Hab.  Débris  de  roches  dans  les  Basses-Pyrénées;  environ  des  Faux-Bonnes, 
pas  d’Azun,  pic  d’Anic  et  Alhas  dans  la  vallée  d’Aspe.  Août. 
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Sect.  5.  Esula  Rœp.  ap.  Dub.  bot.  p.  114. — Feuilles  éparses  ou  alternes,  sans 
stipules;  glandes  de  l’involucre  calyciforme  échaucrées  en  croissant.  Fleurs 
en  ombelle. 

a.  Bractées  libres. 

1 . Graines  lisses  ou  tuberculeuses. 

' Tiges  frutescentes  à la  base. 

E.  Ntrsiiite§  L.  sp.  661  et  amœn  acad.  5,  p.  128  (excl. 
syn.);  Guss.  pl.  rar.  195  et  syn.  1,  p.  545;  Bertol.  fl.  ital.  5, 
p.  71;  Koch , syn.  750  (non  D C .)  ; E.  rigida  Lois.  nouv.  not.  22  ; 
Salis,  Flora  od.  bot.  Zeit.  1854,  p.  5 ( non  Bieb.);  E.  corsica 
Requien!  in  Ann.  sc.  nat.  5,  p.  584;  Tithymalus  Myrsinites  lati- 
folius  Tournef.  inst.p.  86.— - le.  Sibth.  et  Sm.  fl.  grœc.  tab.  471. 
— Ombelle  a 5-10  rayons  bifurques  et  <5pais ; feuilles  du  verticille 
ombellaire  entières,  largement  obovées,  arrondies  au  sommet  mu- 
cronulé  ; bractées  réniformes,  mucronulées.  Glandes  de  l’involucre 
calyciforme  semilunaires  à pointes  courtes  et  épaissies  au  sommet. 
Capsule  assez  grosse,  glabre,  trigone,  à sillons  profonds  et  ouverts, 
à coques  comprimées  par  les  côtés,  obtusément  carénées , lisses , 
mais  ponctuées  de  blanc.  Graines  cendrées,  ovoïdes,  un  peu  angu- 
leuses, irrégulièrement  rugueuses , munies  d’une  caroncule  grande 
et  relevée  par  les  bords  en  forme  de  coupe.  Feuilles  éparses,  mais 
rapprochées,  épaisses,  coriaces,  glaucescentes,  entières,  concaves, 
obovées-spatulées , arrondies  au  sommet  qui  est  cuspidé.  Tiges  nom- 
breuses, sousfrutescentes  et  nues  à la  base,  couchées,  puis  ascen- 
dantes, épaisses.  — Plante  de  1-2  décimètres,  glabre  et  glauque. 

Hab.  La  Corse,  Campolite,  montagne  du  Niolo,  haut  Tavignano,  entre 
Corté  et  Vico,  Saint-Florent,  Patrimonio.  ^Juin-août. 

E.  Pithyusa  L.  sp.  656  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  554  ; Dub.  bot. 
415  ; Lois,  g ail.  1 , p.  54  J ; Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  67  ; Salis,  Flora 
od.  bot.  Zeit.  1854,  p.  5;  E.  mucronata  Lapeyr.  abr.pyr.  871; 
Tithymalus  acutifolius  Lam.  fl.  fr.  5 .p.  90.  — le.  Bocc.  Sicul. 
tab.  5,  f.  2.  Soleir.  exsicc.  n°  5812!;  Kralik , pl.  cors,  exsicc. 
n°  775  ! — Ombelle  à 5-7  rayons,  rarement  plus,  une  ou  plusieurs 
fois  bifurqués  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales,  aiguës,  cus- 
pidées ; bractées  presque  en  cœur,  cuspidées.  Glandes  de  l’involu- 
cre  calyciforme  jaunes,  superficiellement  échancrées  en  demi-lune, 
à pointes  obtuses.  Capsule  petite,  glabre  et  lisse,  trigone,  à sillons 
peu  profonds  et  très-ouverts,  à coques  arrondies  sur  le  dos.  Graines 
petites,  ovoïdes,  légèrement  et  irrégulièrement  rugueuses , maculées 
de  blanc  et  de  noir,  munies  d’une  caroncule  très-petite  et  réniforme. 
Feuilles  coriaces,  glabres  et  glauques,  entières,  toutes  cuspidées  et 
à bords  renversés  en  dessus;  les  caulinaires inférieures  et  les  raméa- 
les  linéaires  acuminées , étroites,  réfléchies,  étroitement  imbri  - 
quées;  les  caulinaires  supérieures  plus  lâches,  étalées,  plus  larges 
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et  plus  longues.  Tige  frutescente,  dressée,  très-rameuse  et  nue  à la 
base,  portant  souvent  sous  l'ombelle  des  rameaux  fleuris.  Racine 
longue,  pivotante  ou  rameuse.  — Plante  de  1-5  décimètres,  glabre 
et  glauque. 

a.  genuina.  Feuilles  caulinaires  supérieures  linéaires-lancéolées. 

P.  procera  Xobis.  Feuilles  caulinaires  supérieures  ovales  ou  lan- 
céolées; plante  plus  élevée,  à tiges  plus  fortes  et  plus  droites. 
E.  bonifaciensis  Requien!  ined.  E.  Cupani  Sehultz,  eæs.  n"  1521! 


Ilnb.  Sables  maritimes  le  loug  des  côtes  de  la  Méditerranée;  Port-Yendres, 
Collioures,  île  Ste-Lucie;  Cette;  Marseille,  Toulon,  îles  d Hures,  Fréjus;  Corse, 
Porté,  Calvi,  Bastia,  Ajaccio,  St-Florent,  Booifacio.  La  var.  p.  à Bouilacio.  b 
J ni  il- août. 


K.  I*AKAi.iAfe  L.  sp.  G57  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p . 554-  ; Dub.  bot. 
415;  Sm.  fl.  brit.  2,  p.  51  G;  Kochtsyn.  729;  Guss.  syn.  \ , p.  .537; 
Salin , Flora  od.  bot.  Zeit.  1834,  p.  5;  Rertol.  fl.  ital.  5,  p.  G8  ; 
lilhymalusmaritimusLam.fi.  fr.  3 ,/?.  90. — le.  Jacq.  horl.  vind. 
tab.  188,  et  Sm.  Engl.  bot.  tab.  195.  Billot,  eæsicc.  n°  845!;  Relib. 
eæsicc.  7i°  697  ! — Ombelle  à 3-5  rayons  épais,  une  ou  plusieurs 
fois  bifurques;  feuilles  du  verlicille  ombellaire  ovales  ou  lancéolées, 
aiguës;  bractées  libres,  réniformes-en-cœur,  mucronulées.  Glandes 
de  l’involucre  calyeiforme  jaunes,  en  croissant,  à pointes  courtes,  à 
sinus  souvent  dentelé.  Capsule  assez  grosse,  glabre,  trigone,  à 
sillons  profonds  et  ouverts,  à coques  arrondies  sur  le  dos,  presque 
lisses  sur  les  côtés,  mais  présentant  le  long  du  sillon  dorsal  deux 
bandes  rugueuses  longitudinales.  Graines  blanchâtres,  ovoïdes-glo- 
buleuses,  lisses,  munies  d’une  caroncule  très-petite,  réniforme. 
Feuilles  imbriquées,  épaisses,  coriaces,  concaves,  entières,  très- 
glauques;  les  inférieures  petites,  étroites,  linéaires-lancéolées;  les 
caulinaires  moyennes  oblongues-lancéolèes , obtuses  ou  aiguës  ; les 
supérieures  ovales,  aiguës.  Tiges  dressées  ou  ascendantes,  frutes- 
centes, nues  et  très-rameuses  à la  base,  souvent  munies  sous  l’om- 
belle de  rameaux  fleuris.  Racine  très-longue,  rameuse.  — Plante 
de  3-G  décimètres,  très-glauque. 

flab.  Sables  maritimes;  commun  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  et  de 
l’Océan.  ^ Juin-août. 

ïè.  deidroides  L.sp.  6G2  ; Desf.  ail.  1 , p.  377  ; I)  C.  fl.  fr.o , 
p.  340  ; Dub.  bot.  414;  Lois.  gall.  1 , p.  343;  Salis , Flora  od.  bot. 
Zeit.  1834,/?.  5;  Guss.  prodr.  1,  p.  545;  Rertol.  fl.  ital.  5,/?.  73; 
Tithymalus  arboreus  Lam.  fl.  fr.  3,/?.  94;  Tithymalus  n°  21. 
Gérard , gallo-prov.  541.  — le.  Sibth.  etSm.  fl.  grœc.  tab.  470. 
Soleir.  eæsicc.  nn  38211  hralik , pl . cors,  eæsicc.  n°  7G8!  — 
Ombelle  de  3 à 8 rayons  bifurqués;  feuilles  du  verlicille  ombellaire 
semblables  aux  feuilles  caulinaires;  bractées  libres,  d’un  vert-  jau- 
nâtre, orbiculaires-rhomboïdales,  très-obtuses,  apiculées,  concaves. 
Glandes  de  l’involucre  calyeiforme  jaunâtres,  légèrement  échancrées 
en  croissant,  à angles  obtus.  Capsule  glabre,  non  tuberculeuse , 
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ponctuée  de  blanc,  profondément  trigone,  à coques  un  peu  compri- 
mées par  les  côtés,  arrondies  sur  le  dos  parcouru  par  un  léger 
sillon.  Graines  d’un  brun-verdâtre,  lisses  mais  non  luisantes,  ovoïdes, 
comprimées  latéralement,  déprimées  au  hile  pourvu  d’une  caron- 
cule en  crête  et  très-brièvement  stipitée.  Feuilles  rapprochées  et 
presque  imbriquées  dans  la  partie  supérieure  des  rameaux,  vertes, 
plus  pâles  en  dessous,  fermes,  sessiles,  très-entières,  oblongues- 
lancéolées , obtusiuscules,  atténuées  à la  base.  Tige  ligneuse,  dressée, 
bi-trifurquée,  à branches  et  à rameaux  sJ écartant  en  forme  d’ogive 
renversée;  rameaux  de  l’année  rougeâtres,  feuilles  dans  le  haut, 
marqués  de  cicatrices  dans  le  bas.  — Plante  de  5-1 5 décimètres, 
glabre. 

Hab.  Iles  d’IIyères,  île  Ste. -Marguerite,  presqu’île  deGien;  Bonifaciü.  i) 
Mai-juin. 


•*  ' ” Tiges  herbacées  dés  la  base. 

E.  NiCÆEM&iis  AU.  ped.  4 , p.  285,  tab.  69 ,f.l;D  C.  fl.  fr.  3, 
p.  358  ; Dub . bot.  415  ; Lois.  gall.  4,  p.  344  ; Koch , syn.  729; 
E.  oleæfolia  Gouan,  herb.  Montp.  29;  E.  amygdaloides  Lam. 
dict.  2 ,p.  439  (non  L.);  E.  Myrsinites  Brot.  lusit.  2,  p.  517  ( non 
L.).  — le.  Jacq.  icon.  rar.  tab.  485.  — Ombelle  à 6-12  rayons 
bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  oblongues  ou  ovales, 
arrondies  au  sommet  mucronulé,  entières;  bractées  libres,  ovales 
ou  orbiculaires,  obtuses,  mueronulées.  Glandes  de  l’involucre  caly- 
ciforme  jaunes,  en  croissant,  à pointes  courtes  et  obtuses.  Capsule 
grisâtre,  glabre  ou  un  peu  velue,  globuleuse,  apiculée  par  la  base 
du  style,  à sillons  larges  et  superficiels,  à coques  arrondies  sur  le 
dos,  finement  ridées  par  la  dessiccation.  Graines  cendrées,  opaques, 
lisses y ovoïdes,  munies  d’une  caroncule  jaune,  convexe  et  saillante. 
Feuilles  glabres  et  glauques,  un  peu  épaisses,  coriaces,  entières, 
étalées  ou  réfléchies,  oblongues-lancéolées , obtuses  ou  plus  rare- 
ment aiguës.  Tiges  ascendantes,  assez  épaisses,  flexueuses,  rou- 
geâtres, nues  et  marquées  de  cicatrices  dans  le  bas,  simples  ou 
munies  sous  l’ombelle  de  quelques  rameaux  courts  florifères.  Souche 
courte , verticale,  rameuse.  Racine  fusiforme. — Plante  de  2-5  dé- 
cimètres, glabre  et  glauque.  On  trouve  une  forme  monstrueuse, 
dans  laquelle  les  bractées  sont  oblongues  et  analogues  aux  feuilles; 
c’est  VE.  nicœensis  y.  Salzmanni  D C.  fl.  fr.  5,  p.  563. 

Hab.  Coteaux  arides  de  la  région  des  oliviers;  Cannes,  Grasse,  Fréjus, 
Hyères,  Digne,  Nions;  St-Ambroix,  Alais,  Anduze,le  Vigan  ; Montpellier,  Celte; 
Narbonne,  Perpignan,  Prades,  Grau-d'Olette,  Fondpédrouse,  Argelès,  etc. 

Juin. 

E.  Esuf.,%  L.  sp.  660;  Dub.  bot.  444;  Koch , syn.  728  ; Godr. 
fl.  lorr.  2,  p.  274  ; E.  salicifolia  I)  C.  voy.  bot.  p.  4 6 et  fl.  fr.  5, 
p.  562  (non  Host .) ; E.  amygdaloides  Dubois , fl.orl.  550  ( non  L. 
nec  Lam.)  ; E.  nicœensis  St.-Am.fl.  agen.  p 492  (non  All.);E. 
mosana  Lej.  fl.  Spa,  4,  p.  24  8.  — Fries , herb.  norm . 4,  n°  68; 
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Billot,  exs.  «°  454!  — Ombelle  à rayons  nombreux,  deux  fois  bi- 
furqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  inégales,  lancéolées,  aiguës, 
mucronées,  entières;  bractées  libres,  en  cœur,  mucronées.  Glandes 
de  l'in  vol  ucre  calyciforme  jaunâtres,  en  croissant,  à pointes  courtes. 
Capsule  glabre,  irigone,  a sillons  profonds,  à coques  un  peu  com- 
primées par  les  côtés,  arrondies  sur  le  dos  parcouru  par  un  léger 
sillon,  lisses  sur  les  côtés,  chagrinées  sur  le  dos.  Graines  brunes, 
lisses , ovoïdes,  munies  d’une  caroncule  jaune  déprimée  surlescôtés. 
Feuilles  minces,  vertes  et  non  luisantes  en  dessus,  plus  pâles  en 
dessous,  glabres,  oblonyues-lancéolées , aiguës  ou  obtuses,  mucro- 
nées, atténuées  éi  la  base , entières  ou  éi  peine  dentelées;  les  rarnéa- 
les  de  même  forme,  mais  plus  petites.  Tiges  dressées,  arrondies, 
nues  dans  le  bas,  munies  dans  leur  partie  supérieure  de  rameaux 
courts  et  axillaires  ; les  supérieurs  florifères.  Souche  grêle,  longue- 
ment  rampante,  rameuse . — Plante  de  3-8  décimètres,  glabre, 
a.  genuina.  Feuilles  oblongues-lancéolées. 
p.  lanceolala  Xob.  Feuilles  lancéolées.  E.  lucida  auct.  gall. 
( non  Waldst.  et  Kit.).  E.  salicetorum  Jord.  puy.  138  ! 

Y.  collina  Nob.  Plante  plus  petite,  plus  grêle,  à rayons  de  l’om- 
belle moins  nombreux,  à feuilles  étroites,  presque  linéaires.  E.  pi- 
ni folia  I)  C.  jl.  fr.  5,  p.  361;  Bast.ess.  174;  Lorct  et  Dur.  jl. 
Côte-d'Or , 2,  p.  783. 

Hnb.  Les  var.  a.  sur  le  bord  des  rivières,  dans  les  saussaies  principale- 
ment; rives  et  iles  de  la  Moselle,  de  la  Seine,  de  la  Mayenne,  de  la  Loire,  de 
la  Vienne,  du  Doubs,  de  la  Saône,  du  Rhône,  du  Gardon,  du  Lez  et  de  la  Mos- 
son  près  de  Montpellier,  de  la  Garonne.  La  var.  [i.  bords  delaSaôneet  delà 
Loire.  La  var.  y.  sur  les  coteaux  secs  aux  environs  de  Dijon  et  d'Angers,  if 
Mai-juin. 


K.  tevuiiolia  Lam.  dict.  2,  p.  428  (1786)  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  532;  Dub.  bot.  414  (an  Ledeb.?);  E.  gramini folia  Vill.  fl. 
delph.  47  ; E.  leptophylla  Vill.  Dauph.  5,  p.  823;  Lois.  gall.  ed.  2, 
t.  1 , p.  542  ; E.  yracilis  Lois.  gall.  ed.  1 , p.  728  ( non  Besser).  — 
Je.  Mutel , fl.  fr.  tab.  01,  f.  438.  — Ombelle  à 5-3  rayons  filifor- 
mes, bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  linéaires-lancéolées, 
aiguës  ; bractées  libres,  vertes,  réniformes,  en  cœur  à la  base,  mu- 
cronées au  sommet.  Glandes  de  Pinvolucre  calyciforme  jaunes 
(Lam.),  d'un  pourpre  foncé  (D  C:),  en  croissant,  à pointes  assez 
longues.  Capsule  glabre  et  lisse,  à coques  arrondies  sur  le  dos. 

Graines Feuilles  glabres,  fermes,  luisantes,  entières , étalées- 

dressées,  raides,  écartées  les  unes  des  autres,  linéaires,  aiguës, 
canaliculées , très-étroites  ; les  supérieures  longues  de  2 centimètres, 
les  inférieures  de  plus  en  plus  courtes.  Tiges  nombreuses,  grêles, 
raides,  dressées,  nues  dans  le  bas,  portant  dans  le  liant  3 à 8 ra- 
meaux axillaires  courts  et  uniflores.  Souche  grêle,  rameuse.  — 
Plante  de  2-5  décimètres,  glabre.  Ressemble  par  son  port  à VE. 
virgata  Waldst.  et  Kit.,  mais  celui-ci  s’en  distingue  par  son  om- 
belle à rayons  nombreux  ; par  les  feuilles  de  son  verticille  ombellaire 


EUCIIORBIACÉES. 


89 


ovales;  par  ses  feuilles  caulinaires  opaques  ; par  sa  stature  plus 
robuste. 

Hab.  Coteaux  arides  ; le  Buis  en  Dauphiné,  les  Martigues  (Requien),  Carpen- 
tras  ( Féraud ).  Mai-juiu. 

E.  TEKRiciM  L.  sp.  654  ; Guss.  prodr.  1 , p.  544  ; Ber- 
tol.  fl.  ital.  5,  p.  50  ( non  D C.,  nec  Vill .,  nec  Lag E.provin- 
cialis  Wüld.  sp'.  2,  p.  914  ; Dub.  bot.  416  ; Lois,  g ail,  1 , p.  540  ; 
Salis , Flora  od  bot.  Zeit.  1854,  p.  5 ; Benth.  cat.  pyr.  78;  Boiss. 
voy.  Esp.  2,  p.  568  ; E.  affinis  D C.  /I.  fr.  5,  p.  565  ; E.  ramosis- 
sima  Lois.  nouv.  not.  25;  E.  neapolitana  Ten.  nap.  1,  p.  166, 
tab.  42  ; E.  seticornis  Poir.  dict.  suppl.  2 , p.  617;  E.  italica 
Tin.  syn.  hort.  pan.  1802,  p.  12  ; E.  valentinaOrtega,  dec.p.  127. 
— le.  Bar'r.  icon.  855.  Kralik , pl.  cors,  exsicc.  n°  777!  — Om- 
belle à 2-5  rayons  plusieurs  fois  bifurques;  feuilles  du  vertici! le 
ombellaire  elliptiques,  obtuses,  mucronulées,  finement  dentées- en- 
scie  ; bractées  cfun  vert-jaunâtre,  larges,  rbomboïdales,  plus  ou 
moins  clenticulées  et  souvent  munies  vers  chaque  angle  externe  d’une 
ou  de  plusieurs  dents  allongées.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme 
verdâtres,  en  croissant,  à pointes  longues  et  sétacées.  Capsule  gla- 
bre et  entièrement  lisse,  trigone,  à sillons  profonds  et  ouverts,  à 
coques  arrondies  sur  le  dos.  Graines  petites,  cendrées,  ovoïdes, 
tronquées  au  sommet,  lisses,  munies  d’une  caroncule  brièvement 
stipitée  et  relevée  en  crête.  Feuilles  vertes,  glabres,  un  peu  fermes, 
uni-nerviées,  dentelées  dans  leur  moitié  supérieure , mucronulées  ; 
les  caulinaires  éparses,  Iméaires-oblo’ngues , obtuses  ou  les  inférieu- 
res émarginées  ; celles  des  rameaux  non  florifères  plus  petites,  plus 
serrées,  plus  souvent  échancrées.  Tige  ordinairement  très-rameuse 
à la  base,  à branches  couchées,  ascendantes  ou  diffuses,  flexueuses, 
nues  dans  le  bas  et  marquées  de  cicatrices  écartées,  tantôt  simples, 
tantôt  munies  de  quelques  rameaux  florifères  sous  l’ombelle  et  por- 
tant quelquefois  vers  leur  base  de  courts  rameaux  non  florifères. 
Souche  courte , verticale , ligneuse,  quelquefois  épaisse.  Racine  pi- 
votante. Plante  polymorphe,  de  1-5  décimètres,  glabre. 

IJnb.  Sur  les  côtes  de  la  Méditerranée;  Port-Vendres,  Collioures,  île  Sainte- 
Lucie  près  de  INarbonne;  Aigues- M orles ; Marseille,  Hyères,  Fréjus;  Corse  à 
Bastia,  à Bonifacio.  2 f.  Mai-septembre. 

E.  $LRR.m  L.  sp.  658  ; Desf.  atl.  1,  p.  585;  Vill.  Dauph.  5, 
p.  828;  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  556;  Dub.  bot.  415;  Lois,  g ail.  1, 
p.  559;  Tithy malus  serratus  Lam.  fl.  fr.  5 ,p.  91.  — le.  Jacq. 
icon.  rar.  tab.  584.  Endress , uni.  itin.  1829  et  1850! — Ombelle 
à 5-5  rayons  une  ou  plusieurs  fois  bifurqués;  feuilles  du  verticille 
ombellaire  grandes,  en  cœur,  acuminées,  aiguës,  bordées  de  dents 
fines  rapprochées  et  saillantes  ; bractées  jaunes  , larges  , en  cœur  , 
aiguës;  les  supérieures  plus  petites,  presque  entières,  les  autres 
dentées,  à la  manière  des  feuilles.  Glandes  de  l’involuere  calycifor- 
me brunes,  en  croissant,  à pointes  très-courtes.  Capsule  grosse, 
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glabre,  trigone,  a sillons  profonds  et  ouverts,  à coques  arrondies  sur 
le  dos,  parsemées  sur  toute  leur  surface  de  granulations  tines  et 
blanchâtres.  Graines  d'un  noir-verdâtre,  lisses,  ovoïdes,  déprimées 
aux  deux  extrémités,  munies  d’une  caroncule  grande,  échancrée  et 
très-convexe.  Feuilles  éparses,  fermes,  d'un  vert-glauque,  très-iné- 
gales, aiguës  et  mucronées,  tout  os' bordées  de  dents  écartées  fines  et 
saillantes;  les  caulinaires  moyennes  linéaires -lancéolées,  longue- 
ment acuminées;  les  caulinaires  supérieures  ovales,  acuminées , 
demi-embrassantes ; les  raméales  plus  rapprochées,  étroites,  linéai- 
res. Tiges  dressées  ou  ascendantes,  fermes,  striées,  munies  à la  base 
de  rameaux  non  florifères  et  quelquefois  sous  l’ombelle  d'un  ou  deux 
rameaux  fleuris.  Souche  ligneuse , verticale,  rameuse.  Racine  lon- 
gue, tlexueuse.  — Plante  de  2-4  décimètres,  glabre. 

llnb.  Champs,  bords  des  routes.  Commun  dans  toute  la  région  des  oliviers. 
¥ Mai-juillet. 

JE.  alkitica  L.  sp.  657  ; Bert.  fl.  ital.  5,  p.  80.  — Ombelle 
a .>-(>  rayons  inégaux,  une  ou  plusieurs  fois  bifurqués,  à rameaux  de 
la  bifurcation  inégaux  ; feuilles  du  verticille  ombellaire  lancéolées 
ou  linéaires-lancéolées , mucronées;  bractées  libres,  lancéolées  ou 
ovales,  acuminées,  mucronées,  rudes  aux  bords,  quelquefois  munies 
d une  dent  latérale  saillante.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme 
jaunes,  en  croissant,  à pointes  souvent  rougeâtres.  Capsule  petite, 
glabre,  lisse  ou  à peine  granuleuse,  globuleuse-trigone,  à coques 
arrondies  sur  le  dos.  Graines  petites,  blanchâtres,  à la  lin  noires, 
granulées , globuleuses-subtétragones , dépourvues  de  caroncule! 
feuilles  glauques  et  glabres,  entières,  imbriquées,  linéaires-sétacées, 
rudes  aux  bords;  les  intérieures  courtes  et  caduques;  les  supérieu- 
res plus  larges,  linéaires,  acuminées,  sétacées,  plus  lâches.  Tige 
dressée,  raide,  simple  ou  rameuse  dès  la  base,  bientôt  dénudée  dans 
sa  partie  inférieure  et  entièrement  cachée  par  les  feuilles  dans  le 
reste  de  son  étendue,  ordinairement  munie  au-dessous  de  l’ombelle 
de  rameaux  axillaires  fleuris.  Racine  grêle , annuelle,  pivotante. — 
Plante  de  1-5  décimètres,  glabre  et  glauque. 

Hnb.  Toulon  [Cavalier). (J)  Juin. 

K.  CiPARiSiiis  L.  sp.  661  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  337.  — C. 
Billot , exs.  n°  74  bis ; Fries,  herb.  norm.  10,  n°  55!  — Ombelle  à 
rayons  nombreux,  grêles,  une  ou  deux  fois  bifurqués  ; feuilles  du 
veiticille  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires;  bractées 
jaunes  pendant  l’anthèse,  souvent  rougeâtres  à la  maturité  du  fruit, 
lisses,  réniformes,  presque  en  cœur,  obtuses,  entières.  Glandes  de 
I involuci e calyciforme  jaunes,  en  croissant,  à pointes  courtes.  Cap- 
sule glabre,  trigone,  a sillons  profonds,  à coques  arrondies  sur  le 
dos  parcouru  par  un  sillon  longitudinal,  munies  sur  toute  leur  sur- 
face de  petites  papilles  éparses.  Graines  petites,  brunes  lisses, 
ovoïdes,  munies  d’une  caroncule  orbiculaire  et  sessile.  Feuilles 
d un  vert  gai,  très-etalées  ou  réfléchies,  entières;  celles  de  la  tige  et 
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des  rameaux  fleuris  linéaires , obtuses  ou  peu  aiguës;  celles  des 
rameaux  non  florifères  très-rapprochées,  très-étroites,  sétacées. 
Tige  dressée,  munie  sous  l’ombelle  de  rameaux  feuilîés  nombreux 
et  souvent  de  quelques  rameaux  fleuris.  Souche  rampante,  émettant 
des  stolons  souterrains.  — Plante  de  15-50  centimètres,  glabre.  La 
forme  robuste  est  le  E.  esuloïdes  D C.  fl.  fr.  5,  p.  562.  Ou  trouve 
une  forme  monstrueuse  sur  laquelle  les  bractées  sont  linéaires— 
lancéolées  et  analogues  aux  feuilles  ; c’est  VE.  Cyparissias  p.  Ion- 
gebracteata  Lecoq  et  Lamotte , cat.  Auvergne , p.  529. 

Hab.  Commun  dans  les  lieux  cultivés  de  toute  la  France.  24  Avril-mai. 

K.  G.%yi  Salis,  Flora  ocl.  bot.  Zeit.  1834,  p.  6 (eœcl.  var.  y.)  ; 
Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  53.  — Kralik , pi.  cors . exsicc.  n°  774  ! — 
Ombelle  munie  d’une  fleur  centrale  brièvement  pédonculée  et  de 
2 ou  3 et  rarement  5 rayons  grêles,  simples  ou  bifurques  ; feuilles 
du  verticille  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires  ; bractées 
libres,  ovales  ou  oblongues,  obtuses,  mucronulées.  Glandes  de  l’ in— 
volucre  calyciforme  rougeâtres,  en  croissant,  à pointes  courtes  et 
obtuses.  Capsule  glabre,  trigone,  à sillons  profonds  et  ouverts,  à 
coques  arrondies  sur  le  dos,  lisses.  Graines  jaunâtres,  ovoïdes, 
lisses,  munies  d’une  caroncule  relevée  en  crête.  Feuilles  éparses, 
glabres,  entières,  oblongues  ou  obovées,  obtuses,  atténuées  ci  la 
base , presque  pétiolées.  Tiges  fines,  ascendantes  ou  couchées,  sim- 
ples ou  rameuses  à la  base  et  portant  quelquefois  sous  l’ombelle  un 
rameau  fleuri,  s’effilant  en  approchant  de  la  souche.  Celle-ci  grêle, 
dure,  longuement  rampante.— Plante  de  5-10  centimètres,  glabre. 

Hab.  Montagnes  de  la  Corse,  Olmette  au  cap  Corse,  Aléria,  Fiumorbo, 
montagnes  de  Bastia,  mont  Psiélo,  etc.  g c Mai-juin. 

E.  ExiGM  L.  sp.  654;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  352.  — le.  Lob. 
icon.  t.  557,  f.  2.  Fries , herb.  norm.  1 , n°  52  ! ; C.  Billot,  exsicc. 
n°  455!  — Ombelle  à 3,  plus  rarement  à 4-5  rayons  une  ou  plusieurs 
fois  bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  linéaires-lancéolées, 
élargies  et  presque  en  cœur  à la  base  ; bractées  de  même  forme, 
mais  plus  petites,  libres.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  jaunes, 
en  croissant,  à pointes  allongées.  Capsule  toutà  faitlisse,  globuleuse- 
trigone,  à coques  arrondies  sur  le  dos.  Graines  d’abord  d’un  blanc- 
bleuâtre,  à la  fin  noires,  ovoïdes  presque  tétragones  , tuberculeuses, 
munies  d’une  caroncule  réniforme  convexe.  Feuilles  vertes  et  gla- 
bres, éparses,  entières , linéaires  ou  liné aires- cunéiformes,  aiguës 
ou  tronquées-mucronulées  (E.  retusa  D C.  fl.  fr.  5,  p.  558,  non 
Forsk.  nec  Cav.),  ou  échancrées  presque  trilobées  (E.  rubra  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  559,  non  Cav.;  E.  tricuspidata  Lapeyr.  abr.  pyr.  271). 
Tiges  grêles,  dressées  ou  étalées,  simples  ou  rameuses,  souvent 
munies  de  rameaux  fleuris  sous  l’ombelle.  Racine  annuelle,  grêle, 
pivotante.  — Plante  de  5-20  centimètres,  glabre,  verte  ou  plus 
rarement  rougeâtre. 

Hab.  Commun  dans  les  moissons  de  toute  la  France.  (J)  Mai-octobre. 
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2.  Graines  creusées  de  fossettes  ou  de  sillons. 

B ).  siK  ATA  Delais  in  Lois.  gall.  1,  p.  359  ; Mutel , fl.fr.  3, 
p.  159  ; E.  refusa  Cav.  icon.  1 , p.  21,  faF  34,  f.  3 (non  Fors*, 
n^c  I)  ( .).  Ombelle  a 2-4  rayons  lins  et  plusieurs  fois  bifurqués  ; 
feuilles  du  \ ertici  1 le  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires  : 
buntées  libres,  ovales-oblongues  ou  lancéolées,  obtuses-mucronu- 
b es  ou  aigues,  inequilateres.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  au 
nombie  de  5,  d un  rouge  foncé,  en  croissant,  à deux  pointes  plus 
pales.  Capsule  petite,  glabre,  trigone,  à sillons  très-ouverts,  à coques 
obtusément  carénées  et  finement  rugueuses  sur  le  dos.  Graines  d’un 
blanc  gi  is.it re,  ovoides , creusées  de  G sillons  profonds  et  longitud  i— 
nauçCy  obliquement  déprimées  au  hile  et  pourvues  d’une  caroncule 
reniforme  convexe.  Feuilles  éparses , vertes  et  glabres,  linéaires  ou 
nu  ait  es-cunet formes , tantôt  toutes  tronquées  ou  émarginées— mu- 
cronées,  tantôt  les  supérieures  obtuses.  Tige  dressée,  grêle,  ordinai- 
rement simple  a la  base.  Racine  filiforme,  llexueuse,  pivotante.  — 
Plante  de  4-6  centimètres,  glabre. 

Hab.  Les  moissons;  Montpellier,  (j;  Avril-mai. 

n'.es*  SV  !a  \N  alker-Arnolt  (jue  nous  indiquons  cette  plante  à 

. Iontpellici  ; il  signale  parfaitement  (lut.  journ.  of  géog.  sc.  neir.  sériés  n°5, 
»wn  1831,  p.  311)  la  forme  si  remarquable  des  graines,  de  telle  sorte  qu'ii 
semble  difficile  de  douter  de  celte  indication.  Il  est  fort  peu  probable  nue 
cette  plante  ail  été  réellement  trouvée  dans  les  environs  de  Paris,  mais  elle 
est  tres-commuue  en  Algérie;  nous  la  possédons  également  de  Madrid. 

I,  fc.  retusa  de  Cavauilles  appartient  évidemment  à cette  espèce,  bien  que  la 
figure , que  cet  auteur  en  donne,  puisse  tout  aussi  bien  s’appliquer  à V E.  exi- 
gua  Car  les  feuilles  réluses  se  rencontrent  souvent  dans  cette  dernière  espèce 
et  I on  trouve  des  échantillons  de  la  plante  de  Cavanilles , dans  lesquels  les 
feuilles  sont  arrondies  et  même  subaiguës  au  sommet.  Mais  la  description  qu'il 
donne  de  sa  plante  lève  tous  les  d(  ut  es  : car  il  dit  les  semences  longitudina- 
liter  sulrata.  Le  nom  d’E.  refusa  n’a  pu  lui  être  conservé  , puisque  Forskal 
avait  donné  antérieurement  cette  dénomination  à une  espèce  d’Egvnte  bien 
difléreutc.  •* 


E falcata  L.  sp.  654;  Vi II.  Dauph.  5,  p.  823 ; Desf.  atl.  1, 
p.  379,  D G.  fl.  fr.  3,  p.  351;  Dub.  bot.  41  G;  Kochy  syn.  731; 
Uuss.  >yn.  1,  p.  534;  Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  48;  E.  rnucronata 
Lam.  dict.  2,  p.  426;  E.  obscura  Lois.  not.  p.  7G,  tab.  5.  f.  2.  — 
le.  Barr.  icon.  tab.  751.  Sehultz,  exsicc.  n°  517!;  Rchb.  exsicc. 
n 2483!,  Billot , exsicc.  n°  75  ! — Ombelle  à 3-5  rayons  plusieurs 
fois  bifui qttés , a rameaux  plus  ou  moins  divariqués;  feuilles  du 
\ erl icille  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires;  bractées 
libres,  inequilateres,  ovales  ou  rhomboïdales , acuminécs-mucro— 
nées,  très-finement  et  irrégulièrement  dentelées.  Glandes  de  l’in— 
\ oluci e calyciforme  jaunes  ou  purpurines,  superficiellement  échan- 
crées  en  croissant,  à pointes  courtes.  Capsule  petite,  glabre  et 
cvw’,  ovoïde— trigone , a coques  obtusément  carénées.  Graines  gri- 
sàties,  finement  ponctuées,  ovoïdes  presque  tétragones , compri— 
mecs,  (i  rusées  sur  chacune  des  quatre  faces  de  sillons  transversaux 
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et  à Ja  fin  bruns;  caroncule  nulle.  Feuilles  glabres,  trinerviées , 
éparses,  d’un  vert-glauque,  rudes  aux  bords,  toutes  longuement 
atténuées  à la  base;  les  inférieures  petites,  obtuses  ou  tronquées; 
les  supérieures  aiguës  et  souvent  mucronées.  Tige  dressée,  simple 
ou  rameuse  à la  base,  munie  sous  l’ombelle  de  rameaux  fleuris. 
Racine  grêle,  pivotante.  — Plante  de  1-5  décimètres,  glabre  et 
glauque  , un  peu  raide. 

Hab.  Les  moissons;  commun  dans  le  midi  et  le  centre  de  la  France,  plus 
rare  dans  le  nord.  (T)  Juin-septembre. 

E.  taurineksis  AU.  ped.  1 , p.  287,  tab.  85,  f.  2;  Vill.! 
Dauph.  3,  p.  827;  Balb.!  taur.  p.  77;  Lois.!  gall.  1 , p.  340; 
Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  52.  — Ombelle  à 5 ou  4 rayons,  plus  rare- 
ment 5,  grêles,  plus  ou  moins  allongés , une  ou  deux  fois  bifurqués; 
feuilles  du  verticille  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires  ; 
bractées  libres,  triangulaires-en-cœur,  aiguës,  souvent  plus  longues 
que  larges,  entières.  Glandes  de  Tin volucre  calyciforme  jaunâtres, 
en  croissant,  à pointes  très-courtes.  Capsule  glabre,  trigone,  à 
sillons  profonds  et  très-ouverts,  à coques  arrondies  sur  le  dos,  lisses 
sur  les  côtés,  munies  sur  le  dos  de  granulations  fines  formant  deux 
bandes  longitudinales  et  séparées  par  un  sillon  superficiel.  Graines 
cendrées,  ovoïdes,  tronquées  aux  deux  extrémités , creusées  de  pe- 
tites fossettes  irrégulières  et  superficielles , munies  d’une  caroncule 
relevée  en  crête.  Feuilles  éparses,  glabres,  vertes  en  dessus,  plus 
pâles  en  dessous,  uninerviées;  les  inférieures  courtes,  obovées-cu- 
néiformes,  échancrées  en  cœur  au  sommet,  brusquement  contractées 
en  un  pétiole  très-court;  les  supérieures  sessiles,  linéaires-oblongues , 
obtuses,  non  mucronées.  Tige  dressée,  ordinairement  simple  et  rou- 
geâtre à la  base,  souvent  munie  sous  l’ombelle  de  rameaux  fleuris 
allongés.  Racine  flexueuse,  un  peu  rameuse.  — Plante  de  1-5  dé- 
cimètres, glabre. 

Hab.  Dans  les  champs,  Provence,  Grasse,  Fréjus,  Draguignan,  Castellaue, 
Salon;  Gap,  Guilleslre,  Sisteron,  pied  du  mont  Aurouse;  les  Alpines  dans  le 
Gard,  Marseille  {Roux).  (T)  Mai-juillet. 

E.  I*ei»ix si  sp.  658;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  531  (non  Guss.). — le. 
Gœrtn.  fruct.  t.  107,  f.  2. — Ombelle  à 3 rayons  plusieurs  fois  bifur- 
qués ; feuilles  du  verticille  ombellaire  obovées , contractées  en  un 
court  pétiole  ; bractées  libres , sessiles  , entières,  ovales,  obliques  à 
la  base,  apiculées.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  en  croissant, 
à pointes  allongées.  Capsule  pelite,  glabre,  lisse , trigone,  à coques 
munies  sur  le  dos  de  deux  ailes  peu  saillantes , onduleuses  et  sépa- 
rées par  un  étroit  sillon.  Graines  d’un  blanc-bleuâtre,  à la  fin 
brunes  , ovoïdes-subhexagonales , munies  de  chaque  côté  du  raphée 
d’un  large  sillon  et  sur  chacune  des  faces  opposées  au  raphée  de  4 
petits  trous  disposés  en  série  longitudinale  et  sur  les  faces  latérales 
de  5 trous  seulement;  caroncule  arrondie.  Feuilles  éparses,  minces, 
toutes  pétiolées,  obovées,  arrondies  ou  un  peu  émarginées  au  som- 
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met,  entières.  Tige  dressée,  rameuse.  Racine  grêle,  flexueuse.  — 
Plante  de  1-3  décimètres,  glabre. 

llub.  Commun  dans  les  cultures  de  toute  la  France,  (l  Juin-octobre. 

E.  PEPLOiDES  Gouan,  fl.  monsp.  17  4;  1)  C.  fl.  fr.  5.  p.  558; 
Koch,  syn.  750;  E.  rotundifolia  Lois.  not.  75,  tab.  5,  f.  1;  E.  Pé- 
pins (i  u ss.  syn.  1,  p.  552  [non  L.). — Soleir.  cxsicc.  n°  5810!  — 
Cette  plante  est  extrêmement  voisine  de  VE.  Pépins;  elle  s’en  dis- 
tingue non  pas  par  sa  taille  moins  élevée,  comme  le  disent  plusieurs 
auteurs , mais  surtout  par  ses  graines  trois  fois  plus  petites,  munies 
sur  chacune  des  deux  faces  opposées  au  raphée  de  5 trous  seulement 
et  de  deux  sur  les  laces  latérales;  par  ses  feuilles  inférieures  toujours 
plus  arrondies;  par  l’époque  de  la  floraison  qui  est  beaucoup  plus 
ptecoee.  L L.  peploides  fleurit  a Montpellier  en  mars  et  avril,  et 
VE.  Pépins  en  juin  jusqu’en  octobre. 

Ilcib.  Les  cultures  ; commun  dans  toute  la  répion  méditerranéenne  Tl 
Mars-avril. 

E.  miMBi  ixATi  Poir.voy . Barb.  2,  p.  174,  ic.;  Dcsf.  ail.  1 
p.  587;  Lois.  not.  77;  1)  C.  fl.  fr.  5,p.5G0;  l)ub.  bot.  415;  Benth. 
cat.  Pyr.  77;  E.  segetalis  var.  Y.  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  555.  — Billot , 
ex&icc.  n°  846  ! — Ombelle  à rayons  nombreux,  une  ou  deux  fois 
bifurques;  une  seconde  ombelle  est  placée  au-dessous  et  séparée  de 
la  première  par  un  méritliale  allongé  et  aphylle;  feuilles  des  verti- 
cilles  oin bellâtres  ovales  ou  oblongues,  obtuses,  mucronées,  entières 
ou  un  peu  dentelées  au  sommet;  bractées  libres,  semiorbiculaires, 
tronquées  à la  base,  mucronées.  Glandes  de  l’involucre  calyciforrne 
en  croissant,  a pointes  allongées  et  épaissies  en  massue  au  sommet. 
Capsule  glabre,  trigone,  à sillons  profonds  et  ouverts,  à coques  ar- 
i omîtes  su)  le  dos  et  parsemées  de  granulations  fines  sur  toute  leur 
surlace.  Graines  petites,  grisâtres,  ovoïdes,  comprimées  sur  la  face 
ventrale,  tronquées  aux  deux  extrémités,  creusées  de  sillons  irré- 
guliers anastomosés  en  réseau;  caroncule  grande,  fendue  et  relevée 
en  crête.  Feuilles  glabres,  sessiles,  éparses,  trinerviées,  entières, 
linéaires-oblongues,  obtuses,  mucronées;  les  supérieures  élargies  à 
la  base,  liges  dressées,  raides,  nues  et  rougeâtres  inférieurement, 
portant  quelquefois  au-dessous  de  l’ombelle  inférieure  des  rameaux 
fleuris.  Racine  épaisse  , tortueuse  , rameuse.  — Plante  de  4-8  dé- 
cimètres, glabre,  \arie  a une  seule  ombelle  avec  un  second  verticille 
ombellaire  au-dessous,  et  se  rencontre  aussi  à trois  ombelles. 

llub.  Lu  Provence  et  en  Roussillon;  Port-Vendres,  Collioures,  Banvuls-sur- 
Mer,  Argeles,  Ceret;  Fréjus,  H} ères,  Toulon,  Avignon.  'Jf  Mai-juin. 

E.  8ECETALI8  L.  sp.  657;  Koch,  syn.  750;  Bertol.  fl.  ilal.  5, 
]>.  66.  Ic.  Jacq.  aust.  tab.  450. — Ombelle  à 5 rayons  plusieurs 
fois  bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales-rhombuïdales 
ou  plus  i a î e inen t lanceolces  , obtuses  mucronées  ou  acuminées 
aigues;  bractée?  libres,  entières,  réniformes,  obtuses,  mucronulées, 
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plus  rarement  triangulaires.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  en 
croissant,  à pointes  longues  et  sétacées.  Capsule  glabre,  trigone,  à 
sillons  profonds  et  très-ouverts,  à coques  arrondies  sur  le  dos , lisses 
sur  les  côtés , munies  sur  le  dos  de  granulations  fines  formant  deux 
bandes  longitudinales  séparées  par  un  sillon  étroit  et  superficiel. 
Graines  cendrées,  ovoïdes , creusées  de  petites  fossettes  irrégulières 
et  superficielles  ; caroncule  relevée  en  cône.  Feuilles  sessiles,  gla- 
bres et  glauques,  éparses , réfléchies,  entières,  uninerviées,  linéaires, 
acuminées,  mucronées;  les  supérieures  plus  courtes  et  élargies  au- 
dessus  de  la  base.  Tige  herbacée  , dressée,  simple  à la  base  , munie 
au-dessous  de  l’ombelle  de  rameaux  fleuris  plus  ou  moins  nombreux. 
Racine  tortueuse,  presque  simple. — Plante  de  2-5  décimètres, 
polymorphe,  glabre  et  glauque.  L 'E.  longibracteata  D CA  fl.  fr.  5, 
p.  359,  n’est  pas  autre  chose  qu’une  monstruosité  de  cette  espèce 
dont  les  bractées  sont  allongées  et  semblables  aux  feuilles  supé- 
rieures. C’est  là  ce  qui  résulte  de  l’examen  que  nous  avons  pu  faire 
de  l’échantillon  recueilli  à Salaison  par  Pouzin  et  qui  a servi  à la 
description  faite  par  De  Candolle. 

Hab.  Dans  les  cultures;  toute  la  région  des  oliviers.  (T  Juin-juillet. 

E.  pihea  L.  syst.  p.  576;  Guss.  pl.  rar.  193;  Viv.  fl.  cors, 
diagn.  7;  Koch , syn.  730;  Bertol.  fl.  ital.  5,  p.  64;  E.  cœspitosa 
Ten.  fl.  nap.  1,  p.  322,  tab.  143,  f.  2 ; E.  linifolia  Ten.  prodr. 
fl.  neap.  p.  29;  E . portlandica  Salis,  Flora  od.  bot.  Zeit.  1854, 
p.  5 ( non  L.);  E artaudiana  D C.  fl.  fr.  5,  p.  560;  E.  ragusana 
Rchb.  fl.  exc.  2,  p.  875.  — le.  Barr.icon.  tab.  821.  Soleir.  exsicc. 
n°  3811  ! Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  776!  — Ombelle  à 5-7  rayons 
une  ou  deux  fois  bifurqués;  feuilles  du  verticille  ombellaire  ovales 
ou  ovales-rhomboïdales , obtuses,  mucronulées;  bractées  libres, 
concaves,  réniformes-en-cœur,  obtuses.  Glandes  de  l’involucre  ca- 
lyciforme d’un  jaune-verdâtre,  en  croissant,  à pointes  longues  et 
sétacées.  Capsule  glabre,  trigone,  à sillons  profonds  et  très-ouverts, 
à coques  arrondies  sur  le  dos,  lisses  sur  les  côtés,  munies  sur  le  dos 
de  granulations  fines  formant  deux  bandes  longitudinales  séparées 
par  un  sillon  étroit  et  superficiel.  Graines  cendrées,  ovoïdes,  creusées 
de  petites  fossettes  irrégulières  et  superficielles;  caroncule  relevée  en 
cône.  Feuilles  très-r approchées,  presque  imbriquées  dans  le  bas  de  la 
tige,  plus  lâches  sous  l’ombelle,  sessiles,  un  peu  fermes,  glabres,  d’un 
vert-glauque,  entières,  uninerviées,  étalées  ou  réfléchies,  linéaires, 
mucronulées;  les  inférieures  obtuses  et  même  tronquées  au  sommet; 
les  moyennes  presque  aiguës;  les  supérieures  courtes,  obtuses  et 
s’élargissant  brusquement  dans  leur  partie  inférieure.  Tige  dure  et 
presque  frutescente  inférieurement,  ordinairement  rameuse  à la 
base,  nue  et  couverte  dans  le  bas  de  cicatrices  rapprochées,  souvent 
rougeâtre  , le  plus  souvent  munie  sous  l’ombelle  de  rameaux  fleuris. 
— Plante  de  2-4  décimètres,  glabre. 

Hab.  Rochers  maritimes;  Fréjus,  Hyères , Port-Vendres ; Corse , à Boni- 
facio,  Bastia,  Ajaccio,  Sanla-Manza.  X.  Avril-mai. 
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K.  portlasdica  L.  sp.  G 56  ; Sm.  brit.  2,  p.  515;  Babingt. 
brit.  fl.  282;  Lloyd!  fl.  Nantes , p.  229;  Bréb.  fl.  norm.  ed.  2,  p.  235 
[non  Salis).  — le.  Engl.  bot.  tab.  441;  Bay,syn.  tab.  24,  f.  G.  — 
Ombelle  petite,  à 5 rayons  inégaux,  bifurqués;  feuilles  du  verticille 
ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires  supérieures;  bractées 
larges,  rhomboïdales,  arrondies  au  sommet,  mucronées.  Glandes  de 
l'involucre  calvciforme  jaunes,  en  croissant,  à pointes  longues. 
Capsule  petite,  glabre,  trigone,  à sillons  profonds  et  ouverts,  à co- 
ques comprimées  latéralement , lisses  sur  les  cotés,  munies  sur  le 
dos  de  granulations  fines  formant  deux  bandes  longitudinales  sépa- 
rées par  un  sillon  très-étroit  et  superficiel.  Graines  petites,  cen- 
drées, ovoïdes , creusées  de  petites  fossettes  irrégulières  et  superfi- 
cielles, munies  d’une  caroncule  relevée  en  cône.  Feuilles  très-rap- 
prochèes , presque  imbriquées , un  peu  épaisses,  glabres  et  glauques, 
entières,  a la  lin  souvent  rougeâtres,  obovées  ou  oblongues-obovées, 
arrondies  au  sommet  mucroné.  Tige  très-rameuse  dès  la  base,  à ra- 
meaux très— étalés,  ascendants,  raides,  nus  et  marqués  de  cicatrices 
dans  le  bas.  Racine  longue , pivotante,  rameuse  à son  extrémité.  — 
Plante  de  1-2  décimètres,  glabre. 

llnb.  Rochers  maritimes  des  côtes  de  l'Océan,  depuis  les  Sables-d'OIonne 
jusqu'à  Dunkerque;  île  Chaussey.  ^ ou  @ Mai-juillet. 


h.  Bradées  soudées. 

K.  semiperfoliata  Viv.  fl.  cors.  diagn.  p.  7;  Dub.  bot. 
101 1 ; Lois.  gall.  1 , p.  343;  Salis , Flora  od.  bot.  Zcit.  1834,  p.  7; 
Moris,  stirp.  sard.  Elench.  1,  p.  41.  — Je.  Mutel , fl.  fr.  tab.  62, 
f.  459.  Soleir.  exsicc.  n°  3820  î Kralik , pl.  cors,  exsicc.  770  ! — 
Ombelle  à 6-12  rayons  plusieurs  fois  bifurqués,  grêles  et  allongés; 
feuilles  du  verticille  ombellaire  semblables  aux  feuilles  caulinaires 
supérieures;  bractées  vertes,  soudées  par  paire  et  base  à base  dans 
la  moitié  de  leur  étendue,  semiorbiculaires,  émarginées  ou  obtuses, 
et  formant  un  disque  plan.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme 
jaunes,  en  croissant,  à pointes  longues , parallèles  , subulées.  Cap- 
sule petite,  glabre , trigone,  à sillons  profonds,  à coques  arrondies 
sur  le  dos,  couvertes  sur  toute  leur  surface  de  granulations  blanches, 
draines  d’un  noir  grisâtre,  ovoïdes-globuleuses,  finement  et  élégam- 
ment chagrinées , munies  d’une  caroncule  orbiculaire  relevée  au 
centre.  Feuilles  glabres  ou  un  peu  velues,  entières,  éparses;  les 
caulinaires  inférieures  lancéolées,  longuement  atténuées  à la  base  et 
pétiolées  ; les  supérieures  sessiles,  linéaires,  oblongues  ou  obovées, 
obtuses,  mucronulées;  les  raméales  rapprochées  au  sommet  des  ra- 
meaux , pétiolées,  obovées-cunéiformes,  arrondies  au  sommet, 
liges  nombreuses,  entremêlées  de  rameaux  non  florifères,  dressées, 
raides,  sous-frutescentes  et  nues  dans  le  bas,  munies  sous  l’ombelle 
de  rameaux  fleuris.  Souche  ligneuse,  courte.  — Plante  de  3-6  dé- 
cimètres. 

Ilab.  La  Corse,  Corlé,  Ajaccio,  Niolo,  Sartène,  Booifacio,  etc.  q Mai-juillet. 
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K.  amygwai.oioes  L.  sp . 692;  Sm.  Engl.  fl.  4,  p.  68;  Koch , 
syn.  727  ; Guss.syn.  I,  p.  545;  Bertol.fl.  il  al.  5 .p.  97  (non,  Loin.); 
Ë Sylva tica  Jacq.  aastr.  4.  p.  59,  lah.  575  ; D C.  fl  fr.  5,  p.  559; 
Dub.  bol.  416;  Lois.  gall.  1 , p.  545. — le.  Bull.  herb.  tab.  95. 
Sehultz,  eœsiec.  n°  l 145  î;  C.  Billot,  exsiec.  n"  455!  — Ombelle 
à 5-10  rayons,  une  ou  deux  fois  bifurques  ; feuilles  du  vertieille 
ombellaire  obovées  et  largement  arrondies  au  sommet;  bradées 
jaunâtres  pendant  l’anthèse,  semi-orbiculaires,  souvent  émarginées, 
soudées  par  paire  et  base  à base  dans  la  moitié  de  leur  étendue  et 
formant  un  disque  plan.  Glandes  de  i’involucre  calyciforme  jaunes, 
quelquefois  purpurines,  en  croissant,  à pointes  aiguës  et  conver- 
gentes. Capsule  glabre , ponctuée  de  blanc,  trigone,  à sillons  très- 
ouverts,  à coques  largement  arrondies  sur  le  dos  parcouru  par  un 
léger  sillon.  Graines  d’un  blanc-bleuâtre,  puis  noires,  lisses,  ovoï- 
des, déprimées  au  hile  et  munies  d’une  caroncule  orbiculaire  et 
relevée  en  pyramide  courte.  Feuilles  de  deux  sortes;  les  inférieures  et 
celles  des  tiges  non  florifères  qui  ont  passé  l’hiver  sont  plus  grandes, 
plus  terni  s,  d’un  vert  plus  foncé  et  souvent  rougeâtres,  obovées, 
longuement  atténuées  en  pétiole,  très- rapprochées  et  formant  pres- 
que une  rosette;  les  autres  placées  au-dessus  sur  les  tiges  fleuries 
et  développées  seulement  depuis  le  printemps  sont  plus  molles,  plus 
petites,  d’un  vert-jaunâtre,  plus  écartées,  sessiles  •ohlongues  ou 
obovées,  arrondies  à la  base  et  d’autant  plus  grandes  qu’elles  sont 
placées  plus  haut.  Tiges  sous-frutescentes  à la  base,  nues  et  marquées 
de  cicatrices,  inférieurement,  dressées  ou  ascendantes,  pourvues 
sous  l'ombelle  de  courts  rameaux  fleuris.  Racine  rameuse.  — Plante 
de  5-5  décimètres,  tantôt  entièrement  glabre,  tantôt  velue  et 
meme  presque  tomenteuse,  d’un  vert  sombre  ou  rougeâtre.  Elle  nous 
offre  encore  un  exemple  des  modifications  que  les  bractées  peuvent 
éprouver  dans  le  genre  Euphorbe;  ou  trouve  en  effet  des  échantil- 
lons de  cette  espèce,  sur  lesquels  ies  bractées  ne  sont  pas  soudées, 
mais  sont  ovales  ou  lancéolées,  aiguës  ou  brièvement  aeuminées. 
Celte  forme  est  le  E.  ligulala  Chaub.  fragm.  de  bot.  crit.  tab.  6, 
1850;  elle  a été  observée  dans  le  Yar,  dans  la  vallée  de  la  Garonne, 
à Vire , dans  la  Mayenne,  etc. 

Uab.  Bois,  dans  presque  toute  ta  France.  X Avril-mai. 


HD.  fiuRims  L.  sp.  662;  D C.  /7.  fr.  5,  p.  540;  Dub. 
bot.  416;  Lois.  gall.  1,  p.  544;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeil.  1854, 
p.  6;  Guss.  syn.  1,  p.  544;  Bertol.  fl.  -il al.  5 ,p.  160;  Boiss. 
voy.  Esp.  2 . p.  567  ; Titlryinalus  purpureus  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  98. 
— Je.  Engl.  bot.  tab.  412.  — Ombelle  à rayons  nombreux,  pïîhes- 
cents,  bifurques;  feuilles  du  vertieille  ombellaire  ovales  ou  oblon- 
gues,  mucronulées;  bractées  d'un  vert  un  peu  jaunâtre,  semi-orbi- 
culaires,  obtuses,  soudées  par  paire  base  à base  dans  la  moitié  de 
leur  étendue  et  formant  uii  disque  concave.  Glandes  de  l’involucre 
calyciforme  d’un  pourpre  foncé,  légèrement  éehancrées  en  crois- 
TOil.  III.  7 
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saut,  à pointes  courtes  et  aiguës.  Capsule  grosse,  velue  et  ponctuée 
de  blanc,  trigone,  à sillons  profonds,  à coques  arrondies  sur  le  dos. 
Graines  couvertes  d’un  léger  enduit  blanchâtre,  à la  fin  brunes, 
lisses  et  luisantes,  ovoïdes,  munies  d’une  caroncule  grande,  échan- 
crée  et  relevée  en  pyramide  courte.  Feuilles  coriaces,  persistantes, 
vertes  en  dessus , plus  pâles  en  dessous,  pubescentes  sur  les  deux 
faces,  et  presque  brièvement  tomenteuses  en  dessous,  oblongues- 
lancéolées,  mucronulées,  longuement  atténuées  a la  base,  très-en- 
tières ; celles  des  rameaux  non  florifères  très-rapprochées  vers  leur 
sommet  ; celles  des  tiges  fleuries  un  peu  plus  lâches  surtout  au  som- 
met. Tige  frutescente,  dressée,  très-rameuse,  épaisse,  pubescente, 
marquée  de  cicatrices  dans  le  bas  et  munies  sous  l’ombelle  de  nom- 
breux et  courts  rameaux  fleuris.  Racine  longue,  pivotante.  — Plante 
de  \-\  0 décimètres,  pubescente. 

Hab.  Coteaux  arides  ; Grasse,  Fréjus,  Hyères,  Toulon,  Marseille,  Aix,  Car- 
pentras;  St-Paul-Trois-Chüleaux  ; Soyon  et  Crussol  dans  l'Ardèche;  Alais, 
Anduze,  St-Ambroix,  St-Jean-du-Gard,  le  Vigan.  St-Guilhero-le-Dé&ert,  St- 
André  (Hérault),  Montpellier,  Cette,  Béziers;  Narbonne,  Perpignan,  Port- 
Vendres,  Prades,  Céret;  Cauteret,  Bénasque„etc.  ; à Bastia.  V,  Avril-Mai. 

Sert.  4.  Lathybis  Noè.  — Feuilles  opposées  en  croix,  sans  stipules;  glandes  de 
l’i  n vol  acre  calyciforme  en  croissant.  Fleurs  en  ombelle. 

K.  B.atiIviun  L.  sp.  655;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  333.  — le.  Bull, 
herb.  tab.  103.  — Ombelle  à \ rayons  bifurqués,  à branches  des 
bifurcations  inégales  et  l’une  des  deux  souvent  avortée;  feuilles  du 
veriici lie  ombellaire  semblables  aux  feuilles  supérieures;  bractées 
libres,  ovales-lancéolées,  très-aiguës,  obliques  et  un  peu  en  cœur  a 
la  base.  Glandes  de  l’involucre  calyciforme  échancrées  en  croissant, 
à pointes  courtes  et  obtuses.  Capsule  la  plus  grande  du  genre,  lisse, 
à coques  arrondies  sur  le  dos.  Graines  brunes,  ovoïdes,  tronquées  à 
la  base,  réticulées-rugueuses.  Feuilles  nombreuses,  étalées,  d’un  vert 
foncé  en  dessus,  d’un  vert-glauque  en  dessous,  très-entières,  oblon- 
gues-lancéolées,  obtuses,  mucronées,  sessiles  et  opposées  en  croix; 
les  supérieures  échancrées  et  embrassantes  à la  base,  lige  dressée, 
raide,  épaisse,  simple,  glauque-pruineuse.  Racine  pivotante,  rameuse. 
— Plante  de  5-10  décimètres. 

Uni).  Vignes,  voisinage  des  anciennes  habitations,  (l  Juin-juillet. 

MFRCURI ALIS.  (Tourner.  in>t.  508.) 

Fleurs  dioïques,  plus  rarement  monoïques,  jamais  réunies  dans 
un  inrolucre  commun.  Calice  tri-quadripartite,  à estivation  valvaire. 
Fleurs  mâles  : 8 à 12  étamines  ou  plus;  anthères  libres,k  loges  sub- 
globuleuses. Fleurs  femelles  : 2-3  étamines  réduites  à leur  filet  et 
opposées  aux  commissures  du  fruit  contre  lesquelles  on  les  trouve 
appliquées;  2 et  plus  rarement  3 styles  ; capsule  à deux,  plus  rare- 
ment à 3 coques  s’ouvrant  en  deux  valves  avec  élasticité  et  ne  ren- 
fermant chacune  qu’une  seule  graine  pourvue  d’une  caroncule.  — 
Fleurs  axillaires  ou  en  épi. 
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IH.  perennis  L.  sp.  1465;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  328;  Koch , 
syn.  731.  — Schultz , exsicc.  n°  1146!;  Billot , exsicc.  n°  641! — 
Fleurs  dioïques . Fleurs  mâles  disposées  en  glomérules  plus  petits 
que  dans  les  espèces  voisines,  plus  écartés  les  uns  des  autres  et 
occupant  la  moitié  supérieure  d’un  pédoncule  commun  axillaire, 
pubescent  ou  glabre,  capillaire,  plus  long  que  la  feuille.  Fleurs 
femelles  ordinairement  solitaires  à l’aisselle  des  feuilles,  longuement 
pédonculées.  Capsule  didyme,  assez  grosse,  couverte  de  poils  courts 
non  insérés  sur  des  pointes.  Graines  grisâtres,  globuleuses,  rugueu- 
ses. Feuilles  opposées,  glabres  ou  velues,  d'un  vert  foncé,  bleuis- 
sant par  la  dessiccation,  pétiolées,  elliptiques-lancéolées,  acumi- 
nées,  un  peu  atténuées  à la  base,  très-rapprochées  au  sommet  de 
la  tige.  Celle-ci  herbacée , toujours  simple  et  nue  inférieurement. 
Souche  longuement  rampante , munie  de  fibres  radicales  à ses  nœuds. 
— Plante  de  2-3  décim.,  d’un  vert  obscur,  glabre  ou  pubescente. 

Hab.  Bois  ombragés,  haies,  dans  presque  toute  la  France,  if  Avril-mai. 
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M.  amiia  L.  sp.  1465  ; D C.  fl.  fr.  3 , p.  328.  — le.  Lam.  ill. 
lab.  820.  Billot , exsicc.  n°  76!  — Fleurs  dioïques.  Fleurs  mâles 
disposées  en  glomérules  écartés  ou  confluents  vers  le  sommet  d’un 
pédoncule  commun  filiforme,  axillaire,  plus  long  que  la  feuille. 
Fleurs  femelles  solitaires  ou  géminées  à l’aisselle  des  feuilles,  pres- 
que sessiles.  Capsule  didyme,  hérissée  de  pointes  vertes  terminées 
par  un  long  poil  blanc.  Graines  brunes,  globuleuses,  rugueuses. 
Feuilles  opposées,  d'un  vert  pâle,  lisses,  ovales-lancéolées,  obtuses, 
largement  arrondies  à la  base,  finement  ciliées,  crénelées,  pétiolées. 
Tige  herbacée,  lisse,  dressée,  épaissie  à ses  nœuds,  rameuse;  ra- 
meaux opposés,  étalés-dressés,  anguleux.  Bacine  annuelle,  rameuse. 
— Plante  de  2-3  décimètres,  glabre. 

Hab.  Commun  dans  les  lieux  cultivés.  (I  ; Mai-octobre. 

Obs.  -j  Ontrouvedans  quelques  jardins  à Angers  et  à Issy-l’Evèque  (Saône- 
et-Loire)  une  monstruosité  de  cette  plante  à feuilles  très-étroites,  linéaires  ou 
même  réduites  à la  nervure  médiane,  quelquefois  même  divisées  en  lanières 
capillaires.  Cette  plante  se  reproduit,  et  Marchant,  en  1719,  décrivit  les  deux 
formes  que  nous  venons  d’indiquer,  l’une  sous  le  nom  de  Mercurialis  joliis 
capillaceis  ( Mèm . acad.  des  sciences  de  Paris,  1719,  p.  59,  tab.  G.)  et  l’autre 
sous  celui  de  Mercurialis  altéra  foliis  in  varias  et  inœqvales  lacinias  quasi  di- 
laceratis  (Ibidem,  tab.  7). 


II.  AviHHiiA  L.  dec.  1 , p.  15,  tab.  Set  sp.  1465;  Lam.  dict.A , 
p.  118  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  357;  Brot.  lusit.  2,  p.  52;  M.  annua  p. 
ambigua  Dub.  bot.  417.  — Soleir.  exsicc.  n°  3825!;  Billot,  ex- 
sicc. n°  642  ! — Fleurs  monoïques.  Fleurs  mâles  et  femelles  mêlées, 
portées  sur  des  pédoncules  distincts  très-courts  et  inégaux , agré- 
gées 3-5  à l’aisselle  des  feuilles.  Capsule  didyme,  hérissée  de  pointes 
vertes  terminées  par  un  long  poil  blanc.  Graines  brunes,  luisantes, 
ovoïdes,  rugueuses.  Feuilles  ordinairement  petites,  opposées,  pé- 
tiolées, d'un  vert  gai,  glabres,  mais  bordées  de  cils  plus  longs  et 
plus  serrés  que  dans  le  M»  annua,  lancéolées,  entières  et  atténuées 
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à la  base,  munies  sur  les  côtés  de  dents  saillantes  et  écartées.  Tige 
herbacée  dès  la  base,  dressée,  très-rameuse,  b rameaux  étalés-dres- 
sés,  effilés  et  souvent  rougeâtres  à leur  extrémité.  Ratifie  grêle, 
fle.rueuse,  pivotante.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Uab.  Les  lieux  cul'ives  du  mi<li  de  la  France  ; commun  en  Provence,  en 
Languedoc,  en  Roussillon,  en  l.orse.  (T  Mai  aoûi. 

ÎIS.  coiiwica  C oss.  pl.  crit.p.  03;  M.  elliptiea  Dub.  bot.  417; 
Lois.  gall.  2,  p.  350;  Salis , / 1 od.  bot . Zeit.  1854,  p.  7 (non  Lam.). 
— Soleir.  e.rsicc.  n°  5820!  — Fleurs  dioïques.  Fleurs  mâles  très- 
petites,  disposées  en  1-4  glomérules  un  peu  écartés  les  uns  des 
autres  vers  le  sommet  d’un  pédoncule  commun  axillaire,  glabre, 
capillaire  et  plus  long  que  la  feuille.  Fleurs  femelles  solitaires  et 
géminées  à Faisselle  des  feuilles,  inégalement  mais  brièvement  pèdon- 
culées.  Capsule  didyme,  glabre.  Graines  brunes,  luisantes,  ovoïdes, 
rugueuses.  Feuilles  petites,  opposées,  glabres , d'un  vert  gai , 
minces,  brièvement  pétiolées,  elliptiques  ou  lancéolées,  obtuses  ou 
aiguës,  bordées  de  dents  écartées,  saillantes,  et  incombantes.  Tige 
frutescente  à la  base,  dressée,  très-rameuse,  à rameaux  opposés,  sub- 
tétragones.  grêles  et  glabres. — Plante  de  5-0  déc.,  verte  et  glabre. 

Uab.  La  Corse,  à Yico,  Corlc,  Olto,  au  ISiolo,  au  Ccrvione.  i)  Juillet- 
août. 

tomfxton.%  !..  sp.  1 403;  Lam.  fl.  fr.  2,  p.  221;  I)  C. 
fl.  fr.  3,  p.  520;  Dub.  bot.  417;  Lois.  gall.  2,  p.  350;  Rois.  vny. 
Esp . 2,  p.  505;  Phyllon  lesticulatum  et  spicalum  Magn.  bot. 
monsp.  203.  — le.  ( lus.  hist.  2,  p.  48,  f.  1 et  2.  Billot , cxsicc. 
n°  040 ! — Fleurs  dioïques.  Fleurs  mâles  disposées  eu  1 à 5 glomé- 
rules peu  écartés  les  uns  des  autres  ou  continents  vers  le  sommet 
d'un  pédoncule  commun  égalant  la  feuille  ou  un  peu  plus  long, 
cotonneux.  Fleurs  femelles  solitaires  ou  géminées  à Faisselle  des 
feuilles,  brièvement  pèdonculèes.  Capsule  didyme,  tomentcuse. 
Graines  brunes,  luisantes,  ovoïdes-globuleuses,  rugueuses.  Feuilles 
opposées,  blanchâtres,  finement  tomenteuses , brièvement  pétiolées, 
lancéolées  ou  ovales,  entières  ou  munies  à leur  sommet  de  quelques 
dents  écartées,  'liges  frutescentes  à la  base,  très-rameuses. — 
plante  de  2-5  décimètres,  blanclie-tomenteuse. 

Uab.  (tords  des  chemins,  lieux  incultes;  Marseille;  Montpellier,  Béziers  ; 
Carcassonne,  Perpignan,  Corel,  Ba:nnls-sur-Met\  Argeles,  etc.  Avril-juin. 

CKOZOPIIORA.  (Neck.  clém.  n°  1 127.)  % 

Fleurs  monoïques,  jamais  réunies  dans  un  involucre  commun. 
Fleurs  mâles  : calice  quinquepartite,  à estivation  vulvaire  ; pétales  5, 
à estivation  tordue;  étamines  5,  rarement  8-IU,  à filets  soudés  à 
leur  base  en  une  colonne  centrale;  anthères  adnées  au  filet  qui  se 
prolonge  au-dessus.  Elurs  femelles:  calice  10-partilc;  corolle 
nulle;  st vies  5,  biti  les;  capsule  à 3 coques  renfermant  chacune  une 
seule  graine.  — Fleurs  en  petites  grappes  terminales  ou  alaires. 
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C.  Juss.  in  Spreng.  syst.  5,  p.  8îj0  ; Croton  tinc- 

torium  L.  sp.  1425;  Lam.  fl.  fr.  2,  p.  198;  DC.  fl.  fr.  5 ,p.  547. 
— Je.  Lam.  illustr.  tab.  740,  f.  4 ; Juss.  Euph.  (ab.  7,  n°  25. 
SoJeir.  exsicc.  n°  5761!  — Fleurs  mâles  brièvement,  pédiceliées, 
formant  une  petite  grappe  spicifoéme  assez  dense;  calice  à divisions 
iinéaires-lancéolées  ; pétales  d’un  blanc-jaunâtre,  étroits,  linéaires. 
Fleurs  femelles  2 à 5,  portées  sur  des  pédoncules  simples  ou  bifur- 
ques, assez  longs,  placés  à la  base  de  l’inflorescence  générale,  d'a- 
bord dressés,  puis  penchés.  Capsule  grosse,  trigone,  brune,  «à  coques 
arrondies  sur  le  dos  et  couvertes  de  petites  écailles.  Graines  ovoïdes, 
tronquées  à la  base,  aiguës  au  sommet  trigone,  irrégulièrement 
rugueuses.  Feuilles  alternes,  couvertes  sur  les  deux  faces  d’un  duvet 
étoilé,  longuement  pédonculées,  trinerviées,  rhomboïriales,  entières 
à la  base,  sinuées  au  sommet,  munies  en  dessous  de  deux  petites 
glandes  cupuliibrmes,  symétriquement  placées  vers  les  bords  au 
tiers  supérieur  de  la  feuille.  Tige  dressée,  simple  à la  base,  puis 
rameuse,  à rameaux  étalés.  Racine  pivotante,  grêle.  — Plante  de 
4-5  décimètres,  grisâtre,  couverte  d’un  duvet  étoilé. 

Hab.  Les  cultures  du  raidi;  Grasse.  Fréjus,  ilyères,  Toulon,  Marseille; 
Avignon;  Montpellier;  Narbonne,  Perpignan;  Corse,  à Bastia.  (T  Juiu- 
juiliet. 

BUXUS.  (Tom  nef.  ins!.  353.) 

Fleurs  monoïques,  jamais  réunies  dans  un  involucre  commun. 
Calice  muni  de  bractéoles,  à 4 sépales  inégaux  et  opposés  en  croix. 
Corolle  nulle.  Fleurs  mâles  : étamines  4,  libres;  anthères  ovales. 
Fleurs  femelles  : styles  5,  libres,  persistants,  épais,  canaliculés  en 
dedans;  capsule  à 5 pointes , à 5 valves  qui  portent  au  sommet  2 
pointes  latérales  résultant  de  la  division  des  styles  ; ces  valves  en- 
veloppant 5 coques  inférieures  coriaces  et  contenant  chacune  deux 
graines.  — Fleurs  en  gioinéruies  axillaires. 

II.  SE.HPEiiYi «eïs  L.  s]>.  1594;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  345.  — 
C.  JJ  il  l o t y exsicc.  n°659î;  îlekb.  exsicc.  n°  2485!  — Fleurs  petites, 
blanches,  fétides,  fasciculées  à Faisselle  de  presque  toutes  les  feuilles 
dans  les  rameaux  supérieurs.  Anthères  ovales-sagiüées.  Capsule 
dure,  réticulée  à sa  surface,  ovoïde,  à pointes  (bases  des  styles) 
courtes  et  divergentes.  Graines  noires,  luisantes,  obîongnes-trigo- 
nes.  Feuilles  opposées , persistantes,  très-brièvement  pétiolées, 
coriaces,  luisantes  en  dessus,  elliptiques,  le  plus  souvent,  un  peu 
émargiuées  au  sommet,  du  reste  très  entières , rapprochées  et  plus 
longues  que  les  entre-nœuds.  Tige  ligneuse,  dressée,  très-rameuse  ; 
rameaux  opposés,  tétragonrs , très-  feuilles  , velus  dans  leur  jeune 
âge.  — Arbuste  de  3 à 59  décimètres. 

Hat).  Coteaux  arides,  bois,  principalement  dans  les  terrains  calcaires.  1) 
Mars-avril. 
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ESPÈCES  EXCLUES. 

KtFiionuiA  mçi  AMK.111A  Lois.  — Indiqué  à Toulon  par 

Loiseleur,  n’y  a pas  été  retrouvé. 

Exi>hokbi.4  lonoibadiata  Lapeyr . — Nous  ne  connais- 
sons pas  la  plante  de  Prades,  qui  a été  décrite  sous  ce  nom. 


crv 

(Mobeæ  Endl.  prod.  tl.  Norf.  40.)  (t) 

Heurs  unisexuelles,  monoïques  ou  dioïques,  en  épis  ou  en  grap- 
pes, quelquefois  renfermées  dans  un  réceptacle  charnu  creux  et  fermé, 
et  à peine  ouvert  au  sommet.  — Fleurs  mâles  : périgone  à 3-4  divi- 
sions , plus  ou  moins  soudées  à la  base,  à préfloraison  imbricative; 
étamines  3-4,  opposées  aux  sépales  et  insérées  au  fond  du  calice  ; 
filets  filiformes  ou  subulés,  lisses  ou  rugueux  transversalement,  d’a- 
bord infléchis,  puis  étalés,  dépassant  un  peu  le  périgone;  anthères 
introrses,  biloculaires,  s’ouvrant  longitudinalement.  — Fleurs  fe- 
melles : périgone  à 4-5  divisions  bisériées,  plus  ou  moins  soudées 
a la  base;  ovaire  sessile,  libre,  uniovulé,  uniloculaire,  ou  très-ra- 
rement à 2 loges  dont  une  plus  petite  et  stérile.  Ovule  suspendu  vers 
Je  milieu  de  la  loge,  plié  ou  incurvé;  styles  2,  plus  ou  moins  sou- 
dés, stigmatifères  à la  face  interne.  Fruits  tantôt  entourés  par 
les  périgones  marcescents  ou  succulents , libres  ou  soudés  en  un 
fruit  unique,  tantôt  renfermés  dans  un  réceptacle  charnu,  ou  bien  en- 
core portés  par  un  gynophore  bacciforme,  uniloculaires,  à une  graine. 
Graine  suspendue,  remplissant  le  péricarpe;  test  crustacé,  fragile 
ou  membraneux.  Embryon  courbé  dans  l’albumen  charnu;  radicule 
rapprochée  du  hile  et  tournée  vers  le  sommet  du  fruit.  — Cette  fa- 
mille diffère  de  celle  des  Urticées  par  son  embryon  courbé  et  la  pré- 
sence de  suc  lactescent  dans  les  tissus.  Feuilles  alternes  ; stipules 
libres  et  caduques. 

MORUS.  (Tournef.  inst.  589,  t.  362.) 

Fleurs  monoïques,  en  épis  unisexuels  et  denses.  — Fleur  mâle  : 
périgone  à 4 divisions  ovales,  étalées  lors  de  la  floraison;  étamines  4, 
opposées  aux  sépales,  à filets  filiformes  subulés , transversalement 
rugueux.  — Fleur  femelle  : périgone  à 4 divisions  ovales,  opposées 
par  paires;  ovaire  sessile,  biloculaire;  styles  2 , filiformes.  Fruit 
(akène  ou  drupe)  à péricarpe  membraneux  ou  un  peu  charnu,  uni- 
loculaire par  l’oblitération  d’une  loge,  à une  graine,  entouré  par  le 
périgone  marcescent,  ou  enveloppé  par  ce  même  périgone  devenu 
charn  u-succulent. 


(t)  Auctore  Grenier. 
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II.  alba  L.  sp.  1598;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  521;  Dub.  bot . 419.  — 
le.  Gærtn.  fruct.  2,  t.  126,  f.  4;  Morus  canclida  Dod.  pempt. 
798,  f.  2. — Epis  femelles  égalant  environ  la  longueur  du  pédoncule. 
Calice  à sépales  glabres  aux  bords.  Stigmates  glabres.  Fruits  blancs 
ou  rosés,  à suc  incolore  fade  quoique  sucré,  formés  par  l’ensemble 
des  fleurs  dont  les  calices  sont  devenus  charnus-succulents  et  soudés. 
Feuilles  minces,  ovales  plus  ou  moins  arrondies,  dentées  ou  lobées- 
dentées,  tronquées  ou  obliquement  en  cœur  à la  base,  lisses  ou  un 
peu  scabres. — Arbre  dont  le  tronc  dépasse  ordinairement  2 mètres 
de  hauteur. 

Hab.  Originaire  d’Orient;  cultivé  en  grand  principalement  pour  l’éducatiou 
du  ver  à soie,  i)  Fl.  mai;  fr.  juillet-août. 

»I.  nuit  L.  sp.  1598;  DC.fl.  fr.  5,  p.  520;  Dub.  bot.  419. 

— le.  Dod.  pempt.  798,  f.  sin .;  Duham.  arb.  fr.  2,  p.  42,  t.  8.  — 
Epis  femelles  subsessiles  ou  bien  plus  longs  que  le  pédoncule. 
Calice  à sépales  hérissés  aux  bords.  Stigmates  hérissés.  Fruits  noirs , 
à suc  pourpré  et  d’une  saveur  sucrée  acidulé,  formés  par  l’ensemble 
des  fleurs  dont  les  calices  sont  devenus  charnus-succulents  et  soudés. 
Feuilles  un  peu  épaisses , ovales-acuminées,  dentées  ou  dentées- 
lobées,  profondément  en  cœur  à la  base,  pubescentes-scabres.  — 
Arbre  ordinairement  plus  gros  et  plus  élevé  que  le  précédent;  les 
fruits  sont  aussi  presque  du  double  plus  volumineux. 

Hab.  Originaire  d'Asie;  cultivé  çà  et  là  dans  toute  la  France,  b EF  mai; 
fr.  juillet-août. 

FICUS.  (Tournef.  inst.  p.  662,  t.  420.) 

Fleurs  monoïques,  très-nombreuses  , renfermées  dans  un  récep- 
tacle globuleux  ou  piriforme,  creux,  charnu,  presque  fermé,  perforé 
et  ombiliqué  au  sommet;  les  supérieures  mâles;  les  inférieures  fe- 
melles. — Fleur  mâle:  périgone  à 5 sépales;  étamines  5,  opposées 
aux  sépales.  — Fleur  femelle  : périgone  à 5 sépales  soudés  infé- 
rieurement en  un  tube  décurrent  sur  le  pédicelle;  ovaire  unilocu- 
laire, obliquement  et  brièvement  stipité;  style  latéral,  filiforme, 
bifide  au  sommet.  Akènes  très -petits,  très-nombreux,  pariétaux 
courbés,  à test  dur  et  fragile. 

F.  Carica  L.  sp.  1515  ; D C.  fl.  fr.  5,  p 518;  Dub . bot.  419. 

— Ic.  Math.  comm.  261;  Lob.  obs.  612;  Duham.  arbr.  \ ,p.  255, 
t . 99.  — Fruit  gros,  piriforme,  oblong  ou  ovoïde,  glabre,  verdâtre 
ou  jaune,  rougeâtre  ou  violacé,  très-pulpeux  et  très-sucré.  Feuilles 
pubescentes-scabres,  épaisses,  à 5-7  lobes  obtus,  sinués  ou  lobés. — 
Arbre  ou  arbrisseau  à rameaux  grisâtres  ou  un  peu  verdâtres. 

Hab.  Cultivé  et  subspontané  dans  toute  la  région  méditerranéenne,  ainsi  que 
sur  les  bords  de  l’Océan  , dans  tout  l’ouest  et  le  nord  ; cultivé  dans  l’intérieur 
de  la  France,  dans  les  lieux  abrités.  1)  Juillet-août. 
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(Ckltidk.e  End!.  ge:i.  276.)  (I) 

Fleurs  hermaphrodites  o:i  polygones  p u*  avortement,  solitaires, 
e:i  rymes  paniculees  on  en  grappes  à l'aisselle  d s l’em  ! les.  Périgone 
persist  ait , à 5 divisions  plus  ou  moins  soudées  à la  hase,  ovales, 
concaves,  a estivation  mibrirative , étalées  lors  de  la  floraison.  Eta- 
inines  5,  opposées  aux  sépales;  filets  un  peu  épais,  ordinairement 
courts,  d'abord  incurvés  au  sommet,  puis  se  redressant  avec  élasti- 
cité; anthères  introises,  biloeul  tires,  fixées  par  le  dos  et  articulées 
avec  le  filet,  a loges  s'ouvrant  plus  ou  moins  complètement  dans 
leur  longueur.  Ovaire  uniloculaire,  souvent  inéqiiilatère.  Ovule  uni- 
que, pariétal,  suspendu  presque  au  sommet  «le  !.i  lotie,  courbé. 
Stigmates  2,  terminaux,  allong 's  subtiles , entiers  ou  bifides,  f ruit 
dnipaeé,  a peine  charnu,  ('«raine  suspendue,  courbée;  albumen  pé- 
riphérique ou  central,  charnu  ou  presque  nul;  radicule  dirigée  vers 
le  hile.  — dette  famille  diffère  des  Murées  par  la  présence  d’un  suc 
aqueux,  par  l'infloreseen  e,  l'hermaphro  lilisme  et  I i forme  du  fruit  ; 
( Ile  s'éloigne  des  i'Imacées  par  son  ovule  courbé  et  nui.  réfléchi,  et 
plus  encore  par  la  forme  du  fruit. 

CELTIS.  (Tournef.  iust.  p.  612,  1.  585.) 

Fleurs  liermaphroditesoii  polygames.  Périgone  à 5 folioles  égales, 
concaves.  Filets  des  étamines  incurvés  au  sommet,  puis  redressés. 
Stigmates  2,  allongés,  étalés  ou  recourbés,  puhescents-glanduleux. 
Fruit  drupacé,  peu  charnu,  renfermant  un  noyau  à une  graine. 
Embryon  courbé,  à cotylédons  eondupliqiiés  et  entourant  un  albumen 
central  presque  gélatineux;  radicule  épaisse  et  rapprochée  du  hile. 

e.  AiMTKtv.is  L.  .<?/?.  1478;  PC.  fl.  fr.  5,  p 51  5;  I)ub.  bot. 
421. — le.  Lam.  ill.  t.  841.  f.  I.  Rehb.  exsicc.  n°  r>71  ! — Fleurs 
blanchâtres,  axillaires,  solitaires,  pé  I i reliées,  f ruit  noir,  de  la  gros- 
seur d’un  pois,  longuement  pédicel  é.  Feuilles  alternes,  pétiolées, 
ovales-lancéolées,  acuminées,  dentées,  scabres  en  dessus,  pubes- 
cenles  en  dessous,  à nervures  très-saillantes  sur  la  face  inférieure. 
— Arbre  ou  arbrisseau  à écorce  presque  noire. 

ü'ib.  Région  méridionale,  et  planté  çà  et  la  dans  presque  toute  la  France. 

I ) Fl.  avril;  fr.  Juillet-août. 

CX1.  IIAIM  I FS 

(Ulmxckæ  Michel,  étém.  905).  (I) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  rarement  polygames  par  avortement. 
Périgone  persistant,  à 5 et  rarem1  à 4-8  divisions  soudées  et  campa- 


(I)  Auctore  Grenier. 
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nulées  on  lurbi nées,  à préfloraison  imbricative.  Etamines  ordinai- 
rement en  nombre  égal  à celui  des  divisions  périgonales,  et  opposées 
à elles;  tilets  (ilif'ormes,  libres;  anthères  introrses,  biloculaires,  à 
déhiscence  longitudinale.  Ovaire  non  soudé  au  calice,  formé  de 
2 carpelles,  dont  le  bord  interne  s'infléchit  pour  former  la  cloison, 
qiii  parfois  est  incomplète,  et.  donne  ainsi  1-2  loges  uniovulées. 
Ovule  suspendu,  réfléchi,  solitaire,  fixé  près  du  sommet  delà  cloison. 
Styles  2,  étalés-divariqués.  Fruit  (samare)  sec,  coriace,  lisse  ou  ru- 
gueux, uniloculaire  et  à une  graine  par  avortement.  Graine  suspen- 
due, à test  membraneux  , à raphé  saillant.  Albumen  nul.  Embryon 
droit,  à cotylédons  plans;  radicule  courte,  dirigée  vers  le  hile. — 
Arbres  à feuilles  alternes,  à stipules  libres  et  caduques,  à fleurs 
fascicuiées  à Faisselle  des  feuilles  et  paraissant  avant  elles. 


ULMUS.  (L.  gcn.  516.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  membraneux,  campanule  ou 
turbiné,  à 5 et  plus  rarement  à 4-8  lobes.  Etujmines  5,  rarement  4-8. 
Ovaire  ovuïde-com primé,  bitoculaire,  à 2 loges  uniovulées.  Styles  2, 
stigmatifères  à la  face  interne.  Fruit  lenticulaire-comprimé,  large- 
ment aiié-membraneux  dans  tout  son  pourtour,  uniloculaire  et  à une 
graine  par  avortement,  indéhiscent. 


EJ.  CAK3B»ESiTRas  Smith , Engl.  fl.  2,  p.  20  ; Godr.  fl.  lorr . 2 ; 
p.  280;  Borcau , fl.  cent.  2,  p.  461  ; Frics , niant.  5,  p.  18, 
et  Summ.  p 204  ( Lin.  DC.  Dub.f  etc.  pro  part.). — Fleurs 
brièvement  pédiceliées,  disposées  le  long  des  rameaux  eu  fascicules 
globuleux  naissant  avant  les  feuilles;  péO icelles  articulés  vers  leur 
milieu.  Etamines  4.  Fruit  obovale,  atténué  à la  base,  largement  aiié- 
membraneux,  veiné,  glabre  aux  bords , profondément  échaneré  au 
sommet  ; graine  placée  immédiatement  au-dessous  de  L échancrure. 
Feuilles  petites  (8-10  centimètres  de  long  sur  4-3  de  large),  un  peu 
rudes  et  presque  glabres,  barbues  à Faisselle  des  nervures,  ovales- 
aiguës  et  rarement  un  peu  acuminées , inégales  à la  base,  double- 
ment denlé.es-en-scie,  à dents  ovales. — Grand  arbre  h brandies  as- 
cendantes, à rameaux  presque  glabres,  très-rapprochés  et  distiques. 

*.  nuda  Koch,  syn  637.  Ecorce  des  rameaux  lisse.  F.  nuda 
Ehrh.  beitr.  6,  p.  80  ; U.  glabra  Mill.  Engl.  bot.  t.  2248.  Fries , 
lier  b.  norm . 8,  n°  37  ! 

p.  suberosa  Koch , l.  c.  Ecorce  des  rameaux  ailée-subéreuse. 
U.  suberosa  Ehrh.  I.  c.;  Bor.  fl.  cent.  461?  Engl.  bot.  t.  2161. 
Fries , herb.  norm.  4,  n°  80! 

y.  corglifolia  lîost.  Feuilles  largement  ovales,  scabres  supérieu- 
rement, à dents  larges;  samares  obovales  ou  ohiongues.  U.  coryli- 
folia  Hast.  fl.  auslr.  \ ,p.  529. 

liab.  Çà  et  là.  te  long  des  chemins,  mêlé  avec  le  suivant,  mais  plus  rare. 
Var.  y.  îïeaune,  Côte-d’Or  ( Chevignard ).  ^ Mars-avril . 
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U.  montana  Smith,  Engl.  jl.  2,  y.  22,  et  Engl.  bot.  t.  1887; 
Godr.  fl.  lorr.  2,  y.  281;  Boreau,  fl.  cent.  2,  y.  462  ; Fries, 
mant.  3,  y.  19,  et  summ.  y.  204;  U.  nitens  Mœnch , meth. 
333;  Boreau,  fl.  cent.  4G2.  — Fleurs  brièvement  pédicellées, 
disposées  le  long  des  rameaux  en  fascicules  globuleux  naissant 
avant  les  feuilles;  pédicelles  articulés  vers  leur  milieu.  Etamines 
cinq-six.  Fruits  ovales  ou  orbiculaires , plus  grands  que  dans 
VU.  camyestris ; graine  placée  un  yeu  au-dessous  du  milieu  et 
yar  conséquent  éloignée  de  l'échancrure.  Feuilles  grandes  (12-15 
centimètres  de  long  sur  6-8  de  large),  d’un  vert  foncé,  très-rudes 
en  dessus,  peu  barbues  en  dessous  aux  aisselles  des  nervures,  ob- 
ovales  ou  lancéolées-oblongues,  brusquement  et  longuement  acu- 
minées,  inégales  à la  base,  doublement  dentées-en-scie,  à dents 
larges  et  incurvées  vers  le  sommet. — Grand  arbre  à branches  étalées- 
ascendantes,  à jeunes  rameaux  velus  et  irrégulièrement  distiques. 

p.  major  Fries.  Feuilles  très-grandes;  écorce  des  rameaux  plus 
ou  moins  subéreuse.  U.  major  Smith,  Engl.  bot.  t.  2542. 

Ilab.  Les  bois  el  les  bords  des  chemins.  Mars-avril. 

U.  effi'Sa  Willd.  yrodr.  fl.  berol.  n.  296  et  sy.  1,  y.  1325; 
l)C.  fl.  fr.  3,  y.  3!6;  U.  octandra  Schk.  handb.  178,  t.  57.  — 
Fries , herb.  norm.  4,  n°  81!;  Schultz,  exsicc.  n°  723!;  Billot,  exs. 
h"  438! — Fleurs  longuement  pédicellées,  pendantes,  naissant  avant  les 
feuilles;  pédicelles  filiformes,  égalant  8-15  centimètres,  articulés 
près  du  sommet.  Etamines  8.  Fruits  ovales,  longuement  et  molle- 
ment ciliés  aux  bords,  fortement  réticulés— vei nt^s,  échancrés  au 
sommet;  graine  placée  à égale  distance  des  2 extrémités  de  la  sa- 
mare,  et  par  conséquent  écartée  de  V échancrure.  Feuilles  molles, 
finement  pubescentes  en  dessous,  ovales,  un  peu  acuminées,  inégales 
à la  base,  doublement  dentées-en-scie,  à dents  larges,  aiguës  et  in- 
curvées.— Grand  arbre,  à rameaux  glabres. 

Ilnb.  Planté  le  long  des  chemins  et  dans  le  voisinage  des  habitations. 
Forêts  de  l'Alsace,  Ilaguenau  (Billot),  t)  Mars-avril. 

CXII.  LKTItÉES. 

(iUbticeæ  I)  G.  fl.  fr.  5,  p.  517,  part.)  (t) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  polygames  par  avortement. — 
Fleurs  hermayhrodites  ou  mâles  : périgone  à 4-5  divisions  libres 
ou  soudées,  presque  égales,  concaves,  étalées  lors  de  Fanthèse  ; éta- 
mines 4-5,  opposées  aux  divisions  du  périgone  ; tilets  infléchis  avant 
Fanthèse,  puis  s’étalant  avec  élasticité;  anthères  introrses,  bilocu- 
laires,  à loges  opposées,  souvent  séparées  à la  base  et  au  sommet, 
s’ouvrant  longitudinalement;  ovaire  rudimentaire  ou  complet.  — 
Fleurs  femelles  : périgone  à 4 divisions  inégales;  les  2 extérieures 
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plus  petites  et  même  nulles  ; toutes  libres,  ou  soudées  en  un  lube  bi- 
quadridenté;  étamines  libres  ou  rudimentaires;  ovaire  non  soudé 
au  périgone,  uniloculaire,  uniovulé;  ovule  basilaire,  sessile,  dressé; 
style  court  ou  nul  ; stigmate  multipartite  ou  subfiliforme.  Fruit, 
(akène)  sec,  uniloculaire,  indéhiscent,  à une  graine,  à péricarpe 
membraneux  ou  crustacé,  renfermé  dans  le  calice  sec  ou  charnu. 
Graine  dressée,  à test  membraneux  et  ordinairement  soudé  au  péri- 
carpe. Albumen  charnu.  Embryon  droit;  cotylédons  ovales  et  plans; 
radicule  placée  au  sommet  du  fruit  et  diamétralement  opposée  au 
hile  qui  est  basilaire. — Dans  le  genre  Theligonum,  que  nous  avons 
réuni  aux  Urticées,  pour  ne  pas  trop  multiplier  les  familles,  l’ovaire 
est  soudé  au  périgone,  dont  le  nombre  des  divisions  est  moindre; 
les  étamines  sont  plus  nombreuses  12-20. 

URTICA.  (Tournef.  inst.  p.  514,  t.  508.) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  — FJeur  mâle  : périgone  à 4-5 
divisions  presque  égales,  soudées  à la  base  ; étamines  4-5.  — Fleur 
femelle  : périgone  à 4 folioles,  dressées,  opposées  en  croix;  les 
extérieures  très-petites  et  quelquefois  nulles  ; les  intérieures  per- 
sistantes et  devenant  parfois  succulentes.  Ovaire  libre,  à stigmate 
sessile,  en  pinceau  ou  subfiliforme.  Akène  oblong,  comprimé,  nu 
ou  renfermé  dans  le  périgone  plus  ou  moins  charnu-bacciforme. — 
Fleurs  en  panicules,  en  grappes  axillaires  et  plus  rar1  en  capitules. 

a.  Grappes  axillaires  simples. 

U.  iireüs  L.  sp.  1 596  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  323  ; Dub.  bot.  418. 
— Ic.  Dod.  pempt.  152;  Morts,  hist.  s.  11,  t.  25,  f.  6.  Billot  exs. 
n°  456  ! — Fleurs  en  grappes  axillaires,  géminées,  dressées  ou  éta- 
lées, ordinairement  plus  courtes  que  le  pétiole , disposées  tout  autour 
de  Taxe  et  dans  toute  sa  longueur;  les  mâles  et  les  femelles  réunies 
sur  les  mêmes  grappes;  les  femelles  bien  plus  nombreuses.  Feuilles 
opposées,  ovales— elliptiques,  fortement  dentées-en-scie,  à pétiole 
égal  au  limbe;  stipules  quatre  à chaque  verticille.  Tige  de  2-5  dé- 
cimètres, dressée,  ascendante  ou  étalée,  ordinairement  rameuse  dès 
la  base.  Racine  annuelle.  — Plante  hérissée  de  poils  acérés  sécré- 
tant un  liquide  caustique,  et  insérés  sur  des  glandes. 

Hab.  Décombres  et  lieux  cultivés.  (Tj  Mai-octobre. 

U.  membrmacea  Poir.  dict.  4,  p.  638;  Willd.  sp.  4,  p.  353; 
DC.  p.  fr.  5,  p.  355;  Dub.  bot.  418.  — le.  U.  caudata  Brot.  /?. 
lusit.  2,  t.  151.  Billot , exsicc.  n°  643!;  Soleirol,  exsicc.  n°  3849!; 
Bourgeau,  Esp . exsicc.  1484! — Fleurs  en  grappes  axillaires,  gé- 
minées, dressées  ou  étalées  et  unisexuées  ; grappes  femelles  infé- 
rieures, plus  courtes  (1-5  cent.)  que  le  pétiole,  entourant  de  toute 
part  et  dans  toute  sa  longueur  le  rachis  non  dilaté;  grappes  mâles 
aussi  longues  et  même  plus  longues  (8-1 0 cent.),  près  du  sommet,  que 
les  pétioles,  à rachis  nu  à la  base  et  dilaté-membraneux  du  milieu  au 
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sommet,  portant  les  /leurs  sur  la  face  supérieure,  et  nu  à la  face 
inférieure;  les  épis  mules  avortant  très-souvent  (Massot , 1SS7),  et 
etanl  remplacés  par  des  épis  femelles,  la  plante  devient  dioïqtip. 
f- eiii'le>  opposées,  orales,  aiguës,  fortement  denlées-en-scie  ; deux 
stipules  à chaque  vertieille;  pétiole  aussi  long  que  le  limbe.  Tige 
de  5-8  dei imelres,  dressée,  rameuse,  pauiculée  au  sommet.  Racine 
annuelle.  — Plante  plus  ou  moins  poilue,  à poils  recédant  un  li- 
quide «austique. 

llnh.  Région  méditerranéenne,  Fréjus,  Hvères  , Toulon,  Perpignan.  (T) 
Avril- Mai. 


l).  ümpjtrs  axillaires  ramenses-panirulées. 

1 A />•  ■«/).  1596;  I)(  . fl.  fr.  5,  p.  5-22;  Dub.  bot.  U 8. 

le.  Lam.  ill.  t.  761 , f.  t;  Dod.  pempt.  151.  Hillot , e.rsicc. 
n • l' leurs  dioiques  ; les  mâles  et  I -s  femelles  en  glomérules 
rapproches  formant  des  grappes  axillaires,  grêles,  très-rameuses, 
garnies  de  la  base  au  sommet , plus  longues  que  le  pétiole;  grappes 
mâles  dressées  ou  étalées;  grappes  femelles  fructifères  réfléchies. 
Pcrigone  subhispide.  r euiiles  ovales-Jancéolées,  acuminées  en  cœur 
a la  base,  fortement  dentees,  a pétiole  une  fois  plus  court  que  le 
limbe,  lige  de  i-1 0 décimètres,  dressée,  rarement  rameuse.  Racine 
vivace  et  rampante.  — Plante  fortement  hérissée  de  poils  très- 
piquants,  à suc  caustique. 

(B.  atrovirens.  Feuilles  ovales  et  m'me  suborbiculaires  inférieu- 
rement, a dents  plus  profondes,  a pétiole  plus  long  et  presque  égal 
au  limbe,  a poils  peu  nombreux  et  plus  gros,  plus  renflés  à la  base, 
ainsi  que  cela  se  voit  aussi  sur  la  tige  ; stipules  plus  larges.  V.  alro- 
virens  llequien , exncc.l;  Solcirol , e.rsicc.  n"  12  ! 

Y.  hispida  Feuilles  ovales  et  même  suborbiculaires  inférieure- 
ment, a dents  très  profondes,  à pétiole  court  comme  dans  le  type  ; 
à poils  extrêmement  nombreux  sur  les  feuilles  et  sur  la  tige  ; stipules 
plus  larges.  U.  hispida  l)  C.  fl.  fr.  5,  p.  555;  Dub.  bot.  418. 
Endress , e.rsicc.  ann.  1829!;  Solcirol , exsicc.  n°  5850! 

Hab.  Partout  dans  le  voisinage  des  habitations,  depuis  le  bord  de  la  nier 
jusque  sur  les  cimes  des  Alpes  et  des  Pv  renées  ; var.  [i.  Torse  ; var.  y.  Corse 
et  Roussillon;  mont  Venloux;  a la  Foud-de-Comps.  r.  Juillet-septembre. 


Bd.  Pini  iFini  L.  sp.  1595;  D C.  fl.fr.  5,  p.  525;  Dub.  bot . 
i 1 8 ; Cnss.  et  Germ.  fl.  par.  47-1. — le.  Lam.  ill.  I.  761,  f.  2; 
Moris.  Inst.  s.  Il,  t.  25,  f.  5.  Srhultz , cxsicc.  ?i°  519!  — Fleurs 
monoïques;  les  mâles  en  grippes  grêles,  rameuses,  dressées;  les 
femelles  en  capitules  globuleux , hérissés-hispides , pédonndés, 
étalés  ou  pendants.  !•  euiiles  ovales-acuininées,  arrondies  ou  tron- 
quées a la  base,  profondément  iueisées-denlées.  Tige  de  5-10  dé- 
cimètres, dressée,  quelquefois  rameuse.  Racine  bisinnuelle  ou 
vivace. 

Hab.  L’ouest,  Paris,  Angers.  Nautes,  Agen,  Toulouse,  etc.;  tout  le  midi  ; 
remonte  dans  l'est  jusqu'à  Lyon.  (£)  ou  ïf  Juillet-octobre. 
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PARIETAIIIA.  (Tournef.  inst.  p.  509,  r.  289.) 

Fleurs  monoïques  ou  polygames,  i approchées  en  gloinérules  axil- 
laires et  sessiles,  munis  d’un  involucre  commun.  — Fleurs  herma- 
phrodites : péri  go  ne  à 4-5  folioles  presque  égales,  soudées  à la  base 
et  s'accroissant  en  tube  renflé  sur  le  fruit;  étamines  4-5,  opposées 
aux  folioles  du  périgone  ; tilets  incurvés,  puis  se  redressant  avec 
élasticité  ; ovaire  uniloculaire;  style  très-court;  stigmate  en  pinceau. 
Fruit  (akène)  renfermé  dans  le  périgone  et  tombant  avec  lui.  Les 
fleurs  mâles  ou  femelles  diffèrent  des  fleurs  hermaphrodites  en  ce 
que  les  premières  manquent  d’ovaire,  et  que  le  calice  ne  s’accroît 
pas,  et  en  ce  que  les  dernières  manquent  d’étamines. 


Sect.  {.  PAtmorviiu.  — Fleurs  réunies  en  njmes  à l’aisselle  des  feuilles. 

P.  ïr-iF.CT.^  M.  K.  Dlsch.  fl.  1,  p.  825;  Koch,  syn.  753,  Godr. 
fl.  lorr.  2,  p.  278,  P.  offlcinalis  D C.  fl.  fr . 5,  p.  524;  Dub.  bot. 
418;  Boreau  fl.  cenlr.  4(50;  Rchb‘  fl.  eæc.  \ , p.  181;  Fries  niant.  î, 
p.  19,  et  summ.  p.  55;  Willd.  sp.  4,  p.  953.  — le.  Lam.  ill. 
t.  855,  f.  I.  Fries,  herb.  norm.  1,  n°  58!;  Schullz , exs.  722!; 
Billot,  exs.  644!  — Fleurs  glomérulées  le  long  de  la  tige  en  petites 
cvmes  axillaires,  géminées,  rameuses-diehotomes,  denses,  m ni  ti  flores, 
sessiles  et  ressemblant  presque  à des  verticilles;  bractées  libres,  non 
décurrentes  sur  le  rameau  , lancéolées,  un  peu  plus  courtes  que  les 
fleurs.  Périgone  des  fleurs  hermaphrodites  campanule,  ne  s’allon- 
geant pas,  égalant,  les  étamines,  à limbe  très— étalé.  Graine  ovoïde, 
presque  aiguë  Feuilles  alternes,  péliolées,  à nervures  bi-tri ternées , 
d'un  vert  clair,  minces,  papyracées,  ponctuées- pellucides,  entières 
sur  les  bords,  lancéolées-oblongues , longuement  acuminées  et  ob- 
tuses, plus  ou  moins  atténuées  et  décurrentes  à la  base.  Tiges  fermes, 
dressées,  striées,  simples  ou  munies  de  quelques  rameaux  dresses 
plus  courts  que  les  feuilles  à l’aisselle  desquelles  ils  naissent.  Racine 
tibreuse.  — Plante  pubescente. 

liob.  Forçai  e,  Rasses-Vosges,  Alsace;  Jura,  à Tboiry  (Grenier);  la  Nièvre, 
le  Cher,  l’Ailier,  etc.  (Boreau.)  Juin -octobre. 

P.  dsffusa  M.  K.  Dtsch.  fl.  1 , p.  827;  Koch,  syn.  733;  Godr. 
fl.  lorr.  2,  p.  279;  P.  offlcinalis  Sm.  fl.  brit.  189;  P.  judaica 
D C.  fl.  fr.  5,  p.  824;  JJub.  bot.  4 i 8 (non  L.).  — le.  Lam.  ill. 
t.  855,  f.  2.  Schullz,  exsicc.  152!  — Fleurs  glomérulées  le  long 
de  la  lige  et  des  rameaux  en  petites  cymes  axillaires,  géminées,  peu 
fournies  (5-6  fleurs)  et  sessiles;  bractées  décurrentes  sur  le  rameau, 
soudées  a leur  base  et  simulant  un  involucre  à 7-9  folioles  ovales, 
obtuses,  plus  courtes  que  les  fleurs.  Périgone  des  fleurs  hermaphro- 
dites ou  latérales  s’allongeant  à la  fin  et  une  fois  plus  long  que  les 
étamines.  Graine  ellipsoïde.  Feuilles  à nervures  bi-triternées,  ponc- 
tuées, d’un  vert  foncé  , ovales  plus  ou  moins  allongées,  faiblement 
acuminées  et  peu  contractées  à la  base.  Tiges  très-rameuses,  dif- 
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fuses;  rameaux  plus  longs  que  la  feuille  à l’aisselle  de  laquelle  ils 
naissent.  — Plante  velue. 

p.  fallax.  Feuilles  lancéolées-oblongues ; tige  presque  simple, 
plus  ou  moins  dressée,  grêle  et  plus  ou  moins  couchée.  Cette  forme 
qui,  au  premier  coup  d’œil,  peut  être  facilement  prise  pour  le 
P.  erecta , se  distingue  par  ses  fleurs  latérales  allongées- tubuleuses, 
et  non  campanulées. 

Ilab.  Vieux  murs  et  décombres,  if  Juillet-octobre. 

O us.  Le  véritable  P.judaira  /..  est  une  plante  à feuilles  créoelées-dentées , 
et  qui  n’a  encore  été  signalée  qu’en  Orient. 

P.  nsiTAtfit  A L.  sp.  149*2;  J)  C.  fl.  fr.  5,  p.  35G  ; Dub.  bot. 
418.  — le.  Poe.  sic.  p.  47,  t.  *24,  f.  P.  F.  Schultz,  exsicc.  359  ! 
— Fleurs  glomérulées  le  long  de  la  tige  et  des  rameaux  en  petites 
cytnes  axillaires,  solitaires,  subtri  flores,  subsessiles  ;f  bractées  pro- 
fondément digitées,  et  formant  un  involucre  à divisions  lancéolées- 
linéaires,  appliquées  sur  les  fleurs  et  de  même  longueur  qu’elles. 
Périgones  tous  campanulés,  ne  s'accroissant  pas,  à divisions  ovales. 
Graine  ovoïde.  Feuilles  petites  (1-2  centimètres  de  long  sur  8-12 
centimètres  de  large),  ovales,  pétiolées,  atténuées  aux  deux  extré- 
mités, trinerviées  à la  base,  très-entières,  subciliées,  ponctuées. 
Tiges  filiformes,  de  G-20  centimètres,  très-rameuses,  étalées  à terre, 
pubérulentes.  Racine  annuelle,  grêle.  — Chaque  fleur  est  parfois 
munie  d’un  involucre  partiel  bi-tripartite. 

Uab.  La  Corse,  Ajaccio,  Bastia,  etc.;  Banyuls-sur-Mer,  près  de  Perpignan; 
Toulon,  (i  Mai-juin. 

Secf.  2.  Sülkikoli  a G and.  ap.  Freyc.  305. — Fleurs  solitaires  à l'aisselle  des 

feuilles. 

P.  Soleiroiji  Sprcng.  sgst.  4,  par.  2,  p.  218;  llertol.fi. 
ital.  2,  p.  213;  P.  cretica  Moris,  sard.  el.  fasc.  1,  p.  41;  P.  lusi- 
tanica  Viv.  ap.  fl.  cors.  t.  \ , f.  1;  Helxine  Soleirolii  Rcq.  ann.  sc. 
nat.  5,  p.  584;  Dub.  b(>t.  418.  — Soleir.  exs.  n°81!  — Fleurs  mo- 
noïques, solitaires,  brièv1  pédonculées  ; involucre  3— 4— partite,  plus 
court  que  la  fleur,  à divisions  lancéolées.  Périgone  des  fleurs  mâles 
campanule,  quadrilïde , à divisions  ovales,  aiguës;  périgone  des 
fleurs  femelles  ventru  , trilide  , à divisions  lancéolées,  conniventes. 
Graine  ovoïde.  Feuilles  brièvement  pétiolées,  suborbiculaires,  tri- 
nerviées, entières,  très-obliques  à la  base,  ciliées,  nues  ou  pubes- 
centes,  non  ponctuées.  Tiges  filiformes,  de  1,2  à 2 décimètres,  cou- 
chées à terre,  glabres  ou  pubeseentes.  Racine  vivace. 

Uab.  Lieux  humides  de  la  Corse.  Bastia,  Cap-Corse,  etc.  if  Mai-août. 

THEL1GONUM  (L.gen.  1068.) 

Fleurs  monoïques  et  axillaires.  — Fleurs  mâles  2-5,  sessiles  et 
dépourvues  de  bractées ; périgone  à 2 folioles,  à la  fin  révolutées; 
étamines  12-20,  insérées  à la  base  des  sépales.  Filets  très-tendres, 
capillaires,  libres;  anthères  linéaires,  mobiles,  biloeulaires,  à loges 
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s’ouvrant  longitudinalement. — Fleurs  femelles  1-3,  sessiles  et  mu- 
nies de  plusieurs  bractées;  périgone  soudé  à l’ovaire , à limbe  su- 
père,  tubuleux,  claviforme;  style  latéral,  saillant;  stigmate  clavi- 
forme,  entier;  ovaire  infère,  uniloculaire,  uniovulé  ; ovule  courbé. 
Drupe  se  transformant  en  une  espèce  de  capsule  coriace,  indé- 
hiscente, à une  graine;  graine  courbée  en  fer  à cheval,  à test  très- 
mince  et  membraneux.  Embryon  homotrope,  courbé  en  hameçon 
au  centre  de  l’albumen  charnu  ; cotylédons  linéaires;  radicule  cy- 
lindrique, dorsale,  correspondant  au  dos  d’un  des  cotylédons,  infère. 
— Endlicher,  dans  son  Généra , constitue  une  famille  avec  ce  genre 
que  nous  nous  bornons  à rapprocher  de  celle  des  Urticées. 

Th.  Cynocrahbe  L.  sp . 144  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  399;  Dub. 
bot.  394.  — le.  Lam.  ill.,  t.  777;  C.  Bauh.  prod.  p.  39;  Barr. 
ic.  535.  — Fleurs  verdâtres;  les  femelles  souvent  solitaires.  Capsule 
striée-ponctuée  de  blanc,  glabre,  portant  à la  base  des  callosités  um- 
biliquées  qui  tombent  avec  elle.  Feuilles  pétiolées,  ovales,  scabres 
aux  bords;  les  inférieures  opposées;  les  supérieures  alternes;  stipules 
larges,  membraneuses,  entières  ou  incisées,  soudées  et  vaginantes 
dans  les  feuilles  opposées  , subamplexicaules  dans  les  feuilles  al- 
ternes. Tiges  arrondies,  de  1/2  à 3 décimètres,  étalées,  très-ra- 
meuses, à rameaux  opposés  et  alternes.  Racine  chevelue,  annuelle. 

Hab.  Grasse,  Cannes,  Montpellier,  Banyuls-sur-Mer,  etc.;  Corse.  (X)  Mai. 


CXIII.  C4II4IUIÉES. 

(Cannabineæ  Endl.  gen.  286.)  (t) 

Fleurs  dioïques. — Fleurs  males  : en  grappes  ou  en  particules  ; 
périgone  à 5 folioles  presque  égales,  à préfloraison  iinbricative; 
étamines  5,  insérées  au  fond  du  calice,  opposées  aux  folioles  ; an- 
thères terminales,  biloculai res,  s’ouvrant  en  long. — Fleurs  femelles  : 
en  épis  glomérulés;  périgone  réduit  à une  seule  foliole  qui  enve- 
loppe l’ovaire;  celui-ci  non  soudé  au  périgone,  uniloculaire,  uni- 
ovulé ; ovule  suspendu,  plié;  style  très-court  ou  nul  ; stigmates  2, 
filiformes.  Fruit  (akène)  sec,  uniloculaire,  à une  graine,  à péricarpe 
bivalve  et  indéhiscent,  tantôt  lisse,  tantôt  glanduleux-résineux,  en- 
veloppé par  les  périgones  accrus  et  formant  un  cône  membraneux. 
Graine  suspendue,  à test  membraneux,  à ombilic  basilaire  ; albumen 
nul.  Embryon  courbé  ou  roulé  en  spirale.  Radicule  rapprochée  du 
hile. — Plantes  annuelles  et  dressées,  ou  vivaces  et  volubiles,  à suc 
aqueux,  à fibres  tenaces;  feuilles  opposées  ou  supérieurement  al- 
ternes, incisées  ou  lobées,  dentées,  plus  ou  moins  hispides ; stipules 
persistantes,  incisées  ou  caduques. 
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CANNABIS.  Tournef.  Inst.  p.  535,  t.  .109.) 

I h m s dioïques. — Fleurs  mules  : périront*  à 5 folioles  [fresque 
égales;  eiaminrs  5,  pendantes. — Fleurs  femelles  fa  sci  culées  en 
cjns,  munies  chacune  <1  une  petite  bractée;  périgone  réduit  à un 
sepale  lemlu  en  long  et  dispose  en  forme  de  spathe , renflé  à la  hase 
et  enveloppant  I ovaire;  style  court  ; stigmates  2,  longs  et  filiformes. 
Akeue  uniloculaire,  bivalve,  indéhiscent,  mais  se  partageant  en  2 
valves  par  la  pression.  Lnihryon  plié,  à radicule  répondant  au  dos 
d’un  des  cotylédons. 

n iti vi  L.sp.  J -457;  DC.  fl.fr.  3,  p.  323 ; Pub.  bot.  -418. 
le.  Lob.  obs.  284;  Dod.  pempt.  525,  f.  inf.  — Fleurs  mâles 
pondantes,  disposées  en  petites  grappes  rameuses,  opposées,  formant 
une  longue  panirule  au  sommet  de  la  tige;  fleurs  femelles  s-ssiles, 
réunies  en  glonierules  dont  Fensenihle  forme  un  épi  au  sommet  de 
J.i  lige.  F euilles  petiolees,  opposées,  patina  tiséquées,  à 5-  7 segments 
lancéolés-acuminés  ou  Jinéaires-lancéolés  fortement  dentés-on-scie; 
les  supérieures  réduites  a 5 ou  a un  seul  segment.  Tige  de  1-2  mè- 
tres, dressée,  raide,  simple  ou  rameuse,  puhcsceute,  rude,  à liber 
constitué  par  des  libres  textiles. 

liai).  Originaire  d'Oi  ient;  cultivé  partout  ; subsponlané  ilans  les  cultures  et 
autour  îles  habitations.  (î;  Juin-septembre. 

HU  MU  LUS.  (U.  gen.  1 1 IG.) 

F leurs  dioïques.  — F leurs  mâles  : périgone  à 3-4  folioles  presque 
égalés;  étamines  5,  dressées  et  apiculées  par  h1  connectif.  — F leurs 
femelles  disposées  pur  poires  à l tnsselle  des  bractées  mem braneuses- 
foltac  es  ; péri  go  ne  mouoplivlle,  squamiforme,  en  godet  et  entourant 
I ovaire  ; stigmates  2,  alhmgés-subulés.  Fruit  [akène)  sec,  entouré 
et  non  enveloppé  parle  perigone.  Fümhryon  à cotylédons  linéaires, 
roules  en  spirale;  radicule  répondant  au  dos  de  l’un  des  coty- 
lédons. 

3B.  Lirn.ïS  L.  sp.  1457;  DC.  fl.  fr.  p.  322;  Dub.  bot.  419. 
— Ic.Lctm.  ill.  t.  815;  (dus.  bist.  1 , p.  I2(>,  f 2.—  Fleurs  mâles 
disposées  en  grappes  opposées,  axillaires  ou  terminales,  rameuses; 
périgone  à divisions  ohlongues,  blanches  aux  bords,  étalées  ou  ré- 
fléchies.— Meurs  fem elles  en  chatons  pédonculés,  opposés,  dévo- 
uant des  cônes  ovoïdes  de  2-3  centimètres  de  long;  écailles  très- 
amples  a la  maturité,  jaunâtres,  scarieuses,  ovales,  membraneuses- 
réticuhrs.  Akene  ovuïde-comprimé,  caréné  sur  lus  cotés,  à péri- 
carpe mince,  jaunâtre,  charge  de  glandes  résineuses  jaunes,  brillantes, 
odorantes  et  tres-amères.  Feuilles  opposées,  péliolées,  lisses  en 
dessus,  très-rudes  en  dessous,  eu  cœur  a la  base,  palmaliiohées,  à 
o-5  lobes  ovales-acnmitiPs  cl  dentés.  Tige  grêle,  rameuse-sarmen- 
teuse,  v oltibile  et  atteignant  plusieurs  mètres  de  longueur. 

llab.  Haies  et  buissons.  Juillet-aoûl. 
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€XIV.  JUtiLiillÉES. 

(Juglawdeæ  DG.  th.  élém.  215.)  (1) 

Fleurs  monoïques;  les  males  disposées  eu  chatons  cylindriques  ; 
les  femelles  agrégées  et  entourées  de  bractées,  ou  solitaires  dans 
des  involucres  qui  sont  eux-mêmes  solitaires  ou  plusieurs  réunis. — 
Fleurs  mâles  : involucre  à 5-6  lobes  membraneux  et  inégaux,  à estiva- 
tion imbricative,  muni  en  dehors  et  près  du  sommet  d’une  écaille 
bractéale.  Etamines  plus  ou  moins  nombreuses  (3-56),  insérées  sur 
le  réceptacle  ; filets  très-courts  et  libres;  anthères  biloculaires,  s’ou- 
vrant en  long  et  acuminées  par  le  connectif.  — Fl.  femelles  : invo- 
lucre uniflore,  cà  limbe  3-4-fide  ou  3-4-denté.  Périgone  à tube  soudé 
extérieurement  avec  l’involucre,  et  intérieurement  avec  l’ovaire,  à 
limbe  3-4-fide.  Ovaire  uniovulé,  4-loculaire  à la  base,  supérieure- 
ment uni-biloculaire.  Styles  1-2,  très-courts;  stigmates  2-4.  Ovule 
dressé  et  droit.  Fruit  (noix)  tantôt  nu,  tantôt  enveloppé  par  l’invo- 
lucre  et  le  calice  soudés,  très-accrus,  charnus-fibreux  , persistants 
ou  bien  se  rompant  et  se  détachant  irrégulièrement  et  laissant  cà  nu 
la  noix  ; celle-ci  à deux  valves  ligneuses,  ne  s’ouvrant  que  par  la 
germination  et  ne  renfermant  qu’une  graine.  Celle-ci  4-lobée  , à 
test  mince.  Albumen  nul.  Embryon  renversé;  cotylédons  charnus- 
huileux,  bilobés,  sinués-mameloiinés.  Radicule  opposée  au  hile. 


JUGLANS.  (L.  gen.  107t  part.) 

Fleurs  mâles  : périgone  à 6 divisions  ; étamines  14-56  , à filets 
pétaloïdes.  — Fl.  femelles  : deux  styles  très-courts;  deux  stigmates 
très-grands,  frangés. 


J.  begia  1. sp.  1415;  DC.  fl.  fr.  4,  p.  618;  Dub.  bot.  420.  — 
Je.  Lam.  ill.  t.  781  , f.  1 ; Fuchs , hist.  579  ; Duham.  arbr.  2 , 
p.  49.  — Fleurs  mâles  en  chatons  très-allongés  (7-10  centim.), 
pendants.  Fruit  globuleux,  vert  et  à la  fin  noir  ; noix  ovoïde,  ridée- 
sillonnée,  à 2 valves.  Feuilles  glabres , coriaces,  d’un  vert  sombre, 
à 7-9  folioles  ovales,  presque  égales,  sinuées  aux  bords.  Grand 
arbre  à écorce  blanchâtre  et  fendue,  à rameaux  étalés  et  formant 
une  large  tête  arrondie. 

liab.  Originaire  de  Perse,  cultivé  et  planté  le  long  des  chemins,  b Fl.  niai; 
fr.  aoiït-sepleinbre. 

CXV.  CUPULIFÉI6ÉES. 

(Cupulifereæ  A.  Rich.  annal,  fr.  52  et  92.)  (1) 

Fleurs  monoïques  ; les  mâles  disposées  en  chatons  cylindriques 
et  plus  rarement  globuleux  ; les  femelles  en  épis,  en  chatons  ou  en 
fascicules;  calices  tantôt  solitaires,  tantôt  2-3,  rarement  plus,  ses- 


(I)  Auctore  Grenier. 
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siles  et  réunis  dans  un  involucre  commun  ; celui-ci  foliacé  ou  cul, 
coupe , écailleux  ou  épineux  extérieurement,  s’accroissant  après! 
l’anthèse,  membraneux  ou  coriace  ou  ligneux,  tantôt  renfermant  en- 1 
tièrement  le  fruit,  lantôt  ne  formant  qu’une  cupule  à sa  base. — 
Fleurs  mâles  : écaille  bractéale  tantôt  simple  ou  trilide  et  portant! 
les  étamines  à sa  base,  tantôt  caliciforme,  à 5-6  divisions  dont  l'es- 
tivation est  valvaire,  et  renfermant  les  étamines.  Celles-ci  en  nombre 
égal  à celui  des  divisions  périgonales,  ou  en  nombre  double  et  triple,  , 
insérées  à diverses  hauteurs  sur  l’écaille,  ou  unisériées  et  insérées  sur] 
un  disque  glanduleux  au  fond  de  l’involucre;  lilets  inégaux,  libres  ou 
soudés;  anthères  introrses,  uni-biloculaires,  s’ouvrant  en  long;  con- 
nectif ordinairement  saillant. — Fleurs  femelles  : périgone  soudé  à 
l’ovaire,  à limbe  petit,  denticulé  , finissant  souvent  par  disparaître. 
Ovaire  à 2-4  et  rarem1  à 6 loges  uni-biovulées;  ovules  suspendus  au 
sommet  de  l'angle  interne  des  loges  ou  un  peu  au-dessous , réflé- 
chis. Styles  libres  ou  soudés,  stigmatifères  sur  toute  leur  surface  ou 
latéralement.  Involucre  fructifère  plus  ou  moins  accru,  coriace  ou 
ligneux,  parfois  épineux,  tantôt  capsuliforme  et  renfermant  complè- 
tement le  fruit,  tantôt  en  cupule  et  n’entourant  que  sa  base.  Fruit 
indéhiscent,  uniloculaire  et  souvent  à une  seule  graine  par  avorte- 
ment, à péricarpe  coriace  ou  ligneux  , portant  au  sommet  le  limbe 
périgonal  ou  une  cicatrice  qui  indique  sa  cffute.  Graine  suspendue  , 
à test  membraneux,  mince;  albumen  nul  ; embryon  droit , à cotylé- 
dons foliacés  ou  charnus  farineux,  épigés  ou  hypogés  après  la  ger- 
mination; radicule  courte,  conique,  dirigée  vers  le  hile.  — Arbris- 
seaux ou  arbres  souvent  de  très-haute  taille;  feuilles  ordinairement 
alternes,  entières  ou  diversement  découpées  ; stipules  libres  et  ca- 
duques. 


FAGUS.  (Tournef.  inst.  58b  t.  551.) 


I*  leurs  monoïques. — Les  mâles  en  chatons  globuleux,  longuement 
pédonculés  , à écailles  très-petites  et  caduques.  Ecaille  bractéale 
campanulée , à 5-6  divisions.  Etamines  8-12,  insérées  au  fond  du 
périgone,  sur  un  disque  glanduleux,  exsertes;  anthères  biloculaires. 
— Fleurs  femelles  1-3,  renfermées  dans  un  involucre  urcéolé,  subqua- 
drilobé  et  soudé  extérieurement  à de  nombreuses  bractées  linéaires 
et  inégales.  Périgone  à tube  soudé  à l’ovaire , et  à limbe  libre  al- 


longé et  lacinié.  Ovaire  trigone  , à 5 loges  uni-biovulées.  Stvles  3 , 
filiformes,  stigmatifères  latéralement.  Involucre  fructifère  càpsuli- 
forme,  ligneux,  à 4 valves , chargé  d’épines  molles  ou  coriaces  (extré- 
mités libres  des  bractées),  renfermant  complètement  1-3  fruits. 
Ceux-ci  trigones,  surmontés  par  les  divisions  piliformes  du  péri- 
gone, tà  une  et  rarement  à 2 graines;  péricarpe  coriace,  velu  inté- 
rieurement. Cotylédons  charnus,  irrégulièrement  plissés  en  dedans, 
fortement  cohérenls. 
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F.  ëixvATiCA  L.  sp . 1416;  D C.  fl.  fr.  ?>,p.  305;  Dub.  bot. 
428;  Lois.  gall.  2,  p.  324.  — le.  Gœrtn.  fruct.  t.  37,  f.  2 ; Dod. 
pempt.  820;  Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1504.  Rchb.  exsicc.  n°2527  ! — 
Fruit  brun,  trigone,  à angles  aigus.  Bourgeons  glabres  et  luisants. 
Feuilles  pétiolées , ovales  ou  ovales-oblongues , aiguës  ou  subacu- 
minées,  superficiellement  sinuées-denticulées  et  ciliées  aux  bords, 
coriaces,  d’un  vert  clair,  à nervures  saillantes, d’abord  pubescentes- 
soyeuses,  puis  glabrescentes  ; feuilles  cotylédonaires  épigées,  réni- 
formes  et  subémarginées  au  sommet,  très-amples,  vertes  en  dessus, 
nacrées  en  dessous.  Arbre  de  haute  taille,  à branches  étalées,  à 
écorce  lisse,  blanchâtre  ou  grisâtre. 

Hab.  Bois  et  forêts,  Fl.  avril;  fr.  juillet-août. 

CASTANEA.  (Tournef.  inst.  584,  t.  532.) 

Fleurs  monoïques. — Les  mâles  en  glomérules  entourés  d’écailles 
et  formant  de  longs  chatons  filiformes  et  interrompus.  Ecaille  brac- 
téale  profondément  5-6-partite.  Etamines  8-4  5,  insérées  à la  base 
du  périgone  sur  un  disque  glanduleux  , exsertes;  anthères  bilocu- 
laires. — Fleurs et  parfois  hermaphrodites  entourées  d’un  in- 
volucre  campanulé,  uni-triflore , soudé  extérieurement  à de  nom- 
breuses bractées  linéaires.  Périgone  à tube  soudé  à l’ovaire,  à limbe 
supère  et  5-8-fide.  Etamines  5-12,  ordinairement  avortées.  Ovaire 
à 5-6  loges  uni-biovulées.  Style  très-court;  stigmates  en  nombre 
égal  à celui  des  loges.  Involucre  fructifère  capsuliforme  , ligneux , 
chargé  d'épines  subidées,  fasciculées  et  divergentes , renfermant  1-3 
fruits  et  s'ouvrant  en  4 valves.  Fruit  (châtaigne)  ovoïde- trigone  , 
subanguleux,  à une  graine,  à péricarpe  coriace.  Cotylédons  volu- 
mineux, charnus,  farineux,  plissés,  fortement  cohérents,  recou- 
vrant la  radicule. 

C.  vblgaris  Lam.  dict.  1 ,p.  708;  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  506;  Dub. 
bot.  428;  Lois.  gall.  2,  p.  325;  Castanea  vesca  Gœrtn.  fruct.  1, 
p.  481,  t.  37;  Fagus  Castanea  L.  sp.  1416.  — le.  Math.  comm. 
191;  Dod.  pempt.  802,  f.  1;  Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1505.  — Fruit 
brun,  luisant,  à large  base  blanchâtre.  Bourgeons  glabres.  Feuilles 
pétiolées,  oblongues-lancéolées,  acuminées,  très-grandes  (presque 
2 décimètres  de  longueur,  y compris  le  pétiole,  sur  5-6  centi- 
mètres de  largeur),  fortement  dentées  et  à dents  cuspidées,  coriaces, 
glabres , luisantes  , à nervures  saillantes.  Arbre  de  haute  taille,  à 
branches  étalées,  à écorce  grisâtre  largement  fendillée. 

Hab.  Terrains  siliceux;  bois  et  forêts.  Fl.  mai-juin;  fr.  sept.-octobre. 

QUF.RCUS.  (Tournef.  inst.  852,  t.  549.) 

Fleurs  monoïques. — Fleurs  mâles  en  chatons  filiformes , interrom- 
pus, sans  écailles  bractéales.  Involucre  à 6-8  divisions  inégales  , 
ciliées.  Etamines  6-10,  insérées  à la  base  du  périgone  sur  un  disque 
glanduleux,  exsertes;  anthères  biloculaires.  — Fleurs  femelles  so- 
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litaires  au  centre  d’un  involucre  accrescent  et  composé  de  bractées 
écailleuses,  imbriquées  et  soudées  en  une  cupule.  Tube  du  périgone 
soudé  à l’ovaire;  limbe  supère,  à six  divisions  ou  obscurément  den- 
ticulé.  Ovaire  à 3-4  loges  biovulées  ; style  court  , épais  ; stigmates 
en  nombre  égal  à celui  des  loges.  Involucre  fructifère  (cupule),  in- 
duré-ligneux , entourant  seulement  la  partie  inférieure  du  fruit , 
à bractées  soudées  dans  presque  toute  leur  longueur  ou  libres  et 
étalées  au  sommet,  molles  et  jamais  épineuses.  Fruit  (gland)  ovoïde 
ou  oblong,  ombiliqué  au  sommet  elmucroné  par  le  limbe  périgonal 
et  le  style,  uniloculaire  , à une  graine  par  avortement  ; péricarpe 
coriace,  luisant.  Cotylédons  plans-convexes,  cliarnus-farineux , re- 
couvrant la  radicule. 


a.  Feuilles  caduques. 

8E88IMFLORA  Sm.  fl.  brit.  3,  p.  1020  ; JJ  C.  fl.  fr.  3, 
p . 310  (ex el.  var.  e.  et  ç.);  l)ub.  bot.  429  ; Q microcarpa  Lap. 
abr.  582. — Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1509. — Pédoncules  presque  nuis 
ou  à peine  égaux  aux  pétioles,  dont  la  longueur  dépasse  rarement 
1 centimètre.  Cupules  sessiles  sur  le  pédoncule  très-court,  à écailles 
courtes  et  apprimées.  Gland  ordinairem1  ovoïde.  Feuilles  pétiolées, 
glabres  ou  pubescentes  dans  leur  jeunesse,  oblongues-obovales,  iné- 
galement tronquées  ou  atténuées  à la  base,  plus  ou  moins  profondé- 
ment sinuées-pennatilobées,  à lobes  obtus  et  mutiques.  Arbre  de 
haute  taille,  à branches  étalées  , tortueuses,  à feuilles  desséchées 
et  persistant  pendant  l’hiver. 

Hab.  Rois  et  forêts  ; ne  dépasse  pas  dans  les  montagnes  8 à 900  mètres 
d’altitude,  b Fl.  avril-mai;  fr.  août-septembre. 


Q.  pubescens  Willd.  sp.  4 , p.  450  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  352  ; 
Dub.  bot.  429;  Lois.  gall.Z,  p.  32G  ; Q.  lanuginosa  Thuill.  fl.  par. 

502.  — Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1312.  Rchb.  exsicc.  n°  21  ! 

Fruits  agglomérés  , presque  sessiles.  Cupules  à écailles  pubescen- 
tes ou  au  moins  ciliées,  apprimées.  Feuilles  tomenteuses-laineuses 
dans  leur  jeunesse , puis  glabrescentes  en  dessus  , et  plus  ou  moins 
pubescentes  ou  tomenteuses  en  dessous,  pétiolées,  un  peu  échan- 
gées à la  base.  Tige  tortueuse  et  rabougrie;  caractères  qui  l’éloi- 
gnent du  Q.  sessüiflora , avec  lequel  il  a de  très-grands  rapports. 

Hab.  Bois  et  forêts  du  nord  et  du  midi;  commun  dans  les  plaines  du  Langue- 
doc, du  Roussillon  et  de  la  Provence,  où  les  Q.  sessiliflora  et  Q.  prdunculuta 
sont  plus  rares,  b Fl.  avril-mai  ; fr.  août-septembre. 

Q.  PEDist  iLATA  Ehrh.  arb.  n°  77;  Q.  racemosa  I)  C.  fl., 
fr.  3,  p.  309;  Dub.  bot.  429;  Lois.gall.  2,  p.  326;  Q.  Robur  L. 
fl.  suec.  ed  2,  p.  340,  var.  a.  ( exel . var.  p.);  Chêne  blanc  Secondât, 
mém.  t.  1 et  3.  — le.  Fuchs,  p.  229;  Math.  comm.  184;  Rchb. 
k.  cent.  12,  n°1513. — Fruits  agrégés  ou  épars  vers  le  sommet  d’un 
long  pédoncule  cinq  éi  six  fois  plus  long  que  le  pétiole.  Cupules 
sessijes  , a écailles  courtes  et  apprimées.  Gland  ordinairement 
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ovoïde.  Feuilles  brièvement  pétiolées  ou  sessiles y inégalement  et  pro- 
fondément pennatilobées  , à lobes  obtus  et  mutiques.  Arbre  de 
très-haute  taille  , à branches  étalées,  à bois  plus  dur  et  plus  estimé 
que  celui  du  Q.  sessiliflora. 

Hab.  Bois  et  forêts,  dans  les  mêmes  régions  que  le  Q.  sessiliflora.  % FI. 
avril-mai  ; fr.  août-septembre. 

Q.  APENMIN4  Lam.  dict.  1 , p.  725;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  552  ; 
Dub.  bot.  429  ; Lois.  gall.  2,  p.  526.  — Fruits  6-10  , sessiles  sur 
un  pédoncule  qui  dépasse  le  pétiole.  Feuilles  vertes,  pubescentes  et 
cotonneuses  en  dessous , largement  ovales,  à lobes  peu  nombreux , 
grands , peu  profonds  et  très-obtus,  à pétiole  court  et  laineux.  Arbre 
peu  élevé , touffu , d'un  aspect  sombre.  — Cet  arbre  est  au  Q.  pe- 
dunculata  ce  que  le  Q.  pubescens  est  au  Q.  sessiliflora.  Serait-il 
mieux  de  n’admettre  que  deux  espèces?  La  culture  peut  seule  ré- 
pondre à cette  question. 

Hab.  Collines  sèches  et  pierreuses  du  midi  ( Bosc );  Pic  Saint-Loup  (Godron). 
f>  Fl.  avril- mai  ; fr.  août-septembre. 

Q fasyigiata  Lam.  dict.  1,  p.  725  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  551  ; 
Dub.  bot.  429;  Lois.  gall.  2 , p.  526.  — Endress , exsicc.  ann. 
1851  ! — Fruits  5-5,  agrégés  au  sommet  d’un  pédoncule  beau- 
coup plus  long  que  le  pétiole.  Cupules  sessiles,  à écailles  courtes, 
obtuses,  glabres.  Gland  cylindrique,  5-4  fois  plus  long  que  la 
cupule.  Feuilles  glabres  , presque  sessiles , à lobes  très-obtus  et 
très-peu  profonds.  Tige  de  10  h 20  mètres  de  hauteur,  à branches 
toutes  ascendantes  et  donnant  à cette  espèce  l'aspect  pyramidal  du 
Populus  fastigiata.  — N’est  probablement  qu’une  variation  prove- 
nant de  la  culture  du  Q.  pedunculata  (Decaisne). 

lîab.  Arbre  épars  dans  les  vallées  des  Pyrénées,  où  il  ne  paraît  pas  indigène 
(DC).  i)  Fl.  avril-mai;  fr.  août-septembre. 

Q.  Tozza  BosCy  journ.  hist.  nat.  2 ,p.  155,  t.  52,  f.  5 ; DC. 
fl.  fr.  5 , p.  552  ; Dub.  bot.  429  ; Q.  humilis  D C.  I.  c.  5,  p.  512 
(non  L.)  ; Q.  Cerris  y.  D C.  fl.  fr.  5,  p.  511  ; Q.  pyrenaica  Willd. 
sp.  4 ,p.  451  ; Lois.  gall.  2,  p.  526  ; Q.  stolonifera  Lap.  abr.  582; 
Q.nigra  Thorey  chl.  581;  Q.  Tauzin  Per  s.  syn.  2,  p.571  ; Q.  bros- 
sa Bosc , mém.p.  15. — Endress , exsicc.  ann.  1851  !;  Billot , exs. 
1529! — Fruits  sessiles  ou  brièvement  pédonculés.  Cupules  h écail- 
les apprimées.  Feuilles  pétiolées  , obovales-oblongues  , sinuées-lo- 
bées  ou  presque  pennatifides , à lobes  entiers  et  rarement  dentés 
arrondis  au  sommet  obtus,  couvertes  en  dessus  de  poils  roussatres- 
étoilés , et  en  dessous  d'un  duvet  si  épais  qu'on  n'aperçoit  plus  le 
parenchyme  ; pétiole  tomenteux  , ainsi  que  les  jeunes  rameaux. 
Tige  peu  élevée , et  ne  formant  quelquefois  qu’un  buisson.  Racine 
longuement  rampante  et  poussant  des  rejets. 

Hab.  Au  pied  des  Pyrénées  et  dans  les  landes  de  l’ouest.  1>  Fl.  mai-juin  ; 
fr.  septembre. 
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<£•  Cinm  s L.  sp.  141  S-,  DC.  fl.  fr.n,  p.  354,  e/ 3,  p.  311 
tcir.  p.  ef  y.)  ; Dub.  bot.  4211  ; Z ois.  £«//.  2,  p.  327;  (Z 
Ægilops  Bon.  nanti.  102;  Q.  crinita  Rose,  chên.  19.  — le. 
Lob.  obs.  584;  Rchb.  te.  cent.  12,  n°  1316!.  Rchb.  exsicc.n0  1515!; 
Schultz,  exsicc.  n°  72  i ! — Pédoncules  fructifères  courts  ou  pres- 
que nuis.  Ecailles  de  la  cupule  linéaires-subulées,  libres  dans  leur 
moitié  supérieure  et  reeourbées-contournécse  n dehors.  Gland  ovoïde- 
oblong.  Feuilles  brièvement  pétiolées , glabres,  pubescentes  ou 
tomenteuses  en  dessous,  oblongues  et  étroites , sinuées-lobées  ou 
pennatilobées,  à lobes  aigus  et  muer oné s-calleux.  Arbre  élevé. 

Uab.  I/ouest  de  la  France;  se  retrouve  au  pied  de  la  chaîne  du  Jura  à Vil- 
lars-Saint-Georges , près  de  Besançon  (Gren.).  Fl . avril-mai;  fr.  aoùt-sept. 


Fouît vvisu  Guss.  ind.  serti,  h.  r.  Rocc.  ann.  1823,  et  syn. 
Sic.  2,  p.  005;  Q.  pseudo-suber  Rchb.  fl.  exc.  p.  177  (non 
l)esf.'  ex.  Guss.).  (Vulgà  Drouis  et  Drouino.).  — Fruits  solitaires 
ou  géminés,  portés  par  de  courts  pédoncules  un  peu  renflés.  Cu- 
pule à base  presque  ovoïde,  couverte  extérieurement  et  surtout  an 
sommet  de  longues  écailles  recourbées  et  chevelues.  Feuilles  ovales , 
dentées  en  scie,  à pétiole  et  nervures  grêles,  à limbe  mince  et  non 
épais  comme  dans  le  (J.  Suber , non  dècurrent  sur  le  pétiole,  glabre 
en  dessus  et  couvert  en  dessous  d’un  léger  duvet  subtomenteux. 
Arbre  de  moyenne  taille,  à écorce  non  subéreuse  et  peu  épaisse. 

liai).  Grasse  {Lord),  Fréjus  ( Perreymond ),  Toulon  [Robert).  L Fl.  avril- 
mai;  fr.  août. 


b.  Feuilles  toujours  vertes,  persistantes  et  coriaces. 


Q.  Suii  it  L.  sp.  1413;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  313  ; Dub.  bot.  429  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  325.  — le.  Clus.  hist.  p.  22;  Rchb.  ic.  cent.  12, 
n°  1300.  Rchb.  exsicc.  n°  1639  ! ; JVelwitch , n°  00  ! — Fruits  soli- 
taires ou  géminés,  portés  par  de  courts  pédoncules  renflés.  Cupule 
à base  conique,  à écailles  courtes,  ovales,  aiguës,  subétalées,  tomen- 
teuses. Feuilles  ovales-oblongues,  entières  ou  dentées-mucronées, 
légèrement  décurrentes  à la  base,  glabres  en  dessus,  couvertes  en 
dessous  d’un  duvet  très-épais.  Arbre  de  moyenne  taille,  à écorce 
subéreuse,  très-épaisse  et  connue  sous  le  nom  de  liège. — Cette  écorce 
se  sépare  du  tronc  tous  les  sept  à huit  ans  (D  C.).  * 

llab.  Environs  de  Bayonne;  assez  rareen  Languedoc,  en  Roussillon  et  en 
Provence;  Corse.  Fl. avril-mai  ; fr.  août. 

Q.  Ilex  Z.  sp.  1412;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  313;  Dub.  bot.  429; 
Lois.  gall.  2,  p.  324;  (>.  Ilex  et  Q.  Alzina  Lap.  abr.  p.  583  et  584; 
0 • calycina  et  Q.  expansa  Voir.  dict.  suppl.  2,  p.  216. — le.  Cius. 
hist.  p.  23;  J.  R.  hist.  1,  pars  2,  p.  95;  Rchb.  ic.  cent.  12, 
n°  1 307.  Rchb.  exs.  n° 2418!;  Puel  et  Maille,  herb.fl.loc.  n°  101  !; 
Soleirol,  exs.  n°  3868  !;  Billot,  exs.  1328!  — Fruits  solitaires  ou  2-5 
à l’extrémité  d’un  pédoncule  qui  dépasse  rarem1 12-15  inill.  Cupule 
arrondie  à la  base,  à écailles  courtes,  ovales,  opprimées,  tomen- 
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teuses.  Feuilles  très-variables,  ovales-lancéoléesou  lancéolées,  très- 
entières  ou  fortement  dentées-épineuses,  glabres  et  d’un  vert  obscur 
en  dessus,  blanches-tomenteuses  en  dessous , et  rarement  dénudées. 
Arbre  peu  élevé,  à écorce  brune  et  non  subéreuse.  — La  forme  du 
gland  est  extrêmement  variable  dans  cette  espèce,  qui  se  distingue 
bien  de  la  précédente  et  de  h suivante  par  les  écailles  de  la  cupule. 

Hab. Toute  la  région  méditerranéenne;  remonte  les  vallées  des  Alpes  et  des 
Pyrénées;  tout  l’ouest  jusqu’à  Angers,  etc.  (D  C.)  1)  Fl.  avril-mai;  fr.  août. 

Obs.  Tous  les  chênes  du  bois  de  Grammont,  près  de  Montpellier,  appar- 
tiennent au  Q.  llex,  et  le  Q.  grammuntia  Lin.  est  une  autre  espèce  qui  parait 
être  le  Q.rotundifolia  Lam.  (D  C.) 

Q.  iv/A\B»ui  Gren.  et  Godr.  ; Q.  pseudo-coccifera  Webb , 
it.  hisp.  (non  Desf.).  — Fruits  brièvement  pédonculés.  Cupule  à 
écailles  courtes,  lancéolées,  tomenteuses,  opprimées.  Feuilles  ob- 
îongues,  dentées-épineuses,  glabres  sur  les  deux  faces.  Arbuste  d’une 
taille  peu  élevée.  — Cette  espèce  a les  fruits  du  Q.  Ilex , et  presque 
son  port;  elle  a les  feuilles  du  Q.  cocciferay  bien  qu’un  peu  plus 
étroites.  Serait-ce  une  hybride? 

Ilab.  Environs  de  Toulon  ( Auzandre ).  b Fl.  avril;  fr.  août. 

Q.  coccifera  L.  sp.  14-15  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  513;  Dub.  bot. 
429;  Lois,  g ail.  2,  p.  325.  — le.  Garid.  Aixy  t.  53;  Clus.  hist. 
24  ; Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1308.  Noë , exs.  it.  or.  233  ! — Fruits 
brièvement  pédonculés  ou  subsessiles.  Cupule  pubescente-cen- 
drée,  à écailles  courtes , ovales-lancéolées , subaiguës,  ouvertes  ou 
subétalées  au  sommet.  Feuilles  ovales  ou  oblongues  , dentées-épi- 
neuses, glabres  sur  les  deux  faces.  Arbuste  à tige  très-rameuse, 
basse,  atteignant  rarement  1 mètre,  et  formant  des  buissons  qui 
parfois  n’ont  pas  un  quart  de  mètre  de  hauteur  ; jeunes  rameaux  pu- 
bescents-étoilés. 

Hab.  Toute  la  région  méditerranéenne;  Corse.  \)  Fl.  avril-mai;  fr.  août. 

CORYLLS.  (Tournef.  inst.  p.  22,  t.  547.) 

Fleurs  monoïques. — Les  mâles  en  chatons  cylindriques  et  com- 
pactes, à écailles  bractéales  imbriquées  ; celles-ci  au  nombre  de  trois , 
soudées  inférieurement , libres  au  sommet , et  simulant  une  écaille  à 
trois  lobes  dont  l’extérieur  recouvre  les  deux  intérieurs.  Etamines  8, 
insérées  à diverses  hauteurs  et  près  de  la  base  de  la  suture  des  écailles; 
filets  très-courts;  anihèresuniloculaires , barbues  au  sommet. — Fleurs 
femelles  enfermées  dans  un  bourgeon  terminal  écailleux  f à bractées 
entières,  entourant  l’involucre  campanulé,  uni-biflore,  formé  de  fo- 
lioles très-petites,  Jaciniées,  velues  et  soudées  à la  base.  Calice  à 
tube  soudé  à l’ovaire,  à limbe  très-petit  et  denticulé.  Ovaire  à 2 
loges  uniovulées;  styles  2,  filiformes,  entièrement  stigmatifères.  In- 
volucre  fructifère  (cupule)  foliacé,  un  peu  charnu  à la  base,  campa- 
nulé, irrégulièrement  lacinié  au  sommet , renfermant  un  seul  fruit. 
Fruit  (noisette)  ovoïde  ou  oblong,  uniloculaire,  à une  et  rarement  à 
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doux  graines;  péricarpe  ligneux.  Graine  à (est  membraneux  et  por- 
tant d’un  côté  les  ramifications  du  raphé  et  de  la  chalaze.  Cotylédons 
pla ns-convexes,  recouvrant  la  radicule. 

^ • Avkliau'a  L.  sp.  1 -i 1 7 ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  308  ; Dub.  bot. 
430  ; Lois.  gall.  2,  p.  327.  — Je.  Lam.  ill.  t.  780  ; Clus.  hist.  1 1 , 
f.  1;  Lob.  obs.  008,  f.  2;  Rchb  te.  cent.  12,  n°  1300.  Rchb.  exsicc. 
n°  1038!;  C.  Billot , exsicc.  n°  450! — Chatons  des  fleurs  mâles 
sessiles,  pendants,  commençant  à paraître  à la  lin  de  l’automne  avant 
la  chute  des  feuilles,  et  se  développant  au  printemps  avant  l’appari- 
tion des  nouvelles.  Bourgeons  des  fleurs  femelles  solitaires;  styles 
d’un  rouge  vif.  Involucre  fructifère  ouvert,  à lobes  inégaux,  débor- 
dant ordinairement  le  fruit.  Feuilles pétiolées, ovales-suborbiculaires, 
brusquement  acuminées,  en  cœur  à la  base,  doublement  dentées, 
quelquefois  subtrilobées  au  sommet,  ou  même  fortement  incisées, 
pubescentes  en  dessous  et  d’un  vert  plus  pâle  que  sur  la  face  su^ 
périeure.  Arbuste  s’élevant  à 2-4  mètres. 

Ilab.  Bois,  taillis,  haies  et  buissous.  Fl.  février-avril;  fr.  août-septembre. 

CAKPIINUS.  (L.  gen.  lo"3.) 

Fleurs  monoïques. — Fleurs  mâles  imbriquées  en  chatons  cylindri- 
ques; a écailles  bractéales  monophylles,  simples.  Etamines  12  ou 
plus,  insérées  à la  base  de  l’écaille  périgonale  ; anthères  unilocu- 
laires, barbuesau  sommet,  s’ouvrant  par  une  seule  fente  longitudinale. 

— Fl.  femelles  en  grappes  lâches,  munies  de  2 petites  bractées  cadu- 
ques qui  produisent,  à l’aisselle de>chacune d’elles,  un  involucre  pédi- 
cellé.  Involucre  uniflore,  foliacé,  accrescent,  trilobé.  Périgoneà  tube 
soude  a l’ovaire,  à limbe  denticulé.  Ovaire  à deux  loges  uniovulées  ; 
styles  2,  soudés  à la  base.  Involucre  fructifère  foliacé,  5 -lobé,  à lobe 
moyen  beaucoup  plus  grand  que  les  2 latéraux,  embrassant  le  fruit 
qu’il  cache  en  dehors  et  qu’il  surpasse  longuement.  Fruit  ovoïde- 
comprimé,  muni  de  côtes  longitudinales,  couronné  par  le  limbe 
du  calice,  uniloculaire  et  à une  graine;  péricarpe  ligneux.  Cotylé- 
dons plans-convexes,  cachant  la  radicule. 

€.  Betoi.us  L.  sp.  1 4 1 G ; L)  C.  fl.  fr.  3,  p.  305;  Dub.  bot. 
430  ; Lois.  gall.  2,  p.  327. — le.  Dod.  pempt.  820,  f.  2;  Lob.  obs. 
607,  f.  dextr.  ; Rchb.  ic.  cent.  12,  n°  1200.  Rchb.  exs.  n°  1637  ! ; 
('.  Billot,  exsicc.  n°  460  ! — Chatons  des  fleurs  mâles  sessiles,  à 
écailles  périgonales  imbriquées,  ovales-aigues  ou  acuminées,  ciliées. 

— Fleurs  femelles  à involucre  fructifère  très-grand  et  8-1 0 fois  plus 
long  que  le  fruit,  à lobes  entiers  ou  dentés.  Fruit  muni  de  3-8  et 
même  11  ((ray)  nervures  saillantes,  couronné  par  les  dents  du  péri- 
gone,  au  nombre  de  3-4-6  et  même  plus.  Feuilles  plissées  dans  le 
bourgeon,  pétiolées,  ovales  ou  oblongues,  rarement  obtuses,  ordi- 
nairement aiguës  ou  acuminées,  arrondies  ou  un  peu  en  cœur  à la 
base,  doublement  dentées^  d’un  vert  pâle  en  dessous  et  pubescentes 
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sur  les  nervures  qui  sont  saillantes  et  dont  les  latérales  sont  paral- 
lèles. Arbre  de  taille  moyenne.  — Les  fleurs  apparaissent  à peu 
près  en  même  temps  que  les  feuilles  ou  un  peu  avant  elles. 

p.  provincialis  Gay.  Feuilles  obtuses  ou  pointues  et  non  acu- 
minées;  bractées  des  fleurs  femelles  à lobes  munis  de  3-4  grosses 
dents  sur  chaque  bord  ; fruit  couronné  de  six  dents.  C.  provincialis 
Gay , in  litt.  olim. 

Hab.  Forêts,  bois  et  taillis,  i,  Fl.  avril-mai;  fr.  juillet-août. 

OSTRYA.  (Mich.  nov.  gen.  225,  t.  101.) 

Fleurs  monoïques. — Fl.  males  imbriquées  en  chatons  cylindri- 
ques, à écailles  bractéales  monophylles,  simplesy  dépourvues  de  brac- 
téoles.  Etamines  12  ou  plus,  insérées  à la  base  de  récaille  périgo- 
nale  ; (ilets  rameux;  anthères  uniloculaires.  — Fleurs  femelles  en 
grappes  strobili formes , munies  de  2 petites  bractées  caduques  qui 
produisent  à leur  base  un  involucre  formé  de  2 écailles  soudées  par 
les  bords.  Involucre  uni-biflore,  foliacé,  accrescent,  fermé.  Périgone 
à tube  courbé,  à limbe  très-court,  entier,  cilié.  Ovaire  à deux  loges 
uniovulées;  styles  2,  soudés  à la  base.  Involucre  fructifère  membra- 
neux-papyracé , fermé  et  simulant  une  ample  utricule  aplatie , ci  la 
base  de  laquelle  repose  le  fruit.  Celui-ci  ovoïde , lisse  , renfermant 
une  seule  graine;  péricarpe  coriace.  Cotylédons  plans-convexes,  ne 
recouvrant  point  la  radicule. 

O.  ciEsi9i.iiFoi,!%  Scop.  carn.  2,  p.  244  (1772);  O.vulgaris 
Willd.  sp.  4 ,p.  469;  Lois , gall.V.p.  528;  Carpinus  OstryaL.  sp. 
1417.  — le.  Mich.  I.  c .;  Rchb.  ic.  cent.  15,  n°  1299.  Rchb. 
cxsicc.  n°  816!  — Fleurs  femelles  en  grappes  d’abord  minces,  puis 
se  renflant  à la  maturité  en  strobile  ovoïde,  de  4-6  centimètres  de 
long  sur  presque  trois  de  large.  Ecailles  périgonales  ovales-acumi- 
nées , poilues  , 5-6  fois  plus  courtes  que  l’involucre  fructifère.  Ce- 
lui-ci blanchâtre,  ovale-comprimé,  aigu  et  comme  mucroné,  poilu 
surtout  à la  base.  Fruit  grisâtre,  lisse,  ovoïde,  à sommet  tronqué  et 
bordé  de  cils.  Feuilles  brièvement  pétiolées,  ovales-lancéolées  ou  el- 
liptiques, acuminées , doublement  dentées,  glabres,  plus  pâles  en 
dessous  et  pubescentes  sur  les  nervures  très-saillantes.  Arbre  de 
taille  moyenne.  — Les  grappes  femelles  fructifères  ont  l’aspect  de 
celles  du  houblon. 

Hab.  Grasse  (Durai);  Saint-Arnoux  [Girody)  ; Aiglun  ( llanry );  Fréjus 
( Perreymond ).  \j  Fl.  avril-mai;  fr.  août. 


ESPÈCES  EXCLUES. 

Qüercus  b*sel’»o-coccifeiia  Desf.  fl.  atl.  2,  p.  549;  Lois, 
gall.  2 , p.  525.  — Loiseleur  indique  cette  plante  autour  de  Tou- 
lon , d’où  nous  n’avons  pu  nous  la  procurer,  et  où  elle  n’est  point 
signalée  par  M.  Robert  dans  son  catalogue  des  plantes  de  Toulon. 
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Quercus  tiuttoria  Willd.  et  Tierces  Baiisteri  Mx. 

Nous  n’avons  pas  cru  devoir  décrire  ces  espèces  américaines,  intro- 
duites dans  quelques  promenades  ou  bois  des  environs  de  Paris. 

Qcercks  Ægiloi>§  L.  — Plante  de  Crète  et  de  l’archipel  de 
la  Cièce  , non  observée  dans  l’ouest  où  Loiseleur  l’a  indiquée. 

Qt'FRcis  f.agi.iea  Lam.  — Plante  d’Espagne  signalée,  sur  la 
loi  de  W ildenow,  par  Loiseleur,  dans  le  midi  de  la  France,  où  nous 
n’avons  pu  constater  son  existence. 


C\ll  SALICINÉES. 

( Amkntacearlm  gen.  Juss.  407.)  (t) 


F leurs  dioïques,  les  males  et  les  femelles  disposées  en  chatons. 
I > i sfjue  réduit  a 1-2  glandes  situées  a la  base  des  organes  sexuels 
(Saliæ) , ou  cupuliforme  ( Populus ).  — Fleurs  mâles  : Etamines 
2 ou  plus;  lilets  libres  ou  plusou  moins  soudés;  anthères  biloculaires, 
s’ouvrant  en  long. — Fl.  femelles  : Ovaire  libre,  uniloculaire,  ou  in- 
complètement biloculaire  par  l’inlroflexion  des  2 feuilles  carpellaires. 
Placentas  linéaires,  courts,  pariétaux.  Ovules  nombreux,  ascendants, 
réfléchis.  Styles  2,  plus  ou  moins  soudés;  stigmates  bipartites, 
bifides,  émarginés  ou  entiers.  Fruit  capsulaire  ovoïde-eonique  , à 
graines  nombreuses,  à déhiscence  loculicide  , s’ouvrant  du  sommet 
à la  base  en  deux  valves  à la  fin  roulées  en  dehors,  et  portant  infé- 
rieurement les  graines  vers  leur  milieu.  Graines  très-petites,  dres- 
sées, a test  membraneux , enveloppées  de  longs  poils  qui  naissent 
près  du  bile.  Albumen  nul.  Embryon  droit;  cotylédons  plans-con- 
vexes;  radicule  très-petite,  tournée  vers  le  hile.  — Arbres  , ar- 
bustes ou  arbrisseaux  devenant  parfois  presque  herbacés.  Feuilles, 
caduques,  alternes,  simples,  entières  ou  dentées,  parfois  lobées  ; 
stipules  libres,  caduques,  souvent  nulles.  Chatons  naissant  avant’ 
pendant  ou  après  l’apparition  des  feuilles. 


SALIX.  (Tourner,  inst.  p.  590,  t.  568.) 

Ecailles  des  chatons  entières.  Fleurs  mâles  et  femelles,  munies  de 
une  ou  deux  glandes  situées  à la  base  des  étamines  ou  de  l’ovaire  et 
tenant  lieu  de  disque.  — F’ieurs  mâles  : étamines  deux-cinqy  à fi- 
lets libres  ou  plus  ou  moins  soudés,  plus  rarement  à 2 filets  soudés 
dans  tonte  leur  longueur,  ainsi  que  les  anthères  (étamine  solitaire  et 
quadriloeulaire).  — Fleurs  femelles  : ovaire  sessile  ou  pédicellé,  uni- 
loculaire; style  allongé  ou  presque  nul;  stigmates  2,  entiers,  échan- 
gés ou  bifides.  Graines  munies  d’une  aigrette. 

Ors.  Dans  un  genre  aussi  difficile,  l’insuffisance  des  faits  ne  nous  per- 
mettant pas  de  déterminer  avec  précision  les  parents  des  espèces  hybrides, 
nous  a forcé  de  renoncer  à la  nomenclature  généralement  adoptée  en  pareil 
cas,  et  nous  avons  continué  a les  traiter  comme  des  espèces  légitimes  , aux- 
quelles nous  avons  appliqué  la  nomenclature  linnéenne. 


(t)  Auctorc  Grenier. 
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§ 1.  OUATONS  LATÉRAUX  SUR  LE  VIEUX  ROIS. 

Sect.  t.  âmerina  Fries. — Ecailles  des  chatons  concolores  et  entièrement  jau- 
nâtres qpt  roussdtres.  Anthères  jaunes  après  l’anthèse.  Nectaires  deux  et 
plus  rarement  un  seul.  — Arbres  ou  arbrisseaux  élevés. 

a.  Eraillés  caduques  avant  la  maturité  des  capsules. 

S.  pentandra  L.  S.  fragilis  L. 

S.  alba  L.  S.  babylouica  L. 


b.  Ecailles  persistantes. 

S.  amygdalina  L.  S.  undulata  Ehrh. 

S.  liippophacfolia  Thuill.  S.  mollissima  Ehrh. 

S.  incana-fc. 


Sect.  2.  Purpureæ  Koch.  — Ecailles  discolore  s;  chatons  sessiles  ou  subses- 
siles,  naissant  avant  les  feuilles.  Anthères  pourprées  et  devenant  noires  après 
l'anthcse.  — Face  interne  de  l‘écorce  d'un  jaune  citron. 

S.  purpurea  L.  S.  rubra  Huds.  S.  Wimmeriana  Gr. 

Sect.  5.  Viminales  Koch.  — Ecailles  discolores ; chatons  sessiles  ou  subses- 
siles , naissant  avant  ou  avec  les  feuilles.  Anthères  jaunes  après  l’anthèse. 
Capsule  scssilc  ou  à péclicelle  une  fois  plus  long  gue  la  glande.  — Feuilles 
lancéolées  ou  lancéolées-linéaires;  rameaux  prolongés  en  baguettes  flagel- 
li  formes. 

S.  daphnoides  Vill.  S.  viminalis  L. 

S.  Smithiana  Willd.  S.  affînis  Gren.  et  Godr. 
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Sect.  4.  Capheæ  Fries.  — Ecailles  discolores:  chatons  sessiles  lors  de  l’an- 
thèse , puis  plus  ou  moins  feuillés  à la  base  et  pédonculés  à la  maturité. 
Authères  jaunes  après  l’authèse.  Capsule  à pédicelle  allongé,  et  égalant  au 
moins  deux  fois  la  longueur  delà  glande. — Rameaux  ordinairement  courts 
et  toruleux. 


a.  Stigmates  subsessiles;  feuilles  plus  ou  moins  rugueuses,  plus  ou  moins 

velues- crépues,  cl  tomenteuscs  ou  soyeuses  en  dessous. 

S.  cinerea  L.  S.  grandifolia  Ser. 

S.  Caprea  L.  S.  aurita  L. 

S.  ambigua  Ehrh.  S.  repens  L. 

b.  Style  allongé,  ou  au  moins  médiocre  (t  raill.):  feuilles  glabres  ou  pubcs- 

centes,  jamais  velue  s-crépue  s,  ni  soyeuses  en  dessous. 

S.  hastata  L.  S.  nigricans  Sm. 

S.  phylicifolia  L. 

Sect.  5.  Frigideæ  Koch . — Ecailles  discolores;  chatons  sessiles  ou  pédonculés 
et  feuillés  à la  base.  Anthères  jaunes  ou  fauves  après  l’anthèse.  Capsule  scssile 
ou  subsessile.  Feuilles  ovales  ou  lancéolées;  rameaux  courts  et  toruleux.  — 
Cette  section  a les  caractères  des  Viminales , dont  elle  ne  diffère  que 
par  le  port  et  la  terme  des  rameaux;  les  capsules  sessiles  la  séparent  des 
Caprea. 

a.  Chatons  sessiles  ou  brièvement  pédonculés. 

S.  Lapponum  L.  S.  cæsia  Vill. 

b.  Chatons  longuement  pédonculés. 

S.  glauca  L.  S.  arbuscula  L. 

S.  myrsinites  L.  S.  pyrenaica  Gouan. 
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$ 2.  CHATONS  TERMINAUX. 

Soi  t.  ().  (iLàciales  Koch.  — Chatons  terminaux  et  se  trouvant  ainsi  à l'extré- 
milc  des  rameaux  nouveaux  qui  naissent  des  bourgeons  de  l'année  précé- 


dente. 

S.  reticulata  L. 


S.  retusa  L. 


S.  herbacea  L. 


I.  CHATONS  LATÉRAUX  SUR  LE  VIEUX  ROIS. 


■S<‘(  t t . Amebina  Inès,  mnnt.  t , p.  41.  — Ecailles  des  chatons  roncoloreset 
entièrement  jaunâtres  ou  roussâtres;  anthères  jaunes.  Nectaires  deux,  et  plus 
rarement  un  seul. — Arbres  ou  arbrisseaux  élevés. 

a.  Fragiles.  Ecailles  caduques  avant  la  maturité  des  capsules. 

S.  i iaiavimia  L.  sp.  1442;  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  287;  Dub.  bot. 
42/  ; Lois.  gall.  2 , p.  339  ; Lecq.  et  Lamtt.  rat.  333  ; Koch , syn. 
731).  — le.  L.  fl.  lapp.  t.  8,  f.z;  Gmel.  Sib.  t.  34,  f.  1 ; Rchb. 
( enf . 1 1 , n°  1208.  llillot , exsicc.  n"  10G3  !;  Wimm.  sal.  exsicc. 
n°  i9’  30!;  Fries,  herb.  norm.  9 ,n°  08,  et]  1,  n°  59!;  Rchb.  exsicc. 
)>'  1423  . Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  portés  par  un  pédon- 
cule (rameau)  feuille  eî  étalé.  Chatons  mâles  un  peu  compactes,  velus 
sur  l’axe  et  sur  les  écailles;  étamines  cinq  , rarement  4-10  , libres. 
Chatons  femelles  allongés , très-lâches  , à axe  velu  ; capsule  ovoïde- 
eonique,  glabre , a pédicelle  court  (1  mill.)  et  un  peu  plus  long 
que  les  glandes;  style  court  (1  mil].)  ; stigmates  épais  et  échan- 
crés-bilobôs.  Feuilles  ordinairemenlun  peu glutineuses  et  assez  sem- 
blables a celles  du  Laurier,  ovctles-ellipliqucs  ou  ovales— lancéolées, 
acuminées,  vertes  et  très-luisantes  en  dessus,  plus  pâles  en  des- 
sous , très-glabres  ,,  entourées  de  dentelures  nombreuses,  fines  et 
presque  obtuses;  pétiole  glanduleux  au  sommet;  stipules  lancéo- 
lées, droites,  équilatères.  Arbrisseau  élevé  ou  arbre  de  moyenne 
taille,  parfois  réduit  a un  buisson. — Dans  cette  espèce,  comme  dans 
beaucoup  d’autres,  on  rencontre  des  chatons  androgynes  (S.  herrna- 
plirodita  L.  sp.  1442).  Le  S.  cuspidata  Schultz  se  distingue  de  cette 
espèce  par  ses  feuilles  plus  allongées  et  par  ses  stipules  en  demi - 
creur.  Selon  Wimmer,  ce  dernier  serait  une  hybride  des  S.  pentan- 
dra  et  fragilis. 

Ilab.  Lieux  tourbeux  et  humides  des  Alpes,  des  Pyrénées,  de  la  haute  Au- 
><*i gne  ; N iè\re.  Creuse  , haute  V ienue  [Bor.)  ; haut  Jura;  manque  dans  les 

S.  fragilis  L.  sp.  1443  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  288,  et  5,  p.  340  ; 
Dub.  bot.  425;  Lois.  gall.  2,  p.  339  ; hoch , syn.  740;  Fries,  mant. 
],  p.  42;  S.  decipicns  Hoffm.  sal.  2,  p.  2 . t.  31  ; Thuill.  par. 
M 4 et  herb.!  — le.  Engl.  bot.  t.  1807;  Rchb.  cent.  H,  n°  1204. 
liies,  h.  n.  1 , fi°  01  ! Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  munis 
d un  pédoncule  feuille  et  étale.  Chatons  mâles  allongés  , un  peu 
denses,  à axevelu,  ainsi  que  les  écailles;  étamines  2.  Chatons  femelles 
allongés,  un  peu  grêles,  très-lâches,  à axe  velu;  capsule  ovoïde- 
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conique,  atténuée  au  sommet.,  glabre,  à pédicelle  court  (1  mil  I .) , 
deux-trois  fois  plus  long  que  les  glandes  à peine  visibles  ; style  de 
1-2  mill . , un  peu  plus  long  que  les  stigmates  bifides  et  en  croix. 
Feuilles  lancéolées , acuminées,  atténuées  à la  base,  vertes  et  lui- 
santes en  dessus,  plus  pâles  et  glauques  en  dessous,  velues-soyeuses 
dans  leur  jeunesse,  à la  fin  tout  à fait  glabres,  entières  ou  fine- 
ment dentées-glanduleuses ; pétiole  non  glanduleux;  stipules  lar- 
ges, obliquement  ovales , ordinairement  denticulées.  Arbre  de 
moyenne  taille. 

p.  pendula  Fries , niant.  1 , p.  45.  Hameaux  allongés,  grêles,  pen- 
dants, rougeâtres,  très-flexibles;  feuilles  étroites,  longuement  atté- 
nuées et  non  brusquement  acuminées  au  sommet,  toujours  glauques 
en  dessous  ; chatons  et  capsules  plus  petits.  S.  Russeliana  Smith , 
brit.  5,  1045;  Lois,  g ail.  2,  p.  558;  S.  pendula  Ser.  ess.  79; 

( vulg . Osier  rouge). 

Ha  b.  Bords  des  eaux;  var.  p.  souvent  cultivée  en  oseraies.  h Avril-mai. 

S.  ai, bsa  L.  sp.  1449;  DC.  fl.  fr.  5,|?.285;  Dub.  bot.  425; 
Lois.  gall.  2,  p.  558  ; Koch,  syn.  741  ; Fries , mant.  1 , p.  44. — Je. 
Coss , et  Germ.  fl.  par.  t.  27  ; Hoffrn.  sal.  t.  7 et  8,  t.  24,  f.  5; 
Rchb.ic.  cent.  11,  n°  1265.  Fries , h.  n.  1,  n°  62  !;  Billot , exs.  847! 

— Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  portés  par  un  pédoncule  feuillé 
et  étalé— dressé.  Chatons  mâles  grêles,  arqués,  à axe  velu,  ainsi  que 
les  écailles;  étamines  2.  Chatons  femelles  minces  et  un  peu  com- 
pactes , un  peu  arqués,  à axe  poilu  ; capsule  ovoïde-conique,  obtuse  au 
sommet,  glabre,  d’abord  sessile,  puis  subpédicellée , à pédicelle  éga- 
lant à peine  la  glande  qui  est  très-courte;  style  très-court;  stigma- 
tes échancrés  ou  bilobés.  Feuilles  lancéolées,  acuminées  , atté- 
nuées à la  base,  blanches- soyeuses  des  deux  côtés  ou  au  moins  en 
dessous,  finement  dentées-glanduleuses;  pétiole  non  glanduleux; 
stipules  très-petites,  lancéolées,  soyeuses  ainsi  que  les  pétioles 
et  les  jeunes  pousses.  Arbre  à rameaux  ascendants  ordinairement 
grisâtres-poudreux. 

p.  vitellina  Ser.  sal.  85.  — Rameaux  plus  grêles  , plus  flexueux, 
d’un  beau  jaune.  S.  vitellina  L.  sp.  1442  ( secund . synon .);  Lois . 
gall.  2,  p.  559  ; DC.  I.  c. 

Hab.  Bords  des  rivières  et  des  ruisseaux;  var.  p.  cultivée  eu  oseraies. 
b Avril-mai. 

Obs.  Le  Salix  viridis  Fries  parait  être  une  hybride  des  S.  fragilis  et  S.  alba 
et  pourra  se  retrouver  en  France.  Il  sedistingue  par  ses  rameaux  dressés  et 
très-glabres  qui  se  reconnaissent  même  en  hiver;  par  ses  feuilles  vertes,  très- 
glabres,  et  dont  les  plus  récentes  sont  à peine  pubescentes  en  dessous  ; par 
ses  chatons  dressés;  par  ses  stipules  ordinairement  glanduleuses. 

S.  bibyloxica  L.  sp.  1445;  DC.  fl.  fr.  5 ,p.  286  ; Dub.  bot. 
426;  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  502,  t.  27  ; S.  propendens  Ser . ess.  75. 

— Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  portés  par  un  pédoncule  feuillé 
et  étalé.  Les  femelles  petits,  grêles,  arqués,  à feuilles  du  pédoncule 
égalant  ou  dépassant  la  longueur  du  chaton , à axe  poilu;  capsule 
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glabre,  sessile;  glande  dépassant  la  base  de  la  capsule;  style  court; 
stigmates  émarginés.  Feuilles  lancéolées— 1 inéai res  ou  sublinéaires, 
longuement  acuniinées,  entières  ou  linement  denticulées,  glabres  ; 
stipules  lancéolées  et  en  faulx  , ordinairement  caduques.  Arbre 
d’assez  grande  taille,  à rameaux  très-longs,  flexibles,  pendants. 

Hab.  Originaire  d’Orient,  souvent  planté  autour  des  habitations.  \j  Avril-mai. 


b.  Amygdalite.  — Ecailles  persistantes. 


S.  amk.dai  iw  L.  sp.  1 443  ; I)  C.  fl.  fr.  3 ,p.  285;  Lois, 
gall.  2,  p.  339  ; S.  triandra  l)ub.  bot.  425.  — Je.  lichb.  ic.  cent. 
1 1 , nS. * * * 09  1257,  1258  , 1259  , 1200  ; Coss.  et  G crm.  fl.  par.  t.  28. — 
Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  portés  par  un  pédoncule  fouillé  et 
«'talé— dressé.  Chatons  mâles  grêles,  lâches  et  comme  formés  de  verli- 
cil les  distincts;  écailles  glabres  au  sommet,  munies  à la  hase  de  poils 
crépus;  étamines  trois.  Chatons  femelles  plus  courts  et  plus  denses 
que  les  mâles  ; écailles  dépassant  à peine  le  pédicelle  ; capsule 
ovoïde-conique  , obtuse  au  sommet  , glabre  ; pédicelle  court  , 
2-3  fois  plus  long  que  les  glandes;  style  très-court;  stigmates  émar- 
ginés, divariqués  à angle  droit.  Feuilles  brièvement  pétiolées,  lan- 
céolées ou  oblongues , acuniinées,  linement  dentées-glanduleuses , 
très-glabres , vertes  et  luisantes  en  dessus,  plus  pâles  et  assez  rare- 
ment glauques  en  dessous  ; stipules  persistantes  , obliquement 
ovales,  dentées.  Arbre  ou  plus  souvent  arbuste  à rameaux  eflilés, 
flexibles,  lisses. 


a.  discolor.  Feuilles  glauques  en  dessous.  S.  amygdalina  L.  I.  c.; 
Fries,  niant.  1,  p.  42  ; S.  Villarsiana  Willd . sp.  4 , p.  055;  Lois, 
gall.  2,  p.  339.  Fries,  herb.  norm.  3,  n°  51  ! 

P.  concolor.  Feuilles  vertes  ou  à peine  glauques  en  dessous.  S. 
triandra  L.  sp.  1442  ; J)  G.  fl.  fr.  3 , p.  285,  et  5 , p.  337  ; Lois, 
gall.  2,  p.  349.  S.  hastata  Thuill.  par.  513  ; S.  pentandra  Thuill. 
par.  512.  Wimm.  sal.  exsicc.  n°  58  et  51  ! 
liai.  Bords  des  rivières,  des  ruisseaux  et  dans  les  saussaies,  tj  Avril-mai. 


Obs.  t . — 11  est  certain  que  Linné  a appliqué  les  noms  de  S.  amygdalina  et 
S.  triandra  à une  .seule  et  même  plante.  A l’exemple  de  Fries  et  de  Koch,  nous 
avons  conservé  le  premier  nom  parce  qu'il  répond  à la  plante  de  Suède  qui  est 
bien  celle  que  Linné  a connue;  tandis  que  le  nom  de  S.  triandra,  appliqué  à la 
plante  de  Suisse  et  de  Sibérie,  ne  représentait  aux  yeux  de  l'immortel  auteur 
du  Species  qu'une  espèce  douteuse  et  étrangère  à la  Suède:  « per  quum  al  fi- 
nis S.  anujgdalinœ.  » 

Obs.  2. — Celte  plante  forme  avec  le  A.  fragilis  une  hybride,  (S.  iriandra- 
fragilis  Mi  mm.,  S.  speciosa  Hast.)  Cette  hybride  a les  longs  chatons  du 
S.  Iragilis,  dont  les  écailles  sont  très-velues;  mais  les  étamines  sont  au  nombre 
de  trois  pour  chaque  écaille.  S.  propendens  Chaub.  soc.  lin.  Dard.  1851, 
p.  251,  t.  H? (non  Ser.) 


S.  mu  lata  Ehrh.  beitr.  C),  p.  101  ; Koch,  syn.  742;  Coss. 

et  Germ.  par.  505;  lior.  fl.  centr.  465;  Lloyd , fl.  Loire-Jnf.  236; 

S.  incerta  Lap.  abr.  594?  — Je.  Rchb.  ic.  cent.  11  , n"  1 201  ; 

Coss.  et  Germ.  fl.  par.  t.  28.  Fries , h.  n.  5,  n°  .55  ! ; S.  triandra-vi- 

minalisP.  Wimm.  sal.  exsicc.!;  Jlchb.  exsicc.  n°  969! — Cha- 
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tons  naissant  avec  les  feuilles,  portés  par  un  pédoncule  feuillé.  Cha- 
tons mâles  denses,  égalant  2-4  cent.,  à écailles  très-velues  et  érubes- 
centes  au  sommet;  étamines  2,  ou  3?  Chatons  femelles  plus  longs, 
un  peu  grêles  et  plus  feuillés  à la  base  que  les  mâles,  à écailles  très- 
velues  et  barbues  au  sommet;  capsule  ovoïcle-conique,  aiguë,  glabre 
ou  pubescente;  style  égalant  les  stigmates  bifides.  Feuilles  lancéolées- 
oblongues  ou  lancéolées , fortement  denticulées , pubescentes  et  à la 
lin  glabres,  parfois  ondulées  aux  bords;  stipules  lancéolées-subfal- 
ciformes  sur  les  rameaux  florifères,  et  en  demi-cœur  sur  les 
rameaux  siériles.  Arbrisseau  à rameaux  olivâtres  ou  brunâtres.  — 
Koch  et  Lloyd  donnent  à la  plante  trois  étamines.  Nous  n’en  avons 
trouvé  que  deux  sur  un  exemplaire  reçu  de  M.  Lloyd. 

a.  trichocarpa.  Ovaires  pubescents.  S . undulata  Ehrh.  I.  c. 

p.  leiocarpa.  Ovaires  glabres.  S.  lanceolata  Sm.  engl.  bot. 
t.  1456. 

llab.  Bords  de  la  Marne  et  de  la  Seine  près  de  Paris;  vallée  de  la  Loire; 
bords  du  Cher  et  de  la  Vienne  ; bords  du  Lay  à la  Bretonnière  en  Vendée 
( Pontarlier). \y  Avril-mai. 

S.  iiippopisabiobia  Thuill.  par.  514  ; Coss.  et  Germ.  par. 
503;  Bor.  fl.  centr.  466;  Koch , syn.  142;  Godr.  fl.  lorr.  2,  p. 
289  ; Kirschl.  fl.  Als.  2,  p.  67  ; S.  violacea  Holl.  fl.  Mos.  éd.  1, 
p.  521  ; S.  \mdulata  Lois,  g ail.  2,  p.  344  ( non  Ehrh.).  — le. 
Rchb.  cent.  11,  n°  1262;  Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  28.  Fries , herb. 
norm.  1,  n°  59!;  S.  triandra-viminalis  Wimm.  sal.  cxsicc.!  ; 
Rchb.  exsicc.  n°959  ! — Chatons  femelles  étroits  et  un  peu  courts, 
comparés  à ceux  du  S.  undulata  (15-18  mill.  de  long  sur  5 de 
large);  écailles  très-velues  et  barbues  au  sommet  qui  est  brunâtre 
ou  rosé  ; pédieelle  égalant  ordinairement  la  glande  qui  parfois 
s’oblitère  au  point  d’être  4-5  fois  plus  courte  que  lui;  capsule  glabre 
ou  pubescente.  Feuilles  lancéolées , étroites , longuement  acuminéesf 
obscurément  denticulées , pubescentes  et  à la  fin  glabrescentes , à 
côte  jaunâtre.  Le  reste  comme  dans  le  S.  undulata  dont  celui-ci  est 
très-voisin. — Wimmer  regarde  cette  plante,  ainsi  que  la  précédente, 
comme  une  hybride  des  S.  triandra  et  viminalis. 

llab.  Bords  de  la  Seine  et  de  la  Marne  près  de  Paris;  bords  de  la  Loire,  dans 
presque  tout  son  cours  ; très-commun  sur  les  bords  de  la  Moselle  et  de  la 
Meurthe;  bords  du  Rhin.  ^ Avril-mai. 

S.  MOLLissiMA  Ehrh.  beitr.  6,  p.  101  ; Koch , syn.  745;  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  549  ; Desv.  fl.  Anjou , 1 11  ; Delastre , fl.  Viennef  392  ; 
Willd.  sp.  4,  p.  707.  — Rchb.  exsicc.  n°  957  ! — Chatons  sessiles. 
Chatons  mâles  oblongs,  un  peu  denses,  cà  écailles  longuement  velues  ; 
2 étamines  à filets  libres.  Chatons  femelles  cylindriques,  compactes; 
écailles  très-velues  et  barbues  ; capsule  ovoïde-conique  , tomen- 
teuse , sessile  ; glande  dépassant  la  base  de  la  capsule  ; style  allongé  , 
plus  long  que  les  stigmates  linéaires  et  bifides , ne  dépassant  pas  les 
. poils  des  écailles.  Feuilles  lancéolées-allongées,  acuminées,  fine- 
ment denticulées,  vertes  en  dessus , blanchâtres  et  très-finement 
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pubescentes-tomenteuses  en  dessous  ; stipules  ovales-aigues.  Arbris- 
seau à rameaux  allongés,  brunâtres,  à la  lin  glabres. — Celte  plante 
se  distingue  très-facilement  du  S.  vi  mina  lis  par  sa  pubescence  plus 
ténue,  et  par  ses  chatons  plus  longuement  barbus.  — Wimmer  lait 
encore  de  cette  plante  une  hybride  des  S.  triandra  et  viminalis . 

Unb.  Bords  du  Rhin,  Alsace  (D  C.)  ; Loudun,  ÎSiré,  Puy-Dardane,  et  bords 
des  eaux  dans  la  Vienne  [Delattre);  Anjou  (Ucsvaux).  \)  Mars-avril. 

S.  iseix».  Schranky  baier.  fl.  1 , p.  250;  Koch,  syn.  747  ; I)  C. 
fl.  fr.  3,  p . 284,  et  3,  p.  337  ; l)ub.  bot.  125;  S.  lavandulœ folia 
Lap.  abr.  601;  .S.  riparia  Willd.  sp.  4 , p.  698;  Lois.  gall.  2,  p. 
310  ; S.  angusti folia  Loir,  in  Duh.  arbr.  t.  29;  S.  rosmarinifolia 
Gouan,  hort.  501  (non  L.);  S.  viminalis  Vill.  I)ph.  1,  p.  785,  t.  51 , 
n°  30  (non  L.). — Jiillot , exs.  n°  643  !;  Schultz,  e.rs.  n°  1 54  !;  Rchb. 
exs.  n°  958  ! — Chatons  naissant  avant  les  feuilles,  subsessilcs  et 
munis  de  bractées  à la  base.  Chatons  mâles  à écailles  jaunâtres,  pres- 
que glabres  et  ciliées  aux  bords  ; étamines  2,  à lilets  ordinairement 
soudés  dans  leur  moitié  inférieure.  Chatons  femelles,  allongés, 
grêles,  lâches  ; écailles  bien  plus  longues  que  le  pédicelle  ; axe  pu- 
bescent;  capsule  ovoïde-conique,  allongée,  glabre  ; pédicelle  court 
(1-2  mill.),  et  1-2  fois  plus  long  que  la  glande;  style  allongé  (1  mil!, 
et  plus)  ; stigmates  courts  et  bifides.  Feuilles  linéaires  ou  longue- 
ment lancéolées-linéairesy  acuminées,  glabres  et  d’un  vert  foncé  en 
dessus,  munies  en  dessous  d’ur.  duvet  épais  et  très-blanc , légèrement 
denticulées  aux  bords  qui  se  replient  en  dessous.  Arbrisseau  de 
1-2  mètres,  à écorce  d’un  brun  verdâtre  ou  noirâtre  , souvent 
ponctuée,  glabre  ou  tomenteuse  à l’extrémité  des  jeunes  rameaux. 

Ilab.  Bords  des  ruisseaux  qui  descendent  des  montagnes  dans  la  région 
méditerranéenne;  remonte  le  long  des  torrents  dans  les  Alpes,  les  P\  renees,  sur 
le  versant  méridional  du  plateau  central  de  la  France,  le  long  des  bords  du 
Rhône  et  de  ses  affluents  ; bords  de  l'Ariége  et  de  la  Garonne  jusqu’au-dessous 
d Agen  ; bords  du  Rhin  à Strasbourg;  manque  dans  le  nord-ouest  ainsi  que 
dans  le  centre  de  la  France;  Corse.  t,  Mars-avril. 


Sect.  2.  Pcrpl'ukæ  Koch,  syn.  744.  — Ecailles  des  chatons  discolores  ; chatons 
srssilcs  nu  subsessiles,  paraissant  avant  les  feuilles;  anthères  pourprées  et 
devenant  noires  apres  l'anthèsc  ; face  interne  de  l’écorce  d'un  jaune  citron. 
— Eludons  munis  à la  base  de  quelques  feuilles  écailleuses;  étamines  2, 
à filets  soudés  dans  toute  leur  longueur  ou  dans  leur  moitié  inférieure,  plus 
rarement  libres  ; feuilles  lancéolées-élroitcs  ou  lancéolécs-oblongues. 

S.  piri'ire.%  L.  sp.  1444;  Koch,  syn.  744;  Fries,  mant.  1, 
p.  63;  Lois.  gall.  2 , p.  545;  S.  monandra  Ifoffm.  sal.  18,  t.  1, 
f-  U 2;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  297;  Dub.  bot.  425.  — le.  Rchb.  cent. 
1 1 , n0S  2050,  1 , 2,  5,  4,  5 ; Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  29.  Fries , herb. 
norm.  2,  n°  56!;  Wimm.  sal.  cxsicc.  n°  52!  — Chatons  mâles 
ejrêlesy  cylindriques,  étalés  et  ordinairement  arqués;  écailles  obo- 
vées,  longuement  velues;  lilets  des  2 étamines  soudés  dans  tende  leur 
longueur , et  simulant  une  seule  étamine  a anthère  4 -(oculaire. 
Chatons  femelles  épais,  dépassant  rarement  3 cent.;  capsule  ovoïde, 
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sessile,  tomenteuse  ; glande  dépassant  la  base  de  la  capsule;  style 
court  ou  presque  nul  ; stigmates  obJongs  , pourprés.  Feuilles  lan- 
céolées-oblongues  et  élargies  supérieurement , aiguës,  finement  den- 
ticulées,  un  peu  glauques  et  quelquefois  soyeuses  en  dessous,  puis 
glabres,  vertes  et  concolores  ; stipules  ordinairement  nulles.  — On 
rencontre  des  étamines  libres  dans  une  partie  de  leur  longueur,  et 
des  épis  androgynes.  Wimmer  signale  une  hybride  de  cette  espèce 
avec  le  S.  incana , remarquable  par  ses  longues  feuilles  pubescentes- 
subtomenteuses  en  dessous.  Selon  le  même  auteur  il  donne  encore 
trois  autres  hybrides  : purpurea-Caprea , purpureci-cinerea,  pur- 
purea-aurit  a , purpurea-nigricans . 

a.  gracilis.  Chatons  très-grêles.  S purpurea  Sm.  brit.p.  1039  ; 
Willd.  sp.  4,  p.  672. 

P.  lambertiana.  Chatons  gros  ; feuilles  grandes  et  larges.  S.  lam- 
bertiana  Sm.  brit.  1041. 

y.  Hélix.  Hameaux  dressés  ; feuilles  très-allongées.  S.  Hélix 
L.  sp.  J 441  ; Lois  gall.  2,  p.  545. 

Hab.  Bords  des  eaux;  cultivé  eu  oseraies.  +>  Mars-avril. 

S,  niJBRi  Huds.  p.  angl.  423;  Koch  , syn.  745;  Lois.  gall. 
2,  p.  544  ; Coss.  et  Germ.  fi.  par.  504  ; S.  fissa  Ehrh.  arb.  n°  29; 
Hoffm.  sal.  61,  t.  15,  f.  2,  t.  14,  f.  5 et  4;  DC.  fi.  fr.  5,  p.  349; 
Dub.  bot.  425;  S.  olivaceci  et  S.  membranacea  Thuill.!  par. 
515.  — - le.  Rchb.  ic.  cent.  11,  n°  2036;  Coss.  et  Germ.  I.  c. 
t.  29.  Fries y herb.  norm.  10,  n°  601;  Billot , exsicc.  n°  286  !;  S. 
purpurea-viminalis  Wimm.  sal.  exsicc.  n°  15!  — Chatons  mâles 
ovales-oblongs , obtus,  étalés;  écailles  obovées,  longuement 
velues  ; plets  des  deux  étamines  soudés  à la  base  et  quelquefois 
jusqu'au  milieu , ou  presque  jusqu’au  sommet.  Chatons  femelles, 
épais,  cylindriques,  dressés  et.  souvent  courbés;  capsule  ovoïde, 
aiguë,  sessile,  tomenteuse;  glande  dépassant  la  base  de  la 
capsule;  style  filiforme;  stigmates  allongés , étroitement  li- 
néaires, étalés,  entiers,  brunâtres.  Feuilles  étroitement  lancéolées  ou 
allongées-lancéolées , acuminées,  bordées  de  dents  très-superficielles 
et  très-écartées,  d’abord  pubescentes-soyeuses  surtout  en  des- 
sous, puis  glabres  et  d’un  vert  clair;  stipules  petites,  linéaires 
ou  avortées. 

a.  viminaloides  Nob.  Feuilles  pétiolées,  lancéolées-linéaires,  lon- 
guement acuminées,  non  argentées  en  dessous  à l’état  adulte.  Ar- 
buste assez  semblable  au  S.  viminalis  pour  le  port.  S.  viminali- 
purpurea  Contejean , mém.  soc.  ém.  Doubs , 1853 ,p.  189;  S.  elea- 
gni folia  Tausch.  j il.  sel. 

P.  purpureoides.  Nob.  Feuilles  brièvem1  pédonculées,  obîongues 
ouobovées-lancéolées,  brièvem1  acuminées.  Arbuste  bien  distinct  du 
précédent  par  ses  feuilles  plus  courtes,  plus  larges  et  ressemblant 
beaucoup  plus  à celles  du  S.  purpurea  qu’à  celles  du  S.  viminalis, 
dont  il  n’a  pas  le  port.  S.  purpurea-viminalis  Wimm.  sal.  exsicc. 

TOM.  III.  9 
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n°  15!;  Conte  jean,  mém.soc.  émut.  Doubs , 1853,/>.  189;  S.  For- 
biana  Smith , brit.o , p.  1041  ; Lois.  gall.  2,/).  344. 

//aè.  Bords  des  rivières,  de»  ruisseaux  , oseraies.  1)  Mars-avril. 

S.  Vfiiiju:iu%vi  Nob.;  S . purpurea-C aprea  Wimm.  sal.  ex- 
sicc.  n°  16!  ; Contejean , mém.  soc.  ém.  Doubs , 1853,  p.  189.  — 
Chatons  mâles  sessiles,  ovoïdes,  denses,  très-courts  (l-2centim.)  , 
étamines  2,  à filets  distincts  ; écailles  velues,  d’un  brun-noir  au  som- 
met. Chatons  femelles  sessiles,  denses,  cylindriques  (3-4  centim. 
de  long)  ; écailles  oblongues,  velues-barbues  ; capsule  ovoïde-coni- 
que,  fortement  hérissée-tomenteuse,  blanche-soyeuse,  subsessile  ; 
glande  dépassant  la  base  de  la  capsule;  style  presque  nul;  stigmates 
très-courts , entiers,  noirâtres.  Feuilles  d’été  obovées-oblongues , 
pubérulentes  ; celles  d'automne  raides,  oblongues , à la  lin  très-gla- 
bres, brillantes  en  dessus,  glauques  en  dessous.  Arbuste  de  1-2 
mètres,  à écorce  grisâtre. 

Ilnb.  Rivesdu  Doubs  près  de  Montbéliard  ! (Contejean).  ^Mars-avril. 

Sert.  3.  Viminales  Koch,  syti.  745.  — Ecailles  des  chatons  discolores;  chatons 
sessiles  ou  subsessiles,  naissant  avant  ou  avec  les  feuilles.  Anthères  jaunes 
après  l’anthèse.  Capsule  sessile  ou  portée  par  un  pèdi celle  au  plus  une  fois 
plus  long  que  la  glande.  — Feuilles  lancéolées  ou  laneéolées-sublinéaires. 

S.  DAPHioiDES  Vill.  Dauph.  3,  p.  765,  t.  50,  f.  7,  et  prosp. 
p.  51  ; D C.  fl.  fi'.  3,  p.  286;  Dub.  bot.  424;  S.  prœcoxWilld. 
Sp.  4,  p.  970;  Lois.  gall.  2,  p.  339;  Scr.  ess.  55.  — Wimm.  sal. 
exsicc.  71 08  28  cl  37  !;  Fries , herb.  norvn.  G,  7i°  54! — ('.hâtons  naissant 
avant  les  feuilles,  sessiles  et  dépourvus  de  bractées  foliacées  à la 
base  ; les  mâles  gros,  ovoïdes-allongés,  très-denses,  extrêmement 
laineux  par  de  longs  poils  blanchâtres  qui  recouvrent  les  écailles; 
étamines  2,  glabres,  plus  ou  moins  soudées  à la  base.  Chatons  fe- 
melles gros,  cylindriques,  très-denses,  à écailles  longuement  velues 
et  un  peu  pluscourtesque  la  capsule;  celle-ci  ovale-conique , glabre, 
sessile,  avec  un  nectaire  qui  dépasse  sa  base;  style  allonge  (2  mill .); 
stigmates  courts  et  bifides.  Feuilles  lancéolées,  un  peu  oblongues, 
acuminées,  fermes,  très-vertes  et  luisantes  en  dessus,  un  peu  cen- 
drées et  glauques  en  dessous,  pubescentes  dans  leur  jeunesse,  puis 
très-glabres  et  assez  semblables  à celles  du  S.  pentandra,  à bords 
épais,  denticulés,  glanduleux  ; stipules  en  demi-cœur , très-caduques. 
Rameaux  ordinairement  couverts  d’une  poussière  bleuâtre  ou  cen- 
drée, plus  rarement  de  couleur  fauve,  glabres,  et  seulement  pubes- 
cents  vers  l’extrémité  des  jeunes  pousses.  Arbre  atteignant  7 à 10 
mètres  de  hauteur,  à écorce  brune ‘et  crevassée.  — Par  son  port, 
cette  espèce  a plus  d’affinité  avec  les  S.  pentandra  et  alba,  qu’avec 
les  Vi  min  al  es,  mais  les  écailles  des  chatons  sont  discolores. 

llab.  Le  Champsaur,  Gap,  le  Devoluv,  le  Valgaudemar,  Lautaret,  etc. 
b Mars-avril. 
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S.  vi^edvab.i*  L.  sp.  1448;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  297;  Dub.  bot. 
425  ; Lois.  gall.  2 , p.  344  ; longifolia  Lam.  fl.  fr.  2 , p.  232  ; 
5.  virescens  Vili.  Dauph.  3 ,p.  785  [excl.  fig.  ad  S.  incanam  spect.). 
— Ic.  Bchb.  cent.  n°  1240  ; Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  29.  Fries , herb. 
norm.  1,  n°  64!  — Chatons  mâles  ovoïdes  ou  oblongs,  obtus,  com- 
pactes ; écailles  oblongues,  longuement  velues  ; lilets  des  2 étamines 
libres.  Chatons  femelles  cylindriques  et  compactes , plus  longs  que 
les  mâles;  capsule  ovoïde-conique  , tomenteuse,  sessile;  glande  dé- 
passant la  base  de  la  capside  ; style  allongé,  égalant  les  stigmates 
linéaires  et  entiers,  qui  dépassent  souvent  les  poils  des  écailles. 
Feuilles  lancéolées  très-allongces,  ou  lancéolées-linéaires',  acumi- 
nées,  entières  ou  légèrement  ondulées  , vertes  en  dessus,  soyeuses 
en  dessous;  stipules  petites,  lancéolées-linéaires.  Arbrisseau  élevé, 
dressé,  à rameaux  très-allongés  et  efhlés,  à la  fin  glabres,  grisâtres 
ou  jaunâtres. 

Ilab.  Le  long  des  ruisseaux,  des  rivières,  dans  les  oseraies.  \y  Mars-avril. 

S.  Smitisiana  Willd.  en.  2,  p.  1008  ; S.  mollis  sim  a Sm.  brit. 
1070  ( non  Ehrh.);  Koch , syn.  746;  S.  Seringiana  Gaud.  ap.  Ser. 
ess.  37  , et  fl.  hein.  6,  p.  251  ; Coss.  et  Germ.  fl.  par.  505  ; Lloyd , 
fl.  Loirc-lnf.  237  ; S.  lanceolata  Ser.  I.  c.  t.  \ ; DC.  fl.  fr.  5,  p. 
348;  Dub.  bot.  424;  Desv.  fl.  Anj.  111;  S.  phylici folia  Thuill. 
par.  512,  part.  ( non  L.)  ; S.  holosericea  Lois.  gall.  2,  p.  344  ( non 
Willd.).  — Chatons  mâles  ovoïdes  , velus-soyeux  avant  l’anthèse. 
Chatons  femelles  d’abord  denses  et  velus,  pmsunpeu  lâches,  sess\]es, 
presque  nus  à la  base,  à écailles  longuement  barbues;  capsule  ovoïde- 
conique,  tomenteuse,  dépassant  ordinairement  et  égalant  plus  rare- 
ment les  poils  des  écailles  au  moment  de  Panlhèse,  puis  devenant 
beaucoup  plus  longue  ; pédicelle  1-2  fois  plus  long  que  la  glande  et 
rarement  de  même  longueur  quelle;  style  médiocre  , et  à peu  près 
de  la  longueur  des  stigmates  ; ceux-ci  oblongs  , entiers  ou  bifides 
(sur  le  même  chaton).  Feuilles  lancéolées-oblongues  ou  lancéolées 
(6-10centim.  de  long  sur  environ  deux  de  large),  superficiellement 
crénelées,  d’un  vert  foncé  en  dessus,  blanches-tomenteuses  en  des- 
sous, à duvet  luisant-argenté  ou  terne;  stipules  variables,  lancéo- 
lées-recourbées  ou  subréniformes.  Arbrisseau  à rameaux  subto- 
menteux.  — Chatons  du  tiers  moins  longs  et  moins  larges  que  ceux 
du  S.  viminalis-Caprea , bien  moins  longuement  velus,  et  finis- 
sant par  devenir  lâches,  tomenteux,  et  faiblement  velus. 

a.  nitens.  Chatons cà  écailles  ovales-sublancéolées  et  rarement  ar- 
rondies au  sommet,  brunes  et  rarement  fauves  ; style  de  la  longueur 
des  stigmates  ordinairem1  bifides  et  à divisions  ovales  ou  linéaires. 
Feuilles  étroitement  ovales- lancéolées,  ou  un  peu  atténuées  à 
la  base,  couvertes  en  dessous  d’un  duvet  brillant-argenté.  S.  phyli- 
ci folia  Thuill.  ! ex  exempt,  auth.  inDC.  herb.  ! , et  in  Gaud.  herb.!; 
S.  Seringeana  Bor.  fl.  centr.  467  et  exsicc.;  Coss.  et  Germ.  fl.  par. 
505,  t.  30  ; S.  rugosa  Sm.  ex  Leefe  in  sal.  brit.  exsicc.  n°  32,  et  ex 
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Babingt.  eæsicc.  !;  S.Smithiana  Willd.  ex  Leefe,  l.  c.  n°  27,  et  ex 
Babinqt.  eæsicc J (Style  un  peu  plus  long,  écailles  plus  velu™)  : S. 
viminalis-cinereaWimm.  sal.  eæsicc.  n°  23  et  24  Le  S.  Smitkiana 
enql.  bot.  Leefe , l.  c.  n°  23  et  26  , à en  juger  par  l'exemplaire  qui 
nous  a été  envoyé  par  Babington,  ne  diffère  de  celui-ci  que  par  ses 
écailles  obovées,  et  par  ses  feuilles  plus  allongées  et  plus  étroites. 

a obscura.  Cbatons  à écailles  arrondies  ou  lancéolées  au  som- 
met, brunes  ou  fauves;  style  égalant  les  stigmates;  feuilles  laneeo- 
lées-oblongues,  couvertes  en  dessous  d’un  duvet  d’un  blanc  gri- 
sâtre et  non  argenté  qui  rappelle  celui  du  S.  cinerea , ou  presque 
\ descentes.  S.  cinerea-viminalis  Wimm.  sal.  eæsicc.  ined. . ; à. 
lanceolata  Ser.  eæ  specim.  Schl.  in  I)C.  herb..;  S.  Seringiana 
Gaud.herb.  ! ; Lloyd.,  eæsicc.!  S.  salviœfolia  Bor . fl.  centr.  4<u  . 
(non  Koch , cujus  planta  ad  S.  incano-auritam  spectat,  ex  sent. 
Wimm.);  Welwitsch,  it.  lusit.  pi.  eæsicc.  n°  330  ! 

liai)  Paris  ! (Thuill.)  : Noirmoutierl  (Lloyd.)  ; var.  p.  Anjou!  (fjesv.)  ; Galva- 
dos  a Ouille  ! (Bor.);  Nantes  1 (Lloyd);  Armeilles!  (Maire);  Vire  (Le  Normand). 

îj  Mars-avril. 

0bs.  , . _ Nous  avons  reçu  de  M.  Lloyd  la  plante  de  Nantes  qui,  pour  le 
ciiaton  femelle,  est  aussi  celle  que  MM.  Cosson  et  Germain  ont  figurée.  M.  o- 
‘ nous  a envoyé  celle  d'Angers  ; l’herbier  de  D L.  nous  a fourni  les  moyens 
de  connaître  la  plante  qu’il  avait  eue  en  vue,  ainsique  celle  de  Sermge;  enfin  1 her- 
bier de  Gaudin  nous  a fait  connaître  sa  propre plante,  qui inous  a ^o^m011'^^ 
narM.Gav  avec  un  fragment  authentique  du  .S.  phyhnfoha  Ihutll.  qui 
venu  confirmer  ce  que  l'herbier  de  DC.  nous  avait  appris.  A ces  .no,1‘l,u‘l‘x 
documents  autheutiques,  nous  avons  ajoute  ceux  que  nous  ont  fournis  MM.  Ha- 
biuüton  et  Borrer,  qui  nous  ont  envoyé  des  .S',  rugosa  et  .S.  Smitluana  d Ang 
terre  I a comparaison  de  tous  ces  exemplaires  types  nous  a permis  d établir  une 
svnommie  que  nous  pensons  pouvoir  offrir  comme  certaine  , et  de  constater 
l'identité  des  plantes  publiées  sous  les  divers  noms  que  nous  avons  piuitcs. 
Ajoutons  que  la  plupart  des  auteurs  n’ayant  pas  distingue  les  deux  formes 
nue  nous  venons  de  signaler,  nous  avous  du  donner  leurs  synonymes  en  tetc 
( e notre  article,  puis  rapporter  à chaque  forme  en  particu  îer  les  exemplaires 
authentiques  qui  nous  avons  pu  etudier.  Nous  avons  exclu  de  notre  synony- 
mie la  plante  publiée  par  MM.  Lecoq  et  Lamotte  sous  le  nom  de  A.  Aermgcawa. 

I 'inspection  de  ce  fragment  nous  laisse  supposer  qu  il  appartient  a i unehybndc 
des  A.  inrana  et  S.  cinerea,  signalée  par  Villars  sous  le  nom  de  A.  olcifoha. 

<9  — Celte  plante  se  trouve  presque  partout  cultivée  dans  les  oscraies. 

Comme  Tes  hx  brides,  elle  fructifie  moins  bien  que  les  parents,  et,  par  contre,  elle 
donne  des  rameaux  plus  robustes  et  plus  allongés,  propriété  qm  légitimé  la 
préférence  qu'on  lui  accorde.  Il  est  probable  que  par  des  hybridations  bien 
entendues  ou  obtiendrait  des  types  qui  donneraient  aux  eu  fixateurs  des  produits 
supérieurs  à ceux  que  leur  fournissent  les  especes  actuellement  cultivées. 

* aifini§  Gren.  et  Godr.\  S.  acuminata  Koch,syn.  747  ( non 
Smith.)  ; Kirschleg.  fl.  Als.  2,  p.  68;  S.  phylicifolia  Thuill.  par 
312  vart.  (non  L.)  — S.  viminalis-Caprea  Wimm.  eæsicc.  il0  /^ ! 

Chatons  mâles  ovoïdes-allongés,  très-longuement  velus -soyeux 

avant  l’antbèse.  Cbatons  femelles  gros,  cylindriques  (4-5  centimè- 
tres de  long  sur  presque  1 de  large),  compactes,  sessdes,  presque 
nus  à la  base,  à écailles  très-long1  barbues  ; capsule  ovoide-contque, 
parfois  subacutninée,  d'abord  égalant  a peine  les  poils  des  écaillés , 
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puis  un  j)  eu  plus  longue  queux;  pédicelle  ordinairement  une  fois 
plus  long  que  la  glande  et  quelquefois  la  dépassant  à peine;  style  va- 
riable, long  ou  court  ; stigmates  linéaires-oblongs,  entiers  ou  bifides 
(sur  le  même  chaton).  Feuilles ovales-lancéoléesy  oblongues,  oulcin- 
céolées-aiguës,  faiblement  ondulées-crénelées  aux  bords,  glabres  et 
rarement  pubérulentes  en  dessus , tantôt  blanches-tomenteuses  en 
dessous,  tantôt  presque  vertes  ; stipules  petites,  ovales  ou  demi-has- 
tées  et  courbées.  Arbrisseau  à rameaux  très-allongés,  et  Finement 
tomenteux. 

a.  acuminata  Wimm.  — Feuilles  ovales-lancéolées  oulancéolées, 
pubescentes-tomenteuses  et  soyeuses  en  dessous;  styles  et  stigmates 
allongés.  S.  acuminata  Koch,  syn.  767  (ex  Wimm.);  S.viminali- 
cinerea  Al.  Br.  ap.  Billot , exsicc..  n°  461  ! 

P.  caprœformis  Wimm . — Feuilles  lancéolées-oblongues , atté- 
nuées aux  deux  extrémités,  et  un  peu  vertes  en  dessous;  styles  et 
stigmates  courts.  S.  lanceolata  Fries , herb.  norm , l,n°  65  !;  S.  vi- 
minalis-Caprea  Wimm.  sal.  exsicc.  n°  52!. 

tlab.  — Iles  des  bords  du  Rhiu  en  Alsace,  Paris!  ; presqu’île  delà  Manche! 
(. Lebel ).  t)  Mars-avril. 

Oüs.  — L’examen  de  plusieurs  exemplaires  de  la  plante  publiée  par 
M.  Billot  sous  le  n°  461,  et  sous  la  dénomination  de  .S’,  viminali-cinerea,  nous  a 
appris  que  M.  Al.  Braun  réunissait  nos  S.  affinis  et  S.  Sinithiana,  et  que  les 
deux  plantes  avaient  probablement  été  indistinctement  distribuées.  Il  résulte  de 
là  que  notre  citation  ne  saurait  s’appliquer  à tous  les  exemplaires  de  cette  col- 
lection. 

S.  ou  ie  ou  v Vill.  Dauph.  5 ,p.  784,  t.  51,  f.  28  ; Chaix!  ex- 
sicc. in  herb.  Pourret  mus.  paris.  ; S.  Seringcana  Lecq.  et  Lamtt. 
cat.  556  ! ; S.  fluggeana  Lois.  gall.  2,  p.  544  ; S.  incctna-cinerea 

Gren.  mss.  — Chatons  naissant  avec  les  feuilles.  Les  mâles 

Chatons  femelles  cylindriques,  presque  sessiies,  unpeu  lâches,  munis 
à la  base  de  bractées  très-courtes  ou  presque  milles  ; écailles  oblon- 
gues, d’un  brun  clair  au  sommet , longuement  velues  ; axe  velu  ; 
pédicelle  de  1-2  millim.  et  1-2  foispluslong  que  laglande  ; capsule 
ovoïde-conique,  allongée,  velue-blanchâtre  ; style  de  1 millim.;  stig- 
mates bifides.  Feuilles  lancéolées-elliptiques  ou  un  peu  oblongues, 
épaisses,  glabres  et  d’un  vert  foncé  en  dessus,  lors  de  leur  entier 
développement,  munies  en  dessous  d’un  épais  duvet  feutré  et  d’un 
blanc  mat , obscurément  denticulées  et  à bord  à peine  un  peu  repliés 
en  dessous.  Arbrisseau  à écorce  jaunâtre;  jeunes  rameaux  tomen- 
teux, ainsi  que  les  feuilles  avant  leur  entier  développement. 

Itab.  Environs  de  Gap  (Chaix!  Vill.);  bois  de  la  Vabre  près  de  Mende  (Lecoq 
et  Lamtt.  !).  I)  Avril. 

Obs.  L’herbier  de  Pourret,  déposé  dans  les  galeries  botaniques  du  muséum 
de  Paris,  renferme  un  rameau  stérile  de  saule  envoyé  de  Gap  par  Chaix.  A 
première  vue,  nous  avions  rapporté  ce  fragment  au  S.  Sinithiana  ; mais  un 
examen  plus  attentif  nous  a fait  voir  qu’il  a plus  de  rapport  avec  la  plante  de 
Mende,  à laquelle  nous  l’avons  réuni.  D'après  ce!a,  tout  en  décrivant  la  plante 
de  Mende,  nous  avons  conservé  le  nom  de  S.  oleifolia  Vill.;  mais  la  plante  de 
Mende  devrait  prendre  un  autre  nom,  si  la  différence  spécifique  des  deux 
espèces  était  démontrée.  L’origine  hybride  de  cette  plante  a été  soupçonnée 
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par  (.liais  et  Yillars,  c]ui  lui  ont  donné  pour  parents  les  S.  viminahs  et 
Caprea.  Nous  pensons,  au  contraire,  que  l'intervention  du  S.  inrnna  n’est 
point  douteuse,  surtout  dans  la  plante  de  Mende,  et  que  l’action  du  S.  cinerca 
est  aussi  plus  probable  que  celle  du  S.  Caprea.  Enfin  il  est  également  probable 
que  Villars,  si  on  ne  tient  compte  (pie  des  localités  citées,  a confondu  plu- 
sieurs autres  1m  brides  avec  celle  de  (iap. 


Sert.  4.  Cafheæ  Fries.  — Ecailles  discolores;  chatons  scssiles  lors  delaulhèse, 
puis  plus  ou  moins  feuilles  a la  base  cl  pédoncules  à la  maturité.  Anthères 
jaunes.  Capsule  a pédicelle  allonge  cl  égalant  au  moins  deux  fois  la  longueur 
de  la  glande.  — Rameaux  courts  et  toruleux. 

a.  Stigmates  subsessiles  ; feuilles  larges,  rugueuses,  velues-rrépuesne  noircis- 
sant pas  par  la  dessiccation. 

( imtREx  !..  sp.  1440;  Koch , syn.  748;  Dub.  bot.  423;  Fries, 
mont.  1,  p.  54;  S acuininata  Mill.  dict.  14  ; Hoffm.  sol.  1,  50, 

t.  (5,  p.  1 et  2,  t.  22,  f.  2 ; DC.  fl.  fr.  5,  p.291  et  5,  p.  542  ; i.ois. 
gall.  2,  p.  343;  Lap.  abr.  G03  ; S.  rufinervis  1)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  541  ; S.  aquatica  Sm.  brit.  165;  S.  lanata  Vill.  Dauph.  5, 
p.  777;  Mut.  fl.  Dauph.  401  ; S.  spadicea  Vill.  I.  c.  ex  Mut.  fl. 
fr.  o,  p.  189;  S.  Caprea  Thuill.  par.  518!  — le.  Rchb . cent.  2, 
n°  2022;  Cos8.  et  Germ.  I.  c.  t.  30  !;  Hoffm.  ml.  p.  39,  t.  G et  22, 
f.  2.  Fries,  herb.  n.  7,  n°  59!;  I Vimm.  sal.  exsicc.  n°*  57  et  38  ! 
— Chatons  naissant  avant  les  feuilles,  sessiles,  munis  de  bractées  à 
la  base  ; les  mâles  ovales,  denses,  à écailles  obovées  et  longuement 
velues.  Chatons  femelles  allongés  et  denses  , à écailles  brunes  et 
longuement  barbues;  capsule  ovoïde-nllongée  et  lancéolée,  tomen- 
teuse,  pédicellée,  à pédicelle  allongé  et  égalant  4-5  fois  la  glande  très- 
courte  ; style  très-court;  stigmates  courts , ovoïdes  et  bifides.  Feuilles 
elliptiques  et  plus  souvent  lancéolées-oblonyucs  ou  obovales , obtuses 
ou  brièvement  acuminées,  entières  ou  ondulées-dentées  ,,  d'un  vert 
sombre  et  finement  pubcsccntes  en  dessus  , p o i l ues  -to  men  t e u ses  et 
de  couleur  cendrée  en  dessous,  à nervures  très-saillantes  et  anasto- 
mosées en  réseau  ; stipules  réniformes;  bourgeons grisdtres-tomen- 
teux.  Arbrisseau  ordinairement  d’une  taille  élevée,  ou  arbre  de  pe- 
tite taille,  à jeunes  rameaux  gros  et  gristitres-tomenteux. 

Ilab.  — Bords  des  eaux  et  lieux  humides,  Mars-avril. 

Oits.  I . — Le  vrai  .S',  acuininata  Sm.  est  une  espèce  voisine  de  celle  que  nous 
venons  de  décrire.  Kilo  est  remarquable  par  ses  feuilles  plus  molles,  dont  la 
face  supérieure  est  d’un  vert  noir,  et  dont  la  lace  inférieure  est  copterte  d’un 
duvet  cendré  très-sombre,  qui  donne  à la  plante  un  aspect  noirâtre  carac- 
téristique. Les  chalons  sont  longs  , gros,  serrés,  très-velus,  de  telle  sorte  que 
les  capsules  dépassent  peu  les  poils  des  écailles  noires  des  chatons.  Cette,  plante 
(pii . à notre  connaissance,  n'a  point  encore  été  trouvée  en  France,  appartient 
incontestablement  à la  section  des  Caprea,  et  non  au  groupe  du  S.  Seringeana. 
(’/est  elle  que  Fries  a donnée  dans  son  herbier  normal . fascicule  2e,  n°  (il  ! ; et 
\\  immer,  dans  ses  exsiccata  u°  7,  sous  le  nom  de  S.  dasijr/adns  ; enfin  c’est 
elle  qui  nous  a été  envoyée  d’Angleterre  par  MM.  Babinglon  et  Borrer,  sous  le 
nom  de  S.  acuininata  Smith. 

Obs.  2.  — Wimnter  admet  un  S.  cinerea-Caprea , et  un  S.  cinercn-pnrpn- 
rca  [S.  Ponledcrana  Schl.)  qui  se  retrouveront  probablement  en  France. 
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S.  GR.%nTDiF«Li.i  Ser.  sal.  helv.  p.  20  ; D C . fl.  fr.  5,  p.  343; 
S.  cinerascens  Willd.  sp.  706;  Dub.  bot.  423  ; S.  appendiculata 
Vill.  Dauph.  3,  p.  775,  t.  50,  f.  19?;  S.  sphacelata  Lois.  gall.  2, 
p.  343.  — le.  Rchb.  cent.  11  , n°2025.  Fries  , herb.  norm.  7, 
n°  62  !;  Rchb.  eœsicc.  n°  729  ! — Espèce  voisine  desS.  cinereae t 
S.  Caprea;  toutefois,  ainsi  que  nous  l’avons  souvent  constaté  sur  la 
plante  vivante,  elle  s’en  distingue  aux  caractères  suivants:  chatons 
paraissant  avec  ou  après  les  feuilles , sessiles  et  ordinairement  feuil- 
lésàla  base  ; les  mâles  petits  (environ  12-15  mil  1 . de  long  sur 
7-8  de  large),  brièvement  barbus.  Chatons  femelles  lâches  et  allon- 
gés, ci  écailles  fauves  et  non  brunes  et  brièvement  barbues  (compa- 
rativement à celles  des  S.  cinerea  et  Caprea );  capsule  ovale-allon- 
gée et  lancéolée,  tomenteuse,  pédicellée,  à pédicelle  très-long  et 
égalant  au  moins  5-6  fois  la  glande  très-courte;  style  subsessile  ; 
stigmates  courts,  linéaires  et  bifides.  Feuilles  lancéolées-oblongues, 
aiguës  ou  obtuses,  obscurément  ondulées-dentées  , glabres  en 
dessus  , glauques-cendrées  et  pubescentes  en  dessous,  à nervures 
à la  fin  saillantes  et  anastomosées  en  réseau;  stipules  réniformes; 
rameaux  et  bourgeons  tomenteux.  Arbrisseau  de  1-2  mètres  , à 
jeunes  feuilles  tantôt  blanches-tomenteuses  (commun  dans  le  Jura), 
tantôt  légèrement  soyeuses  et  presque  vertes.  — Floraison  tardive. 

Hab.  Toute  la  partie  élevée  de  la  chaîne  du  Jura,  où  elle  abonde;  Alpes  cal- 
caires du  Dauphiné?;  Pyrénées?!)  Mai-juia. 

Obs.  Cette  plante  devra  probablement  reprendre  le  nom  que  Villars  lui  a 
donné  en  1789  ; toutefois,  n’ayant  pas  eu  sous  les  yeux  d'authentiques  exem- 
plaires de  l'illustre  auteur  de  la  Flore  du  Dauphiné,  nous  nous  bornons  à 
reproduire  le  synonyme,  en  appelant  sur  lui  l’attention  des  botanistes. 

S.  Caprea  L.  sp.  1448;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  290;  Dub.  bot. 
425;  Lois.  gall.  2,  p.  345;  S.  acuminata  et  ulmifolia  Thuill.! 
par.  518  ; S.  aurigerana  Lap.  abr.  598  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  541  ; 
S.  hybrida  Vill.  Dauph.  5 ,p.  778,  ex  Mut.  fl.fr.  3,  p.  188  ; S.  to- 
mentosa  Ser.  ess.  14;  S.  sphacelata  Willd.  sp.  4 ,p.  702.  — le. 
Hoffm.  sal.  t.  3,  /.  i et  2 , t.  5,  f.  4 ; Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  31  ; 
Rchb.  cent.  11  , n°  2024.  Wimm.  sal.  eœsicc.  nos  40,  55,  56!; 
Billot , eœsicc.  n°  462  ! — Chatons  naissant  avant  les  feuilles,  ses- 
siles et  munis  de  courtes  bractées  à la  base  ; les  mâles  ovoïdes,  gros, 
longuement  barbus.  Chatons  femelles  lâches  et  allongés,  à écailles 
brunes,  longuement  barbues;  capsule  ovoïde-allongée  et  lancéolée, 
tomenteuse,  pédicellée,  à pédicelle  égalant  5-6  fois  la  glande  très- 
courte  ; style  très-court;  stigmates  obovés , bifides.  Feuilles  ovales- 
ellip tiques  ou  ovales-sublancéolées , rugueuses,  ondulées -crénelées, 
ou  presque  entières,  glabres  et  luisantes  en  dessus,  glauques  et  plus 
ou  moins  blanches-tomenteuses  en  dessous;  stipules  réniformes  ; 
bourgeons  glabres.  Arbre  de  moyenne  ou  de  petite  taille  , à jeunes 
feuilles  parlois  entières  et  totalement  blanches-tomenteuses  , ainsi 
que  les  jeunes  rameaux  (S.  sphacelata  Willd.). 

llab.  Forêts,  bois,  bords  des  eaux,  etc.  Mars-avril. 
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S.  a cuit  % L.  sp.  2440;  I)  ('.  fl.  fr.  5,  p.  291  et  5,  p.  342  ; 
Lois,  gall.  2,  p.  512;  S,  rugosa  Ser.  ess.  18;  S.  ultni folia  Vill. 
Dauph.  5,  p.  770.  — /c.  JL  fl.  lapp.  t.  8 ; Hoffm.  sal.  I.  22,  f.  1; 
Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  30.  Fries,  herb.  norm.  7,  n°  GO  ! ; Wimm. 
sal.  exsicc.  n°  25  ! ; Schultz,  exsiec.  n°  928  !;  Billot , exsicc.  n°  8 48! 
— Chatons  paraissant  avant  les  feuilles,  d’abord  sessiles,  puis  pédon- 
cules et  subfoliacés  à la  base  ; les  mâles  ovoïdes-subcylindriques, 
très-barbus.  Chatons  femelles  courts  , lâches  ou  un  peu  denses 
(2-3  centim.  de  long),  à écailles  brunes  au  sommet,  barbues  ; cap- 
sule ovale-allongée  , lancéolée  , tomenteuse  , à pédicelle  égalant 
5-5  fois  la  glande;  style  très-court  ; stigmates  courts,  ovales,  émar- 
gions. Feuilles  obovées  ou  oblongues-obovées,  terminées  au  sommet 
par  une  pointe  recourbée , ondulées-dentées  ou  entières,  très-ru- 
gueuses, pubescentes  en  dessus,  glauques  et  hérissées-tomenteuses  en 
dessous  ; stipules  réniformes  ; bourgeons  glabres  et  rarement  pu— 
bescents.  Arbrisseau  ordinairement  baset  très-rarneux  plus  rarement 
élevé,  à rameaux  grêles,  divariqués,  glabres  ou*tineinent  tomenteux 
au  sommet.  — Dans  celte  espèce,  les  rameaux  , les  chatons  et  les 
bourgeons  sont  plus  petits  et  plus  grêles  que  dans  les  5 espèces 
précédentes  ; les  feuilles  sont  aussi  plus  rugueuses. 

llrtb.  Bois  humide»,  lieux  tourbeux,  bords  des  eaux.  ^ Mars-avril. 

Ohs.  Wimmer  a signalé  dans  ses  exsiccnln  les  hybrides  de  cette  espèce  avec 
les  .S’,  purpurea,  S.  inemia,  S.  Caprea,  S.  cincrea. 

S.  aihbicua  Fltrlt.  beitr.  6,  p.  105  ; Koch , sgn.  7 55;  S.  incu- 
bacea  Fries , niant.  1,  p.  06  (an  Lin.'?  ) ; S.  versifolia  Ser.  ess.  40; 
J)  C.  fl.fr.  5,  p.  5 45;  Dub.  bot.  424;  S.  aurilo-repcns  Wimm. 
fl.  Schl.  10G0.  — Ser.  sal . exsicc.  fasc.  7,  n°  GG  ; Wimm.  sal.  ex- 
sicc. ncs  20,  35,  50  ! — Chatons  naissant  un  peu  avant  les  feuilles'  à 
la  fin  subpédonculés  et  munis  à la  base  de  quelques  petites  feuilles 
bractéolaires  ; les  mâles  ovoïdes,  denses,  à écailles  extrêmement  bar- 
bues, à filets  ries  étamines  munis  de  quelques  poilsà  la  base.  Chatons 
femelles  ovoïdes  ou  un  peu  allongés,  assez  denses,  à écailles  velues; 
capsule  ovoïde-lancéolée,  tomenteuse;  pédicelle  égalant  2-5  ni  i 1 1 . , 
et  5-4  fois  aussi  long  que  la  glande  ; style  court  ou  presque  nul  ; stig- 
mates ovales,  émarginés.  Feuilles  elliptiques , lancéolées-obovées 
ou  lancéolées , très-entières  ou  munies  de  dentelures  superficielles  et 
peu  nombreuses,  recourbées  au  sommet,  vcinées-rugucuses  en  des- 
sous et  recouvertes  d’un  duvet  fin  et  soyeux , à la  fin  devenant  gla- 
bres; stipules  demi-ovales,  droites.  Arbrisseau  atteignant  souvent 
] mètre,  très-rarneux,  à rameaux  glabres,  un  peu  effilés  et  dressés. 
— Cette  plante  présente,  comme  la  plupart  des  hybrides,  un  grand 
nombre  d’intermédiaires  entre  les  parents.  Enfin  nous  pensons 
qu’on  a confondu,  sous  le  nom  du  S.  ambigua , les  hybrides  du 
S.  aurita  avec  plusieurs  espèces  voisines.  C’est  donc  un  point  à 
éclaircir. 

Ilnb.  Dans  les  marais  tourbeux  ; assez  commun  dans  le  Jura,  fi  Avril-mai. 
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S.  REi'ESi  L.  sp.  1447  ; Pub.  bot.  424  ; Vill.  Dauph.  3,  t.  30, 
f.  10;  Lois.  gall.  2,  p.  342;  S.  depressa  D C.  fl.  fr.  5,  p.  346  ; 
Hoffrn.  sal.  t.  15  et  16;  S.  arenaria  DC.  I.  c.  3,  p.  293  ( non  L.). 
— Wimm.  sal.  exsicc.  n°  13  !.  — Chatons  naissant  un  peu  avant  ou 
avec  les  feuilles,  sessiles  ou  brièvement  pédoncules  et  munis  à la  base 
de  quelques  petites  feuilles  bractéolaires;  les  mâles  ovoïdes,  à écailles 
pubescentes,  à filets  des  étamines  munis  de  quelques  poils  à la  base. 
Chatons  femelles  ovoïdes  ou  même  subglobuleux , assez  denses,  à 
écailles  velues  ; capsule  ovale-lancéolée,  tomenteuse  ou  glabre, 
pédicelle  allongé,  5-4  fois  aussi  long  que  la  glande;  style  court 
ou  médiocre,  stigmates  ovales,  bifides.  Feuilles  ovales-arrondies, 
ovales,  elliptiques,  lancéolées  ou  sublinéaires,  recourbées  au  som- 
met, très-entières  ou  glanduleuses-denticulées,  et  à bords  souvent 
réfléchis,  brillantes , soyeuses  sur  les  deux  faces  ou  au  moins  en 
dessous;  stipules  lancéolées , aiguës.  Arbrisseau  étalé  à terre,  s’éle- 
vant à peine  à 2-4  décim.,  très-rameux,  à rameaux  pubérulents. 

a.  angustifolia.  Feuilles  sublinéaires  ; capsules  tomenteuses. 
S.  rosmarini folia  plur.  auct.  ( non 

p.  vulgaris  Koch.  Feuilles  lancéolées,  capsules  tomenteuses. 
S.  repens , rostrata , incubacea , depressa  Thuill.  par.  516  et  herb.l ; 
S.  incubacea  Lois.  I.  c. 

y.  fusca  Koch.  Feuilles  ovales-oblongues  ; capsules  tomenteuses. 
S.  fusca  Smith , brit.  1060  ; Lois.  gall.  2,  p.  542. 

S.  argentea  Koch.  Feuilles  largement  ovales  ou  ovales-arrondies, 
velues-soyeuses  sur  les  deux  faces  ou  au  moins  en  dessous  ; capsules 
tomenteuses.  S.  argentea  Smith,  brit.  1059  ; S.  arenaria  L.  suec. 
ed.  2,  p.  551  ; S.  lanata  Thuill.  par.  516  et  herb.l 

£.  leiocarpa  Koch.  Ovaires  et  capsules  glabres.  S.  finmarkiana 
Willd.  en.  suppl.  66. 

Hab.  Prés  humides  et  tourbeux  de  l'ouest,  du  centre  et  des  montagnes  dans 
les  Vosges,  le  Jura,  les  Alpes  et  les  Pyréuées.  h Avril-mai. 

b.  Style  allongé,  on  au  moins  médiocre  (1  mill .);  feuilles  glabres  ou  pubescentes , 
jamais  velues- crépues,  ni  soyeuses  en  dessous. 

S.  uastata  L.  sp.  1445;  PC.  fl.  fr.  5,  p.  358;  Pub.  bot. 
427  ; Lois.  gall.  2 , p.  340  ; S.  Pontederæ  Vill.  Pauph.  3,  p.  766  ; 
t.  50  , f.  8 ; S.  Pontederana  Lois.  I.  c.  343  ( non  Willd.).  — Le. 
Wbg.  lapp.  t.  16,  f.  5 ; Rchb.  cent.  11,  n°  2015.  Fries , herb. 
norm.  5,  n°  55!;  Wimm.  sal.  exsicc.  n°  71  et  72  !;  Rchb.  exsicc. 
n°  956  ! — Chatons  naissant  avec  les  feuilles,  pédonculés  et  feuilles 
à la  base  ; les  mâles  ovoïdes,  courts;  filets  des  étamines  glabres. 
Chatons  femelles  allongés,  lâches,  à écailles  très-longuement  velues, 
à poils  très-longs,  très-blancs , d' abord  droits  et  à la  fin  crispés  et 
persistants  ; capsule  ovoïde-acuminée , glabre  et  formant  un  con- 
traste frappant  avec  les  longs  poils  blancs  des  écailles  ; pédicelle 
égalant  1-2  fois  la  longueur  de  la  glande;  style  un  peu  court  (1  mil- 
lim .) ; stigmates  courts  et  bifides.  Feuilles  ovales-ell iptiques  ou  lancéo- 
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lées,  denticulées,  glabres,  glaucescentes  on  dessous  ot  à veines  peu 
saillantes,  ne  noircissant  pas  parla  dessiccation;  stipules  grandes, 
en  demi-cœur,  à sommet  dressé.  Arbrisseau  dépassant  rarement 
1 mètre. — Le  S.  glabra  Scop.,  voisin  de  cette  espèce,  se  distingue 
par  les  écailles  des  chatons  devenant  glabres,  par  les  étamines  velues 
dans  leur  moitié  inférieure,  par  les  stipules  plus  grandes.  Nous 
n’avons  pas  vu  dans  nos  Alpes  cette  espèce  signalée  au  mont 
Cenis. 

Hab.  Pâturages  élevés  et  humides  des  hautes  Alpes:  Pvr.  (L.  Dufour), 
ij  Juin-juillet. 

S.  ah.iucaa*  Smith  , tract.  Linn.  soc.  fi,  p.  120;  Fries , 
mant.  1,  p.  52  ; Koch , syn.  748;  Anders.  sal.  lapp.  56;  I)  C.  fl. 
fr.  5,  p.  345;  S.  phylioifolia  Wahlbg.  fl.  lapp.  270  (non  Lin.); 
DC.  fl.  fr.  3,  p.  286;  Dub.  bot.  424;  S.  amaniana  Willd.  sp.  4, 
]>.  663;  Lois.  gall.  2,  p.  340  ; S.  spadicea  Choix,  ap.  Vill.  I)ph.  1 , 
p.  373;  Vill.  I.  c.  3,  p.  777  ; S.  hastata  Vill.  Dph.  3,  774,  t.  50, 
f.  18.  — le.  Lin.  fl.  lapp.  t.  8 , f.  c.  ; Wahlbg  lapp.  t.  17  ; f.  2; 
Anders.  I.  c.  f.  13.  Fries , Iterb.  norm.  5 et  8,  n°  62!  ; Wimm. 
sal.  exsicc.  n°  42!  ; Schultz,  exsicc.  n°  155!;  Rchb.  exsicc. 
n"  568  ! — Chatons  naissant  un  peu  avant  les  feuilles  , brièvement 
pédoncules  et  feuilles  à la  base;  les  males  ovoïdes,  denses,  à écailles 
poilues,  à 2 étamines  glabres,  et  à anthères  d’un  vert  fauve. 
Chatons  femelles  allongés  , à la  fin  très-ldches  , à écailles  poilues  ; 
capsule  ovoïde-aliongée  et  acuminée,  tomenteuse  ou  glabre,  longue- 
ment pédicellée,  à pédicelle  égalant  3-4  fois  la  longueur  de  la 
glande;  style  très-long  (2-3  mill.);  stigmates  émarginés  ou  bifides. 
Feuilles  grandes  ou  petites,  ovales  . oblongues,  elliptiques,  lancéo- 
lées, et  parfois  presque  arrondies  ou  obovées,  ondulées-dentées  et 
plus  rarement  entières,  d’un  vert  foncé,  d’abord  velues-pubescentes, 
puis  glabrescentes  en  dessus  , toinenteuses  sur  la  nervure  mé- 
diane, plus  pâles  et  cendrées  en  dessous , et  plus  ou  moins  hérissées- 
pubescentes , très-finement  ponctuées,  munies  de  nervures  un  peu 
saillantes  et  anastomosées  en  réseau  , noircissant  par  la  dessicca- 
tion, et  d’autant  plus  qu’elles  sont  plus  jeunes  ; stipules  en  demi- 
cœur,  à sommet  droit.  Arbrisseau  de  1-3  mètres,  ou  même  formant 
un  arbre  de  petite  taille,  à jeunes  rameaux  hérissès-pubcscents.  — 
C’est  l’espèce  la  plus  variable  de  toutes  celles  que  nous  avons  obser- 
vées dans  le  genre  Salix. 

a.  nuda.  Capsule  glabre  ou  subpubescente.  S.  stylosa  D C.  fl. 
fr.  5 ,p.  339;  S.  slylaris  Ser.  ess.  65;  S.  phylici folia  Wahlbg. 
lapp.  t.  17,  f.  2. 

(C  vestita  Capsule  tomenteuse.  S.  nigricans  Wahlbg . lapp . t.  17, 
f.  3;  DC.fl.  fr.  5,  p.  345. 

Unb.  Hautes  Alpes  ; haut  Jura,  dans  les  tourbières,  et  aux  bords  des  eaux; 
bords  du  Rhin  à Strasbourg  , où  il  a été  entraîné  par  les  eaux  des  hautes 
vallées  alpines,  conjointement  avec  les  S.  dapluwides  et  .s.  incana.  \y  Avril- 
mai. 
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S.PHYuciFOLiiiL.^.  1442,  secund.  cl.  Fries  mant.i , p.  50, 
( non  Thuill .);  Smith,  brit.  1049  \ Koch  ^ syn.  751  \S.bicolor 
Ehrh.  beitr . 5,  p.  162  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  544;  Dub.  bot.  426; 
Lee.  et  Lamtt.  cat.  557  ; S.  laurina  Lois.  gall.  2,  p.  545;  S.  ar- 
buscula  Wahlbg.  saec.  658,  forma  major  ; S.  Weigeliana  Willd. 
sp.  4,  p.  678.  — Wimm.  sal.  exsicc.  n°  4!;  Fries , herb.norm.  5, 
«°  54!  ; Rchb.  exsicc.  nos  1629  et  1650  ! — Chatons  naissant  un  peu 
avant  ou  presque  avec  les  feuilles,  à la  fin  subpédonculés  et  munis 
de  bractées  foliacées  à la  base  ; les  mâles  courts,  ovoïdes  , denses, 
h écailles  longuement  barbues,  à deux  étamines  glabres,  et  à an- 
thères d’un  jaune  brunâtre.  Chatons  femelles  ovoïdes  ou  ovoïdes- 
subcvlindriques , denses , à écailles  longuement  velues;  capsule 
ovoïde-allongée  et  lancéolée,  ordinairement  tomenteuse,  et  quelque- 
fois glabre  (Koch);  pédicelle  égalant  environ  2 mil!.,  et  2-5  fois 
aussi  long  que  la  glande  ; style  allongé,  à stigmates  bifides.  Feuilles 
ovales,  elliptiques  on  lancéolées,  très-entières  ou  munies  de  dente- 
lures très-superficielles  et  peu  nombreuses , glauques  en  dessous  , 
à la  fin  très-glabres;  stipules  en  demi-cœur,  à sommet  oblique. 
Arbrisseau  peu  élevé,  rameux  et  tortueux,  à rameaux  glabres. 

liab.  Monts  Dores,  montagne  du  Cantal,  chaîne  du  Forez!  ( Lecoq . et  Lamtt.); 
Pyrénées  cent.,  Baréges  (Philippe),  f)  Mai-juillet. 

Sect.  5.  Frigideæ  Koch.  — Ecailles  discolores;  chatons  sessiles  ou  pédon- 
cules et  feuillés  à la  hase.  Anthères  jaunes  ou  fauves  après  l’anthèse.  Cap- 
sule sessile  ou  subsessile.  Feuilles  ovales  ou  lancéolées;  rameaux  courts  et 
toruleux.  — Cette  section  a les  caractères  des  Viminales,  dont  elle  ue  dif- 
fère que  par  le  port  et  la  forme  des  rameaux;  les  capsules  sessiles  la  séparent 
des  Câpre  a. 

a.  Chatons  sessiles  ou  brièvement  pèdonculès. 

S.  LAPPomiiM  L.  sp.  1447  ex  Fries ; Koch  , syn.  757  ; Lois, 
gall.  2 , p.  542  ; S.  sericea  Vill.  Dauph.  5 , p.  782  ; S. 
arenaria  Dub.  bot.  426  [non  D C.);  S.  helvetica  Vill.  Dauph. 
5,  p.  782;  D C.  fl.  fr.  5 , p.  291  et  5 , p.  545  ; S.  limosa  Wahl. 
Lapp.  t.  16,  f.  4;  S.  nivea  Ser.  ess.  51.  — le.  Hall.  helv.  1. 14, 
f.  2.  Wimm.  scil.  exsicc.  nos  6 et  59  !;  Fries,  herb.  norm.  7,  n°  58! 
— Chatons  paraissant  avec  les  feuilles,  d’abord  sessiles,  puis  sub- 
pédonculés ; les  mâles  ovoïdes-allongés,  à étamines 'glabres  , et  à 
écailles  très-velues.  Chatons  femelles  cylindriques,  gros  et  assez 
denses;  écailles  très-velues  ; capsule  ovale-lancéolée  , tomenteuse  , 
et  très-rarement  glabre,  sessile  et  à la  fin  subpédicellée,  nectaire 
un  peu  plus  long  que  le  pédicelle;  style  allongé;  stigmates  linéaires 
et  bifides.  Feuilles  lancéolées  ou  elliptiques , subacuminées,  très- 
entières  ou  obscurément  denticulées;  les  jeunes  velues-soyeuses 
sur  les  deux  faces  ou  au  moins  en  dessous  ; les  anciennes  vertes 
et  rugueuses  en  dessus,  blanches-tomenteuses  et  opaques  en  dessous; 
stipules  en  demi-cœur,  à sommet  recourbé.  Arbrisseau  très-bas, 
rabougri,  rameux  et  tortueux. 

Hab.  Marais,  bords  des  lacs  et  des  ruisseaux  dans  les  monts  Dores,  i)  Mai-juin. 
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S.  CMI.4  Vill.  Datiph.  3,  p.  708,  t.  £0,  f.  1 1;  I)  C.  fl.  fr.  5 , 
p.  294;  Dub.  bot.  420;  S.  myrtilloides  Lois.  <jatl.  2,  p.  341  (non 
/>.);  Willd.  sp.  4,  p.  080  ; S.  prostrata  Ehrh.  pi.  sel.  159;  Scr. 
ess.  24. — Rchb.  exsicc.  n°  2519!  — Chatons  paraissant  avec  les 
feuilles,  brièvement  pédoncules  et  feuilles  à la  base;  les  males 
ovoïdes-subglobuleux,  à écailles  velues,  à filets  longuement  pubes- 
cents  dans  toute  leur  longueur  ; anthères  d’un  brun  pourpré. 
Chatons  femelles  ovoïdes,  à écailles  velues;  capsule  ovoïde-conique, 
tomenteuse,  d’abord  sessile , puis  brièvement  pédicellée  , avec  une 
glande  qui  dépasse  sa  base;  style  allongé  ou  presque  court;  stigmates 
ovales-oblongs,  entiers  ou  bilides.  Feuilles  petites,  elliptiques  ou 
lancéolées,  aiguës,  très-glabres  et  glauques  sur  les  deux  faces , opa- 
ques, ordinairem1  roulées  sur  les  bords  et  très-entières.  Arbrisseau 
(le  3-12  décim.,  très-rameux,  à rameaux  dressés  et  un  peu  eflilés, 
pubescents  au  sommet,  ainsi  que  les  bourgeons.  Il  serait  peut-être 
mieux  de  placer  cette  espèce  dans  la  section  des  Purpureœ. 

Ilab.  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret  ! (Fi//.)  ; col  de  Vars  (Grenier).  tj  Juil.- 
notït. 


h.  Chatons  à pédoncule  long  et  feuille. 

S.  claiica  L.  sp.  1440;  Fries  , mant.  1,  p.  44;  Koch , syn. 
757  ; Dub.  bot.  427  ; Lois,  g ail.  2V  p.  342  ; S.  scricca  Vill.  Dph. 
3,  p.  782,  t.  51 , f.  27  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  292  et  5,  p.  544  ; Lois, 
gall.  2,  p.  341  ; Lap.  abr.  598.  — le.  L.  Lapp.  t.  7,  f.  5;  Wbg. 
lapp.  t.  10  , f.  3 ; Anders.  sal.  lapp.  f.  21.  Fries,  herb.  norm.  5, 
n°  52!;  Rchb.  exsicc , n°  2520  ! et  n°  1028!  — Chatons  naissant 
après  les  feuilles,  longuement  pédoncules  et  très-feuilles  à la  base; 
les  males  à lilets  bruns  et  barbus  à la  base  , à anthères  globuleuses, 
d’un  bleu  rosé.  Chatons  femelles  très-gros,  à la  fin  un  peu  lâches,  à 
écailles  roses  au  sommet  et  très-velus;  capsule  ovoïde  lancéolée, 
tomenteuse,  sessile  ou  munie  d’un  pédoncule  bien  plus  court  que 
la  glande  qui  dépasse  la  base  de  la  capsule;  styles  courts,  distincts 
ou  un  peu  soudés  à la  base  ; stigmates  émarginés  ou  bifides.  Feuilles 
lancéolées  ou  elliptiques,  très  - entières,  couvertes  sur  les  deux 
faces  de  longs  poils  appliqués,  verdâtres  en  dessus,  soyeuses  et  plus 
pâles  en  dessous,  devenant  glauques  par  la  dessiccation  ; stipules 
ordinairement  nulies.  Arbrisseau  de  4-7  décim.,  très-rameux,  diffus 
et  noueux  ; tiges  et  branches  glabres,  brillantes  et  brunes;  jeunes 
rameaux  blancs-tomenteux. 

llub.  Alpes  du  Dauphiné,  Molline  , le  Rochas-Roux,  Orcières,  mont  Yiso, 
col  Lagnel,  col  de  Vars,  etc.;  Pyrénées  (Lap.).  Ij  Juillet. 


S.  ARBDitVLA  L.  lapp.  n°  352,  t.  8,  f.  m.;  Wbg.  lapp.  203, 
t.  16,  f.  2;  Fries , mant.  1,  p.  49;  ffartm.sk.  fl.  4,  p.  528; 
Koch,  syn.  756  ; Vill.  Dph.  5 , p.  771  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  295  cl  5, 
p.  347  ; Dub.  bot.  426  ; Lois.  gall.  2 , p.  542  ; S.  fœtida  Schl.  ap. 
DC.  I.  c.  3,  p.  296,  et  5 , p.  347  ; S.  myrtilloides  Vill.  I.  c.  770  ; 
S.  formosa  Lois.  gall.  2 , p.  341  («on  Willd.)  ; S.  pr  uni  folia,  for- 
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mosaLap.  abr.  599?  — Fries  , herb.  norm.  5 , n°  61  ! ; Rchb. 
exsicc.  n°  727!  — Chatons  naissant  un  peu  après  les  feuilles,  plus 
ou  moins  feuilles  à la  base,  à écailles  florales  poilues  ; les  mâles  sub- 
sessiles.  Chatons  femelles  assez  longuement  pédoncules,  gros  et 
presque  denses;  capsule  ovoïde-conique,  tomenteuse,  presque  ses- 
sile,  à pédicelle  plus  court  que  la  glande  qui  dépasse  la  base  de  la 
capsule;  style  allongé  ou  bifide;  stigmates  ovales  et  bifides.  Feuilles 
ovales-lancéolées  ou  lancéolées  , très-glabres  , d’un  vert  clair  et 
brillant  en  dessus,  plus  ou  moins  glauques  en  dessous , munies  sur 
les  deux  faces  de  nervures  saillantes,  finement  dentées-glanduleuses  ; 
stipules  nulles  ou  très-petites,  ovales  , denticulées  , brunes.  Arbris- 
seau de  3-6  décim.,  rarement  réduit  à 1-2  décim.,  à rameaux 
lisses,  brillants,  bruns,  divergents  dans  tous  les  sens. 

llab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret.  mont  Yiso,  col  de  l’Arche,  etc.; 
Pyrénées,  bond  de  Séculejo,  Ulz,  Bassihoué,  l’Hospitalet,  Très-Seignous,  port 
d’Oo  (Lap.),  val  d’Eynes,  val  d’Estaubé,  environs  de  Gèdre,  etc.  i)  Juillet. 

S.  myrsinites  L.  sp . 1445;  Vill.  Dph.  3,  p.  769,  t.  50, 
f.  12?  ; Koch , syn.  758;  Wbg.  lapp.  262;  Fries , mant.  1 , p.  73; 
DC.  fl.  fr.  5 , p.  296  et  5,  p.  347  ; I)ub . bot.  426;  Lois,  g ail.  2, 
p.  341  ;S.  arbutifolia  Willd.  sp.  4,  p.  682;  Ser.  ess.  44. — Rchb. 
cent.  11  , nos  1 1 92,  1195,1194.  Fries , herb.  norm.  5 , n°  66  ! ; 
Rchb.  exsicc.  n°  1422!  — Chatons  paraissant  avec  les  feuilles, 
portés  par  un  très-long  pédoncule  feuillé  à la  base  et  nu  supérieure- 
ment, presque  aussi  long  que  le  chaton;  les  mâles  subcylindriques. 
Chatons  femelles  denses,  allongés;  capsule  ovoïde  brièvement 
conique,  brune-pourprée , velue-laineuse , subsessile  et  à pédicelle 
plus  court  que  la  glande;  style  allongé;  stigmates  bifides,  à divisions 
linéaires.  Feuilles  elliptiques  ou  lancéolées,  à sommet  mucroné  et 
recourbé,  vertes , brillantes , réticulées-veinées  et  concolores  sur  les 
deux  faces,  glabres  ou  longuement  poilues-lanugineuses , munies 
aux  bords  d’un  très-grand  nombre  de  dents  glanduleuses.  Arbris- 
seau de  1-4  décim.,  étalé-couché,  très-rameux,  à rameaux  divari— 
qués  et  velus  dans  leur  jeunesse.  — Nous  n’avons  pas  vu  dans  nos 
Alpes  la  variété  à feuilles  entières.  Filets  des  étamines  bleuâtres; 
anthères  violettes. 

p.  villosci.  Feuilles  longuement  velues.  S.  Lapponum  Vill.  I.  c. 
780,  t.  51,  f.  25. 

liab.  Hautes  Alpes  du  Daupb.,  vallée  du  Quayras , mont  Yiso,  col  Lagnel, 
col  Vieux,  Yénos  enOysaus.  Lautaret,  etc.;  Pyrénées  (Lap.).  h Juillet. 

S.  PYacuAiCA  Gouan,  ill.  77  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  292;  Dub. 
bot.  426;  Lap.  abr.  600;  Lois.  gall.  2,  p.  342;  S.  ciliataDC.  Le. 
— Ic.  Clus.  hist.  1,  p.  85.  — Chatons  naissantavec  les  feuilles, 
tous  très-longuement  pédonculés  et  très-feuillés  ci  la  base  ; les  mâles 
oblongs  et  grêles.  Chatons  femelles  presque  lâches;  capsule  ovoïde- 
conique,  blanche-tomenteuse,  subsessile,  à pédicelle  plus  court  que 
la  glande  ; styles  allongés  entièrement  soudés,  ou  divisés  jusqu’à  la 
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base;  stigmates  bifides,  à divisions  linéaires,  reuilles  ovales , à som- 
met aigu  et  recourbé,  vertes  et  pubescentes  en  dessus , très-glauques - 
argentées  et  hérissées  en  dessous,  à la  lin  glabrescenles,  à nervures 
un  peu  saillantes,  èt  bords  entiers  etciliés.  Arbrisseau  de  2-5décim., 
couehé-étalé , très-rameux,  à rameaux  grêles  , étalés,  et  d'un  brun 
rougeâtre. 

/M>.  Toute  la  région  alpine  de  la  chaîne  des  Pyrénées,  depuis  la  vallée 
d'Eynes  aux  Eaux-Bonnes,  i ')  Juillet. 


£ 2.  CU ATOIXS  TEHMUUUX. 


l.  (i.  (îLxei  lus  Kod i,  sgn.  7ÜN.  — Chatons  naissant  tons  de  bourgeons 
terminaux.  Le  bourgeon  terminal  de  chaque  rameau  de  l’année  précédente 
produit  un  rameau  termine  par  un  chaton,  et  garni  dans  sa  longueur  de 
feuilles  qui  portent  a leur  aisselle  les  bourgeons  qui  ne  se  développeront  que 
I année  suit  ante;  d ou  il  suit  que  la  partie  feuillue  du  pédoncule  est  per- 
sistante. Arbrisseaux  très-petits,  à souches  souterraines  ou  rampantes,  à 
rameaux  ascendants  ou  rampants. 


S.  Il  Mien.  ATA  L.  sp.  144  6;  D.  C.  fl.  fr.  3,  p.  289;  Dub.  bot. 
42G  ; Lois.  gall.  2,  p.  512;  Vi II.  Dph.  3,  p.  779  ; Lap.  abr.  598.— 
le.  Lin.  lapp.  t.  8,  f.  I , et  t.  7,  f.  1 et  2 ; Rchb.  cent.  H , n°  \ 184  ; 
Anders.  sal.  lap.  t.  25.  Fries , herb.  norm.  9,  n°  02  !;  Rchb.  exsicc. 
n"  1421  1 — Chatons  munis  d’un  long  pédoncule  nu  et  seulement 
feuille  a la  base,  il  écailles  velues  ctobovées;  les  mâles  courts,  grêles 
et  lâches.  Chatons  femelles  tissez  denses,  cylindriques  ; capsule 
ovoïde,  tomenteuse,  subsessile,  àpédicellc  plus  court  que  les  glandes, 
souvent  au  nombre  de  2-4;  style  très-court  ; stigmates  bifides! 
Feuilles  longuement  et  brusquement  pétiolées,  elliptiques  ou  subor- 
bi  cul  aires,  obtuses  ou  réluses,  a bords  très-entiers,  d’un  vert  fonce  et 
rugueuses  en  dessus,  très-ylauques-argentées  en  dessous  , d’abord 
pubéru^ntes,  puis  à la  Fit>  glabi  ‘es.  Arbrisseau  de  1-2  décimètres, 
etalé-couche,  a rameaux  et  feuilles  velues  dans  leur  jeunesse.  — 
Anthères  noires. 

liai).  Alpes  du  Dauphiné,  prairies  élevées  et  sommets  des  vallées  du  Quay  ras, 
du  mont  Viso,  de  l'Arche,  du  Laularet,  etc;  Pyrénées,  pic  du  Midi  , col  dé 
Iortes,  etc.  lj  Juillet-août. 


S.  RiTfJSA.  L.  sp.  14  45;  l)C.  fl.  fr.  3,  p.  289  ; Dub.  bot.  427; 
Lois.  gall.  2,  p.  341  ; Vill.  Dph.  3,  p.  772  ; Lap.  abr.  597;  S. 
serpyllifolia  Scop.  carn.  2,  p.  255,  (.  01  ; Lois.  I.  c.  — le.  Rchb. 
cent.  1 1,  n°  H 85  ; Anders.  sal.  lap.  f.  20.  Rchb.  exsicc.  n°  954!, 
et  n°  955!  — Chatons  «à  pédoncule  peu  allongé  et  feuillé;  les  mâles 
subcylindriques,  à écailles  obovées,  obtuses  et  ciliées.  Chatons  fe- 
melles lâches  et  oblongs  ou  très-courts,  à écailles  glabres  et  tron- 
quées; capsule  ovoïde-conique,  glabre,  a pédicellc  long  de  1-2  mil- 
limètres et  presque  2 fois  plus  long  que  la  glande;  style  court;  stig- 
mates bifides  et  linéaires,  feuilles  presque  sessilcs  ou  obscurément 
atténuées  en  pétiole,  obovées  ou  oblongucs  en  coin , obtuses  ou  ré- 
tuses,  très-entières  ou  dcnticulées-glanduleuses  à la  base,  très - 
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glabres,  d’un  vert  foncé  en  dessus,  d'un  vert  clair  en  dessous  et 
veinées-réticulées.  Arbrisseau  de  1-5  décimètres,  rabougri , noueux, 
noir,  appliqué  sur  le  sol,  à rameaux  étalés.  — Anthères  pourprées. 

Ilnb.  Alpes  du  Dauphiué,  la  Moucherolle,  mont  deLans,  Lautaret,  l’Oysans, 
le  Champsaur,  le  Quayras,  mont  Viso,  l’Arche,  etc.;  Pyrénées,  Cambredases, 
port  d'Oo,  pic  du  Midi,  pic  de  Gère,  etc.;  le  Reculet  dans  le  Jura,  Juillet- 
août. 

•S.  9IER».%€E%  L.  sp.  1445;  D C.  fl.  fr.  3,  p . 288;  Dub.  bot . 
426;  Lois.  gall.  2,  p.  340;  Vill.  Dph . 3,  p.  775;  Lee.  et  Lamtt. 
cat.  538;  Lap.  abr.  597.  — le.  Lin.  lapp.  t.  7,  f.  3 et  4,Anders. 
sal.  lap.  f.  27;  Rchb.  cent.  11,  n°  1182.  Fries , herb.  norm.  5, 
♦i°  67  ! ; Rchb.exsicc.  n°  953!  — Chatons  brièvement  pédonculés , 
munis  de  2 feuilles  à la  base;  les  mâles  n’ayant  que  5-7  millim.  de 
long  sur  5 de  large,  pauciflores  (2-7  fl.),  à écailles  arrondies,  glabres. 
Chatons  femelles  subglobuleux  (3-12  carpelles)  ou  oblongs;  capsule 
ovoïde-conique,  glabre,  subsessile,  à pédicelle  bien  plus  court  que  les 
glandes  ; style  court  ; stigmates  bifides.  Feuilles  ovales  ou  orbicu - 
laires , obtuses  ou  rétuses  aux  deux  extrémités , denticulées,  glabres 
et  veinées-réticulées,  vertes  et  luisantes  sur  les  deux  faces.  Très-pe- 
tit arbrisseau,  atteignant  ordinairement  à peine  1 décimètre;  tige 
souterraine,  rampante  et  radicante,  émettant  des  rameaux  grêles  et 
herbacés. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné,  le  Briançonnais,  Embrun,  le  Quayras.  le  Gapeu- 
çais,  le  Champsaur,  mont  Viso,  l'Arche,  la  Bérarde,  Lautaret,  etc;  Pyrénées, 
Llaurenli,  glaciers  d'Oo,  etc.  ; Auvergne,  monts  Dores.  1)  Juillet-août. 

POPULUS  (Tournef.  instit.  592,  t.  5G5.) 

Ecailles  des  chatons  incisées  ou  laciniées.  Disque  en  forme  de 
cupule.  — Fleurs  mâles  : étamines  huit,  douze  ou  plus,  libj|ps,  in- 
sérées snr  le  disque.  — Fleurs  femelles  : ovaire  sessile  ou  pédicellé , 
uniloculaire  ; style  très-court  ; stigmates  2 , allongés  et  bipartites  ; 
graines  munies  d’une  aigrette. 

ê 

Sect.  1.  Lecce  Dub.  bot.  427.  — Etamines  huit  ; écailles  des  chatons  velue  s- 

cilièes;  jeunes  pousses  jmbeseentes,  laineuses  ou  hérissées;  bourgeons  souvent 

pubescentsou  tomenleux. 

P.  ÏREititiiA  L.  sp.  1464;  D C.  fl  fr.  3,  p.  299;  Dub.  bot. 
427  ; Lois.  gall.  2,  p.  549.  — Je.  Math.  comm.  125  ; Dod.  pempt. 
824,  f.  2;  Lob.  obs.  610,  f.  1. — Ecailles  des  chatons  mâles  et  fe- 
melles lancéolées-cunéi  formes,  incisées-digitées  , longuement  bar- 
bues. Stigmates  médiocres,  bifides.  Capsule  ovoïde  , glabre  , à pé- 
dicelle pins  court  que  le  disque.  Feuilles  longuement  pétiolées,  très- 
mobiles,  suborbiculaires,  inégalement  sinuées- dentées,  glabres  sur 
les  deux  faces,  ou  quelquefois  pubescentes-soyeuses  [P.  villosa  Rchb. 
exsicc.  n 0 173!);  feuilles  des  jeunes  rejets  d’automne  brièvement 
pétiolées,  ovales-aiguës  ou  même  acuminées , finement  dentées. 
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velues-laineuses  en  dessous , grisâtres  et  jamais  blanches. — Arbre  de 
moyenne  taille,  à écorce  lisse  et  à branches  étalées. 

Hab.  Bois  et  terrains  humides.  f>  Mars-avril. 

P.  ai  ba  L.  sp.  1 465;  l)  C.  fl.  fr.  5,  p.  208;  Dub.  bot.  427  ; Lois, 
gall.  2,  p.  349.  — le.  Math.  comm.  125;  Dod.  pempt.  823;  Lob. 
obs.  G09,  f.  sin.  — Ecailles  des  chatons  mâles  oblongues,  crénelées 
et  barbues  au  sommet  ; écailles  des  femelles  lancéolées-dentées  et  ci- 
liées au  sommet.  Stigmates  allongés,  linéaires , bipartites  , et  en 
croix.  Capsule  ovoïde,  glabre.  Feuilles  longuement  péliolées,  ovales- 
suborbiculaires,  anguleuses , trés-blanehes-iomenteuses  en  dessous , 
et  devenant  parfois  presque  glabres;  feuilles  des  jeunes  rejets,  sur- 
tout à la  base  du  tronc,  palmées-subquinquclobées.  — Arbre  élevé, 
a écorce  crevassée,  à branches  étalées,  à jeunes  rameaux  blancs- 
tomenleux  dans  leur  jeunesse. 

Hab.  Bois  humides,  bords  des  fleuves  et  des  rivières;  souvent  planté  dans 
les  parcs  et  le  long  des  chemins,  h Mars-avril. 

I*.  CANESCEMS  Smith,  brit.  1080;  DC  fl.  fr.  5,  p.  299; 
Dub.  bot.  427  ; Lois.  gall.  2,  p.  549  ; lior.  fl.  centr.  469  ; Krsichlg. 
fl.  als.  2,  p.  74;  Gmel.  fl.  bad.  3,  p.  760;  P.  alba-Tremula 
hrause  , Jahr.  shles.  G es.  i848,  p.  30;  Wimm.  wildw.  Hast, 
soldes,  p.  51.  — Ecailles  des  chatons  mâles  et  femelles  oblongues, 
laciniées-pectinces  au  sommet.  Stigmates  à lobes  palmés  en  éven- 
tail. Capsule  ovoïde,  glabre.  Feuilles  longuement  péliolées,  ovales- 
suborbiculaires,  dentées- anguleuses,  blanchcs-grisâlres  en  dessous, 
puis  glabrescentes  ou  glabres;  feuilles  des  jeunes  rejets  ovales , en 
cœur  à la  base,  non  lobées,  quelquefois  très- blanches  en  dessous. — 
Arbre  peu  élevé,  à écorce  lisse,  à branches  ascendantes,  à rameaux 
grisâtres-pubescents  dans  leur  jeunesse. 

Hab.  Bois  humides,  bords  des  cours  d'eau;  le  centre  de  la  France  ( Bureau ) ; 
forêts  de  l’Alsace,  Ilaguenau  (Billot),  bords  du  Rhin,  etc.  I , Mars-avril. 


Secl.  2.  Aigeiros  Dub.  bot.  \ 27. — Etamines  douze  on  plus;  écailles  des  cha- 
tons glabres  ; jeunes  pousses  glabres  et  souvent  luisantes;  bourgeons  glabres, 
glutineux. 

1*.  viiu.i\i%*a  Desf.  cal.  242;  Dub.  bot.  427;  Coss.  et 
Gertn.  fl.  par.  507  ; lior.  fl.  centr.  470;  P.  rnonilifera  Lois.  gall. 
2,  p.  549  ( non  Ait.).  — Fleurs  femelles  en  très-longs  chatons 
pendants,  lâches  et  moniliforines.  Feuilles  plus  larges  que  longues, 
deltoïdes-triangulaires,  aiguës  ou  acuminées,  glabres,  dentées  en 
leur  pourtour,  a dents  régulières,  saillantes,  recourbées  et  ciliées. 
— Arbre  très-élevé,  à branches  étalées. 

Hab.  Originaire  d’Amrrique  , fréquemment  cultivé  aux  bords  des  eaux.  et 
dans  les  sols  humides.  I>  Mars-avril. 

Obs. — On  cultive  plus  rarement  le  F.  ranadeusis  Mich.c,  qui  ne  diffère 
guère  de  celui-ci  que  par  ses  feuilles  plus  allongées  munies  de  deux  glaudesjau- 
nàtresa  l'insertion  du  pétiole.  On  cultive  plus  rarement  encore  le  P.  gramtiden- 
tata  Mit  lu.  distinct  parses  feuilles  cordiformes-arrondies,  bordées  de  dents  iné- 
galés. d’abord  blauches-cotonneuses,  puis  glabres. 
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P.  NICIR.4  L.  sp.  1464  ; DC.  fl.  fr.  o,  p.  299;  Dub.  bot.  427  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  349.  — le.  Math.  comm.  124  ; Dod.  pempt.  824, 
f.  1 ; Lob.  obs.  609,  f.  dextr. — Feuilles  longuement  pétiolées, 
plus  longues  que  larges , triangulaires,  acuminées,  tronquées  etden- 
ticulées  à la  base,  dentées-crénelées  dans  leur  pourtour,  très-glabres. 
Arbre  élevé,  à rameaux  étalés. 

Hab.  Bois  humides;  souvent  planté  daus  les  promenades.  1)  Mars-avril. 

P.  pyraihid.4k.is Rosier  in  Lam.  dict.5,  p.  255;  P.fastigiata 
Poir  Dict.  I.  c.;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  300;  Dub.  bot.  428;  Lois.  gall. 
2.  p.  549;  P.  dilatata  Ait . Kew.  5,  p.  406  (nomenfallax). — Chatons, 
males  nombreux , sessiles  au  sommet  des  rameaux;  écailles  petites, 
cunéiformes,  lacérées;  chatons  femelles  inconnus.  Feuilles  aussi 
larges  que  longues , triangulaires,  acuminées,  presque  tronquées, 
et  denticulées  à la  base  , dentées  dans  leur  pourtour,  très-glabres. 
Arbre  très-élevé,  à branches  et  rameaux  dressés , naissant  presque 
dès  la  base  du  tronc  et  formant  une  longue  et  étroite  pyramide. — 
Selon  M.  Decaisne,  cette  espèce  ne  serait  qu’une  modification  de  la 
précédente  par  la  culture. 

Hab.  Planté  aux  bords  des  eaux  et  le  long  des  chemins.  5 Mars-avril. 

mil  PEATANÉES. 

(Plataiseæ  Lestib.  ex  Mart.  Monac.  pag.  46).  (1) 

Fleurs  monoïques,  les  mâles  et  les  femelles  situées  sur  des  ra- 
meaux, différents,  disposées  en  chatons  très-denses  sur  un  réceptacle 
globuleux.  — Fleurs  mâles  : involucres  et  calices  nuis.  Etamines 
en  nombre  indéfini , entremêlées  d’écailles  subclaviformes  ; filets 
très-courts;  anthères  biloculaires , à lobes  oblongs,  réunis  par  un 
connectif  subclaviforme  et  tronqué-pelté  au  sommet , s’ouvrant  en 
long.  — Fleurs  femelles  : involucres  et  calices  nuis.  Ovaires  très- 
nombreux,  très-rapprochés,  obeoniques,  uniloculaires,  uni-biovulés, 
entremêlés  d’écailles,  style  simple,  sublatéral, allongé-subulé,  stig- 
matifère  latéralement  et  supérieurement.  Ovules  suspendus,  droits. 
Fruit  coriace,  entouré  à la  base  de  poils  articulés,  uniloculaire  et 
à une  graine.  Celle-ci  suspendue,  à test  mince.  Albumen  charnu 
ou  mince.  Embryon  droit,  central;  cotylédons  plans,  elliptiques; 
radicule  longue  , opposée  au  hile. 

PLATANUS.  (L.  gen.  1075.) 

Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 

P.  orient  vus  L.  sp.  1417  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  314;  Dub.  bot. 
430  ; Lois  gall.  2,  p.  328.  — le.  Lam.  ill.  t . 783.  — Feuilles 
longuement  pétiolées,  fermes,  lisses,  glabres,  pubescentes-tomen- 

(t)  Auctore  Grenier. 
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teuse  dans  leur  jeunesse,  presque  en  cœur  à la  base,  à 3 lobes  pro- 
fonds, lancéolés,  sinués  ou  dentés;  pétioles  renflés  à la  base  et  creusés 
pour  recevoir  le  bourgeon.  Arbre  de  très-haute  taille,  et  dont  le 
tronc  dépasse  plusieurs  mètres  de  circonférence. 

Ilab.  Planté  dans  les  promenades.  Originaire  d'Orient.  Fl.  avril-mai  ; 
fr.  août. 

■V  occiDENTiLiS  L.  sp.  1418  ; Dub.  bot.  430  ; Lois,  gall . 2, 
p.  329.  — Ic.Duham.  arbr.  nouv.  éd.  2,  p.  7,  t.  2;  Catesb.  carol. 
1 , t.  56.  — Feuilles  longuement  pétiolées,  fermes,  glabres  en 
dessus,  pubescentes  en  dessous,  allongées  en  coin  à la  base,  à cinq 
angles  obscurément  lobés.  Arbre  de  très-haute  taille. 

Hab.  Originaire  de  Virginie  ; planté  dans  les  promenades.  Fl.  avril-mai  ; 
fr.  août. 


CAYIII  BÉTEEACÉES. 

(Bktllace.*:  Eudl.  gen.  272;  Betulineæ  A.  Rich.  él.  bot.  ed.  G,  p.626.)  (I) 

Fleurs  monoïques  disposées  en  chatons  sphériques  ou  cylin- 
driques, géminées  ou  ternées  et  sessiles  à l’aisselle  des  bractées. — 
Fleurs  mâles  : ternées  à l’aisselle  de  la  bractée  peltée  et  munie 
latéralement  de  2-5  braetéoles  en  forme  d’écai  1 les.  Périgone  écailleux 
et  monophylle,  ou  caliciforme  à 3-4  divisions.  Etamines  4,  insérées 
à la  base  du  périgone  et  opposées  à ses  divisions;  anthères  uni  ou 
biloculaires,  s’ouvrant  en  long.  — Fleurs  femelles  : géminées  ou 
ternées  à l’aisselle  de  la  bractée  entière  ou  trilobée.  Périgone  nul 
ou  formé  d’écailles  entourant  la  base  de  l’ovaire,  devenant  ligneuses 
et  s’accroissant  avec  le  fruit.  Ovaire  biloculaire,  à loges  uniovulées; 
style  nul;  stigmates  filiformes  ; ovale  suspendu  un  peu  au-dessous 
du  sommet  de  la  cloison,  réfléchi.  Fruit  sec,  indéhiscent,  anguleux 
ou  ailé,  à une  graine  par  avortement,  [tins  rar1.  biloculaire  et  à 2 
graines.  Graine  à test  membraneux  , très-mince.  Albumen  nul. 
Embryon  droit,  à cotylédons  plans,  épigés  après  la  germination. 
Radicule  dirigée  vers  le  hile. 

BETULA.  (Tournef.  inst.  p,  588,  t.  560). 

Chatons  mâles  composés  d’écailles  peltées,  munies  chacune  de 
deux  braetéoles,  et  recouvrant  trois  fleurs.  Périgone  monophglle  et 
écailleux.  Etamines  4;  filets  courts,  soudés  presque  au  milieu  de  leur 
longueur;  anthères  uniloculaires.  — Chatons  femelles  à écailles 
trilobées,  portant  5 fleurs  à leur  aisselle.  Périgone  nul.  Ovaire sessile, 
biloculaire.  Chatons  fructifères  à écailles  membraneuses,  scarieuses, 
caduques.  Fruit  biloculaire  et  à 2 graines,  ou  uniloculaire  et  à une 
graine  par  avortement,  comprimé-lenticulaire  et  muni  latéralement 
d’une  aile  membraneuse. 


(I)  Auctore  Grenier. 
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B.  alm  L.  sp.  1593,  et  fl.  lapp.  t.  G,  f.  4;  DC.  fl.  />.  5, 
p.  511  ; Dub.  bot.  422  ; Lois.  gall.  2,  y>.  523.  — /c.  Math.  comm. 
128;  Dod.  pempt.  828,  f.  1 ; Lob.  obs.  607,  f.inf.  Schultz , eœsicc. 
n°  520!;  Billot , eœsicc.  n°  465  ! — Chatons  femelles  cylindriques; 
écailles  ciliées,  trilobées,  à base  cunéiforme  et  tantôt  plus  longue, 
tantôt  plus  courte  que  le  lobe  moyen  ovale,  qui  est  obtus  et  ord1.  plus 
court  et  plus  étroit  que  les  2 latéraux  ; ceux-ci  ovales  ou  lancéolés, 
obtus-arrondis  sup1.,  étalés  en  croissant,  finement  ciliés  aux  bords. 
Fruit  elliptique,  également  atténué  aux  2 extrémités,  comprimé, 
entouré  d'une  aile  membraneuse  ord1.  plus  large  que  le  fruit  et  le 
débordant  sup1.  de  manière  à atteindre  presque  le  sommet  des  styles. 
Feuilles  rhomboïdales  , triangulaires  ou  presque  tronquées  à la 
base,  long1,  acuminêes  au  sommet,  doublement  dentées  en  scie , 
très-glabres  sur  les  2 faces,  d’un  vert  foncé  en  dessus  , d’un  vert 
clair  et  blanchâtre  en  dessous;  jeunes  feuilles  souvent  un  peu  glu- 
tineuses  , quelquefois  presque  en  cœur  sur  les  rameaux  stériles. 
Arbre  droit,  élevé;  épiderme  lisse,  d’un  blanc  argenté,  se  dé- 
tachant par  lames  ; jeunes  rameaux  pendants,  très-grèles,  flexibles, 
glabres. 

£.  laciniata.  Feuilles  profondément  lobées-subpennatifides. 

Hab.  Forêts  humides  à sol  sablonneux  et  surtout  siliceux , dans  le  nord  , 
l'ouest,el  dans  les  régions  élevées  des  montagnes,  i)  Fl.  avril-mai;  fr.  juil.-sept. 

B.  pobescens  Ehr.  beitr.  6,  p.  98  ; Koch , sijn.  761;  DC.fl. 
fr.  5.  p.  502;  Dub.  bot.  422;  Lois.  gall.  2,  p.  325.  — Schultz 
eœsicc.  n°  521  ! ; Billot,  eœsicc.  n°  464.  — Chatons  femelles  cy- 
lindriques ou  ovoïdes,  dressés ; écailles  ciliées  et  pubérulentes  , tri- 
lobées, à base  cunéiforme  etde  longueur  variable  ; lobe  moyen  trian- 
gulaire, obtus,  ord1.  plus  court  et  plus  étroit  que  les  2 latéraux  ; 
ceux-ci  allongés  ou  courts,  étalés  ou  recourbés  en  croissant,  for- 
tement ciliés.  Fruit  oblong,  un  peu  rétréci  vers  la  base,  comprimé, 
entouré  d’uneaile  membraneuse  souvent  érodée-dentée  aux  bords, 
tantôt  plus,  tantôt  moins  large  que  le  fruit,  et  ne  le  débordant  que 
rarement  au  sommet.  Feuilles  ovales  ou  ovales-rhomboïdales , à 
bords  de  la  base  courbés  et  non  rectilignes,  aiguës  ou  subacuminées, 
simplement  dentées  en  scie , à nervures  secondaires  réticulées,  non 
saillantes  endessous,  d’un  vert  sombre  et  souvent  noirâtre  en  dessus, 
plus  pâles  en  dessous;  feuilles  des  jeunes  rameaux  souvent  gluti- 
neuses  , quelquefois  en  cœur  à la  base  sur  les  rameaux  stériles. 
Arbrisseau  de  moyenne  taille,  ou  arbre  moins  élevé  que  le  précédent, 
souvent  rabougri  sur  les  hauts  sommets  ; jeunes  rameau x dressés, 
glabres,  pubescents  ou  velus. 

a.  denudata.  Rameaux  fructifères  et  stériles  glabres , ainsi  que 
les  feuilles.  B.  carpatica  W . h.  ap.  Willd.  sp.  4,  p.  464,  B.  glu- 
tinosa  Wallr.  sched.  497  ; B.  davurica  P ail.  fl.  ross.  1,  p.  60, 
t.  39. 
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p.  vestita.  Hameaux  fructifères  glabres,  ou  pubescents-tomenteux, 
comme  les  rameaux  stériles.  B.  pubescens  Wallr.  sched.  499. 

Ilab.  Bois  humides  dans  le  nord  et  l'ouest,  avec  le  précédent;  prairies  tour- 
beuses des  montagnes,  et  jusque  sous  les  sommets  les  plus  élevés  des  Alpes, 
Kevel  près  Grenoble,  Lautaret,  etc.  b Fl.  avril-mai;  fr.  juill.-août. 


K.  niTEiiuFni  i Thomas,  ap.  Gaud.  helv.6,  p.  176;  Koch  , 
sgn.  701.  — le.  Rchb.  cent.  11,  n°  1285.  — Chatons  femelles 
ovoïdes-subcyündriques,  dressés,  portés  par  un  pédoncule  de  meme 
longueur  que  le  chaton , et  souvent  muni  de  1-2  feuilles  plus  petites; 
écailles  trilobées-digitées  au  sommet,  à lobes  ovales-arrondis  et  peu 
divergents;  le  moyen  un  peu  plus  long  et  un  peu  plus  étroit  que 
les  2 autres.  Fruit  obové,  entouré  d’une  aile  membraneuse  ord1 
presque  aussi  large  que  lui.  Feuilles  ovales  ou  ovales-rhornboidales, 
à nervures  légèrement  réticulées-saillantes  en  dessous , simplement 
dentées  en  scie,  à dents  aiguës,  d’un  vert  sombre  en  dessus, 
plus  pilles  en  dessous,  plus  ou  moins  ciliées  et  pubescentes.  Ar- 
brisseau peu  élevé,  à rameaux  dressés,  ord1  pubescents,  ainsi 
que  les  pétioles.  — Cette  plante,  ne  se  trouvant  qu’aux  lieux  ou 
croissent  pêle-mêle  les  B.  pubescens  et  B.  nana , paraît  n’êlre  qu’une 
hybride  de  ces  deux  espèces,  ainsi  que  Gaudin  l’a  déjà  soupçonné. 
Les  feuilles  ont  la  forme  de  celles  du  B.  pubescens , mais  elles  sont 
de  moitié  plus  petites,  tandis  qu’elles  sont  du  double  plus  grandes 
que  celles  du  B.  nana. 

Ilab.  Tourbières  les  plus  élevées  du  Jura  , dans  la  vallée  des  Rousses  et 
de  Joux.  b FL  mai  ; fr.  juill.-août. 

B.  haw.%  L.  sp.  1591;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  502;  Dub.  bot.  525; 
Lois.gall.  2,  p.  525;  Gaud.  helv.  6,  fr.  177.  — le.  Lin.  fl.  lapp , 
t.  6,  f.  4.  Rchb.  exsicc.  n°1654!  — Chatons  femelles  ovoïdes- 
subcylindriques,  dressés,  presque  sessiles  ; écailles  trifdes-digitées, 
à divisions  presque  égales,  oblongues.  Fruit  ovale-suborbiculaire, 
entouré  d’une  aile  de  moitié  moins  large  que  lui.  Feuilles  suborbi- 
culaires , à nervures  réticulées- saillantes  en  dessous,  émarginées- 
obtuses  au  sommet,  plus  larges  que  longues , crénelées,  à dents 
obtuses  - arrondies.  Arbrisseau  atteignant  rarement  1 mètre,  à 
écorce  d’un  pourpre  noirâtre  , à rameaux  dressés  , tomenteux. 

Ilab.  Tourbières  de  la  vallée  de  Joux  et  des  Rousses,  b Fl.  mai;  fr. 
juill.-août. 

ALNUS.  (Tournef.  inst.  p.  587,  t.  559.) 

Chatons  mâles  composés  d’écailles  peltées,  munies  chacune  vers 
leur  bord  inférieur  de  4 bractéoles,  et  recouvrant  5 fleurs.  Périgone 
quadripartite.  Etamines  4,  filets  courts  et  libres;  anthères  bilocu- 
laires. — Chatons  femelles  à écailles  ovales,  obtuses,  charnues,  mu- 
nies à leur  aisselle  de  deux  fleurs.  Ovaires  sessiles,  géminés,  bilocu- 
laires;  ovules  solitaires  dans  chaque  loge.  Chatons  fructifères  à 
écailles  accrues  persistantes,  ligneuses,  chaque  écaille  étant  soudée 
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avec  les  4 écailles  axillaires.  Fruit  ord1  uniloculaire  et  à une  graine 
par  avortement,  comprimé-anguleux,  avec  ou  sans  aile. 

a.  Graines  ailées. 

A.  viridis  D C.  fl.  fr.  3,  p.  304;  Dub.  bot.  422  ; Lois.  gall.  2, 
p.  317;  Betula  viridis  Vill.  Dauph.  3,  p.  789;  B.  ovataD  C.  syn. 
gall.  4 80.  — le.  Bchb.  cent.  4290.  Bclib.  eœsicc.  n°  964  ! ; Billot , 
exsicc.  n°287!  — Chatons  mâles  ascendants,  longs,  cylindriques  et 
réunis  plusieurs  à l’extrémité  des  rameaux.  Chatons  femelles  ovoïdes  ; 
écailles  cunéiformes,  terminées  au  sommet  par  3 lobes  courts, 
arrondis  et  ne  se  recouvrant  pas  ; akène  obovale,  entouré  d’une  aile 
membraneuse  plus  large  que  lui.  Feuilles  ovales,  aiguës  ou  très- 
brièvement  acuminées , Finement  et  irrégulièrement  dentées  en  scie, 
glabres  en  dessus,  un  peu  plus  pâles  en  dessous  et  hérissées  sur  les 
nervures.  Arbrisseau  de  1-2  mètres  au  plus  et  formant  buisson. 

Hab.  Hautes  Alpes,  mont  Viso.la  Bérarde  (où  il  sert  de  bois  de  chauffage), 
Lautaret,  Revel  près  de  Grenoble,  sous  les  glaciers  en  Valgaudemar,  en  Champ- 
saur,  en  Ojsans,  etc.;  descend  avec  les  eaux  dans  presque  toutes  les  vallées  al- 
pines; iles  du  Rhin  près  de  Strasbourg.  1).  Fl.  mai-juin;  fr.  juillet-août. 

A.  seaveoeeuïs  Beq.  ann.  sc.  nat.  5,  p.  381  ; Dub.  bot.  422  ; 
Lois.  gall.  2,^.3I7.  — le.  Bocc.mus.  t.  96.  Billot , exsicc.  w°648î; 
Kralik , cors,  exsicc.  n°  782!;  Soleirol,  exsicc.  n°  3998!  — Chatons 
mâles  pendants,  cylindriques,  lâches  et  à la  Fin  interrompus-monili- 
formes,  subsolitaires  à l’extrémité  des  rameaux.  Chatons  femelles 
ovoïdes;  écailles  cunéiformes,  à 5 lobes  très-courts  et  arrondis, 
dont  4 supérieurs  et  i inférieur;  akène  elliptique,  entouré  d’une 
aile  membraneuse,  moins  large  que  lui.  Feuilles  ovales  - orbicu- 
laires,  très-Finement  et  irrégulièrement  dentées  en  scie,  glabres, 
d’un  vert  sombre  et  très-visqueuses  en  dessus,  un  peu  plus  pâles  et 
glabres  en  dessous.  — Plante  formant  un  buisson  de  4-2  mètres  et 
ne  s’élevant  pas  en  arbre. 

Hab.  Montagnes  de  Corse,  monte  Coscioue,  monte  Reaoso,  monte  Grosso. 
Campolite,  FIncudine,  montagnes  du  Niolo,  lac  de  Mélo,  forêt  de  Vuidio- 
nello.  etc.  1)  Fl.  avril?;  fr.  juillet. 

b.  Graines  lenticulaires,  dépourvues  d’aile. 

A.  GLDTivosA  Gœrtn.  fr.  2,  t.  90  ; D C.fl.  fr.  3,  p.  303  ; Dub. 
bot.  422;  Lois  gall.  2,  p.  34  7;  Betula  Alnus  a.  glutinosa  Lin.  sp. 
4 34  4 ; Betula  glutinosa  Vill.  Dauph.  3,  p.  789.  — le.  Math.  comm. 
4 27  ; Dod.  pempt.  827;  Lam.  ill.  t.  760.  Billot , exsicc.  n°  647! 
— Chatons  mâles  3-6  au  sommet  des  rameaux.  Chatons  femelles  à 
peu  près  en  même  nombre  que  les  mâles;  écailles  triangulaires-deî- 
toïdes,  très-épaisses  au  sommet,  où  l’on  ne  distingue  qu’obscuré- 
ment  4 lobes  supérieurs  et  4 inférieur;  akène  lenticulaire,  obové, 
apiculé  par  la  base  des  styles.  Feuilles  suborbiculaires  ou  obovéest 
rétuses  ou  émarginées,  ord1  cunéiformes  à la  base,  ondulées,  lobées 
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ou  mémo  incisées,  dentées,  poilues  eu  dessous  sur  les  nervures, 
ainsi  ijiie  sur  les  pétioles,  barbues  dans  les  angles,  glulineuses  dans 
leur  jeunesse.  Arlue  de  moyenne  taille,  à écorce  noirâtre;  jeunes 
rameaux  glabres. 

P.  macrocarpa.  Fruits  très-glutincux,  du  double  plus  gros  que 
dans  le  type.  .4.  macrocarpa  Req.  exsicc.  et  ms  s ! 

y.  laciniata.  feuilles  incisées  ou  penuatilidos.  Rchb.  ic.  n°  1280. 

llab.  Bois  humides  et  bords  des  eaux;  var.  (5.  Corse,  à Vico  ; var.  y.  cuit. 
i)  Fl.  mars;  fr.  août-sept. 


A.  nnrrU  A Req.  ann.  sc.  nat.  5,  p.  581  (1825);  Dub.  bot. 
425;  Lois.gall.V.,]).  517. — Espèce  intermédiaire  aux  A.  glutinosa  et 
A.  cor  data.  Elle  diffère  du  premier  par  ses  grappes  formées  seule- 
ment de  2-5  fruits  très-gros , et  par  ses  feuilles  non  émarginées  au 
sommet,  régulièrement  dentées , à dents  presque  égales , et  peu  pro- 
fondes, comme  dat  s le  A.  cordata;  elle  s’éloigne  du  second  par  ses 
feuilles  elliptiques,  obtuses,  et  non  en  cœur  à la  base,  glulineuses, 
très-barbues  à Faisselle  des  nervures. 

liait.  Corse,  aux  bords  de  la  Salenzara,  non  loin  de  son  embouchure  {Heq.) 
b Avril -août  ?. 


A.  cordata  Lois.  (jall.  2 ,p.  517  ; Dub.  bot.  423;  Betula  cor- 
data Lois.  not.  1 59.  — Soleirol , exsicc.  n°  5899  ! — Chatons  mâles 
5-0.  Chatons  femelles  deux  et  rarement  ])lus,  denses , très-gros 
(20  tnill.  de  long  sur  12  de  large),  très-glutineux  ; écailles  épaissies 
au  sommet,  à 5 lobes  très-courts  et  dont  un  inférieur;  akène  lenti- 
culaire, suborbiculaire.  Feuilles  ovales  en  cœur  èi  la  base , obtuses, 
régulièrement  et  peu  profondément  dentées , à dents  dirigées  en  avant 
et  infléchies , glabres  sur  les  deux  faces,  glulineuses.  Arbre  de 
moyenne  taille. 

llab.  Corso,  bords  du  Liamoue,  bains  deGuagno,  etc.  4^ FI.  février;  fr. sept. 


A.  ikcaüa  D C.  fl-fr.  5,  p.  504  ; Dub.  bot.  422  ; Lois.  gall.  2, 
p.  517;  Betula  incana  Rich.  syst.  4,  p.  127;  Lin.  f.  suppl.  417; 
Vill.  Dauph.  5,  p.  790.  — le.  Clus.  hist.  1,  p.  12,  f.  2 ; J.  B . 
hist.  1,  pars  2,  p.  154.  Billot , exsicc.  n°  040  ! ; Sc-hultz,  exsicc. 
?i°54l  !;  Rchb.  exsicc.  n°  1522!  — Chatons  mâles 2-4.  Chatons  fe- 
melles 5-0;  écailles  élargiesel  épaissies  au  sommet;  akène  lenticu- 
laire. Feuilles  ovales  aiguës  ou  légèrement  acuminées , finement  et 
doublement  dentées  en  scie , à dents  aiguës  et  ouvertes,  grisâtres  et 
pubescentes-lomenlcuses  en  dessous,  glabres  et  glulineuses  en  des- 
sus. Arbrisseau  formant  des  buissons  de  1-5  mètres. 

p.  pinnatifda . Feuilles  incisées-pennalifnles  età  divisions  obtuses. 
llab.  Bords  des  eaux  dans  presque  toute  la  France;  var. {i. cuit.  f,FI.  février- 
mars;  fr.aoùt. 

Obs.  M.  Kirschleper,  dans  sa  Flore  d'Alsace,  soupçonne  la  présence  du  A. 
pabcsccvsTausrh.,  en  Alsace,  dans  la  région  rhénane.  Celle  espace,  voisine  de 
IM.  inrana,  se  distingue  aux  caractères  suivants:  feuilles  arrondies  ou  obovées, 
obtuses  ou  subaiguës,  doublement  dentées  en  scie,  vertes  sur  les  deux  faces, 
pubescentes  et  légèrement  tomenteuses  en  dessous. 
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CXIX  MYRICKES. 

(Mvriceæ.  A.  Rich.  él.  bot.ed.  6,  p.  623.)  (1) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques,  plus  rar1 2  hermaphrodites,  solitaires 
à la  base  des  bractées  écailleuses,  persistantes,  disposées  en  cha- 
tons. Fleurs  mâles  : en  chatons  filiformes;  écaille  florifère,  munie 
quelquefois  de  2 bractéoles,  portant  à la  base  2-4-6-8  étamines;  fi- 
lets filiformes,  courts,  souvent  inégaux,  libres  ou  soudés  à la  base  ; 
anthères  extrorses,  biloculaires,  subdidymes,  s’ouvrant  en  long.  — 
Fleurs  femelles  : en  chatons  ovoïdes  ou  cylindriques  ; écailles  adhé- 
rentes à la  base  de  l’ovaire.  Ovaire  sessile,  uniloculaire,  uniovulé  ; 
ovule  dressé,  droit.  Styles  2,  très-courts.  Fruit  sec,  indéhiscent, 
uniloculaire  et  à une  graine,  ou  enveloppé  parles  écailles  hypogynes 
accrues,  un  peu  charnues  et  simulant  une  drupe.  Graine  dressée,  à 
test  très-mince.  Albumen  nul.  Embryon  droit;  cotylédons  ovales, 
charnus,  plans-convexes  ; radicule  opposée  au  hile. 

MYRICA.  (L.  geu.  1107.) 

Memes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 

MI.  Gale  L.  sp.  1453  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  301  ; Dub.  bot . 431. 
— Ic.  J -B.  hist.  1 , p.  224;  Dod.  pempt . 768,  f.  2.  Puel  et  Maille, 
herb.  fl.  loc.  Fr.  n°  8!;  Schultz , exsicc.  n°  522  !;  Rchb.  exsicc. 
n°  1 1 7 ! — Chatons  ovoïdes  nombreux , disposés  en  grappes  allongées  à 
l’extrémité  des  rameaux.  Feuilles  oblongues,  insensiblement  atté- 
nuées à la  base  et  contractées  en  court  pétiole,  aiguës  ou  obtuses, 
entières  ou  denticulées  dans  leur  moitié  supérieure,  glabres  ou  un 
peu  pubescentes,  surtout  en  dessous,  plus  pâles  sur  la  face  infé- 
rieure. Petit  arbrisseau  atteignant  rarement  1 mètre  de  hauteur. 

Hab.  L’ouest  de  la  France,  marais  tourbeux,  sables  humides.  1)  Fl.  avril-mai; 
fr.  juillet-août. 


CXX.  ARIÉTINÉES. 

(Abietinbæ  L.C.  Rich.  conif.  145.)  (2) 

Fleurs  monoïques,  rarement  dioïques. — Chatons  mâles k anthères 
bipluriloculaires,  à loges  s’ouvrant  en  long  ou  rarement  en  travers 
et  séparées  par  un  connectif  étroit,  qui  au  sommet  se  dilate  en  forme 
d’écaille. — Chatons  femelles  formés  d’écaillesétroitement  imbriquées 
et  qui  représentent  chacune  un  carpelle  ouvert,  munies  à leur  base  et 
à la  face  interne  de  deux  ovules  suspendus,  à la  face  externe  d’une 
bractée  membraneuse  qui  se  développe  plus  ou  moins  ; ces  chatons 
deviennent  à lamaturité  des  strobiles  à écadles  ligneuses  ou  coriaces. 


(1)  Auctore  Grenier. 

(2)  Auctore  Godron. 
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Graines  munies  d’une  aile  membraneuse,  persistante  ou  caduque. 
Embryon  droit,  placé  dans  un  albumen  charnu  ; plusieurs  cotylédons 
vertieillés. 

PIINIJS.  (L.  peu.  1077.) 

Fleurs  monoïques.  — Chatons  mâles  en  épis  ; étamines  à filets 
courts  , à anthères  biloeulaires.  — Chatons  femelles  solitaires  ou 
vertieillés.  Du  reste  les  autres  caractères  de  la  famille.  — Arbres 
ordinairement  élevés. 

Sect.  t.  Eupitis  Spath,  reg.  phanèr.  Il,  p.  37 î.  — Ecailles  des  stroblcs  épais- 
sies au  sommet;  celui-ci  ponrvudun  écusson  au  centre  duquel  se  trouve  un 
mamelon  ou  une  pointe;  feuilles  géminées,  sortant  d’une  meme  gaine. 

P.8YLYE§trim  L.  sp.  1418  (excl . var.)\  DC.  fl.  fr.  3,  p.  271; 
Koch,  syn.  Endlich.  syn.  conif.  171;  P.  rubra  Mill.dict . n 3; 
P.  Mughus  Jacq.  ic.  rar.  tcib.  193  (non  Scop.)  — le.  Lamb.  descr. 
of  Pin.  tab.  1;  Noue.  Duham.  5,  tab.  GG.  — Chatons  mâles  petits, 
oblongs  , formant  une  grappe  compacte.  • Strobiles  solitaires,  gé- 
minés ou  ternés,  brièvement  pédonculés,  constamment  réfléchis  dés 
la  première  année , oblonqs- coniques,  aigus;  écailles  oblongues  , à 
écusson  rhomboïdal,  caréné  transversalement,  convexe  , non  ré- 
fléchi en  dehors , muni  au  centre  d’un  mamelon  obtus.  Graines  pe- 
tites, elliptiques,  trois  fois  plus  courtes  que  leur  aile  semi-lancéolée 
etarrondie  au  sommet.  Feuilles  géminées,  rapprochées  sur  les  ra- 
meaux, longues  de  5-6  centimètres,  étalées-dressées,  un  peu  glauques, 
raides,  très-aiguës  et  piquantes,  un  peu  rudes  aux  bords.  Arbre 
élevé,  à cime  pyramidale,  à branches  verticillées  et  étalées  hori- 
zontalement. 

llab.  Hois  montagneux  des  terrains  siliceux  ; Vosges,  Alpes,  Cévennes,  Au- 
vergne, Pyrénées,  etc.  \)  Mai. 

P.  Pinu.io  llœnke , beobacht.  auf  Riescng.  p.  G8  ; IValdst.et 
Kit.  rar.  hung.  160,  tab.  149;  DC.fl.  fr.  5,  p.  334;  Endlich.  syn. 
conif.  169;  P.  sylvestris  £ pumilio  Gaud.  helv.  6.  p.  183;  P. 
Mughus  Scop.  carn.  2,  p.  247  (non  Jacq.) — le.  Lamb.  dcscript.  of 
Pinus , tab.  2.  — Se  distingue  des  P.  sylvestris  et  uncinata  par 
ses  strobiles  plus  petits,  ovoïdes-obtus , d'abord  dressés , puis  étalés 
à la  maturité , non  réfléchis.  Les  écailles  du  strobile  à écusson 
saillant , pyramidal , fléchi  en  dehors,  le  rapprochent  du  P.  uncinata 
et  l’éloignent  du  P.  sylvestris;  ses  feuilles  sont  plus  étroitement 
imbriquées  que  dans  ces  deux  espèces  et  elles  sont  vertes; 
enlin  sa  tige,  qui  ne  dépasse  pas  2 mètres,  est  ascendante,  di- 
visée dès  la  base  en  branches  longuement  couchées , tortueuses,  en- 
trelacées, redressées  au  sommet. 

llab.  Les  tourbières  des  liantes  montagnes;  Gap  et  le  mont  (ienèvre  en 
Dauphiné;  tourbières  du  Bclieu  dans  ta  chaine  du  Jura.  Juin. 

P.  !'!%€'■  wr.'%  Ram.  in  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  726;  Gaud.  helv.  6 , 
p.  185;  Koch,  syn.  767;  Endl.  syn.  conif.  170;  P.  sylvestris  <5. 
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Vill.  Daupli.  3,  p.  805;  P.  sanguinea  Lapeyr.  abr.  587  et  suppl. 
143  et  \ 45. — le.  noue.  Duham.  5,  tab.  68. — Chatons  mâles  ovales, 
formant  une  grappe  compacte.  Strobiles  solitaires,  géminés  ou 
ternés,  sessiles,  étalés  ou  réfléchis  , ovales  ou  ovales-coniques  , 
obtus , obliques  à la  base  ; écailles  oblongues  , à écusson  saillant , 
pyramidal , étalé  ou  réfléchi , et  terminé  par  une  petite  pointe  co- 
nique et  fragile.  Graines  petites,  elliptiques,  deux  fois  plus  courtes 
queleuraile  semi-lancéolée  et  arrondie  au  sommet . Feuillesgéminées, 
rapprochées  et  imbriquées  sur  les  rameaux,  longues  de  5-6  centi- 
mètres, dressées,  vertes,  raides  et  presque  piquantes.  Arbre  élevé, 
à cime  pyramidale  , à branches  verticillées  et  étalées  horizon- 
talement. 

llab.  Commun  dans  toute  la  chaîne  des  Pyrénées;  mont  Ventoux  ; hautes 
Alpes  du  Dauphiné,  f)  Juin-Juillet. 

P.  IjARICio  Poir.  dict.  5,  p.  339;  D C.  fl.  fr.  5,  p . 274;  Koch , 
syn.  767;  Salis , fl.  od.  bot.  Zeit.  1834,  p.  1;  Guss.  syn.  2 ,p.  615; 
Endl.  syn.  conif.  178,  var.  a;  P.  maritima  Ait.  hort.  kew.  ed.  2, 
t.  5,  p.  366  (non  Lam.) — le.  Lamb.  descript.  ofthe  Pinus  tab.  9 ; 
Nouv.  Duham.  5,  tab.  67  et  71,  f.  2.  — Chatons  mâles  cylindri- 
ques, formant  une  grappe  compacte.  Strobiles  solitaires , géminés 
ou  ternés,  presque  sessiles,  étalés  presque  horizontalement , ovales 
ou  ovales-coniques , aigus;  écailles  ovales,  à écusson  rhomboïdal, 
caréné  transversalement , convexe  , non  réfléchi  en  dehors  , om- 
biliqué au  centre.  Graines  petites , elliptiques  , trois  ou  quatre 
fois  plus  courtes  que  leur  aile  semi-lancéolée  et  arrondie  au 
sommet.  Feuilles  géminées,  rapprochées  lâchement  sur  les  ra- 
meaux , égalant  1 décimètre  , aiguës,  presque  piquantes.  Arbre 
ordinairement  très-élevé,  très-rameux. 

a.  Poiretiana  Endl.  syn.  conif.  178.  — Arbre  pyramidal,  très- 
élevé,  à branches  étalées-dressées  ; feuilles  épaisses  et  fermes, 
plus  ou  moins  étalées,  quelquefois  courbées  ou  contournées. 
v p.  pxyrenaica  Nob.  Arbre  peu  élevé,  à branches  horizontales; 
feuilles  moins  épaisses  et  moins  raides  que  dans  la  variété  pré- 
cédente, dressées  et  rapprochées  en  pinceau  à l’extrémité  des 
rameaux.  P.  pyrenaica  Lapey.  abr.  suppl.  146. 

y.  cebennensis  Nob.  — Arbre  peu  élevé,  moins  pyramidal  , à 
sommet  plus  arrondi,  à branches  horizontales;  feuilles  semblables 
à celles  de  la  variété  précédente,  mais  naissant  sur  les  rameaux 
dans  une  plus  grande  étendue.  P.  monspeliensis  Salzm.  ined.; 
P.  Salzmanni  Dunal!  mém.  acad.  des  scienc.  de  Montpellier,  2, 
p.  81 , ic. 

Hab.  La  var.  a dans  les  montagnes  de  la  Corse  où  elle  forme  de  vastes  forêts. 
La  var.  p dans  les  Pyrénées  centrales.  La  var.  y dans  la  chaîne  des  Cévennes, 
à Saint-Guillem-le-Désert,  à Benèze  dans  le  Gard,  f)  Mai. 

P.  kialepensis  Mill.  dict.  n°  8;  Desf.  atl.  2,  p.  352;  DC.  fl. 
fr.  3,  p.  274;  Bertol.  amœn.  50;  Guss.  sijn.  2,  p.  614;  Endl.  syn. 
conif.  180.  — le.  Lamb.  descript.  ofthe  Pinus  tab.  10;  Nouv.  Du- 
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ham.  3 . tab.  70.  — Chatons  mâles  oblongs , formant  une  grappe 
lâche.  Strobiles  solitaires,  portés  sur  un  pédoncule  épais  , con- 
stamment réfléchis , oblongs-coniques , aigus,  persistant  longtemps 
sur  le  vieux  bois;  écailles  obovées,  à écusson  rhomboïdal,  faible— 
ment  caréné  transversalement , presque  plan , muni  au  centre  d’un 
mamelon  obtus.  Graines  petites,  cinq  fois  plus  courtes  que  leur 
aile  semi-ovale  et  arrondie  au  sommet.  Feuilles  géminées,  rappro- 
chées lâchement  au  sommet  des  rameaux,  assez  caduques,  dressées, 
très-étroites,  longues  de  5-8  centimètres,  peu  raides,  aiguës.  Arbre 
élevé,  à cime  arrondie  au  sommet,  à branches  étalées. 

llab.  La  région  méditerranéenne:  Fréjus  , Marseille,  Avignon  , Montpel- 
lier, etc.  Mai. 

■V  L.  sp.  1419  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  273;  Koch , syn.  7G8; 

Guss.  syn.  2,  p.  Cl 4 ; Endl.  syn.  conif.  182  ; P.  sativa  liauh. 
in.  491  ; Lam.  fl.  fr.  2,  p.  200.  — le.  Lamb.  descript.  of  the 
Pinus  tah.  0,  7 et  8;  Nouv.  Duham.  5,  tab.  72  bis , f.  3 et  tab.  73. 

— Chatons  mâles  oblongs,  formant  une  grappe  allongée.  Strobiles 
solitaires  ou  géminées,  presque  sessiles,  réfléchis  ou  étalés  horizon- 
talement, très-gros,  ovales,  obtus  ; écailles  grandes,  obovées-cunéi- 
formes,  profondément  creusées  à la  face  interne  de  deux  fossettes 
destinées  aux  graines,  à écusson  rhomboïdal,  épaissi  en  pyramide  , 
muni  au  centre  d’un  mamelon  obtus.  Graines  très-grosses,  obovées, 
arrondies  au  sommet,  trois  fois  plus  longues  que  leur  aile  ; celle-ci 
large,  tronquée  obliquement  au  sommet.  Feuilles  géminées  , rap- 
prochées lâchement  sur  les  rameaux,  dressées  ou  un  peu  étalées, 
longues  de  9-15  centimètres,  étroites,  aiguës.  Grand  arbre,  à cime 
en  parasol  , à branches  étalées  horizontalement  . relevées  à leur 
extrémité. 

Ilab.  Les  côtes  de  la  Méditerranée  ; Toulon,  Saint-Cliamas , Aigues-Mortes, 
Camargue,  etc.  1 ) Mai. 

I*.  B*iv«NTi:it  Soland.  in  Ait.  hort.  Kew.  3,  p.  507  ; Bertol. 
amœn.  49  ; Guss.  syn.  2,  p.  61  5 ; Endl.  syn.  conif.  108  ; P.  mari- 
tivna  Lam.  fl.  fr.  2,  p.  201;  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  273  et  5,  p.  335 
(non  Ait.)’,  P.syrtica  Thore,prom.  g asc.  161.  — le.  Lamb.  descript . 
of  the  Pinus  tab.  4 et  5 ; Nouv.  Duham.  5,  tab.  72  et  72  bis , f.  1 . 

— Chatons  mâles  ovales,  formant  une  grappe  compacte.  Strobiles 
solitaires,  géminés  ou  verticillés,  presque  sessiles,  réfléchis  , gros, 
oblongs-coniques,  aigus;  écailles  obovées,  à écusson  rhomboïdal, 
épaissi  en  pyramide  , caréné  transversalement  , muni  au  centre 
d’une  pointe  courte,  épaisse,  pyramidale.  Graines  elliptiques,  quatre 
à cinq  fois  plus  courtes  que  leur  aile;  celle-ci  large,  oblongue, 
tronquée  obliquement  au  sommet.  Feuilles  géminées,  presque  im- 
briquées sur  les  rameaux,  longues  de  1 décimètre,  fermes,  épaisses, 
aiguës  et  presque  piquantes.  Arbre  assez  élevé,  à cime  pyramidale, 
à branches  très-étalées. 

Ilab.  La  Provence,  le  Languedoc;  Corse;  les  Landes  et  l’ouest  de  la  France. 
b Mai. 
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Sect.  2.  Ci! mbh a Spach,  vég.  phmi.  W.p.  398.  — Ecailles  des  slrobiles  non 
épaissies  au  sommet,  dépourvues  d’uu  écusson,  mais  munies  d'un  mame- 
lon terminal;  feuilles  quinées,  sortant  d’une  même  gaine. 

I*.  Cembra  L.  sp.  1419;  Vill.  Dauph.  5,  p.  806  ; DC.  fl.  fr. 
3,  p.  275;  Garni,  helv.  6,  p.  186;  Koch , syn.  769;  P.  montana 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  651 . — le.  Lamb  descript.  ofthe  Pinus  tab.  25; 
Nouv.  Duham.  3 ,tab.  77,  f.  1.  — Chatons  mâles  oblongs  ou  cylin- 
driques, formant  une  grappe  composée.  Slrobiles  solitaires,  gémi- 
nés ou  ternés,  sessiles.  dressés,  ovales,  obtus;  écailles  largement 
ovales-cunéiformes , dépourvues  d’écusson  , étalées  au  sommet 
pourvu  d’un  petit  mamelon  saillant.  Graines  grosses,  obovées,  obli- 
quement arrondies  au  sommet,  dépourvues  d’aile.  Feuilles  ordinai- 
rement quinées,  imbriquées  au  sommet  des  rameaux,  dressées  ou 
lin  peu  étalées,  longues  de  4-6  centimètres,  raides,  aiguës,  rudes 
sur  les  bords  vers  le  sommet.  Arbre  tantôt  réduit  à l’état  de  grand 
buisson,  tantôt  atteignant  10-12  mètres  de  hauteur,  avec  un  tronc 
de  25  à 40  centimètres  de  diamètre  ; cime  difforme,  irrégulièrement 
rameuse,  à rameaux  tortueux  et  étalés  à la  manière  de  ceux  du 
noyer. 

hlab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence  , mont  Vizo,  mont  Ge- 
nèvre,  col  de  Vars,  etc.  b Juin. 

Sect.  5.  Aimes  Nouv.  Duham,  5,  p.  283.  — Ecailles  des  strobiles  minces  au 
sommet , dépourvues  d’écusson  et  de  mamelon  terminal;  feuilles  naissant 
chacune  isolément,  mais  quelquefois  très-rapprochées  et  fasciculées. 

I*.  Picbva  L.sp.  1420;  Vill.  Dauph.  3,  p.  809  ; Gaud.  helv . 
6 , p.  190  ; Koch , syn.  769  (non  Duroï);  P.  pectinata  Lam.  fl.  fr. 
2,  p.  202;  P.  Abies  Duroi  , obs.  bot.  39;  Endl.  syn.  conif.  95; 
Abies  vulgaris  Poir.  dict.  6,  p.  51 5 ; Abies  pectinata  D C.  fl.  fr.  3, 
p.  276. — le.  Lamb.  descript.  ofthe  Pinus  tab.  30  ; Nouv.  Duham. 
5,  tab.  82.  — Chatons  mâles  solitaires  à l’aisselle  des  feuilles,  mais 
rapprochés  en  grand  nombre  vers  l’extrémité  des  rameaux.  Stro- 
biles disposés  de  distance  en  distance  vers  l’extrémité  des  rameaux, 
sessiles,  dressés , oblongs-cylindriques  , obtus;  écailles  minces, 
étroitement  imbriquées,  à la  fn  caduques,  très-larges  au  sommet, 
de  forme  trapézoïde , tronquées  à la  base,  brièvement  pétiolées , 
munies  extérieurement  d’une  bractée  membraneuse  , linéaire-spa- 
tulée,  brusquement  acuminée,  dépassant  l’écaille  eUinsérée  au-des- 
sus du  pétiole.  Graines  obovées-cunéiformes  , irrégulières  , deux 
fois  plus  courtes  que  leur  aile  ; celle-ci  large  , tronquée  un  peu 
plus  obliquement  au  sommet.  Feuilles  solitaires,  mais  rapprochées, 
étalées  sur  deux  rangs , persistantes,  blanchâtres  en  dessous,  raides, 
planes,  munies  d’une  côte  saillante  en  dessous,  obtuses  ou  émar- 
ginées.  Grand  arbre  atteignant  30-40  mètres  de  hauteur,  à tronc 
s’élevant  très-droit,  à cime  pyramidale,  très-rameuse;  branches  en 
verticilles  assez  réguliers,  étalées  horizontalement. 

Ilab.  Commun  dans  les  montagnes  de  toute  la  France,  b Mai. 
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I*.  litiKM  L.  sp.  1-421  ; Fr//.  Dauph.  3,  p.  810  ; Gaud.  helv. 
G,  p . 491  ; Koch , syn.  709  (non  I)uroi)\P.  excelsa  Lam.  p.  fr . 2, 
p.  202  ; P.  Picea  Duroi,  obs.  bot.  37  (non  L.)  ; Abies  excelsa  DC. 
//.  fr.  3 ,p.  273. — /c.  Lamb.  descript.  of  the  Pinus  tab.  23;  Aouv. 
Dnham.  3,  tab.  80.  — Chutons  mâles  épars  ça  et  là  le  long  des 
rameaux,  pédonculés.  Strobiles  solitaires  à l'extrémité  des  rameaux, 
sessiles,  pendants  , oblongs  cylindriques  ; écailles  minces  , lâche- 
ment imbriquées,  persistantes , sessilest  rhomboïdales,  tronquées  ou 
faiblement  échancrées  au  sommet , munies  extérieurement  à leur 
hase  d'une  bractée  membraneuse  très-petite,  ovale-lancéolée,  port 
acuminée,  qui  n’existe  plus  à la  maturité.  Graines  petites  , obovées, 
atténuées  à la  base,  deux  ou  trois  fois  plus  courtes  que  leur  aile  ; 
celle-ci  petite,  oblongue-obovée,  arrondie  au  sommet.  Feuilles 
solitaires,  mais  rapprochées,  étalées  en  tous  sens , persistantes, 
d’un  vert  foncé  sur  les  deux  faces,  raides,  tétragones,  aiguës.  Arbre 
très-élevé,  à tronc  s’élevant  très-droit  , à cime  pyramidale  , à 
branches  verticillées  , étalées  horizontalement , à rameaux  pen- 
dants. 

Hab.  Hautes  montagnes  de  France,  Vosges,  Jura,  Alpes,  Pyrénées,  etc. 

Mai. 


I*.  li ini\  L.  sp.  1420;  Gaud.  helv.  G,  p.  188;  Koch,  syn.  769; 
Endl.  syn.  conif.  133;  Abies  Larix  Lam.  illustr.  tab.  783,  f.  2 ; 
Larix  europæa  I)  C.  p.  fr.  3,  p.  277;  Larix  decidua  Mill.  dict. 
n°  1 ; Larix  vulgaris  Fisch.  inSpach , veq.  phan.  11,  p.  432. — le. 
Lamb.  descript.  of  the  Pinus  tab.  33;  Nouv.  Duham.  3.  tab.  79, 
t.  4.  — Chatons  mâles  ovales,  solitaires,  sessiles  et  presque  entiè- 
rement enfoncées  dans  leurs  bractées.  Strobiles  solitaires  et 
naissant  çà  et  là  le  long  des  rameaux,  brièvement  pédonculés, 
dressés , ovales  ou  ovales-oblongs  ; écailles  minces,  lâchement  im- 
briquées, persistantes,  sessiles , rhomboïdales , tronquées  ou  échan- 
crées au  sommet , munies  extérieurement  à leur  base  d’une  bractée 
membraneuse  oblongue,  brusquement  prolongée  en  un  acumen 
long  et  étroit  ; cette  bractée  persiste  à la  maturité,  mais  elle  est 
alors  plus  courte  que  l’écaille.  Graines  obovées,  deux  fois  plus 
courtes  que  leur  aile  semi-lancéolée  et  arrondie  ausommet.  Feuilles 
naissant  chacune  isolément,  éparses  sur  les  rameaux  de  l'année  , 
rapprochées  en  faisceau  et  naissant  d'un  tubercule  saillant  (rameau 
avorté)  sur  les  rameaux  de  l'année  précédente  , d’un  vert  gai,  ca- 
duques , molles,  planes.  Arbre  élevé,  à cime  pyramidale,  irrégu- 
lièrement rameuse,  à branches  étalées  horizontalement  et  même 
inclinées  vers  la  terre. 

Ilab.  Spontané  dans  les  hautes  Alpes  du  Dauphiné;  naturalisé  dans  les 
Vosges,  t.  Juin. 
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CXXI.  CUPRESS1 NÉES. 

(Clpressineæ  L.  C.  Rich.  Couif.  157,  add.  Taxineæ).  (1) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques.  — Chatons  males  très-petits  ; an- 
thères à filets  très-courts,  épais,  à connectif  se  dilatant  en 
forme  d’écaille  peltée  et  portant  à son  bord  inférieur  3-12  loges 
d’anthères  s’ouvrant  en  long.  — Chatons  femelles  formés  d’un  petit 
nombre  d’écailles  imbriquées  et  qui  représentent  chacune  un 
carpelle  ouvert  , toujours  dépourvues  de  bractées,  mais  munies  à 
leur  base  et  à la  face  interne  d’un  ou  de  plusieurs  ovules  dressés  ; 
à la  maturité,  ces  chatons  deviennent  des  strobiles  courts,  ordinaire- 
ment globuleux  ou  ligneux  ou  charnus,  à écailles  distinctes  ou  soudées. 
Graines  munies  ou  dépourvues  d’une  aile  membraneuse.  Embryon 
droit,  placé  dans  un  albumen  charnu  ; cotylédons 2,  rarement  plus. 

JUNIPERUS  (L.  gen.  1 134.) 

Fleurs  dioïques,  rarement  monoïques  sur  différents  rameaux. 
— Chatons  males  solitaires,  à étamines  imbriquées  autour  de  l’axe 
floral  ; anthères  à 3 ou  6 loges  sur  chaque  connectif  squamiforme. — 
Fleurs  femelles  termes,  à ovules  'prolongés  en  tube  ouvert  au  sommet , 
entourées  d’écailles  imbriquées  et  verticillées  par  3;  les  6 écailles 
supérieures  s'accroissant  et  devenant  charnues  ci  la  maturité , se 
soudant  complètement  et  formant  une  fausse  baie , qui  ren- 
ferme 3 graines  anguleuses  et  non  ailées. 

Sect.  t.  Oxycedrus  Spach,  veg.  phan.  U p.  507.  — Feuilles  articulées  à la 

base,  carénées  sur  le  dos.  raides,  aciculaires,  piquantes,  à trois  nervures 

dont  les  latérales  marginales. 

J.  commuais  L.sp.  1470;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  278  ; Koch,  syn. 
765.  — le.  fl,  dan.  tab.  1119.  — Chatons  mâles,  petits,  oblongs, 
axillaires,  rapprochés  vers  le  sommet  des  rameaux.  Fruits  axillaires, 
petits  et  beaucoup  plus  courts  que  les  feuilles,  globuleux,  noirs  et 
couverts  d' une  poussière  glauque . Feuilles  verticillées  par  trois  , 
rapprochées  et  même  imbriquées  sur  les  jeunes  rameaux,  sessiles, 
étalées,  raides,  persistantes,  linéaires , insensiblement  atténuées 
en  une  pointe  épineuse,  glaucescentes  et  canaliculées  en  dessus  , 
obtusément  carénées  sur  le  dos.  Arbuste  dressé , très-rameux  ; ra- 
meaux anguleux. 

Hab.  Bois,  coteaux;  assez  commun  dans  presque  toute  la  France.  1)  Avril. 

é.  Clus.  hist.  1,  p.  38;  J.  nana  Willd.  sp.  4,  p.  854; 

Koch,  syn.  764;  Endl.  syn.  conif.  13;  /.  communis  y alpina  Gaud. 
helv.  b,p.  301.  — Se  distingue  du  précédent  par  ses  fruits  ovoïdes- 


(1)  Auctore  Godron. 
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globuleux,  |>res(|iie  aussi  longs  que  les  feuilles;  par  ses  feuilles  im- 
briquées, dressées-appliquées  et  couvrant  entièrement  les  rameaux, 
souvent  un  peu  arquées,  plus  courtes,  plus  larges,  plus  épaisses  , 
brusquement  rétrécies  au  sommet  en  une  pointe  courte  et  forte  ; 
par  sa  tiqe  et  ses  rameaux  couchés. 

Hab.  Les  hautes  montagnes  de  France;  Alpes  du  Dauphiné,  mont  \ izo , 
mont  Genèvre,  Saint-l.vnard  près  de  Grenoble;  Gerbier-des-Joncs  dans  l'Ar- 
dèche; monts  Dores;  Cantal;  Jura,  an  Reeulet;  Px  rénées,  Canigou,  etc.  Juillet. 


J.  OxYC'EDuruJL.s-p.  1 470;  Gouan, hort.  509 \Vill.  Dauph.'i,  p. 
812;  DC.fl.  fr.  3,p.  278;  Koch,syn.  705;  lioiss.  coq.  Esp.  582  (non 
Endl.);  J.  rufescens  JÀnk  in  Endl . syn.  conif.  1 1; J .major  Monspe- 
liensium  Lob.  1 coin.  2,/?.  225.  — Chatons  mâles,  petits,  ovoïdes, 
axillaires,  rapprochés  sur  les  jeunes  rameaux.  Fruits  axillaires,  ordi- 
nairement plus  courts  que  les  feuilles,  globuleux,  non  ombiliqués, 
rouges  et  luisants  à la  maturité.  Feuilles  verticillées  par  trois,  ses- 
siles  et  rapprochées,  très-étalées,  raides,  persistantes,  linéaires,  in- 
sensiblement atténuées  en  une  pointe  épineuse,  creusées  d’un  double 
sillon  en  dessus  et  munies  en  dessous  d'une  carène  aigue.  Arbre  dressé, 
très-rameux  ; jeunes  rameaux  obtusément  anguleux. 

liai.  La  région  méditerranéenne;  commun  dans  toute  la  Provence,  le 
Languedoc,  le  Roussillon,  la  Corse.  mai. 


Obs.  — C’est  à tort,  selon  nous,  que,  dans  son  excellent  travail  sur  les 
conifères,  Endlicher  considère  cette  plante  comme  n’étant  pas  le  ./.  O.r ycedrus 
de  Linné  et  la  désigne  sous  le  nom  de  J.  rufescens,  réservant  le  nom  de  J.  Oxij- 
cedrus  au  J . macrorarpa  Ten. 

La  plante  (pie  nous  venons  de  décrire  est,  de  l’aveu  d’Endlicher,  le  J.  major 
barra  rufescentc  C.  Pauli.  pin.  t89  cl  iOayredrus  (Uns.  hi st.  t,  p.  59.  Or 
c’est  bien  aussi  la  plante  de  Sauvages  et  de  Gouan;  elle  est  assez  commune 
a Montpellier,  où  le  J.  mccrorarpaTen.  n’a  pas  etc  rencontré.  Par  conséquent, 
tous  les  s\non\mes.  cites  par  Linné,  appartiennent  à notre  plante. 

Ce  qui  parait  avoir  induit  en  erreur  I ndlicher,  c’est  la  phrase  caractéris- 
tique de  Gouan,  qui  indique  les  feuilles  comme  étant  plus  courtes  que  la 
haie.  C’est  la  un  caractère  peu  constant;  la  plante  de  Montpellier  présente 
des  fruits  de  grandeur  variable,  cequi  s’observeégalementdans  le  J.  pheenicea 
et  il  n’est  pas  rare  de  voir  des  fruits  de  J.  Oxycedrus  qui  égalent  en  grosseur 
ceux  du  J.  macrorarpa  Ten. 

Cette  dernière  espèce,  qui  se  rencontrera  peut-être  sur  les  côtes  de  la  Pro- 
vence, se  distingue  du  J . Oxycedrus  L.  par  ses  fruits  non  luisants  , d un 
brun-marron,  parsemés  d'une  poussière  glauque,  présentant  a leur  sommet 
des  traces  bien  plus  saillantes  de  la  soudure  des  folioles  de  l’involucre  et 
à leur  base  un  ombilic  bien  marqué,  dans  lequel  se  trouveengagé  un  bourrelet 
coloré  qui  termine  le  pédicelle. 

Il  existe  une  autre  plante,  appartenant  aussi  à la  région  méditerranéenne 
à laquelle  Sibthorp,  dans  le  Prodomus  florœ  grœrœ  (t.  2,  p.  263),  a donne*  plus 
anciennement  et  avec  plus  de  raison  le  nom  de  J.  macrorarpa.  Celle-ci  est 
J.  maximus  illyricusccerulea  bac ca  l.ob.  iron.  2.  p.  225  (J.  Lobclii  G uss.  syn. 
2.  ; elle  se  distingue  de  la  plante  de  Tenore  par  ses  feuilles  obtusément 

carences,  mais  surtout  par  ses  fruits  oblougs.  atténués  a la  hase,  bleus-prui- 
neux  et  par  ses  graines  deux  fois  plus  grosses.  Ce  genévrier  doit  seul 
conserver  le  nom  de  J . macrorarpa , et  nous  proposons  celui  de  ./.  umbilit  ata 
pour  l’espèce  décrite  par  Tenore. 
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Sect.  2.  Svbixa  Spach,  vèg.  phan.  il,  p.  515.  — Feuilles  non  articulées, 
décurrentes,  connées  à la  base,  déprimées  sur  le  dos,  scjuamiformes,  im- 
briquées et  appliquées,  sans  nervures  saillantes. 

J.  piiwnicea  L.  sp.  1471;  Gouan , hort.  509;  Vill.  Dauph.  3, 
p,  815;  Dcsf.  atl.  2,  p.  571  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  279;  Koch , syn.  765; 
Guss.  syn.  2,  p.  654;  Endl.  syn.  conif.  50;  J.  Lycia  L.  sp.  1471 
(fructibus  majoribus)  ; J.  tetragona  Mœnch.  meth.  699  ; Scibina 
major  Monspeliensium  Nagn.  bot.  228.  — Chatons  mâles  petits, 
terminaux,  ovales.  Fruits  brièvement  pédoncules,  non  réfléchis , 
globuleux,  rouges  et  luisants  à la  maturité.  Feuilles  vertes,  étroi- 
tement imbriquées  sur  4 ou  6 rangs,  appliquées,  ovales,  obtusius- 
cules,  creusées  d'un  sillon  sur  le  dos.  Arbre  monoïque,  dressé,  très— 
rameux  ; rameaux  étalés-dressés. 

llab.  Commun  dans  toute  la  région  méditerranéenne;  monte  dans  les  Pyré- 
nées orientales  jusqu’à  Ceret,  dans  les  Corbières  et  dans  les  basses  Cévennes. 
Est  un  arbre  dans  la  Camarqueet  y forme  de  véritables  forets,  b Mai. 

Obs.  Nous  avons  décrit  les  feuilles  habituelles  de  cette  plante,  ma  is  acciden- 
tellement on  observe  quelquefois  sur  les  jeunes  rameaux  des  feuilles  plus  al- 
longées , demi-étalées , brièvement  euspidées  , qui  rappellent  la  forme  des 
feuilles  des  genévriers  de  la  section  précédente.  Le  J.  Sabina  offre  aussi,  et 
même  plus  souvent,  cette  particularité. 

Sabina  L.  sp.  1472;  Vill.  Dauph.  3,  p.  815;  D C.  fl.  fr. 
5,  p.  279  ; Gaud.  helv.  6,p.  299  ; Endl.  syn . conif.  22.  — Cha- 
tons mâles  petits,  ovales,  disposés  latéralement  le  long  des  jeunes 
rameaux.  Fruits  pédoncules  , réfléchis  , globuleux,  beaucoup  plus 
petits  que  dans  l’espèce  précédente,  d’unbleu  foncé  ci  la  maturité. 
Feuilles  vertes,  imbriquées  sur  quatre  rangs,  ovales  , aiguës  , munies 
sur  le  dos  d'une  vésicule  résinifère  elliptique.  Arbuste  dioïque, 
dressé,  pyramidal,  très-rameux;  rameaux  dressés-étalés. 
llab.  Les  hautes  Alpes  du  Dauphiné;  Pyrénées,  b Mai-juin. 

TAXUS.  (Tournef.  inst.  tab.  562.) 

Fleurs  dioïques,  axillaires. — Chatons  mâles  solitaires  ou  géminés, 
à étamines  imbriquées  autour  de  l’axe  floral;  anthères  à 3-8  loges 
sur  chaque  connectif  squamiforme. — Fleurs  femelles  solitaires , con- 
stituées par  un  ovule  ouvert,  mais  non  prolongé  en  col  au  sommet , 
entouré  de  plusieurs  rangs  d’écailles  imbriquées  et  opposées  en  croix, 
mais  enveloppé  par  le  disque  de  la  fleur , qui  sJ accroît  en  forme  de 
coupe  ouverte  par  le  haut  et  charnue.  Graine  ovoïde  , non 
ailée. 

T.  baccata  L.  sp.  4472  ; DC.  fl.  fr  3,  p.  280  ; Koch , syn. 
764.  — le.  A.  Rich.  conif.  tab.  2.  — Chatons  mâles  très-petits, 
brièvement  pédonculés,  rapprochés  tout  le  longdes  jeunes  rameaux. 
Fruit  sessile,  pourvu  d’une  enveloppe  molle,  d’un  rouge  vif,  en  forme 
découpé  ouverte  par  le  haut.  Graine  assez  grosse,  ovoïde  , verdâtre. 
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Feuilles  d’un  vert  foncé  en  dessus,  plus  pâles  en  dessous,  très-briè- 
vement pétiolées , rapprochées  et  étalées  sur  deux  rangs  opposés, 
persistantes,  planes,  linéaires  , mucronées.  Arbre  peu  élevé  ou 
arbuste  très- ruineux. 

Ilab.  Bois  montagneux  : Cévennes  près  de  Caraux,  Bione,  etc.;  Sainte-Baume 
près  de  Toulon  ; mont  d'Oro  en  Corse  ; Jura,  cimes  du  Lomoot,  rochers  qui 
dominent  la  Loue  au-dessus  de  Châlillon  ; Vosges,  cascade  du  ÎSideck  , mont 
Herrenberg;  forêt  de  Mojeurre  dans  la  Moselle.  Avril, 

ESPÈCES  EXCLUES. 

CuPREsaus  sempervirews  L. — Originaire  d’Orient,  sub- 
sponlané  dans  le  midi  «le  la  France. 

Cijpressus  110Hiz0MT.t1.i8  Mill.  — Cultivé  et  subspontané 
dans  le  midi  de  la  France. 


CXXII.  GNETACKES. 

(Gnktace.*:  Lindl.  inlrod.  ed.  2,  p.  311.)  (I) 

Fleurs  monoïques  ou  dioïques. — Chatons  mdlesnninis  de  bractées; 
périgone  membraneux,  tubuleux,  d’abord  fermé,  puis  s’ouvrant  en 
deux  lobes  ; une  étamine  ou  plusieurs  élamines  dont  les  filets  sont 
plus  ou  moins  soudés  en  colonne;  anthères  à 1-4  loges  s’ouvrant 
au  sommet  par»  un  pore  oblong.  — Fleurs  femelles  solitaires  ou  gémi- 
nées, nues  ou  entourées  d’un  involucre  à 2-3  rangs  de  folioles  op- 
posées; ovaire  sessile,  uniloculaire,  uniovulé;  ovule  dressé,  muni  à 
son  sommet  d’un  ouverture  qui  donne  passage  à un  prolongement 
tubuleux,  ligule  ou  disciforme  à son  sommet  ; le  fruit  est  une  fausse 
baie.  Graines  dépourvues  d’aile  ; embryon  droit  , placé  dans  un 
albumen  charnu  ; 2 colylédons  libres  ou  soudés. 


EPHKDRA  (L.  gen.  1150.) 

Chatons  males  ovoïdes  ou  globuleux  , à bractées  opposées  en 
croix  et  connées  à la  base  ; étamines  ordinairement  multiples  , sou- 
dées par  leurs  lilets  en  colonne  rameuse. — Fleurs  femelles  géminées, 
enveloppées  par  un  involucre  dont  les  folioles  internes  deviennent 
charnues  et  donnent  au  fruit  un  aspect  bacciforme.  Deux  colylédons 
libres. 


E.  ristaciiïa  L.  sp.  1472;  Gouanf  hort.  510;  D C.  fl.  fr. 
3,  p.  281  ; Guss.  syn.  2,  p.  637  ( non  Vill.  nec  Gaud.);  E.  vulgaris 
A.  Rich.  conif.  26,  tab.  4,  f.  1 ; Uva  marina  Monspeliensium  Lob . 
icon.  796.  — le.  Barr.  ieon.  731  ; Lam.  illustr.  tab.  830,  f.  1. — 
Chatons  mâles  pédonculés,  rapprochés  en  deux  glomérules  opposés, 


(t)  Auctore  Godron. 
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sortant  d’une  gaine  à tube  aussi  large  que  long,  bilobé  , à lobes  ar- 
rondis ; pédoncules  ordinairement  plus  courts  que  les  chatons, 
continus  ou  articulés.  Chatons  femelles  pédonculés  , opposés  , soli- 
taires ou  géminés,  obovés  , à écailles  arrondies.  Fruit  globuleux, 
rouge.  Tige  très-rameuse  , à branches  couchées  et  quelquefois  ra- 
die antes , ligneuses,  très- flexibles , couvertes  d’une  écorce  fauve  et 
lisse;  rameaux  opposés,  dressés,  allongés,  verts,  striés  en  long  et 
finement  rugueux  , articulés  ; articles  longs  de  3-4  centimètres; 
articulations  pourvues  d’une  gaine  à tube  cylindrique,  long  de  3 mil- 
limètres, à lobes  aigus.  — Arbuste  de  3-4  décimètres. 

Hab.  Sables  et  coteaux  maritimes;  commun  sur  les  bords  de  la  Méditerra- 
née et  de  l’Océan.  Mars-juin. 

E.  Viu.Aitsi!  Godr.  et  Gren.  ; E.  distachya  Vill.!  Dauph.  3, 
p.  816  (non  L.  nec  Gaud.). — Chatons  mâles  sessiles,  rapprochés  en 
deux  glomérules  opposés,  sortant  d’une  gaine  dont  le  tube  est  presque 
nul  et  les  lobes  lancéolés.  Chatons  femelles  à nous  inconnus  (nousne 
possédons  que  la  plante  mâle).  Tige  dressée,  très-rameuse  , à bran- 
ches ligneuses,  dures,  non  flexibles,  dressées  ou  étalées,  tortueuses, 
munies  d'une  écorce  grisâtre  et  fendillée,  formant  un  buisson  épais  ; 
rameaux  nombreux,  rapprochés,  opposés  ou  fascicules,  dressés, 
raides,  verts,  filiformes,  à peine  striés,  non  rugueux;  articles  longs 
de  1-1/2  centim.  ; articulations  munies  d’une  gaine  à tube  évasé , 
extrêmement  court,  à lobes  arrondis.  — Arbuste  de  1-2  centi- 
mètres. 

Ilab.  Snr  les  murs  de  la  citadelle  de  Sisteron  où  nous  l’avons  retrouvé 
eu  1855.  ff  Mai. 

Obs.  Cette  plante  parait  voisine  del’E.  nebrodensis  Tineo  ; mais  celui-ci  a 
les  gaines  des  nœuds  moins  fendues  et  à lobes  oblusiuscules  et  ses  articles  sont 
très-rugueux  ; sa  taille  est  plus  élevée. 

L’E.  helvetica  C.  A.  Mey.  (E.  distachya  Gaud.  helv.  6,  p.  504.  non  L.  nec 
Vill.),  qui  croît  dans  les  hautes  Alpes  du  Valais,  se  distingue  de  l’E.  Villarsii 
par  ses  fleurs  mâles  plus  grandes,  en  glomérules  du  double  plus  gros;  par  ses 
tiges  à branches  couchées  ; par  ses  rameaux  d’un  vert  glauque , trois  fois  plus 
épais,  plus  fortement  striés,  très-rugueux;  par  ses  gaines  des  nœuds  à tube 
aussi  long  que  large,  non  évasé,  à lobes  ovales,  obtus. 
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Embranchement 


Tige  ordinairement  herbacée,  très-rarement  ligneuse,  non 
séparable  en  deux  zones  distinctes  d’écorce  et  de  bois,  consti- 
tuée par  des  faisceaux  fibro  vasculaires  épars  dans  le  tissu  cel- 
lulaire et  ne  formant  pas  de  couches  conceniriques.  Feuilles  à 
nervures  presque  toujours  simples  et  parallèles,  souvent  lo:  gue- 
ment  engainantes  à la  base.  Fleurs  distinctes  ; enveloppes  flo- 
rales (périgone)  formées  de  parties  ordinairement  en  nombre 
ternaire,  souvent  remplacées  par  des  bractées  ou  des  soies,  ou 
nulles.  Organes  reproducteurs  distincts,  constitués  par  des 
étamines  et  des  pistils.  Embryon  composé  de  parties  distinctes, 
pourvu  d’un  seul  cotylédon. 

CXXIII  V2ASUUIÏS 

(Alismaceæ  R.  Br.  prod.  542.)  (I) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  monoïques,  régulières.  Périgone  ré- 
gulier, à 6 divisions,  dont  les  3 extérieures  sont  ordinairement 
herbacées  et  persistantes,  et  les  3 intérieures  pétaloïdes,  à préflo- 
raison imbricative  ou  enroulée,  ordinairement  caduques.  Etamines 
hvpogynes  ou  insérées  à la  base  des  divisions  périgonales,  6-12  ou 
en  nombre  indéfini.  Anthères  biloculaires , s’ouvrant  en  long. 
Ovaires  3-6  ou  plus  nombreux,  rarement  solitaires,  vertici  ! lés  ou  en 
tète,  tantôt  distincts,  tantôt  soudés  plus  ou  moins  par  la  suture  ven- 
trale, uniovulésou  biovulés.  Ovules  pliés,  tantôt  solitaires  et  dres- 
sés, tantôt  deux  dont  l’un  dressé  et  l’autre  horizontal.  Styles  courts. 
Fruit  composé  de  carpelles  en  nombre  défini  (6-12)  ou  indéfini, 
secs,  à une  ou  plus  rarement  à 2 graines,  libres  ou  soudés,  indé- 
hiscents ou  s’ouvrant  par  la  suture  ventrale.  Graines  à test  coriace 
ou  membraneux.  Embryon  sans  albumen,  plié.  Radicule  rapprochée 
du  hile. 

ALISMA.  (L.  gen.  460.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Etamines  6-12,  rarement  plus;  filets 
filiformes;  anthères  introrses,  fixées  par  le  dos.  Carpelles  nom- 
breux, verlicillés  ou  en  tête , libres , uniloculaires  et  a une  graine 
basilaire , pliée-unciforme , à test  mince  et  membraneux. 


(1)  Auctore  Grenier. 
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A.  PAHî«A»»iF©iJt’M  L.  mant.  571 ; D C . fl.  fr.7>,p.  189;  Dub. 
bot.  457  ; Lois.  (jall.  1,  p.  270;  Bor . /7.  ccnfr.  éd.  2,  j).  478; 
B oc  h,  syn.  772.—  Sehultz,  eocsicc.  n°  725  ! ; Billot , éditée.  n°  850  ï 
— Fleurs  longuement  pédonculées,  verticillées  sur  l'axe  et  sur  les 
rameaux  ordinairem1  réduits  à des  pédoncules  simples  , avec  des 
bractées  à la  base,  et  formant  par  leur  ensemble  une  particule  or- 
dinairement simple  et  pyramidale.  Périgone  a divisions  intérieures 
pétaloïdes,  dentées  et  subfrangées,  caduques,  de  moitié  plus  longues 
que  les  externes.  St\le  aussi  long  que  l'ovaire.  Carpelles  disposés  en 
cercle  et  sur  un  seul  rang  en  tête  globuleuse,  renflés-obovés  et  fai- 
blement comprimés  latéralement,  a sommet  arrondi,  non  échancres 
et  même  prolongés  en  pointe  à Ici  base,  surmontes  par  le  st\le  situé 
à l'extrémité  du  bord  interne  qui  est  droit,  munis  sur  le  dos  de 
trois  nervures  saillantes  séparées  l’une  de  l’autre  par  deux  sillons, 
et  dont  la  centrale  part  de  la  base  du  style  ; ces  nervures,  ainsi  que 
deux  autres  latérales,  s’élargissent  à la  maturité,  et  la  centrale  se 
déprime  souvent  à son  centre  de  manière  à former  une  gouttière 
peu  profonde;  les  carpelles  en  contact  latéralement  sont  dressés  et 
se  touchent  dans  toute  la  longueur  de  leur  bord  interne.  Graines 
d'un  brun  clair,  fortement  adhérentes  au  péricarpe.  Feuilles  toutes 
radicales,  ovales,  obtuses,  profondément  en  cœur  a la  base,  a 5-9 
nervures  arquées;  pétiole  très-long  et  presque  linéaire.  Tige  de 
2-6  décimètres,  nue.  Kacine  fibreuse. 

Hab.  Etangs  fangeux  de  1 Indre!  (Boreau);  maraisde  Charvieux  dans  l’Isère! 
{Boulin).  ?£  Août-septembre. 


A.  I*i.aï*tac;o  L.  sp.  486;  DC.  fl.  fr . 5,  p.  188;  Dub.  bot. 
457  ; Lois.  gall.  \,  p.  270.—  Ic.  Lam.  ill.  t.  272  ; Barr.  t.  1157. 
— Fleurs  longuement  pédonculées,  verticillées  au  sommet  de  l’axe 
et  sur  les  rameaux  , petites,  rosées  ou  presque  blanches  ; rameaux 
verticillés,  munis  de  bractées  à la  base  et  formant  par  leur  en- 
semble une  panicule  rameuse  et  pyramidale.  Périgone  à divisions 
internes  pétaloïdes,  denticulées,  caduques  et  4-5  fois  plus  grandes 
(pie  les  extérieures.  8tyle  aussi  long  ou  une-deux  fois  plus  long  que 
l’ovaire.  Carpelles  disposés  en  cercle  et  sur  un  seul  rang  en  tête 
déprimée,  très-comprimés  latéralement,  elliptiques  ou  obovales, 
atteignant  au  plus  2 millimètres,  à sommet  gibbeux  et  arrondi , 
faiblement  échancrés  à la  base  et  à égale  distance  des  deux  bords, 
portant  le  stvle  vers  le  milieu  de  la  courbure  du  bord  interne, 
munis  sur  le  dos  d’un  sillon  parfois  bifurqué  et  naissant  de  la  base 
du  style;  les  carpelles,  contigus  par  leurs  faces  latérales,  sont  inclinés 
en  dehors  sur  le  réceptacle,  de  manière  à ne  le  toucher  que  par  la 
base,  et  le  capitule  offre  ainsi  au  sommet  un  vide  infundibuliforine. 
Graines  presque  noires,  ponctuées.  Feuilles  en  rosette  radicale, 
cordiformes,  ovales,  lancéolées  ou  lancéolées-linéaires.  Tiges  et 
rameaux  toujours  tous  dressés;  tiges  de  1 à 8 décimètres,  nues. 
Souche  bu Ibi forme,  grosse,  vivace,  portant  un  bourgeon  terminal  et 
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produisant  latéralement  des  bourgeons  bulbiformes  qui  ne  se  sé- 
parent de  la  souche  qu’après  deux  ans,  c’est-à-dire  après  avoir 
fleuri.  — - Anthères  plus  petites  et  filets  plus  longs  que  dans  l’espèce 
suivante.  La  paroi  des  faces  latérales  des  carpelles  est  mince, 
translucide  et  laisse  apercevoir  la  couleur  noire  de  la  graine  qui 
forme  une  petite  tache  noire  sur  chaque  face.  L’apparition  des  tiges, 
sur  la  même  souche,  se  fait  à des  intervalles  éloignés  (3  semaines 
environ),  et  se  continue  depuis  juin  jusqu’à  la  fin  de  l’automne. 

a.  latifolium.  Feuilles  ovales,  plus  ou  moins  acuminées,  arrondies 
ou  en  cœur  à la  hase. 

P.  lanceolatum.  Feuilles  lancéolées , atténuées  aux  deux  extré- 
mités. A.  lanceolatum  Rchb.  exsicc.  n°  1301  ! (an  With.  362?) 

y.  gramini  folium.  Feuilles  lancéolées-linéaires  ou  linéaires-gra- 
miniformes,  flottantes.  A.  graminifolium  Ehrh.  ex  Koch,  syn.  772. 

llab.  Fossés,  mares  et  lieux  inondés,  Juillet-août. 

A.  a r c uatu.h  Michalet , mss.  octobre  1854;  A.  lanceolatum 
With.  362?  — Fleurs  longuement  pédonculées,  verticillées  sur 
l’axe  et  sur  les  rameaux,  petites,  roses  ou  presque  blanches;  ra- 
meaux munis  de  bractées  à la  base  et  formant  par  leur  ensemble  une 
panicule  ci  axe  et  à rameaux  recourbés.  Périgone  à divisions  in- 
ternes pétaloïdes,  persistantes , et  au  plus  de  moitié  plus  longues 
que  les  externes.  Style  plus  court  que  l’ovaire.  Carpelles  disposés 
en  cercle  et  sur  un  seul  rang  en  tête  déprimée,  très-comprimés 
latéralement,  subtriangulaires,  atteignant  3 millimètres  de  long,  à 
sommet  gibbeux  et  arrondi,  fortement  échancrés  à la  base  du  côté 
interne , mucronés  par  le  style  situé  à l’extrémité  du  bord  interne 
qui  est  droit , munis  sur  le  dos  d’une  côte  saillante  qui  part  de  la 
base  du  style,  et  de  2 autres  côtes  latérales  séparées  de  la  centrale 
chacune  par  un  sillon  ; les  carpelles,  contigus  par  leurs  faces  laté- 
rales, sont  dressés  et  se  touchent  dans  toute  la  longueur  du  bord 
interne,  de  sorte  que  le  capitule  n’offre  aucun  vide  au  centre. 
Graines  d’un  brun  très-clair,  finement  striées.  Feuilles  en  rosette, 
lancéolées  ou  lancéolées-linéaires,  jamais  en  cœur.  Tiges,  lors- 
qu’elles ne  sont  pas  submergées,  toujours  étalées  à terre  et  même 
s’y  enfonçant  sans  prendre  racine,  nues , plus  courtes  et  dépassant 
rarement  3 décimètres  ; tiges  submergées  bien  plus  longues 
(5-10  décimètres),  à rameaux  recourbés.  Souche  bulbiforme,  petite, 
vivace,  portant  un  bourgeon  terminal,  et  produisant  latéralement 
des  bourgeons  bulbiformes  qui  se  séparent  de  la  souche  dès  la  pre- 
mière année.  — La  graine,  par  sa  couleur  pale,  ne  se  distingue 
point  à travers  les  parois  des  carpelles.  L’apparition  des  tiges  sur  la 
souche  est  presque  simultanée  ; la  floraison  commence  vers  le 
milieu  de  juillet,  et  à la  fin  de  septembre  toute  végétation  est  ter- 
minée. C’est  à M.  Michalet  que  nous  devons  tous  les  documents  qui 
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nous  ont  servi  à établir  les  descriptions  comparatives  de  cette  esj 
et  de  VA.  Plantago. 


>è  ce 


Uab.  Lieux  humides  et  inondes  de  la  Itresse,  Chaussin  ( Mi  chalet );  très- 
commun  à Avignon  dans  les  ruisseaux  et  daus  les  mares,  où  elle  atteint  de 
grandes  dimensions  (Grenier);  probablement  dans  tout  le  midi.  ^ Juillet- 
septembre. 


A.  n.%Hi(JNC(LOiDE9  L.  sp.  487  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  189;  Dub. 
bot.  -437;  Lois.  gall.  1,  p.  271;  Lloyd , fl.  L.-lnf.  éd.  1,  p.  *243. — 
le.  Lob.  te.  t.  300,  f.  2.  Schultz,  exs.  n°  525! — Pédoncules  allongés, 
disposés  en  ombelle  terminale  parfois  surmontée  d’une  seconde 
ombelle.  Divisions  périgonales  internes  pélaloïdes,  caduques,  très- 
grandes  et  4-5  fois  plus  amples  que  les  externes.  Style  plus  court 
que  l’ovaire.  Carpelles  disposés  sur  plusieurs  rangs  en  tète  globu- 
leuse , ellipsoïdes- subquadr  angulaires  ou  peut  angulaires  par  la 
saillie  de  la  suture  ventrale  binerviée , et  de  trois  nervures  dorsales 
dont  la  centrale  part  de  la  base  du  style,  atténués  et  mucronés  au 
sommet  par  le  style,  nullement  gibbeux.  Graine  noirâtre,  finement 
chagrinée.  Feuilles  toutes  radicales,  lancéolées,  acuminées,  insen- 
siblement atténuées  à la  base  et  longuement  pétiolées,  trinerviées, 
égalant  les  tiges.  Celles-ci  nues,  dressées  ou  couchées,  de  1 à 5 déc., 
terminées  par  l’ombelle.  Racine  fibreuse. — Fleur  d’un  blanc  rosé. 

3.  repens.  Tiges  centrales  dressées  , les  autres  couchées  et  pro- 
duisant aux  nœuds  des  racines,  des  feuilles  et  des  fleurs.  A.  repens 
Cav.  ic.  1,  t.  55  ; Lam.  dict.  2,  p.  515;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  312; 
Lois.  gall.  1,  p.  271;  Bor.  fl.  centr.  4 79. 

llub.  Centre  de  la  France;  toute  la  région  de  l’Ouest  '*£  Juin-sepembre. 


A.  L.  sp.  487;  DC.  fl.  fr.  5,  p.189;  Dub.  bot.  437; 

Lois.  gall.  1,  p.  271.  — le.  Vaill.  act.  aead.  1719,  t.  4,  f.  9.  — 
Pédoncules  1-5,  longs  (3-5  centimètres),  axillaires.  Carpelles 
G-15  en  tète,  oblongs,  parcourus  par  un  grand  nombre  de  nervures 
longitudinales,  brusquement  mucronés  au  sommet.  Feuilles  les 
unes  radicales  et  les  autres  caulinaires ; les  inférieures  immergées  , 
linéaires,  souvent  très-allongées;  les  supérieures  flottantes,  ovales 
ou  oblongues,  arrondies  aux  deux  extrémités,  trinerviées,  longue- 
ment pétiolées,  à pétiole  étroitement  linéaire.  Tiges  submergées- 
fiottantesou  radicantes,  de  1-5  décim.,  presque  filiformes,  feuillées. 
Racine  fibreuse.  — Fleurs  blanches. 

Ilab.  Côte-d’Or;  Saône-et-Loire;  Rhône;  Nièvre;  Allier;  Creuse;  Cher  ; 
Indre;  Loir-et-Cher;  Loire;  Paris  et  tout  l'ouest  de  la  France,  'if  Juin-sept. 


DAMASON1UM.  (Juss.  gen.  46.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Etamines  six  ; filets  filiformes;  anthères 
introrses  , fixées  par  le  dos.  Carpelles  0-8,  soudés  par  la  suture 
ventrale,  divergents  en  étoile,  à dos  prolongé  en  épine,  unilo- 
culaires, ci  deux  graines , ou  à une  seule  par  avortement;  graine 
inférieure  dressée;  graine  supérieure  horizontale. 
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1>.  stellatum  Pers.  syn.  1 , p.  400;  D.  vulgare  Coss.  et  Germ. 
fl.  par.  521  ; A ctinocarpus  Damasonium  Sm.  in  Schult.  veg.  7, 
p.  1 596;  Guss.  syn.  1 , p.  440;  Alisma  Damasonium  L.  sp.  486;  DC. 
fl.  fr.  5,  p.  188;  Dub.  bot.  438  ; Lois.  gall.  1,  p.  271.  — le. 
Dalech.  hist.  1058;  Lob.obs.  160,  f.%.  Schultz,  exsicc.  n°  929! — 
Pédoncules  allongés  (3-5  centim.) , disposés  en  ombelle  terminale  , 
ou  en  deux  ou  meme  en  plusieurs  verticilles  superposés.  Carpelles 
lancéolés,  très-aigus,  étalés  presque  horizontalement  en  étoile, 
comprimés  latéralement,  a bord  supérieur  tranchant.  Feuilles  toutes 
radicales,  oblongues  , tronquées  ou  un  peu  en  cœur  à la  base, 
trinerviées,  très-longuement  pétiolées,  atteignant  souvent  l’ombelle. 
Tiges  ordinairement  nombreuses  et  étalées,  plus  rarement  solitaires 
et  dressées.  Racine  fibreuse. 

Ilab.  Le  nord,  le  centre  et  l'ouest  de  la  France;  plus  rare  dans  l’est,  Lyonl 
(Timeroy).  Juin-septembre. 

SAGITTARIA.  (L.  gen.  1067.) 

Fleurs  monoïques.  — Fl.  mâles  à six  divisions  dont  les  trois  ex- 
térieures herbacées  et  persistantes;  les  trois  intérieures  pétaloïdes 
et  caduques.  Etamines  nombreuses , à anthères  extrorses , fixées  par 
la  base.  — Fleurs  femelles  à périgone  semblable  à celui  des  mâles. 
Fruit  composé  de  carpelles  en  nombre  indéfini , libres , uniloculaires, 
à une  graine  et  rapprochés  en  tête  globuleuse  sur  un  réceptacle 
hémisphérique. 

S.  84GITTÆFOIJA  L.  sp . 1410;  DC.  fl.  fr.  3 , p.  190;  Dub. 
bot.  438  ; Lois.  gall.  2.  p.  321.  — le.  Lam.  ill.  t.  776  ; Lob. 
obs.  161,  f.  1 et  2.  — Fleurs  pédonculées,  opposées  ou  verticillées 
par  trois,  formant  par  leur  ensemble  une  grappe  interrompue  et 
munie  de  bractées  membraneuses  aux  nœuds;  (leurs  mâles  plus 
nombreuses  et  plus  grandes  que  les  fleurs  femelles,  et  occupant 
le  sommet  de  la  grappe.  Carpelles  disposés  en  tête  globuleuse, 
obovés,  comprimés  et  bordés  d’une  aile  membraneuse,  apirulés 
par  le  style  sur  le  bord  interne.  Feuilles  toutes  radicales,  longue- 
ment pétiolées,  profondément  sagittées,  à oreilles  divergentes  et 
égalant  presque  le  limbe.  Tige  dressée,  nue,  compressible,  tri— 
quètre,  à 2 faces  planes  et  la  troisième  convexe.  Souche  à fibres 
nombreuses,  produisant  plusieurs  rhizomes  renflés  au  sommet  en 
un  bulbe  charnu. 

p.  valisneriifolia  Coss.  et  Germ.  Feuilles  toutes  submergées,  li- 
néaires ou  spatulées,  ordinairement  très-allongées.  Valisneria 
bulbosa  Poir.  dict.  8 , p.  321  ex  Bor.  fl.  centr.  p.  480,  in  obs. 

Hab.  Bords  des  eaux,  lieux  marécageux.  juin-août. 


. I 08 


B U TOM  (■:  ES . COU  III C.  AC  É ES . 


CXXiV  BI'TOMKES. 

% 

(Butomeæ  Rich.  mém.  mus.  2,  p.  5(i5.)  (1) 

Etamines  U.  Ovaire  composé  de  G carpelles  multiovulés.  Ovules 
réfléchis  ou  pliés,  insérés  sur  des  placentas  pariétaux  et  très-ra- 
meux.  Fruit  formé  par  G carpelles  capsulaires  plus  ou  moins  soudés 
par  le  bord  interne,  renfermant  de  nombreuses  graines,  et  s’ouvrant 
par  l’angle  interne.  Embryon  droit  ou  courbé.  — Les  autres  carac- 
tères ne  dilîèrent  pas  île  ceux  des  Alismacées. 

BUTOMUS.  (L.  gen.  507.) 

Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 


II.  iMUELMTis  L.  sp.  532  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  191;  Vub.  bot. 
437  ; Lois.  gall.  1,  p.  287.  — le.  Lam.  ill.  t.  324  ; Gœrtn.  fruct. 
t.  19,  f.  4.  — Fleurs  longuement  et  inégalement  pédonculées,  en 
ombelle  terminale  simple,  très-fournie  et  pourvue  à la  base  d’un 
involucre  à trois  folioles  membraneuses  et  lancéolées-acu  minées  ; 
pédoncules  munis  chacun  d’une  bracléole  à la  base.  Carpelles 
obliquement  rostellés  au  sommet.  Graines  petites,  oblongues,  mu- 
nies de  côtes  crénelées.  Feuilles  toutes  radicales,  dressées,  égalan  t 
presque  la  tige,  linéaires,  acuminées.  Tiges  de  6-12  décimètres, 
dressées,  raides,  cylindriques.  Rhizome  charnu,  horizontal,  produi- 
sant les  feuilles  par  sa  face  supérieure,  et  les  libres  radicales  par  sa 
face  inférieure. 

Hab.  Etangs,  bords  des  rivières,  lieux  marécageux.  ^Juin-août. 


CXXI  . COLCHICACÉES. 

(CoLCiiiciCEÆ  DC.  fl.fr.  5.  p.  192.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  polygames  par  avortement,  régulières. 
Périgone  pétaloïde , à six  divisions  presque  égales,  sessiles  ou  on- 
guiculées, libres  ou  soudées  en  un  tube  étroit  et  allongé,  à préflo- 
raison indupliquée  ou  imbricative.  Etamines  6 et  rarement  9,  insé- 
rées à la  gorge  du  périgone  ou  à la  base  de  ses  divisions  ; anthères 
biloculaires , extrorses  pendant  la  floraison  et  devenant  mtrorses 
après  l’anthèse.  Ovaire  libre  ou  à peine  soudé  par  la  base  avec  le 
périgone,  formé  par  3 carpelles  plus  ou  moins  soudés  par  la  suture 
ventrale.  Ovules  nombreux,  droits,  pliés  ou  réfléchis,  insérés  à 
l’angle  interne  des  carpelles.  Styles  3,  libres  ou  soudés.  Fruit 
capsulaire,  iriloculaire,  foiané  par  3 carpelles  soudés  par  li  suture 
ventrale  qui  est  la  ligne  de  déhiscence.  Graines  ordinairement  notn- 


( 1)  Auctore  Grenier. 


COLCHICAGÉKS. 


109 


breuses  clans  chaque  carpelle,  à test  membraneux.  Albumen  charnu 
ou  cartilagineux,  très-épais.  Embryon  subcylindrique  , enveloppé 
par  l’albumen  ; radicule  tantôt  rapprochée  , tantôt  plus  ou  moins 
éloignée  du  hile,  ou  même  opposée  à ce  dernier, 

Trib.  1.  COLCHICEÆ  Nees. — Divisions  du  périgone  pourvues 
d'onglets  extrêm 1 longs , formant  un  tube  étroit.— Souche  bulbeuse. 

BULBOCOD1UM.  (L.  gen.  407.) 

Périgone  non  campanulé,  à six  divisions  formées  d’un  limbe  étalé- 
dressé,  soudées  à la  gorge  par  de  petites  lames  latérales;  onglets  très- 
longs  et  rapprochés  en  tube  filiforme,  naissant  du  bulbe.  Etamines  6, 
insérées  au-dessus  de  l’onglet;  filets  filiformes;  anthères  dressées. 
Styles  trois,  soudés  presque  jusqu  au  sommet.  Ovules Cap- 

sule triloculaire,  formée  de  trois  carpelles  soudés  dans  presque  toute 
leur  longueur  et  s’ouvrant  au  sommet  par  le  bord  interne.  Graines 
subglobuleuses,  chagrinées  à la  loupe,  un  peu  renflées-charnues 
vers  l’ombilic. 

IÈ.  VERK1191  L.  sp.  422;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  197;  Dub.  bot.  473; 
Vill.  Dauph.  2,  p.  245,  t.  2;  Lois.  gall.  1,  p.  257.  — le.  Lam. 
ill.  t.  230;  Rchb.  ic.  428,  f.  953,  954  et  955.  Rchb.  exs.  813  ! — 
Périgone  à divisions  étroitement  oblongues,  obtuses,  une  fois  plus 
longues  que  les  étamines  à anthères  lancéolées  et  hastées  à la  base. 
Feuilles  lancéolées-linéaires  , concaves,  étalées,  enveloppées  d’une 
gaine  membraneuse.  Bulbe  écailleux  , produisant  1-3  fleurs  roses 
qui  naissent  au  centre  des  feuilles  qu’elles  dépassent  ord1  un  peu. 

Hab.  Alpes  de  Gap  ; leQuew-as;  Briançon.  Mars-avril. 

MERENDERA.  (Ram.  bull.  phil.  1789.) 

Périgone  non  campanulé , à six  divisions  formées  d’un  limbe 
étalé-dressé  et  soudées  à la  gorge  par  de  petites  lames  latérales; 
onglets  très-longs  et  rapprochés  en  tube  subfiliforme,  naissant  du 
bulbe.  Etamines  6,  insérées  au-dessus  de  l’onglet;  filets  filiformes  ; 
anthères  dressées.  Styles  trois,  libres.  Capsule  triloculaire,  formée 
de  3 carpelles  soudés  parla  suture  ventrale  et  s’ouvrant  au  sommet 
par  le  bord  interne.  Graines  subglobuleuses,  finement  chagrinées  à 
la  loupe. 

.18.  ISui.kocodium  Ram.  I.  c.  ; D C.  //.  fr.  3,  p.  196  ; Dub. 
bot.  473;  Lois.  gall.  1,  p.  265;  Bulbocodium  autumnale  Lap  + 
pyr.  202.  — le.  Cius.  hist.  1 , p.  200,  f.  2,  et  201 , f.  1 . Endress. 
exs.  ann.  1831  ! ; Durieu , Ast.  exs.  217  ! — Périgone  à divisions 
étroitement  lancéolées,  une  fois  plus  longues  que  les  étamines  à an- 
thères linéaires  et  aussi  longues  que  le  filet.  Fruit  ovoïde,  porté  sur 
une  longue  hampe  linéaire.  Feuilles  nulles  lors  de  l’anthèse  et 
remplacées  par  des  gaines  membraneuses  qui  entourent  les  fleurs; 
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feuilles  naissant  l'année  suivante  avec  le  fruit,  linéaires,  obtuses,  à 
peu  près  de  la  longueur  de  la  tige.  Bulbe  petit  1 centira.  de  large 
sur  2 de  long),  à tunique  membraneuse. 

llab.  Commun  dans  tous  les  hauis  pâturages  du  centre  de  la  chaine  des 
P)  rénées,  -f  Août-septembre. 

COLCflICUM.  (Tournef.  iust.  t.  I St  et  182.) 

Périgone  infundibulifortne  - campanulé,  à six  divisions  soudées 
à la  base  et  formées  d’un  limbe  infléchi  ; onglets  très-longs  rap- 
prochés en  tube  naissant  du  bulbe.  Etamines  6,  insérées  à la  gorge 
du  périgone;  filets  filiformes;  anthères  versatiles . St \ les  trois, 
libres.  Ovules  droits.  Capsule  triloculaire,  renllée,  formée  de  trois 
carpelles  soudés  par  la  suture  ventrale  et  s'ouvrant  au  sommet  par 
le  boni  interne.  Oraii.es  subglobtileuses,  rugueuses,  renflées,  char- 
nues vers  l’ombilic.  Embryon  très-petit,  subcylindrique,  entouré 
d’un  albumen  charnu,  et  situé  vers  l’extrémité  de  la  graine  éloignée 
du  hile. 

C.  AiTnnn.i:  L.  sp.  485;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  195;  Dub.  bot. 
473;  Lois.  gall.  1 ,p.  205. — le.  Lam.  ill.  t.  267;  Rtd.  lil.  t.  228; 
Spacli,  veg.  ph.  t.  112;  Fuchs , hist.  356  cl  357;  Rebu.  ic.  f. 
949,  950  et  951. — Une— trois  fleurs  naissant  du  bulbe  et  paraissant 
avant  les  feuilles  qui  sont  remplacées  par  des  gaines  membraneuses, 
ainsi  que  dans  les  espèces  suivantes.  Périgone  en  entonnoir,  éga- 
lant (avec  le  tube)  environ  un  décimètre;  tube  plus  long  que  le 
limbe  à divisions  lancéolées-oblongues.  Trois  étamines  pins  courtes 
insérées  à la  base  des  divisions,  et  trois  plus  longues  insérées  un  peu 
au-dessus  de  la  base  des  autres  divisions  périgonales  ; ülets  su- 
btiles, presque  une  fois  plus  longs  que  les  anthères.  Stigmates  pâles, 
longuement  prolongés  sur  les  styles  crochus- enroulés.  Capsule  obo- 
vale-enflée , de  la  grosseur  d’une  noix  , paraissant  au  printemps  de 
l'année  gui  suit  celle  de  la  floraison , et  enveloppée  par  les  feuilles 
qui  se  montrent  seulement  alors.  Graines  brunes,  globuleuses  ou 
ovoïdes,  chagrinées.  Feuilles  naissant  au  printemps,  atteignant  2-3 
décim.  de  long  sur  2-4  cent,  de  large,  dressées,  oblongues-lancéolées, 
subaiguës , glabres,  d’un  vert  foncé.  Bulbe  gros,  charnu,  peu  oupas 
prolifère , uni-triflore , entouré  d’une  tunique  membraneuse  noi- 
râtre. — Fleurs  roses,  à divisions  intérieures  plus  courtes,  ainsique 
dans  les  suivantes;  six  le  d’abord  de  la  longueur  des  étamines,  puis 
beaucoup  plus  long  qu'elles  [C.  païens  Schultz).  Bans  les  lieux 
inondés,  les  fleurs  retardées  ne  se  montrent  qu’au  printemps 
(C.  vernale  Iloffm.).  Celte  plante  croît  isolément  et  jamais  en 
touffes.  Fleurs  plus  petites  et  pl us  foncées  que  celles  du  C.  œstivalc 
Ror.  ; étamines  plus  grosses  et  d'un  plus  beau  jaune. 

Hab.  Pâturages  humides.  *£  Fl.  août-septembre;  fr.  mai-juin. 

C.  W.  F.  pl.  rar.  hung.  t.  179;  Rœm.  et  Schult. 

syst.  l,p.  1516;  Kocht  syn.  836  ; C.  longifolium  Castagne  , cat. 
Marseille,  p.  135. — fr.  Rrhb.  ic.  f.  944  et  9i  >.  — Une  seule 
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fleur  naissant  du  bulbe  et  paraissant  avant  les  feuilles  remplacées  par 
des  gaines  membraneuses.  Périgone  égalant  10-15  centimètres, 
à tube  5-5  fois  plus  long  que  le  limbe;  celui-ci  à divisions  lancéo- 
lées ou  lancéoiées-oblongues.  Etamines  6,  dont  trois  plus  courtes  ; 
toutes  insérées  à la  même  hauteur;  blets  dilatés  vers  la  base. 
Styles  d’abord  plus  courts,  puis  plus  longs  que  les  étamines;  stig- 
mates claviformes  et  recourbés.  Capsule  elliptique , ordinairement 
solitaire  et  rarement  géminée,  de  même  grosseur,  mais  plus  acu- 
minée  aux  deux  extrémités,  et  surtout  à la  base  que  celle  du  C.  al- 
pinum,  enveloppée  par  trois  feuilles  et  mûrissant  au  printemps 
de  Vannée  qui  suit  celle  la  floraison.  Feuilles  lancéolées- linéaires 
(5-8  centimètres  de  large  sur  10-15  de  long  et  dépassant  quelque- 
fois 2 décimètres.  C.  longi folium  Cast.),  obtuses,  ordinairement  ca- 
naliculées  en  dessus,  recourbées  et  étalées.  Bulbe  petit , entouré 
d’une  tunique  membraneuse  noirâtre.  — Fleurs  roses,  un  peu  plus 
grandes  que  celles  du  C.  alpinum , dont  elle  se  distingue,  en  outre, 
par  sa  station,  par  son  fruit  acuminé  à la  base  et  entouré  de  trois 
feuilles.  — La  plante  en  fruit,  mesurée  de  la  capsule  au  bulbe, 
atteint  rar‘  un  décimètre;  la  capsule  est  long1  dépassée  par  les  feuilles. 

llab.  Collines  sèches  autour  de  Marseille  (Houx,  Biaise);  Cannes  (Loret), 
Carpentras  (Béraud),  Corse.  Bastia,  Bonifacio,  etc.  %.  Fi.  septembre-octobre; 
fr.  mai. 

C.  D C.  /7.  fr.  3,  p.  195;  Dub.  bot.  475;  Lois,  g ail. 

1,  p.  265;  Gaud.  helv.  2,  p.  601;  C.  montanum  AU.  ped.  I,  p. 
117,  t.  74,  f.  2 (mala)  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  246.  — le.  Rchb.  ic. 
f.  946,  947  et  948.  — Une  seule  Heur  paraissant  avant  les  feuilles  , 
qui  sont  remplacées  par  des  gaines  membraneuses.  Périgone  éga- 
lant (avec  le  tube)  6-12  centimètres;  tube  2-5  fois  plus  long  que 
le  limbe;  celui-ci  atteignant  environ  3 centimètres  de  longueur; 
divisions  oblongues-lancéolées,  obtuses.  Etamines  insérées  à la  même 
hauteur;  filets  renflés  à la  base.  Styles  non  courbés  au  sommet , or- 
dinairement plus  courts  que  les  étamines;  stigmates  subcapités  et 
très-courts.  Capsule  ovoïde,  petite  (2  centimètres  de  long  sur  1 de 
large),  entourée  par  deux  feuilles  et  mûrissant  dans  Vannée 
même  de  la  floraison.  Feuilles  dressées,  lancéolées-linéaires  (1  dé- 
cimètre de  long  sur  1 centimètre  de  large),  obtuses.  Bulbe  petit 
(2  centimètres  de  long  suri  de  large) , ovoïde,  charnu,  entouré 
d’une  tunique  membraneuse  noirâtre.  — Plante  de  8-12  centimè- 
tres, au  moins  de  moitié  plus  petite  que  le  C.  autumnale;  fruit  5-6 
fois  plus  petit. 

llab.  Pâturages  élevés  des  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret,  mont  Genèvre, 
mont  Viso,  etc.  Fl.  juillet-août;  fr.  septembre-octobre. 

C.  PAiiviLoa  Ten.  stjll.  1 85  et  fl.  nap.  3,  p.  339,  t.  221 , f.  2 ; 
Rœm.  et  Schult.  syn.  7.^.1515;  Guss.syn.  sic.V,  p.  818;  C.  are- 
narium  Lois.  gall.  1,  p.  265  (excl.  loc.  citât.).  — Une  seule  fleur 
paraissant  avant  les  feuilles  qui  sont  remplacées  par  des  gaines  mem- 
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braneuses.  Périgone  égalant  5-10  centimètres  (avec  le  tube);  tube 
3-0  fois  plus  long  que  le  limbe;  celui-ci  atteignant  rarement  deux 
centimètres  de  longueur  ; divisions  oblongues,  obtuses,  étroitement 
lancéolées.  Etamines  insérées  à la  même  hauteur;  lilets  milles  à la 
base.  Styles  d’abord  plus  courts,  puis  plus  longs  que  les  étamines; 
stigmates  claviformes,  allongés  et  courbés  en  dehors.  Capsule  ovoïde- 
oblongue , entourée  de  deux  feuilles,  mûrissant  au  printemps  de 
l'année  qui  suit  celle  de  la  floraison.  Feuilles  étroitement  linéaires. 
Bulbe  petit,  ovoïde,  muni  de  tuniques  brunes.  — Fleurs  roses. 
Cette  plante  est  une  miniature  du  C.  alpinum  dont  elle  se  distingue 
bien  par  sa  taille  et  sa  station,  outre  les  caractères  précités.  Nous 
n’avons  vu  ni  les  feuilles  , ni  le  fruit  de  cette  espèce  , et  nous  les 
donnons  d’après  Tenore  et  Cussone. 

Ildb  Montagnes  de  Corse  [Soleirol,  de  Pouznlz,  Bernard).  ~ Fl.  sept.-octob.; 
fr.  mai. 


Trib.  2.  VEBATBEÆ  Nees. — Divisions  du  périgone  tantôt  libres , 
sessiles  ou  très-brièvement  onguiculées , tantôt  soudées  à la  base  en 
un  tube  extrêmement  court.  — Souche  non  bulbeuse. 


VEKATRUM.  Tourner,  inst.  p.  272,  t.  143.) 

Périgone  à six  divisions  sessiles  et  persistantes.  Etamines  six  , 
insérées  à la  base  des  divisions;  anthères  réniformes,  s ouvrant  trans- 
versalement en  deux  valves  qui  s'étalent  sur  le  même  plan.  Ovaire 
triloculaire,  à loges  pluriovulées,  à ovules  réfléchis.  Trois  styles  di- 
vergents. Capsule  triloculaire  , formée  de  trois  carpelles  plus  ou 
moins  soudés  par  la  suture  ventrale  , renfermant  plusieurs  graines 
comprimées  en  follicules , à test  très-lâche  et  constituant  une  aile 
membraneuse.  Embryon  linéaire,  entouré  par  l’albumen  charnu  ; 
radicule  rapprochée  du  hile. 


U . AD  Hicti  L.  sp.  1479;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  194  ; Dub.  bot.  474  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  266.  — Ic.Clus.hist.  274;  Lam.  ill.  t.  843  ; Rchb. 
ic.  f.  937.  Rchb.  exs.  717!  — Fleursbrièvement  pédicellées, dispo- 
sées au  sommet  de  la  tige  et  sur  les  rameaux  en  grappes  spicifor- 
mes  étalées-dressées  et  dont  la  terminale  est  bien  plus  longue 
que  les  autres,  formant  par  leur  ensemble  une  ample  particule  qui 
égale  4-6  décimètres  ; bractées  ovales-lancéolées  , égalant  ou  dé- 
passant Je  pédicelle.  Périgone  à divisions  lancéolées-oblongues  , 
érodées-denticulées,  étalées-dressées,  pubescentes  extérieurement, 
ainsi  que  les  rameaux.  Capsule  ovoïde,  aiguë.  Feuilles  alternes  , 
pubescentes  en-dessous,  fortement  nerviées  et  plissées;  les  infé- 
rieures grandes,  elliptiques,  obtuses,  engainantes  .à  la  base;  les  su- 
périeures lancéolées,  acuminées.  Tige  d’un  mètre,  dressée,  arrondie, 
pubescenie  surtout  vers  le  haut,  très— feu i I lée. — Fleurs  blanchâtres. 

(3.  Lobelianum.  Fleurs  d'un  vert  gai.  V.  Lobelianum  Rernh. 
fromensd.  journ.  v.  16,  p.  206.  Rchb.  9xs.  718  ! 

Itab.  Le  Jura,  l’Auvergne,  les  Alpes,  les  P\ rénées;  var.  |3.  hautes  Vosges, 
haut  Jura,  et  probablement  partout  avec  le  type.  ^Juillet-août. 
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NARTIIECIUM.  (Mohrng.  eph.  N.C.  1752,  p.589,  t.  5.  f.l.) 

Périgone  subcoloré,  à six  divisions  sessiles,  presque  égales  et  per- 
sistantes. Etamines  six,  dont  trois  hypogynes  et  trois  insérées  à la 
base  des  divisions  internes  ; blets  subulés  , très-barbus;  anthères 
oblongues,  biloculaires,  s’ouvrant  en  long,  fixées  au  blet  par  le  dos 
près  de  la  base.  Ovaire  libre,  triloculaire  , à loges  pluriovulées  ; 
ovules  réfléchis,  fixés  sur  la  base  renflée  et  placentaire  des  cloisons. 
Style  simple , terminé  par  un  stigmate  obtus.  Capside  lancéolée-co- 
nique  , s’ouvrant  au  sommet  par  trois  valves  loculicicles.  Graines 
nombreuses,  longuement  filiformes  (un  centimètre  de  long  sur  un 
demi-millimètre  de  large).  Embryon  enveloppé  par  l’albumen  et 
situé  près  de  l’ombilic;  radicule  tournée  vers  la  base  du  fruit.  — 
Feuilles  graminiformes. 

ü\  o§§ifraci'!»i  Huds.  angl.  145;  Lois.  gall.  1,  p.  257;  Aba- 
ma  ossifraga  D C.  fl.  fr.  5,  p.  171;  Dub.  bot.  474  ; Anthericum 
ossifragum  L.  sp.  446;  Tofieldia  ossifraga  Nem.  ap.  Chaub.  frag. 
bot.  act.  soc.  Bordeaux , 1854,  p.  228.  — Je.  Clus.  hist.  198,  f. 
sin.;  Lob.  obs.  47,  f.  sin. ; Dod.  pempt.  208,/'.  sin.  Schultz.  easicc. 
n°  85!  — Fleurs  en  grappe  simple,  étroite  , de  4-10  centimètres; 
pédicelles  un  peu  plus  longs  que  la  fleur,  et  munis  de  1-2  bractéoles 
linéaires.  Périgone  «à  divisions  sublinéaires,  obtuses,  jaunâtres  et  par- 
courues sur  le  dos  par  une  ligne  verdâtre.  Filets  très-longuement 
barbus  dans  les  deux  tiers  inférieurs.  Capsule  presque  une  fois  plus 
longue  que  le  périgone  appliqué  sur  elle.  Feuilles  graminiformes, 
lisses  et  glabres,  d’un  vert  pâle,  un  peu  plus  courtes  que  la  tige. 
Celle-ci  égalant  1-5  décimètres,  cylindrique  et  portant  quelques 
feuilles  bracléiformes.  Souche  rampante. 

Hab.  Lieux  humides,  l’ouest,  la  Manche, Vire,  Angers,  Napoléon-Vendée,  elc.; 
la  Creuse,  la  Haute-Vienne,  l’Orne,  la  Sarthe  , etc.  ; la  Corse  sur  les  hautes 
montagnes,  Monte-d’Oro,  elc.  ’lf  Juillet. 

TOFIELDIA.  (Huds.  fl.  angl.  157.) 

Fleurs  pourvues  d’un  involucre  caliciforme,  trifide  et  persistant. 
Périgone  à six  divisions  sessiles,  presque  égales  *et  persistants. 
Etamines  six,  insérées  à la  base  des  divisions;  blets  filiformes;  an- 
thères ovoïdes,  biloculaires,  .s  ouvrant  en  long,  hxées  au  blet  par  le 
dos  et  versatiles.  Ovaire  libre,  triloculaire,  cà  loges  pluriovulées; 
ovules  réfléchis  et  fixés  sur  les  placentas  qui  bordent  les  cloisons. 
Styles  trois , très-courts,  capités.  Capsule  globuleu.se-trigone,  trilo- 
culaire , formée  de  trois  carpelles  soudés  par  la  suture  ventrale, 
renfermant  plusieurs  graines  sublinéaires  et  cymbiformes.  Embryon 
renfermé  dans  l’albumen  charnu  ; radicule  rapprochée  du  hile. 

T.  cilicilata  Wcihlbg.  helv.  68,  ann.  1815;  Koch,  syn.  856; 
T.  palustris  Huds.  angl . 157;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  195;  Dub.  bot. 
474;  Lois.  gall.  I,  p.  266;  Anthericum  calyculatum  L.  sp.  447; 
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Narthecium  iridi folium  Hall.  helv.  n°  1205;  )ill.  Vauph.  2,  p. 
225;  Helonias  borealis  Willd.  sp.  2,  p.  274. — le.  Clus.  hist.  198; 
Lam.  ill.  t.  268;  L.  fl.  lappt  t.  10,  f.  5.  Sehultz  exsicc.  n°  353  ! 
Billot , exsicc.  n°865  ! Endress.  exs.ann.  1851!  — Fleurs  briève- 
ment pédicellées,  formant  une  grappe  spici  forme , munies  a la  base 
d’une  bractée  ovale,  scarieuse  , à peu  près  de  la  longueur  du  pédi- 
celle  ; involucre  scarieux  , 4-5  fois  plus  court  que  le  périgone. 
Celui-ci  à divisions  dressées,  obloneues,  glabres.  Capsule  globu- 
leuse, entourée  par  le  périgone  et  surmontée  par  les  styles.  Feuilles 
linéaires  et  graminiformes,  lisses,  coriaces  et  glabres,  d’un  vert  pâle; 
les  caulinaires  plus  ou  moins  nombreuses,  plus  petites.  Tige  de  1-5 
décimètres,  dressée,  arrondie,  simple  ou  rarement  rameuse,  termi- 
née par  la  grappe.  — Fleurs  jaunes,  en  grappe  lâche  ou  compacte, 
courte  ou  allongée  (1  à 5 centimètres). 

llub.  Pâturages  humides  des  régions  subalpines;  Alpes,  P\ rénées,  haut  Jura; 
manque  dans  les  Vosges  et  l'Auvergne.  % Juillet-août. 


ESPÈCES  EXCLUES. 

Colcwcuim  ïStivale  Bureau,  not.  1851,  p.  18.  — Huit- 
quinze  fleurs  naissant  avec  les  feuilles.  Capsules  plusieurs  réunies, 
paraissant  au  printemps  de  l’année  suivante.  Feuilles  se  développant 
en  automne,  obtuses;  bourgeon  tronque  au  sommet.  Bulbe  très- 
prolifère  et  multi  flore. — riante  bien  plus  robuste  que  le  C.autum- 
nale  et  croissant  en  grosses  touffes. 

Nous  plaçons  cette  plante  parmi  les  espèces  dont  l’indigénat  est 
douteux,  parce  que  M.  Bureau, dans  unelelire  du  19 mars  1854,  nous 
dit  : « La  patrie  de  cette  plante  est  douteuse  pour  moi , et  je  ne  suis 
pas  certain  qu'elle  croisse  dans  notre  paijs.  » L’avortement  constant 
des  capsules  dans  cette  plante  est  un  nouvel  argument  en  faveur 
de  son  origine  étrangère. 

Coix'ihciii  ihoxtaxim  L . — Indique  en  France  par  confu- 
sion avec  les  C.  arenarium  W.  et  K .,  et  C.  parvuium  Ten. 

liRiTRixt  kigrih  L.  — Plante  signalée  en  Auvergne  , en 
Bourgogne  et  dans  les  Vosges,  où  elle  paraît  ne  point  exister. 


€X\¥I  UUACÉES 

(Lilucbæ  DC.  lh.  élém.  éd.  1,  p.  249.1  (1) 

Fleurs  hermaphrodites  régulières.  Périgone  pétaloïde,  caduc  ou 
marcescenlet  persistant,  à 6 divisions  bisériées,  libres  ou  soudées  en 
corolle  tubuleuse  ou  campannlée  , à préfloraison  ordinairement  im- 
bricative,  souvent  munies  à la  base  d’une  fossette  nectarifère.  Eta- 
mines G,  opposées  aux  divisions  périgonales,  hypogynes  ou  insérées 
sur  les  divisions;  anthères  introrses,  tantôt  fixées  par  le  dos,  tantôt 
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creusées  à leur  base  d’un  canal  ponr  recevoir  le  sommet  du  filet;  ce 
canal  restant  parfois  ouvert  par  la  face  interne,  le  filet  se  dégage 
et  semble  implanté  sur  la  face  interne  des  anthères  biloculaires  et 
s’ouvrant  en  long.  Ovaire  libre,  triloculaire , à loges  pluriovulées. 
Ovules  insérés  à l’angle  interne  des  loges,  réfléchis  ou  semi-réflé- 
chis. Styles  ordinairement  soudés  en  un  seul;  stigmates  5.  Fruit 
capsulaire,  formé  de  trois  carpelles  contenant  chacun  plusieurs 
graines  , à déhiscence  loculicide  et  trivalve.  Graines  à test  crustacé 
et  fragile,  membraneux  ou  spongieux.  Embryon  presque  toujours 
enveloppé  par  l’albumen  charnu  ; radicule  dirigée  vers  le  hile. 

Obs.  1.  M.  Gay,  en  1817,  dans  une  monographie  de  quelques  espèces  du 
genre  AUium,  a signalé,  dans  ce  genre,  la  présence  de  trois  pores  nectarifèrcs 
situés  au-dessous  de  la  partie  moyenne  de  l’ovaire.  Plus  récemment,  M.  Bron- 
gniart  (Bull.  soc.  bot.  1,  p.  75)  vient  de  montrer  que  ce  caractère  se  retrouve 
dans  un  très-grand  nombre  de  Liliacées.  Il  cite  les  genres  Asphodelus,  Srilla, 
Phalangium,  Ornithogalum,  Hyacinthus , Allium,  comme  présentant  ce  ca- 
ractère. Selon  le  même  auteur,  les  pores  paraissent  manquer  dans  les  genres 
Frxtillaria,  Lilium,  Erythronium. 

Ces  pores  ne  sont  que  les  orifices  externes  d'un  canal  excréteur,  qui,  de  la 
surface  de  l’ovaire,  se  rend  dans  de  petits  réservoirs  creusés  dans  l’épaisseur 
même  des  cloisons  , et  dont  les  parois  sont  revêtues  de  surfaces  granulées 
glanduleuses. 

Obs.  2.  II  n’entre  point  dans  notre  pensée  de  méconnaître  l’importance  des 
observations  de  M.  Bernhardi,  tant  sur  les  divers  modes  d’insertion  des  éta- 
mines, dans  les  Liliacées,  que  sur  les  difficultés  auxquelles  donne  lieu  l’ordi- 
nation des  genres  d’après  la  forme  des  graines.  Toutefois,  il  nous  a paru  que 
l’arrangement  artificiel  que  nous  avons  adopté,  ayant  l’avantage  de  rendre  les 
déterrainatious  spécifiques  [dus  faciles,  se  trouvait,  par  ce  fait,  légitimé  dans  un 
ouvrage  purement  descriptif. 

I t.  Racines  bulbeuses;  pédoncules  non  articulés. 

Trib.  \.  DISCOSPEKMEÆ. — Graines  planes,  discoïdes. 

TDLIPA  TOURNEF.  FRITILLARIA  TOURNEF.  LILIÜM  L. 

ÜROPETALUM  GAWL.  LLOYDIA  SALISB.  ÜRGINEA  STEINH, 

Trib.  2.  HYACINTHEÆ.  — Graines  globuleuses  ou  anguleuses. 

A.  Divisions  périgonales  libres  et  étalées. 

8CILLA  L.  ADENOSCILLA  GREN.  ET  GODR.  ORNITHOGALUM  LINK, 

GAGEA  SALISB.  ALLIUM  L.  NOTHOSCORDUM  KNTH,  ERYTHRONIUM  L. 

B.  Divisions  périgonales  conniv entes , libres  ou  plus 
ou  moins  soudées  à la  base. 

ENDYMION  DUMORT.  HYACINTHUS  L. 

BELLEVALIA  LAP.  MUSCARI  TOURNEF. 

g 2.  Racines  fasciculses-fibreuses  ; pédoncules  articulés  dans  leur  longueur 

ou  sous  la  pleur. 

Trib.  5.  ANTHERIGEÆ.  — Graines  globuleuses  ou  anguleuses; 
racines  fibreuses , plus  ou  moins  fasciculées-tuberculeuses. 

HEMEROCALLIS  L.  PARADISIA  MAZZ.  PHALANGIUM  JUSS. 

SIMETHIS  KUNTH  ASPHODELUS  L. 
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g 1.  Racines  bulbeuses;  pédoncules  non  ahticules. 

T n lu.  ).  DISCOSPEKMEÆ.  — C.ra  ines  planes,  discoïdes. 
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TUL1PA.  (Tournef.  inst.  575.  t.  199  et  200.) 

Périgone  campanule,  à 6 divisions  libres,  caduques,  dépourvues 
de  fossettes nectai  itères.  Etamines  6,  bypogynes,  à anthères  mobiles, 
dressées,  et  percées  profondément  à la  base  pour  recevoir  le  filet. 
St \ 1 e nul  ; stigmate  tripartite,  sessile , a lobes  plans  et  étalés.  Cap- 
sule trigone.  Graines  comprimées-planes. 


a.  Etamines  à filets  glabres. 

T.  Cxcsiaka  J)  C.  in  Red.  lil.  1 , t.  37,  et  fl.  fr.  5,  p.  514;  Dub. 
bot.  461  ; Lois.  gall.  1,  p.  "241.  — le.  Clus.  cur.  post.  9.  — 
Fleur  campanulée-infundibuliforme,  à divisions  blanches  intérieu- 
rement, atténuées  en  coin  et  glabres  à la  base  qui  est  marquée  d’une 
tache  violette  au  côté  interne;  divisions  externes  lancéolées,  obscu- 
rément pubérulentes  au  sommet,  roses  sur  le  dos  et  blanches  aux 
bords  ; divisions  internes  blanches  sur  les  deux  faces,  plus  courtes, 
elliptiques,  obtuses,  glabres  au  sommet.  Etamines  presque  une  fois 
plus  longues  que  l’ovaire  ; filets  glabres.  Capsule  trigone.  Feuilles 
glauques  , iancéolées-linéaires  ou  linéaires,  aiguës,  canaliculées. 
Tige  de  2-4  décimètres,  nue  au  sommet.  Bulbe  petit,  produisant 
des  stolons  (Lois.),  à tunique  brune. — Fleur  d’un  blanc  rosé. 

Hab.  Le  Var,  Toulon  (Robert),  Grasse,  Canne*,  etc.;  Toulouse  et  Castres 
(ISoulet).  'if  Mai-avril. 

T.  OciiLis-soLii  St. -Am.  rec.  soc.  agr.  Agen.  t.  p.  75,  et  fl. 
Agen.  145,  /.  3 ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  200  ; Dub.  bot.  461  ; Lois.  gall. 
4,  p.  241  ; Jord.  obs.  1846,  p.  37,  t.  5,  f.  J1  ; Bert.  fl.  ital.  4, 
p.  81  ; T.  acutiflora  Pourr.  dict.  8,  p.  154.  — le.  Red.  hl.  1,  t. 
60;  Rchb.  ic.  f.  985.  Schultz , exsicc.  n°  934!  — Fleur  dressée 
avant  l’authèse,  campanulée-infundibuliforme,  s évasant  de  la  base 
au  sommet;  à divisions  presque  droites  et  non  concaves,  presque 
glabres  au  sommet,  glabres,  rouges  et  tachées  de  violet  à la  base; 
les  5 extérieures  insensiblement  rétrécies  du  milieu  à leur  insertion, 
souvent  un  peu  réfléchies  ; les  5 intérieures  moins  longues  et  moins 
acuminées.  Etamines  dépassant  un  peu  l’ovaire;  blets  glabres. 
Ovaire  oblong,  trigone,  lisse.  Fruit  oblong.  Feuilles  vertes,  dressées- 
étalées,  lancéolées- oblongues,  ondulées  et  recourbées.  Tige  dressée, 
dépassée  par  les  feuilles.  Bulbe  ovoïde,  gros,  laineux,  produisant 
des  stolons  (Lois.).  — Fleurs  d’un  rouge  écarlate  à l’intérieur,  plus 
pâle  et  plus  vineux  à l’extérieur. 

Hnb.  Toulon,  Draguipnan,  Marseille,  Montpellier,  etc.;  l’ouest,  bassin  de 
la  Garonne,  Moissac,  Puy-Casquier,  Monlaubau,  Ageu,  etc.  f Avril. 


T.  pn£Coi  Ten.fl.  nap , 1 ,p.  170 ,fasc.  1,  t.  52,  et  syll.  171; 
Ber  toi.  fl.  ital.  4,  p.  79;  Jord.  obs.  1846,  p.  39,  t.  5,  f.  C. — Rchb. 
ic.  f.  986.  — Fleur  dressée  avant  l’anthèse,  campanulée-arrondie 
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à In  base,  non  évasée  au  sommet,  à divisions  très-concaves , glabres, 
rouges  et  tachées  de  violet  à la  base;  les  3 extérieures  ovales,  sub- 
acuminées,  pubescentes  au  sommet,  brusquement  contractées  en 
large  onglet  vers  leur  quart  inférieur;  les  5 intérieures  d’un  quart 
plus  courtes,  plus  étroites,  elliptiques , arrondies  au  sommet  et  non 
contractées  à la  base.  Etamines  égalant  presque  l’ovaire;  filets  gla- 
bres. Ovaire  oblong.  trigorie,  un  peu  scabre.  Fruit  oblong.  Feuilles 
glauceseentes,  ovales-lancéolées,  réfléchies  dès  leur  milieu;  les 
supérieures  acuminées.  Tige  dressée,  dépassant  Jes  feuilles.  Bulbe 
ovoïde,  gros,  laineux.  — Fleurs  d’un  beau  rouge. 

Uab.  La  Garde  pies  de  Toulon,  Hyères,  Cannes,  Luc  et  Grasse  dans  le 
Var,  "Vienne  près  de  Lyou.  Avril. 

T.  I&ismeiu  Jordan , obs.  bot.  fragm.  1,  p.  54,  t.  5,  f.  A.  — 
Fleur  dressée  avant  l’anthèse,  campanulèe,  un  peu  resserrée  au- 
dessus  du  milieu,  renflée  et  arrondie  à la  base,  évasée  au  sommet  ; 
divisions  périgonales  ovales— el  1 iptiques,  glabres  ou  à peine  pubes- 
centes au  sommet;  les  trois  externes  ovales— elliptiques,  graduelle- 
ment rétrécies  à partir  du  milieu,  recourbées  et  acuminées  au  som- 
met: les  trois  intérieures  de  meme  forme,  un  peu  plus  courtes,  moins 
arquées  et  moins  acuminées  au  sommet.  Etamines  d’abord  plus 
longues  que  l’ovaire,  puis  de  même  longueur;  filets  glabres.  Ovaire 
oblong-allongé,  trigone,  rétréci  près  du  sommet;  stigmates  grands, 
dépassant  le  diamètre  de  l’ovaire , à crête  distinctement  canalicu- 

Iiée.  Feuilles  glauceseentes,  souvent  ciliolées,  lancéolées,  un  peu 
aiguës,  diminuant  de  longueur  à mesure  qu’on  approche  de  la  fleur. 
Tige  dressée,  dépassant  les  feuilles.  Bulbe  ovoïde,  gros,  à tunique 
non  laineuse  et  seulement  légèrement  poilue  en  dedans.  — Fleur 

Id’un  beau  rouge,  passant  par  des  nuances  insensibles  au  jaune  pâle; 
divisions  périgonales  marquées  en  dedans  et  dans  leur  quart  infé- 
rieur d’un  tache  rhomboïdale  en  coin  d’un  bleu-grisâtre  avec  trois 
» dents  au  sommet.  La  grandeur  des  stigmates  peut  suffire  seule  à 
distinguer  celte  espèce  des  T.  prœcox  et  T.  Oculus-solis. 

IHab.  Environs  de  Guillestre,  où  M.  Roux,  employé  des  contributions  indi- 
rectes, a découvert  cette  belle  espèce,  et  d'où  il  nous  l’a  envoyée  (juin  1854). 
'2f  Mai. 

b.  Etamines  à filets  barbus  à la  base. 

T.  sili  e8tri§  L.  sp.  458  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  199  ; l)ub.  bot. 
4G2  ; Lois.  gall.  1,  p.  241.  — le.  Clus.  hist.  151,  f.  1 ; Lob.  obs. 
0 63,  f.  2.  Schultz,  eœsicc.  n°  351  !;  Rchb.  exs.  n°  241 5!  — Fleur  pen- 

lJ  chée  avant  l’anthèse , jaune,  campanulèe , à divisions  très-inégales 
en  largeur,  acuminées  et  barbues  au  sommet;  les  extérieures  lancéo- 
d lées,  un  peu  verdâtres  ou  brunâtres  sur  le  dos,  glabres  à la  base;  les 
i intérieures  plus  larges,  ovales-lancéolées,  presque  brusquement 
rétrécies  vers  leur  quart  inférieur,  fortement  barbues  à la  base. 
Capsule  oblongue-trigone,  presque  une  fois  plus  longue  que  large 
(environ  3 centimètres  de  long  sur  1 et  demi  de  large).  Feuilles 
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glaucescentes,  linéaires-lancéolées,  aiguës,  canaliculées.  Fige  de  2-3 
décimètres,  dressée,  nue  supérieurement  et  dépassant  un  peu  les 
feuilles.  Bulbe  ovoïde,  sans  stolons,  à tuniques  minces,  brunes  et 
un  peu  poilues  au  sommet  sur  la  face  interne. 

llab.  Prairies,  champs,  vignes  el  lieux  monlueux  dans  presque  toute  la 
France.  '*£  Mai. 

T.  ai.i.M'  % Lois.!  gall.  1,  p.  241  et  herb.  amat.  t.  100;  T. 
acrocarpa  Jord.  m*s.  et  exsicc.l  — Fleur  penchée  avant  V anthèse, 
jaune,  en  entonnoir,  resserrée  et  non  arrondie  à la  base,  a divisions 
presque  toutes  égales,  ncuminées  et  barbues  au  sommet  ; les  exté- 
rieures lancéolées,  glabres  à la  base;  les  intérieures  ovales-lancéo- 
lées,  rétrécies  assez  brusquement  vers  leur  quart  intérieur,  fortement 
barbues  sur  leur  bord  à la  base.  Etamines  plus  longues  que  l’ovaire; 
filets  dilatés  et  barbus  à la  base.  Capsule  obovée- trigone  et  atténuée 
aux  deux  extrémités  (2  centimètres  de  long  sur  12  millimètres  de 
large,  et  du  tiers  plus  petite  que  celle  du  T.  sylvestris).  Feuilles 
glaucescentes,  linéaires-lancéolées  ou  linéaires,  aiguës,  canalicu- 
lées. Tige  de  2-5  décimètres,  dressée,  nue  supérieurement  et  dé- 
passant les  feuilles.  Bulbe  ovoïde,  sans  stolons , à tuniques  minces, 
brunes,  écailleuses,  un  peu  poilues  à la  face  interne. 

Ilab.  Le  Var,  Iiyères  [Jordan,  Boulin),  etc.  Fl.  avril  ; fr.  mai. 

Oas.  Le  T. acrocarpa  Jord.  n’est  que  le  T.  gallica  Lois.  t°  parce  que  j'ai  vu  un 
échantillon  de  Draguignan  étiqueté  par  Loiseleur,  et  qui  est  en  Heur  ; 2°  parce 
que  j’ai  vu  un  échantillon  en  fruit  recueilli  et  étiqueté  par  Robert,  a l oulou. 
Or,  Loiseleur  dit  que  sa  plante  est  à Toulon  et  a été  recueillie  par  Robert 
(Godron). 

T.  CELMAM4  1)  C.  in  lied.  lil.  1,  t.  58  ; I)  G.  fl.  fr.  F,  p.  513; 
L)ub.  bot.  462  ; Lois.  gall.  1 , p.  241 . — le.  Glus.  hist.  I 51 , f.  2 ; 
Lob.  obs.  G3.  f.  1 ; Rchb.  ic.  f.  984.  Ralanza,  exs.  n°  221  ! — Fleur 
dressée  avant  G anthèse,  jaune  teintée  de  rose  extérieurement, 
campanulée-infundibuliforme,  s’évasant  de  la  base  au  sommet,  à 
divisions  toutes  lancéolées,  acuminées,  glabres  ou  à peine  pulvéru- 
lentes au  sommet  ; les  extérieures  plus  ou  moins  teintées  de  rose 
en  dehors,  glabres  à la  base;  les  intérieures  un  peu  plus  larges,  for- 
tement barbues  inférieurem1.  Capsule  obovoïde-globuleuse,  trigone, 
aussi  large  que  longue.  Feuilles  glaucescentes,  linéaires-lancéolées  ou 
linéaires.  Tige  de  2-5  décimètres,  grêle,  dressée,  nue  supérieure- 
ment, dépassant  ordinairement  les  feuilles.  Bulbe  ovoïde,  à tuniques 
Prunes  et  glabres,  émettant  des  stolons  après  l’anthèse. 

Ilab.  Bords  de  la  Méditerranée,  C.ollioure,  Montpellier,  'Nîmes,  Marseille, 
Toulon,  Castellaue,  Sistérou,  Cap,  Grenoble,  le  Que)  ras,  etc.;  1 ouest,  Beau- 
lieu  dans  le  Maine-et-Loire  (Borcau).  Avril. 


FRIT1LLARIA.  (L.  gen.  411.) 

Périgone  campanule,  à six  divisions  libres,  caduques,  munies 
d’une  fossette  nectarifèrek  la  base.  Etamines  6,  adhérentes  à la  base 
des  divisions,  à anthères  fixées  au  filet  par  leur  face  interne  et  au- 
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dessus  de  leur  base.  Style  allongé , subclavi forme.  Stigmate  trifide. 

» Capsule  trigone  ou  plus  rarement  hexagone.  Graines  comprimées, 
i membraneuses  aux  bords.  Fleurs  penchées  avant  l’anthèse. 

F.  L.  sp.  436;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  204  ; Dub.  bot. 

< 462  ; Lois.  gall.  4,  p.  240.  — le.  Larn.  ill.  t.  245,  f.  1 ; Clus. 

hist.  152.  Billot,  exsicc.  n°  1077  !;  Puel  et  Maille,  fl.  loc.  exsicc. 
n°  34  ! ; Schnltz,  exsicc.  n°  163  ! ; Rchb.  exs.  noS  947  !,  et  2318  ! 
— Fleur  d’un  brun-pourpré,  subglobuleuse-campanulée,  à divisions 
panachées  de  carreaux  blanchâtres  et  violets  , en  forme  de  damier, 
rarement  blanches,  toutes  elliptiques-oblongues.  Etamines  à peu  près 
de  meme  longueur  que  le  style  trifide  égal  à l’ovaire.  Capsule  sub- 
globuleuse ou  brièvement  oblongue,  à peine  plus  longue  que  large. 
Feuilles  radicales  ordinairement  nulles;  les  caulinaires  linéaires, 
aiguës,  eanaliculées.  Bulbe  petit  (1  centim.  de  diamètre).  — Tige 
quelquefois  bi flore . 

llab.  Prairies  humides,  dans  presque  toute  la  France,  'if  Avril. 

F.  i»ihe]*abca  L.  sp.  ed.  1,  vol.  1,  p.  304,  et  ed.  2 vol.  1, 
p.  436  ( cxcl . verb.  « multifloro  » in  diagn.);  D C.  fl.  fr.  3,  p.  201; 
Dub.  bot.  462;  Lois.  gall.  1,  p.  240;  F.  aquitanica  Clus.  hist.  1, 
p.  153,  f.  2;  F.  pyrenœa  Clus.  I.  c.  2,  p.  256  ; Gren.  ob •«.  1838, 
p.  33. — Billot,  exsicc.  n°  660  ! — Fleur  brunâtre,  resserrée-cam- 
panulée,  à divisions  panachées  de  carreaux  alternativement  plus 
clairs  et  plus  foncés  et  parfois  peu  distincts;  les  trois  divisions 
externes  lancéolées;  les  trois  int.  plus  grandes,  oblongues,  presque 
tronquées,  puis  se  prolongeant  en  pointe  courte,  de  sorte  que  la  plus 
; grande  largeur  du  pétale  est  près  du  sommet.  Etamines  un  peu  plus 
courtes  que  le  style  qui  égale  l’ovaire.  Stigmates  courts  (2-3  mill.). 
Capsule  oblongue.  Feuilles  caulinaires  lancéolées,  subaiguës,  dres- 
sées, plus  nombreuses  (8-10),  plus  larges  et  plus  courtes  que  celles 
i du  F.  Meleagris.  Bulbe  petit.  — Le  F.  montana  Hoppe  a le  style 
trifide  et  les  divisions  périgonales  arrondies  au  sommet. 

Hab.  Toute  la  région  alpine  de  la  chaîne  des  Pyrénées,  de  Mont-Louis  aux 
Eaux-Bonnes;  Cornus  dans  l’Aveyron  (de  Martrin).  ’ïf  Juin-juillet. 

Ors.  Linné,  dans  Yllortus  cliffortiunus,  sous  le  n°  I,  donne  le  Fritillaria 
, Meleagris,  et  les  figures  citées  de  Clusius  et  de  Morison  ne  laissent  aucun  doute. 
De  plus,  Linné  exprime  dans  une  note  l’idée  que  le  F.  pyrenœa  ne  diffère  pas 
spécifiquement  du  F.  Meleagris. 

Dans  Vllortus  npsaliensis,  Linné  distingue  les  deux  espèces,  en  fondant 
le  F.  pyrenaica  exclusivement  sur  le  synonyme  et  l'habitat  de  Clusius,  seule- 
ment il  ajoute  en  note  que  la  plante  est  plurifiore  « polyanthos.  « 

Dans  la  première  édition  du  Species,  Linné  reproduit,  pour  deux  espèces,  le 
11  texte  de  Yllortus  npsaliensis,  en  supprimant  la  note  relative  au  F.  pyrenaica, 
i et  qui  contenait  le  mot  « polyanthos  ; » d’autre  part  il  cite,  par  erreur,  V llort. 
cliff.  p.  81 , au  lieu  de  Vllort.  ups.  81.  L’erreur  ici  est  manifeste,  bien  que  re- 
produite par  presque  tous  les  auteurs  qui  ont  suivi. 

La  diagnose  du  F.  pyrenaica,  dans  le  Species,  ed.  1,  ne  contient  pas  le  mot 
«multifloro  ; » ce  n’est  que  dans  la  2e  édition  qu'il  apparait,  toujours  accom- 
$ j pagné  de  la  citation  de  VU.  cliff.  au  lieu  de  VU.  ups.  Mous  ne  voyons  pas  les 
if  motifs  qui  ont  décidé  Linné  à introduire  cette  expression  dans  sa  diagnose,  et 
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pour  exprimer  toule  noire  pensée,  nous  dirons  (jue  nous  ne  la  regardons  que 
comme  une  erreur  typographique,  et  que  Linné  a voulu  ajoutera  sa  diagnose 
le  mot  « subuniflorn,  » pour  distinguer  celte  plante  de  celle  qui  la  précédé 
(F.  vernira),  qui  est  éminemment  mulliflore.  Le  qui  prouve  qu  il  en  est  ainsi, 
c'est  que  Linné  a ajouté  le  même  mol  (subunifloro)  a la  diagnose  du  /• . Me- 
leaqris  • c'est  que,  sous  celle  diagnose  (pii  contient  le  mot  « mulliftoro,  » Lmne 
ne  cite  absolument  que  Llusius,  qui  dit  positivement  que  sa  plante  est  umtlore. 

Il  est  donc  impossible  d'admellre  que  Linné  soit  tombe  dans  une  aussi  gioa- 

siére  contradiction.  . • »,  • 

D'apres  les  raisons  précitées,  nous  sommes  revenus  au  nom  de  Linné.  Mais 
en  abandonnant  le  nom  de  Llusius,  que  nous  avions  adopté  dans  nos  Obs. 
bot.  1H58,  nous  ne  méconnaissons  pas  l'antériorité  de  ce  dernier  nom.  Seul» 
ment  nous  admettons,  comme  principe,  qu  il  n’est  pas  permis  de  substituer 
aux  noms  linnéens,  les  noms  plus  anciens,  lors  même  qu  ils  rentrent  dans  a 
nomenclature  linnécnne.  Car  les  auteurs  qui  ont  précédé  Linné  n ont  point 
eu  l’idée  de  cette  nomenclature  binaire,  et,  lorsque  par  hasard  ils  I ont  mise  en 
usage  c'était  sans  intention,  et  sans  en  comprendre  la  portée.  Substituer  leurs 
noms  à ceux  de  Linné,  ie  serait  donc  leur  prêter  une  idée  de  classification 
qu’ils  n'ont  jamais  eue,  ce  serait  mettre  au  même  niveau  1 œuvre  slenle  du 
hasard  et  l’œuvre  féconde  du  génie. 

I e F aquilauira  de  Llusius  ne  nous  parait  pas  différer  de  son  /- . pyrena  a ; 
la  fioure  qu  il  donne  sous  le  premier  nom  est  excellente,  et  la  decouverte  du 
F.  pyrcvnua,  dans  l’Aveyron,  explique  bien  comment  Llusius  a pu  signaler 
celte  espèce  en  Aquitaine. 

F.  Grcn.  in  l\tt . et  exsicc.y  in  het  b.  mus.  / ai  is, 

1850  1;  F.  tubœformis  Gren.  et  Godr.  mém.  soc.  émut.  Doubs , 
mai  1 854.  — Fleur  d’un  brun-pourpré,  rarem1  jaune,  cainpanulée 
(presque  aussi  large  (pie  longue),  a divisions  panachées  de  caiteaux 
alternativement  plus  foncés  el  plus  clairs  et  souvent  peu  distincts, 
les  5 extérieures  oblongues,  obtuses;  les  5 int.  plus  larges,  o borates, 
très-arrondies  au  sommet.  Etamines  plus  courtes  ou  de  même  lon- 
gueur que  le  style,  qui  est  plus  long  (pie  l’ovaire.  Style  obcontque 
et  creux , insensiblement  dilaté  de  la  base  au  sommet  tridentc  par 
les  stigmates  très-courts.  Capsule  oblongue , presque  une  lois  plus 
longue  que  large.  Feuilles  4-6  , ascendantes,  toutes  rapprochées  de 
la  fleur , lancéolées;  les  inf.  obtuses,  les  sup.  aiguës.  Bulbe  petit. 

Hab.  Hautes  alpes  du  Dauphiné,  environs  de  Cap,  Glaise,  Séuse  H fane, 
Verlot),  etc.;  l’Arche,  ml  \ iso,  Lautaret,  (Orcn.)  ; Lusette  en  Luz,  dans  a 

Drôme (Boulin),  -f  Août. 

F iiivoLiCRAiA  AU.  auct.  p.  54  ; Lois.  gall.  1 , p.  240  ; Dub. 

bot.  1 00G. Ilchb.  ic.  f.  980.—  Fleur  brune  plus  ou  moins  rosée 

ou  jaunâtre,  cainpanulée,  à divisions  panachées  de  carreaux  plus  ou 
moins  distincts,  toutes  oblongues  et  submucronulécs  au  sommet. 
Etamines  fortement  apiculées,  plus  courtes  que  le  style  trifidev t plus 
long  que  l’ovaire.  Capsule  oblongue,  une  fois  plus  longue  que  large. 
Feuilles  opposées  et  formant  5-4  paires  surmontées  d’un  verticille 
de  trois  feuilles  situées  au-dessous  de  la  fleur;  les  inf.  lancéolées- 
linéaires  ; les  sup.  sublinéaires.  Bulbe  petit.  — Les  feuilles  oppo- 
sées et  verticillées  de  cette  espèce  la  distinguent  de  toutes  les  autres. 

Hnb.  Vallées  chaudes  des  alpes  du  Dauphiné,  Digne,  Sistéron,  Caslellaue; 
bois  de  Vérignon  dans  le  Var.  Mai. 
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L1LIUM.  (L.  gen.  410.; 

Périgone  à six  divisions  caduques,  un  peu  soudées  ci  la  base,  éta- 
lées ou  roulées  en  dehors,  munies  à la  base  d’une  fossette  nectarifère. 
Etamines  insérées  à la  base  des  divisions  ; anthères  (ixées  au  filet  par 
leur  face  interne  et  au-dessus  de  leur  base.  Style  subcylindri- 
que ; stigmate  subtrilobé.  Capsule  trigone.  Graines  comprimées- 
planes,  membraneuses  aux  bords. 


a.  Divisions  pèrigonales  roulées  en  dehors ; fleurs  penchées. 

!j.  L.  sp . 434;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  202;  Dub.  bot. 

462;  Lois.  gall.  1 , p.  240.  — le.  Red.  lil.  t.  7;  Clus.  hist.  133; 
Moris.  hist.  s.  4,  t.  20  , f.  1 1 ; Rchb.  ic.  f.  991 . — Fleurs  1-6  et 
plus,  en  grappe  terminale  lâche  et  simple.  Divisions  pèrigonales 
étroitement  lancéolées,  d’un  rouge  de  minium  tirant  sur  l'orangé  et 
ponctuées  de  noir  à la  base,  pubérulentes  au  sommet.  Style  mince, 
un  peu  dilaté  au  sommet.  Fruit...  Feuilles  éparses,  très-nombreuses 
et  très-rapprochées , fortement  et  finement  ciliées  aux  bords  ; les 
inférieures  sublinéaires  (3-5  millimètres  de  large  sur  1 décimètre 
de  Joug);  les  supérieures  tout  à fait  linéaires.  Tige  de  3-5  déci- 
mètres, un  peugrêle,  dressée,  glabre,  presque  nue  supérieurement. 
Bulbe  écailleux,  du  volume  d’une  noix. 


Ilab.  Le  Var,  Grasse,  Casteltane,  etc.  '2f  Mai-juin. 

Wj.  PYKiENABCuii  Gouan,  Ul.  25;  D C.  fl.  fr.  3 , p.  203  ; Dub. 
bot.  463;  Lois.  gall.  1,  p.  240;  Lap.  abr.  185.  — le.  Clus.  hist. 
app.  256,  f.  i et  2.  Billot,  exsicc.  n°  1078!;  Endress,  ann.  1830  ! 
— Fleurs  2-8  en  grappe  terminale  lâche,  entremêlées  de  feuilles  ou 
presque  en  ombelle  et  naissant  d'un  ver licille  de  5-5  feuilles.  Divi- 
sions pèrigonales  oblongues,  obtuses  et  lanugineuses  au  sommet, 
d'un  beau  jaune  et  ponctuées  de  noir  à la  base.  Style  épais  dans 
toute  sa  longueur  et  renflé  au  sommet.  F ruit  obové,  à 6 angles  obtus, 
d’un  quart  plus  long  que  large.  Feuilles  éparses , extrêmement  nom- 
breuses et  très-rapprochées,  fortement  et  finement  ciliées;  les  infé- 
rieures étroitement  lancéolées oulancéolées-linéaires ; les  supérieures 
sublinéaires  s’élargissant  dans  la  grappe  ainsi  qu’au-dessous  d’elle. 
Tige  de  5-8  décimètres,  grosse  et  robuste,  dressée,  glabre,  feuillée 
jusque  dans  la  grappe.  Bulbe  écailleux. 

Uab.  Toute  la  région  élevée  des  Pyrénées,  de  Mont-Louis  aux  Eaux-Bonnes  ; 
montagne  iNoire,  forêt  de  Ramondens,  dans  le  Tarn  (de  Mnrtrin)  '2f  Juin-juillet. 

Sj.  (IIasmk.ov  L.  sp.  455  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  203;  Dub.  bot. 
465  ; Lois.  gall.  1,  p.  240.  — le.  Lam.  ill.  t.  246,  f.  2;  Dod. 
pernpt.  201;  Moris,  hist.  s.  4,  t.  20.  f.  7 et  8.  Schultz , exsicc. 
n°  529  ! — Fleurs  5-8  ou  plus  en  grappe  terminale  lâche.  Divisions 
pèrigonales  oblongues,  obtuses,  lanugineuses  au  sommet  et  sur  le 
dos,  rosées  et  ponctuées  de  pourpre.  Style  mince,  renflé  au  sommet. 
F mit  obové-subglobuleux  et  pyriforme , à six  angles  obtus , presque 
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aussi  long  que  large.  Feuilles  verticillées  par  5-6  inférieurement, 
étalées,  ovales-lancèolées  ou  lancéolées,  atténuées  en  un  court  pé- 
tiole, finement  ciliées  aux  bonis;  verlirilles  distants  ; feuilles  supé- 
rieures éparses,  plus  petitesel  plus  é t roi  tes.  Tige  dressée,  atteignant 
parfois  I mètre,  plus  ou  moins  hérissée  de  poils  courts,  presque 
nue  supérieurement.  Bulbe  écailleux,  d'un  beau  jaune. 

Ilab.  Alsace,  Lorraine,  Vosges,  Jura,  Côte-d'Or,  Saôue-et- Loire,  Creuse, 
Indre,  Allier,  monls  Dores,  Alpes  et  Pyrénées.  if  Juin-juillet. 


b.  Fleurs  rumpanulees,  dressées. 

L.  cbockijm  Choix  in  Yill.  Dauph.  1 ,/>.  322;  Rœm.  etSchult. 
7,  p.  414  ; L.  bulbiferum  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  202  (an  L.  ?);  I)ub. 
bot.  462  ; Lois.  gall.  1,  p.  239.  — le.  Rchb.  ic.  f.  996.  — Fleurs 
safranées , solitaires  ou  2-4  subombellées  au  sommet  île  la  tige  et 
naissant  d’un  verticille  de  5-5  feuilles  plus  larges  que  les  caulinaires 
supérieures  ; pédoncules  v élus -laineux . Divisions  périgonales  ovales- 
lancéolées  , obtuses,  pubescentes  au  sommet,  atténuées  en  onglet 
vers  leur  quart  inférieur,  munies  sur  le  dos  de  quelques  poils  epars 
et  laineux  Etamines  égalant  le  style  deux  fois  aussi  long  que  l’ovaire. 
Fruit  oblong-pyriforme,  tronqué  au  sommet,  une  fois  plus  long  que 
large,  à six  angles  obtus.  Feuilles  éparses,  nombreuses,  rapprochées, 
à 5 nervures,  dépourvues  de  bulbilles  aux  aisselles,  lancéolées  ou 
lancéolées-sublinéaires,  Tige  de  4-6  décimètres,  rude- pubérulente 
à la  base,  glabre  supérieurement.  Bulbe  écailleux,  du  volume  d’une 
noix,  émettant  des  stolons  de,  1-2  décimètres,  qui  produisent  quelques 
bulbilles  souterrains. 

Ilab.  Répion  subalpine  du  Dauphiné,  Revel  et  Taillefer  près  de  (ireuoble, 
forêt  de  la  Grangette  près  de  Cap,  Scguret  près  d'Embrun,  etc.;  Corse,  mon- 
tagnes de  Bastia  (Salis  et  Bernard),  -g  Juin. 

Obs.  N’ayant  pu  étudier  sur  le  vif  la  capsule  et  le  bulbe  du  L.  bulbiferum  I.., 
nous  conservons  à l’espèce  des  Alpes  le  nom  deChaix.  Lesanleurs  lui  donnent, 
contrairement  à ce  que  nous  avons  vu,  une  capsule  a six  angles  ailés.  Serait- 
ce  le  L.  bulbiferum  qui  jouirait  de  ce  caractère?  Le  bulbe  de  ce  dernier  est-il 
stolonifère?  Notre  plante  de  Gap  a été  récoltée  dans  une  forêt  subalpine  et  dans 
un  lieu  très-ombragé,  et  cependant,  contrairement  à l'opinion  de  Bcrtoloni  , 
elle  est  entièrement  dépourvue  de  bulbilles. 


L.  cwiHnt  u L.  sp.  435;  I)C.fl.  fr.  3,  p.  202;  Dub.bot.  462; 
l ois.  gall.  1,  p.  239.  — le.  Moris.  hist.  s.  4,  t.  21,  f.  13;  Dod. 
pempt.  197;  Tourne  f.  insl.  195!;  Rchb.  ic.  f.  997. — Fleurs  blan- 
ches, assez  nombreuses,  en  grappe  terminale;  pédoncules  glabres. 
Divisions  périgonales  lancéolées,  obtuses,  atténuées  en  onglet.  Eta- 
mines plus  courtes  que  le  style  trois  fois  plus  long  que  l’ovaire.  Fruit 
oblong,  trigone,  à angles  obtus,  une  fois  pluslong  que  large.  Feuilles 
éparses  ou  subverticillées  , lancéolées  et  longuement  atténuées  à la 
base.  Tige  d’environ  1 mètre,  glabre.  Bulbe  écailleux. 

Ilab.  Environs  de  Grenoble  spontané?  ; vignes  de  Raslia  (Salis).  Juin. 
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LLOYDIA.  (Sülisb.  ms.  Rchb.  fl.  exc.  102.) 

Périgone  à six  divisions  persistantes , étalées  ot  munies  à la  base 
d’une  fossette  nectarifère.  Etamines  6,  adhérentes  à la  base  des  di- 
visions ; anthères  mobiles,  dressées  et  profondément  percées  à leur 
base  émar ginée  pour  recevoir  le  filet.  Style  subclaviforme  ; stigmate 
subtrigone,  déprimé.  Capsule  trigone.  Graines  comprimées,  planes, 
membraneuses  aux  bords. 

■j.  serotim  Rchb.  fl.  exc.  102;  Koch , siyn.  818  ; L.  alpina 
Salisb.;  Anthericum  serotinum  L.  sp.  444  ; Phalangium  serotinum 
Lam.  dict.  5,  p.  241  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  210;  Dub.  bot.  464  ; Lois, 
gall.  1 , p.  248.  — le.  Jacq.  austr.  app.  t.  58  ; Rchb.  ic.  f.  972. 
Rchb.  exs.  n°  1615  ! — Fleur  solitaire  au  sommet  de  la  tige.  Divi- 
sions périgonales  oblongues,  blanches,  jaunâtres  à la  base  et  par- 
courues dans  leur  longueur  par  5 stries  rosées.  Etamines  de  même 
longueur  que  le  style  et  de  moitié*  plus  courtes  que  le  périgone. 
Capsule  oblongue.  Feuilles  radicales  1-2,  subulées-linéaires,  pres- 
que aussi  longues  ou  plus  longues  que  la  tige  ; les  caulinaires  5-4, 
courtes  (5-15  mill.),  un  peu  plus  larges.  Tige  de  6-10  centim.  fili- 
forme, glabre  ainsi  que  toute  la  plante.  Bulbe  petit,  à peine  renflé 
à la  base  (5-7  mill.  de  large),  surmonté  par  des  tuniques  membra- 
neuses qui  embrassent  la  base  des  feuilles  et  de  la  tige. 

Hab.  Hautes  alpes  du  Dauphiné;  alpes  de  Grenoble,  Chamchaude,  etc.; 
Lautaret;  ni1  Yiso;  etc.  Août. 

UROPETALUM.  (Gawl.  bot.  reg.  156.) 

Périgone  campanulé-i nfundibuli forme , à divisions  libres  dans  les 
trois  quarts  supérieurs  et  soudées  infér1.  Etamines  incluses,  insérées 
sur  la  gorge  du  tube  ; filets  soudés  aux  divisions  périgonales  et  à 
peine  libres  au  sommet  ; anthères  fixées  au  filet  par  leur  dos  et  au- 
dessous  de  leur  milieu.  Style  dressé;  stigmate  trigone  ou  trifide. 
Ovules  nombreux  dans  chaque  loge  (12-20),  unisériés.  Capsule  tri- 
gone , à angles  obtus,  déprimée  et  ombiliquée  au  sommet,  à trois 
loges  et  à trois  valves  loculicides.  Graines  nombreuses  dans  chaque 
loge,  planes-comprimées  et  très-minces,  marginées,  h test  membra- 
neux très-adhérent. 

IJ.  8EROTIMJU  Gawl.  bot.  reg.  156  ; Rœm.  et  Schult.  syst.  7, 
p.  617  ; Hyacinthus  serotinus  L.  sp.  455  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  207  ; 
Dub.  bot.  466;  Lois.  gall.  1,  p.  247  ; Lachenalia  serotina  Willd. 
sp.  2,  p.  175  ; Lap.  abr.  192.  — le.  Clus.  hist.  1 , p.  177  et  1 78  ; 
Red.  lil.  t.  202  ; Cav.  ic.  t.  50  ; Rchb.  ic  f.  1004.  Rourgeau , pl. 

iEsp.  exs.  475!  — Fleurs  en  grappe  lâche  et  paucifiore  (5-8),  d'un 
jaune  un  peu  orangé,  penchées  ; péd icelles  de  moitié  au  moins  plus 
courts  que  le  périgone  ; bractées  lancéolées-acuminées , un  peu 
plus  longues  que  le  pédicelle.  Périgone  soudé  à la  base  et  divisé 
dans  ses  5/4  supérieurs  en  lobes  lancéolés-linéaires , un  peu  étalés 
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au  sommet,  obtus  et  subcalleux.  Filets  des  étamines  très-courts  et 
plus  petitsque  lesanthères subliuéaires.  Style  plus  long  que  l’ovaire; 
stigmate  ca  pi  té  ou  trilide.  Capsule  grosse  (au  moins  1 centim.  de 
diamètre  sur  une  hauteur  égale),  Irigone  , tronquée-ombiliquée  au 
sommet,  un  peu  atténuée  à la  base,  ('.raines  très-minces,  compri- 
mées (à  peine  1 mill.  d’épaisseur),  large  de  6-7  mill.,  noires,  a 
[>ei ne  ridées  et  finement  chagrinées,  à test  membraneux,  entourées 
aux  bords  d’une  aile  étroite.  Feuilles  I i néaires-til i formes , plus  courtes 
que  la  tige.  Celle-ci  égalant  1-2  décim.  et  plus.  Bulbe  blanchâtre, 
ovoïde,  environ  du  volume  d’une  petite  noix. 

llnb.  Pjr.-Oi*.,  fort  Sarral,  Villefra riche.  Frais  deMollo,  Port  Vendre*,  Col- 
lioure,  Narbonne.  1* v r.  cenlr.,  val  d’Eyues,  port  de  Bénasque,  Barège,  Cèdre. 

Juillet-août. 


URG1NKA.  (Sleinh.  ann  sc.  nat.  1 85  5,  p.  521.) 

Périgone  à six  divisions  libres  ou  légèrement  soudées  à la  base, 
étalées  et  dépourvues  de  fossette  nectarifère.  Etamines  insérées  à la 
base  des  divisions  périgonalcsf  à filets  semblables  etsubulés;  an- 
thères fixées  au  filet  par  leur  dos.  Style  simple;  stigmate  obtus. 
Capsule  trigone,  à 3 loges  contenant  plusieurs  graines  fortement 
comprimées,  planes. 


U.  Scii.ia  Steinh.  Le.;  Kunth , en.  4,  p.  332;  S cilla  maritima 
L.  sp.  2-45;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  21-4;  Dub.  bot.  -463  ; Lois.  gall.  1, 
p.  125  ; Omit  ho  g aluni  maritimum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  276.  — le. 
Red.  lil.  t.  1 16;  l)od.  pempt.  679;  Moris.  h.  s.  -4,  t.  \ 6,  f.  \ 1 , n°  1 ; 
Rchb.  ic.  f.  1018.  — Fleurs  en  grappe  très-longue  (3-6  décim.) 
lancéolée-conique , très-nombreuses,  à pédicelles  égalant  15-25 
mill.  et  munis  à la  base  d’une  bractée  lancéolée-linéaire  3— 4 fois 
plus  courte  qu’eux.  Divisions  périgonales  ovales-oblongues,  obtuses 
et  pubérulentes  au  sommet,  soudées  à la  base.  Etamines  un  peu  plus 
courtes  que  le  périgone.  Capsule  elliptique-oblongue,  trigone,  ar- 
rondie et  déprimée  au  sommet,  à valves  parcheminées,  à trois  loges 
renfermant  plusieurs  graines.  Graines  obliquement  obovales,  com- 
pri mées-papy racées  , ailées  , noires  et  à peine  réticulées.  Feuilles 
naissant  avant  la  hampe  et  déjà  presque  détruites  au  moment  de 
l’anthèse,  très-allongées-lancéolées,  linéaires  (6-8  décim.  de  long, 
sur  3-6  cent,  de  larg.),  très-glabres.  Tige  de  1 mètre  à 1 inèt.  1/2. 
Bulbe  très-gros,  ayant  souvent  plus  d’un  décimètre  de  diamètre. 

Hab.  Bords  de  la  mer  à Toulon  ; rivages  de  la  Corse,  Bonifacio  ( Bernard ). 
X Août-octobre. 


II.  viDiiL.m  Kunth , en.  -4,  p.  334  ; Scilla  undulata  Desf. 
atl.  1 , p.  300,  t.  88  ; Dub.  bot.  465  ; Lois.  1 , p.  245.  — Fleurs  en 
grappe  de  4-8  centim.;  pédicelles  égalant  5-8  mill.,  munis  à la  base 
d’une  bractée  sublinéaire  deux  fois  plus  courte  qu’eux.  Divisions  du 
périgone  lancéolées-oblongues,  obtuses,  longuement  atténuées  et 
soudées  à la  base.  Etamines  à peu  près  de  même  longueur  que  le 
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périgone.  Capsule  ovoïde-trigone , arrondie  et  déprimée  au  som- 
met, à valves  parcheminées,  à loges  contenant  plusieurs  graines. 
Graines  obliquement  obovales,  comprimées,  papyracées,  ailées, 
noires,  subréticulées.  Feuilles  naissant  après  ianthèse , sublinéaires 
et  courtes  (5-1 5 cent,  de  long  sur  5-4  mill.  de  large),  acuminées, 
canaliculées,  carénées,  fortement  ondulées-sinuées  aux  bords  , plus 
courtes  que  la  tige.  Celle-ci  égalant  environ  2-5  décimètres. 

Ilnb.  Corse,  Bonifacio  [de  Pousolz,  Bernard),  ’ïf  Août- septembre. 


Trib.  2.  HYACINTHEÆ.  — Graines  globuleuses  ou  anguleuses. 

A.  Périgone  ci  divisions  libres  et  étalées. 

SCILLA.  (L.  gen.419.) 

Périgone  à six  divisions  libres  et  étalées  dès  la  base,  caduques  ou 
subpersistantes.  Etamines  insérées  ci  la  base  des  divisions  périgo- 
nales;  Pdets  semblables  et  filiformes;  anthères  fixées  au  filet  par  le 
dos.  Capsule  obovée -trigone,  à trois  loges  renfermant  une  ou  plu- 
sieurs graines  subglobuleuses , ci  raplié  saillant,  dépourvues  de  ren- 
flement arilliforme. 


a.  Brarlces  très-courtes  ou  milles. 

I . Loges  biovulèes. 

H.  AUTiixiMLis  L.  sp.  445  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  212  ; Dub.  bot. 
464;  Lois.  gall.  1,  p.  245.  ■ — le.  Clus.  hist.  185.  Billot,  exsicc. 
n°  664  ! ; Schultz,  exsicc.  n°  958  !;  Soleirol,  exs.  n°  4582!  — Fleurs 
en  grappe  de  5-6  centim.;  pédoncules  étalés-dressés,  les  inférieurs 
un  peu  plus  longs  et  les  sup.  à peu  près  de  même  longueur  que  le 
périgone  ; bractées  nulles.  Divisions  du  périgone  étalées-subcam- 
panulées,  oblongues,  obtuses,  persistant  jusqu’à  la  maturité.  Cap- 
sule obovée-déprimée,  obtusément  trigone,  4 fois  plus  courte  que  le 
pédoncule  courbé-redressé.  Graines  obovées,  plus  ou  moins  angu- 
leuses, noirâtres,  chagrinées.  Feuilles  3-5,  paraissant  peu  après 
l’anthèse,  linéaires- filiformes,  obscurément  denticulées  , dressées, 
presque  une  fois  plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  dressée,  égalant 
1-5  décim.  au  plus,  pubérulente  dans  son  tiers  inférieur. 

Ilnb.  Tout  l'ouest  et  !e  midi  de  la  France,  une  partie  du  centre  ; réparait  eu 
Alsace;  manque  dans  le  Jura.  Août. 

S.  oiiTtwiFOLiÆ  Poix.  it.  2,  p.  149;  Desf.  atl.  1,  p.  299, 
t.  86.  — Fleurs  en  grappe  lâche  de  5-10  centim.;  pédoncules 
étalés-dressés,  à peine  plus  longs  que  le  périgone;  bractées  nulles. 
Divisions  du  périgone  étalées,  oblongues,  obtuses,  persistant  pres- 
que jusqu’à  la  maturité.  Capsule  obovée-déprimée,  obtusément  tri- 
gone, bien  plus  courte  que  le  pédicelie  redressé.  Graines  obovées  et 
planes  d’une  côté,  noirâtres,  chagrinées.  Feuilles  5-5,  naissant 
après  l’anlhèse,  lancéolées -linéaires  (5-4  centim.  de  long  sur  près - 
que  un  de  large),  obtuses  et  parfois  mucronulées,  planes  ou  subon - 
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dultes,  lisses  aux  bonis,  5-4  fuis  plus  courtes  que  la  lige.  Olle-ci 
égalant  1-5  déci in . , pubérulente  dans  son  tiers  inférieur. 

Ilab.  Bouifaeio  (Gai/,  litrb.).  if  Octobre-novembre. 


S.  h vaoviimmiu*  L.  sgst.  veg.  15,  /;.  272;  (iouan,  ill.  26; 
l)ub.  bot.  465;  Lois.  gall.  1,  /).  245;  S.  italien  I)C.  fl.  fr . 5, 
p.  213.—  Ic.  Clus.  hist.  1 , p.  172,  f.  2 ; Dod.  pempt.  681  ; Rchb. 
ic.  f.  1016. — Fleurs  en  grappe  de  1-2  déc.  , cylindrique- conique  ; 
pédoncules  étalés , 3-4  fois  aussi  longs  que  le  périgone  ; bractées 
blanches,  membraneuses,  formant  une  très-petite  écaille  (1  mill.  (b* 
long  au  plus).  Divisions  du  périgone  étalées  - subcampanulées, 

oblongues,  obtuses,  pubérulentes  au  sommet.  Capsule Feuilles 

longuement  lancéolées -linéaires  (3-4  décimètres  de  long  sur  2 cen- 
timètres de  large),  finement  ciliées  aux  bords.  Tige  de  8-1 0 dé- 
cimètres, glabre. 

liai.  Le  Var,  Toulon,  1 1 y ères,  Fréjus,  etc.  if  Avril-mai. 


2.  Lnycs  6-1 0-orn/écs. 

S.  avmi;va  T . sp.  443;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  212;  Dub.fobt.  463; 
Lois.  gall.  1 , p.  245.  — le.  Moris.h.  s.  4,  t.  12,  f.  8,  n°20;  Red. 
lit.  t.  130;  Rchb.  ic.  f.  1014.  — Fleurs  en  grappe  plus  ou  moins 
allongée , étroite,  lâche,  paucifiore,  parfois  interrompue,  subunila- 
térale ; pédoncules  plus  courts  que  le  périgone  ; bractées  ovales, 
souvent  tronquées  ou  érodées,  membraneuses,  solitairesbu  géminées, 
au  moins  de  moitié  plus  courtes  que  le  périgone.  Divisions  du  pé- 
rigone étalées,  oblongues,  obtuses,  carénées  sur  le  dos,  d’un  bleu 
pâle,  avec  2 lignes  blanches  à l’intérieur.  Capsule  turbinée-globu- 
leuse,  obtusément  hexagonale.  Graines Feuilles  4-7,  longue- 

ment lancéolées-linéaires , a cuminèes  (2-3  décimètres  de  long  sur 
1-2  centimètres  de  large),  dépassant  ordinairera1  la  tige,  enroulées 
au  sommet,  canaliculées,  étalées-recourbées.  Tige  de  2-5  décim. , 
munie  d’angles  aigus,  penchée  à la  maturité. 

Ilab.  Environs  de  Toulon  (Auzandre).  if  Mars-avril. 


b.  Bractées  très-longues. 

S.  itii.ica  L sp.  442  et  mant.  364;  Lois.  gall.  !,  p.  246 
(i nonDC .);  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  109  et  amœn.  144;  S.  Bertolonii 
Dub.  bot.  465. — le.  Clus.  hist.  1,  p.  184,  f.  2;  Red.  lil.  6,  t.  304; 
Rchb.  ic.  f.  1015.  — Fleurs  en  grappe  serrée,  courte  et  conique; 
bractées  géminées  sous  chaque  pédoncule  , blanches-mcmbraneuses 
ou  bleuâtres,  étroitement  lancéolées-linéaires,  acuminées,  inégales; 
la  plus  grande  égalant  ou  dépassant  le  pédoncule.  Divisions  du  pe- 
rigone  étalées,  lancéolées-oblongues,  obtuses,  pubérulentes  au 
sommet.  Capsule  subglobuleuse-trigone.  Graines  noires,  obovées- 
anguleuses.  Feuilles  2-5,  linéaires-sublancéolées  (1-2  décim.  de 
long  sur  5-8  mill.  de  large),  canaliculées,  carénées,  ordinairement 
plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  de  2-3  décim.,  glabre. 

Ilab.  Sistéron  ; le  Var  tirasse,  environs  de  Fréjus,  etc.  -'f  Avril-mai. 


I.ILIACÉKS. 


187 


S.  verra  Huds.  angl.  142;  Lois.  gall.  1 , p.  145;  Lap. 
abr.  188  ; S.  umbellata  Ram.  bull.  ph.  n.  41  , p.  150,  t.  8,  f.  6; 
1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  21 5 ; Dub.  bot.  464  ; Thore,  chl.  127  ; S.  pratensis 
Berg.  — Je.  Lam.  ill.  t.  238,  f.  1 ; lied.  lil.  I.  166.  Schultz , 
eæsicc.  n°  167  ! ; Billot , eæsicc.  n°665  ! ; Soleirol,  exs.n0  4381  ! — 
Fleurs  en  grappe  ombelliforme ; bractées  solitaires  à la  base  de 
chaque  pédoncule,  blancbes-membraneuses,  étroitement  lancéolées- 
linéaires,  acuminées;  les  inférieures  plus  courtes  et  les  supérieures 
aussi  longues  que  les  pédoncules;  ceux-ci  inégaux  et  d’autant  plus 
courts  qu’ils  se  rapprochent  davantage  du  sommet.  Divisions  du 
périgone  étalées-ascendantt-s,  lancéolées,  obtuses.  Capsule  globu- 
leuse-subtrigone.  Graines  noires,  obovées-anguleuses.  Feuilles  2-5, 
limé  a ires-su  b lancéolées  (1-2  décim.  de  long  sur  5-5  mill.  de  large), 
canaliculées,  plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  égalant  1-5  décim., 
glabre  ainsi  que  toute  la  plante. 

Ilnb.  Pyrénées,  prairies  subalpines  dans  toute  la  chaîne;  région  océanique 
de  Bayonneà  Brest;  une  partie  du  centre  de  la  France  ( Bor .).  if  Avril-mai. 

I II  ÏO-ÏBYM  IVMBI  * L.  sp.  442;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  213; 
Dub.  bot.  UC) 5;  Lois.  gall.  1,  p.  246  ; Ornithogalum  squamosum 
Lam.  fl.  fr.  5,  p.  274. — le.  Clus.  hist.  1 , p.  183;  Moris.  hist.  s.  4, 
t.  12,  f.  9,  n°  21.  Schultz , eæsicc.  957  ! ; Billot , eæsicc.  667  ! — 
Fleurs  en  grappe  ovale  ; bractées  solitaires  à la  base  de  chaque  pé- 
doncule, ordinairement  violacées,  étroitement  lancéolées-linéaires, 
acuminées;  les  inférieures  un  peu  plus  courtes,  les  supérieures  plus 
longues  que  les  pédoncules;  ceux-ci  inégaux  et  d’autant  plus  courts 
qu’ils  sont  plus  près  du  sommet.  Divisions  du  périgone  subcampa- 
nulées,  lancéolées-linéaires,  obtuses.  Capsule  subglobuleuse,  obtu- 
sément  trigone.  Graines  obovées , noirâtres,  anguleuses.  Feuilles 
nombreuses,  largement  lancéolées-oblongues  (2  décimètres  de  long 
sur  1-2  centimètres! de  large) , plus  ou  moins  élargies  et  arrondies 
au  sommet,  ou  subaiguës.  Tige  de  2-3  décimètres,  glabre  ainsi  que 
toute  la  plante. 

Uab.  La  chaîne  des  Pyrénées;  l'ouest  de  Bayonneà  Bordeaux  et  au  delà; 
l'Auvergne  el  une  grande  partie  du  centre  de  la  France.  2£  Avril-mai. 


ADFNOSCILLA.  (Gren.  et  Godr.) 

Périgone  à 6 divisions  libres  et  étalées  dès  la  base,  caduques  ou 
subpersistantes.  Etamines  insérées  à la  base  des  divisions  périgonales; 
filets  tous  semblables  et  subulés;  anthères  fixées  au  blet  par  le  dos. 
Capsule  obovée-trigone , à 5 loges  renfermant  une  ou  plusieurs 
graines  sub globuleuses , à raphé  non  saillant,  et  embrassées  à la 
base  par  un  mamelon  tuberculeux  et  ar  ill  if  or  me  provenant  du  ren- 
flement du  funicule. 


A.  isiFOLJ.4  Gren.  et  Godr.;  Scilla  bifolia  L.  sp.  443  ; D C.  fl. 
fr.  3,  p.  212;  Dub.  bot.  465;  Lois.  gall.  1,  p.  245.  — le.  Moris. 
hist.  s.  4,  t.  12,  f.  1 ; Fuchs,  hist.  837  et  838.  Puel  et  Maille,  fl. 
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loc.  nu75!;  Billot , exsicc.  n°  666!;  Sc/iullz,  exsicc.  n°  1 GG  ' ; 
Rchb.  exs.  n°  209!  — rieurs  en  grappe  courte  , ovoïde  (2-4  centi- 
mètres de  long),  pauciflore;  pédoncules  dressés,  2-4  fois  plus  longs 
(j ue  le  périgone  ; bractées  nulles.  Divisions  du  périgone  étalées, 
oblongues,  obtuses,  carénées  sur  le  dos.  Capsule  subglobuleuse-tri- 
gone,  obtuse.  Graines  subglobuleuses,  lisses  et  d'un  noir  brun  très- 
clair  à l'état  frais,  devenant  noirâtres  et  fortement  chagrinées  par 
la  dessiccation  ; renflement  arilliforme  blanc  à l'état  frais  et  presque 
aussi  gros  que  la  graine.  Feuilles  au  nombre  de  deux  et  rarement 
trois,  enveloppant  la  tige  dans  sa  moitié  inférieure,  et  presque  aussi 
longues  qu’elle,  dressées-élalées,  d’un  vert  gai,  linéaires-lancéolées, 
à bonis  infléchis,  obtuses  et  cucullées  au  sommet.  Tige  dressée,  de 
1 -2 décimètres,  glabre.  — Fleurs  violettes,  rarement  blanches. 

Ilab.  Coteaux,  taillis,  bois  ombrages  dans  1 ouest , le  nord,  l’est  et  le  centre 
de  la  France;  le  Yigan;  Alpes,  Pyrénées;  parait  manquerdans  la  région  médi- 
terranéenne. f Avril-mai. 

ORNITHOGALUM.  (L.  gen.  518.) 

Périgone  à divisions  libres  et  étalées,  marcescent.  Ftamines  hv- 
pogynes  ou  insérées  à la  hase  des  divisions  périgonales  ; lilets  subulés- 
aplatis  et  dilatés  à la  base;  anthères  fixées  au  filet  par  le  dos.  Si^le 
simple.  Capsule  ovoïde-trigone,  à 3 logescontenant  plusieurs  graines 
subglobuleuses  ou  anguleuses. 

a.  Fleurs  disposées  en  longue  grappe  sj)'u  ijorme. 

O !%'  % ii ito \ i]\mk  L.  sp.  440  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p,  216;  Dub.  bot. 
467;  Lois.  gall.  1 , p.  244  ; Bcrtol.  fl.  it.  4,  p.  102;  Y).  stachyoides 
Koch,  syn.  821  (an.  Schult.  syst.  7,  p.  518?);  O.  pyrcnaicum  Bor. 
fl.  centr.  508?;  O.  lacteum  Vill.  Daupk.  2 ,m.  272. — le.  Dod. 
pempt.  222  ; Moris.  hist.  s.  4,  t.  13,  f.  5,  n°  l>,—-  Fleurs  très-nom- 
breuses, en  longue  grappe  de  1-2  décimèlresJ  llche  «à  la  base,  dense 
au  sommet  ; pédoncules  de  2 centimètres,  étalés  pendant  Pantbèse, 
puis  redressés  ; bradées  inférieures  presque  aussi  longues  que  le  pé- 
doncule, les  supérieures  plus  longues  que  lui  ; toutes  lancéolées  et 
brusquement acuminées.  Divisions  du  périgone  lancéolées-oblongnes, 
égalant  12-15  millimètres  de  longueur,  portant  au  dos  une  étroite 
bande  verte,  d'un  blanc  de  lait  aux  bords  et  sur  la  face  supérieure. 
Filets  des  étamines  lancéolés-acuminés.  Capsule  ovoïde-trigone,  à 
3 sillons.  Graines  noires,  ovoïdes-anguleuses,  rugueuses.  Feuilles 
lin éa i res- é 1 a rg i e s ou  ensiformes,  fortement  canaliculées  , étalées- 
recourbées,  glaucescentes,  persistant  pendant  l’an  thèse,  plus  courtes 
que  la  tige.  Bulbe  ovoïde.  — Tige  atteignant  3-4  décimètres. 

Ilnb.  Toute  la  région  méditerranéenne  de  Nice  a Prades,  dans  les  Pyré- 
nées orientales.  ^ Mai-juin. 

Obs.  Nous  avons  suivi  la  synonymie  de  Berloloni  dans  le  Flora  italien,  at- 
tendu que  nous  n’avons  jamais  vu  de  France  la  plante  figurée  par  Keichenbach, 
dans  scs  Icônes,  sous  le  nom  de  O.  narbonense.  Notre  plaire  est  certainement 
celle  que  figure  et  décrit  Dodonæus,  et  à laquelle  il  assigne  pour  patrie  Moût- 
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pellier  el  Narbonne,  où  la  plante  de  Reicbenbach  n'a  jamais  été  trouvée,  du 
moins  à notre  connaissance.  Enfin,  si  la  plante  du  centre  delà  France,  signalée 
par  M.  Boreau,  diffère  de  la  nôtre,  nous  devons  avouer  quelle  ne  nous  est  pas 
connue. 

O.  L.  sp.  440  ( non  Koch);  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  210; 

Dub.  bot.  467;  Lois.  gall.  1 ,p.  243;  O.  sulfureum  Schult.  sijst.  7, 
p.  3 19;  Koch , syn.  820  ; Goclr.  fl.  lorr.  3,  p.  63;  Bor.  fl.  centr.  308; 
O.  flavescens  Larn.  ill.  t.  242,  f.  2.  — le.  Clus.  hist.  J 87,  f.  1 ; 
Lob.  obs.  47,  f.  4;  Rcltb.  ic.  n°  1027.  Billot , exsicc.  n°  665!; 
Rchb.  exsicc.  n°  1 312  ! — Fleurs  très-nombreuses,  en  grappe  longue 
de  1-2  décimètres,  lâche  à la  base,  dense  au  sommet;  pédoncules 
de  2 centimètres,  étalés-d cessés  ; bractées  inférieures  un  peu  plus 
courtes  que  le  pédoncule,  les  supérieures  plus  longues  que  lui  ; toutes 
lancéolées-acuminées.  Divisions  du  périgone  linéaires-oblongues, 
égalant  9-1  1 millimètres  de  longueur,  portant  sur  le  dos  une  strie 
verte,  d’un  jaune  pâle  et  verdâtre  sur  les  bords  et  sur  la  face  supé- 
rieure. Filets  des  étamines  lancéolés-acuminés.  Capsule  ovoïde-tri- 
gone,  à 5 sillons.  Graines  noires,  ovoïdes-anguleuses , rugueuses. 
Feuilles  linéaires,  légèrement  canaliculées,  étalées,  ordinairement 
détruites  lors  de  l’anthèse  et  plus  rarement  persistantes,  plus  courtes 
que  la  tige.  Bulbe  ovoïde.  -—Tige  atteignant  jusqu’à  1 mètre. 

Hab.  Tout  le  nord  et  les  régions  montagneuses  de  la  France,  'if  Mai-juin. 

Ous.  Linné  cite,  comme  patrie  de  son  O.  pijreiiairum , les  alpes  de  Suisse, 
tes  montagnes  de  Genève  et  les  Pyrénées.  Or,  dans  toutes  ces  localités,  ou  ne 
trouve  que  la  plante  que  nous  venons  de  décrire;  il  n’y  a donc  pas  lieu  de  substi- 
tuer le  nom  de  O.  sulfureum  à celui  que  nous  avons  conservé. 

O.  kutaws  L.  sp.  441  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  218;  Dub.  bot.  467  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  244.  — le.  Moris.  hist.  sect ..  4,  t.  15,  n°  7; 
J.  B.  hist.  2,  p.  651;  Rchb.  ic.  n°  1031.  -—Fleurs  unilatérales, 
grandes,  peu  nombreuses,  en  grappe  de  1-2  décimètres,  à pédon- 
cules courts  (1  centimètre),  penchés  lors  de  l’anthèse,  puis  réfléchis ; 
bractées  concaves,  ovales-lancéolées,  5-4  fois  aussi  longues  que  le 
pédoncule  et  presque  aussi  longues  que  la  fleur.  Divisions  du  périgone 
lancéolées-oblongues  (5  centimètres  de  long  sur  6-8  millimètres  de 
large),  vertes  sur  le  dos,  blanches  aux  bords  et  sur  la  face  supérieure. 
Etamines  à filets  oblongs,  élargis  et  profondément  échancrés  au 
sommet  et  terminés  par  2 pointes  entre  lesquelles  l’anthère  est  placée. 
Capsule  ovoïde,  hexagone,  portant  six  sillons.  Graines  noires,  ru- 
gueuses. Feuilles  laneéolées-linéaires,  subensiformes,  égalant  5-4 
décimètres  de  long  sur  7 — 10  millimètres  de  large,  canaliculées, 
égalant  ou  dépassant  la  tige.  Bulbe  ovoïde.  — Tige  atteignant 
3 décimètres. 

Ilab.  Alsace,  Rouffach,  Mulhouse,  Cernay,  elc.;  Rouen;  Indre;  Indre-et- 
Loire;  Gap;  Mâcon;  Lyon;  Mende;  Marseille,  Toulon;  etc.  Mars-avril. 
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b.  Fleurs  en  conjmbe. 


I . Pédoncules  réfractes  apres  l'antlùse. 

O.  eimcafiim  Ten.  fl.  nap.  1,  p.  175,  /.  54  et  syll.  175; 
Guss.  sgn.sic.  1 , p.  405;  Lois.  gall.  1,  p.  24  4.-  le.  Rchb.  ic. 
n°  1025.  Soleirol,  eæsicc.  n°  4564!  — Heurs  porté<*s  par  «les  pé- 
doncules courts  (1-2  centimètres),  étalés,  puis  réfractés,  rectilignes 
et  recourbés  au  sommet  pour  redresser  le  fruit  ; bractées  ovales- 
lancéolées  ou  oblongues,  faiblement  acuminées,  égalant  ou  dépassant 
les  pédoncules  lors  de  l’anthèse.  Divisions  du  périgone  lancéolées- 
oblongues,  égalant  15-18  millimètres.  Capsule  ovoïde,  tronquée  au 
sommet,  à six  angles  saillants.  Feuilles  étalées,  bien  plus  longues  que 
la  tige,  glabres,  étroitement  linéaires  (2  millimètres  de  large),  ca- 
naliculées  et  marquées,  dans  toute  leur  longueur,  au  fond  de  la  can- 
nelure, d’une  strie  blanche  très-étroite.  Tige  de  2-5  centimètres, 
souvent  plus  courte  que  le  corymbe.  Bulbe  ovoïde,  non  prolifère. 

Uab.  La  Corse,  Bonifacio  (Bernard),  Ajaccio  ( Kralik ).  -f  Mars  avril. 


O.  ivvri  n i AMii  i **  Godr.  not.  fl.  Montp.  p.  27. — Fleurs  à 
pédoncules  grêles,  égalant  5-5  centimètres,  d’abord  étalés-dressés 
et  inégaux,  droits,  raides,  à la  (in  réfractés  horizontalement  ou  pins 
et  recourbés  au  sommet  pour  redresser  le  fruit  ; bractées  blanches- 
scarieuses,  lancéolées-linéaires , acuminées,  les  inférieures  presque 
égales  au  pédoncule,  les  supérieures  plus  longues;  toutes  plus  courtes 
que  lui  à la  maturité.  Divisions  du  périgone  lancéolées-oblongues, 
égalant  16-20  millimètres.  Capsule  ovoïde  (1 0-1 2 millim.  de  long 
sur  7-8  de  large),  à six  côtes  saillantes  et  rapprochées  deux  à deux. 
Graines  noires,  subglobuleuses  - anguleuses,  rugueuses.  Feuilles 
dressées,  dépassant  la  tige,  glabres,  linéaires  (5-4  millimètres  de 
large),  canaliculées,  concolorcs.  Tige  de  1-2  décimètres.  Bulbe 
globuleux,  muni  de  tuniques  membraneuses  produisant  un  très- 
grand  nombre  de  bulbilles  ovoïdes  pourvus  de  radicelles  et  tenant 
au  plateau  par  un  lil  aussi  long  ou  plus  long  qu'eux;  les  uns  ren- 
fermés entre  les  tuniques,  les  autres  situés  en  dehors;  la  plupart 
émettant  de  leur  sommet  une  feuille  dressée  et  filiforme . 

Uab.  Los  Salins  <le  Celle  (Godron)  ; Marseille  ( lilaise ).  If  Mai. 


O.  divergent  Ho r.  not.  56,  n°  5 et  fl.  centr.  ed.  2,  p.  507  ; 
Godr.  not.  fl.  Montp.  1854,  p*.  26.  — Fleurs  portées  par  des  pé- 
doncules très-longs  (5-6  centimètres)  , inégaux  , d’abord  étalés- 
dressés,  puis  réfractés  immédiatement  après  l’anthèse  et  s’écartant 
de  la  tige  plus  qu’à  angle  droit,  recourbés  au  sommet  pour  ramener 
le  fruit  dans  la  verticale;  bractées  lancéolées-linéaires , acuminées, 
beaucoup  plus  courtes  que  le  pédoncule.  Divisions  du  périgone  I a n — 
céolées— elliptiques,  aiguës,  atteignant  20-25  millimètres  de  lon- 
gueur. Capsule  ovoïde,  tronquée  au  sommet,  un  peu  plus  grosse 
(pie  celle  de  VO.  umbellatum , à six  angles  très-prononcés  et  égaux. 
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Feuilles  dressées , linéaircs-élargies  (5-5  millimètres  de  large),  plus 
longues  que  la  tige,  largement  canaliculées,  et  portant,  au  fond 
de  la  cannelure,  une  large  bande  blanche-argentée.  Tige  de  2-5 
décimètres  et  plus,  Bulbe  ovoïde,  blanchâtre,  prolifère,  portant  à 
la  base,  sous  ses  tuniques,  de  nombreux  bulbilles  qui  ne  produisent 
pas  de  feuilles  tant  qu’ils  adhèrent  à la  plante  mère,  qui  croît  ainsi 
en  pieds  isolés.  — Fleur  d’environ  4-5  centimètres  de  diamètre. 
Cette  espèce  est  dans  toutes  ses  parties  plus  développée  quel’O.wm- 
bellatum  avec  lequel  elle  a été  généralement  confondue,  et  dont  elle 
est  bien  distincte  par  ses  pédoncules  réfractés,  et  les  autres  carac- 
tères cités.  Sa  taille  ne  permet  pas  non  plus  de  la  confondre  avec 
les  O.  exscapum  e t O.  refractum  qui  atteignent  à peine  1 décimètre. 
Outre  les  dimensions  plus  grandes,  la  forme  du  fruit  et  les  bulbilles 
toujours  sans  feuilles  le  distinguent  de  l’O.  pater -familias. 

Hab.  Angers,  vallée  de  la  Loire  (Boreau);  Limoges  (Lamy);  Toulouse 
(Timbcil);  commun  daus  toute  la  région  méditerranéenne,  Montpellier  (Gode.); 
Marseille  (Biaise),  etc.  ’lf  Avril-mai. 

2.  Pédoncules  étalés  ou  dressés,  jamais  réfractés. 

rvmiBi.vnva  L.  sp.  441  ; DG.  fl.fr.  5,  p.  217  ; Dub.  bot. 
467;  Lois,  g ail.  1,  p.  244.  — le.  Dod.  pempt.  221,  f.  sin.;  Lob. 
obs.  72,  f.inf.  sin.;  Rchb.  ic.  n°  1019.  Rchb.  exs.  n°  94G  ! — Fleurs 
à pédoncules  inégaux,  égalant  5-4  centimètres,  étalés-dressés  et  ci 
lafinétalés;  bractées  lancéolées-linéaires,  acuminées  ; les  inférieures 
presque  de  moitié  plus  courtes  que  le  pédoncule.  Divisions  du  péri  — 
gone  linéaires-oblongues,  égalant  de  16  à 20  millimètres,  blanches 
avec  une  ligne  verte  sur  le  dos.  Capsule  ovoïde , tronquée  au  som- 
met ( 1 2—1 4 millimètres  de  long  sur  6-7  de  large),  à 6 angles  très- 
prononcés.  Feuilles  étalées,  plus  longues  que  la  tige,  glabres, 
linéaires- élr» rgies  (5-5  millimètres  de  large),  largement  canaliculées, 
cucullées  au  sommet,  portant , dans  toute  leur  longueur  au  fond  de 
la  cannelure,  une  large  bande  blanche  - argentée.  Tige  de  1-2 
décimètres.  Bulbe  ovoïde  , prolifère  et  muni  de  caïeux  ellipsoïdes 
qui  produisent  des  feuilles  et  des  hampes , et  forment  ainsi  des 
touffes  fournies.  — Fleurs  de  5 centimètres  de  diamètre. 

p.  angusti  folia . Feuilles  très-étroites,  dressées.  O.  angustifolium 
Bor.  not.  56,  n°  2 (1847),  et  fl.  centr.  ed.  2,  p.  507.  Sur  des 
exemplaires  envoyés  par  l’auteur,  nous  n’âvons  pu  retrouver  les  ca- 
ractères sur  lesquels  il  fonde  cette  espèce;  et,  sans  rien  préjuger  sur 
sa  légitimité,  nous  la  signalons  comme  variété. 

Hab.  Champs,  vignes,  terrains  pierreux  dans  toute  la  France.  ^ Avril-mai. 

O.  TbAiiioLiiH  G us  s.  pr.  fl.  sic.  1 , p . 415,  et  suppl.  102,  et 
syn.  sic.  1 ,p.  405  ; Goclr.  not.  fl.  Montp.  (1 854),  p.  26  (non  Red.). — 
; Je.  Rchb.  ic.  n°  1020.  — Fleurs  à pédoncules  grêles,  égalant  1-2 
centimètres,  inégaux  pendant  l’anlhèse,  toujours  dressés,  même  à la 
maturité,  et  pouvant  égaler  alors  4 centimètres;  bractées  lancéo- 
lées-linéaires, acuminées  ; les  inférieures  un  peu  plus  courtes,  et  les 
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supérieures  plus  longues  que  les  pédoncules  pendant  l’nnthèse.  Di- 
visions du  périgone  lancéolées-oblongues, égalant  12-15  millimètres, 
blanches  avec  une  ligne  verte  sur  le  dos.  Capsule  pelite,  subylobu- 
leuse-trigone  (5-0  millimètres  de  long  sur  autant  île  large),  à angles 
tronqués  et  superficiellement  cannelés  , donnant  par  une  section 
faite  vers  son  milieu  une  figure  assez  semblable  à un  trèfle  de  carte. 
Graines  noires,  irrégulièrement  anguleuses,  très-rugueuses.  Feuilles 
ascendantes,  droites  ou  recourbées,  à peu  près  de  la  longueur  de 
la  tige,  ponctuées  à la  loupe  et  sur  le  vif,  glabres,  filiformes 
(1-2  millimètres  de  large),  sillonnées  en  dessus,  concolores.  Tige 
de  0-10  centimètres.  Bulbe  ovoïde,  allongé  au  sommet , plein  et 
dépourvu  de  bul billes. 

Hait.  I.a  région  méditerranéenne,  Collioure  Bernard  , Lodève  et  Montpellier 
(Godron),  Béziers  {Blanc):  la  Corse  [Solcunl  r.r.virr.j.  Remonte  par  les  vallées 
jusqu'à  Gnp,  au  mont  Seine,  sous  la  corniche  avec  les  Cenlaurca  nniflora.  As- 
ira  gains  depressus,  etc.  (Grenier),  'if  Mai-juin;  juillet  dans  les  Alpes. 


O.  uiAïuciM  L.  sp.  441  ; l)C.  fl.  fr.  3,  p.  217  ; Dub.  bot. 
408  ; Lois.  gall.  1,  p.  244.  — le.  Clus.  hist.  180  ; Lob.  obs.  73; 
Rchb.  ic.  n°  1020. — Fleurs  à pédoncules  presque  égaux,  longs 
(4-5  centimètres),  étalés,  grêles  , puis  grossissant  et  se  redressant 
après  l’anthèse;  bractées  largement  ovales  en  cœur  à la  base,  acu- 
minées,  plus  courtes  que  les  pédoncules.  Divisions  du  périgone 
ob ovales- allongé es,  obtuses,  concaves,  concolores,  d’abord  blanches, 
puis  jaunâtres  ; les  5 extérieures  et  parfois  les  3 intérieures  subtri- 
dentées  et  mueronées  au  sommet.  Filets  des  étamines  lancéolés,  an- 
thères ovoïdes.  Capsule  turbinée-trigone,  munie  de  six  sillons  dont 
trois  plus  profonds.  Feuilles  étalées,  plus  longues  ou  plus  courtes 
que  la  tige,  ensi formes,  égalant  4-0  décimètres  de  long  sur  1-2 
centimètres  de  large,  glabres,  canaliculées,  concolores,  glauques. 
Tige  de  2-3  décimètres  Bulbe  ovoïde,  souvent  muni  de  quelques 
bulbilles  à la  base. 


liai).  Cannes  (Pcrreiimnvd  , Toulon  (Robert);  Co ne  (de  Pouzolzcl  Séra/ino), 
Rmiifacio  (Kratik).  X-  Avril-mai. 


GAGEA.  (Salisb.  ann.  bot.  2,  p.  535.) 

Périgone  à divisions  libres  et  plus  ou  moins  étalées,  marcescent 
et  persistant.  Etamines  hypogynes  ou  insérées  à la  base  des  divisions 
périgonales;  filets  filiformes  ou  à peine  élargis;  anthères  fixées 
au  filet  par  leur  base,  qui  est  creusé  d’un  court  canal  pour  rece- 
voir le  sommet  du  filet.  Style  simple.  Capsule  ovoïde-trigone,  à 3 
loges  contenant  chacune  plusieurs  graines  subglobuleuses. 

§ie\oi»i;tam  Fries,  niant.  3,  p.  23  (1839);  Koch,  syn. 
ed.  2,  p.  823;  G.  stennpe/ala , pratensis  et  Schrcbcri  Rchb.  fl. 
exc.  107  (c.r  sent.  Fries , l.  c.);  Gagea  polymorpha  Schullz,  archjé 
fl.  Fr.  et  AU.  p.  18(1 843),  et  fl.  Pfalz,  p.  400;  G.  pratensis  Schult . 
syst.  7,  p.  730  et  1702;  (/.  lutea  Dub.  bot.  407  [ercl.  var.  P.); 
Lois.  gall.  1,  p.  2d5  (part.);  Ornithogalum  stenopetulum  Fries, 
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fl.  Hall.  p.  58  (1818),  et  nov.  ed.  2,  p.  87;  O.  luteum  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  214  (excl.  var.  p.);  Willd.  sp.  2,  p.  115;  0.  tunicatum 
Presl , del.  prcig.  216. — le.  Rchb.  ic.  n°  1053-1058.  Schultz , 
exsicc.  n°  85!  ; Billot , exsicc.  n°  80  ! ; Fries , /icrô.  norm.  fasc.  2, 
n°  64  ! — Fleurs  2-5,  étalées  en  tous  sens  ou  unilatérales;  pédon- 
cules glabres , simples,  trigones,  munis  de  bractéoles  et  entourés  à 
la  base  de  2-5  feuilles  bractéales  linéaires  opposées  ou  très-rappro- 
chées.  Divisions  périgonales  linéaires-oblongues,  obtuses,  entière- 
ment glabres,  jaunes  et  munies  sur  le  dos  d’une  large  bande  verte. 
Une  seule  feuille  radicale  linéaire , atténuée  aux  deux  extrémités, 
dressée  à la  base,  puis  courbée  dans  sa  partie  supérieure,  plane, 
carénée  sur  le  dos,  plus  longue  que  la  tige.  Celle-ci  de  1-2  déci- 
mètres, munie  d’angles  aigus.  Deux-trois  tubercules  dépourvus  de 
tunique  commune;  l’un,  desséché  et  muni  d’une  enveloppe  mem- 
braneuse et  de  fibres  radicales,  produit  la  tige  et  la  feuille  ; l’autre 
ou  les  deux  autres  plus  petits,  horizontaux,  dépourvus  d’ enveloppe 
et  de  fibres  radicales , naissent  à la  base  du  premier. 

a.  pratensis  Schultz , arch.  18.  Feuille  bractéale  inférieure 
spathiforme  et  embrassant  inférieurement  les  pédoncules  unilaté- 
raux après  l’anthèse;  tubercule  de  l’année  ovoïde,  renflé  à la  base 
et  sessile. 

p.  arvensis  Schultz,  l.  c.  Feuille  bractéale  inférieure  un  peu 
écartée  des  deux  autres  qui  sont  opposées;  pédoncules  étalés  en 
tous  sens  ; tubercules  de  l’année  ordin1  deux,  claviforines  et  stipités. 
La  modification  à grandes  fleurs  constitue  le  G.  Schreberi  Rchb. 

Ilab.  La  Lorraine,  Metz,  Sarreguemines,  Bitche,  etc.;  l’Alsace,  Haguenau, 
Colmar,  etc.;  sables  de  la  Loire  ( Boreau );  Maine-et-Loire (Bevetière)  'if  Mars- 
avril. 

Obs.  INous  avons  conservé  le  nom  spécifique  de  stenopetala  comme  étant  le 
pins  ancien  et  le  plus  positif.  La  limite  de  l’espèce  qu’il  désigne  a été  clairement 
exposée  par  Fries  dans  sou  Mnntissa  5,  qui  est  de  1859,  tandis  que  le  nom  de 
G.  polquiorpha,  qui  désigne  la  même  espèce,  n’est  que  de  1815.  Le  nom  de 
prntense  (1805),  emprunté  eu  1829  à Persoon  par  Schultes,  nous  a paru  comme 
à Fries  inadmissible,  et  nous  reproduisons  son  opinion  telle  qu’il  l’a  motivée  : 
« Cüm  re  tiqua;  species  su  ce  an  œ semper  proteases  sont,  hoc  ver  o souper  ak- 
vknse.  inepta  videtur  ironia  hoc  Omit  II.  phàtense  diccrc.  « Ajoutons  que  Per- 
soon ne  distinguait  pas,  comme  espèce,  sa  plante  de  notre  G.  liitca. 

G.  liitea  Schult.  syst.  7,  p.  558;  Koch,  syn.  825;  G.lutea 
Dub.  bot.  467;  Ornithogalum  luteum  L.  sp.  459;  Lois.gall.  1 ,p. 
245  (part.)  ; O.  luteum  p.  sijlvaticum  Willd.  sp.  2,  p.  114;  O.syl- 
vaticum  Pers.  Ust.  ann.  5,  p.  7,  t.  1 , f.  1 ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  515.  — 
le.  Rchb.  ic.  n°  1045.  Schultz,  exsicc.  n° 84  ! ; Billot,  exsicc.  n°  81  !; 
Rchb.  exs.  557!  — Fleurs  5-7,  en  corymbe  ; pédoncules  glabres, 
subtrigones,  sans  bractéoles,  entourés  à la  base  de  deux  feuilles  brac- 
téales étroitement  lancéolées  et  presque  opposées.  Divisions  périgo- 
nales oblongues,  obtuses,  jaunes  avec  une  bande  dorsale  verte.  Une 
seule  feuille  radicale  linéaire-lancéolée , presque  plane  ou  subcana- 
liculée  et  brusquement  contractée-tubuleuse  au  sommet,  finement 
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carénée,  longuement  atténuée  à la  base,  dressée,  un  peu  plus  longue 
que  la  lige.  Celle-ci  de  15  à 25  centimètres,  comprimée-tétragone. 
Un  seul  tubercule  ovoïde , pourvu  d’une  enveloppe  membraneuse. 

Ilab.  La  Lorraine,  l’Alsace,  Puy-de-Dôme,  Haule-Loire,  Lozère  (L rroq  cl 
I.nmtt.)  ; Aumessas  près  du  Vigan  (Martin);  environ  de  Guitlestre  (Mulet), 
if  Avril-mai. 


O.  Liottardi  Schult.  syst.  7,  p.  545;  Koch , syti.  824;  (r . fis  - 
tulosa  Dub.bot.  457;  Ornithogalum  Liottardi  Sternb.  Denksch. 
bot.  Ges.  p.  56;  Vill.  Dauph.  2,  p.  269  (in  obs.  ad  O.  lutcum)  ; 
O.  fistulosum  Ram.  ap.  I)  C.  fl.  fr.  5,/>.  215  ; O.  bohemicum  Lois, 
cjall.  1,  p.  245  ( excl . syn.).  — le.  Rchb.  ic.  n°  1041.  Rchb.  exs. 
n°  944!  — Fleurs  1-5,  en  corymbe  ; pédoncules  velus , subtrigones, 
presque  toujours  sans  bractéolcs,  entourés  à la  base  de  deux  feuilles 
bractéales  lancéolées  et  opposées.  Divisions  périgonales  lancèolées- 
ellip  tiques,  obtuses , glabres.  Une-deux  feuilles  radicales  glabres, 
fistuleuses,  sublinéaires  , semi-cylindriques-junci formes,  presque 
planes  en  dessus,  cannelées  à la  base,  et  convexes  en  dessous,  dres- 
sées, de  même  longueur  ou  un  peu  plus  longues  que  la  tige.  Celle-ci 
de  6-15  centimètres,  glabre.  Tubercules  deux , enveloppés  dans  une 
tunique  commune;  l’ancien  muni  de  fibres  radiculaires;  le  plus 
jeune  très-petit,  entièrement  nu.  — Capsule  turbinée  - trigone 
(10  millim.  de  long  sur  5 de  large),  environ  du  quart  plus  courte 
que  le  périgone,  tronquée-déprimée  au  sommet,  ordinairement  sur- 
montée par  le  style;  graines  oblongues,  brunes,  ridées  en  long. 

Ilab.  Prairies  alpines  du  Dauphiné,  Lautaret,  col  de  l’Echauda,  Briançon, 
mont  Viso,  Gap,  etc  ; Pyrénées,  Cauigou,  val  d'Eynes,  cirque  de  Trou  mousse, 
vallée  d’Aspe . Saint-Sauveur,  lac  d’Escqubous  , sources  delà  Garonne, 
Anouillas  près  des  Eaux-Bonnes,  etc.  'if  Juin-juillet. 

G.  arveisis  Schult.  syst.  7,  p.  547;  Koch,  syn.  825;  G.  vil- 
losa  Dub.  bot.  467  ; Ornithogalum  arvense  Pcrs.  Vst.  ann.  11, 
p.  8,  t.  1,  f.  2;  O.  minimum  DC.  fl.  fr.  5,  p.  215  ( non  L.)  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  245;  O.  villosum  M.  R.  fl.  taur.-cauc.  1 , p.  274; 

I \Hld.  en.  568. — le.  Rchb.  ic.  nos  1049-1050.  Schultz , exsicc . 
n"  164!  ; Billot , exsicc.  cent.  2!  — Fleurs  5-12,  rarement  1-2,  en 
corymbe;  pédoncules  velus , arrondis,  simples  ou  rameux  et  munis 
de  bracléoles  inférieurement,  enveloppés  à la  base  par  2 feuilles 
bractéales  pubesccntes,  lancéolées  et  opposées.  Divisions  périgo- 
nales lancéolées,  aigues,  pubesccntes  extérieurement  surtout  à la 
base  et  au  sommet.  Feuilles  radicales  deux,  rarement  1-5,  glabres, 
linéaires,  canaliculées , obscurément  carénées,  étalées-recourbées, 
plus  longues  que  la  tige.  Celle-ci  de  1-2  décimètres,  presque 
glabre  au-dessous  du  corymbe.  Tubercules  deux,  inégaux,  enve- 
loppés dans  une  tunique  commune.  — Les  feuilles  radicales  et  brac- 
téales donnent  souvent  naissance  à des  bulbilles  réunis  en  paquet. 
La  plante  de  la  région  méditerranéenne  est  plus  velue  et  ses  fleurs 
sont  à divisions  un  peu  plus  courtes  et  moins  aiguës;  des  deux 
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tubercules,  le  nouveau  est  fortement  scrobiculé  et  l’ancien  presque 
lisse;  le  style  est  ordinairement  pubescent. 

tiab.  Champs  sablonneux  et  argileux  de  presque  toute  la  France  ; monte 
jusque  dans  les  hautes  Alpes,  Villars-d’Arèue  (Mathonnet).  'if  Mars-avril. 

noiiEMiCA  Schult.  syst.  7,  y.  5^9;  Koch , syn.  823  et 
ann.  sc.  nat.  4 (1835),  y.  307;  Coss.  et  Germ.  fl.  yar.  528;  Bor. 
fl.  cenlr.  506;  Ornithogalum  bohemicum  Zschn.  d.  fl.  2,  y.  544. 
— Ic.  Rchb.  ic.  n°  1052.  — Fleurs  ordinairement  solitaires  et 
rarement  géminées;  pédoncules  velus , munis  de  3-4  feuilles 
bractéales  pubescentes,  lancéolées-acuminées,  alternes  et  très-écar- 
tées  l’une  de  l’autre.  Divisions  du  périgone  oblongues,  arrondies - 
obtuses  au  sommet,  yubescentes  en  dehors , surtout  h la  base,  glabres 
au  sommet.  Ovaire  turbiné-trigone,  concave  sur  les  côtés  et  à angles 
saillants.  Feuilles  radicales  1-2,  filiformes , sillonnées,  recour- 
bées, glabres  ou  pubescentes,  plus  longues  que  la  tige.  Celle-ci  de 
3-6  centimètres,  plus  ou  moins  pubescente  surtout  vers  le  haut.  Tu- 
bercule petit,  entouré  par  d’autres  plus  petits  et  enveloyyés  dans  une 
tunique  commune.  - — Le  G.  saxatilis  Koch , voisin  de  cette  espèce, 
se  distingue  par  ses  divisions  périgonales  oblongues-lancéolées,  et 
surtout  par  son  ovaire  allongé-obové,  convexe  sur  les  côtés. 

Hob.  Angers,  à la  Baumette,  à la  roche  d’Erigné,  à Beaulieu,  à Chalonnes 
(Bore au) •,  Ancenis,  dans  la  Loire-Inférieure  (Lloyd)  ; Thouars,  dans  les  Deux- 
Sevres  ( Lun  et );  rochers  de  Poligny,  près  de  Nemours  (Devilliers).  if  Février- 
mars. 

G.  SoLEisittLiB  Schultz , arch.  fl.  fr.  et  AU.  y.  8 (1836),  et  ay. 
Mutel,  fl,  fr.  3,  y.  298,  t.  73,  f.  547  ; G.  nevadensis  Boiss.  el. 
y.  85  (1838).  — Soleirol , exsicc.  n°  4363!  — Fleurs  3-11,  rare- 
ment 1-2,  disposées  en  corymbe  ; pédoncules  glabres,  naissant  à 
différentes  hauteursh  Faisselle  des  feuilles  bractéales;  celles-ci  3-4, 
pubescentes  et  plus  rarement  glabrescentes,  lancéolées-acuminées, 
alternes  et  souvent  très-distantes.  Divisions  périgonales  lancéolées- 
aiguës , glabres.  Ovaire  turbiné-trigone.  Feuilles  radicales  1-2,  fili- 
formesy  allongées-acuminées,  presque  planes,  un  peu  dilatées  au  mi- 
lieu, dressées , glabres , plus  longues  que  la  tige.  Celle-ci  de  5-1 2 cen- 
timètres, grêle,  glabre  ou  pubescente  dans  le  haut.  Deux  tubercules 
ovoïdes,  petits  (5-8  millimètres  de  large  sur  6-9  de  long),  inégaux, 
renfermés  dans  une  tunique  commune.  — Plante  très-distincte  des 
précédentes  par  son  corymbe  dont  les  rameaux  se  subdivisent  et 
naissent  à des  hauteurs  différentes  ; enfin  par  son  port  grêle  et 
élancé. 

Hab.  Montagnes  de  Corse,  mont  Coscione,  chemin  de  Corté  au  Niolo  (Ber- 
narcl).  'if  Mars. 


ALLIUM.  (L.  gen.  109.) 

Périgone  à 6 divisions  persistantes,  uninerviées,  libres  ou  soudées 
àlabase,  étalées  oucampanulées-conniventes,  les  intérieuresquelque- 
fois  un  peu  différentes  de  forme  et  de  grandeur.  Etamines  6,  insérées 
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tantôt  sur  les  divisions  périgonales,  tantôt  à leur  base  ; filets  plus  ou 
moins  dilatés  et  soudés  entre  eux  à la  base  élargie;  les  inlerieuis 
souvent  dilatés-membraneux  et  tridentés  au  sommet,  la  dent  du  mi- 
lieu portant  Panthère;  filets  extérieurs  toujours  simples  au  sommet, 
souvent  très— courts  et  plus  étroits;  anthères  biloculaires,  intiorsis, 
fixées  au  filet  par  le  dos.  Style  filiforme,  persistant  après  la  déhis- 
cence de  la  capsule  à l'extrémité  de  l'axe  filiforme.  Stigmate  simple, 
rarement  trifide.  Ovaire  sessile,  triloculaire  ou  subur.iloculaire  par 
défaut  de  cloisons  complètes,  étroitement  tubuleux  au  centre  et 
produisant  du  fond  de  sa  cavité  centrale  un  style  libre,  parfaite- 
ment analogue  à ceux  (jii’ou  nomme  gynobasiques.  liois  po.es  m<- 
tarifères  situés  au-dessous  de  la  partie  moyenne  des  sillons,  et 
alternant  avec  les  loges.  Loges  contenant  deux  ovules  et  rarement 
plus,  fixés  à un  placenta  subbasilaire.  Capsule  trigone,  souvent  dé- 
primée, à 3 loges  contenant  1-2  graines,  quelquefois  uniloculaire, 
à 3 valves  loculicides.  Graines  subsphériques  ou  anguleuses,  a om- 
bilic placé  sur  l'angle  interne  et  au-dessus  de  la  hase.  Embryon  cv- 
lind racé- filiforme,  entouré  par  l’albumen  ; radicule  rapprochée  du 
hile. — plantes  exhalant  ordinairement  une  odeur  forte.  Bulbes  for- 
més de  tuniques  superposées.  Tiges  sans  articulations,  scapifoi  ines, 
tantôt  nues,  tantôt  entourées  jusque  vers  leur  milieu  par  les  gaines 
prolongées  des  feuilles.  Celles-ci  tantôt  planes,  tantôt  demi-cylm- 
driques  ou  cylindriques  et  ordinairement  fistuleuses.  Fleurs  toutes 
normales,  ou  souvent  entremêlées  de  bulbilles,  formant  ordinaire- 
ment une  ombelle  simple  et  terminale,  renfermées  avant  l'an/ /lèse 
dans  une  spclthe  uni-bi-plurivalve ; pédicelles  non  articulés,  munis 
de  bracléoles  à la  base. 

Obs.  Lorsque  nous  disons  que  la  lige  est  feuillée,  nous  ne  voulons  pas  dire 
que  ia  lige  produit  des  feuilles,  mais  que  les  feuilles,  qui  toutes  naissent  du 
bulbe  ue  font  que  se  prolonger  plus  ou  moins  sur  la  tige,  par  1 intermediaire 
d’une  gaine  membraneuse  qui  embrasse  complètement  la  tige  quelquefois  jus- 
qu’au delà  de  son  milieu. 

Sect  t Pohhum  Don.  — Divisions  du  périgonc  campanulées- conniventes  ; 

les  extérieures  carénées.  Filets  des  trois  étamines  intérieures  tncuspulcs, 

la  dent  centrale  portant  l'anthère.  Tige  feuillée  inférieurement  ou  jusque 

vers  le  milieu. 

a.  Ombelle  bulbifcrc. 

A.  84TIVUM  L.sp.\ 2b;  DC.fl . fr.  3,  p.  219;  Dub.  bot.  468; 
I ois  aall  1 v . 250;  Porrum  sativum  Rchb.  fl.  exc.  110.  — le. 
Jhd.  9pempL  07 1 ; Lob.  obs.  80,  f.  sin.  ; Rchb.  ic.  n°  1069; 
Gaud  helv.  2,  f.  \\.[Vulg.  ML).  - Ombelle  pauctflore  et  biilbi- 
fère  parfois  entièrement  bulbifère.  Spathe  caduque,  composée  a une 
seule  pièce  prolongée  en  pointe  trcs-longuc  et  dépassant  l ombelle. 
Fleurs  d’un  blanc  sale  ou  rougeâtre.  Etamines  incluses,  a filets  al- 
ternativement plus  larges  ; les  trois  intérieurs  tricuspidés  au  som- 
met et  à trois  pointes  presque  égales.  Feuilles  linéaires-elargies, 
aiguës,  planes  et  un  peu  canaliculées.  Tige  de  20  à 35  centimètres, 
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cylindrique,  feuillée  jusque  vers  son  milieu,  contournée  en  cercle 
avant  l’an  thèse.  Bulbe  entouré  de  bulbilles  ovoïdes-oblongs,  renfer- 
més dans  line  tunique  commune. 

p.  subrotund-um . Bulbilles  ovoïdes-subglobuleux.  A.  Ophioscoro- 
don  Don,  monogr.  5;  Koch,  syn  850;  A.  sativum  P.  Trev.  ail. 
n°  1 ; .4.  scorodoprasum  P.  Lin.  I.  c. 

llnb.  Cultivé  pour  les  usages  domestiques.  Cette  espèce  est-elle  bien  sponta- 
née en  France?  if  Juillet. 

.4.  !S(oro»opra$iiii  L.  sp.  425  [excl.  var.  p.);  DC.  fl.  fr.  5, 
p.  220  ; Dub.  bot.  468;  Lois,  g ail.  1,  p.  250  ; Coss.  et  Germ.  fl. 
par.  553;  Godr.  fl.  lorr.  3 ,p.  64;  Porrum  Scorodoprasum  Rchb. 
fl.  exe.  1 10.  — le.  Moris.  sect.  4,  t.  15,  f.  2,  n°  10  ; Clus.  hist. 
191 , /'.  1 ; Rchb.  ic.  n°  1073.  (Vulg.  Rocambole.)  — Ombelle  pau- 
ciflore  et  bulbifère,  ou  parfois  entièrement  bulbifère.  Spalhes  à 2 
valves  ovales,  brusquement  terminées  en  pointe,  et  plus  courtes  que 
l’ombelle.  Fleurs  purpurines.  Divisions  périgonales  rudes  sur  le  dos. 
Etamines  incluses  ; les  trois  filets  Iricuspidés  à pointe  antliérifère 
deux  fois  plus  courte  que  le  filet  et  que  les  pointes  latérales. 
Feuilles  planes,  linéaires  un  peu  élargies,  denticulées-scabres  aux 
bords.  Tige  droite,  de  3-8  décimètres,  cylindrique,  feuillée  jusque 
vers  son  milieu.  Bulbe  entouré  de  bulbilles  ovoïdes,  acuminés,  pédi- 
cellés,  renfermés  dans  une  tunique  commune. 

Hnb.  Lieux  sablonneux  : Paris,  Vosges,  Alsace,  Gap.  Souvent  cultivé  pour 
les  usages  domestiques.  Cette  espèce  parait  rare  en  France,  if  Juin-juillet. 

4.  fincALE  L.  sp.  428;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  228;  Dub.  bot.  469; 
A.  vineale  et  littoreum  Lois.  gall.  \ ,p.  250. — le.  Moris.  sect.  4, 
t.  15.  n°  4;  Fuchs , hist.  737;  Lob.  obs.  78, , f.  2 , et  ic.  t 156, 
f.  2;  Rchb.  ic.  n°  1075.  — Ombelle  paucitlore  et  bulbifère,  ou 
parfois  entièrement  bulbifère  (A.  compactum  Thuill.  fl.  par.  167). 
Spathe  formée  d'une  seule  pièce  ovale,  courte  et  brusquement  ter- 
minée en  pointe.  Fleurs  d’un  rose  pâle.  Divisions  périgonales  lisses 
sur  le  dos.  Etamines  dépassant  le  périgone  ; les  trois  filets  tricuspi- 
dés  à pointe  antliérifère  plus  longue  que  le  filet , et  presque  égale 
aux  deux  latérales.  Feuilles  subcylindriques,  fistuleuses,  étroitement 
canaliculées  en  dessus.  Tige  de  4-8  décimètres,  cylindrique,  feuillée 
jusque  vers  son  milieu.  Bulbe  accompagné  de  bulbilles  pédicellés  et 
renfermés  dans  une  tunique  commune. 

Uab.  Champs,  vignes,  friches,  dans  presque  toute  la  France,  if  Juin- 
juillet. 

b.  Ombelle  capsulifere. 

1 . Feuilles  planes. 

4.  PttRRimi  L.  sp.  423  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  21 9 ; Dub.  bot.  468; 
Lois.  gall.  1 , p.  249;  Ror.  fl.  centr.  509  ; Porrum  commune  Rchb. 
fl.  exc.  111.  — le.  Dod.  pempt.  677,  f.  1 ; Lob.  obs.  77,  f.  dexir.; 
Rchb.  ic.  n°  1071.  (Vulg.  Poireau.)  — Ombelle  très-ample,  glo- 
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buleuse  Spathe  univalve,  ealyptriforme,  longuement  prolongé  on 
pointe  qui  dépasse  beaucoup  l'ombelle.  Klems  roses.  Périgone  a di- 
visions oblongues-obtiises,  très-coneaves,à  carène  verdâtre  et  seabre. 
Etamines  toutes  exsertes;  tilets  externes  oblongs,  insensiblement 
acuminès  vers  le  sommet;  les  5 autres  munis  d'appendices  lancéo- 
lés, terminés  en  pointe  sétacée  et  enroulée;  pointe  anthérifère 
n égalant  que  la  moitié  du  filet  qui  la  porte  et  des  appendices  laté- 
raux ; anthères  rougeâtres.  Style  court,  inclus.  Ovaire  en  pyramide 
à 5 pans  creusés  d’un  sillon  peu  profond.  Feuilles  planes,  un  peu 
carénées,  1 i néai res— élargies,  aiguës,  un  peu  glauques.  Tige  de  5-9 
décimètres,  droite,  cylindrique,  feuillée  jusque  vers  son  milieu, 
bulbe  allongé,  produisant  latéralement  de  gros  caïeux  peu  nombreux. 
— Plante  à odeur  piquante  distincte  de  celle  de  l'ail.  Feuilles  tan- 
tôt ciliées,  tantôt  glabres  aux  bords;  filets  dentés-ciliés  surtout  à la 
base,  ainsi  que  dans  les  deux  espèces  suivantes.  (Voir  dans  Bureau 
11.  eontr.  les  excellentes  diagnoses  decette  espèce  et  des  suivantes.) 
llab.  Cultivé  pour  les  usages  domestiques,  (i)  et  V-  Juin-août. 


A.  jIxipeloi’iiasiüm  L.  sp.  425;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  219;  I)ub. 
bot.  408;  Lois.  gall.  i,  p.  249;  Bor.  fl.  centr.  509;  Porrum  Am- 
peloprasum  Rchb.  fl.  exe.  111. — le.  I)od.  pempt.  078,  f.  2;  ( lus. 
hist.  1,  p.  190;  Rchb.  ic.  n°  1072.  — Ombelle  très-ample,  globu- 
leuse. Spathe  caduque  à pointe  allongée.  Fleurs  roses.  Périgone  a 
divisions  ovales-oblongues,  très-concaves,  à carène  un  peu  verdâtre 
et  hérissée  d’aspérités.  Filets  des  étamines  extérieures  dépassant 
peu  le  périgone,  subitement  rétrécis  du  milieu  au  sommet  ; les  trois 
autres  très -saillants,  à appendices  linéaires,  terminés  en  pointe  sé- 
tacée et  enroulée;  pointe  anthérifère  presque  aussi  longue  que  le 
filet  qui  la  porte  ; anthères  jaunes.  Style  saillant  et  égalant  les  éta- 
mines longues.  Ovaire  à trois  pans  creusés  d’un  sillon  profond. 
Feuilles  presque  planes , linéaircs-lancéolées,  allongées,  un  peu 
glauques.  Tige  de  I mètre,  droite,  cy  lindrique,  feuillée  jusque  vers 
son  milieu.  Bulbe  arrondi,  produisant  des  caïeux  nombreux.  — 
Plante  à odeur  d’ail. 

Hab.  Cultivé  pour  les  usages  domestiques.  Juillet-août. 


A.  POLYANTHIM  Rœm.  et  Schultes , syst.  7,  p.  1016;  Bor.  fl. 
centr.  éd.  2,  p.  509;  A.  multiflorum  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  516  ; Dub. 
bot.  468;  Lois.  gall.  1,  p.  249.  — Ombelle  ample,  globuleuse. 
Spathe  caduque,  à pointe  égalant  à peine  l’ombelle.  Fleurs  rosées. 
Périgone  à divisions  ovales,  arrondies  ou  mucronulées  au  sommet, 
très-concaves,  à carène  d’un  rose  plus  foncé  et  chargée  d’aspérités. 
Etamines  incluses  ou  peu  saillantes,  à filets  obscurément  ciliés  à la 
base;  les  trois  extérieurs  lancéolés  et  insensiblement  rétrécis  du 
milieu  au  sommet  ; les  trois  autres  munis  d’appendices  linéaires, 
terminés  en  pointe  sétacée  et  enroulée  ; pointe  anthérifère  n égalant 
que  la  moitié  ou  le  tiers  du  filet  qui  la  porte  et  des  appendices  ; an- 
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tlières  jaunes.  Style  long,  saillant.  Ovaire  à trois  pans  creusés  d’un 
silfon  et  bilobés  au  sommet.  Feuilles  planes,  linéaires  (larges  de 
10-15  millimètres),  aiguës.  Tige  de  5-7  décimètres,  droite,  cylin- 
drique, feuillée  jusqu’au  tiers  de  sa  hauteur.  Bulbe  arrondi,  entouré 
de  bulhilles  blanchâtres,  subsessiles,  subglobuleux,  enveloppés  dans 
les  tuniques.  — Plante  à odeur  piquante  se  rapprochant  de  celle 
du  poireau. 

Ilab.  Le  Cher  (Bnr.  Dèséglise  !)  ; Toulouse  ! (. Noulet );  toute  la  région  médi- 
terranéenne. Juin-juillet. 

Ohs.  Il  nous  a paru  que  la  description  de  IM.  multiflorum  Desf.  ne  s’adap- 
tait qu'incomplétement  à notre  plante,  et  nous  avons  adopté  l’opinion  de 
Rœmer  et  Schultes. 

A.  rotdrdiiim  L.  sp.  425;  D C.  fl.  fl.  5,  p.  515;  Dub.  bot.  408  ; 
Lois.  gall.  1 ,p.  249  ; Bor.  fl.  centr.  510;  Kirschl.  fl.  als.  176.  — 
le.  Clus.  hist.  196,  f.  1 ; Gœrtn.  fr.  1 , 1. 16  ; Rchb.  ic.  n°  1079.  — 
Ombelle  ample,  globuleuse.  Pédicelles  inégaux , les  extérieurs  courts 
et  réfléchis.  Spathe  univalve,  brièvement  mucronée,  plus  courte  que 
l’ombelle.  Fleurs  pourprées.  Périgone  à divisions  oblongues , arron- 
dies ou  mucronulées  au  sommet,  concaves,  à carène  scabre  et  d'un 
pourpre  noir.  Etamines  incluses  ; filets  ciliés  à la  base  ; les  trois  ex- 
térieurs simples,  plus  courts  et  linéaires-acuminés  ; les  trois  inté- 
rieurs très— dilatés  à la  base,  à pointe  anthérifère  n égalant  que  le 
tiers  du  filet  et  des  appendices  latéraux  ; anthères  purpurines.  Style 
à peu  près  égal  à l’ovaire.  Ovaire  trigone,  sillonné.  Feuilles  planes, 
carénées,  linéaires,  aiguës,  à gaines  striées.  Tige  de  4-6  décimètres, 
droite,  cylindrique,  feuillée  dans  son  tiers  inférieur.  Bulbe  entouré 
d’un  grand  nombre  de  bulhilles  bruns,  stipités , séparés  par  des 
membranes  et  entourés  d’une  tunique  commune.  — Plante  h odeur 
piquante,  bien  distincte  de  la  précédente  par  ses  fleurs  d’un  tiers 
plus  allongées  et  ayant  plus  de  rapport  avec  une  pyramide  triangu- 
laire. 

Hab.Se mur,  dans  laCôle-d’Or;  Alsace  (KirsrhI.);  Nancy  (Godron);  Castillon 
près  de  Remoulin  dans  le  Gard  (de  Pouzolz );  Gnp  (Blanc);  Toulon  (Cavalier); 
Cannes  ( Loret ).  Juin-août. 

A.  acotbfloeium  Lois.  not.  55  et  fl.  gall.  1,  p.  249;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  516  ; Dub.  bot.  468.  — le.  Rchb.  ic.  n°  1078.  — - Ombelle 
ample,  globuleuse.  Pédicelles  de  1-2  centimètres.  Spathe  univalve 
et  plus  rarement  bivalve,  acuminée,  un  peu  plus  courte  que  l’om- 
belle. Fleurs  purpurines.  Périgone  à divisions  lancéolées $ acuminées 
et  à sommet  presque  obtus,  concaves,  à carène  à peine  scabre. 
Etamines  inèluses;  filets  tous  dilatés  et  ciliés  à la  base;  trois  lancéo- 
iés-acuminés  ; trois  tricuspidés  au  sommet , la  pointe  anthérifère 
égalant  ci  peine  la  moitié  ou  le  tiers  du  filet  et  des  appendices  laté- 
raux; anthères  brunâtres.  Style  égalant  l’ovaire  et  ne  dépassant  que 
peu  ou  pas  les  anthères.  Ovaire  trigone.  Feuilles  linéaires,  un  peu 
élargies,  atténuées  au  sommet,  un  peu  contournées,  finement  clen- 
ticulées  aux  bords  et  sur  la  carène,  à gaines  striées  et  ancipitées. 
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Tige  de  5-4  décimètres,  droite,  cylindrique,  feuilléo  dans  son  litTs 
inférieur.  Bulbe  simple,  ovoïde. 

Ilab.  Cannes,  Fréjus,  Hyères,  Toulou,  Marseille,  elc.  Juin. 

2 Feuilles  demi-cylindriques  on  cylindriques,  fistuleuscs. 

4.  «îpii  t ROCKPiULoi  L.  sp.  -126;  1)C  fl.  fr.  5,  j).  228; 
Uub.  bot.  -4G8  ; Lois.  gall.  1,  p.  249  ; A.  Deseglisei  liât',  nul.  no- 
vembre 1865,  p.  17;  A.  descendens  auct.  <jall.  (non  L.).  Hall, 
op.  de  AU.  n°  10. — Je.  Clus.  hist.  \yp.  105,  f.  1. — Ombelle  très- 
fournie,  arrondie  ou  oblongue  , à pédicelles  inégaux,  les  inférieurs 
plus  courts,  ceux  du  centre  s'allongeant  après  l’anthèse,  parfois  très- 
longs  et  rendant  bombelle  ovoïde  (.4.  descendens  mull.).  Spathe  à 
1-2  valves  ovales,  brièvement  acuminées,  ordinairement  plus  courtes 
que  l'ombelle.  Périgone  purpurin,  rarement  blanc,  ovoïde,  à divi  - 
sions  ovales-lancéolées  ; les  extérieures  portant  une  carène  lisse  ou 
munie  de  légères  aspérités.  Etamines  presque  une  fois  plus  longues 
que  le  périgone  ; pointe  antbérifère,  dans  les  filets  trilides,  de  moitié 
plus  courte  ou  presque  aussi  longue  que  le  blet,  et  égalant  ou  dé- 
passant les  deux  pointes  latérales.  St x le  Unissant  par  égaler  les  éta- 
mines. Ovaire  oblong-pyramidal.  Feuilles  linéaires,  demi-cylindri- 
ques, listuleuses,  aigues,  portant  en  dessus  un  canal  large , peu  pro- 
fond, prolongé  dans  les  deux  tiers  inferieurs  de  la  feuille , dont  le 
tiers  sup.  est  exactement  cylindrique.  Tige  de  4-8  déc.,  cylindri- 
que. Bulbe  entouré  de  beaucoup  de  bulbilles  blanchâtres  stipités. 

fi.  arvense.  Pédicelles  plus  courts , les  uns  réfléchis,  les  autres 
dressés;  périgone  blanc,  à divisions  munies  d'une  carène  lisse; 
bulbe  simple.  A.  arvense  Guss.  syn.  sic.  395;  U or.  fl.  centr.  510; 
A.  parvi/lorum  Desv.  fl.  Anj.  96  ( non  L.);  A.  tenuiflorum  De- 
laslre , fl.  Vienne , 420;  Lois.  gall.  1,  p.  252. 

Hab.  Lieux  secs  et  pierreux,  vignes,  bois,  etc.;  variété  (3.  Blavay  dans  la 
Vienne  (belaslre);  Anjou  (Desv.).  X-  Juin-août. 

Ons.  M.  Bureau  a observé  que  tous  les  auteurs,  sous  le  nom  d’.t.  sphœrore- 
phalon  /..,  confondaient  deux  espèces,  l une  a feuilles  canaliculées  en  dessus, 
l’autre  à feuilles  à peine  sillonnées  vers  le  sommet.  Déplus  il  a réservé  le  nom 
d . j . sphœrocephalon  à l’espèce  à feuilles  à peine  sillonnées  au  sommet.  Mais 
Linné  ayant  donné  pour  station  à sa  plante  la  Sibérie,  la  Suisse  et  l’ Italie,  et 
la  seule  espèce  signalée  dans  ces  deux  dernières  contrées,  soit  du  temps  de 
Linné,  soit  encore  maintenant,  étant  celle  a feuilles  canaliculées,  il  en  resuite 
que  VA.  Deseglisei  est  le  véritable  A.  sphœrocephalon  L.,  et  que  I A.  sphœrocc- 
pholon  lior.  doit  prendre  un  autre  nom.  M.  Keuter  nous  a envoyé  des  exem- 
plaires vivants,  venant  du  Saleve,  sur  lesquels  nous  avous  étudié  les  feuilles  de 
cette  espèce  fondée  par  Linné  principalement  sur  la  plante  de  Haller. 

4.  APPROxniATiM  Gren.  et  Godr.;  A.  sphœrocephalon  lior. 
not.  novembre  1853,  p.  18  non  L.). — Ovaire  ovoïde.  Feuillesd’im 
vert  clair , cylindracées , un  peu  comprimées,  fistuleuscs,  n'offrant 
en  dessus  qu'un  sillon  peu  marqué  et  seulement  près  du  sommet. 
— Le  reste  comme  dans  F A.  sphœrocephalon. 

Ilab.  Le  Cher!  IDcseglise)]  Angers  (Bore  au).  & Juin  juillet. 
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A.  uescendeks  L.  sp.  pi.  427  (e.xcl.  syn.  Hall.),  et  mant. 
363  ; G us  s.  syn.  sic.  \,p.  592?  (: non  Rchb .);  A.  cminens  Gren. 
olim.  — Ombelle  ovoïde;  péd icelles  supérieurs  s’allongeant  ordi- 
nairement beaucoup  à la  maturité  et  donnant  ainsi  l’apparence  de 
deux  ombelles  superposées  et  distantes  l’une  de  l’autre  de  presque 
1 centimètre,  la  supérieure  fertile,  l’inférieure  stérile  et  en  partie  ré- 
fléchie. Spathe  univalve,  plus  courte  que  l'ombelle.  Périgone  à di- 
visions rosées,  plus  foncées  sur  la  carène  lisse  et  non  scabre,  blan- 
châtres aux  bords  , oblongues-linéaires , obtuses.  Etamines  toutes 
exsertes;  les  5 tilets  simples  linéaires;  les  3 filets  trifides  à pointe 
anthérifère  aussi  longue  que  le  restant  du  filet  et  que  les  pointes  la- 
térales. Capsule  obovée-globuleuse,  déprimée  au  sommet.  Feuilles 
linéaires,  aiguës,  subtriquètres  ou  clemi-cylinclriques?  et  canalicu- 
lées  en  dessus  avec  de  fines  aspérités  aux  bords.  Tige  de  2-4  déci- 
mètres, feu i liée  jusqu’au  milieu  et  même  aux  deux  tiers  de  sa  hau- 
teur, obscurément  striée.  Bulbe  simple,  dépourvu  de  bulbilles , et 
festonné  d’un  grand  nombre  de  tuniques  non hyalines-membraneuses, 
et  qui  se  divisent  en  fils  parallèles  très-nombreux.  — Ombelle  et 
fleurs  de  moitié  plus  petites  que  celles  de  VA.  sphœrocephalon. 

Unb.  Marseille,  Toulon,  Hyères.  Juin. 

Oas.  Linné  n’a  d’abord  considéré  VAIlium  descendais  que  comme  une  variété 
de  VA.  sphœrocephalon.  Puis,  entraîné  sans  doule  par  l’opinion  de  Haller,  il 
constitua  les  deux  espèces,  en  assignant  à VA.  descendens  pour  unique  localité 
la  Suisse.  Mais  Haller  ajant  plus  tard  admis  l’identité  des  deux  espèces,  Linné 
n’adopta  point  celle  manière  de  voir.  Loin  de  là,  il  protesta  en  quelque  sorte 
dans  le  Mantissa  en  excluant  pour  son  A.  descendens  toute  citation  de  Haller,  et 
en  indiquant  par  là  que  si  les  deux  plantes  helvétiques  ne  constituaient  qu'une 
espece,  celles  du  Species  continuaient  à en  présenter  a ses  yeux  deux  bien  dis- 
tinctes. Toutefois  eu  éliminant  de  sou  A.  descendens  les  synonjmeset  l’habitat 
de  Haller,  Linné  n’indique  point  la  patrie  de  sa  plante.  11  ne  reste  donc  que  la 
diagnose,  qui  est  loin  d’élre  assez  précise  pour  faire  reconnaître  l’espèce  avec 
certitude.  Toutes  les  espèces  très-voisines  de  VA.  sphœroeephalon  peuvent  donc 
prétendre  à porterie  nom  d’A.  descendens,  à moins  que  l’herbier  de  Linné  ne 
donne  une  solution  définitive.  Il  est  donc  possible  que  la  plante  que  nous  avons 
décrite  ne  soit  pas  celle  de  Linné,  èt  c’est  sous  l’influence  de  cette  idée  que,  dès 
I85Ô,  époque  à laquelle  j’observai  cette  plante  pour  la  première  fois,  je  lui 
donnai  le  nom  d’.4.  eminens,  voulant  rappeler  par  cette  dénomination  la  forme 
remarquable  de  l’ombelle  qui,  à sa  maturité,  offre  ordinairement,  par  l’inégalité 
des  pédicelles,  deux  ombelles  superposées  et  parfois  distantes  l’une  de  l’autre 
d’un  centimètre. 


Sect.  2.  ScaoEisor iiAscM  1) cil.  — Divisions  du  perigone  étalées  en  étoile.  Filets 
des  étamines  tous  simples,  ou  trois  seulement  échancrés  au  sommet  ét  pro- 
du’sant  au  (entre  del’échancrure une  pointe  anthérifère  très-longue.  .Spathe 
à valves  courtes  peu  ou  point  acuminées.  Feuilles  cylindriques,  complètement 
fi  si  u leu  ses. 

A.  Asc aloikici’mI.  sp.  429  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  228;  Dub.  bot. 
468  ; Lois.  gall.  i,  p.  250.  — le.  Moris.  hist.  sect.  4,  t.  14,  f.  3 ; 
Lob.  obs.  77,  f.  sin.;  Rchb.  ic.  n°  1076.  (Vulg.  Echalotte.)  — 
Ombelle  globuleuse.  Spathe  à 2 valves  ovales,  plus  Courtes  que 
l’ombelle.  Périgone  violacé,  à divisions  ovales-lancéolées,  munies 
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il’mift  carèno  presque  noire.  E lamines  égalant  le  périgone;  les  3 
lilets  Iri li< les  extrêmement  dilatés  el  presque  aussi  larges  que  longs, 
à appendice  anthérifère  trois  éi  quatre  fois  plus  lonq  que  le  fiel,  et 
cinq-six  fois  plus  lonq  que  les  deux  appendices  latéraux  réduits  à 
deux  points  trianqulaires  ; anthères  jaunes.  Feuilles  étroites,  subu- 


lées,  très-cylindriques  et  parfaitement  (istuleuses , a gaines  un  peu 
violacées.  Tige  de  2-3  décimètres,  feuillée  à la  base.  Bulbes  petits 
et  agrégés. 

llab.  Cultive  pour  les  usages  domesli(|ues.  4*  Juin-juillet. 


.4.  Cepa  L.  sp . 431  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  223;  Dub.  bot.  469; 
Lois.  qall.  1 , p.  231 . — le.  Dod.  pempt.  687;  Moris.  hist.  sert,  4, 
t.  14,  f.  1-2  ; lle/ib.  ic.  n°  1083;  Gaud.  hele.  2,  t.  10,  f.  1.  ( Vuly . 
Ognon.) — Ombelle  globuleuse,  très-volumineuse.  Spatlie  à 2-4 
valves  réfléchies  et  souvent  plus  longues  que  l'ombelle.  Périgone 
blanc,  vcudâtre  ou  purpurin,  à divisions  oblongues,  obtuses.  Eta- 
mines à lilets  presque  une  fois  plus  longs  que  le  périgone;  les  trois 
lilets  tritides  aussi  larges  que  longs,  à pointes  latérales  très-courtes , 


el  à appendice  anthérifère  bien  plus  long  que  le  tilet  lui-mèine;  an- 
thères d’un  jaune  verdâtre.  Style  plus  court  que  les  étamines. 
Feuilles  distiques,  glauques,  lisses,  cylindriques,  aiguës,  parfaite- 
ment (istuleuses.  Tige  de  6-8  décimètres,  entièrement  iistuleuse  et 
renflèe-ventrue  à la  base.  Bulbe  solitaire,  volumineux  (3-10  centi- 
mètres de  diamètre),  variable  dans  sa  forme,  ainsi  que  dans  son  vo- 
lume, mais  ordinairement  globuleux  très-déprimé. 


llab.  Cultivé  pour  les  usages  domestiques.  ^ Août. 


4.  ÜÜcimeaoprasoi  L.  sp.  432  ; D C.  fl.fr.  3,  p.  227  et  3, 
p.  319;  Dub.  bot.  469;  Lois.  gall.  1,  p.  232.  — le.  Dod.  pempt. 
689  ; Moris.  hist.  sect.  4,  t.  14,  f.  4;  Rchb.  ic.  n°  1083.  C.  Billot , 
exs.  n°  1079! — Ombelle  globuleuse.  Spathe  d’abord  rose,  puis  «lé- 
colorée.  bivalve,  presque  égale  à l’ombelle.  Périgone  rose,  à divi- 
sions lancéolées,  aiguës.  Etamines  de  moitié  plus  courtes  que  lepé- 
rigone,  à lilets  tous  simples  et  subulés.  Anthères  brunâtres  ou 
jaunes.  Style  inclus.  Feuilles  glaucescenles,  subcvlindriques-subu- 
jées,  parfaitement  (istuleuses.  subcanaliculées  à la  base,  à gaines 
épaisses  et  striées,  fige  de  2-3  décimètres,  cylindrique,  feuillée  seu- 
lement dans  le  quart  inférieur.  Bulbes  allongés,  souvent  agrégés. 

g.  alpinum  Koch.  Plante  plus  forte,  plus  élevée;  tige  un  peu  plus 
feuillée.  A.  foliosum  Clarion  in.  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  723. 

Jlab.  La  Vienne;  Deux-Sèvres  ; Loire-Inférieure;  C«‘>te-d'Or  ; Lorraine; 
haut  Jura;  Lozère;  Cévennes;  Alpes;  Pyrénées;  hautes  montagnes  de  Corse. 
U-  Juin-juillet. 
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Sert.  5.  Molujm  Don.  — Divisions  du  périgone  étalées  ou  campanulées. 
Etamines  à filets  simples,  inséréesàla  hase  des  divisions  du  périgone.  Spathe 
uni-bivalve,  niembraneuse-transpareute,  ne  dépassant  pas  l’ombelle.  Feuilles 
planes,  toutes  radicales  et  à peine  engainantes  tout  à fait  à la  base  de  la 
tige,  linéaires,  souvent  élargies  ou  lancéolées,  ordinairement  péliolées. 
Souche  consistant  en  un  seul  bulbe.  (Dans  VA.  vietoriale  les  gaines  des 
feuilles  sont  longues  et  embrassent  la  tige  au  moins  dans  son  tiers  infé- 
rieur.) 

A.  Ciia.-m  ERorv  /..  sp.  433;  DC.fl.  fr.  5,  p.  224;  Dub.  bot. 
471;  Lois.  gall.  I , p.  254 . t—  le  Moris.  hist.  sect.  4,  t.  16  n°  8; 
Rchb.  ic.  n°  1096.  Billot,  exsicc.  n°  668!;  Rchb.  exs.  n°  2320!  — 
Ombelle  pauciflore,  se  fnontrant  presque  au  niveau  du  sol.  Spathe 
un i val ve , hyaline,  obeonique  et  vaginante  à la  base,  puis  laciniée, 
un  peu  plus  courte  que  l’ombelle.  Péclicelles  penchés  à la  maturité. 
Périgone  blane,  très-caduc,  à divisions  lancéolées-linéaires , aiguës 
ou  obtuses.  Etamines  d’environ  moitié  plus  courtes  que  le  périgone; 
anthères  d’un  jaune  pâle.  Style  égalant  les  étamines.  Capsule  sub- 
globuleuse, déprimée  ; graines  très-anguleuses  et  chagrinées.  Feuilles 
glaucescentes,  molles,  planes,  pliées  en  gouttière  et  carénées  sur  le 
dos,  linéaires,  acuminées,  ciliées  par  de  très-longs  poils  blancs , 
glabres  ou  plus  ou  moins  pubescentes  sur  les  faces,  trois-quatre 
fois  plus  longues  que  l’ombelle  et  étalées  (à  terre.  Tige  de  deux- 
quatre  centimètres,  entièrement  enfouie  dans  le  sol.  Bulbe  ovoïde,  à 
tuniques  brunes. 

Ilab.  Collioure,  Marseille,  Hyè  res;  la  Corse,  Mars-avril. 

A.  siiKiaiRSUTUM  L.  sp.  424;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  221  ; Dub. 
bot.  470  ; A subhirsutum  et  graminifolium  Lois.  gall.  1,  p.  253. 

— le.  Clus.  hist.  1 92,  f.  5;  Lob.obs.  S I , f.  dextr.;  Rchb.  ic.  n°  1099. 

— Ombelle  pauciflore  (3-10  fleurs),  fastigiée.  Spathe  univalve, 
ovale,  actionnée,  entière  ou  bi-trifide,  un  peu  plus  courte  que  l’om- 
belle. Péd icelles  inégaux.  Périgone  étalé,  à divisions  lancéolées, 
aiguës  et  acuminées,  ou  obtuses  et  mucronulées.  Etamines  d’un  tiers 
plus  courte  que  le  périgone;  anthères  d’un  rose  très-pâle.  Style 
presque  égal  au  périgone,  ci  stigmate  subaigu.  Capsule  globuleuse- 
trigone,  déprimée.  Graines  ovoïdes,  chagrinées  et  ridées.  Feuilles 
1-2-3,  linéaires,  acuminées,  un  peu  plus  courtes  ou  un  peu  plus 
longues  que  la  tige,  planes,  canaliculées  en  dessus,  finement  caré- 
nées en  dessous,  glabres  et  poilues- ciliées  aux  bords,  ou  subpubes- 
centes  sur  les  faces  et  surtout  sur  le  dos.  Tige  de  2-3  décimètres, 
cylindrique  ou  obscurément  anguleuse,  dressée,  glabre.  Bulbe  ar- 
rondi, petit  (9-12  millimètres  de  diamètre),  enveloppé  de  tuniques. 

Ilab.  La  Provence,  Cannes;  la  Corse,  Ajaccio,  Bonifacio,  etc.  ’ty  Avril-mai. 

A.  trï«5UETrum  L.  sp.  451;  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  222;  Dub. 
bot.  470;  Lois.  gall.  [,p.  253. — le.  Moris.  hist.  sect.  4,  t.  16, 
n°  7;  Rudb.  elys.  2,  p.  159,  f.  2;  Rchb.  ic.  n°  1101.  C.  Billot, 
exsicc.  n°  862  ! — Ombelle  lâche,  unilatérale,  presque  pauciflore 
(5-12  fleurs).  Spathe  à deux  valves  lancéolées-acuminées,  de  meme 
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longueur  fj ne  les  pédicolleç  tous  inclines  <1  un  seul  cote.  I*  leurs  <1  un 
beau  blanc,  longues  (1-4-10  millimètres),  evündracécs,  a divisions 
étroitement  lancéolées-oblongues,  aigues,  à lu  fin  conniventes.  Ela- 
in i lies  ib*  moitié  plus  courtes  que  le  périgone.  Style  a stigmate  tri- 
fide.  Capsule  globuleuse-lngont*,  déprimée.  Graines  anguleuses,  ri- 
dées-rugueuses,  munies  d’une  arille  grisâtre.  Feuilles  glabres,  li- 
néaires. planes  et  pliées  en  gouttière,  finement  carénées  sur  le  <los, 
plus  courtes  ou  plus  longues  que  la  tige.  Celle-ci  de  2-4  décimètres, 
triquèlre , à 5 angles  aigus  séparés  par  5 sillons,  droite  ou  penchée, 
entourée  de  gaines  seulement  près  de  la  base,  bulbes  souvent  fuse  i— 
culés,  petits  (10-12  millimètres  de  diamètre),  entourés  de  tuniques 
membraneuses.  — Plante  très-glabre  a odeur  fortement  alliacée. 

liai).  P\ ronces  orientales,  Collioure,  Bnnj  uls-sur-Mcr  ; Provence,  Fréjus, 
H > ères  ; Corse.  ^ Mars-mai. 

A.  eivViM  i BAi  u Ten.  fl.  neap.  1 , p.  108,  /.  51  ; Gruss.  syn. 
sic.  1,  5.  587;  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  58.  — Ombelle  paueiflore. 
Spatbe  à valves  subliné. lires,  plus  courtes  que  les  pédicelles.  Ceux-ci 
dressés  et  arqués  pendant  l’an  thèse,  puis  arqués  et  réfléchis  en  tous 
sens  à la  maturité.  Périgone  turbiné,  à divisions  subobtuses,  presque 
ouvertes  en  étoile  lors  de  la  floraison,  puis  commentes  et  rappro- 
chées en  ellipsoïde  renflé  sur  le  fruit.  Style  égalant  les  étamines; 
stigmate  trilide.  Capsule  globuleuse-trigone,  déprimée.  Graines 
anguleuses,  rugueuses,  munies  d’une  arille.  Feuilles  glabres,  étroi- 
tement linéaires,  planes,  finement  carénées  sur  le  dos,  ordinaire- 
ment plus  longues  que  la  tige.  Ctille-ci  de  2-5  décimètres,  triquèlre 
et  à 3 angles  aigus,  feuillée  intérieurement.  Bulbe  petit  (8-10  mil- 
limètres de  diamètre),  entouré  de  tuniques  membraneuses.  - — 
Plante  très-glabre,  plus  grêle  que  la  précédente  dont  elle  est  très- 
voisine,  mais  dont  elle  est  bien  distincte  par  ses  fleurs  à la  tin  glo- 
buleuses et  réfléchies  dans  tous  les  sens,  et  non  unilatérales  et 
cvlindracées,  ainsi  que  par  les  pédicelles  arqués. 

liai).  Corse,  montagnes  au-dessus  des  bains  de  (iuagno!  (Clcmrnt).  '*f  Avril. 


A.  uosiiti  L.  sp.  ed.  1 , p.  290  (non  ed.  2)  et  syst.  ed.  12,  v 2, 
p.  238  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  221  ; Dub.  bot.  470  ; Lois.gall.  1 , p.  252  ; 
Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  53.  — le.  Magn.  bot.  p.  10;  Jacq.  ic.  rar. 
t.  365  ; Bchb.  ic.  n°  1102.  Soleir.  exsicc.  n°  4548  î;  Brhb.  exsicc. 
720!;  Bourgeau , cxs.  101!  — Ombelle  multiflore,  fastigiée  et  étalée 
à la  maturité.  Spatbe  univalve,  engainante  à la  base,  tri-quadrifde , 
à divisions  ovales- acuminées.  Périgone  campanule,  à divisions 
dressées,  elliptiques-oblongues,  obtuses,  entières  on  émarginées  et 
dentieulées,  d’abord  d'un  beau  rose,  puis  décolorées  et  blanches- 
scarieuses.  Etamines  un  peu  plus  courtes  que  le  périgone  ; anthères 
jaunes.  Style  égalant  les  étamines,  subaigu.  Capsule  globuleuse- 1 ri- 
gone,  déprimée,  n’égalant  pas  la  moitié  de  la  longueur  du  périgone. 
Feuilles  linéaires  et  linéaires-élargies  5-12  millimètres),  planes  et 
pliées  en  gouttière,  acuminées,  très-finement  denlii  ulées-ciliées  aux 


LILIACÉES. 


205 


bords , un  peu  glauques.  Tige  de  3-4  décimètres,  cylindrique  nue 
ou  à peine  feuillée  à la  base,  plus  longue  que  les  feuilles  Bulbe 
ovoïde  entouré  d’un  très-grand  nombre  de  bulbdles  pedicelles.  — 
Requien  a distribué,  sous  le  nom  (VA.  obtusiflorum,  une  petite 
forme  à né  ri  go  ne  plus  court  et  a feuilles  linéaires. 

s.  bulbiferum.  Ombelle  formée  de  bulbdles  sessiles  et  entremêles 
de  quelques  (leurs.  A.  carneum  Bertol.  rar.  hg . dec.  1 ,p.  7 ; liions, 
hist.  sect.  4,  t,  16,  n°  1 1 . 

Ilab.  Corse;  Provence;  Languedoc;  le  sud-ouest  de  la  France.  \ Mai. 

A.  MKÆEsoiiiTAr«5LMi  Cyrill.  pi.  rar.  neap.  faso.  1,  p • t.  i 
(1788);  Guss.  sijn.  sic.  1,  p.  389;  Bertol.  fl.  ital.  4,/u  . • 

album,  Sam  in  Santi  viagg.  552,  «.7  (1 795)  ; DC.  fl.  fr  5,  p.  317, 
Dub.  bot.  470.  — le.  Red.  lit.  t.  300;  Rchb.  ic  n°  1108.  — Om- 
belle inultiflore,  fastigiée.  Spathe  univalve,  ovale, _ acummee,  plus 
courte  que  l’ombelle.  Périgone  d’un  beau  blanc,  a odeui  d au  le 
pine,  à divisions  rapprochées-campanulées  à la  base  et  etalees  su- 
périeurement  pendant  l'anthèse,  puis  conniventes,  laigcs  e.  ota  es, 
très-obtuses.  Etamines  de  moitié  plus  courtes  que  e perigone  ; 
anthères  d’un  vert-brun.  Stylo  obtus,  ne  dépassant  pas  les  elammes. 
Capsule  globuleuse,  trigone,  déprimée  et  ombiliquée  au  sommet 
n’égalant  guère  que  le  tiers  de  la  longueur  du  perigone.  Graines 
très-anguleuses  et  chagrinées.  Feuilles  largement  linéaires  (1-3  cen- 
timètres de  large),  acuminées,  très-finement  denticulees  aux  bords 
(à  la  loupe),  atteignant  5-4  décimètres  de  longueur,  quoique  plus 
courtes  que  la  tige,  planes  et  pliées  en  gouttière  supérieurement, 
carénées  sur  le  dos.  Tige  de  3-5  décimètres  glabre  drenee -,tn- 
aone  et  rarement  presque  arrondie,  a 3 angles  dont  deux  aigus  et 
un  obtus,  séparés  par  des  faces  carénées.  Bulbe  ovoïde,  entoure  de 
tuniques  qui  parfois  renferment  quelques  bulbdles. 

Hab.  Toulon!  (Robert);  Hyères  ! (Auzendre)  ; Cannes • (Lo«0|  ÎNarb0Dne 
(Dclort)  ; Ban> uls-sur-Mer  (. Xatard );  Corse  ( Clcment ,.  % .vnl-mai. 

iiCRiM  L.  sp.  450;  DC.  fl.  fr.  o,  p.  6of.  471^, 

1 nis  aall.  1 v.  254;  A.  monspessulanum  Gouan , ill.  2*,  t.  ■ 

!c  Clus  hist  191,  f.  2;  Rchb.  ic.  n°1106. — Ombelle  extrêmement 
mil lti flore .fasligi ée  Spathe  univalve,  à la  fin  plurif.de  a divisions 
ovales  aiguës.  Périgone  à divisions  étalées  en  etoile,  lancéolées, 
d’  n rose  violacé,  ou  blanchâtres  à nervure  verte.  Etamines  d un 
i rs  Plus  courtes  que  h périgone  ; filets  dilatés  et  cannes  en  cupule 
TC  Le;  anthères  d’ut!  blanc  sale..  Style  atteignant  les  an  e. 


obtus 
granu 


base:  auineres  u un  ukumv  uum.  - , „ 

. Capsule  presque  égale  au  périgone,  subglobuleuse,  a surface 

crranulée.  Graines  subglobuleuses.  Feuilles  épaisses,  largemen  an- 
céolée s-lin éaires  (2-4  centimètres,  de  large),  acuminées , cihees- 

ZuicuUes  aux  bords,  d’abord  dressées  et  glaucescentes  pms  ver  es 

et  étalées,  plus  courtes  que  la  tige.  Cel  e-c  de  v < ^ 

IjlMrique,  dressée,  nue  et  à peine  fouillée  a la  base.  Bulbeovo.de, 

gros  (5-4  centimètres  de  diamètre). 
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p.  bulbiferum.  Tige  terminée  par  un  paquet  globuleux  de  bul- 
billes  sessiles.  .1.  magicum  DC.  I.  c.  5,  p.  517  ; Dub.  bot.  471  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  254  ; Saint-Am.  bouq.  fl.agen.  t.  1°;  J.  B.  hist.  2, 
p.  569,  f.  inf. 

Ilab.  Montpellier,  Toulon,  tirasse;  var.  p.  Agen.  '4-  Mai* 

A.  UHSIAUM  L.  sp.  431  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  224  ; Dub.  bot.  471  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  254.  — le.  Dod.  pcrnpt.  672,  f.  2:  Furhs , hist. 
739;  Lob.  obs.  80,  f.  dextr.;  Bchb.  ic.  n°  1 109.  Duel  et  Maille , 
At>r6.  /7.  loc.  n°  67  ! ; Billot , e.r#tcc.  n°  1340  ! — Ombelle  lâche, 
presque  plane,  multiflore.  Spatheà  1-2-3  valves,  blancbe-scarieuse, 
un  peu  plus  courte  que  l’ombelle.  Fleurs  d’un  beau  blanc  de  lait,  à 
divisions  étalées  en  étoile,  line  air  es-lancéolécs  , aigues.  Etamines 
plus  courtes  que  le  périgonc , à lilets  subtiles.  Style  égalant  la  cap- 
sule, à stigmate  obtus.  Capside  globuleuse- trigone,  déprimée, 
creusée  de  trois  angles  rentrants  très-profonds.  Graines  sphériques, 
rugueuses,  sans  arille.  Feuilles  ordinairement  2,  d’un  vert  gai,  lui- 
santes en  dessus,  un  peu  glauques  en  dessous,  lisses  aux  bords,  el~ 
liptiques-lancéolées  ou  lancéolées , aiguës,  assez  brusquement  atté- 
nuées en  pétiole  aussi  long  ou  plus  long  que  le  limbe;  pétiole  exté- 
rieur dilaté  dans  sa  partie  inférieure  en  une  gaine  membraneuse  qui 
renferme  la  base  de  la  tige  et  le  pétiole  non  dilaté  de  l’autre  feuille. 
Tige  de  1-4  décimètres,  dressée,  nue  dès  la  base,  demi-cylindrique, 
munie  de  2 angles  sur  le  côté  convexe,  bulbe  oblong-linéaire,  per- 
pendiculaire, muni  d’une  enveloppe  membraneuse  transparente.  — 
Plante  à odeur  fortement  alliacée.  Périgonc  caduc  à la  maturité  de 
la  capsule. 

Ilnb.  Le  nord,  l'est,  l’ouest,  le  centre  d*  la  France;  Alpes  et  P pré  nées  ; 
manque  dans  la  région  méditerranéenne  proprement  dite.  Avril-mai. 

A.  Vhtokiii.in  L.  sp.  424;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  224;  Dub.  bot. 
471  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  60;  Bor.  fl.  centr.  513;  Lap.  abr.  178; 
Lecoq  et  Lamtt.  cat.  364  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  252;  A.  plantagi- 
nense  Lam.  dict.  1,  p.  65.  — le.  Glus.  hist.  189  ; Moris.  sert.  4, 
t.  15,  f.  7,  n°  16. — Ombelle  serrée,  globuleuse,  multiflore.  Spathe 
courte  , ovoïde  , univalve  , persistante  , plus  courte  que  l’ombelle. 
Fleurs  d’un  blanc-verdâtre  , devenant  jaunes  par  la  dessication,  à 
divisions  dressées , campanulées , oblongues,  obtuses.  Etamines  sail- 
lantes; anthères  jaunâtres.  Style  une  fois  plus  long  que  le  périgonc, 
astigmate  obtus.  Capsule  globuleuse,  profondément  trigone,  dépri- 
mée, à 3 angles  rentrants  très-profonds.  Graines  anguleuses,  noires 
et  chagrinées  , à bile  blanchâtre.  Feuilles  2-3  , larges  , lancéolées- 
elliptiques,  lisses  aux  bords,  alténuéesen  très-court  pétiole;  celui-ci 
se  continuant  en  longues  gaines  qui  embrassent  la  tige  dans  son  tiers 
ou  sa  moitié  inférieure.  Tige  de  4-6  décimètres,  cylindrique,  angu- 
leuse vers  le  sommet.  Bulbe  très-allongé-conique  (6-8  centimètres 
de  long  sur  2 de  large),  obliquement  implanté  dans  le  sol,  entouré 
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«le  tuniques  réticulées  très-épaisses,  porlani  dans  sa  longueur  beaucoup 
de  libres  radiculaires. 

Hab.  Les  Alpes,  Lautaret,  Grande-Chartreuse,  etc.;  les  Pyrénées,  Mont- 
Louis.  val  d’Eynes,  Canigou,  Madrés,  Costabona.  pic  de  Gard,  Castelet,  Ulz, 
rivière  de  Vieille,  etc.;  chaîne  des  monls  Dores,  montagnes  du  Cantal  ; chaîne 
du  Forez;  la  Mezane;  montagnes  de  la  Lozère;  la  Dole,  le  mont  d'Or  dans  le 
Jura  (Gmt.)  ; Vosges,  Hohnck,  Rotabac,  Ballon  de  Soultz,  etc.  ^Juin-juillet. 

.Sert.  4.  Codonoprasum  Koch.  — Divisions  du  périgone  rampanulèes-conni- 
ventes.  Etamines  insérées  au-dessus  de  la  base  des  divisions  du  périgone; 
filets  tous  simples.  Pédicelles  ordinairement  penchés  avant  l’antbèse.  Spathe 
à 2 valves,  dont  l’une  au  moins  est  longuement  prolongée-acuminee.  Feuilles 
peu  ou  pas  fistuleuses,  munies  de  gaines  qui  se  prolongent  jusqu’au  tiers  ou 
a la  moitié  de  la  hauteur  de  la  tige,  et  font  que  celle-ci  est  feuillée.  Bulbes 
ordinairement  solitaires. 

a.  Ombelle  bulbifère. 

A.  oïækaceîüm  L.  sp.  429;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  226;  Dub. 
bot.  469  ; Lois,  g ail.  1 , p.  250  ; Fries , nov.  suec.  p.  85  ; A.  vires- 
cens  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  259;  A.  parviflorum  Thuill.  par.  1 66; 
Porrum  oleraceum  Mœnch,  suppl.  264.  — le.  Bchb.  ic.  n°  1067. 
C.  Billot , exsicc.  n°  1341  ! — Ombelle  formée  de  beaucoup  de  bul- 
billes  et  d’un  petit  nombre  de  fleurs.  Spathe  à 2 valves  ovales,  à 
pointe  très-allongée  et  ordinairement  bien  plus  longue  que  l’om- 
belle. Périgone  campanulé,  livide  ou  d’un  rose  sale.  Etamines  in- 
cluses ou  à peine  saillantes.  Ovaire  brièvement  rétréci  à la  base  et 
tronqué  au  sommet,  muni  dans  toute  sa  longueur  d’angles  chargés 
d’aspérités  dans  leur  partie  supérieure.  Feuilles  linéaires,  semi- 
cylindriques,  fistuleuses,  canaliculées  en  dessus , marquées  en  dessous 
de  stries  prononcées  et  chargées  d’aspérités.  Tige  de  4-6  décimètres, 
feuillées  jusqu’au  milieu.  Bulbe  simple,  fétide. 

Hab.  Champs,  vignes,  bords  des  chemins,  etc.  if  Juillet-août. 

A.  coMPiiAHiATEiM  Bor.  not.  55,  p.  12  (1847)  et  fl.  cenlr.ed. 
2,  p.  512  ; A.  oleraceum  p.  complanatum  Fries,  nov.  ed.  2,  p.  85  ; 
A.  oleraceum  (3.  latifolium  Koch , syn.  831.  — le.  Hall,  de  ail. 
t.  2,  f.  dextr.  — Etamines  incluses.  Ovaire  relevé  d’angles  quisJo- 
blitèrent  vers  son  milieu,  et  qui  portent,  quelques  aspérités  à leur 
partie  supérieure.  Feuilles  linéaires,  presque  planes,  à peine  fistu- 
leuses, non  canaliculées,  à stries  de  la  lace  inférieure  lisses  ou  char- 
gées d’aspérités  très-fines.  Tige  de  6-8  décimètres.  Le  reste  comme 
dans  VA.  oleraceum,  dont  il  n’est  peut-être  qu’une  variété.  Il  a les 
étamines  de  VA.  oleraceum , et  les  feuilles  de  VA.  carinatum.  La 
forme  des  feuilles  ne  permet  pas  de  réunir  cetté  plante  à VA.  ole- 
raceum, tel  que  Linné  l’a  si  bien  décrit  dans  le  Flora  suecica. 

Hab.  Champs,  vignes,  bords  des  chemins,  etc.  if  Juillet-août. 

A.  carinatum  L.  sp.  426;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  220;  Dub. 
bot.  470;  Lois.gall.  \ ,p.  251  ; A.  flexum  W.  K.  rar.  hung .t.  278; 
Jord.  exsicc. — le.  Hall.  ail.  27,  t.  2,  f.  2.  Billot,  exs.  n°  1165!  ; 
Fries,  herb.  norm.  6,  n°  64  ! — Ombelle  multiflore  ou  pauciflore 
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avec  beaucoup  ou  peu  de  bu I hi I les.  Spallie  à 2 valves  inégales,  lan- 
céolées-acuminées , la  plus  grande  dépassant  l'ombelle.  Périgone 
campanule,  do  couleur  rose  ou  violette  purpurine  foncée,  à divisions 
extérieures  très-concaves  et  carénées  sur  le  dos.  Etamines  saillante*, 
et  dépassant  le  périgone  du  tiers  ou  de  la  moitié  de  sa  longueur; 
anthères  jaunes.  Style  plus  long  (pie  les  étamines.  Ovaire  muni  dans 
sa  longueur  d’angles  chargés  d’aspérités.  Feuilles  dressées  ou  ascen- 
dantes, linéaires,  charnues,  planes  supérieurement , un  peu  canali- 
culées  inférieurement , presque  lisses  ou  légèrement  sillonnées  en 
dessous,  non  carénées,  scabres  aux  bords.  Tige  de  4-6  décimètres, 
droite  ou  un  peu  Ilexueuse,  cylindrique,  feuillée  jusque  vers  son 
milieu.  Bulbe  simple,  ovoïde,  grisâtre. 

p.  consimile  Jord.  Fleur  d’un  rose  pâle,  un  peu  plus  allongée; 
étamines  moins  saillantes  et  ne  dépassant  que  peu  le  périgone  meme 
après  la  fécondation.  Bill  hi  I ! es  plus  courbés  et  plus  «inimitiés  au 
sommet.  Tige  plus  élevée.  A.  consimile  Jord. 

Ilab.  Lieux  secs  et  sablonneux,  coteaux  arides,  etc.  X Juillet-août. 

A.  fi.kaifolicm  Jord.  mss.  et  exsicc.  ! — Celte  espèce  diffère 
de  VA.  carinatum , dont  elle  est  très-voisine  et  avec  lequel  elle  était 
confondue  par  les  caractères  suivants  ; Ombelle  extrêmement  bu!— 
bifère,  sphérique , très-compacte , formée  de  bulhi lies  très-renflés 
et  terminés  par  un  bec  court.  Périgone  d'une  belle  couleur  viola- 
cée-purpurine,  à divisions  ovales-oblongues,  très-obtuses,  denticu- 
lées  au  sommet,  un  peu  rudes  sur  la  nervure  dorsale  saillante.  An- 
thères d'un  rose  pâle,  ovales-oblongues.  Ovaire  ovoïde,  aussi  long 
(j ne  large.  Capsule  oblongue-obovée.  Feuilles  paraissant  en  au- 
tomne et  au  printemps,  larges,  fortement  striées  et  même  hérissées 
d’aspérités,  étalées  horizontalement  cl  très-contournées  avant  l’an- 
thèse.  Tige  épaisse,  robuste.  Bulbe  arrondi,  blanchâtre. 

Ilab.  Environs  de  Lyon!  (Jordan).  X Juillet-août. 


b.  Ombelle  rapsulifère. 

A.  PdixiiiaxiJiH  Don , monogr.  ail.  p.  46  ; llœm.  et  Schultes , 
syst.  7,  p.  1040  ; Gay,  ail.  sp.  in  ann.  sc.  nat . sér.  3,  v.  8,  204  et 
extr.  p.  12;  A.  panieulatum  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  318  in  a bs.  (non 
Lap.  abr.  180;  Lois.  gall.  1,  p.  251  (excl.  loc.  natal.?); 
Perreym.  cat.  Fréjus,  sp.  4;  Gaud.  helv.  2,  p.  490,  t.  13,  f.  12. — 
1c.  Bchb.  ic.  n°  1060  ; lied.  lil.  5,  t.  252.  C.  Billot , exsicc.  n°671  !; 
Schtillz , exsicc.  n°  1 163  ! ; Puel  et  Maille , herb.  fl.  europ.  n°  14!  — 
Ombelle  multiflore,  dressée— fastigiêe.  Spathe  à 2 valves  lancéolées- 
linéaires,  acuminées,  plus  longues  que  l’ombelle.  Périgone  cam- 
panulé,  d’un  beau  rose  violacé,  à divisions  oblongues,  tronquées  et 
à peine  carénées.  Etamines  saillantes  et  une  fois  plus  longues  que 
le  périgone.  Style  plus  long  que  les  étamines.  Ovaire  obovoïde , 
relevé  de  côtes  fines  et  lisses.  Feuilles  élroitemeut  linéaires,  canali- 
culées  en  dessus,  portant  en  dessous  3 sillons  et  3 nervures  munies 
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d'aspérités , ainsi  que  les  bords  des  feuilles.  Tige  de  2-G  décimètres, 
droite,  cylindrique,  feuillée  jusque  vers  son  milieu.  Bulbe  simple. — 
Koch,  ainsi  que  plusieurs  auteurs,  considère  cette  plante  comme 
une  simple  variété  non  bulbifère  de  VA.  carinatum. 

Ilab.  Environs  de  Lyon,  toute  la  partie  moyenne  de  la  chaîne  du  Jura  $ les 
Pyrénées,  etc.  Août. 

A.  ff.avfm  L.  sp.  428;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  226  ; Dub.  bot.  469  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  251  ; Lap.  abr.  180;  Coss.  et  Germ.  par.  532; 
Bor.  fl.  centr.  5H.  — le.  Jacq.  austr . t.  141  ; Rchb.  ic.  n°  1063. 
C.  Billot , exsicc.  n°  1342!  — Ombelle  multiflore  étalée-fastigiée. 
Spathe  à 2 valves  lancéolées-linéaires,  acuminées,  dépassant  rom- 
belle.  Périgone  campanulé,  d'un  jaune  doré,  à divisions  oblongues, 
tronquées.  Etamines  saillantes  et  une  fois  plus  longues  que  le  pé- 
rigone. Style  plus  long  que  les  étamines.  Ovaire  obovoïde,  à côtes 
fines  et  lisses.  Feuilles  linéaires,  charnues  (sur  le  vif),  très-lisses , 
convexes  en  dessous,  légèrement  canaliculées  en  dessus,  à bords 
obtus.  Tige  de  2-3  décimètres,  droite,  cylindrique,  feuillée  jusque 
vers  son  milieu.  Bulbe  simple. 

Uab.  Pyrénées,  Auvergne,  environs  de  Paris;  la  plupart  des  vallées  des 
Alpes,  environs  de  Guillestre,  du  Queyras,  Sisteron,  etc.;  Puy-de-Dôme; 
Lozère,  op  Juillet-août. 

A.  PAUiCBiiATUM  L.  sp.  428  ( nonD  C .);  Bast.  ess.  126;  Saint- 
Àm.  fl.  agen.  p.  1 57  ; Lloyd , fl.  Loire-Inf.  éd.  2,  p.  462  ; Guèp.  fl. 
Maine-et-Loire , éd.  2,  p.  72;  Delastre , fl.  Vienne , p.  421  ; Bréb. 
j fl.  Norm.  p.  352;  Le  Gall,  fl.  Morbihan , j).616  ; A.  intermedium 
L)C.  fl.  fr.  5,  p.  518  ; Dub.  bot.  469  ; Lois.  gall.  1,  p.  251  ; Per- 
i reym.  cat.  Fréjus , p.  4;  A.  longispalhum  Red.  lil.  t.  516;  Desv. 

) obs.  88;  A.  pallens  D C.  fl.  fr.  3,  p.  227  ( non  L.)  ; Dub.  bot.  469  ; 
I Lois.  gall.  1,  p.  251  ; Saint-Am.  fl.  agen.  137  ; Later.  fl.  bord, 
éd.  4,  p 582;  Guèp.  I.  c.  p.  62;  A.  monspessulanum  Willd. 
en.  suppl.  p.  16  ; Kunth , en.  4,  p.  404.  — le.  Rchb.  ic.  nos  1061 
et]  062. — Ombelle  multiflore,  étalée.  Spathe  à 2 valves  lancéolées- 
acuminées  et  prolongées  en  pointe  fistuleuse  aussi  longue  ou  beau- 
coup plus  longue  que  Pombelle.  Périgone  campanulé,  de  couleur 
rose,  à divisions  ovales-oblongues,  obtuses  ou  un  peu  mucronées. 
Etamines  incluses,  à anthères  quelquefois  exserles.  Style  tantôt 
presque  nul  ou  au  moins  inclus,  tantôt  une  fois  plus  long  que  le 
périgone  (dans  la  meme  ombelle).  Ovaire  oblong,  également  rétréci 
aux  deux  extrémités,  à angles  munis  d’aspérités.  Feuilles  linéaires, 

Îfistuleuses,  convexes  en  dessous,  parcourues  par  3-5  côtes  sail- 
lantes et  presque  lisses,  un  peu  canaliculées  à la  base  en  dessus  et 
planes  dans  le  reste  de  leur  longueur.  Tige  de  3-8  décimètres, 
I droite,  cylindrique,  feuillée  jusqu’au  milieu.  Bulbe  simple,  à odeur 
: herbacée. 

p.  pallens.  Ombelle  plus  serrée,  plus  arrondie  ; fleurs  d’un  blanc 
sale;  anthères  presque  exserles;  style  plus  court.  A.  pallens  L. 
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sp.  427  ? ; Vill.  Dauph.î,  p.  254  ; Salis,  pi.  cors,  in  fl.  bot.  Zeit.  2, 
p.  490  ; A.  flavum  Salzm.  ex.  pl.  rar.gall.  austr.  p 3 (non  />.). 

Ilab.  Tout  l'ouest  de  la  France;  d’Alençon,  Vannes  et  Angers  jusqu'à  Tou- 
louse; toute  la  répion  méditerranéenne,  de  Perpignan  à Nice;  remonte  le 
long  du  Rhône  jusqu’à  Lyon  et  dans  le  Bugey;  Corse.  Var  p.  environs  de 
Grenoble;  Corse,  Juin-août. 

Obs.  Sur  le  sec,  dans  les  exemplaires  de  Toulouse  et  de  I ouest,  nous  avons 
souvent  aperçu  les  petites  dents  inierstaminales  dont  a parlé  M.  Gay,  et  «pie 
M.  Boreau  n'a  pas  rencontrées.  Mais  nous  n'avons  pu  nous  assurer  de  leur 
constance  pour  diviser  l'espèce  en  deux  variétés,  ainsi  que  l’a  tait  M.  Gay. 

Maintenant  notre  var  p.  est-elle  bien  la  plante  de  Linné?  C’est  ce  que  nous 
n’osons  affirmer;  car  on  lit  dans  la  diagnose  : « Folia  heptagona  , » expression 
qui  ne  concorde  guère  avec  la  plante  de  France;  mais  dont  la  valeur  est 
peut-être  douteuse;  car  Linné  ne  parait  pas  avoir  vu  la  plante  vivante,  con- 
dition indispensable  cependant  pour  reconnaître  avec  certitude  un  semblable 
caractère. 


Sect.  5.  Scorodos  Koch.  — Divisions  du  périgone  plus  ou  moins  étalées. 
Etamines  insérées  à la  base  du  périgone,  à filets  simples,  linéaires  ou  dilatés 
à la  base  et  munis  alternativement  d'une  dent  latérale  très-courte.  Spatheà 
valves  courtes,  plus  ou  moins  mucronées.  Ombelle  capsulifère  ou  bulbi- 
fère.  Feuilles  non  fistuleuses.  linéaires.  Tige  feuillée  à la  base  ou  jusqu'au 
milieu.  Souche  consistant  en  un  bulbe. 

A.  iUOSiiiATSiH  L.  sp.  427;  J)C.  fl.  fr.  3,  p.  226  ; Dub.  bot. 
469  ; Lois.  (jall.  \ ,p.  252. — le.  C.  Bank,  prod.p.  28;  Rchb.  ic. 
n°  1091;  A.  setaceum  W.  K.  pl.  rar . hung.  t.  68;  Soleirol , 
exsicc.  n°  4347!  ; Rchb.  exsicc.  n°  815!  — Ombelle  pauciflore 
(2-12  fl.),  lâche  et  subfastigiée,  à rayons  presque  égaux.  Spatlie  à 
2 valves  inégales,  ovales-lancéolées  et  plus  courtes  que  l’ombelle. 
Périgone  cylindracé , étalé  supérieurement,  ordinairement  blan- 
châtre avec  une  nervure  dorsale  rose  et  carénée  ; divisions  lancéo- 
lées-linéaires,  ordinairement  aiguës.  Etamines  plus  courtes  que  le 
périgone;  blets  linéaires-subulés ; anthères  brunes.  Style  égalant 
à peine  les  étamines.  Capsule  ovoïde-globuleuse  , au  moins  une 
fois  plus  courte  que  le  périgone.  Feuilles  cylindracées-iiliformes, 
striées,  très-étroitement  canaliculées  en  dessus,  ciliées  aux  bords 
ou  glabres,  plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  de  5 à 20  centi- 
mètres, grêle,  arrondie,  droite  ou  courbée,  feuillée  éi  la  base. 
bulbe  oblong,  entouré  de  tuniques  fibreuses  brunes  qui  avec  l’âge  se 
séparent  en  fibres  longitudinales. 

Ilab.  La  région  méditerranéenne,  Narbonne,  Montpellier,  le  Vigan,  Mar- 
seille, Toulon,  etc.  4r  Juillet-août. 

A.  pnciFi.onr«  Viv.  app.  fl.  cors.  prod.  p.  2;  Dub.  bot. 
469;  Rertol.  fl.  ital.  -4,  p.  45  ; Rœm.  et  Schult.  syst.  7,  p.  1059; 
.4.  moschatum  Moris,  stirp.  sard.  elen.  fasc.  1,  p.  46.  — Ombelle 
pauciflore,  subfastigiée,  à rayons  très-inégaux.  Spathe  à 2 valves 
soudées  à la  base,  lancéolées-acuminées,  plus  courtes  que  l'ombelle. 
Etamines  incluses  ; anthères  d’un  brun  clair.  Feuilles  cylindracées- 
flli formes,  striées  et  crénelées  aux  bords  (à  la  loupe).  Tige  de  1-3 
décimètres,  grêle,  flcxucusef  feuillée  dans  sa  moitié  inférieure. 
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Bulbe  ovoïde,  entouré  de  tuniques  membraneuses  et  jamais  fibreuses. 
Le  reste  comme  dans  P .4.  moschatum. 

Hab.  La  Corse,  Bonifacio  ( Séraf '.),  Calvi  (, Soleir .),  Corté  (Bernard),  Bastia 
( Kralik ).  Mars-Juillet. 

♦ 

A.  ocuROLEcciJiH  W.  K.  pi.  rar.  hung.  2,  p.  204,  t.  186; 
Koch,  syn.  829  ; Rœm.  et  Schultes,  syst.  7,  p.  1085  ; A.  ericetorum 
Thorc,  chl.  land . 125;  Lois.  yall.  1,  p.  255;  A.  serotinum  Lap. 
abr.  179  et  suppl.  47  ; A.  suaveolens  Bub.  bot.  470  (non  Jacq.); 
A.  ambiguum  DC.fl.fr.  5,p.  220  et  5,  p.  517. — Endress , exs.ann. 
1850  !;  SchultZy  exs.  n°  1551  ! ; Billot , exs.  n°  640! — Ombelle  mul- 
tiflore,  serrée,  globuleuse.  Spathe  à 2 valves  ovales,  plus  courtes  que 
l’ombelle  et  réfléchies.  Périgone  ovoïcle,  jaunâtre  et  souvent  teinté 
> d’un  rose  clair;  divisions  ovales,  obtuses.  Etamines  presque  une  fois 
plus  longues  que  le  périgone;  fdets  linéaires  - subulés  ; anthères 
jaunes.  Style  égalant  les  étamines.  Capsule  globuleuse-subtrigone, 
presque  aussi  longue  que  le  périgone.  Feuilles  linéaires,  planes, 
j munies  en  dessous  de  nervures  légèrement  saillantes,  plus  courtes 
i que  la  tige  ou  à peine  de  même  longueur.  Tige  de  2-5  décimètres, 
i arrondie,  feuillée  dansson  tiers  inférieur.  Bulbe  étroitement  oblong 
i et  conique,  entouré  de  tuniques  brunes,  fibreuses  et  qui  finissent 
I par  se  séparer  en  grosses  fibres. 

p.  appendiculatum  DC.  Divisions  internes  du  périgone  assez 
brusquement  élargies  à la  base  et  formant  2 appendices  arrondis. 
A.  appendiculatum  Ram.  ap.  DC.  I.  c. 

tlab.  Landes  delà  Teste  à Bayonne,  Biaritz;  Basses-Pyrénées  et  Pyrénées 
centrales,  Bagès,  Hourat,  lac  de  Séculéjo,  vallée  de  Barousse,  pic  de  l’Hiéris, 
Viedessos;  etc;  le  Lot  ( Pacl .).  Juillet-août. 

Sect.  6.  Ruizirideum  Don.  — Divisions  du  périgone  étalées  en  étoile.  Filets 
intérieurs  simples,  souvent  dilatés  à la  base  et  munis  de  chaque  côté  d’une 
dent.  Spathe  dépourvue  de  pointe.  Ombelle  capsulifère.  Souche  formée  par 
un  rhizome  horizontal  auquel  sont  fixés  les  bulbes  qui  produisent  les  feuilles 
et  les  tiges. 

A.  harcissifi.orum  Vil l.  prosp.  p.  J 8 (17  79)  et  fl.  Dauph.  i , 
t p.  267  et  2,  p.  258,  n°  17,  t.  (j;  A.  grandiflorum  Chaix  ap.  Vill. 

L c.  1,  p.  520  ; Lam.  dict.  i,p.  68  (1785);  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  222; 

! Dub.  bot.  470;  Lois.  gall.  1,  p.  255;  A.  pedemontanum  Willd. 

\ sp.  2,  p.  77  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  225;  Dub.  bot.  470  ; A.  nigrum 
l AU.  ped.  2,  p.  158,  t.  25. — Ombelle  pauciflore  (2-1 0 fl.),  penchée 
avant  l’anthèse.  Périgone  très-grand  (12-15  mil!.),  d’un  beau  rose, 
campanulé,  à divisions  ovales-oblongues,  fortement  mucronées , re- 
] courbées  au  sommet.  Etamines  incluses , et  égalant  à peine  la  moitié 
de  la  longueur  du  périgone.  Style  égalant  les  étamines,  trifide  au 
! sommet.  Capsule  globuleuse-déprimée,  de  moitié  plus  courte  que 
le  périgone.  Graines  grosses  (5  millimètres  de  long  sur  2 de  large), 
anguleuses  et  ridées,  noires.  Feuilles  linéaires,  planes,  ayant  5-5 
millimètres  de  large,  aiguës,  plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  de 
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-2-3  décimètres,  cylindrique  et  légèrement  anguleuse.  Souche  hori- 
zontale émettant  à son  sommet  de  nombreuses  libres  et  1 a 2 tiges 
renflées  à la  base  et  entourées  de  tuniques  fibreuses. 

llnb.  Aines  calcaires  du  Dauphiné,  Saint -TSizier  et  la  MoucheroUe  près  de 
Grenoble,  mont  Aurouse  près  de  Gap,  mont  Morgon  près  de  Briançon,  mont 
Ventoux.  Août. 

A.  FAiXAi  l)on>  monogr.  p.  01  ; Koch , syn.  828  ; A.  angulosum 
I)  c fl  fr  3 p.  222,  ex  cl.  car.  p.  (non  L.)  ; A.  senescens  l)ub. 
bot.' Ali),  ex  part,  (non  JL);  Lois.gall.  1 , j>.  252;  A.  narcissi  folium 
Vill.  Dauph.  2,  p.  258,  n°  16;  Lois.  L c.  253.  — Je.  Omet.  sib. 
t.  H,  f.  2 ; Jichb.  ic.  n°  1094.  C.  Billot  y exsicc.  n"  669!  ; Schultz , 
exsicc.  n°  1)59  ! — Ombelle  multiflore,  subsphérique,  assez  serrée, 
dressée.  Spathe  courte,  bi-triiide.  Périgone  petit  (6-7  millimètres), 
d’un  pourpre  clair,  ovoïde-cainpanulé,  à divisions  oblongues-lan- 
cé0lées,  subaiguës.  Etamines  dépassant  an  peu  le  périgone.  Style 
bien  plus  long  que  le  périgone,  à stigmate  obtus.  Capsule  globuleuse- 
tri-one  déprimée.  Feuilles  linéaires,  planes,  obscurément  nerviees 
en  dessous  et  sans  carène,  plus  ou  moins  contournées,  plus  courtes 
que  la  tige.  Celle-ci  de  2-3  décimètres,  portant  des  angles  aigus, 
entourée  à la  base  par  les  gaines  membraneuses  des  feuilles.  Souche 
constituée  par  un  rhizôme  qui  produit  plusieurs  petits  bulbes  allon- 
gés, étroits  et  rapprochés,  chacun  d’eux  produit  un  fascicule  de 
feuilles  et  souvent  une  tige. 

Hab.  Atpes ; Pyrénées;  Jura;  Auvergne;  Lozere;  Gard;  les  collines  de 
l’ouest.  ^ Juin-août. 

A.  acutangvlum  Schrad.  sem.  hort.  gœtt.  1808;  Koch , 
<;?/n  828  ; .4.  angulosum  p.  pratense  1)  C.  I.  c.  ; A.  senescens  l)ub. 
le  ex  part.  Aon  L.)  '>  Lois.  I.  c.  ex  part.  — Je.  Rchb.ic. 
n°  1095.  RM.  exsicc.  n°  558  et  1620  ! — Etamines  incluses,  et 
égalant  le  périgone.  Feuilles  devenant  translucides  par  la  dessicca- 
tion munies  de  5 nervures  en  dessous,  la  nervure  médiane  plus 
saillante  et  formant  la  carène.  Tige  élevée  (3-5  décimètres).  Le 
reste  comme  dans  VA.  fallax. 

Hab.  Les  marais  dans  le  nord  et  le  nord-est,  Strasbourg,  Besançon,  Gre- 
noble, etc.  4-  Juin-août. 

Seet  8 NBCTinoscoBDioM  Lindi.  - Pédicelles  renflés  au  sommet,  puis  dilatés 
en  un  larqe  disque,  dépassant  parfois  un  centimètre  de  diamètre,  portant  au 
bord  les  divisions  du  périgone,  et  soudé  supérieurement  avec  la  capsule. 
Celle-ci  enveloppée  par  le  périgone  persistant  et  cartilagineux,  trivulve  el 
triloculaire,  à valves  portant  les  cloisons  sur  leur  milieu,  et  munies  vers  leur 
milieu  d’un  pore  neclarirère  très-distinct. 

A.  Nitn  ui  Vcria  opusc.  sic.  6,  p.  250  ; Rœm.  et  Schultes , 
‘st  7 v 1 109  ; Perreymond  cat.  Fréjus,  p.  4 ; Nectaroscordnim 
si  cul  uni  Lindl.  bot.  reg.  t.  1912;  Kunth,  syn.  4,  p.  457.  — Ombelle 
multiflore(20-30  fl.),  pendante  lors  de  la  floraison,  rougeâtre  ou  d un 
blanc  sale;  pédicelles  gros,  cylindriques,  égalant  3-4  centimètres. 
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Périgono  de  la  grosseur  d’un  dé  à coudre  ( Perreymond ),  à divi- 
sions ovales-allongées,  mucronulées  ; les  intérieures  presque  atté- 
nuées en  onglet  et  échancrées  à la  hase.  Etamines  de  moitié  plus 
courtes  que  le  périgone,  à filets  simples,  lancéolés-lobulés.  Style 
de  la  longueur  des  étamines,  à stigmates  obtus.  Capsule  ovoïde,  de 
moitié  plus  courte  que  le  périgone.  Feuilles  lancéolées-linéaires 
(1-2  centimètres  de  large),  triquètres,  atteignant  à peu  près  le 
milieu  delà  tige.  Celle-ci  de  7-10  décimètres,  cylindrique,  entourée 
à la  base  par  les  gaines  des  feuilles.  Bulbe  de  2-5  centimètres  de 
diamètre,  ovoïde,  blanc. 

Ilab.  Le  Malpey,  près  de  Fréjus,  dans  le  Yar  ( Perreymond ).  Mai. 

NOTHOSCORDUM.  (Kunth,  enum.  4,  p.  457.) 

Style  inséré  sur  le  sommet  de  V ovaire,  et  non  gynobasique.  Ovaire 
libre,  sessile  ou  légèrement  stipité,  dépourvu  de  canal  central , 
ainsi  que  de  pores  nectarifères.  Le  reste  comme  dans  le  genre 
Allium. 

Y FR%r.H.4iv§  Kunth  y l.  c.  p.  461  ; Allium  fragrans  Vent, 
hort.  cels.  t.  26;  Rœm.  et  Schult.  syst.  7,  p.  1125;  Robert , cat. 
Toulon , p.  1 10  ; A.  inodorum  Ait.  kew.  1 , p.  427;  A.gracileWiUd. 
sp.  2,  p.  85.  — Ombelle  fastigiée,  médiocrement  fournie  (9-20  fl.). 
Spathe  à 2 valves  ovales-lancéolées  et  acuminées,  soudées-con- 
nées  cà  la  base  ; pédoncules  égalant  5 à 5 centimètres.  Périgone 
demi-ouvert,  blanc  et  verdâtre  à la  base;  divisions  elliptiques,  ob- 
tuses, Etamines  incluses  et  un  peu  plus  courtes  que  le  périgone  ; 
filets  soudés  à la  base  ; anthères  pourprées.  Ovaire  oblong-trigone, 
arrondi  au  sommet,  atténué  à la  base;  style  ne  dépassant  pas  les 
étamines;  stigmate  capité.  Capsule  obovée-trigone,  renflée  vers  le 
haut  et  atténuée— substi pitée  à la  base  (10  millimètres  de  long  sur 
6-7  de  large).  Graines  anguleuses  et  rugueuses,  noires.  Feuilles 
planes,  longuement  linéaires  (2-4  décimètres  de  long  sur  46  milli- 
mètres de  large),  striées,  obtuses,  glaucescentes,  bien  plus  courtes 
que  la  tige.  Celle-ci  atteignant  1 mètre,  arrondie.  Bulbe  ovoïde, 
petit  (à  peine  2 centimètres  de  diamètre). 

llnb.  Environs  d’Hyères  (Robert),  if  Mai. 

ERYTHRONIUM.  (L.  gen.  414.) 

Périgone  à divisions  persistantes , campanulées  et  conniventes  ci 
la  base , étalées  et  à la  fin  réfléchies  à partir  du  point  qui  répond  au 
sommet  de  l’ovaire;  les  5 intérieures  bicalleuses  ci  la  base.  Les 
5 étamines  extérieures  hypogvnes  ; les  5 intérieures  soudées 
au  périgone;  anthères  percées  profondément  ci  la  base  pour  recevoir 
le  filet.  Style  simple;  stigmate  trifide.  Capsule  turbinée-subglobu- 
leuse,  à 5 loges  contenant  plusieurs  graines  ellipsoïdes,  à raphé  sail- 
lant et  renflé  au  sommet  en  forme  d’arille. 
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K.  di:*§-Cai\is  L.  sp.  437  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  197  ; Ihib.  hui. 
4G3;  Lois.  gall.  1,  p.  242.  — le.  Lam.  ill.  t.  2 4 4,  f.  I ; Moris , 
hist.  s.  4,  t.  3,  f.  1 et  2 ; ('lus.  hist.  266.  Schultz , e.rsicc.  n°  933!  ; 
Endress , ann.  1831  ! ; Rchb.  exs.  n°  719  î — Fleur  grande,  plus  ou 
moins  violette  ou  blanchâtre,  s 1 i taire  à l'extrémité  d’un  long  pédon- 
cule radical  (1-2  décimètres).  Divisions  du  périgone  lancéolées, 
mesurant  presque  3 centimètres  de  long  sur  8-10  millimètres  de 
large,  réfléchies  vers  leur  tiers  ou  quart  inférieur  (comme  dans  les 
Cyclamen).  Filets  des  étamines  renllés-fusiformes  dans  les  deux  tiers 
inférieurs,  acuminés  au  sommet;  anthères  linéaires,  dressées, 
bleuâtres.  Stigmate  trifide.  Capsule  turbinée-subglobuleuse.  Graines 
ellipsoïdes,  arillées.  Feuilles  2,  oblongues  ou  lancéolées,  en- 
tières, maculées  de  pourpre , insensiblement  atténuées  en  pétioles 
qui  s’unissent  et  forment  une  gaine  qui  enveloppe  le  pédoncule  dans 
son  tiers  inférieur.  Ibilbe  charnu,  cylindracé,  un  peu  âiténué  au 
sommet  et  un  peu  renflé  à la  base  ; celle-ci  entourée  de  libres  radi- 
culaires et  produisant  en  dessous  1-3  bulbil les  assez  semblables  à 
des  dents  de  chien. 


Ilab.  La  Creuse  (Puilloux);  Haute-Yieune  ( Lamy );  Corrèze  (Iiorcau);  Puy- 
de-Dôme  (Lecoq  et  Lamtt.);  Lozère  (Prost)  ; Lot  ( Puel );  Le  Vigan  [Martin); 
landes  de  Dax  [Perris);  Bayonne,  Alpes,  Pyrénées.  ^ Mars-avril,  dans  les  ré- 
gions basses;  mai-juin,  dans  les  régions  alpines. 


B.  Périgone  à divisions  conniventes  , libres  ou  plus  ou  moins 

soudées  éi  la  base. 


ENDYMION.  (Dumort.  fl.belg.  p.  140.) 

Périgone  à divisions  soudées  seulement  à la  base , conniventes  en 
cloche,  recourbées  supérieurement.  Etamines  presque  saillantes;  les 
trois  opposées  aux  divisions  internes  du  périgone  plus  courtes  et  à 
filets  libres;  les  trois  opposées  aux  divisions  externes  à filets  soudés 
avec  le  périgone  dans  presque  toute  leur  longueur;  filets  filiformes. 
Style  filiforme;  stigmate  subtrigone.  Capsule  ovoïde,  obtusérnent 
trigone;  loges  ne  contenant  qu’un  petit  nombre  de  graines  subglo- 
buleuses, à ombilic  nu. 

E.  NVTAiii  Dumort.  fl.  bclg.  140  (1827);  Agraphis  nutans 
Lin h,  handb.  166  (1829);  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  529;  Scilla  nutans 
Sm.  brit.  1 , p.  3GG  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  21 1 ; Dub.  bot.  4G5  ; Lois, 
gall.  1,  p.  246;  Hyacinthes  non  scriptus  L.  sp.  453;  II.  non 
scriptus  et  cernuus  Thuill.  fl.  par.  175;  //.  anglicus  Ray,  syn. 
273;  II.  pratensis  Lam.  dict.  3,  p.  190.  — le.  Dod.  pempt.  216, 
f.  1 ; Rchb.  ic.  vol.  10,  L 461,  f.  1008  ; Red.  lil.  t.  224 .Schultz, 
e.rsicc.  nn  168  î — Grappe  lâche  et  recourbée,  à fleurs  penchées, 
unilatérales,  d’un  beau  bleu,  odorantes  ; pédicelles  à peu  près  de  la 
longueur  du  périgone;  bractées  géminées  et  colorées.  Périgone  à 
divisions  rapprochées,  lancéolées,  recourbées.  Etamines  jaunâtres. 
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incluses;  les  extérieures  soudées  dans  les  deux  tiers  de  leur  lon- 
gueur, et  les  intérieures  ci  leur  base  seulement  avec  les  divisions  pé- 
rigonales.  Style  tronqué,  3-4  fois  plus  long  que  l’ovaire.  Capsule 
obovée-tronquée,  à valves  minces.  Graines  suborbiculaires,  noires, 
chagrinées.  Feuilles  étalées,  linéaires-lancéolées  ou  sublinéaires, 
canaliculées.  Tige  ordinairement  solitaire,  de  2-4  décimètres.  Bulbe 
ovoïde,  produisant  plusieurs  feuilles.  — Cette  espèce  se  distingue 
de  VE.  patulus  par  ses  grappes  penchées  et  non  dressées.  VE.  cer- 
nuus  du  Jardin  botanique  de  Paris  a les  fleurs  très-rapprochées  et 
dressées  en  épi  conique  à peine  courbé. 

Hab.  L’ouest,  Vire,  Paris,  etc.;  Reims;  Côte-d'Or;  Lozère,  etc.  ^ Juin. 

E.  patulus  Gren.  et  Godr.  ; Agraphis  patula  Rchb.  fl. 
exe.  1 06  ; Scilla  patula  D C.  fl.  fr.  3,  p.  21  ! ; Dub.  bot.  465  ; Lois, 
gall.  1,  p.  246  (pl.  lutetiana  exclus.)',  Hyacinlhus  patulus  Desf. 
ap.  D C.  I.  c.  ; H.  amethystinus  Lam.  dict.  5,  p.  190  (non  L.). 
— Ic.  Moris , sect.  4 ,t.  11 , f.  8;  Rchb.ic.  vol.  10,  t.  462,  f.  1009. — 
Grappe  lâche  et  dressée,  à fleurs  penchées,  peu  ou  point  unilatérales, 
violettes,  inodores.  Périgone  à divisions  un  peu  écartées,  campa- 
n niées,  lancéolées,  très-obtuses,  recourbées  au  sommet.  Etamines 
ci  peu  près  égales  et  toutes  soudées  au  moins  dans  leur  moitié  infé- 
rieure avec  les  divisions  périgonales.  Style  d’abord  égal  à l’ovaire, 
puis  plus  long.  Feuilles  étalées,  largement  linéaires-lancéolées.  Tige 
de  2-4  décimètres.  — Les  fleurs  sont  plus  grandes  et  plus  ouvertes 
que  dans  le  E.  nutans , les  feuilles  sont  plus  larges;  pour  le  reste, 
il  ressemble  à ce  dernier  dont  il  est  très-voisin. 

Hab.  Bayonne!  ( Vignard ).  Juin. 

HYACINTUUS.  (Tournef.  iust.  p.  544,  t.  180.) 

Périgone  infundibuliforme-campanulé , à limbe  divisé  jusqu  au 
milieu  et  ci  lobes  étalés.  Etamines  insérées  sur  le  tube  périgonal, 
incluses;  filets  très-courts,  adhérents  au  périgone.  Style  court; 
stigmate  obtus.  Capsule  trigone  ; loges  renfermant  deux  graines  et 
rarement  plus.  Graines subglobuleuscs,  à ombilic  renflè-charnu . 

II.  ORiEKTAUis  L.  sp.  454;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  207;  Dub. 
bot.  466  ; Lois.  gall.  1,  p.  247  ; H.  provincialis  Jord.  pug.  1852, 
p.  59.  — le.  Dod.  pempt.  216 , f.  2 et  3 ; Rchb.  ic.  f.  1005. — Fl. 
en  grappe  pauciflore,  très-lâche  et  presque  unilatérale,  étalées-dres- 
sées,  d’un  beau  bleu;  pédicelle  un  peu  plus  long  que  le  diamètre 
transversal  du  tube;  bractées  très-courtes,  bifides,  appendiculées  à 
la  base.  Tube  du  périgone  subrugueux , distinctement  ventru  et 
presque  ombiliqué  à la  base;  divisions  du  limbe  linéaires,  plus 
courtes  que  le  tube,  étalées-recourbées,  carénées  sur  le  dos,  cal- 
leuses au  sommet.  Filets  des  étamines  lancéolés-acuminés,  insérés 
vers  le  tiers  inférieur  du  tube;  anthères  linéaires,  incluses,  sub- 
aiguës, violettes,  égalant  deux  fois  la  longueur  du  filet.  Style  plus 
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court  que  l'ovaire.  Capsule  ovoïde-globuleuse,  obtusément  trigone, 
subombiliquée  à la  base  et  déprimée  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert 
foncé , linéaires,  parfaitement  canaliculées , ascendantes  et  étalées- 
recourbées.  Tige  dressée,  ordinairement  plus  longue  que  les  feuilles. 
— D’après  M.  Jordan,  cette  plante  n'est  pas  le  II . orientalis  L.,  elle 
est  plus  grêle  dans  toutes  ses  parties,  et  de  plus  elle  en  diffère  par 
les  Heurs  plus  lâches,  plus  petites,  moins  nombreuses  et  non  dres- 
sées; par  les  feuilles  plus  étroites,  plus  vertes,  plus  fortement  cana- 
liculées, étalées-recourbées;  enfin  par  les  capsules  et  les  graines 
plus  petites.  La  culture  suffit  pour  expliquer  ces  différences. 

Ilab.  Le  Yar,  Toulon,  Grasse,  le  Luc;  etc.  ’tf-  Mars. 

II.  Ariiui.uM  Jord.  pug . 1852,  p.  140.  — Fleurs  en  grappe 
lâche,  pauciflore,  étalées-dressées,  blanchâtres  ; péd icel I es  courts; 
bractées  très-courtes,  lancéolées  et  rarement  bifides,  presque  sans 
appendice  à la  base.  Tube  du  périgone  lisse  , sub cylindrique,  et 
non  ventru  ni  ombiliqué  à la  base  ; divisions  du  limbe  oblongues , 
plus  courtes  que  le  tube,  étalées,  carénées  sur  le  dos,  calleuses  au 
sommet.  Filets  des  étamines  lancéolés-acuminés,  insérés  au  des- 
sous du  milieu  du  tube  ; anthères  linéaires,  incluses,  à sommet  obtus, 
d’un  rose-lilas  pâle,  égalant  (rois  fois  la  longueur  du  filet.  Style 
plus  court  que  l’ovaire.  Capsule  globuleuse,  obscurément  trigone, 
profondément  ombiliquée  à la  base,  à peine  déprimée  au  sommet. 
Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires,  canaliculées,  presque  dressées.  Tige 
dressée,  ordinairement  plus  longue  que  les  feuilles.  — Se  distingue 
facilement  du  précédent  par  la  couleur  des  fleurs,  sa  grappe  bien 
moins  lâche  et  ses  feuilles  dressées. 

Hab.  Grasse  (Jord.).  Mars. 

II.  am*:tiii*tiiv(js  L.  sp.  454;  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  206;  Dub. 
bot.  466  ; Lois.  gall.  1,  p.  246.  — le.  Red.  lil.  t.  14.  Billot , 
eæsicc.  n°  662!  — Feuilles  en  grappe  très-lâche,  plus  ou  moins 
nombreuses  (3-12),  d’un  beau  bleu,  penchées,  subunilatérales;  pé- 
d icelles  aussi  longs  que  le  périgone , dressés;  bractées  lancéolées- 
aeuminées,  aussi  longues  que  le  pédicelle.  Tube  du  périgone  renflé 
sur  l’ovaire  et  non  ombiliqué;  divisions  du  limbe  ovales  , 3-4  fois 
plus  courtes  que  le  tube,  peu  étalées,  légèrement  carénées  sur  le  dos, 
obscurément  calleuses  au  sommet.  Filets  des  étamines  insérés  sur 
le  tube,  extrêmement  courts  (1  millimètre);  anthères  elliptiques. 
Style  plus  long  que  l’ovaire.  Capsule  globuleuse,  obtusément  trigone, 
non  ombiliquée  à la  base,  à peine  déprimée  au  sommet.  Graines 
globuleuses,  noires,  luisantes,  chagrinées.  Feuilles  1 i néai  res-subfil  i - 
formes.  Tige  de  1-3  décimètres,  ordinairement  plus  courte  que  les 
feuilles. 

Ilnb.  Pyrénées  centr.,  mail  du  Cristal,  Esquierry,  piquette  d’Endretlis,  Ga- 
varnie,  pied  du  Vignemale.  Anéou,  Bious,  Pombies,  Tramesaigues,  l lliéris, 
vallce  de  Saint-Sauveur;  etc.  'ty  Juin. 
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h.  fastigiatis  Bcrtol.  ann.  stor.  nat.A,  p.  62,  eJ  /?.  ?7«/.  -4, 
p.  157  ; //.  Pouzolzii , Gayin  Lois . noC  p.  15  ; Lois.  gall.  p.  247; 
Rœm.  et  Schult.  syst.  7,  p.  582;  Scilla  fastigiata  Viv.  app.  Cors, 
p.  1 ; Zh/â.  âoC  465  ; Scilla  verna  p.  Lois.  I.  c.  — Kralik , exsicc. 
802  ! — Fleurs  en  grappe  lâche  et  paucillore  (2-G  il.) , d’un  bleu 
pourpré  ou  blanches,  dressées;  pédicel les  inférieurs  plus  longs  et 
les  supérieurs  plus  courts  que  le  périgone;  bractées  lancéolées- 
acuminées  ; les  inférieures  plus  courtes  et  les  supérieures  plus 
longues  que  les  pédieelles.  Tube  du  périgone  renflé  sur  l’ovaire  et 
subombiliqué  à la  base;  divisions  du  limbe  ovales- oblongues,  plus 
longues  que  le  tube,  étalées,  légèrement  carénées  sur  le  dos,  cal- 
leuses et  pubérulentes  au  sommet.  Filets  des  étamines  insérés  sur 
la  gorge  du  tube,  deux  fois  aussi  longs  que  les  anthères  elliptiques. 
Style  un  peu  épaissi  à la  base  , 2-3  fois  aussi  long  que.  l’ovaire. 
Capsule....  Feuilles  linéaires-filiformes,  égalant  ou  dépassant  la 
tige.  Celle-ci  très-grêle , presque  filiforme,  atteignant  et  dépassant 
rarement  1 décimètre. 

Hab.  Montagnes  de  Corse,  Bonifacio,  Bastia,  Ajaccio,  Guagno,  mont  Cagno, 
mont  Grosso,  etc.  Mars-avril. 

BELLEVALIA.  (Lap.  journ.  phys.  dec.  1808,  p.  425,  t.  1.) 

Périgone  anguleux- campanule , non  urcéolé  , divisé  presque 
jusqu'au  milieu , ci  lobes  dressés  et  plissés  au  sommet.  Etamines  in- 
sérées sur  le  tube  périgonal,  incluses;  filets  dilatés  à la  base.  Style 
court;  stigmate  tronqué  et  non  renflé.  Capsule  trigone , à angles 
aigus;  loges  ne  contenant  qu’un  petit  nombre  de  graines  subglobu- 
leuses et  h ombilic  nu. 

b.  no imaiv%  Rchb.  fl.  exc.  105;  Kuntli , en.  4,  p.  307;  /?• 
operculata  Lap.  I.  c.;  R.  appendiculata  Lap.  abr.  186  ; Hyacinthe 
romanus  L.  niant.  224  ; ÜC.  fl.  fr.  5,  p.  314;  Dub.  bot.  466  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  247.  — le.  Clus.  hist.  1,  p.  180,  f.  2 ; Rchb.  ic- 
f.  1002.  — Fleurs  en  grappe  lâche,  conique,  de  5-10  centimètres  ; 
pédieelles  ascendants,  égalant  ou  dépassant  un  peu  le  périgone; 
celui-ci  bleuâtre  à la  base,  campanuJé,  à divisions  blanchâtres , attei- 
gnant ou  dépassant  un  peu  son  milieu.  Etamines  à anthères  d’un 
bleu  azuré.  Capsule  arrondie  au  sommet.  Graines  globuleuses,  noi- 
râtres. Feuilles  quatre-cinq , linéaires-allongées  (5-1 5 millimètres 
de  large  sur  2-3  décimètres  de  long),  canaliculécs,  étalées,  lisses 
aux  bords.  Tige  dressée,  plus  courte  que  les  feuilles.  Bulbe  gros, 
ovoïde. 

Hab.  Bassiu  de  la  Garonne,  Saint-Béat,  Luz  , Toulouse  ; Perpiguan;  Nar- 
bonne; Toulou;  Cannes,  etc.  gC  Avril-mai. 

B.  trifoliata  Kunth,  en.  4,  p.  308  ; B.  abortiva  Gren.  in 
litt.;  Hyacinthus  trifoliatus  Ten.  fl.  nap.  3,  376,  t.  136,  et  syll. 
175;  H.  abortivus  Cavalier , not.  sur  deux  plantes  de  France , 
1848,  p.  14,  t.  1,  f.  a.  - — Fleurs  en  grappe  très-lâche  de  10-15 
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centimètres  ; péd icelles  ascendants,  plus  courts  que  le  périgone. 
Celui-ci  à tube  violet,  à divisions  un  peu  verdâtres  au  sommet, 
courtes  et  égalant  à peine  le  quart  de  la  longueur  du  tube.  Etamines 
à anthères  violettes.  Capsule  arrondie  au  sommet.  Graines  sphé- 
riques, noires,  slriolées.  Feuilles  ordinairement  trois,  lancéolées- 
linéaires  (environ  i décimètres  de  long  sur  presque2 centimètres  de 
large),  longuement  acuminées  , finement  ciliées  aux  bords.  Tige 
plus  courte  que  les  feuilles.  Bulbe  gros. 

tlab.  Le  Pradel  près  de  Toulon!  [Cavalier).  ^ Mai. 

MUSCARI.  (Touruef.  inst.  p.  5i7,  t.  ISO.) 

Périgone  ovoïde-subglobuleux  ou  cylindracé , urcéolé , à limbe 
court  et  à six  dents.  Etamines  insérées  sur  Je  tube  périgonal,  in- 
cluses; filets  linéaires,  courts.  Style  filiforme;  stigmate  subtrigone. 
Capsule  trigone,  à angles  aigus;  loges  ne  contenant  qu’un  petit 
nombre  de  graines  subglobuleuses  ou  un  peu  anguleuses,  à om- 
bilic nu. 

JI.  R.iCKMOSiJii  D C.  fl.  fr.  3,  p.  208  ( non  Mill.);  Guss. 
sgn.  il  1 ; Bor .!  not.  184G,  p.  20,  et  fl.  centr.  503;  Dub.  bot.  4GG 
[cum  seq.  confus.);  Lois.  gall.  1,  p.  2-48;  Hyacinthus  raccmosus 
L.  sp.  -455;  //.  botryoides  Mill.  dict.  n°  1 ; Botryanthus  odorus 
Kunth , en.  T,  p.  31  i.  — le.  Clus.  hist.  4,  p.  181,  f.  1;  Dod. 
pempt.  217,  f.  sin.  — Grappe  courte,  ovoïde  très-dense;  pédi— 
celles  grêles.  Fleurs  petites,  ovoïdes,  penchées,  les  supérieures 
dressées,  presque  sessiles  , à odeur  de  prune.  Capsule  à valves 
suborbiculaires,  distinctement  échancrécs  en  cœur  au  sommet. 
Graines  noires,  sphériques,  irrégulièrement  ridées.  Feuilles  li- 
néaires-junri formes,  étroitement  canaliculées  ou  simplement  sil- 
lonnées (2-3  millimètres  de  large).  Hampe  de  15-25  centimètres, 
ordinairement  plus  longue  que  les  feuilles. 

liai).  Commun  dans  l'ouest  ( Borean );  Vendée  ( Pontarlier );  Reims  (de  Lam- 
bertye);  Avignon  (G ren.);  Cannes  ( l.oret );  etc.  'if  Mars  (dans  le  midi),  avril- 
mai  (dans  le  nord). 

M.  HEGLECTIIM  Guss.  syn.  -4M  ; Bor.!  not.  18-40,  p.  28,  et 
fl.  centr.  503;  Botryanthus  neglectus  Kunth , /.  c.  — le.  IJod. 
pempt.  217,  f.  dextr.  Billot , exsicc.  n°  G79  ! Schultz , exsicc. 
n°  9-40!  — Grappe  ovoïde-oblongue , dense;  pédicelles  un  peu 
épaissis.  Fleurs  grosses,  ovales-oblongues,  penchées,  les  supérieures 
dressées,  ordinairement  pédonculées,  à dents  blanchâtres,  à odeur 
de  prune.  Capsule  à valves  largement  obôvées-suborbiculaires,  plus 
larges  que  longues  (8  millimètres  de  long  sur  10  de  large),  non 
échancrées  ni  émarginées  au  sommet.  Graines  noires,  mates,  sphé- 
riques, finement  ridées-striées.  Feuilles  linéaires  (2-T  millimètres 
de  large),  canaliculées  en  large  gouttière  demi-cylindrique.  Hampe 
de  1-2  décimètres,  ordinairement  un  peu  plus  courte  que  les 
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feuilles.  — Plante  une  fois  plus  robuste  rpie  le  M.  racemosum  ; 
fleurs  d’un  bleu  foncé. 


Ilab.  Commun  dans  l’ouest  et  le  centre  (Bore au)  ; Puy-Casquier,  dans  le 
Gers  ( Irai );  le  nord;  l’est,  Nancy  (Godron);  Alsace;  Jura;  Mâcon;  très- 
commun  dans  la  région  méditerranéenne.  df  Mars  (dans  le  midi),  avril-mai 
idaus  le  nord). 


II.  noinvoiDEs  D C.  fl.  fr.  3,  p.  208  ( non  MM.);  Bor.l 
not.  1846,  p.  29;  et  fl.  centr.  505;  Dub.  bot.  466;  Lois.  gall.  1, 
p.  248;  Hyacinthus  botryoides  L.  sp.  455;  Botryanthus  vulgaris 
Kunth , l.  c.p.  511. — Clus.  hist.  1,  p.  181,  f.  2.  Puel  et  Mail, 
fl.  loc.  exs.  n°  48  !;  Schultz , exs.n 0 352!;  Bchb.  exs.  n°  1416!  — 
Fleurs  d’abord  imbriquées  en  épi  aigu , puis  formant  une  grappe 
cylindracée  de  4-7  centimètres;  pédicelles  courts,  recourbés  après 
Panthèse,  puis  redevenant  horizontaux  à la  maturité.  Périgone  sub- 
globuleux, d’un  bleu  violet,  presque  inodore.  Ovaire  obové.  Capsule 
horizontale,  à valves  ovales-arrondies  (7-8  millimètres  de  long  sur 
autant  de  large),  un  peu  plus  étroites  au  sommet  qu’à  la  base. 
Graines  noires,  ovoïdes,  rugueuses.  Feuilles  larges  et  canaliculées 
(3-7  millimètres  de  large  sur  1-5  décimètres  de  long),  raides,  dres- 
sées, un  peu  glauques,  à peu  près  de  même  longueur  ou  plus  courtes 
que  la  hampe  trigone  au  sommet.  Bulbe  ovoïde-conique,  prolifère. — 
Fleurs  inodores  ou  à odeur  très-faible. 

Hab.  Ouest  de  la  France  (Bore au);  le  nord;  l’est,  Alsace,  Jura,  etc.;  le  Yigan 
(de  Pouzulz );  le  midi,  Grasse  ( Girody ).  Mars-avril. 


II.  Lehevrii  Bor.!  not.  1846,  p . 29,  et  fl.  centr.  503.  — 
Fleurs  d’abord  en  épi  oblong , très-court,  puis  formant  une  grappe 
» ovoïde  ou  oblongue,  courte  (5-4  centimètres);  pédicelles  grêles,  ho- 
rizontaux après  Vanthèse.  Périgone  en  grelot  (de  moitié  plus  gros 
que  celui  du  M.  botryoides ),  d’un  bleu  tendre  , à odeur  de  violette 
très-fugace.  Ovaire  ovoïde.  Capsule  grosse,  horizontale.  Graines — 
Feuilles  larges  et  canaliculées  (3-7  millimètres  de  large  sur  2-3  dé- 
cimètres de  long),  lâchement  dressées  ou  tombantes,  égalant  ou  dé- 
passant la  hampe  un  peu  trigone.  Bulbe  ovoïde,  prolifère.  — Cette 
espèce  diffère  en  outre  du  M.  botryoides  par  ses  feuilles  moins  dres- 
sées, par  sa  floraison  plus  précoce  d’un  mois,  par  ses  grappes  plus 
grosses  et  plus  courtes  dont  les  fleurs  s’épanouissent  presque  simul- 
tanément et  non  successivement. 

Hab.  Maine-et-Loire,  Nyoiseau  et  Angers  (Boreau)  ; le  Cher,  à Herry  et 
Fussy;  Bergerae.  Février  et  mars. 


II.  coMOSuiti  MM.  dict.  n°  2 ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  208  ; Dub. 

Ibot.  466  ; Lois.  gall.  1,  p.  247  ; Hyacinthus  comosus  L.  sp.  455; 
Bellevalia  comosa  Kunth,  en.  4,  p.  506.  — - le.  Dod.  pempt.  218; 
Lob.  obs.  55,  f.  1 . — Fleurs  en  grappe  d’abord  dense,  puis  lâche  et 
très-allongée  (1-2  décimètres)  ; pédicelles  horizontaux,  plus  longs 
que  le  périgone  (1  centimètre),  oblong  et  fortement  urcéolé  dans  les 
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fleurs  fertiles ; celles-ci  d'un  brun  livide;  les  stériles  dressées,  très- 
al longées  et  faseieulées  en  houppe  terminale  plus  large  que  la 
grappe y d’un  beau  violet, ainsi  que  les  pédicelleset  le  haut  de  la  tige. 
Capsules  portées  par  des  pédicelles  horizontaux,  à valves  ovales- 
obtuses.  Graines  noires , rugueuses  et  chagrinées,  munies  d’une 
petite  arille  blanchâtre.  Feuilles  longues  (3-4  décimètres  de  long 
sur  5-10  millimètres  de  large),  canaliculées,  denticulées  aux  bords. 
Tige  de  3-5  décimètres.  Bulbe  volumineux.  — On  cultive,  sous  le 
nom  de  Lilas-de-terre , une  variété  à Heurs  toutes  stériles. 

Ilab.  Champs  et  vigne*,  dans  presque  toute  la  France.  ^ Mai-juin. 


? 2.  RACINES  FÀSCICULÉBS-FIBRBUSES  , PLUS  OU  MOINS  TUBERCULEUSES;  PÉDONCULES 
ARTICULÉS  DANS  J.Kl  II  LONGUEUR  OU  SOUS  LA  FLEUR. 


Frib.  .).  AN  1 IIERÏCEÆ. — Graines  globuleuses  ou  anguleuses ; 
racines  fasciculées-fibreuses , plus  ou  moins  fasciculces-tubercu- 
l eus  es. 


HEMEItOCALLIS.  (L.  pen.  453.) 

Périgone  infundibuli forme , à divisions  soudées  à la  base  en  tube 
étroit  et  allongé  y à limbe  étalé.  Etamines  arquées-ascendantes, 
'insérées  sur  la  gorge;  filets  filiformes.  Capsule  charnue-coriace, 
oblusément  trigone.  Graines  anguleuses-subglobulc-uses  , souvent 
spongieuses. 


II.  fblva  L.  sp.  462  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  205  ; Dub.  bot.  471  ; 
Lois,  g ail.  1 , p.  243 . — le.  Red.  lil.  1 , t.  \ 5 ; Rchb.  ic.  f.  1 1 13.— 
Meurs  très-grandes  (1  décimètre  de  long  avec  limbe  presque  aussi 
large),  d’un  jaune  safrané  subteinté  de  pourpre,  inodores , dressées 
et  formant  une  grappe  lâche.  Divisions  périgonales  presque  obtuses, 
munies  de  nervures  parallèles  réunies  par  des  veinules  latérales. 
Feuilles  linéaires  (1  centimètre  de  large  sur  4-5  décimètres  de 
long).  Tige  de  6-10  décimètres,  dressée,  portant  quelques  feuilles 
subécailleuses. 

ttnb.  Montbéliard  dans  le  Doubs;  bords  du  Gave  de  Pau,  dans  les  Landes 
Bayonne,  Tarbes,  Bordeaux,  etc.;  cultivée  partout.  Juin. 


■I.  Fi  vvA  L.  sp.  462;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  205;  Dub.  bot.  471  ; 
Lois.  gall. \,p.  243 . — le.  Clus.  hist.  137,  f.  2;  Lob.  obs.  47,  f.  2; 
Red.  lil.  1,  t.  15;  Rchb.  ic.  f.  1112.  — Fleurs  grandes  (8  centi- 
mètres de  long  sur  G de  large),  d un  jaune  pale , odorantes , dressées 
et  formant  une  grappe  lâche.  Divisions  périgonales  aiguës , munies 
de  nervures  parallèles  sans  veinules  latérales.  Feuilles  étroitement 
linéaires  (5  millimètres  de  large  sur  3 décimètres  de  long).  Tige  de 
6-8  décimètres,  dressée,  portant  quelques  feuilles  subécailleuses. 
Racines  fibreuses  renfiées-tuberculeuses.  — Les  fleurs  ont  une 
odeur  de  fleur  d’oranger  très-intense. 

Ilab.  Montbéliard  dans  le  Doubs;  Bayonne;  etc.;  cultivé  partout.  ^Juin. 


PARAD1S1A.  (Mazz.  viag.  alp.  Giol.  27  (1814),  ex  Berlol.) 

Périgone  in fundibuli forme , à divisions  libres.  Etamines  hypo- 
gynes;  filets  filiformes.  Ovaire  élevé  par  un  court  podogyne  au- 
dessus  du  réceptacle.  Capsule  membraneuse,  trigone.  Graines  an- 
guleuses, à test  crustacé,  noir. 

!*.  Lilia§trvm  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  133;  Koch , syn.  820; 
Anthericum  liliastrum  L.  sp.  445  ; Hemerocallis  Liliastrum  L.  sp. 
ed.  1 , p.  524;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  206;  Phalangium  Liliastrum  Lam, 
dict.  5,  p.  245;  Lois,  g ail.  1,  p.  248;  Czarkia  Liliastrum  Andz. 
diss.  (1 81 8);  Dub.  bot.  464. — le.  Moris , hist.  s.  4,  1. 1 , f.  8;  Rc.hb. 
ic.  vol.  10,  n°  1111.  Schultz , exs.  n°  1 1 62!;  Rchb.  exs.  n°  1 621  ! — 
Fleurs  d’un  beau  blanc,  grandes  (5  centimètres  de  long  sur  presque 
autant  de  large),  pédonculées,  en  grappe  unilatérale,  simple  et  pau- 
ciflore  (2-5  fl.),  bractées  lancéolées -acuminées , subscarieuses- 
striées,  ne  produisant  qu’une  seule  fleur  à leur  aisselle.  Divisions 
périgonales  oblongues-lancéolées,  trinerviées,  calleuses  et  pulvéru- 
lentes au  sommet.  Style  déjeté  d’un  côté.  Capsule  subpédicellée, 
ovoïde-trigone,  aiguë  et  mucronée.  Graines  fortement  anguleuses, 
très-obscurément  chagrinées.  Feuilles  linéaires,  graminiformes, 
égalant  presque  la  tige.  Celle-ci  de  3-4  décimètres,  lisse,  arrondie, 
nue  ou  portant  une  feuille  subulée.  Racines  fibreuses,  à peine  ren- 
flées-charnues. 

Ilnb.  Haut  Jura,  la  Dole,  le  Reculet;  manque  dans  les  Vosges;  Haule- 
Loire,  sur  le  Mezeuc;  Alpes  et  Pyrénées,  if  Juillet. 

PHALANGIUM.  (Tournef.  inst.  p.  368,  t.  193.) 

Périgone  resserré  à la  base  en  un  tube  qui  embrasse  l’ovaire. 
Divisions  libres  et  étalées.  Etamines  liypogynes  ; filets  filiformes. 
Capsule  membraneuse,  coriace,  subglobuleuse,  obscurément  tri- 
gone. Graines  anguleuses,  à test  noirâtre,  ponctuées-rugueuses. 

I*.  I.iuai.o  Schreb.  spic.  p.  36;  D C.  fl.  fr.  3 9 p.  210;  Dub. 
bot.  464;  I^ois.  gall.  1 ,p.  248;  Anthericum  Liliago  L.  sp.  445. — 
le.  Lam.  ill.  t.  240,  f.  2 ; Moris , hist.  s.  4,  t.  1,  f.  10.  Schultz , 
exsicc.  n°  1160!  — Fleurs  grandes  (2  centimètres  de  long),  d’un 
beau  blanc,  pédonculées,  en  grappe  simple , terminale,  lâche;  pé- 
doncules articulés  au-dessous  du  milieu  ; bractées  acuminées  subu- 
lées,  plus  courtes  que  le  pédoncule.  Divisions  périgonales  très-éta- 
lées,  trinerviées.  Style  courb é- ascendant . Capsule  ovoïde-trigone, 
aiguë.  Graines  noires,  finement  chagrinées.  Feuilles  linéaires 
étroites,  acuminées,  dressées,  souvent  presque  aussi  longues  que  la 
tige.  Celle-ci  de  1-5  décimètres,  droite,  raide,  simple. 

Hab.  Pelouses  arides,  coteaux  et  bois  inontueux,  dans  presque  toute  la 
France.  Mai-juiu. 
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M«»DM  Lam.  ilict.  5,  p.  250;  I)C.  jl.fr.  3,  p.  210;  Uub. 
bot.  40-4  ; Lois.  gall.  1 , p.  2 48;  Anthericum  ramosum  L.  sp.  443. — 
le.  Dod.pempt.  100;  Lob.  obs.  27,  f.  i . Schpltz , cxsicc.  il0 1 1(51  ! — 
Meurs  petites  (1  centimètre  de  long),  blanches,  pédonculées,  dis- 
posées en  panicule  lâche  ; pédoncules  articulés  très-près  de  la 
base;  bractées  écailleuses,  5-0  fois  plus  courtes  que  le  pédoncule. 
Divisions  périgonales  très-étalées,  trinerviées.  Style  droit.  Capsule 
globuleuse- trigone,  obtuse  et  mucronée.  Graines  noires,  très-fme*- 
ment  chagrinées.  Feuilles  linéaires-étroites,  acuminées,  dressées, 
plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  de  4-G  décimètres,  raide,  rameuse 
dans  sa  partie  florifère. 

liai.  Alsace,  Lorraine,  Yospes,  Jura,  presque  tout  le  centre  de  la  France; 
manque  dans  le  sud-ouest;  Alpes  et  Pyrénées.  X-  Juin-juillet. 


SIM  ETIIIS.  (Kunth,  en  uni.  4,  p.  OIS.) 

Périgone  resserré  à la  base,  à divisions  étalées  et  munies  de  5-7  ner- 
vures. Etamines  hypogynes.  Filets  des  étamines  velus  inférieure- 
ment. Ovules  droits.  Capsule  membraneuse-coriace,  subglobuleuse, 
renfermant  deux  graines  dans  chaque  loge,  ou  une  seule  par  avorte- 
ment. Graines  arillées. 


S.  i i’oi.ia  Gren.  et  Godr.  ; S.  bicolor  Kunth , l.  c.;  An- 
thericum plani folium  L.  ruant.  224  ; Lois.  gall.  1 ,p.  249  ; A.  cri- 
cetorum  Berg.  fl.  pyr.  2,  p.  1G8;  A.  bicolor  Dcsf.  ail.  iyp.  304, 
t.  90;  Lam.dict.  5,  p.  254;  Phalangium  plani folium  Per  s.  syn.  1, 
p.  3G7  ; P.  bicolor  JJ  C.  fl.  fr.  5,  p.  209  ; Uub.  bot.  4GG.  — So- 
leirol , exs.  n°  4398!;  Endress,  exs.  n°  1831  ! — Fleurs  petites 
(1  centimètre  de  long),  rosées,  pédonculées,  disposées  en  pan^- 
cule  lâche  et  étalée;  bractées  très-petites  et  subulées.  Style  droit, 
très-grêle,  égalant  les  étamines.  Capsule  trigone,  tronquée  à la  base 
et  au  sommet,  et  un  peu  plus  large  que  longue.  Graines  noires,  lui- 
santes, lisses,  non  anguleuses  ni  ridées.  Feuilles  linéaires,  planes, 
presque  aussi  longues  que  la  tige.  Celle-ci  de  2-5  décimètres,  un 
peu  flexueuse,  dressée,  nue,  rameuse  dans  sa  partie  florifère.  Fibres 
radiculaires,  grosses,  allongées  et  charnues  (1  décimètre  de  long  sur 
5-G  millimètres  de  large). 

Itab.  1 outes  les  landes  de  I ouest  ; centre  de  la  France,  Cher,  Loir-et  Cher, 
Loire,  Indre,  etc.;  le  \ar,  (.amies,  Antibes,  Toulon,  Hvéres,  etc.  Avril 
(dans  le  Var),  mai-juin  (dans  l'ouest). 


ASPIIODELUS.  (L.  gen.  421 .) 

Périgone  à six  divisions  étalées.  Etamines  alternativement  plus 
rouîtes,  hypogynes,  Mets  dilatés  a la  base  et  ciliés,  argués- ascen- 
dants. Capsule  membraneuse-coriace,  trigone.  Graines  triquètres, 
à lest  crustacé,  noirâtre-chagriné.  — Fleurs  blanches  (dans  nus  es- 
pèces); pédoncules  articulés. 
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A.  n§TiiLOS(J8  L.  sp.  444  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  204;  Dub.  bot. 
465  ; Lois.  gall.  1,  p.  242.  — le.  Clus.  hist.  197,  f.  dexlr.;  Cav. 
te.  5,  t.  201.  Billot  y exsicc.  n°  861  !;  Soleirol,  exs.  n°  4596!  ; 
Rchb . n°  2519  ! — Fleurs  distantes , en  grappe  très-lâche , 
simple  ou  plus  souvent  rameuse,  à rameaux  ascendants;  bractées 
ovales-lancéolées,  plus  courtes  que  le  pédoncule  un  peu  renflé  sous 
la  capsule.  Périgone  de  12-14  millimètres  de  long.  Etamines  in- 
cluses, dilatées  et  ciliées  à la  base.  Capsule  subglobuleuse,  subhexa- 
gonale, un  peu  atténuée  à la  base,  mesurant  4 millimètres  de  long 
sur  un  peu  moins  de  large,  légèrement  atténuée  à la  base;  valves 
tronquées-subémarginées  au  sommet,  portant  deux-trois  plis  trans- 
verses sur  le  dos.  Graines  portant  2-5  fossettes  sur  les  côtés,  et  2-5 
plis  transverses  sur  le  dos.  Feuilles  linéaires  ou  linéaires- filiformes, 
fistuleuses , de  moitié  plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  longue  de 
3-5  décimètres,  fistuleuse , grêle,  simple  et  plus  souvent  rameuse 
dans  sa  partie  florifère.  Racines  à fibres  minces , et  non  renflées- 
charnues. 

p.  grandiflora.  Fleurs  d’un  tiers  plus  grandes;  étamines  pubéru- 
lentes  sur  le  dos;  fruits  souvent  réfléchis.  Serait-ce  une  espèce 
A.  approximatus ? 

hlab.  Le  Var;  Marseille;  le  Gard,  Arles,  la  Crau;  l’Hérault,  Maglone,  etc.; 
Narbonne;  Perpignan;  var.  p Corse  à Bastia;  Marseille.  '2f  Mai. 

A.  i»iicrocari»«js  Viv.  fl.  cors . diagn.  p.  5;  Lois.  gall.  1, 
p.  242;  A.  ramosus  L.sp.  444  ( part .);  Wiüd.  sp.  2,  p.  155;  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  204;  Dub.  bot.  465.  — le.  Clus.  hist.  1 , p.  196,  f. 
inf.  Soleirol , exs.  n°  57!;  Endress , exs.  ann.  1851  ! — Fleurs 
très-r approchées , en  grappes  très-compactes , à rameaux  étalés— 
dressés,  formant  une  panicule  ; bractées  ovales-acuminées,  les  in- 
férieures plus  courtes  et  les  supérieures  plus  longues  que  le  pédon- 
cule un  peu  renflé  sous  la  capsule.  Périgone  d’environ  15  milli- 
mètres de  long.  Etamines  étroitement  lancéolées  et  ciliolées  à la 
base.  Capsule  très-petite  (6  millimètres  de  long  sur  4 de  large), 
eï I iptique— tronquée  , hexagonale,  à valves  elliptiques-lancéolées , 
tronquées-émarginées  au  sommet,  à nervure  longitudinale  médiocre 
fine  et  saillante,  à côtes  fines  et  peu  nombreuses  (4-5),  à bords  sé- 
parés, après  la  déhiscence  , par  une  fente  qui  représente  un  angle 
régulier,  dont  le  sommet  est  en  bas.  Feuilles  lancéolées-ensiformcs 
(10-15  millimètres  de  large  sur  3-5  décimètres  de  long).  Tige  d’en- 
viron 1 mètre,  grosse  , pleine  et  non  fistuleuse  , ramifiée  dans  sa 
partie  florifère.  Racine  fasciculée-tuberculeuse,  à fibres  allongées. 

Ilab.  Bords  de  la  Méditerranée  de  Nice  à Perpignan,  et  en  Corse,  Mai. 

A.  spïi.erocarpi)§  Gren.et  Godr.  — Fleurs  très-rapprochées, 
en  grappe  très-compacte,  allongée  et  simple;  bractées  lancéolées, 
aussi  longues  ou  plus  longues  que  le  pédoncule  dressé  presque  appli- 
qué et  un  peu  renflé  au  sommet.  Périgone  d’environ  18  millimètres. 
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Etamines  à f\Jets  étroitement  lancéolés  et  ciliés  à la  hase.  Capsule 
petite  (7  millimètres  de  long  sur  autant  de  large),  à valves  suborbi- 
culaires , arrondies  au  sommet  et  paraissant  apiculêes  par  la  nervure 
médiane  non  infléchie,  et  parles  bords  réfléchis  de  chaque  côté 
d’elle,  à nervure  dorsale  presque  nulle,  à côtes  transversales  assez 
saillantes  et  peu  nombreuses  (4-5),  à bords  séparés  après  Ja 
déhiscence  par  une  fente  ovale  à la  base , étranglée  dans  son  milieu , 
et  très-évasée  au  sommet.  Graines  noires,  chagrinées.  Feuilles  lan- 
céolées-ensiformes  (1 0-1 2 millimètres  de  large).  Tige  d’environ  1 
mètre,  pleine,  simple  et  rarement  rameuse  au  sommet.  Racine  fasci- 
culée-tuberculeuse. 


Ilab.  Rois  de  l’Hermilain,  dans  les  Deux-Sèvres  I (Saitzc);  embouchure  de  la 
rivière  de  Vannes  (Guy,  herb.I);  forêt  de  Chœur  dans  le  Cher?  (Déséglise); 
Issoudun,  dans  l'Indre?  (Jullinrcl);  Lailly  en  Sologne?  {Maire).  Nous  n’avons 
pas  vu  les  fruits  des  plantes  provenant  des  trois  dernières  localités.  ^ Mai-juin. 


A.  soB.tLPiüis  Gren.  et  Godr.;  A.  delphinensis  Gren.  etGodr . 
tném.  soc.  émul.  Doubs , mai  1854;  A.  ramosus  Lap.  abr.  188; 
A.  neglectus  Rœm.  et  Schl.  sgst.  7,  p.  488?  — Fleurs  très-rappro- 
ehées,  en  grappe  compacte,  simple;  bractées ovales-subulées,  dépas- 
sant les  pédoncules  fructifères  dressés  et  presque  appliqués  contre 
l’axe , minces  à la  base  et  un  peu  renflés  vers  le  sommet.  Périgone 
presque  cylindrique  avant  l’anthèse,  long  de  20  millimètres  et  plus, 
à divisions  étalées-dressées,  à limbe  étroit  et  presque  linéaire,  à 
nervure  dorsale  très-peu  saillante.  Etamines  à filets  munis  d’un  sil- 
lon dorsal,  à base  oblongue-lancéolée , ciliée,  insensiblement  atté- 
nuée au-dessus  de  l’ovaire.  Capsule  médiocre  (10  millimètres  de  long 
sur  8 de  large),  à face  externe  portant  sur  son  milieu  une  nervure 
dorsale  non  saillante  et  des  côtes  transversales  assez  nombreuses, 
(0-8) , à bords  séparés  après  la  déhiscence  par  une  fente  régulière- 
ment élargie  de  Ja  base  au  sommet.  Graines  noirâtres,  opaques. 
Feuilles  lancéolées-ensiformes,  courtes  , d'un  vert  glauque.  Tige 
d’environ  1 mètre,  pleine,  simple.  Racine  fasciculée-tuberculeuse. 


Hab.  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret  ( Verlot ),  au-dessus  des  Bayards  de  Gap 
{Grenier)",  région  alpine  des  Pyrénées  centrales  et  occidentales,  Cauterels 
(Guy  herb.  !)  '*f  Juillet. 


Ons.  Si  nous  ne  tenions  compte  que  du  synonyme  de  Lapeyrouse,  cité  par 
Rœraer  et  Schultes,  nous  admettrions  l’identité  de  notre  plante  et  de  leur 
A.  neglectus.  Mais  l'absence  de  diagnose  comparative,  entre  les  fruits  de  cette  der- 
nière espèce  et  ceux  de  l’T.  ni  bus,  auquel  du  reste  Rcrtoloni  et  Thomnsini  le  réu- 
nissent, soulève  trop  de  doutes  pour  oser  en  ce  moment  opérer  celte  réunion. 
De  plus,  la  présence  certaine  de  notre  espèce  dans  les  Pyrénées  nous  engage 
à substituer,  au  nom  de  A.  delphinensis,  celui  de  A.  subalpinus. 


A.  u nis  Willd.  sp.  2,  p.  155  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  203;  Dub. 
bot.  465;  Lois.  gall.  1,  p.  242;  A.  ramosus  L.  sp.  444  (part.). 
— le.  (dus.  hist.  1,  p.  197,  f.  2.  — Fleurs  très-rapproebées,  en 
grappe  compacte,  simple  et  plus  souvent  rameuse  à la  base  et  à ra- 
meaux étalés— redressés  ; bractées  ovales-  lancéolées , acuminées, 
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n’égalant  pas  ordinairement  la  longueur  des  pédoncules  fructifères 
épais  et  un  peu  renflés  au  sommet;  pédoncules  formant  avec  Vaxe 
un  angle  très-ouvert  et  presque  droit  qui  persiste  dans  ceux  qui 
sont  stériles  et  se  referme  un  peu  dans  les  autres  par  la  courbure  du 
pédoncule.  Périgone  fortement  resserré  au-dessus  de  l’ovaire,  à di- 
visions étalées  et  dont  le  limbe  elliptique  est  muni  d’une  nervure 
dorsale  saillante.  Etamines  à filets  presque  dépourvus  de  sillon  dor- 
sal, à base  ciliée,  obovale  et  s’atténuant  assez  rapidement  au-dessus 
de  l’ovaire.  Capsule  grosse  (15  millimètres  de  long  sur  12  de  large), 
un  peu  charnue  et  se  ridant  plus  ou  moins  en  long  à la  maturité,  à 
valves  elliptiques,  tronquées-échancrées  au  sommet  par  l’introflexion 
de  la  nervure  dorsale,  à côtes  transversales  assez  rapprochées  (8-9), 
souvent  ondulées,  à bords  séparés  lors  de  la  déhiscence  par  une  fente 
régulière  un  peu  plus  large  au  sommet  qu’à  la  base  de  la  capsule. 
Feuilles  lancéolées-ensiformes,  longues,  d’un  vert  jaunâtre,  peu  ou 
pas  glauques.  Tige  d’environ  1 mètre  et  plus,  simple  ou  rameuse 
dans  la  partie  florifère.  Racine  fasciculée-tuberculeuse. 

fl.  ramosus.  Tige  ramifiée  à la  base  de  la  partie  florifère. 

Hab.  Région  méditerranéenne  ; bords  de  l’Océan;  basses  montagnes  des 
Alpes  et  des  Pyrénées.  ^ Mai-ju  u. 

Oiîs.  ISous  ne  pouvons  donner  l’aire  exacte  occupée  par  cette  espèce  trop 
souvent  confondue  non  seulement  avec  T .4.  microcctrpus,  mais  encore  avec 
les  J.  globosus  et  neglectus.  De  plus,  nous  sommes  portés  à croire,  avec  Rœmer 
et  Schultes,  que  cette  plante  pourrait  bien  cacher  plusieurs  espèces.  Reichen- 
bach  admet  que  la  variété  (3  est  une  espèce  distincte  par  scs  fibres  radiculaires 
rentlées-globuleuses,  pendant  qu'elles  sont  fusiformes  dans  son  A.  albas.  Au- 
rait-il voulu  distinguer  par  la  notre  .4.  subalpinus? 

APHYLLAINTHES.  (Tournef.  inst.  657,  t.  450.) 

Périgone  à six  divisions  égales,  rapprochées  en  tube  à la  base , 
étalées  supérieurement.  Etamines  6,  insérées  au-dessus  de  la  base 
des  divisions  périgonales;  filets  filiformes,  glabres  ; anthères peltées. 
Ovaire  libre,  t ri  locnlai  re , à loges  uniovulées.  Style  filiforme;  stig- 
male  trilobé.  Capsule  membraneuse,  tri loculai re,  à 5 valves  loculi- 
cides.  Graines  solitaires  dans  chaque  loge,  ovoïdes,  à test  crustacé. 

Ors.  Sous  le  nom  d’Aphijllantces,  Endlicher  a proposé  une  famille  dont  il 
n’a  point  donné  les  caractères.  Il  nous  a paru  qu’on  pouvait  ne  la  considérer 
que  comme  une  dépendance  de  la  tribu  des  Asphodélées,  à laquelle  on  ratla- 
•eherait  ainsi  le  genre  Aphyllanthcs. 

4.  siontsPELfiErcsBS  L.  sp.  422  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  170  ; l)ub. 
Lot.  474;  Lois,  g ail,  1,  p.  257;  Poiret , dict.  4 ,p.  499.  — le. 
ILam.  ill.  t.  252;  Moris.  hist.  s.  5,  t.  25,  f.  9,  n°  12  ; Lob.  adv.% 
190,  f.  inf.  Soleirol,  exsicc,  n°  4429  ! ; Schullz , exsicc.  n°  152  ! ; 

. Billot , exsicc.  n°  1545!  ; Rchb.  exs.  n°  706! — Fleurs  solitaires  ou 
géminées,  terminales,  violacées  et  plus  rarem1  blanches,  entourées  à 
a base  d’éeailles  luisantes,  scarieuses  et  roussâtres.  Graines  noires, 
ovoïdes,  non  anguleuses,  lisses  et  très-finement  chagrinées  à la 
TOM.  III.  15 
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des  racines  fibreuses. 

Hab.  Pyr.-Or.,  Villefraoche,  etc;  de  Perpiguan  à Montpellier;  au  centre  îles 
Pyrénées  dans  la  vallée  d’Aspe  (Lorct,  1 854)  ;Auch  ( Irat );  la  Provence,  Mar- 
seille, Grasse,  etc.;  remonte  jusqu’à  Lyon  et  à Grenoble.  '^Mm- 


ESPÈCES  EXCLUES. 


Tklii'a  niavi;oi.f,hm  Roth. — Cette  plante  ne  se  rencontre  en 
France  que  cultivée  dans  les  jardins. 

Tvlipa  Oeniaebi  a.va  L. — Même  observation. 

Fiiitim.  aui.a  iMPEniALii^  />. — Même  observation. 


Corse  où  elle  ne  paraît  point  exister.  Bertoloni  ne  la  mentionne  pas 
dans  sa  Flora  italien. 

1ni>ho!>i:i.i  * iatein  L.  — Cette  espèce  ne  se  rencontre  en 
France  que  cultivée. 

AltsrAiii  \ *ii  ni  <>*i  a me  Mœnch. — Même  observation. 

11*01.  y a aï  t ii  en  tyiseiioma  />. — Même  observation. 

ii.Miii  coatroveiindim  Schrad.  — Nous  ne  savons  sur 
quelles  données  Schultes  et  Kunth  signalent  cette  plante  en  France. 

Ai  i ii  ai  hoi.v  L.  — Cette  belle  espèce,  à fleurs  dorées  et  à 
feuilles  linéaireg-lancéolées,  n’est  poi n t française.  Elle  n’est  point 
spontanée  à Montpellier,  pas  plus  qu’autour  de  Paris,  d Abbeville  et 
en  Anjou.  Nous  ne  l’avons  point  vue  des  Pyrénées  françaises,  mais 
nous  l’avons  reçue  des  Pyrénées  espagnoles. 

Ai.i.ii  ,*i  seiaesceuïs  L.  — Cette  espèce  de  Sibérie  a clé  indi- 
quée en  France  par  confusion  avec  les  A.  fallaæ  et  acutangulum. 

Ai, i.iiti  !iarci§8ifoijij.ii  Lam.  — Espèce  indiquée  par 
Lamarck  en  Auvergne,  où  elle  n’a  pas  été  retrouvée  par  MM.  Lecoq 
et  Lamolte.  Ce  n’est  probablement  qu’une  forme  de  VA.  ursinum  à 
feuilles  étroites.  — Pourret,  dans  sa  Chloris  narbonnaise,  a indiqué 
dans  l’Aude  un  A.  narcissi folium.  Mais  la  plante  qui  figure  dans  son 
herbier  n’est  qu’unexemplaire,  probablement  cultivé,  de  VA.  nulans 
L.  Cette  plante  lui  avait  été  envoyée  par  Spielmann,  professeur  au 
jardin  de  Strasbourg.  Pourret  avait  sans  doute  en  vue  VA.  fallax. 

An, ii  ai  ©BTUSiFEomiM  Red.  — Loiseleur  cite  cette  plante 
en  Corse,  où  nous  n’avons  pu  constater  sa  présence. 
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CXXVII.  SMILACKES. 

(Smilaceæ  R.  Brown,  prod.  292.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  dioïques  par  avortement,  régulières. 
Périgoue  libre,  caduc  ou  persistant,  pétaloïde,  à 4,  6,  8,  4 0 divi- 
sions bisériées,  libres  ou  plus  ou  moins  soudées  en  corolle  tubuleuse 
ou  campanulée.  Etamines  opposées  aux  divisions  florales  et  en 
nombre  égal  à celui  de  ces  divisions,  bypogynes  ou  insérées  sur  le 
périgoue;  filets  libres  ou  plus  ou  moins  soudés  en  tube;  anthères 
introrses,  biloculaires,  s’ouvrant  en  long.  Ovaire  libre,  à 5 ou  plus 
rarement  à 2-4  loges  uni-pluriovulées.  Ovules  uni— bisériés,  insérés 
à l’angle  interne  des  loges.  Styles  en  nombre  égal  à celui  des  loges 
de  l’ovaire,  libres  ou  plus  souvent  soudés.  Fruit  bacciforme,  indé- 
hiscent. Graines  presque  globuleuses,  à test  membraneux  et  mince. 
Embryon  enveloppé  par  l’albumen  charnu  ou  corné;  radicule  à di- 
rection variable.  — Plantes  à feuilles  munies  dans  plusieurs  genres 
de  nervures  avec  veinules  anastomosées. 


Trib.  4.  PAR1DEÆ  Encll.  gen.  4 55.  — Styles  distincts. 


PARIS.  (L.  gen.  500.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  persistant,  divisé  presque  jus- 
qu’à la  base  en  8-4  0 segments  étalés,  dont  les  intérieurs  très-étroits. 
Etamines  8-10,  à filets  dilatés  et  soudés  inférieurement,  libres  dans 
le  reste  de  leur  étendue,  insérés  à la  base  des  divisions  du  périgone; 
anthères  à connectifprolongéausommet  en  un  acumen  subulé.  Styles 
4-5  ; stigmates  très-petits.  Ovaire  à 4-5  loges  multiovulées. 


I*.  QtJADRiFOLB.%  Z.  sp . 527;  DC.  fl.fr.  5 ,p.  4 75  ; Dub.  bot. 
459  ; Lois.gall.  4 , p.  285.  — le.  Engl.  bot.  tab.  7.  Billot , eœsicc. 
n°  175!  Rchb.  eœsicc.  n°  549!  — Fleur  solitaire,  grande,  dressée, 
portée  par  un  pédoncule  terminal  sillonné.  Périgone  à divisions 
étalées  à angle  droit;  les  extérieures  vertes,  étroitement  lancéolées, 
acuminées;  les  intérieures  jaunâtres,  plus  courtes,  très-étroites. 
Styles  purpurins,  réfléchis.  Baie  grosse,  d’un  noir  bleuâtre.  Graines 
brunes,  ovales-trigones,  rugueuses.  Feuilles  disposées  en  un  seul 
verticille  et  ordinairement  au  nombre  de  4,  plus  rarement  de  5,  de 
5 ou  de  6;  ces  feuilles  sont  minces,  sessiles,  ovales,  acuminées,  très- 
élalées.  Tige  dressée,  simple.  Souche  allongée,  horizontale, 
noueuse.  — Plante  glabre,  de  2-4  décimètres. 

llab.  Commun  dans  les  bois  humides  et  ombragés  de  presque  loulc  la 
France.  Mai. 


(t)  Auctore  Godron. 
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Th  in.  2. 


COM  V AELAUIE.E  lirait,  yen 


1 5 f . — SI  y les  soudes. 


STREPTOPUS.  (C.  C.  Rich.  in  Midi v.  11.  am.  1,p.  201,1.  8) 

l' leurs  hermaphrodites.  Périgone  caduc,  divisé  jusqu’à  la  hase 
en  (i  segments  étalés.  Etamines  G,  à lilets  libres  et  insérés  à la  hase  des 
divisions  du  périgone.  Style  ülifurme  ; stigmate  entier, obtus.  Ovaire 
à 5 loges  muJtiovulées. 


S.  AMi'Lixiioniw  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  171;  Duh.bot.  459  ; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  2,  p.  538  ; S.  distortus  Lois.  gall.  1, 
P- 250  ; Vvularia  amplexifolia  L.sp.  436  ; Vill.  dnuph.  2,  p.  274; 
(iaud.  helv.  2,  p.  500  ; Convallaria  dichotoma  Pers.  syn.  1 , p.  373; 
1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  309.  — le.  Barr.  icon.  tah.  720.  Bchh.  ex- 


sicc.  n"  435  ! — Fleurs  pédonculécs,  réfléchies,  solitaires  à l’aisselle 
des  feuilles;  pédoncules  grêles,  articulés.  Périgone  campanule, 
blanc,  à segments  lancéolés  et  un  peu  bossus  à la  base.  Baie  ovoïde- 


globuleuse,  d’abord  verte,  puis  rouge.  C, raines  blanches,  oblongues, 
arquées,  striées  en  long.  Feuilles  alternes,  rapprochées,  ovales  ou 
lancéolées,  acuminées,  creusées  en  cœur  à la  base  et  amplexicaules. 
I ige  dressée,  flexueuse,  dichotome.  Souche  courte,  pourvue  (b;  libres 
radicales  nombreuses  et  agglomérées  en  boule. — Plante  de  5-5  déc. 


Il'ib.  Escarpements  ries  montagnes;  hautes  Vosges,  au  Ilohneck  et  au  Ro- 
tabac ; chaîne  du  Forez.  Pierre-sur-Haute  ; monts  Dores;  Cantal;  Alpes  du 
Dauphiné,  Gap,  Grenoble,  mont  Monnier,  etc.;  montagnes  d’Aubrae,  Lozère, 
Eapérou;  Pj rénées,  Canigou,  etc.  if  Juillet. 


POLYGOMATUM . (Tournef.  inst  p.  78,  t.  14.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  caduc,  cylindriquc-tuhuleux , 
à G dents  dressées.  Etamines  G,  à tilets  libres , insérés  au  milieu  du 
tube  du  périanthe.  Style  grêle;  stigmate  trigone.  Ovaire  à 3 loges 
biovtdées. 


I*.  Yi  n.Aiti;  Desf.  ann.  muséum , 9,  p.  49  ; Red.  lil.  5, 
tah.  258;  Lois.  gall.  1,  p.  255;  Convallaria  Polygonatum  L. 
sp.  451  ; i)  C.  fl.  fr.  3,  p.  176;  Dub.  bot.  459.  — le.  Engl.  bot. 
tab.  280.  Schultz,  exsicc.  n°  1158!  Billot , cxsicc.  n°  1539!  — 
Fleurs  réfléchies  et  unilatérales,  pédonculécs;  pédoncules  axillaires, 
solitaires,  portant  une  ou  doux  fleurs.  Périgone  atténué  à la  base , 
blanc,  maculé  de  vert  et  barbu  au  sommet  des  dents.  Etamines  in- 
sérées sous  la  gorge,  à filets  glabres.  Haie  globuleuse,  d’un  noir 
bleuâtre.  Graines  jaunâtres,  munies  de  petites  taches  brillantes. 
Feuilles  alternes , sessiles,  dressées  sur  deux  rangs , elliptiques  ou 
elliptiques-oblongues , un  peu  glauques  en  dessous.  Tige  anguleuse , 
dressée,  arquée  au  sommet,  très-feuilléo  dans  sa  moitié  supérieure, 
munie  inférieurement  de  2-3  gaines  membraneuses.  Souche  ho- 
rizontale, épaisse,  charnue.  — Plante  glabre  de  2-5  décimètres. 

lldb.  Commun  dans  les  bois  des  montagnes  calcaires  de  presque  toute  la 
France,  if  Mai-juin. 
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P.  MUi/riFLondii  AU.  ped.  1,  p.  1 7>  1 ; lied.  lit.  4,  tab.  229  ; 
Lois,  gai! . i,  p.  255;  Convallaria  multiflora  L.  sp.  4 52;  D C . fl. 
fr.  5,  p.  17G;  Dub.  bot.  459.  — Te.  Engl.  bot.  tab.  279.  — 
Fleurs  réfléchies  et  unilatérales,  pédonculées;  pédoncules  axillaires, 
solitaires,  rameux,  nus  ou  très-rarement,  munis  de  bractées  herba- 
cées ( Convallaria  bracteata  Thomas  in  Gaud.  helv.  2,  p.  551  ; 
Rchb.exsicc.  n°  550  î),  portant  de  5-5  fleurs.  Périgone  un  peu 
ventru  à la  base,  blanc,  maculé  de  vert  et  barbu  au  sommet  des 
dents.  Etamines  insérées  sous  la  gorge,  à filets  courts  et  velus. 
Baie  globuleuse,  rouge.  Graines  jaunâtres,  non  maculées.  Feuilles 
alternes , sessiles,  dressées  sur  deux  rangs,  elliptiques  ou  oblongues. 
Tige  arrondie,  dressée,  arquée  au  sommet,  simple,  très-feuillée 
dans  sa  moitié  supérieure.  Souche  horizontale,  épaisse,  charnue. — 
Plante  glabre,  de  5-6  décimètres. 

Hab.  Commun  dans  les  bois  montagneux  de  presque  toute  la  France;  la 
forme  munie  de  bractées  dans  les  Vosges,  if  Mai-juin. 

P.  lERTKCiiXATei  AU.  ped.  1 , p.  151  ; Red.  lil.  5,  tab.  244; 
Lois.  gall.  1.  p.  255;  Convallaria  verticillata  L.  sp.  451  ; Vill. 
dauph.  2,  p.  261  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  175;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  2,  p.  564  ; Dub.  bot.  459  ; Gaud.  helv.  2,  p.  527.  — le.  Engl, 
bot.  tab.  128.  Schultz,  exsicc.  n°  751  ! — Fleurs  réfléchies,  pé- 
donculées; pédoncules  axillaires  et  verticillés , portant  chacun 
1-5  fleurs.  Périgone  égal  ci  la  base , blanc,  maculé  de  vert  et  pu- 
bescent  au  sommet  des  dents.  Etamines  à filets  très-courts  et  in- 
sérés au  milieu  du  tube  floral.  Baie  globuleuse,  violette.  Graines 
jaunâtres,  chagrinées.  Feuilles  verticillées  le  plus  souvent  par 
quatre,  sessiles,  étalées  de  tous  côtés,  beaucoup  plus  longues  que 
les  entre-nœuds,  linéaires-lancéolées,  atténuées  aux  deux  extrémités, 
pubescentes  sur  les  nervures.  Tige  anguleuse,  dressée,  simple,  très- 
feuillée.  Souche  horizontale,  épaisse,  charnue.  — Plante  de  4-8  dé- 
cimètres. 

Hab.  Bois  des  montagnes;  toute  la  chaîne  des  Vosges,  du  Jura,  du  Forez; 
Alpes  du  Dauphiné,  d’où  il  s’étend  jusque  dans  les  Alpes  de  la  Provence; 
montagnes  du  Vigan,  de  la  Lozère,  du  Cantal,  de  l'Auvergne,  ‘if  Mai-juin. 

CONVALLARIA.  (L.  gen.  425;  excl.  sp.) 

Fleurs  hermaphrodites . Périgone  caduc,  globuleux-campanulé , 
à 6 dents  courbées  en  dehors.  Etamines  6,  à filets  libres  et  insérés  à 
la  base  du  périgone.  Style  court,  épais;  stigmate  subtrigone. 
Ovaire  à 5 loges  biovulées. 

C.  *i  tjAi.i*  L.  sp.  451  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  1 77  ; Dub.  bot.  459  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  255;  Polygonatum  mcijale  AU.  pecl.  1,  p.  150. — 
le.  Engl.  bot.  tab.  1055.  Billot , exsicc.  n°  290!  — Fleurs  très- 
odorantes,  pendantes,  en  grappe  simple,  terminale  et  unilatérale; 
pédoncules  uniflores,  munis  à leur  base  d’une  bractée  membra- 
neuse plus  longue  qu’eux.  Périgone  tout  à fait  blanc  (dans  la  plante 
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sauvage),  à lobes  courts,  arrondis.  Haie  globuleuse,  rouge.  Graines 
jaunes, 'finement  chagrinées.  Deux  feuilles  radicales  d’un  vert  gai, 
lancéolées,  atténuées  aux  deux  extrémités,  longuement  pétiolées  ; 
pétiole  externe  enveloppant  comme  dans  une  gaine  le  pétiole  in- 
terne. Scape  tout  à fait  nu,  grêle,  dressé,  ordinairement  plus  court 
que  les  le u i 1 1 es  et  enveloppé  à sa  base,  ainsi  que  les  pétioles,  par 
plusieurs  gaines  membraneuses.  Souche  grêle,  rampante.  — Plante 
de  1 5 à 20  centimètres. 

llab.  Commun  dans  les  bois  de  presque  toute  la  France.  '*f  Mai-juin. 


MAIANTHEMUM.  (Wiggers,  prim.  fl.  bols.  15.) 

Fleurs  hermaphrodites.  Périgone  caduc,  quadripartite , à divi- 
sions étalées  ou  réfléchies.  Etamines  4,  à lilets  libres  insérés  éi  la 
base  des  divisions  du  périgone.  Style  court  et  épais  ; stigmate  obtus, 
subbi-trilobé.  Ovaire  à 2-3  loges  uni-biovulées. 


.11.  bifolium  / )C . fl.  fr.  3,  p.  177;  I)ub.  bot.  439;  Lois, 
gall.  1,  p.  253;  Convallaria  bifolia  L.  sp.  452.  — le.  fl.  dan. 
tab.  291 . Billot , exsicc.  n°  79  ! — Fleurs  petites,  en  grappe  simple, 
terminale,  ovaje - oblongue,  assez  serrée;  pédoncules  uniflores, 
étales-dressés,  solitaires  ou  géminés  ou  ternes  à Faisselle  d’une 
pet  i te  bractée.  Périgone  blanc,  rolacé,  à segments  ovales  et  à la 
lin  réfléchis.  Etamines  divergentes.  Baie  petite,  globuleuse,  à la  tin 
rouge.  Graines  globuleuses,  jaunâtres,  un  peu  chagrinées.  Deux 
feuilles  caulinaires  alternes,  pétiolées,  vertes  et  luisantes  en  dessus, 
plus  pales  et  munies  de  quelques  poils  en  dessous,  ovales,  acumi- 
nées,  profondément  échancrées  en  cœur  à la  base,  à échancrure 
très-ouverte  et  dont  les  lobes  arrondis  sont  tournés  l’un  vers  l’autre, 
'lige  simple,  dressée,  flexueuse  à l’insertion  des  feuilles,  pourvue  à 
la  base  de  plusieurs  gaines  membraneuses  rougeâtres.  Souche  grêle, 
articulée,  longuement  rampante. — Plante  de  8-15  centimètres. 

ilnb.  Rois  montagneux  du  nord,  de  l’est  et  du  centre  de  la  France.  Mai- 
juin. 


ASPARAGUS.  (L.  gen.  458.) 

Fleurs  dioiques  par  avortement.  Périgone  caduc,  profondément 
divisé  en  G segments  campanulés-connivents  et  étalés  au  sommet . 
Etamines  6,  a lilets  libres  insérés  à la  base  des  divisions  du  périgone. 
Style  court;  stigmate  trilobé.  Ovaire  à 3 loges  biovulées. 


A.  TEAEiioui]§  Lam.  dict.  1 ,p.  294  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  173 
et  5,  p.  509;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  2,  p.  562  ; Dub.  bot. 
458;  Lois.  gall.  1,  p.  255;  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  147  ; Itchb.  fl. 
excurs.  1,  p.  118;  Kunth,  enum.  5 , 58;  A.  sylvalicus  Waldst. 

et  Kit.  hung.  3,  p.  223,  tab.  281.  — le.  lied.  lil.  tab.  434.  Bchb. 
exsicc.  n°  1 1 34 ! — Fleurs  longuement  pédoncuJées,  solitaires  ou 
géminées  à la  base  des  rameaux  foliiformes  (cladodies  Kunth );  pé- 
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(loncules  capillaires,  courbés  en  dehors  et  réfléchis,  articulés  sous  la 
fleur;  article  supérieur  plus  épais  que  l’inférieur  dans  les  fleurs  fe- 
melles. Périgone  blanchâtre  avec  une  bande  verte  sur  le  dos  des 
segments  ; tube  beaucoup  plus  court  que  le  limbe.  Anthères  petites, 
ovales,  émarginées  au  sommet  mutique , beaucoup  plus  courtes  que 
leur  filet.  Baie  pendante,  de  la  grosseur  d’une  cerise,  rouge,  lui- 
sante. Rameaux  foliiformes  longs  de  15-50  millimètres,  capillaires, 
mucronés,  mous  et  lisses,  fascicules  par  15-50  à l’aisselle  d’une 
écaille  membraneuse  (feuille  rudimentaire)  qui  ne  se  prolonge  pas  en 
éperon  à sa  base.  Tige  dressée,  simple  à sa  base,  munie  de  quelques 
écailles,  puis  très-rameuse;  branches  arrondies,  grêles,  finement 
striées,  lisses.  Souche  horizontale,  émettant  un  gros  faisceau  de 
fibres  radicales  épaisses  et  charnues,  donnant  naissance  au  printemps 
à des  tarions  grêles  et  d’une  saveur  douce.  — Plante  de  -1-6  déci- 
mètres, d’un  vert  pâle. 


Itab.  Bois,  prés  montagneux  ; montagnes  du  Vigan,  au  bois  de  Salbouse, 
Alais,  Saint-Ambroix  ; Meyrueis  dans  la  Lozère;  Carpentras  (Féraucl);  Gap, 
environs  de  Grenoble  à Monlbonot,  mont  Barbet,  mont  Fleuri,  Claix,  Gom- 
boire,  etc.  '-f  Mai-juin. 


A.  officiivams  L.  sp.  448  ; DC.  fl.  fr.  5,  p-  175;  Dub.  bot. 
458.  — Je.  Engl.  bot.  tab.  559.  — f leurs  pédonculées,  solitaires 
ou  géminées  à la  base  des  rameaux  foliiformes;  pédoncules  grêles, 
d’abord  étalés,  puis  réfléchis,  articulés  au-dessus  du  milieu;  article 
supérieur  à peine  plus  épais  que  l’inférieur  dans  les  fleurs  femelles. 
Périgone  petit,  jaunâtre  avec  une  raie  verte  sur  le  dos  des  segments; 
tube  égalant  la  moitié  du  limbe.  Anthères  ovales-oblongues,  mu- 
tiques,  presque  aussi  longues  que  leur  (ilet.  Baie  de  la  grosseur  d’un 
pois,  rouge,  luisante.  Rameaux  foliiformes  sétacés,  lisses,  fasciculés 
par  5-6  à faisselle  d’une  petite  écaille  membraneuse  qui,  à la  base 
des  branches  inférieures,  se  prolonge  inférieurement  en  une  petite 
pointe  herbacée.  Tige  grêle,  lisse,  très-rameuse;  branches  allon- 
gées, étalées.  Souche  émettant  un  gros  faisceau  de  fibres  radicales 
épaisses  et  charnues,  donnant  naissance  au  printemps  à des  turions 
d’une  saveur  douce.  — Plante  de  5-15  décimètres. 

a.  maritimus  L.  sp.  448.  Tige  couchée  à sa  base  ou  décombante; 
rameaux  foliiformes  courts  et  assez  épais;  plante  peu  élevée.  A.  pro- 
stratus Dumort.  florul.  belg.  178. 

p.  campestris.  Tige  dressée;  rameaux  foliiformes  mous,  plus  fins 
et  plus  longs  que  dans  la  variété  précédente. 

Hab.  La  variété  a très-commune  dans  les  sables  maritimes  des  côtes  de 
l'Océan  et  de  la  Méditerranée.  La  variété  (3  dans  les  bois,  les  prairies  sablon- 
neuses, çà  et  là  dans  toute  la  France.  % Juin-juillet. 

A.  SC.4KER  Brign.  fasc.  pi.  forojul.  22  ; Ilœm.  et  Schult.  syst. 
7,  p.  518  ; Bertol.  fl.  üal.  4,  p.  150  ; Ten.  syll.  177  ; Koch , syn. 
815  ; Vision,  fl.  daim.  1,  p.  161  ; Kunth , enum.  5,  p.  62;  A. 
amarus  D C.  hort.  monsp.p.  81  et  fl.  fr.  5,  p.  509  ; Dub.  bot.  458; 
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n,'l  L H Koch,  deutschl.  fl.  2,  p.  SCI  ; A.  tnarinut  Clu*  hisl  2 
p.  I /O,  10., ■ Magnol,  bot.  montp.  30;  llchb.  fl.  excurs.  I,  p.  M8.' 
— le.  lied.  hl.  tab.  tin.  — Meurs  pédoncules,  solitaires  ou  gé- 
Uiiiius  ou  tel  nees  a la  hase  des  rameaux  fol  ii  formes;  pédoncules  à 
la  lin  courbés  et  réfléchis,  articulés  au  milieu  ou  un  peu  au-dessus  ; 
•utiMe  supérieur  a la  fin  du  double  plus  épais  que  l'inférieur  dans 
les  Heurs  femelles.  Périgone  jaunâtre  avec  une  raie  verte  sur  le  dos 
< segments;  tub** égalant  la  moitié  du  limbe.  Anthères  oblongues, 
mucronées,  de  moitié  moins  longues  que  leur  filet.  Baie  à la  fin 
longe,  luisante,  plus  grosse  que  celle  de  l’espèce  précédente.  Ha- 
meaux fol li formes  longs  de  15-20  millimètres,  sétacés,  mucronés, 
raides  et  assez  épais,  anguleux  et  rudes  sur  les  angles , fasciculés  par 
a faisselle  d’une  écaille  membraneuse  qui,  à la  base  des  ra- 
meaux mlei  ictus,  se  prolonge  par  le  bas  en  un  éperon  épineux. 
lige  dressée,  simple  et  écailleuse  à la  base,  puis  très-rameuse; 
branches  arrondies,  striées  et  souvent  rudes.  Souche  émettant  un 
la i sceau  de  libres  radicales  épaisses  et  charnues,  donnant  naissance 
au  printemps  à des  tarions  d‘un  goût  très-amer.  — Plante  de  2-4 
décimètres,  raide  dans  toutes  ses  parties. 

tint).  Sables  maritimes  des  côtes  de  la  Méditerranée,  Cette,  Maguelonne  tes 
^MaPuin1  PéZ°IS  pres  C,e  Mon,Pe,lier>  Aigues-Mortes,  la  Camargue,  etc. 

A AC  t Tiroi  ius  L.  sp.  449  ; Desf.  atl.  1 ,p.  300;  I)  C.  fl.  fr. 

o,  p.  173;  Dub.  bot.  458;  Lois.  gall.  1,  p.  250;  Mert.  et  Koch , 
deulsihl.  fl.  2,  p.  502  ; Berlol.  fl.  ital.  4 ,p.  151  ; Guss.  sgn.  1, 

p.  1 1 7 , ïh/ib.  fl.  excurs.  J,  p.  118;  A.  Corruda  Scop.  carn.  1 

V-  248  ; Y HL  dauph.  2,  p.  273.  — le.  Sibth.  et  Sm.  fl.  grœc. 
tab.  357.  Soleir . exsicc.  n°  4117!;  Rchb.  exsirc.  n°  555!  — fleurs 
brièvement  pédonculées,  odorantes,  solitaires  ou  géminées  à la  base 
des  rameaux  fol i i formes  ; pédoncules  courbés  en  dehors  ou  dressés, 
articulés  au  milieu  ou  au-dessous  du  milieu;  article  supérieur  un 
[»(Mi  épaissi  dans  les  fleurs  femelles.  Périgone  jaunâtre  avec  une  ligne 
verdâtre  sur  le  dos  des  segments;  tube  égalant  le  limbe.  Anthères 
oblongues,  mucronulées , de  moitié  plus  courtes  que  leur  filet.  Baie 
a la  fin  noire,  grosse  comme  un  pois.  Rameaux  foliiformes  longs  de 
5,i  0 millimétrés,  subtiles,  raides,  mucronés  aipiquanls ausommet 
lisses,  fa  scindé  s par  5-10  à faisselle  d’une  écaille  petite  et  membra- 
neuse qui,  a la  base  des  rameaux  inférieurs,  se  prolonge  en  un  court 
éperon  épineux.  Tige  dressée  ou  presque  grimpante,  rude,  flexueuse, 
ligneuse , très-rameuse  ; branches  étalées  horizontalement,  très- 
rapprochées,  striées,  pubescentcs.  Souche émettant  au  prin- 

temps des  turions  grêles,  rameux  et  comestibles.  — Plante  de  4-10 
décimètres,  formant  un  petit  buisson  serré. 

Ilnb.  Haies  et  lieux  pierreux  du  Yar,  des  Houches-du-Rhmie,  de  Vaucluse 
!lu  (V,r<?\<-n  ,PH‘,ra1u,b  de  ''Aude,  des  Pyrénées  orientales  où  il  remonte  jusqu'à 
<;eret  et  \ illefranche  ; ça  el  la  dans  les  vallées  du  Tarn  el  delà  Garonne- 
.'vaiul-t  antaléon  dans  le  Lot  ( Puel );  Corse,  Calvi,  Ajaccio,  etc.  I,  Août- 
septembre.  ^ 


SMI  LACÉ  RS. 


A.  ALitfJS  /..  sp.  449;  Lam.  clict.  1,  p.  296;  Desf.  ail.  1, 
p.  305;  Salis,  fl.  od.  bot . Zeit.  1833,  p.  49!  ; Guss.  rar.  p.  145  et 
syn.  1 ,p.  417;  Bertol.  fl.  ital.  4,]).  150;  Dub.  bot.  458;  Lois, 
gall.  1,  p.  250  ; Asparagopsis  alba  Kunth , enum.  5,  p.  84.  — le. 
Clus.  hist.  2,  p.  J 78,  ic.  Soleir.  exsicc.  n°  4118!;  Kralik,  pl.  cors, 
eæsicc.  n°  800  ! — Fleurs  petites,  brièvement  pédonculées,  très- 
odorantes,  fasciculées  par  6-12  à la  base  des  rameaux  foliiformes; 
pédoncules  droits,  étalés  en  tous  sens,  articulés  au-dessous  du 
milieu  ; article  supérieur  non  épaissi  dans  les  lleurs  femelles.  Pé- 
rigone  blanc;  tube  de  moitié  plus  court  que  le  limbe.  Anthères 
violettes,  elliptiques,  émarginées , mutiques,  de  moitié  plus  courtes 
que  leur  filet.  Baie  petite,  à la  lin  noire.  Rameaux  foliiformes  longs  de 
12-20  millimètres,  droits  ou  arqués,  un  peu  charnus,  tri-tétragones, 
aigus,  non  piquants  et  nullement  raides,  lisses,  fasciculés  par  8-12 
à Faisselle  d’une  écaille  membraneuse  qui  se  prolonge  toujours  à sa 
base  en  une  épine  forte  étalée.  Tige  dressée,  striée,  lisse,  ligneuse, 
très-rameuse  ; branches  très-étalées,  rapprochées,  blanchâtres, 
glabres,  flexueuses,  raides.  Souche — Plante  de  5-10  déci- 

mètres, formant  un  buisson  serré  et  épineux. 

llab.  Ln  Corse,  Ajaccio,  Corté,  Bonifacio,  ile  de  la  Trinité,  Carghèse,  etc. 
i)  Septembre-octobre. 


RUSCUS.  (L.  gen.  \ 159.) 

Fleurs  dioïques  par  avortement.  Périgone  persistant,  divisé  jus- 
qu ci  la  base  en  6 segments  étalés.  Fleurs  mâles  : étamines  5,  à filets 
soudés  en  tube  et  insérés  à la  base  des  divisions  du  périgone.  Fleurs 
femelles  : style  très-court  ; stigmate  entier,  obtus.  Ovaire  à 5 loges 
biovulées. 


K.  ACïiKATi's  L.  sp.  1174;  Desf.  atl.  2,  p.  573  ; Sm.  brit.  5, 
p.  1073  ; DC.  fi.  fr.  5,  p.  180  ; Dub.  bot.  460  ; Lois.  gall.  2, 
p.  553  ; Koch,  syn.  8 1 5 ; Guss.  syn.  2,  p.  658.  — le.  Lam.  illustr. 
tab.  855.  Rchb.  eæsicc.  n°  551  !;  Schultz , eæsicc.  n°  I 1 59  ! — Fleurs 
solitaires  ou  géminées,  naissant  à Faisselle  d’une  petite  feuille  brac- 
téiforme,  aeuminée,  uninerviée  et  placée  au-dessous  du  milieu  sur 
la  face  supérieure  des  rameaux  foliiformes  ( cladodies  Kunth);  pé- 
doncules courts,  entourés  à leur  base  de  bractées  membraneuses 
trjfides.  Périgone  verdâtre,  à divisions  externes  ovales,  à divisions 
internes  plus  petites,  étroitement  lancéolées.  Baie  assez  grosse,  glo- 
buleuse, rouge.  Graines  jaunâtres,  très-grosses.  Rameaux  foliiformes 
nombreux,  rapprochés,  d’un  vert  foncé,  lisses,  tordus  sur  leur  axe, 
ovales,  acuminés  et  terminés  par  une  épine , épars  et  naissant  à Fais- 
selle d’une  petite  bractée  membraneuse.  Tige  dressée,  dure,  verte, 
striée,  très-rameuse. — Plante  de  1-2  décimètres. 

llab.  Lieux  stériles,  bois  des  terrains  calcaires  d’une  grande  partie  de  la 
France.  Mars-avril. 
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II.  iii'POGLOSftUM  L.  sp.  1 474  ; Ali.  ped.  2,  p.  225;  Dcsf. 
ail.  2,  p.  374  ; /)f.  /?.  /r.  5,  p.  180;  /)m&.  bot.  400;  Loin,  gall.%, 
p.  353;  Koch , .vyn.  813.  — le.  Lob.  icon.  tab.  038,/*.  1.  Itchb. 
exsicc.  n°  939!  — Pleurs  fasciculées  par  3-5,  naissant  à l’aisselle 
d’une  petite  feuille  herbacée , lancéolée,  aiguë,  $-5-ncrviéc  et  placée 
vers  le  milieu  des  rameaux  foliiformes  et  le  plus  souvent  à leur  face 
supérieure;  pédoncules  courts,  entourés  à leur  base  de  bractées 
membraneuses  appliquées.  Périgone  d’un  blanc  verdâtre,  à divisions 
externes  oblongues  et  obtuses,  à divisions  internes  plus  petites  et 

lancéolées  Baie Rameaux  foliiformes  nombreux,  tordus  sur 

leur  axe,  lancéolés , acurninés , atténués  à la  base,  mutiques  ; les  in- 
férieurs ternés  ou  opposés;  les  supérieurs  alternes;  tous  naissant  à 
l’aisselle  d’une  petite  bractée.  Tige  dressée,  verte,  anguleuse, 
simple.  — Plante  de  2-3  décimètres. 

Ilab.  Ilyères  (Auzcndre).  Mars-avril. 

SMILAX.  (L.  gen.  H20.) 

Fleurs  dioïques  par  avortement.  Périgone  caduc,  divisé  jusqu'à 
la  base  en  G segments  étalés.  Fleurs  mâles  : étamines  0,  à lilets  libres , 
insérés  à la  base  de  s divisions  du  périgone.  Fleurs  femelles  : style 
très-court;  3 stigmates  épais  et  étalés.  Ovaire  à 3 loges  uniovulées. 


S.  aspeba  L.  sp.  1458. — le.  Sibth.et  Sm.  fl.  grœc.  tab.  959. — 
Fleurs  verdâtres,  fasciculées  par  5-10  le  long  de  rameaux  axillaires 
aph viles  et  formant  par  leur  réunion  une  grappe  ordinairement 
simple,  flexueuse,  interrompue.  Périgone  glabre,  à segments  lan- 
céolés, uninerviés,  un  peu  épais.  Anthères  2-3  fois  plus  courtes  que 
leur  iilet.  Baie  globuleuse,  rouge,  de  la  grosseur  d’un  pois.  Graines 
brunes,  luisantes,  cornées,  globuleuses.  Feuilles  pétiolées,  alternes, 
coriaces,  persistantes,  luisantes,  quelquefois  maculées,  quinquener- 
viées,  polymorphes,  mais  toujours  plus  ou  moins  échancréesen  cœur 
à la  base  et  fortement  mueronées,  quelquefois  suborbiculaires,  plus 
souvent  ovales  ou  lancéolées  ou  même  subhastées,  aiguës  ou  obtuses, 
épineuses  ou  inermes;  pétiole  2-3  fois  plus  court  que  le  limbe,  ca- 
naliculé  en  dessus,  portant  au-dessus  de  sa  base  1-2  vrilles  accro- 
chantes. Tige  grimpante,  ligneuse,  grêle,  llexueuse,  épineuse  ou 
inerme.  — Plante  de  5-15  décimètres. 

genuina.  Feuilles  épineuses  sur  les  bords  et  sur  la  nervure  dor- 
sale. S.  aspera  DC.  fl.  fr.  3,  p.  178.  Rchb.  exsicc.  n°  552  ! 

p.  mauritanica.  Feuilles  plus  grandes,  généralement  plus  arron- 
dies, le  plus  souvent  inermes;  plante  plus  robuste.  S.  mauritanica 
Desf.  atl.  2,  p.  307  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  178.  Soleir.  exsicc.  n°  4329! 

Ilab.  Haies,  buissons.  La  variété  acommunedans  toute  la  région  des  oli- 
viers; se  retrouve  sur  les  côtes  de  l’Océan  à bayonne.  La  variété  8 a Nar- 
bonne. Nîmes,  Marseille,  tirasse,  etc.;  Corse,  à Calvi,  Ajaccio.  \}  Août-sep- 
tembre. 


DIOSCORÉES. 
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ESPÈCE  EXCLUE. 

PoLiGoniriJM  latifoliujm  Desf.  — C’est  à tort  que  cette 
plante  a été  indiquée  en  France,  peut-être  par  confusion  avec  la 
forme  à feuilles  larges  du  P.  multiflorum . 


€XXV III.  DIOSCORÉES. 

(Dioscoreæ  R.  Brown,  prodr.  p.  294.)  (4) 

Fleurs  dioïques  par  avortement,  régulières.  FL  mâles:  périgone 
à tube  court  ; étamines  6,  insérées  à la  base  des  divisions  florales 
auxquelles  elles  sont  opposées;  filets  libres;  anthères  introrses, 
biloculaires,  s’ouvrant  en  long.  FL  femelles  : périgone  adhérant 
par  son  tube  à l’ovaire,  à limbe  persistant,  herbacé,  divisé  en 
6 segments  égaux  et  bisériés.  Ovaire  infère,  à 5 loges  uni-biovulées. 
Ovules  insérés  à l’angle  interne  des  loges.  Styles  en  nombre  égal  à 
celui  des  loges,  toujours  libres  au  moins  à leur  sommet.  Fruit  cap- 
sulaire ou  bacciforme,  triloculaire  ou  uniloculaire  par  l’oblitération 
des  cloisons.  Graines  comprimées  ou  subglobuleuses,  à test  mem- 
braneux. Embryon  enveloppé  par  l’albumen  charnu  ou  corné; 
radicule  opposée  au  hile.  — Feuilles  à nervures  anastomosées. 

TAMUS.  (L.  gen.  IH9.) 

Périgone  à limbe  campanule,  à 6 segments.  Etamines  à filets 
capillaires,  à anthères  subglobuleuses.  Styles  soudés  à leur  base  ; 
stigmates  émarginés-bilobés.  Fruit  bacciforme,  indéhiscent.  Graines 
subglobuleuses. 

T.  commuais  L.  sp.  1458;  DC.  fl.  fr.  5 p.  181;  Dub. 
bot.  4G0;  Lois.  gall.  2,  p.  548.  — le.  Lam.  illustr.  tab.  817; 
Engl.  bot.  tab.  91.  Schultz , exsicc.  n°  935!  Rchb.  exsicc. 
n°  1511  ! — Fleurs  petites,  verdâtres,  disposées  en  grappes  axil- 
laires. Grappes  mâles  très-allongées,  lâches,  ordinairement  simples 
et  dont  l’axe  est  filiforme  ; fleurs  ordinairement  géminées,  briève- 
ment pédiceliées. Grappes  femelles  beaucoup  plus  courtes,  pauciflores. 
Baie  rouge,  globuleuse.  Graines  brunes,  sphériques,  ridées.  Feuilles 
alternes,  longuement  pétiolées,  minces,  vertes  et  luisantes,  ovales- 
en-cœur,  acuminées,  mucronées , à lobes  de  la  base  arrondis. 
Tiges  herbacées,  très-grêles,  très-allongées,  grimpantes.  Souche 
très-grosse,  charnue,  cylindrique.  — Plante  de  1-5  mètres. 

llab.  Bois  et  buissons  dans  presque  toute  la  France.  Mars-avril. 

(1)  Auctore  Godron  . 
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i:\xix.  inim  is 

(Ihideæ  J ii ss . peu.  p.  57.)  (1) 

Meurs  hermaphrodites,  régulières  ou  irrégulières,  renfermées 
dans,  des  spathes  avant  l’anthèse.  Périgone  à tube  soudé  avec  bo- 
vine, a six  segments  pétaloïdes  et  disposés  sur  deux  rangs.  Eta- 
mines o,  insérées  à la  base  des  segments  externes  du  périgone; 
anthères  lnloculaires,  extrorses,  s’ouvrant  en  long.  Stvle  simple; 
stigmates  5,  dilatés  au  sommet.  Ovaire  infère,  à 3 loges  pluriovu- 
h-es.  Ovules  bisériés  et  insérés  à l’angle  interne  des  loges.  Cap- 
sule a o loges  polyspermes,  à 3 valves,  à déhiscence  loculicide. 
vaines  a test  variable.  Embryon  placé  dans  l’axe  d’un  albumen 
corne  ou  charnu. 

CROCUS.  (I..  gen.  n°  55.) 

Périgone  régulier , pétaloïde,  campanulé,  à tube  très-allongé,  à 
segments  externes  un  peu  plus  longs  que  les  internes,  tous  étalés— 
dressés.  Etamines  dressées.  Style  filiforme,  très-allongé  et  naissant 
presque  du  bulbe;  stigmates  charnus,  obconiques,  creusés  au 
sommet  en  une  petite  coupe  dentelée  aux  bords  ou  fendus  en  lanières 
Capsule  membraneuse,  trigonc.  Graines  subglobuleuses. 

VEIUÏIS  Ail.  ped.  1,  p.  84;  Vill.  dauph.  2,  p.  2 44  ; Schrad. 
germ.  1,  p.  98;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  406;  DC  fl 
fr.  3,  p.  242;  Lois.  gall.  1,p.27;  Dub.  bot.  433;  Garni,  helv.  1 

Vr  8/  h °nay*  m IîulL  Fér-  sc • naL  11  « V • ; C.  triphullus  et 

L.  mulhflorus  Emer.  in  Lois.  gall.  1,  p.  27  ; C.  sativus  g vernus 

L.  sp.  30.  — Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n 08  10  et  13!;  Billot, 
ex  si  ce.  n"  \ 535  ! — Fleur  sortant  d’une  spathe  monophylle  et  en- 
tière. Périgone  blanc,  violet  ou  panaché  de  blanc  et  de  violet,  pu- 
b es  cent  à la  gorge,  à segments  oblongs-elliptiques,  obtus.  Anthères 
lineaires-sagittées,  plus  longues  que  leurs  filets  pubescents.  Stig- 
mates courts,  orangés,  finement  denticulés.  Feuilles  paraissant  avec 
les  fleurs,  dressées,  linéaires,  presque  rétuses  au  sommet,  bulbe 
ovoïde,  entouré  de  plusieurs  enveloppes  fibrilleuses.  — Plante 
de  0-18  centimètres,  uni-  rarement  biflore.  Fleurs  de  grandeur  va- 
riable. 

Ilab.  Les  Pyrénées,  les  Alpes  du  Dauphiné;  l’Espérou  ; Dourlises  et  Lanuiol 
<lans  le  Gard;  pentes  de  la  Lozère;  Puy-de-Dome,  Cantal,  Mezenc;  toute  la 

région  ,jes  sapins  dans  la  chaîne  jurassique,  et  même  au-dessous.  % Mars- 
avril.  ' 


C.  .M|\,M|s  l)C.  fl.  fr.  5,  p.  243;  Bæm.  et  Schult.  syst.  1, 
p.  507;  Dub.  bot.  453;  Lois.  gall.  1,  p.  27;  Cambess.  balear. 
P • *IV-  fl-  cors,  diagn.  3;  Moris,  fl.  Sard.  elench.  \ p.  45; 


(1)  Auctorc  Godron. 
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Ber  toi.  fl.  ital.  1,  p.  210;  C.  insularis  Gciy , in  Bull.  Fér.  sc. 
nat.  25,  p.  219;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1855,  p.  490  ; C.  nantis 
DC.  syn.  g ail.  168.  — le.  Red.  lil.  tab.  81.  Kralik , pl.  cors, 
exsicc.  n°  796!  — Fleur  sortant  d’une  spathe  monophylle , entière 
ou  bifide.  Périgone  glabre  à la  gorge,  à segments  elliptiques  obtus  ; 
les  extérieurs  violets  et  veinés.  Anthères  linéaires-sagi ttées,  égalant 
leurs  blets  glabres.  Stigmates  courts,  petits,  orangés,  finement  den- 
ticulés.  Feuilles  paraissant  avant  les  fleurs , dressées-étalées  ou  ar- 
quées en  dehors,  filiformes,  aiguës,  canaliculées.  Bulbe  ovoïde-glo- 
buleux,  entouré  de  plusieurs  enveloppes  flbril leuses  et  ordinairement 
muni  de  1 ou  de  2 tubercules  fusiformes.  — Plante  de  6-15  centi- 
mètres, uni-  rarement  triflore.  Varie  pour  la  grandeur  des  fleurs. 

hab.  La  Corse,  Ajaccio,  Cal vi,  Bastia,  Bonifacio,  cap  Corse,  Corté,  monte 
ISino,  Cintho,  Rotundo.  ^ Janvier-mars. 

C.  versicolor  Gaivl.  bot.  mag.  1110;  Rœm.  et  Schult. 
syst.  1,  p.  567;  Dub.  bot.  455;  Gag,  in  Bull.  F et',  sc.  nat.  11, 
p.  569  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  212;  Perreym.  cat.  Fréjus , p.  25; 
C.  vernus  Rob.  cat.  Tout.  p.  49  ( non  L.).  — Fleur  sortant  d’une 
spathe  éi  deux  feuilles,  dont  l’externe  plus  large  et  obtuse,  l’interne 
étroite  et  aiguë.  Périgone  glabre  à la  gorge,  à segments  ovales- 
oblongs,  obtus,  d’un  blanc  lavé  de  violet  avec  5-5  veines  purpurines. 
Anthères  linéaires— sagittées,  un  peu  plus  longues  que  leurs  blets 
glabres.  Stigmates  allongés,  orangés,  entiers  ou  finement  crénelés 
au  sommet.  Feuilles  paraissant  avec  les  fleurs,  dressées  ou  arquées 
en  dehors,  linéaires,  atténuées  au  sommet  obtus  Bulbe  ovoïde, 
entouré  de  plusieurs  enveloppes  bbri  1 leuses.  — Plante  de  1-2  dé- 
cimètres, uni-  rarement  biflore. 

llub.  Draguignan,  Grasse,  Fréjus,  Toulon,  Aix.  Février-mars. 

C.  ntudiflorus  Sm.  cngl.  bot.  tab.  491  et  fl.  brit.  \ ,p.  41  ; 
Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  569  ; Lapeyr.  abr.  pyr.  p.  22;  Benth. 
cat.  pyr.  75  ; Gay,  in  Bull.  Fer.  sc.  nat.  11,]?.  555;  C.  multifidus 
Ramond,  in  Bull.  soc.  phil.  2,  p.  129,  tab.  8 ; Thore , chl.  p.  19  ; 
DC.  fl.  fr.  5,  p.  242  ; Dub.  bot.  455.  — Puel  et  Maille , herb.  fl. 
loc.  n°  Tl  !;  Billot,  exs.  n°  1556!  — Fleur  sortant  d’une  spathe  mo- 
nophylle aiguë.  Périgone  d’un  beau  violet,  glabre  à la  gorge,  à seg- 
ments elliptiques-oblongs  et  presque  aigus.  Anthères  linéaires- 
sagittées,  plus  courtes  que  leurs  blets  glabres.  Stigmates  orangés, 
découpés  en  lanières  fines.  Feuilles  paraissant  après  les  fleurs  et 
seulement  au  printemps  de  l’année  suivante,  dressées-étalées,  li- 
néaires, étroites,  atténuées  au  sommet  obtus.  Bulbe  petit,  subglo- 
buleux, entouré  d’enveloppes  finement  bbrilleuses.  — Plante  de 
1-2  décimètres,  toujours  uniflore. 

Ilnb.  Commun  dans  toute  la  chaîne  des  Pyrénées,  d’où  il  descend  dans  les 
Laudes,  à Bayonne,  Apremont,  Peyrchorade,  Saint-Sever  et  jusque  dans  le 
Gers  à Panassac;  dans  les  Corbieres;  l’Espinousse  dans  l'Hérault.  Sep- 
tembre. 


ir  il)  fins. 


1 RKJIONLM A.  (Ker,  in  ann.  of  bol.  I p.  221.) 

Périgone  régulier , pétaloïde,  infundibulifbrme , à tube  court  à 
segments  presque  égaux  et  un  peu  étalés.  Etamines  dressées.  Style 
filiforme  ; stigmates  fendus  en  deux  ou  en  plusieurs  lanières  étroites 
et  étalées.  Capsule  membraneuse,  trigone.  Graines  globuleuses. 

T.  Iti  i.itocoDii  h Ilchb.  fl.  excurs.  1,  p.  83;  Moris , stirp. 
s<ud.  elench.  1 , p.  45  (non  Sm.)  ; Ixia  Bulboeodium  L.  sp.  51  ; 
Dcsf.  atl.  1,  p.  34;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  408;  Thore \ 
chl.  p.  20;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zcit.  1833,  p.  490;  Saint- Am.  fl. 
agen.  p.  IG  ; Romulea  Bulboeodium  Seb.  et  Maur.  fl.  rom.  p.  17- 
Ber  toi.  p.  ital.  1.  p.  220;  Pari.  fl.  paierai.  1,  p.  37;  Guss] 
sgn.  1,  p.  33.  — Te.  Rehb.  ieon.  f.  782  et  783.  Puel  et  Maille , 
herb.  fl.  loc.  n°  9!;  hralik , pl.  cors,  eæsiec.  n°  797!  — Fleurs 
deux  lois  aussi  longues  que  la  spalhe.  Périgone  d’un  violet  plus  ou 
moins  foncé, ‘mais  jaunâtre  a la  gorge,  à segments  lancéolés, 
presque  aigus  et  dont  les  internes  un  peu  plus  courts  sont  munis 
de  trois  veines  purpurines.  Etamines  plus  courtes  que  le  pistil,  à 
filets  pubescents.  Stigmates  fendus  jusqu  à la  basey  ce  qui  simule 
un  stigmate  a six  divisions  presque  égales.  Capsule  grande,  portée 
mit  un  pédoncule  flexueux,  ovoïde,  obtusément  trigone,  bosselée 
obtuse,  à 3 sillons  peu  profonds.  Graines  brunes,  subalobuleuses’ 
presque  lisses.  Feuilles  très-étroites,  pliées  en  deux,  sillonnées’ 
dépassant  de  beaucoup  les  fleurs  et  ordinairement  courbées  en 
dehors.  Scape  uni-biflore.  bulbe  ovoïde.  — Plante  de  5-12  cen- 
timètres. 

i Lieux  herbeux  ; Cannes,  Toulon,  Gap,  Montpellier;  commun  dans 

les  Landes,  a Bajonne,  Dax,  Mont-de-Marsan,  Saint-Sever,  Sus,  la  Teste 
Bordeaux,  Arlac,  Gujon  ; Corse,  à Ajaccio,  Bonifacio.  if  Février-mars. 

T.  l iviHFsu  Godr.  et  Gren.  ; Romulea  Linaresii  Pari  p. 
palerm.  1 , p.  38  ; Bertol.  p.  ital.  4,  p.  779  ; Guss.  syn.  1 , p.  53  ;’ 
Romulea  multifiora  Requien , ined.  — Fleurs  trois  fo’is  aussi 
longues  <pie  la  spatlie.  Périgone  purpurin  même  à la  gorge,  à ser- 
ments lancéolés,  presque  aigus,  tous  parcourus  par  des  veines  pur- 
purines nombreuses  et  ramifiées  qui  s'étendent  jusqu'au  sommet 
Etamines  plus  longues  que  le  pistil.  Stigmates  bilobés.  Capsule..  ... 
Feuilles  très-étroites,  pliées  en  deux,  sillonnées,  dépassant  de 
beaucoup  les  fleurs  et  ordinairement  courbées  en  dehors.  Scape 
rameux,  a 2-4  fleurs,  bulbe  ovoïde,  assez  gros.  — Plante  de  6-15 
centimètres. 

Hnb.  Bonifacio  (Urguicn).  2:  Mars-avril. 


T.  CoLi.uvf:  Rehb.  fi.  excurs.  1,  p.  85;  Rabingt.  manual  of 
brü.  bot.  ed.  2,  p.  517;  T.  Bulboeodium  Sm.  cngl.  fi.  1 , ?>.  48 
[excL  syn.)-  Lloyd , fi.  Loire-Inf.  p.  258  (non  Rehb.)  - Romulea 
Lolumnœ  Seb.  et  Maur.  fi.  rom.  p.  18  ; Bertol.  fi.  ital.  1 , p.  224- 
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Salis , fl.  od.  bot.  Zeit.  1853,  p.  400;  Pari.  fl.  paierai.  1,  p.  41  ; 
Ixia  minima  Ten.  syll.  p.  24-  ; Ixia  Bulbocodium  D C.  /I.  fr.  5, 
p.  241  (excl.  var.  y et  S)  ; Bréb.  ( l . Normandie , éd.  2,  p.  2G5; 
Laterr.  fl.  bord.  éd.  4,  p.  405. — le.  Bchb.  icon.  f.  784  c/7 85. 
C.  Billot,  exsicc.  w°1557!  — Fleurs  petites,  un  peu  plus  longues 
que  la  spathe.  Périgone  d’un  bleu  pâle  ou  blanc,  avec  la  gorge 
jaunâtre,  à segments  lancéolés  aigus,  dont  les  internes  un  peu  plus 
courts  et  munis  de  trois  veines  purpurines.  Etamines  un  peu  plus 
longues  que  le  pistil,  à filets  glabres.  Stigmates  bilobés.  Capsule 
petite,  portée  sur  un  pédoncule  arqué  en  dehors,  ovoïde-hexago- 
nale,  bosselée,  obtuse,  à sillons  alternativement  moins  profonds. 
Graines  brunes,  un  peu  anguleuses,  finement  chagrinées.  Feuilles 
très-étroites,  pliées  en  deux,  sillonnées  , courbées  en  dehors  et 
dépassant  de  beaucoup  les  fleurs.  Scape  uni-triflore.  Bulbe  petit, 
ovoïde.  — Plante  de  5-8  centimètres. 

Hab.  Prairies  et  falaises  de  la  région  maritime  ; ïlyères,  Toulon,  Aigues- 
Mortes,  Maguelonne  près  de  Montpellier,  Cette;  Collioures,  Port-Vendres ; 
Corse,  Ajaccio,  Bonifacio,  Corté,  Calvi,  Bastia;  côtes  de  l’Océan,  à ta  falaise 
de  Carterets  et  à Gatteville  dans  la  Manche  ( Lebel ) ; Cherbourg,  Vannes, 
Quimper,  Saint-Trajan,  Pomic,  île  aux  Moines,  iNoirmoutiers ; île  d'O- 
leron,  etc.  Mars-avril. 


IRIS.  (L.  geu.  59.) 

Périgone  régulier,  pétaloïde,  à segments  presque  égaux;  les  ex- 
ternes réfléchis  ou  étalés  ; les  segments  internes  dressés.  Etamines 
insérées  à la  base  des  segments  externes  du  périgone.  Style  trigone  ; 
stigmates  dilatés-pétalo ïd es , carénés  en  dessus,  canaliculés  ou  con- 
caves en  dessous,  bilabiés  au  sommet,  à lèvre  supérieure  bifide,  à 
lèvre  inférieure  courte  émarginée  ou  entière.  Capsule  coriace,  tri- 
hexagone,  triloculaire.  Graines  nombreuses,  horizontales,  plus  ou 
moins  comprimées. 

Sect.  t.  Euihis  ISob. — Périgone  à tube  allongé,  à segments  externes  réfléchis 
et  barbus,  à segments  internes  dressés-connivents. 

I.  CisAiti.EBRis  Bertol.  fl.  ital.  3,  p.  G09  ; Savi,  ami.  se.  nat. 
2e  sér.  t.  15,  p.  159;  I.  pumila  Vill.  dauph.  2,  p.  224  ; DC.  /I. 
fr.  5,  p.  257  ; Lois.  gall.  1,  p.  29  ; Dub.  bot.  451  ( non  Jacq.  nec 
Savi).  — Fleur  petite,  solitaire  et  terminale,  portée  sur  un  pédon- 
cule plus  court  que  l’ovaire;  spathe  égale,  à feuilles  lâches,  sca- 
rieuses  dans  leur  partie  supérieure,  lancéolées,  obtusiuscules.  Péri- 
gone violet  ou  d’un  jaune  pâle  (/.  lutescens  Desf.  non  Lam.),  à tube 
ordinairement  exserle,  très-grêle , une  fois  plus  long  que  l’ovaire; 
segments  externes  réfléchis,  onduleux  aux  bords,  oblongs-obovés, 
jdus  étroits  et  un  peu  plus  courts  que  les  internes,  insensiblement 
atténués  en  onglet;  segments  internes  dressés-connivents,  obovés, 
brusquement  contractés  en  un  onglet  court  et  étroit.  Stigmates  bien 
plus  courts  que  les  divisions  du  périgone,  oblongs,  h lèvre  supé- 
rieure bifide,  à lobes  aigus  et  dentelés.  Capsule  grosse,  ovoïde, 
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obscurément  Irigone,  bosselée  à sa  surface.  l 'eti i 1 les  légèrement 
glamjnes,  axant  moins  de  1 centimètre  en  largeur,  ensiforines, 
aiguës,  un  peu  arquées.  'Pige  dressée,  simple,  feuillée  à sa  base,  cy- 
lindrique, ordinairement  plus  courte  que  les  feuilles.  Souche  de 
la  grosseur  du  petit  doigt.  — Plante  de  5-4  5 centimètres;  lleur  peu 
odorante. 


llab.  Coteaux  arides,  dans  le  midi  de  la  France;  Vienne,  Carpentras,  Arles, 
Nîmes,  Montpellier,  Narbonne,  Perpignan,  etc.  Avril. 

Oas.  L’ / . pumila  J acq.,  avec  lequel  celte  plante  a été  confondue  par  tous 
les  auteurs  français,  moins  M.  Spach,  s’en  dislingue  licitement  par  le  tube  du 
perigone  toujours  exserle,  \ a 5 fois  plus  long  que  l’ovaire  et  mesurant  5 cen- 
timètres; par  son  ovaire  sessile;  par  sa  lige  très-courte.  I.e  vrai  I.  puvulu 
se  rencontre  quelquefois  subspontaué  sur  les  vieux  murs  des  jardins. 


I.  m ii  nii  vn  Lam.  dict.  5,  p.  297  (non  Desf.).  — Fleur  so- 
litaire et  terminale,  portée  sur  un  pédoncule  égalant  l'ovaire  ; spatlm 
a feuilles  presque  herbacées,  écartées  au  sommet,  lancéolées,  acu- 
minées , très-aiguës.  Périgone  d’un  jaune  f>àle , à tube  ordinaire- 
ment plus  court  que  la  spathe,  une  fois  plus  long  gue  l'ovaire  ; seg- 
ments assez  grands,  tous  égaux  en  longueur  et  en  largeur;  les 
externes  réfléchis,  obovés,  insensiblement  atténués  en  onglet,  arron- 
dis ou  emargiués  au  sommet  ; les  internes  dressés-connivents,  ovales, 
brusquement  contractés  en  onglet.  Stigmates  plus  courts  que  les  di- 
visions du  périgone,  oblongs,  à lèvre  supérieure  bifide,  à loges  aigus 

et  incisés-dentés  sur  le  bord  externe.  Capsule Feuilles  de  10  à 

15  millimètres  de  largeur,  ensiforines,  aiguës  presque  droites,  'fige 
dressée,  simple,  cylindrique,  grêle,  plus  longue  que  les  feuilles. 
Souche  de  la  grosseur  du  doigt. — Plante  de  2 à 5 décimètres. 

Ilnb.  Lieux  stériles  du  Midi;  Béziers  [Colonel  Blanc),  Nîmes  (de  Pouzolz), 
Le  Luc  (Hanry).  Mars-avril. 


Ons.  Plusieurs  plantes  ont  été  confondues  sous  le  nom  d’/.  lulesrens.  Gaudin 
et  Reirhenbach  ont  donné  ce  nom  à une  plante  déjà  décrite  par  Redouté  sous 
I ■ nom  d /.  riresrens,  auquel  il  faut  vraisemblablement  rapporter  17.  lutcscens 
de  De  Candolle,  qui  le  signale  au  pied  des  Alpes,  mais  sans  indication  de  lo- 
calite  précisé.  Nous  possédons  cet  /.  vircsccns  de  Sion  eu  Valais,  mais  nous 
ne  le  connaissons  pas  en  France.  Desfontaines,  à son  tour,  a nommé  /.  ln- 
tescens  la  variété  à fleurs  jaunes  de  17.  Ch amœiris. 


I.  OLBIEK8I8  Ilénon,  ann.soc.  agr.  de  Lyon , 8,p.  /jG2,  icon.; 
I.pumila  Savil  etrusc.  2,  p.  10;  /.  italien  Pari,  nuovi  yen.  e 
nuove  sp.  p.  57. — Une  ou  rarement  deux  fleurs  portées  sur  un  pé- 
doncule gros  et  plus  court  gue  l’ovaire;  spathe  à feuilles  conni- 
ventes,  ventrues,  searieuses  et  subaiguës  au  sommet.  Périgone  vio- 
let, plus  rarement  jaune,  à tube  inclus  et  un  peu  plus  long  gue  l’o- 
vaire ; segments  de  moyenne  grandeur,  tous  presque  égaux  en  lon- 
gueur et  en  largeur  ; les  externes  réHéchis,  obovés,  insensiblement 
atténués  à la  base,  arrondis  au  sommet;  les  internes  dressés-con- 
nivents, ovales-oblongs,  brusquement  contractés  en  onglet.  Stig- 
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mates  de  moitié  plus  courts  que  les  divisions  du  périgone,  oblongs, 
à lèvre  supérieure  bifide,  à lobes  très-aigus  et  dentés  sur  les  bords 
externes.  Capsule  grosse,  ovoïde,  obscurément  trigone.  Feuilles  de 
10-20  millimètres  de  largeur,  ensiformes,  aiguës,  presque  droites. 
Tige  dressée,  simple,  cylindrique,  plus  longue  que  les  feuilles. 
Souche  de  la  grosseur  du  doigt. — Plante  de  2-3  décimètres. 

llab.  Le  midi  de  la  France;  Hyères,  Toulon,  le  Luc,  Anduze.  if  Avril. 

I.  gerihaaic.%  L.  sp.  55  ; Vill.  dauph.  2,  p.  224  ; Schrad. 
germ.  1,  p.  104  ; Lam.  dict.  3,  p.  294  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  236  ; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  413  ; Gaud.  helv.  1 ,p.  90  ; Lois, 
gall.  1,  p.  29  ; Dub.  bot.  451  ; Guss.  syn.  i,p.  37. — le.  Redout. 
lit.  lab.  309  ; Rchb.  icon.  f.  565.  — Fleurs  grandes,  solitaires  h 
l’extrémité  de  la  tige  et  des  rameaux,  àpeu  près  sessiles;  spathe  en- 
flée, courte,  à feuilles  inégales,  ovales-lancéolées,  obtuses , sccirieuses 
dans  leurs  deux  tiers  supérieurs.  Périgone  bleu,  à tube  exserte, 
assez  épais,  plus  long  que  l’ovaire  ; segments  égaux  en  longueur;  les 
externes  réfléchis,  obovés,  arrondis  au  sommet,  insensiblement  at- 
ténués à la  base;  les  internes  arqués-connivents,  obtus,  onduleux 
aux  bords,  brusquement  contractés  en  onglet  court.  Stigmates  beau- 
coup plus  courts  que  les  divisions  du  périgone,  oblongs,  à lèvre 
supérieure  bifide,  à lobes  ovales  aigus.  Capsule  ovoïde,  obscurément 
trigone,  h 6 sillons.  Feuilles  vertes,  larges  de  2 centimètres,  allon- 
gées, ensiformes,  un  peu  arquées,  brièvement  et  finement  acumi- 
nées.  Tige  dressée,  fisluleuse,  cylindrique,  plus  longue  que  les 
feuilles,  feuillée,  rameuse;  rameaux  simples,  d’autant  plus  longs 
qu’ils  sont  plus  inférieurs.  Souche  de  3 centimètres  d’épaisseur.  — 
Plante  de  4-8  décimètres  ; fleurs  odorantes. 

llab.  Coteaux,  rochers  ; çà  et  là  dans  une  grande  partie  de  la  France,  mais 
surtout  dans  le  midi.  ^ Mai. 

I.  feoreutina  L.  sp . 55  ; Desf.  atl.  1,  p.  36;  DC.  fl.  fr.  5, 
p.  328  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  i,  p.  414  ; Lois.  gall.  1 , p.  29; 
i Dub.  bot.  451  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  231  ; Guss.  syn.  1,  p.  37. — 
\ le.  Redout.  lit.  tab.  23;  Rchb.  icon.  f.  766.  — Ordinairement  2 
fleurs,  l’une  terminant  la  tige,  l’autre  un  rameau,  l’une  et  l’autre 
très-brièvement  pédonculées  dans  la  spathe;  celle-ci  enflée,  courte, 
à feuilles  inégales,  scarieuses  seulement  aux  bords,  ovales-lancéo- 
lées, obtuses.  Périgone  blanc,  à tube  grêle,  exserte,  égalant  l’o- 
1 vaire;  segments  égaux  en  longueur;  les  externes  réfléchis,  obovés, 
arrondis  au  sommet,  insensiblement  atténués  en  onglet  court  et 
large;  les  internes  arqués-connivents,  oblongs-obovés,  obtus,  cu- 
néiformes à la  base.  Stigmates  bien  plus  courts  que  les  divisions  du 
périgone,  oblongs,  à lobes  ovales  aigus.  Capsule  ovale,  faiblement 
■ trigone,  terminée  par  un  bec  assez  long  [Koch).  Feuilles  glauques 
larges  de  2-3  centimètres,  ensiformes,  aiguës,  un  peu  arquées.  Tige 
Pressée,  cylindrique,  plus  longue  que  les  feuilles,  feuillée,  presque 
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simple.  Souche  de  3 centimètres  d’épaisseur,  répandant  rôdeur  de 
violette.  — Plante  de  3-G  décimètres;  (leurs  odorantes. 

Ilab.  Cirasse,  Hyères,  Toulon,  Marseille, 


Sert.  2.  Xiphios  Pari,  nuo ri  gen.  e nuovi  sp.  p.  '<3.  — Périgone  à tube  très- 
court  ou  nul,  à segments  extérieurs  étalés  et  glabres,  à segments  internes 
dressés  ou  étalés-dressés. 


a.  Souche  horizontale,  rameuse,  noueuse. 


t.  Feuilles  ensi formes. 

I.  P§eiid.ic«ri)§  L.  sp.  56  ; I)  C.  fl.  fr . 3,  p.  237  ; Lois, 
fjall.  \,p.  20;  Dub.  bot.  452  ; I.  Intca  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  406.  — 
le.  Redout.  lil.  tab.  235.  — Fleurs  longuement  pédonculées  dans 
la  spathe,  où  elles  sont  ordinairement  réunies  au  nombre  de  2-3  et 
s’ouvrent  successivement;  spathes  terminant  la  tige  et  les  rameaux, 
à feuilles  un  peu  inégales,  herbacées,  étroitement  lancéolées,  ai- 
gues. Périgone  à tube  beaucoup  plus  court  que  l’ovaire,  à segments 
inégaux  ; les  externes  jaunes  , élégamment  réticulés— veinés  de 
pourpre,  à limbe  réfléchi,  grand,  ovale,  obtus,  contracté  en  onglet 
étroit,  celui-ci  de  moitié  plus  court  que  le  limbe;  segments  internes 
beaucoup  plus  petits,  jaunes,  dresses,  linéaires,  plus  étroits  et  plus 
courts  que  les  stigmates.  Ceux-ci  deux  fois  plus  courts  que  les  seg- 
ments externes  du  périgone,  obovés-oblongs,  bifides,  a lobes  aigus 
et  dentés  au  bord  externe.  Capsule  e 1 1 i p t i q u e— o b longue,  obtusémeut 
trigone,  bosselée  entre  les  côtes,  apiculée.  Feuilles  vertes,  ensi- 
formes]  acuminées,  aiguës.  Tige  dressée,  arrondie-comprimée, 
rameuse  au  sommet  ; rameaux  simples,  d’autant  plus  longs  qu’ils 
sont  plus  inférieurs.  Souche  épaisse.  — Plante  de  5-10  décimèties. 

Ilab.  Bords  des  eaux;  commun  dans  toute  la  France.  '*f  Juin-juillet. 


I FŒTiDisai'MA  L.  sp . 5/  ; Lam.  dict.  a,  p.  200 , Desf. 
ail.  \ , p.  58;  Vill.  dauph.  2,  p.  225;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  258; 
Lois.  gall.  1,  p.  30;  Dub.  bot.  452;  Sm.  cngl.  fl.  1,  p.  49; 
Rertol.  fl.  ital.  1,  p.  238;  Guss.  syn.  1,  p.  38.  — le.  Redout. 
lil.  tab.  551  ; Rchb.  icon.  f.  572.  — Deux  ou  trois  fleurs  longue- 
ment pédonculées  dans  une  spathe  terminale;  celle-ci  à feuilles 
scarieuses  aux  bords,  lancéolées,  acuminées,  très-aiguës.  Périgone 
à tube  beaucoup  plus  court  que  1 ovane,  a segments  inégaux , les 
externes  d’un  bleu  livide  en  dessous,  étalés— réfléchis,  oblongs, 
obtus,  contractés  en  onglet  court;  les  internes  plus  petits,  mais 
dépassant  les  stigmates , jaunes,  dressés-étalés,  oblongs-lancéolés, 
obtus,  onguiculés.  Stigmates  jaunes,  oblongs,  brièvement  bifides, 
à lobes  aigus  et  courbés  en  dehors.  Capsule  ovoïde— trigone,  a 1 1 ois 
sillons,  amincie  au  sommet , mais  non  apiculée.  Feuilles  vertes, 
dressées,  longues,  larges  de  112  centimètres,  ensiformes,  aigm  s. 
Tige  dressée,  simple,  raide,  comprimée  avec  un  angle  saillant,  dér 


IRIDÉES. 


243 


passant  à peine  les  feuilles.  Souche  épaisse.  — Plante  de  4-8  dé- 
cimètres, ietide. 

Hab.  Bois  humides;  commun  dans  tout  le  midi  et  l’ouest  de  la  France;  çà 
et  là  dans  le  reste  de  la  France;  mauque  eu  Lorraine  et  en  Alsace.  Mai- 
juin. 

2.  Feuilles  linéaires. 

I.  spuri.4  L.  sp.  58  ; Schrad,  germ.  1 , p.  108  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p . 239;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  418;  Lois.  gall.  1, 
p.  30  ; Dub.  bot.  452  ; Delalande,  deuxième  excurs.  bot.  p.  45  ; 
/.  maritima  Lam.  fl.  fr.  3 ,p.  497  (non  Mill.);  I.  graminea  Less. 
/I.  roch.  487  (non  L.).  — le.  Redout.  lil.  tab.  349;  Jacq.  austr. 
tab.  4.  Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  54  ! — Deux  ou  trois 
fleurs  pédonculées  dans  une  spathe  terminale;  celle-ci  un  peu 
ventrue,  à feuilles  étroitement  scarieuses  aux  bords,  lancéolées, 
aiguës.  Périgone  à tube  grêle,  plus  court  que  l’ovaire,  à segments 
inégaux  ; les  externes  étalés-réfléchis,  d’un  blanc-jaunâtre  et  élé- 
gamment veinés  de  bleu,  à limbe  orbiculaire  entier  ou  émarginé 
et  deux  fois  plus  court  que  l’onglet  qui  est  linéaire-oblong  ; seg- 
ments internes  plus  courts,  mais  dépassant  les  stigmates,  dressés, 
violets,  oblongs-obovés,  insensiblement  atténués  à la  base.  Stig- 
mates violets,  oblongs-cunéiformes,  bifides,  à lobes  aigus  et  courbés 
en  dehors.  Capsule  ovoïde , hexagonale , longuement  apiculée  ; les 
angles  rapprochés  deux  à deux.  Feuilles  vertes,  dressées,  allongées, 
linéaires,  acuminées.  Tige  dressée,  flexueuse,  grêle,  simple,  com- 
primée, dépassant  les  feuilles.  Souche  brune,  de  la  grosseur  du 
doigt.  — Plante  de  3-8  décimètres. 

Hab.  Prairies  humides,  marais  delà  région  maritime;  Hyères,  Montpellier, 
ÎN'arbonne,  Elne  ; commun  dans  la  Charente-Inférieure  et  dans  la  Vendée. 

Juin. 

I.  graiuihea  L.  sp.  58;  Schrad.  germ.  1,  p.  409;  Lam.  dict.  3, 
p.  301  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  419  ; Gaud.  helv.  1, 
p.  95;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  240;  ISouletl  fl.  bass.  sous-pxjr. 
j p.  627  ; I.  bciyonnensis  Darrach.  — le.  Jacq.  austr.  tab.  2; 
\ Redout.  lil.  tab.  299.  — Deux  fleurs  longuement  pédonculées 
j dans  une  spathe  terminale;  celle-ci  un  peu  ventrue,  lâche,  à feuilles 
très-inégales,  étroitement  scarieuses  aux  bords  ou  l’une  entière- 
: ment  herbacée,  étroitement  lancéolées,  aiguës.  Périgone  à tube 
beaucoup  plus  court  que  l’ovaire,  à segments  inégaux  ; les  externes 
étalés-réfléchis,  à limbe  ovale,  obtus,  blanchâtre  veiné  de  bleu, 
i séparé  par  un  léger  rétrécissement  de  l’onglet  plus  long  que  lui, 
r;  obové,  violet  avec  une  ligne  jaune  longitudinale  au  milieu  ; seg- 
i ments  internes  dressés,  plus  courts  que  les  stigmates , violets, 
i oblongs-obovés  , insensiblement  atténués  en  onglet.  Stigmates  d’un 
j violet  pâle,  courbés  en  dehors,  oblongs,  bifides,  à lobes  bleuâtres, 
1 divariqués,  dentelés  au  bord  externe.  Capsule  ovoïde,  hexagonale , 
j un  peu  contractée  au  milieu,  très-brièvement  apiculée;  les  angles 
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rapprochés  deux  à deux.  Feuilles  d’un  vert  gai,  dressées,  allongées, 
linéaires,  acuminées.  Tige  dressée,  grêle,  comprimée-anctpitée , 
flexueuse,  simple,  plus  courte  que  les  feuilles.  Souche  brune,  tor- 
tueuse, n’égalant  pas  la  grosseur  du  petit  doigt.  — Plante  de  2-3  dé- 


cimètres; tleurs  petites,  odorantes. 

Ha  b.  Prairies , coteaux  herbeux  ; commun  dans  les  Laudes  autour  de 
Bayonue;  à Toulouse.  ^ Mai-juin. 

Ohs.  Je  ne  trouve  pas  de  différence  entre  la  plante  de  France  et  celle 
d’Autriche. 


I.  SI III RICA  L.  sp.  57  ; Schrad.  germ.  \,p.  107  ; Poil.  pal.  1, 
p.  33  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  419  ; Lois.  gall.  1,  p.  50; 
Gaud.  helv.  1,  p.  94;  7.  pratensis  Lam.  dict.  5,  p.  300;  I)  C.  fl. 
fr.  3,  p.  239;  Dub.  bot.  452. — le.  Red.lil.  t.  257;  Jacq.  austr . 
t.  3.  Billot  y exs.  n°  1074!  — Une  ou  deux  fleurs  pédonculées  dans  une 
spathe  terminale;  celle-ci  courte,  égale,  lâche,  à feuilles  largement 
blanches-scarieuses  dans  leur  partie  supérieure,  lancéolées,  aiguës. 
Périgone  bleu,  à tube  grêle,  exserte,  bien  plus  court  que  l’ovaire,  k 
segments  inégaux  ; les  externes  étalés— réfléchis,  obovés,  obtus,  ré- 
trécis en  onglet  plus  court  (pie  le  limbe  ; les  internes  dressés-conni- 
vents,  un  peu  plus  courts  que  les  externes,  mais  plus  longs  que  les 
stigmates , ovales-lancéolés,  atténués  à leur  base.  Stigmates  oblongs, 
courbés  en  dehors,  brièvement  bifides,  à lobes  obtus  et  denticulés. 
Capsule  oblongue , trigone , presque  obtuse , munie  de  trois  sillons 
profonds.  Feuilles  vertes,  dressées,  linéaires,  acuminées,  aiguës. 
Tige  dressée,  fistuleuse,  grêle,  droite,  simple,  cylindrique,  longue- 
ment nue  au  sommet,  plus  longue  que  les  feuilles.  Souche  courte, 
rameuse,  munie  de  libres  noires.  — Plante  de  5-G  décimètres, 
gazonnante  ; fleurs  petites,  odorantes. 

Hab.  Prairies  humides:  prés  de  Strasbourg,  à Ostwald,  laCansau;  Benfeld 
prés  de  Colmar;  dans  le  Jura  au  Lomontde  Piercefonlaine.  Juin. 

b.  liacinc  bulbeuse. 

I.  aypiiioides  Ehrh.  beitr.  7,  p.  140;  T)  C.  fl.  fr.  o,  p.  2o8; 
Lapeyr.  abr.  pyr.  25;  Lois.  gall.  1,  p.  50;  Dub.  bot.  452;  Benlh. 
cat.  pyr.  92;  J.  pyrenaica  Bubanit  sched.  crit  p.  3. — Deux  fleurs 
pédonculées  dans  une  spathe  terminale  ; celle-ci  enflée,  à feuilles 
presque  égales,  étroitement  scarieuses  aux  bords,  lancéolées,  aiguës. 
Périgone  à tube  extrêmement  court  et  se  rompant  facilement  au- 
dessus  de  l’ovaire  par  la  dessiccation,  à segments  inégaux;  les  ex- 
ternes réfléchis,  beaucoup  plus  larges  et  du  double  plus  longs  que 
les  stigmates , entièrement  glabres , d’un  beau  bleu  veiné  avec  une 
tache  jaune  au  milieu,  à limbe  largement  ovale,  émarginé,  égalant 
l’onglet  qui  est  obové-cunéiforme ; les  internes  plus  petits,  dressés, 
obovés-oblongs,  insensiblem1  atténués  en  coin.  Stigmates  liriéaires- 
oblongs,  profondément  bifides,  à lobes  lancéolés-aigus.  Capsule  el- 
liptique-oblongue,  trigone.  Feuilles  vertes,  allongées,  linéaires,  ca- 
na  lie  niées.  Tige  dressée,  flexueuse,  cylindrique,  simple,  souvent 
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plus  courte  que  les  feuilles.  Bulbe  gros,  ovoïde,  enveloppé  de  fibres 
brunes,  restes  des  anciennes  feuilles.  — Plante  de  3-6  décimètres. 

llab.  Commun  dans  les  prairies  des  Pyrénées  centrales,  Esquierry,  Gavar- 
nie,  Veuasque , l’Héris,  mont  Laid,  Eaux-Bonnes,  Pic-du-Midi,  vallée 
d’Oueil,  etc.  ’lf  Juillet-août. 

Obs.  Nous  n’avons  pas  vu  d’échantillon  authentique  de  la  plante  d’EhrharO 
mais  la  description  qu’il  en  donne  nous  a paru  si  caractéristique  que  nous 
n’avons  pas  hésité  à y rapporter,  à l’exemple  de  De  Candolle,  17m  des  Pyré- 
nées que  nous  venons  de  décrire. 

S.  .Virauiisi  Ehrh.  beitrag.  7,  p.  139;  Willd.  sp.  1 ,p.  251; 
Rœm . et  Schult.  syst.  1 , p.  471  ; Lam,  dict.  5,  p.  304  ; Goclr.  not. 
fl.  monsp.  p.  28.  — Une  ou  très-rarement  deux  fleurs  très-longue- 
ment, pédonculées  dans  une  spathe  terminale  ; celle-ci  formée  de 
feuilles  très-inégales,  appliquées,  scarieuses  aux  bords,  étroitement 
lancéolées,  aiguës.  Périgone  à tube  extrêmement,  court  et  se  rompant 
facilement  au-dessus  de  l’ovaire  par  la  dessiccation,  à segments 
égaux  en  longueur  ; les  externes  dressés-étalés , dépassant  peu  les 
stigmates  en  longueur,  à limbe  ovale,  veiné  de  violet  avec  une  tache 
jaune,  bien  plus  court  que  l’onglet;  celui-ci  linéaire-oblong,  presque 
plus  étroit  que  les  stigmates  et  muni  d’une  ligne  jaune  longitudinale 
brièvement  velue  ; segments  internes  dressés,  violets,  obovés-oblongs, 
insensiblement  atténués  en  onglet.  Stigmates  linéaires  - oblongs, 
• profondément  bifides,  à lobes  ovales  dressés  et  dentelés  au  bord 

externe.  Capsule Feuilles  vertes,  allongées,  canaliculées,  li- 

néaires-subulées.  Tige  dressée,  fistuleuse,  cylindrique,  flexueuse, 
simple,  plus  longue  que  les  feuilles.  Bulbe  petit,  ovoïde,  recouvert 
de  tuniques  brunes.  — Tige  de  4-6  décimètres. 

Hab.  Prairies  de  Rochante  entre  Agde  et  Béziers;  Albi.  Juin. 

Obs.  Cette  plante  (/.  Xyphium  L.)  est  très-voisine  de  17.  Xyphiwn  Desf., 
mais  cette  dernière  s’en  distingue  par  sa  fleur  du  double  plus  grande;  par  le, 
segments  extérieurs  du  périgone,  dont  l’onglet  est  bien  plus  large  et  ovales 
obloug;  par  ses  segments  internes  de  moitié  moins  larges  que  les  externes - 
par  les  stigmates  pétaloïdes  à onglet  obové-oblong;  par  ses  tiges  plus  robustes; 
ses  feuilles  plus  larges,  son  bulbe  deux  fois  plus  gros.  Elle  croît  non-seule- 
ment en  Algérie,  mais  aussi  en  Espagne,  et  pourrait  recevoir  le  nom  d 7.  Fon - 
tanesii . 

HERMODACTYLUS.  (Tournef.  coroll.  p.  30.) 

Périgone  régulier,  pétaloïde,  à segments  très-inégaux  ; les  ex- 
ternes plus  grands,  réfléchis  au  sommet,  les  internes  dressés-étalés. 
Etamines  insérées  à la  base  des  segments  externes  du  périgone. 
Style  trigone  ; stigmates  dilatés-pétaloïdes , carénés  en  dessus,  cana- 
liculés  en  dessous,  bilabiés  au  sommet,  à lèvre  supérieure  bifide,  à 
lèvre  inférieure  courte,  également  bifide.  Capsule  coriace,  obtusé- 
ment  trigone,  uniloculaire.  Graines  horizontales,  subglobuleuses. 

II.  tuberoscs  Salisb.  in  trans.  of  the  hortic.  soc.  1,  p.  304; 
Iris  tuberosa  L.  sp.  58  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  328  ; Lois.  gall.  \,  p.  31  ; 
Dub.  bot.  452;  Salis , fl.  od.  bot.  Zeitung,  1855,  p.  490;  Saint- 
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Am.  fl.  agen.  17;  Lagrèze  Foss.  /!.  Tar.-et-Gar.  570.  — Une 
seule  fleur  terminale,  longuement  pédonculée  dans  l’intérieur  de  la 
spathe;  celle-ci  à une  et  très-rarement  à deux  feuilles  allongées, 
étroitement  lancéolées,  acuminées,  aiguës,  entièrement  herbacées. 
Périgone  à tube  grêle,  beaucoup  plus  court  que  l’ovaire;  segments 
externes  rapprochés  parleur  base  et  formant  une  enveloppe  infun- 
dibuli forme,  à limbe  très-étalé,  ovale,  d’un  brun  violet,  deux  lois 
plus  courts  que  l’onglet,  celui-ci  oblong-cunéiforme,  d un  violet 
livide  avec  une  bande  jaunâtre  longitudinale  au  milieu  ; segments 
internes  très-petits,  trois  fois  plus  courts  que  les  externes,  dressés, 
d’un  vert  jaunâtre,  irrégulièrement  oblongs-  cunéiformes,  longue- 
ment et  finement  cuspidés  au  sommet.  Stigmates  verdâtres,  égalant 
presque  les  segments  externes  du  périgone,  cunéiformes,  profondém1 
bifides,  à lobes  lancéolés,  acuminés.  Capsule  elliptique-oblongue, 
obtusément  trigone.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  molles,  très-allon- 
gées, linéaires-tétragones.  Tige  dressée,  flexueuse , grêle , cylin- 
drique, simple,  bien  plus  courte  que  les  feuilles,  entièrement  cou- 
vertes parles  gaines  aphylles.  Souche  formée  de  plusieurs  tubercules 
nus  et  oblongs  et  de  fibres  radiculaires.  Plante  de  2-4  décimètres; 
fleurs  odorantes. 

liai.  Corse,  à Ajaccio;  Hyères,  Toulon  ; Debouayres  près  de  Saint-Maurice 
(Tarn- et- Garonne).  if  Avril. 

GYNANDRIRIS.  (Part,  nuovi  gen.  e nuove  sp.  p.  49.) 

Périgone  régulier,  pétaloïde,  à tube  filiforme,  a segments  iné- 
gaux ; les  externes  plus  grands,  réfléchis;  les  internes  plus  petits, 
dressés.  Etamines  agglutinées  par  leurs  filets  et  la  face  interne  des 
anthères , au  style  et  aux  stigmates , formant  une  colonne  au  centre 
delà  fleur.  Stvle  cylindrique;  stigmates  dilatés-pélaloïdes,  bilabiées 
au  sommet,  à "lèvre  supérieure  très-grande,  bifide  ; l’inférieure  très- 
courte  et  fendue.  Ovaire  triloculaire.  Capsule.... 

ii  SiMvmit  mi  if  Part.  I.  c.  ; Iris  sisyrinchium  L.  sp.  59  ; 
Desf.  atl.  1 ,p.  58;  Lois.  gall.  1,  p.  50  ; Dub.  bot.  452;  Salis , fl. 
od.  bot.  Zeit.  1855,  p.  490  ; llertol.  fl.  ital.  p.  244  ; Iris  fugax 
Ten.  fl.  nap.  1 , p.  1 5,  tab.  4.  — Plusieurs  fleurs  petites,  dressées, 
sortant  de  2-5  spathes  rapprochées  au  sommet  de  la  tige  ; spalhes 
un  peu  ventrues,  a feuilles  inégalés,  scarieuses  aux  bords,  étroite- 
ment lancéolées,  aiguës.  Périgone  à tube  filiforme  très-allongé,  à 
segments  égaux  en  longueur  ; les  externes  a limbe  étale,  spatule, 
entier  ou  émarginé,  bleu  et  veiné,  plus  court  que  son  onglet  qui  est 
étroit  et  muni  d’une  ligne  jaune  longitudinale  brièvement  velue; 
segments  internes  dressés,  plus  étroits,  lancéolés,  obtus, , un  peu 
tordus  sur  eux-mêmes,  d’un  bleu  pâle.  Stigmates  appliquée  contre 
les  segments  extérieurs  du  périgone,  profondément  bifides,  à lobes 

dressés  aigus.  Capsule Feuilles  vertes  et  molles,  allongées, 

étroites,  linéaires,  longuement  acuminées,  canaliculées,  courbées 
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en  dehors.  Tige  dressée,  flexueuse,  arrondie-comprimée,  bien  plus 
courte  que  les  feuilles.  Bulbe  globuleux,  déprimé,  enveloppé  de 
fibres  brunes.  — Plante  de  1-2  décimètres. 

llab.  Commua  à Bonilacio.  ?f  Avril-mai. 

GLADIOLUS.  (L.  geu.  n°  57.) 

Périgone  irrégulier,  pétaloïde,  à tube  court,  à segments  inégaux 
et  presque  disposés  en  deux  lèvres.  Etamines  ascendantes.  Style 
filiforme  ; stigmates  dilatés  à leur  sommet.  Capsule  membraneuse, 
trigone,  triangulaire.  Graines  ovales  ou  anguleuses , souvent  ailées, 
pendantes. 

O.  pali'§tri§  Gaud.  helv.  1 , p.  97  ; Koch , syn.  805  ; Kirschl. 
prodr.  fl.  als.  app.  27  ; Schultz , fl.  der  Pfalz , 457  ; Dœll , rei- 
nischefl.  212;  G.  boucheanus  Schultes , in  Linncca , 7,  p.  488;  G. 
triphyllus  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  225;  G.  imbricatus  Mut.  fl.  fr.  3, 
p.  267  ( non  L.).  C . Billot , eœsicc.  2e  cent.!;  Schultz , exsicc. 
n°  161  ! — Fleurs  peu  nombreuses,  en  grappe  lâche  et  unilatérale; 
spalhe  à feuilles  inégales,  herbacées,  lancéolées,  acuminées,  deux 
fois  plus  courtes  que  la  fleur.  Périgone  à tube  court  et  arqué,  à 
segments  purpurins,  tous  ovales,  apiculés,  contractés  en  onglet. 
Anthères  plus  courtes  que  leurs  filets,  à oreillettes  obtuses  et  pa- 
rallèles. Stigmates  obovés-cunéiformes,  papilleux  aux  bords  dès 
leur  base.  Capsule  obovée,  arrondie  au  sommet  non  déprimé , à 
6 sillons  peu  profonds.  Graines  brunes,  largement  ailées.  Feuilles 
linéaires-lancéolées,  aiguës.  Tige  dressée,  grêle,  cylindrique.  Bulbe 
enveloppé  d’un  tissu  formé  de  fibrilles  épaisses,  anastomosées  vers 
le  sommet  en  un  réseau  serré  ci  mailles  arrondies  ou  ovales , puis 
libres.  — Plante  de  3-4  décimètres. 

Hab.  Prairies  humides;  Alsace,  à Benfeld,  Ilerbsheim,  Rosfeld  ; mont  Bu- 
gney  près  de  Nantiia  (Bernard),  'if  Mai-juin. 

G.  iixyricus  Koch , ap.  Sturm.  deutschl.  fl.  heft  83  et  syn. 
806;  Boreau!  fl.  centre , 2,  p.  518;  Guép!  fl.  Maine-et-Loire , 
ecl.  3,  p.  80  ; Lloyd  ! fl.  Loire-Inf.  259  ; Godr.  notes  sur  fl.  montp. 
p.  27  ; G.  commuais  vcir.  parviflorus  Bast.  in  D C.  fl.  fr.  5, 
p.  329.  Billot , exsicc.  n°  1338  ! — Fleurs  en  grappe  lâche  et  uni- 
latérale ; spathe  h feuilles  inégales,  étroitement  scarieuses  aux 
bords,  lancéolées,  acuminées,  une  fois  plus  courtes  que  Ja  lleur. 
Périgone  à tube  court  et  arqué,  à segments  purpurins,  tous  ovales, 
apiculés,  contractés  en  onglet  assez  long.  Anthères  plus  courtes  que 
leurs  filets,  à oreillettes  aiguës  et  h la  fin  divariquées.  Stigmates 
linéaires  et  glabres  dans  leur  moitié  inférieure , subitement  élargis 
en  lame  ovale  et  papilleuse  aux  bords.  Capsule  obovée , déprimée  au 
sommet , trigone  avec  les  angles  carénés  vers  le  haut.  Graines 
brunes,  étroitement  ailées.  Feuilles  linéaires-lancéolées,  aiguës. 
Tige  dressée,  grêle,  cylindrique.  Bulbe  enveloppé  d’un  tissu  formé 


248 


IRIDÉKS. 


de  fibrilles  épaisses  anastomosées  au  sommeten  un  réseau  à mailles 
ovales.  — Plante  de  3-4  décimètres. 

H(il>.  Bois,  laudes,  bruyères;  Saumur  et  étang  d'Angrie  dans  Maine-et-Loire; 
Aneenis  dans  la  Loire-Inférieure  ; parc  de  Chambord,  Chinon  , Thouars; 
Belle-Isle;  Fontenay,  forêt  de  Vouvant  et  Niel-le-Dolent  eu  Vendée;  Port- 
\endres;  Saint-Guilbem-le-Désert  |)res  de  Montpellier.  X Mai. 

G.  comiiJiiis  L.  sp.  32  (pro  parte)  ; Gaud.  helv. \,  p.  95; 
Koch,  syn.  806.  — Ic.Rchb.  icoti.  f.  777.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc. 
n"  799!  — Fleurs  nombreuses,  en  grappe  à la  fin  unilatérale,  un 
peu  flexueuse;  spathe  à feuilles  inégales,  étroitement  scarieuses 
aux  bords,  lancéolées,  acuminées,  plus  courtes  que  la  fleur.  Péri- 
gone  a tube  court  et  un  peu  arqué,  à segments  purpurins;  le  supé- 
rieur plus  grand  ; tous  longuement  onguiculés  et  à limbe  ovale. 
Anthères  plus  courtes  que  leurs  filets,  à oreillettes  obtuses  et  pa- 
rallèles.  Stigmates  étroits  et  glabres  dans  leurs  deux  tiers  infé- 
rieurs, s’élargissant  brusquement  en  un  limbe  obové  et  papilleux 
aux  bords.  Capsule  obovée , déprimée  au  sommet , trigonc  avec  les 
angles  relevés  en  carène.  Graines  brunes,  largement  ailées.  Feuilles 
linéaires-lancéolées,  acuminées,  aiguës.  Tige  dressée,  cylindrique, 
bulbe  entouré  d’un  tissu  formant  au  sommet  quelques  mailles 
étroites  et  allongées.  — Plante  de  3-6  décimètres. 

Hab.  Les  prairies;  Bonifacio;  Toulon;  Montpellier;  vallée  de  Campan  dans 
les  Pyrénées,  elc.  X Mai-juin. 

Ci.  §egetuh  Garni,  bot.  mag.  719  ; Koch , syn.  807  ; Boreau! 
fl.  centre , 2,  p.  518;  Guss.  syn.  1,  p.  36;  G.  italiens  Gaud. 
helv.  1,  p.  96;  G.  commuais  Desf.  atl.  1,  p.  35;  Bertol.  fl. 
ital.  1 , p.  227.  — le.  Rchb.  icon.  f.  781 . Billot,  exstte.  n°  859!  — 
Fleurs  nombreuses,  en  grappe  lâche,  flexueuse,  distique  et  un  peu 
unilatérale;  spathe  à feuilles  très-inégales  et  d’autant  plus  longues 
qu’elles  sont  plus  inférieures,  étroitement  scarieuses  aux  bords, 
lancéolées,  acuminées  ; les  inférieures  égalant  la  fleur.  Périgone 
a tube  presque  droit,  court,  étalé,  à segments  purpurins  ou  rosés, 
très-inégaux;  le  supérieur  le  plus  grand,  écarté  des  latéraux, 
elliptique,  obtus,  atténué  en  onglet;  les  autres  de  moitié  moins 
larges  et  oblongs- cunéiformes.  Anthères  plus  longues  que  leurs 
filets,  à oreillettes  aiguës  et  courbées  en  dehors.  Stigmates  étroits 
et  glabres  dans  leur  moitié  inférieure,  s’élargissant  en  une  lame 
oblongue  et  papilleuse  aux  bords.  Capsule  globuleuse , déprimée  au 
sommet , obluscment  trigone  avec  les  angles  arrondis  même  au 
sommet.  Graines  brunes,  anguleuses,  non  ailées.  Feuilles  assez 
larges,  longuement  acuminées,  aiguës.  Tige  dressée,  cylindrique. 
Bulbe  entouré  d’un  tissu  librilleux  formant  au  sommet  des  mailles 
peu  nombreuses  et  étroites.  — Plante  de  5-8  décimètres. 

Hab.  Les  moissons;  commun  dans  toute  la  région  méditerranéenne,  d'où 
il  remonte  par  les  vallées  jusqu  à Grenoble  et  Lyon;  commun  dans  toute  la 
vallée  de  la  Garonne;  Figeac;  Montferrand  dans  le  Puy-de-Dôme;  çà  et  là 
dans  la  Charente-Inférieure;  Moirmoutiers ; Angers;  Corse,  à Bastia,  Ajaccio, 
Bonifacio.  2f  Mai-juin. 
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O.  Giepiii  Koch , fl.  od.  bot.  Zeit.  1840,  p.  4G6  ; Guépin! 
fl.  Maine-et-Loire , ed.  3,  p.  79;  Boreau!  fl.  centre , 2,  y).  518. — 
Fleurs  en  grappe  lâche,  flexueuse,  distique  et  un  peu  unilatérale; 
spathe  à deux  feuilles  très  - inégales,  étroitement  scarieuses  aux 
bords,  lancéolées,  acuminées,  égalant  ou  dépassant  la  fleur.  Péri— 
gone  à tube  court  et.  un  peu  arqué,  à segments  purpurins,  oblongs 
et  atténués  en  onglet  ; le  supérieur  un  peu  plus  large  et  écarté  des 
autres.  Anthères  une  fois  plus  courtes  que  leurs  filets,  aiguës,  à 
oreillettes  aiguës  et  parallèles.  Stigmates  étroits  et  glabres  dans  leur 
moitié  inférieure , insensiblement  élargis  en  lame  oblongue  et  pa- 
pilleuse  aux  bords.  Capsule Feuilles  linéaires-lancéolées,  acu- 

minées, aiguës.  Tige  dressée,  cylindrique.  Bulbe  entouré  d’un  tissu 
fibrilleux,  formant  au  sommet  des  mailles  peu  nombreuses  et 
étroites.  — Piante  de  3-5  décimèt.  Varie,  ainsi  que  les  précédents, 
pour  la  grandeur  des  fleurs. 

Hab.  Les  moissons,  près  d’Augers.  Avril-mai. 

Obs.  Les  capsules  et  les  graines  de  cette  plante  ne  mûrissent  pas  à Angers, 
suivant  MM.  Guépin  et  Boreau,  et  elle  n’existe  autour  de  cette  ville  que  dans 
deux  localités  restreintes.  Ces  circonstances  peuvent  faire  présumer  que  cette 
espèce  y a été  accidentellement  introduite.  Nous  en  possédons  du  reste  un 
échantillon  en  fleur  recueilli  à Bone  en  Algérie,  par  M.  Krémer. 


ESPÈCES  EXCLUES- 

Crocus  autummauis  Poir.  — Indiqué  à Marseille,  où  il  n’a 
pas  été  retrouvé. 

Crocus  uuteus  Lam.  — C’est  par  erreur  que  Loiseleur  le 
signale  dans  les  montagnes  du  midi  de  la  France. 

Iris  samruciaa  L.  — N’a  pas,  cà  notre  connaissance,  été  re- 
trouvé dans  les  Pvrénées. 

CXXX.  «IHlRVLUnÉES. 

(Ahiarïllideæ  R.  Kr.  prod.  296.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites,  régulières  et  plus  rarement  irrégulières, 
renfermées,  pendant  la  préfloraison,  dans  des  bractées  en  forme  de 
spathe.  Périgone  soudé  avec  l’ovaire  (épigyne),  pétaloïde,  à six  di- 
visions distinctes  ou  sondées  en  tube  à la  base,  ordinairement  bisé— 
riées,  quelquefois  muni  à la  gorge  d’un  tube  pétaloïde.  Etamines  6, 
iusérées  sur  le  disque  épigyne,  ou  à la  base  des  divisions,  ou  même 
à la  gorge  du  périgone.  Anthères  bilobées,  introrses,  fixées  par  la 
base  ou  par  leur  milieu,  s’ouvrant  par  des  fentes  longitudinales  ou 
seulement  par  leur  sommet.  Ovaire  soudé  avec  le  tube  du  périgone, 
à 3 carpelles,  à 3 loges  pluriovulées  et  rarement  à une  seule  loge. 
Ovules  insérés  sur  deux  rangs  à l’angle  interne  des  loges,  ordinai- 


(I)  Auctore  Grenier. 
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rement  horizontaux,  réfléchis.  Style  simple;  stigmate  entier  ou 
trilobé.  Fruit  ordinairement  capsulaire  et  rarement  bacciforme,  à 
3 loges  contenant  plusieurs  graines,  à déhiscence  loculicide,  à 
3 valves  portant  la  cloison  dans  leur  milieu,  rarement  à deux  ou  à 
une  seule  loge  ne  contenant  qu’un  petit  nombre  de  graines  ou 
meme  n’en  renfermant  qu’une  seule.  Graines  subglobuleuses,  com- 
primées ou  anguleuses,  à test  tantôt  mince  ou  membraneux  et  pro- 
longé en  aile,  tantôt  épais  et  charnu.  Albumen  charnu,  enve- 
loppant l’embryon  central  et  petit.  Radicule  très-rapprochée  du 
hile.  — Feuilles  toutes  radicales,  très-entières,  engainantes  à la 
base. 


Trib.  1.  AMARYLLEÆ  Endl.  Périgone  à gorge  dépourvue  de 
couronne  ou  de  tube  pétaloïde. 

GALAiNTIIUS.  (L.  gen.  401.) 

Périgone  à tube  non  prolongé  au -dessus  de  l’ovaire,  à limbe 
campanule;  les  trois  divisions  extérieures  concaves,  demi-étalées , 
entières  ; les  intérieures  de  moitié  plus  courtes , dressées , cunéi- 
formes, émarginées  au  sommet.  Etamines  G,  insérées  sur  le  disque 
qui  recouvre  l’ovaire;  blets  très-courts  ; anthères  dressées,  prolon- 
gées en  pointe  au  sommet,  s’ouvrant  par  deux  pores  terminaux. 
Style  lili forme  ; stigmate  simple.  Capsule  charnue,  à 5 valves  locu- 
licides.  Graines  subglobuleuses. 

wvams  L.  sp.  41 3 ; l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  234  ; Dub.  bot.  437  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  238.  — le.  Dod.  pempt.  230,  f.  1 ; Moris , s.  4, 
t.  9,  f.  11,  n°  23  ; Schultz,  exs.  n°  162  ! ; Billot , exs.  n°  1076  ! ; 
Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  80  ! — Fleur  penchée,  solitaire. 
Spathe  linéai re-allongée.  Périgone  à divisions  extérieures  ovales- 
oblongues,  blanches;  les  intérieures  oblongues-obovales,  en  cœur 
au  sommet  présentant  en  dehors  une  tache  verte  en  croissant,  et 
marquées  à la  face  interne  de  lignes  d’un  vert  jaunâtre.  Capsule 
globuleuse  ne  mûrissant  que  lorsque  la  tige  se  couche  à terre  en  se 
flétrissant.  Feuilles  2,  glaucescentes,  plus  courtes  que  la  tige,  li- 
néaires, obtuses,  planes,  portant  en  dessous  trois  côtes  rappro- 
chées. Tige  de  1-5  décimètres,  nue,  fistulcuse,  un  peu  compri- 
mée. Bulbe  composé  de  tuniques. 

llab.  Tout  l’ouest  de  la  France,  Cherbourg,  Tannes,  Vire,  Paris,  Tours, 
Nantes,  Toulouse,  Agen,  etc.  ; Salbout  près  du  Vigan;  Pyrénées,  Mont-Louis, 
vallée  de  Barousse,  Bagneres-de  Bigorre,  etc.;  Alpes,’ Roche-des-Arnauds 
(t  ill.  Hevb.).  Février-mars. 

LEUCOIUM.  (L.  gen.  402.) 

Périgone  à tube  non  prolongé  au-dessus  de  l’ovaire,  à limbe 
compati u lé  et  compose  de  6 divisions  ovales , presque  égales , sou- 
dées à la  base.  Etamines  6,  insérées  sur  le  disque  épigyne  ; blets 
courts;  anthères  dressées,  s’ouvrant  dans  toute  leur  longueur  par 
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deux  fentes , non  apiculées  au  sommet.  Style  ordinairement  clavi- 
formeetplus  rarement  filiforme;  stigmate  simple.  Capsule  charnue 
à 5 valves  loculicides.  Graines  globuleuses. 

IL.  VERMiM  L.  sp.  414  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  233  ; Dub.  bot.  457  ; 
Lois,  g ail.  i,p.  238;  Erinosma  vernum  Herbert , ap.  Kunthf 
enum.  5,  p.  474  ; Nivaria  verna  Mœnch,  meth.  280.  — le.  Lam. 
ill.  t.  230,  f.  1.  Schultz,  eæsicc.  n°  82!  ; Billot , exsicc.  2e  cent.!  ; 
Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  55  ! — Fleur  grande  (égalant  en  lon- 
gueur 20  à 25  mill.),  solitaire , rareml2,  penchée.  Spathe  linéaire— 
oblongue,  de  la  longueur  du  pédicelle  qu’elle  renferme.  Périgone  à 
divisions  ovales,  brusquement  rétrécies  en  pointe  obtuse,  blanches, 
épaissies  et  maculées  de  vert  au  sommet.  Style  fortement  en  massue , 
apiculé.  Capsule  pyriforme,  ne  mûrissant  que  lorsque  la  tige  se 
couche  à terre  en  se  flétrissant.  Graines  ovoïdes,  noires,  chagrinées, 
portées  par  un  trophosperme  renflé  et  arilliforme.  Feuilles  d’un  vert 
gai,  dressées,  largement  linéaires,  obtuses  et  calleuses  au  sommet, 
plus  courtes  que  la  tige.  Celle-ci  de  2-4  décimètres,  dressée,  compri- 
mée-trigone,  enveloppée  à la  base,  ainsi  que  les  feuilles,  par  2-5 
gaines  membraneuses  tronquées.  Bulbe  composé  de  tuniques,  ayant 
1-2  centimètres  de  diamètre. 

Uab.  Lorraine;  Alsace;  Vosges;  Jura;  Côte-d’Or;  Saône-et-Loire;  mon- 
tagnes de  Grenoble;  Auviliars  en  Normandie  ( Brèbisson ).  Manque  dans  le 
restant  de  la  France  Février-mars. 

SL.  æstivum  L.  sp.  414  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  255  ; Dub.  bot.  457  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  258;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  53;  Lap . abr.  176; 
Bor.  fl.  centr.  éd.  2,  p.  515;  L.  autumnale  Gouan , h.  monsp.  165. 

— Le.  Dod.pempt.  250,  f.  5;  Lam.  ill.  t.  230,  f.  2;  Rchb.ic.  n°  805. 
— Fleurs  médiocres  (14  à 18  millimètres  de  longueur),  penchées, sor- 
tant au  nombre  de  trois  à six  d'une  même  spathe.  Celle-ci  lancéolée-li- 
néaire,  aussi  longue  ou  plus  longue  que  les  pédicelles  inégaux.  Pé- 
rigone à divisions  obovales , brusquement  terminées  en  pointe 
courte  et  obtuse,  blanches.  Style  faiblement  dilaté , claviforme.  Cap- 
sule pyriforme.  Graines  sessiles,  globuleuses,  lisses,  blanchâtres, 
luisantes.  Feuilles  largement  linéaires,  obtuses,  plus  courtes  que  la 
tige.  Celle-ci  de  3-5  décimètres,  droite,  fistuleuse,  à 2 angles  sail- 
lants. Bulbe  de  15-20  millimètres  de  diamètre. 

Hab.  Perpignan  (Lap.);  Tarn-et-Garonne  (La  Grèze-Fossat .):  Oberbronn 
près  Niederbronn,  dans  le  Bas-Rhin  ( Godron };  Montpellier  (de  Girard);  Beziers 
(Le  Normand);  très-commun  dans  le  département  de  Loir-et-Cher  (Boreau). 
'if  Mai-juin. 

Kj.  roseum  Lois.  gall.  1 , p.  239,  t.  8;  L.  hyemale  p roseum  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  527;  Dub.  bot.  457;  L.  trichophyllum  D C.  sijn.  p.  166. 

— Soleirol , exsicc.  n° — Fleur  petite  (7—10  mill.  de  long),  so- 

litaire, penchée.  Spathe  à deux  valves  linéaires , égalant  8-10  mil- 
limètres de  longueur,  deux  et  trois  fois  aussi  longues  que  lepédi- 
celle  très-court  (2-4  millimètres).  Périgone  à divisions  oblongues, 
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contractées  au  sommet  en  petite  pointe  obtuse.  Style  filiforme,  une 
foisplus  long  que  les  étamines.  Feuilles  filiformes,  égalant  la  tige, 
celle-ci  de  5 à 10  centimètres.  Bulbe  petit  (7-8  millimètres  de  dia- 
mètre). 

Ilab.  La  Corse,  Bouifacio  ( Scraffino ),  Ajaccio  { Boulin),  Calvi  ( Soleirol ), 
iles  Sanguinaires  (Bequien).  ^ Février. 

1^.  I.OXGIFOLIUM  Gay,  ined.  1851;  Acis  longi folia  Rœm. 
mm.  25;  Kunth , en.  5,  p.  177;  L.  trichophyllum  Salis!  in  flora, 
1853  ( non  Schousb.) — « Feuilles  très-étroites,  paraissant  avec  les 
fleurs  et  très-longues  au  moment  de  Vanthèse ; scape  terminée  par 
1-2  fleurs  renfermées  dans  une  spath g diphylle  ; divisions  périgo- 
nales  munies  de  cinq  nervures;  style  plus  long  que  les  étamines.  — 
Diffère  du  autumnale  (de  Sardaigne  et  de  Tanger)  par  sa  spathe 
diphylle;  du  L.  roseum  par  sa  taille  plus  que  double  et  sa  scape 
grêle,  sans  être  capillaire;  du  L.  autumnale  et  du  L.  roseum  \) ar 
sa  floraison  vernale  et  non  automnale,  par  ses  feuilles  très-allongées 
non  très-raccourcies  au  moment  de  la  floraison,  et  par  son  sty le  plus 
court  que  les  étamines  et  non  plus  long.  Ce  ne  peut  être  le  L.  tricho- 
phyllum, qui,  d’après  Schousboë,  fleurit  en  janvier  et  a les  feuilles 
comme  Y autumnale.  Gay,  25  janvier  1855.  » Cette  plante  nous 
étant  inconnue,  nous  avons  dû  reproduire  les  documents  qui  nous 
ont  été  transmis  par  M.  Gay  lui-même. 

Ilab.  Corse,  dans  la  vallée  d'Asco  [Philippe,  Thomas),  près  du  mont  d'Oro 
[Soleirol  ! n°  4293),  rochers  près  de  Vico,  à 1500-2000  métrés  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer . (Salis-Marschl).  Mai-juin  [Salis). 


STERNBERGIA.  (W.K.  pl.  rar.  hung.  2,  p.  172.) 

Périgone  prolongé  en  tube  infundibuliforme  au-dessus  de  l’o- 
vaire, à limbe  campanule,  à six  divisions  à peu  près  égales.  Eta- 
mines 6,  insérées  près  de  la  gorge,  plus  courtes  (pie  le  limbe.  An- 
thères fixées  par  le  dos  et  vacillantes.  Style  filiforme;  stigmate 
trilobé  (bilnhié  : 2 lobes  réfléchis,  le  troisième  dressé.  Lindl.).  Cap- 
sule charnue  (bacciforme.  Endl.),  oblongue-trigone,  triloculaire, 
indéhiscente.  Plusieurs  graines  dans  chaque  loge,  noires  etluisantes, 
à raphé  saillant  et  en  forme  de  crête. 


S.  un  i Garni.  inSchult.  syst.  l,p.  795;  Kunth , en.  5,p.701; 
Amaryllis  lutea  L.  sp.  420  ; l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  229  ; Ihib.  bot.  454; 
Lois.  gall.  1 ,p.  239. — le.  Clus.  hist.  104;  Lob.  obs.  72,  f.  1 , et  ic. 
t.  147,  f 2.  — Fleur  grande  (4-5  centimètres  de  long),  solitaire, 
sessile,  dressée.  Spathe  tubuleuse  à la  base,  fendue  d’un  seul  côté 
au-dessus  de  l’ovaire,  ovale-lancéolée,  concave,  obtuse,  atteignant 
le  milieu  du  périgone.  Celui-ci  d’un  beau  jaune,  turbiné-campa- 
nulé,  cà  tube  étroit  et  en  entonnoir,  égalant  6-9  millimètres;  limbe 
à divisions  un  peu  concaves,  oblongues,  obtuses.  Feuilles  largement 
linéaires,  obtuses,  enveloppées  à la  base  par  une  gaine  tronquée. 
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Tige  de  1-3  décimètres,  comprimée  et  à deux  angles.  Bulbe  ovoïde- 
globuleux,  de  2-3  centimètres  de  diamètre. 


Hab.  Six  fours  près  de  Toulon  ! (Robert);  environs  d’Agen  (St-Am.).  Sep- 
tembre. 

Trib.  2.  NÀRCISSEÆ  Endl. — Périgone  muni  à la  gorge  d’une 
couronne  ou  d’un  tube  pétaloïde. 


NARCISSUS.  (L.  gen.  405.) 

Périgone  à tube  prolongé  au-dessus  de  l’ovaire,  à limbe  régulier, 
ordinairement  bypocratériforme,  à six  divisions  entières  et  égales, 
à gorge  munie  dune  couronne  ou  d’un  tube  campanule  et  pétaloïde. 
Etamines  insérées  sur  le  tube  du  périgone  au-dessous  de  la  cou- 
ronne ou  à la  base  du  tube.  Capsule  subglobuleuse-trigone.  Graines 
subglobuleuses.  Spathe  monophylle. 

Sect.  1.  BuLBOcomiiM  D C.  fl.  /r.  5,  p.  525.  — Couronne  très-grande,  obeo- 

nique,  dépassant  les  divisions  périgonales  étroites.  Feuilles  demi-cylindriques . 

Tige  ordinairement  uniflore. 

If.  BuLuocovfidtf  L.  sp.  417  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  231  ; Dub. 
bot.  456;  Lois,  g ail.  1,  p.  237;  St-Am.  fl.  agen.  132;  Laterr.  fl. 
bord.  éd.  4,  p.  574;  Corbularia  Bulbocodium  Haw.  revis.  123; 
Kunth , en.  5,  p.  705.  — le.  Glus.  hist.  166,  f.  1 ; Bauh.  hist.  2, 
p.  597,  f.  1.  — Spathe  engainante  et  lancéolée,  plus  large  que  le 
pédicelle  qui  égale  2-3  centimètres.  Fleur  solitaire,  jaune  et  un  peu 
plus  foncée  à la  base  et  sur  les  divisions,  dressée  ou  légèrement  pen- 
chée, exactement  infundibuliforme  du  sommet  à la  base,  égalant 
3-4  centimètres  de  long  sur  1-5  et  plus  de  large  au  sommet  entier 
et  non  denté  ; divisions  linéaires,  insérées  vers  le  milieu  de  la  fleur, 
plus  courte  que  la  couronne.  Etamines  déjetées  d’un  côté.  Feuilles 
linéaires,  demi-cylindriques,  obtuses,  dressées,  souvent  plus  courtes 
que  la  tige.  Celle-ci  de  1-3  décimètres,  grêle,  arrondie.  Bulbe  du 
volume  d’une  grosse  noisette. 

Hab.  Landes  de  l’ouest,  Gradignan  et  la  Teste  près  de  Bordeaux,  environs 
d’Agen,  de  Dax,  de  Bayonne;  Pyrénées,  Bagnères-de-Bigorre,  Brades,  Ville- 
franche,  Tarbes,  Morlaas,  etc.  % Avril. 


Sect.  2.  Psecdo-Narcissi  DC.  I.  c.  — Fleur  grande  à tube  obeonique,  à cou- 
ronne campanulée  et  à peu  près  de  même  longueur  (dans  les  types  et  non 
dans  les  hybrides)  que  les  divisions  périgonales  ovales  ou  iancéolées. 
Feuilles  largement  linéaires,  planes.  Tige  uniflore. 

If.  INecdo-U'akcissi'S  L.  sp.  414;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  231  ; 
Dub.  bot.  454;  Lois,  g ail.  1,  p.  234;  N.  major  Lois,  g ail.  1 , 
p.  234,  ex  loc.  nat.  (non  Curt.)  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  520  (quoad  loc. 
nat.  excl.  descript.)  ; N.  radians  Lap.  abr.  177?;  N.  festalis  Salisb. 
trans.  hort.  soc.  1 ,p.  347  ; Ajax  Pseudo-Narcissus  Haw.  mongr.  2, 
n°  13. — Le.  Dod.  pempt.  227,  f.  1 et  2;  Dalechp.  hist.  1523,  f.  1, 
Schultz y exsicc.  n°  350  !;  Billot , exsicc.  n°  468  ! — Spathe  engaî- 
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liante,  ovale,  bien  plus  longue  que  le  pédicelle;  celui-ci  tantôt  très- 
court,  tantôt  atteignant  2-3  centimètres  à la  maturité.  Fleur  grande 
(4-;>  centimètres  de  long),  solitaire,  d’un  beau  jaune,  penchée; 
tube  (compris  entre  l’ovaire  et  les  divisions  périgonales)  infundibu- 
liforme;  divisions  d’un  jaune  pâle,  ovales-lancéolées,  à peu  près  de 
meme  longueur  que  la  couronne;  couronne  un  peu  évasée,  dentée, 
ou  plus  ou  moins  profondément  lobée  (N.  major  auct.  mult.)  au 
sommet.  Etamines  non  déjetées.  Feuilles  largement  linéaires,  ob- 
tuses, planes,  un  peu  canaliculées,  glaucescentes,  souvent  plus 
courtes  (pie  la  tige.  Celle-ci  de  2-4  décimètres,  comprimée,  à deux 
angles  saillants. 

fibicolor.  Divisions  périgonales  d’un  jaune  soufré  très— pâle . N. 
bieolor  Lap.  abr . 177;  Gouan , ill.  22;  N.  sexangularis  Boom, 
am.  201  ; Kunth , en.  5,  p.  717. 

Unb.  Bois,  taillis,  pâturages  et  prairies  des  montagnes  dans  toute  la  France. 

Mars-avril. 

Obs.  La  fleur,  dans  cette  espèce,  esl  très-variable  pour  la  grandeur  comme 
pour  la  forme;  tantôt  la  couronne  est  cylindrique,  de  même  longueur  ou  bien 
plus  longue  que  les  divisions  périgonales,  tantôt  elle  est  fortement  évasée- 
eampanulée;  son  sommet  est  tantôt  à peine  crénelé-denticulé,  tantôt  profon- 
dément lobé  et  denté.  Enfin  la  couleur  des  divisions  périgonales  varie  du  jaune 
pâle  au  blanc,  pendant  que  la  couronne  reste  d’un  beau  jaune. 


i\.  major  Curt.  bot.  mag.  t.  51  (non  Lois.);  1)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  320  (quoad  descript.  exel.  loc.  nat.)-  N.  bispanicus  Gouan ’ 
ül.  23;  N.  grandi /lorus  Salisb.  prod.  221  ; Ajax  major  Ilaw. 
rev.  116  ; Ajax  grandi /lorus  Salisb.  hort.  trans.  1 , p.  344.  — le 
Clus.  hist.  165,/’.  2;  Bauh.  hist.  2,  p.  594,  f.  1 ; Bot.  mag.  t.  51.— 
Ce  narcisse  se  distingue  du  A.  Pscudo-Narcissus , dont  il  est  très- 
voisin,  par  les  caractères  suivants  : Fleur  plus  grande,  presque 
sessde  dans  laspalhe;  tube  plus  court;  divisions  périgonales  de  même 
couleur  et  un  peuplus  courtes  que  la  couronne.  Feuilles  plus  larges 
(1  centimètre  et  plus).  Tige  plus  faiblement  comprimée-ancipitée. 

p obesus.  Fleurs  doubles. 

lfat"  Pyrénées  (Gouan);  Toulon  (à  Ileurs  doubles.  Cavalier );  souvent  cul- 
tive. -f  Mars-avril. 

Ü.  Pni:(j»o-11arci88o-i>oetici]§  Boutigny  et  Bernard;  IV. 
poclico-Pscudo-Narcissus  Gren.  ann.  se.  nat.  sér.  2,  vol.  \9,p.  1 52; 
A.  Bernardi  D C.  ap.  llénon,  not.  in  mém.  acad.  Lyon , 10 jan- 
vier  1854,  cum  tab.  — Billot , exsicc.  n°  1075  ! — Fleur  très-in- 
clinée  avant  l’anthèse.  Divisions  périgonales  ovales,  ovales-Iancéo- 
lees  ou  lancéolées,  contiguës  ou  à peine  imbriquées  à leur  origine, 
variant  du  blanc  pur  au  blanc  jaunâtre  ; couronne  rarement  d’un 
jaune  pale  et  ordinairement  d’un  jaune  très-foncé , égalant  tantôt 
à peine  6-8  millimètres,  et  tantôt  atteignant  près  de  2-3  centi- 
mètres de  longueur  et  presque  égale  aux  divisions.  Feuilles  dres- 
sées, longues  de  1-2  décimètres  et  larges  de  6-0  millimètres, 
glauques , planes,  un  peu  obtuses  et  renflées  au  sommet.  Hampe 
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comprimée  avec  deux  angles  très-marqués.  Bulbe  plus  gros  que 
celui  du  N.  poeticus  et  plus  petit  que  celui  du  N.  Pseudo-Nar- 
cissus. 

1 . Super- P seudo-Narcisso -poeticus  Gren.  Divisions  périgonales 
d’un  blanc  sale  ou  jaunâtre;  couronne  d’un  beau  jaune,  presque 
égale  aux  divisions.  N.  moschatus  et  bicolor  nonnull.  auct.  gall  ; 
N . Macleaii  Lindl.  bot.  reg.  fol.  762  et  t.  987?;  Queltia  Macleana 
Herb.  am.  510,  t.  59,  f.  1 ? 

2.  Pseudo-Narcisso-poeticus  Gren.  Divisions  périgonales  d’un 
blanc  presque  pur;  couronne  de  moitié  plus  courte  que  les  divisions. 
N.  abscissus  Rœm.  et  S chut  t.  syst.  7,  p.  941  ; Ajax  abscissus  Haw. 
suppl.  116.  Barr.  ic.  f.  965  et  966. 

5.  Sub  -Pseudo-Narcisso-poeticus  Gren.  Divisions  périgonales 
ordinairement  d’un  très-beau  blanc  ; couronne  d’un  beau  jaune  ou 
d’un  jaune  pâle,  égalant  à peine  le  quart  de  la  longueur  des  divi- 
sions. 

Hab.  Exclusivement  dans  les  localités  où  les  IV.  poeticus  et  N.  pseudo-Nar- 
rissus  non-seulement  croissent  ensemble,  mais  encore  fleurissent  simultané- 
ment. Prairies  froides  du  Jura,  près  de  Pontarlier  (Gren.,  Bavoux);  Nantua 
(Bernard);  Belfort  ( Parisot );  prairies  élevées  des  Pyrénées  centrales,  à Ba- 
reilles  (Boutigny,  Philippe).  If  Avril-mai. 

Ons.  \ . D’après  les  renseignements  qui  nous  ont  été  transmis  par  MM.  Ber- 
nard et  Boutigny,  nous  avons  dû  regarder  Ja  série  précédente  d'hybrides 
comme  provenant  de  la  fécondation  du  N.  poeticus  par  le  N.  Pseudo-N arcissus, 
et  substituer  aux  noms  que  nous  avions  admis  dans  les  Annales  des  sciences 
naturelles,  les  noms  qui  figurent  ici. 

Ons.  2. 11  nous  parait  probable  que  les  nombreuses  espèces  signalées  dans 
ce  groupe  par  les  auteurs,  sur  les  divers  points  de  la  chaîne  des  Pyrénées,  ne 
sont  fondées  que  sur  les  indéfinies  variations  de  l’hybride  que  nous  venons 
d’exposer. 

Oas.  5.  Nous  n’avons  point  conservé,  pour  les  trois  groupes  que  nous 
avons  admis,  les  annotations  a,  p,  y,  parce  que  ces  groupes  représentent  des 
collections  d’êtres  différents  qui  ne  correspondent  point  à ceux  qui  consti- 
tuent les  variétés  dans  les  espèces  légitimes.  A ces  annotations,  nous  avons 
substitué  de  simples  numéros. 

H'.  mconiPARABiLis  MUl.  dict.  5;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  521  ; 
Dub.  bot.  455  ; Lois.  gall.  1 , p.  254  ; Noulet,  fl.  tout.  629;  St-Am. 
fl.  agen.  152;  N.  odorus  Gouan , ill.  25  (excl.  sijn.)’,  N.  Gouani 
Roth , cat.  2,  p.  52;  Lap.  abr.  177;  Queltia  incomparabilis 
Haw.  suppl.  125;  Q.  fœtida  Herb.  am.  511. — Rchb.  exsicc. 
n°  2158  ! — Fleur  légèrement  inclinée  avant  Vanthèse.  Divisions 
périgonales  blanches,  imbriquées  dans  leur  tiers  inférieur;  cou- 
ronne d’un  beau  jaune  foncé,  ordinairement  un  peu  plus  courte 
que  la  moitié  de  la  longueur  des  divisions  périgonales,  ce  qui  fait 
que  la  hauteur  est  moindre  que  le  diamètre  de  son  ouverture. 
Feuilles  dressées,  planes,  obtuses.  Hampe  peu  comprimée , dé- 
pourvue d'angles  saillants  et  portant  sur  chaque  face  5 côtes  fines, 
toujours  un  peu  plus  longues  que  les  feuilles.  Cette  espèce  est,  dans 
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toutes  ses  parties,  plus  développée  que  le  N.  pscudo  -narcisso- 
poeticus,  auquel  il  ressemble  beaucoup;  mais  dont  il  diffère  non- 
seulement  par  les  caractères  précités,  mais  encore  par  sa  station 
bien  plus  méridionale,  et  indépendante  des  N.  poeticus  et  Pseudo- 
N are  issus. 

Ilab.  L’ouest  de  In  France,  Lisieux,  Angers,  Castelnau  dans  le  fiera,  Mont- 
de-Marsan,  Agen,  Toulouse;  la  région  méditerranéenne,  Montpellier,  Ta- 
rascon,  Avignon,  Toulon,  le  Luc,  Grasse,  etc.  ^ Avril-mai. 


S(»t.  ,3.  Poetici  1)  C.  I.  c.  p.  521 . — Tube  de  la  Heur  étroit  et  très- ni  long  c ; 
divisions  en  étoile;  couronne  très-courte;  filets  soudés  nu  tube;  anthères 
courtes,  subey mbiformes  et  serrées  à la  gorge  du  tube.  Stigmate  à peine  vi- 
sible. Spatbe  uni-pluriflore.  Feuilles  presque  planes. 


»•  poeticus  L.  sp.  41 4 ; 1)C.  fl.  fr.  3,  p.  230  ; Dub.  bot.  -433; 
Lois.  gall.  4,  p.  235;  N.  angustifolius  Lois.  I.  c. — Je,  Bauh. 
hist.  2,  p.  601  ; Dod.  pempt.  223,  f.  2.  Billot,  exsicc.  n°  659!; 
Brftb.  exsicc.  n°  1 ; > 1 0 ! — Fleur  grande  (4-5  centimètres  de  dia- 
mètre), a odeur  agréable,  solitaire  et  rarement  géminée  ; tube  al- 
longé, subcylindrique,  étroit  (2-3  millimètres),  verdâtre;  divisions 
périgonales  d'un  beau  blanc , quelquefois  légèrement  soufrées,  ovales- 
oblongues;  couronne  jaunâtre,  très-courte  (2-3  millimètres  de  hau- 
teur), étalée  en  coupe,  à bord  ondulé-crénelé  et  ordinairement  d’un 
beau  rouge  ou  plus  rarement  jaunâtre.  Feuilles  linéaires-élargies, 
obtuses,  un  peu  carénées,  glaucescentes,  égalant  environ  la  longueur 
de  la  tige.  Tige  de  4-6  décimètres,  un  peu  comprimée  et  à 2 angles 
saillants.  — Nous  avons  vu  souvent  la  fleur  prendre  une  teinte  uni- 
forme d’un  jaune  soufré  très-pâle. 

Jlab.  Prairies  fraîches,  pâturages  des  montagnes,  etc.  Avril-mai. 


iV  BIFLORUS  Curt.  bot.  mag.  t.  197;  I)  C.  fl.  fr.  5 ,p.  321 
(var.texcl.);  I)ub.  bot.  435;  Lois.  gall.  1 , p.  235  ; St-Am.  fl. 
agen.  132;  Noulet , fl.  toul.  630 ; Bor.  fl.  centr.  515;  Bréb.  fl. 
norm.  266.  — Fleurs  grandes  (4  centimètres  de  diamètre),  odo- 
rantes, géminées,  et  rarement  1-3;  tube  étroit,  allongé;  divisions 
périgonales  d un  blanc  jaunâtre,  obovales-arrondies  ; couronne 
jaune,  très-courte,  en  coupe,  entièrement  d’un  jaune  foncé,  à bord 
ondulé-crénelé,  concolore  et  non  rouge.  Feuilles  linéaires-élargies 
(8  millimètres  de  large),  obtuses,  un  peu  carénées,  glaucescentes, 
égalant  environ  la  longueur  de  la  tige.  Celle-ci  de  4-7  décimètres’ 
droite,  comprimée  en  glaive,  à 2 angles  saillants. 

Ilab.  Saône-et-Loire,  Bourbon-Lancy  ; Maine-et-Loire,  Angers  Bouche 
maine,  Torigné  ; Calvados , Ouillyé-le-Vicomte , Vire,  Lisieux;  Morbihan 
\ annes;  Ille-et-\  ilairie,  Cancale;  Agen;  Toulouse;  ^ Avril-mai. 

Ons.—  M.  Ilénona  Irop  longuement  et  trop  sérieusement  étudié  les  Narcisses 
pour  que  nous  ne  jugions  pas  très-utile  de  reproduire  ici  une  note  que  nous 
extrayons  d une  de  ses  lettres  en  date  du  29  décembre  1854  : « Le  ISarrissus 
biflorus  du  midi  de  la  France  est  très-distinct  de  celui  d’Ecosse  et  de  celui  de 
l’ouest  de  la  France,  qui  est  probablement  le  meme  que  celui  d’Ecosse. 

» La  station  de  Lattes  près  de  Montpellier  est  remarquable  en  ce  qu’elle  offre 
plusieurs  espèces  mêlées  daus  le  même  pré  (IV.  poeticus,  N.  angustifatius 


AMARYLLIDÉES.  257 

A.  bi  fl  or  us,  A.  Tnzetta),  en  même  temps  qu’une  quantité  considérable  de  formes 
intermédiaires,  variétés  ou  hybrides. 

«En  1 84  0.  j’avais  dit  à MM.  Dunal,  Delille  et  Bouchet  que  l’on  trouvait  en 
cet  endroit  tous  les  passages  du  A.  poeticus  au  A.  Tnzetta,  en  passant  par  le 
A.  biflorus,  sans  ligne  de  démarcation  appréciable.  Cette  assertion  fut  vive- 
ment repoussée;  mais,  vérification  faite  sur  place  avec  M.  Delille,  il  fut  constaté 
que  le  fait  était  hors  de  doute.  » 

Les  observations  de  M . Héuon  s’accordent  de  tout  point  avec  celles  de  M.Go- 
dron,  dont  les  notes  prises  sur  le  vif  et  au  même  lieu,  ont  servi  de  base  à notre 
description  du  A.  Ta zctlo- poeticus.  Seulement,  tandis  que  M.  Godron  n’a 
songéqu’à  caractériser  celte  dernière  forme,  M.  Hénon  parait  n’avoir  eu  en  vue 
qu’une  forme  assez  éloignée  qui  serait  le  A.  sub-Tazetto-poeticus  ou  poetiro- 
Tazetta  que  nous  ne  connaissons  pas  assez  complètement  pour  pouvoir  la  dé- 
crire; mais  qui  est  remarquable  par  sa  fleur  presque  double  de  celle  du  Ta- 
zctto-poeticus  et  très-voisine  de  celle  du  A.  bi florus  Curt. 

0 

FIL  Ta*etto-p«eticii§  Gren.  et  Godr.;  N.  biflorus  p.  DC. 
fl.  fr.  5,  p.  521.  — Fleurs  petites  (5  centimètres  de  diamètre  au 
plus),  odorantes,  2-5  en  ombelle;  tube  allongé,  étroit  ; divisions  pé- 
rtgonales  blanches  ou  blanchâtres,  ovales-oblongues,  étalées  et  même 
un  peu  réfléchies;  couronne  d'un  jaune  orangé,  courte  (5-5  milli- 
mètres de  haut),  à bord  crénelé-ondulé  et  concolore.  Feuilles  large- 
ment linéaires,  un  peu  canaliculées  à la  base  et  planes  dans  le  res- 
tant de  leur  longueur,  obtuses,  carénées,  glaucescentes,  de  la  lon- 
gueur de  la  tige.  Celle-ci  distinctement  ancipitée.  — Les  (leurs  ont 
la  forme  de  celles  du  N.  poeticus  et  les  dimensions  un  peu  aug- 
mentées de  celles  du  N.  Tazetta.  Spathe  grande,  d’un  blanc  sale. 
Style  ne  dépassant  pas  la  gorge  du  godet. 

Hab.  Lattes  près  de  Montpellier;  Grasse  (Hénon).  Mai. 

Sect.  4.  Jonquilleæ  D C.  I.  c.  525.  — Tube  de  la  fleur  étroit  et  très-allougé  , 
ou  étroitement  infundibuliforme;-  divisions  étalées  en  étoile;  couronne  au 
moins  de  moitié  plus  courte  que  les  divisions.  Filets  soudés  au  tube  dans 
presque  toute  leur  longueur  ; anthères  courtes.  Stigmate  élargi  et  trilobé. 
Spathe  uni-pluriflore.  Feuilles  subulèes  ou  demi-cylindriques. 

a.  Feuilles  linér air es-subfili formes . 

FIL  .iiiiciroaii*  Requien  ap.  Lois.  noue.  not.  14  et  fl.  gall.  1 , 
p.  257  ; Lecoq  et  Lamtt.  cat.  557;  N.  Requienii  Rœm.  am.  255; 
Qu el lia  junci folia  Herb.  am.  514-413,  t.  45,  f.  1 ; Kunth,  en.  5, 
p.  729  ; N.  Jonquilla  Lap.  abr.  178  (non  L.);  N.  Jonquilla  var.  S. 
) D C.  fl.  fr.  5,  p.  252.  — Billot,  exsicc.  n°  860  ! — Fleur  ordinai- 
■ rement  solitaire,  rarement  géminée  ; tube  très-étroit,  cylindrique, 

! 2-5  fois  aussi  long  que  les  divisions  périgonales  ; celles-ci  ovales- 
oblongues,  d’un  beau  jaune,  étalées  en  étoile  dont  le  diamètre  n’ex- 
i cède  pas  2 centimètres  et  demi;  couronne  en  coupe,  d’un  jaune 
if  orangé,  grande  (1  centimètre  de  diamètre)  égalant  environ  la  moi- 
tié de  la  longueur  des  divisions.  Fruit  dressé,  oblong  ou  obové. 
Feuilles  vertes,  très- étroitement  linéaires  (2  millimètres  de  large), 
presque  obtuses,  demi-cylindriques  et  très-légèrement  canaliculées 
ou  planes  en  dessus,  plus  courtes  ou  à peine  plus  longues  que  la  tige, 
j Celle-ci  de  1-2  décimètres,  grêle,  sublinéaire , cylindrique.  — 
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Fleurs  odorantes,  concolores,  d’un  beau  jaune  ; stv 


inclus  ; ovaire 


cylindracé. 

Ilab.  Fied  du  mont  Venloux  (Bequien)  ; \h  ( l'erre ijinonil)  ; Campestre  et 
mandas  dans  le  Gard  (Martin);  Montpellier;  Saint-Geniez-le-Bas  dans  l'He- 
rault  'Blanc  : Narbonne  (I)elorl  : les  Albères  (de  Menthon);  Forl-Vendres  et 
Banvuls  (Penchinai  ; PraU-de-Mollo  et  Villefranche  (Lap.);Ge dre  dans  les 
F\ renées  centrales  (f)C.);  Limogne  dans  le  Lot(JPue/),  etc.  ^ Avril-mai. 


1.  JOKQKILLA  L sp.  417;  DC.  fl.fr.  5,  p.  335  [excl.  loc.nat.); 
Üub.  bot.  4-5(5 ; Lois.  gall.  1,  p.  237.  — le.  Clus.  hist . 1,  p.  150; 
Lob.  obs.  62,  f.  2;  Moris.  hist.  s.  4,5  8,  f.  6.  — Fleurs  deux-cinq; 
divisions  périgonales  d’un  beau  jaune,  un  peu  réfléchies  ou  étalées 
en  étoile  dont  le  diamètre  atteint  et  môme  dépassç  3 centimètres; 
couronne  en  gobelet,  d’un  jaune  orangé,  petite  relativement  à la  fleur 
(I  centimètre  de  diamètre),  égalant  le  cinquième  ou  le  quart  de  la 
longueur  des  divisions.  Feuilles  linéaires  (5-4  millimètres  de  large), 
demi-cylindriques,  canaliculées  en  dessus,  à peu  près  de  la  longueur 
de  la  tige.  Celle-ci  de  2-3  décimètres,  presque  arrondie.  — Cette 
plante,  plus  grande  et  [tins  robuste  que  la  précédente  avec  laquelle 
la  plupart  des  fleuristes  l’ont  confondue,  s’en  distingue  facilement 
par  sa  couronne  proportionnellement  bien  plus  petite,  et  par  ses 
feuilles  plus  grosses  et  plus  larges. 

liai.  Mirabeau,  près  de  Manosque  (de  Fontvert  );  nous  ne  l’avons  pas  vu 
d’ailleurs;  Monlbruu  près  de  Cajore,  dans  le  Lot  ( Puel );  souvent  cultivé,  et 
quelquefois  échappé  des  jardins.  Avril. 


JH.  SEROTiiviiS  L.  sp.  417;  l)ub.  bot.  456;  Lois.  gall.  1, 
p.  257  ; Uesf.  ail.  1 , p.  285,  t.  82.  — le.  Clus.  hist.  1 , p.  162  ; 
Dod.  pempt.  228.  — Fleurs  une-trois  cl  rarement  plus,  odorantes; 
tube  très-grêle,  subclaviforme,  un  peu  plus  long  que  les  divisions 
périgonales;  celles-ci  d’un  beau  blanc  de  neige,  lancéolées  ou  lancéo- 
lées-linéaires , aiguës  ouacuminées,  mucronées,  étalées  en  étoile  qui 
dépasse  3 centimètres  de  diamètre;  couronne  extrêmement  courte 
(1-2  millimètres  de  hauteur),  d’un  jaune  doré.  Feuilles  solitaires  ou 
géminées,  étroitement  linéaires  et  presque  filiformes,  canaliculées 
en  dessus,  plus  courtes  que  la  tige,  ne  paraissant  ordinairement 
qu’après  les  fleurs.  Tige  de  1-2  décimètres,  presque  filiforme. 

llab.  Corse,  Bonifacio  Scraf.  licq.),  cap  Rivelata  (Soleirol).  if  Seplembre- 
oclobre. 


b.  Feuilles  largement  linéaires. 

ü.  iat*: r*i e»i u h Lois.  gall.  1 . p.237,  t.  7;  DC.  fl.  fr.  5,p.  325; 
Dub.  bot.  456;  lïermione  intermedia  Haw.  monogr.  7,  n°  1 ; Kunth, 
en.  5,  p.  751.  — le.  Moris.  hist.  s.  4,  t.  8,  f.  5;  Red.  lit.  t.  427. 
— Fleurs  2-5;  divisions  périgonales  ovales-oblongues,  mucronées, 
jaunes,  étalées  en  étoile  dont  le  diamètre  ne  dépasse  pas  3centim.; 
couronne  en  coupe,  5-4  fois  plus  courte  que  les  divisions,  jaune 
et  à peine  plus  foncée  qu’elles,  à bord  plus  ou  moins  crénelé.  Feuilles 
vertes,  demi-cylindriques  en  dessous,  canaliculées  en  dessus,  ayant 
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de  7 à 8 millimètres  de  diamètre.  Tige  de  3-4  décimètres,  presque 
arrondie.  — Fleurs  jaunes  et  presque  unicolores. 

Hab.  Landes  de  Dax  et  de  Bayonne,  'if  Mars-avril. 


IW.  ociiroleuci§  Lois,  g ail.  1 , p.  256  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  525; 
Dub.  bot.  456;  N.  tereticaulis  Haw.  in  linn.  trans.  5,  p.  245;  Iler- 
mione  tereticaulis  Haw.  revis.  140.  — Fleurs  4-6  ; divisions  péri— 
gonales  ovales-arrondies,  imbriquées,  submucronées,  blanches  ou 
blanchâtres  ; couronne  en  coupe,  d'un  jaune  citron , de  moitié  plus 
courte  que  les  divisions,  à bord  ordinairement  très-entier.  Feuilles 
vertes-subglaucescentes,  demi-cylindriques  en  dessous,  égalant 
8-12  millimètres  de  diamètre.  Tige  de  3-5  décimètres,  presque  ar- 
rondie surtout  à la  base. — Fleurs  de  même  dimension  que  celles  du 
N.  Tazettci,  feuilles  du  N.  odorus. 

Ilab.  Toulon?  (Lois.)  M.  Robert,  dans  son  Catalogue,  en  n’indiquant  pas 
celle  plante  dans  les  environs  de  Toulon,  élève  ainsi  un  doute  grave  sur  l’in- 
digénat  de  cetle  espèce,  if  Avril. 

I V o»orij§  L.  sp.  416  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  326  ; Dub.  bot.  456; 
Lois.  gall.  1 , p.  256  ; N.  lobcitus  Lam.  clict.  4,  p.  427  ; /Y.  infuncli- 
bulum  Lois.  I.  c.  — Le.  Clus.  hist.  1,  p.  158,  f.  1 ; Red.  lil. 
t.  157.  — Fleurs  ordinairement  2,  rarement  1-4;  tube  infu ndibuli- 
forme  ; divisions  périgonales  ovales-oblongues,  mucronulées,  d'un 
beau  jaune,  étalées  en  étoile  dont  le  diamètre  dépasse  souvent  cinq 
centimètres;  couronne  campanulée,  ayant  de  12  à 14  millimètres 
de  hauteur,  à six  lobes  profonds  et  entiers,  d’un  jaune  doré  et  à 
peine  plus  foncé  que  celui  des  divisions,  de  moitié  plus  courte  que 
ces  dernières.  Feuilles  vertes  ou  légèrement  glauques,  demi-cylin- 
driques en  dessous,  canaliculées  en  dessus,  ayant  de  5 à 8 milli- 
mètres de  diamètre.  Tige  de  5-4  décimètres,  faiblement  ancipitée. — 
Fleurs  odorantes,  aussi  grandes  que  celles  du  N.  poeticus , d’un 
beau  jaune  et  presque  unicolores,  2-3  fois  plus  grandes  que  celles 
du  N.  intermedius  et  du  N.  ochroleucus.  Spathe  allongée-étroite. 

p.  lœtus.  Fleurs  un  peu  plus  petites;  couronne  non  divisée  en  six 
lobes,  mais  crépue  et  irrégulièrement  sinuée.  N.  lœtus  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  527;  Dub.  bot.  456  ; Lois.  gall.  1 , p.  257. 

Illab.  Environs  rie  Toulon  (Robert);  Grasse  (Pcrreymond)  ; Rages  dans  les 
Basses-Pyrénées  ( Gaston-Saccase ).  if  'lacs. 

Sect.  5.  Tazettæ  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  522.  Fleurs  à lube  étroit  el  allongé;  divi- 
sions disposées  en  étoile;  couronne  grande  ou  petite.  Filets  soudés  au  tube 
dans  presque  toute  leur  longueur  ; anthères  petites.  Stigmate  élargi  et  plus 
ou  moins  trilobé.  Spathe  plurillore.  Feuilles  largement  linéaires,  planes  ou 
presque  planes. 

a.  Divisions  périgonales  jaunes  ; couronne  dorée. 

M.  riiBsvs.iSTSiits  D C.  fl.  fr.  5,  p.  523;  Dub.  bot.  455; 
Lois.  gall.  1 , p.  256  ; Rob.  ccit.  76.  — le.  Barr.  f.  961 . — Fleurs 
ij  5-8  ; divisions  d'un  jaune  pâle,  lancéolées,  aiguës,  égalant  le  tube; 
ijf  couronne  d’un  jaune  doré,  en  coupe,  à bord  entier  ou  crénelé,  éga- 
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la  ni  le  quart  de  la  longueur  des  divisions,  rouilles  planes,  raides, 
glaueescentes.  'l  ige  de  3 décimètres,  subcylindrique  et  légèrement 
comprimée,  un  peu  plus  longue  que  les  feuilles.  — Selon  kunth, 
cette  espèce  n’est  qu’une  forme  du  N.  italicus  Ilot.  mag. 

p.  pallescens.  Divisions  périgonales  d’un  jaune  très-pâle  et  presque 
blanchâtres;  feuilles  un  peu  glauques.  N.  subalbidus  Lois.  nouv. 
not.  163  et  fl.  gall.  I,  p.  236. 
llab.  Toulon,  tirasse.  'If  Mars. 

% i iiia  s Lois.  herb.  a, tu.  t . 147,  et  nouv.  not . 1 3 et  fl.  gall.  1 , 
p.  233.  — Fleurs  3-12;  divisions  périgonales  d’un  jaune  pâle,  lar- 
gement obovales , obtuses;  les  trois  extérieures  mucronces par  une 
pointe  velue-laineuse  à la  base;  toutes  presque  de  moitié  plus  courtes 
que  le  tube;  couronne  d’un  jaune  doré,  entière,  égalant  le  tiers  de 
la  longueur  des  divisions.  Feuilles  planes,  vertes,  larges  (10-12  mil- 
limètres). Tige  de  3 décimètres,  subcylindrique,  à peu  près  de  la 

longueur  des  feuilles. 

llab.  tirasse!  Perreymond,  (lirodij).  Mars. 


t).  Divisions  périgonales  blanches,  ainsi  que  la  couronne. 

üi  n iy eus  Lois.  narc.  27  et  fl.  gall.  1,  p.  236;  A.  stellatus 
var.  Œ.  DC.  fl.  fr.  3,  p.  523;  Dub.  bot.  455  [part.).  — le.  Ilarr. 

f qjq. Fl.  6-10;  divisions  périgonales  d’un  beau  blanc,  ovales- 

oblongues;  couronne  blanche,  crénelée  et  un  peu  resserree  a son 
bord  libre,  égalant  environ  le  tiers  de  la  longueur  des  divisions. 
Feuilles  presque  planes  (6-8  millimètres  de  large),  glaueescentes. 
Tige  de  3-4  décimètres,  comprimée  et  à deux  angles,  à peu  près 

de  la  même  longueur  que  les  feuilles. 

Hab.  Toulon  et  Grasse  ( Robert  et  Sauvij);  Bayonne  ( Darracq );  Laudes  de 
Dax  (Per ris).  % Mars-avril. 


N dubius  Gouan,  iU.  22;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  524;  Dub.  bot. 
436  ; Lois.  gall.  1 , p.  235  ; N.  pallidus  Voir,  encycl.  4,  p.  424.  — 
Fleurs  2-4  ; divisions  périgonales  blanches,  largement  ovales-oblon- 
ques,  obtuses  et  mucronées  par  une  pointe  finement  lanugineuse  a 
|a  base  ; couronne  blanche,  légèrement  crénelée  et  un  peu  resserrée 
au  bord,  égalant  environ  la  moitié  de  la  longueur  des  divisions. 
Feuilles’ presque  planes,  étroites  (4-5  millimètres  de  large),  glau- 
cescentes.  Tige  de  1-2  décimètres,  très-fortement  comprimée , et 
presque  dépourvue  de  nervures,  un  peu  plus  courte  que  les  feuilles.— 
Fleurs  petites,  atteignant  à peine  2 centimètres  de  diamètre. 

llab.  Bione  dans  l’Hérault;  pont  du  (lard;  Avignon,  Marseille,  Toulon,  etc. 
if  Mars-avril. 


i>oi  YAVt  iioM  Lois.  narc.  36  et  fl.  gall.  1,  p.  256;  D C.  fl. 
/>  3 v 323;  Dub.  bot.  455  \ Hermione  polyantha  llaw.  monogr. 
j j 38.  — h.  Clus.  hist.  1,  p.  155,  f.  1 et  2.  — Fleurs  8-20; 
divisions  périgonales  blanches,  ovales,  alternativement  plus  larges 
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et  inucromilées  ; couronne  blanche,  entière  et  non  resserrée  à son 
bord  libre,  égalant  environ  le  tiers  de  la  longueur  des  divisions. 
Feuilles  presque  planes,  larges  (10-18  millimètres),  glaucescentes. 
Tige  de  5-4  décimètres,  subcylindrique,  ordinairement  bien  plus 
courte  que  les  feuilles. 

Hab.  Environs  de  Toulon  (Robert),  If  Mars. 


H.  Caï.atiiihus  L.  sp.  415;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  524  ; Dub.  bot. 
456  ; Lois,  g ail.  1 , p.  235  ; N.  reflexus  Lois.  I.  c.  p.  257  etnot.  42. 
— Fleurs  1-2;  divisions  périgonales  blanches,  oblongues-lancéo- 
lées,  réfléchies;  les  trois  extérieures  plus  larges;  couronne  blanche, 
irrégulièrement  ci  six  lobes  et  égale  aux  divisions.  Feuilles  vertes, 
faibles,  souvent  tortillées,  linéaires— étroites  (4-5  millimètres  de 
large),  un  peu  en  gouttière,  portant  en  dessous  deux  nervures  qui 
forment  une  carène  avec  un  sillon.  Tige  de  2-4  décimètres,  cylin- 
drique, plus  courte  que  les  feuilles. 

Ilab.  Iles  Glénans.  'if  Avril. 


c.  Divisions  périgonales  blanches;  couronne  jaune. 

HL  PATiiLus  Lois.  not.  52  et  /l.  gall.  1 , p.  255  ; D C.  fl.  fr.  5, 
p.  524  ; Dub.  bot.  456  ; Hermione  patula  Haw.  monogr.  1 1 , n°  51  ; 
Kunth , enum.  5 ,p.  755.  — Fleurs  2-4,  rarement  5-6;  divisions 
périgonales  blanches,  ovales,  aiguës;  couronne  jaune,  entière,  en 
godet  peu  évasé , égalant  presque  la  moitié  de  la  longueur  des  divi- 
sions. Feuilles  étalées,  presque  planes  et  un  peu  pliées  en  gouttière, 
glaucescentes.  Tige  de  1-2  décimètres,  subcylindrique,  à peu  près 
de  la  longueur  des  feuilles.  — Plante  de  moitié  plus  petite  que  le 
N.  Tazetta. 

Hab.  Hyères,  ainsi  que  les  îles  voisines,  if  \vril. 


HL  Tazetta  L.  sp.  416;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  522;  Dub.  bot.  455; 
Lois.  gall.  1 , p.  255.  — le.  Dod.  pempt.  224,  f.  1 ; Barr.  ic.  918, 
819,  943,  944. — Fleurs  ordinairement  4-8,  rarement  2-3  ou  9-12; 
divisions  périgonales  blanches,  très-variables,  ovales,  lancéolées  ou 
lancéolées-sublinéaires,  alternativement  plus  larges  et  apiculées  ; 
couronne  d’un  jaune  doré,  en  coupe  plus  ou  moins  évasée,  à bord 
plus  ou  moins  entier  et  ondulé,  égalant  le  tiers  et  quelquefois  la  moitié 
de  la  longueur  des  divisions.  Feuilles  un  peu  courbées  en  gouttière, 
glaucescentes,  étalées  ou  dressées.  Tige  de  2-9  décimètres,  distinc- 
tement ancipitée,  un  peu  plus  courte  que  les  feuilles.  — Fleurs 
odorantes.  Style  inclus.  D’après  M.  Hénon  qui  a,  pendant  de  longues 
années,  cultivé  les  narcisses  de  France,  et  la  plupart  des  espèces 
étrangères,  on  peut  distinguer  les  formes  suivantes  ; 

1 . Plante  petite,  à hampe  basse  et  paüciflore  (2-4  et  même  1 fl.), 
à segments  linéaires-lancéolés,  très-aigus. — Hab.  Rive  gauche  de 
la  Brague,  cà  une  demi-lieue  d’Antibes. 

2.  Plante  petite,  à hampe  courte,  à feuilles  étalées  et  très-étroites, 
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à (leurs  petites,  à segments  ovales.  N . patulns  Loin,  not . 52,  et 
fl.  gall.  1,  p.  233;  l)  C.  fl.  fr.  5,  p.  324;  Dub.  bot.  456.—  Hab. 
Presqu’île  de  Gien. 

3.  Plante  de  la  taille  du  N.  Tazctta , à hampe  grêle,  à segments 
renversés  sur  l'ovaire,  à godet  ouvert  et  lacinié. — Hab.  Au  pré 
d’Arène  près  de  Montpellier. 

4.  Plante  de  la  taille  du  iV.  Tazetta , à hampe  robuste,  à fleurs 
larges,  à segments  étalés  et  ovales,  à godet  crénelé.  N.  orientait* 
Lois,  (ex  Hé  non , «o/i  Lm.)  — Hab.  Ile  de  Bandols  et  prairies  du 
continent,  en  face. 

5.  Plante  robuste  dans  toutes  ses  parties,  à hampe  de  6-9  déci- 
mètres, fortement  cannelée  et  souvent  tordue;  (leurs  grandes,  à 
segments  étroits  et  aigus. — Hab.  Ile  de  Porquerolle,  en  allant  de 
la  ville  à la  fabrique  de  soude. 

6.  Plante  robuste,  à hampe  forte  et  élevée,  à feuilles  larges,  à 
fleurs  larges,  à segments  arrondis  et  presque  obtus  au  sommet. 
Grand  Primo  des  Hollandais,  a Plusieurs  caractères  et  notamment 
la  brièveté  du  style  tendent  à me  le  faire  considérer  comme  une 
espèce  distincte.  Hénon.  » — Hab.  Saint-Brez. 

7.  Plante  de  môme  grandeur  et  de  même  forme  que  le  N.  Tazetta , 
mais  à fleurs  d’un  jaune  pâle.  N.  intermedius  Pal.,  pour  la  figure 
et  non  pour  le  texte,  d’après  Hénon. — Ilab.  L’Hérault,  le  Gard, 
le  Var. 

Ilab.  Toute  la  région  méditerranéenne;  la  Corse.  Mars. 

PANCRATIUM.  (L.  gen.  404.) 

Périgoneà  tube  prolongé  au-dessous  de  l’ovaire,  à limbe  régulier, 
infundibuliforme,  à six  divisions  égales,  à gorge  munie  d'une  cou- 
ronne diversement  dentée.  Etamines  portées  par  les  dents  ou  par  la 
face  interne  de  la  couronne.  Capsule  subglobuleuse-trigone.  Graines 
subglobuleuses  ou  comprimées.  Spalhe  mono-polyphyîle. 

3*.  M4niTiMi.ii  L.  sp.  418;  DC.  fl.  fr.  3 , p.  250;  Dub.  bot. 
454  ; Lois.  (jall.  1,  /).  238.  — le.  Dod.  pempt.  220;  lied.  lil.  t.  8; 
Rchb.  ic.  vol.  9,  t.  371,  n°  82 1 . — Spathe  à 2 valves  membraneuses, 
lancéolées,  5-4  fois  plus  courtes  que  les  fleurs  au  nombre  de  2-0; 
bractéoles  de  la  base  des  pédicelles  1 i néaires— sétacées  ; pédicelles 
très-courts  ou  nuis.  Fleurs  blanches,  très-odorantes  ; tube  du  péri— 
gone  verdâtre,  infundibuliforme,  bien  plus  long  que  le  limbe  et  éga- 
lant 5-6  centimètres;  divisions  du  limbe  un  peu  plus  longues  (5-6 
millimètres)  que  la  couronne,  réfléchies,  fasciées  de  vert  en  dessous, 
lancéolccs-linéaires , et  ayant  «le  5 à 7 millimètres  de  large;  cou- 
ronne tubuleuse,  saillante,  à lobes  triangulaires.  Etamines  saillantes 
et  dépassant  un  peu  les  dents  de  la  cour  une,  insérées  sur  la  gorge 
de  la  couronne,  et  opposées  à scs  divisions.  Stigmate  trilobé.  Capsule 
ohovée,  obtusément  trigone.  Graines  noires,  comprimées  en  coin , à 
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dos  arrondi.  Embryon  excentrique,  de  moitié  plus  court  que  l’albu- 
men; radicule  n'atteignant  pas  le  bile.  Feuilles  5-G,  linéaires-étroites 
(8-12  millimètres  de  large),  dressées,  contournées,  glauques,  plus 
longues  que  la  tige.  Tige  de  3-5  décimètres,  comprimée,  glauque, 
sans  stries.  Bulbe  volumineux  (5-7  centimètres  de  diamètre)  ovoïde- 
globuleux,  à tuniques  brunes. 

Hab.  Sables  de  l’Océau;  Charente-Inférieure,  Vendée,  Bayonne,  etc.;  bords 
de  la  Méditerranée,  Banyuls  et  Port-Vendres  dans  les  Pyrénées-Orientales, 
ISarbonne,  Montpellier,  Cette,  Toulon,  Cannes,  etc.;  Corse.  Juillet-sep- 
tembre. 

P,  illvkucum  L.  sp.  41 8;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  519;  Dub.  bot. 
454;  Lois.  gall.  1,  p.  238;  P.  stellare  Salisb.  trans.lin.  2,  p.  356, 
t.  14;  Halmyra  stellaris  Pari.  nov.  gen.  monoc.  1854,  p.  30. — 
Je.  Clus.  hist.  1,  p.  168,  f.  1 ; Math.  comm.  2,  p.  580  ; Red.  lil. 
t.  153;  Rchb.  I.  c.,  n°  822.  — Spathes  à 2 valves  membraneuses, 
lancéolées,  bien  plus  courtes  que  les  fleurs  au  nombre  de  5-10  ; brac- 
téoles  de  la  base  des  pédicelles  li néaires— sétacées  ; pédicelles  courts. 
Fleurs  d’un  blanc  sale,  très-odorantes;  périgone  jaunâtre,  presque 
en  coupe,  à tube  raccourci,  subtriquètre,  plus  court  que  les  divi- 
sions du  limbe , et  ne  dépassant  guère  2 centimètres  ; divisions  du 
limbe  deux-trois  fois  plus  longues  que  la  couronne,  étalées,  lancéo- 
lées (2-4  centimètres  de  long  sur  un  de  large);  couronne  courte, 
étalée,  jaune  intérieurement,  à lobes  lancéolés-étroits  et  bifides- 
subulés.  Etamines  plus  longues  que  la  couronne,  insérées  entre  les 
divisions  et  un  peu  plus  courtes  que  le  limbe.  Ovules  bisériés  et  di- 
vergents. Capsule  ellipsoïde— trigone.  Graines  noires,  presque  globu- 
leuses. Embryon  à peine  plus  court  que  l’albumen,  subexcentrique  ; 
extrémité  de  la  radicule  atteignant  le  hile.  Feuilles  5-6,  largement 
ligulées  et  subspatulées  (2-5  centimètres  de  large),  obtuses,  assez 
distinctement  striées,  obtusément  carénées,  canaliculées  en  dessus. 
Tige  de  2-4  décimètres,  comprimée  et  à 2 angles.  Bulbe  volumi- 
neux. — Fleurs  plus  petites  que  celles  du  précédent. 

Hab.  Corse,  Bouifacio  (Bernard),  Calvi  ( Soleirol ).  ^ Mai. 

ESPÈCES  EXCLUES. 

Sj:i:<oini  a ut  u mm  a le  L.  — D’après  De  Candolle,  Dubv  et 
Loiseleur,  cette  espèce  appartiendrait  à la  Corse,  où  nous  n’avons 
pu  constater  son  existence.  Berloloni,  dans  le  Flora  italien,  ne  la 
signale  point  non  plus  comme  appartenant  à la  flore  de  cette  île. 
Quant  à la  plante  indiquée  à Montpellier  sous  ce  nom,  il  est  certain 
qu’elle  n’est  que  le  L.  æstivum. 

H^eucoium  triciiopiitllum  Schousb. — Loiseleur  énumère 
cette  espèce  parmi  celles  qui  appartiennent  à la  Corse,  probable- 
ment par  confusion  avec  le  L.  roseum.  Au  reste,  le  L.  trichophyllum 
est  une  espèce  portugaise  que  Kunth  ne  regarde  que  comme  une 
variété  du  L.  autumnale. 
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signale 


Ij  iiomi  iiyrmile  t)  C.  var.  a.  — Dr  Candollo  a 
celte  espèce  aux  environs  de  Nire  ; mais  il  ne  paraît  pas  qu’elle  ai 
été  retrouvée  sur  le  territoire  français. 

H%nciS8i8  MONiHiTis  Lin.;  I)C.;  Lois.;  N.  candidissimus 
Lap. — .Nous  n’avons  pas  vu  de  France  cette  espèce  que  De  Candolle 
considérait  déjà  comme  particulière  à l'Espagne  et  au  Portugal. 

.1.4R€i§§rs  NABiiuKii  Iferb.  am.  30G.  — Nous  ne  connais- 
sons point  cette  espèce  indiquée  dans  les  Pyrénées  (espagnoles?) 
par  Herbert  et  Kunth. 

\aiui**(*  moitanis  Bot.  mag.  t.  133.  — Si  cette  espèce 
appartient  à la  chaîne  des  Pyrénées,  c’est  sans  doute  au  versant 
espagnol. 

fl.iRiissiN  CERMUii  Salisb. — K u n t h dit  que  cette  espèce  croît 
dans  la  France  méridionale,  mais  il  ne  précise  aucune  localité.  Il 
n’est  pas  venu  à notre  connaissance  qu’elle  y ait  été  trouvée. 

flÎARC'iswrs  TRHiuRiis  Lin. — Tout  ce  que  nous  avons  reçu  et 
vu  sous  ce  nom,  provenant  du  midi  ou  de  l’ouest  de  la  France  et  de 
Dax  en  particulier,  ainsi  que  des  Pyrénées,  se  rapportait,  selon 
nous,  au  N.  Pseudo- Narcissus. 

Yaiui*»i  * miaou  Lin. — D’après  Linné,  leiV.  minor  est  une 
plante  trois  fois  plus  petite  que  le  N.  Pseudo-Narcissus , à (leur  plus 
fortement  penchée  et  presque  réfléchie,  à divisions  périgonales 
lancéolées,  droites  et  non  obliques,  et  distinctes  à la  base,  aussi 
longues  <pie  le  godet  qui  est  à six  lobes  ondulés;  la  spathe  est  verte 
et  herbacée;  la  tige,  selon  Clusius,  ne  dépasserait  guère  un  déci- 
mètre. La  figure  de  Smith  représente  une  plante  un  peu  plus  dé- 
veloppée. Cette  espèce  est  probablement  étrangère  à la  France. 


cxxxi  oiu  iimn  s 

(Obcuidkæ  Juss.  gen.  G4).  (1) 

Fleurs  hermaphrodites,  irrégulières.  Périgone  à tube  soudé  à 
l’ovaire,  à six  divisions  plus  ou  moins  pétaloïdes,  bisériées  ; les  trois 
extérieures  souvent  convergentes  en  casque,  conjointement  avec 
deux  divisions  intérieures  ordinairement  bien  plus  petites  et  rare- 
ment nulles  ; la  troisième  division  intérieure  ( labclle ) très-diffé- 
rente des  autres  par  la  grandeur  et  la  forme,  se  prolongeant  souvent 
en  éperon  à la  base,  devenant  inférieure  ou  antérieure  par  la  torsion 
du  pédicelle  qui  change  ainsi  la  position  de  toutes  les  parties  de  la 
fleur.  Etamines  trois,  à filets  soudés  en  colonne  avec  le  style  ( co- 
lonne, gynostème);  les  deux  étamines  latérales  ordinairem*  stériles, 
réduites  à un  mamelon  ou  appendice  ( staminode ),  rarement  nulles; 
la  moyenne  fertile,  distincte  ou  continue  avec  le  gynostème;  plus 
rarement  les  2 étamines  latérales  sont  fertiles  et  la  centrale  stérile 


( I)  Auelore  Grenier. 
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(Cypri pédiées) . Anthère  biloculaire,  plus  rarem1  uni-quadriloculaire, 
dressée  ou  inclinée  dans  la  fossette  qui  termine  la  colonne,  briève- 
ment stipitée  ou  sessile,  ou  continue  par  le  dos  avec  la  colonne  ; 
masses  polliniques  tantôt  très-compactes  et  ressemblant  à de  la 
cire  (céracées)  et  ordinairement  atténuées  à la  base  en  péd icelle 
( caudicule ),  tantôt  presque  pulvérulentes  et  formées  de  granules 
lâchement  cohérents  ; ces  masses  polliniques  présentent  ordinaire- 
ment à leur  origine  une  glande  visqueuse  ( rétinacle ) qui  reste  libre 
ou  se  soude  avec  celle  de  la  masse  polli nique  voisine  et  qui  est  quel- 
quefois renfermée  dans  un  repli  stigmatique  (bursicule).  Ovaire  à 
3 carpelles,  uniloculaire  et  multiovulé,  à 3 placentas  pariétaux.  Stig- 
mate à surface  glanduleuse  , placé  à la  partie  supérieure  et  externe 
du  gjnostème.  Fruit  capsulaire,  trigone  ou  hexagone,  ordinairement 
surmonté  parle  périgone  marcescent,  à une  seule  loge  contenant  un 
très-grand  nombre  de  graines,  s’ouvrant  par  trois  fentes  longitudi- 
nales, à 3 valves  persistantes  et  cohérentes  par  leur  sommet  et  leur 
base,  portant  les  placentas  à leur  partie  moyenne.  Graines  très- 
petites,  à test  très-lâche,  réticulé,  débordant  largement  l’amande. 
Albumen  nul. 

§ I.  Deux  étamines  (les  latérales)  fertiles. 

Trib.  \.  CYPRIPED1EÆ  Lindl.  — Les  deux  étamines  latérales 
fertiles  ; la  centrale  stérile  et  pétaloïde. 

CYPRIPEDIUM  L. 

§ 2.  Une  seule  étamine  (la  centrale)  fertile. 

Trib.  2.  NEOTTIEÆ  Lindl.  ( adjunctis  Arethuseis).  — Anthère 
distincte  du  gynostème,  persistante , terminale  et  parfois  opercu- 
Jaire,  souvent  parallèle  au  stigmate  et  libre.  Masses  polliniques  sub- 
pulvérulentes, composées  de  granules  lâchement  cohérents,  non 
atténuées  en  caudicule  { dans  nos  espèces). — Souche  ne  produisant 
ordinairement  que  des  fibres  radicales  cylindriques. 

EPIPACTIS  HALL.  LISTERA  R.  BR.  NEOTTIA  L.  SPIRANTHES  RICH. 

GOODYERA  R.  BR.  CEPHALANTHERA  RICH.  LIMODORUM  TOURNEE. 

Trib.  3.  GASTUODIEÆ  Lindl.  — Anthère  terminale , libre , mo- 
bile et  caduque , operculaire.  Masses  polliniques  compactes,  compo- 
sées de  gros  granules  agglutinés  par  l’intermédiaire  d’un  tissu  élas- 
tique, atténuées  en  caudicule  à la  base. — Plantes  parasites  sur  les 
racines  des  espèces  voisines. 

EPIPOGIUM  GMEL, 

Trib.  4.  MALAXIDEÆ  Lindl. — Anthère  terminale,  libre,  mobile , 
appliquée  sur  le  stigmate  et  souvent  operculaire,  persistante  ou  ca- 
duque. Masses  polliniques  très-compactes,  céracées,  composées  de 
granules  très-cohérents,  non  atténuées  en  caudicule  à la  base. 

CORALLORRHIZA  HALL.  MALAXIS  SWARTZ.  LIPARIS  RICH. 
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Trir.  5.  OPHRYDEÆ  Lindl.  — Anthère  continue  avec  le  gy- 
nostème , persistante.  Masses  poli i niques  compactes , composées  d’un 
grand  nombre  de  granules  agglutinés  par  l'intermédiaire  d'un  tissu 
visqueux  et  élastique,  atténuées  en  caudicule  à la  base.  — Souche 
produisant,  au-dessous  des  libres  radicales,  deux  tubercules  entiers 
ou  divisés.  Tiges  fouillées,  et  non  écailleuses. 

A.  Un  seul  rétinacle. 

SERAPIAS  L.  ACERAS  R BR. 

B.  Deux  rctinacles. 

ORCHIS  L.  HERMINIÜM  RICH.  NIGRITELLA  RICH.  OPHRYS  L. 


g I.  DBDX  KTAMIXK8  (les  lül<TillCs)  FERTILES. 


Trir. 

fertiles 


1.  CYPRIPEDIEÆ  Lindl.  — Les  deux  étamines  latérales 
la  centrale  stérile  et  pétaloïde. 


Périgone 


CYPRIPEDIUM.  (L.  gen.  1015.) 
à divisions  étalées;  labelle  très-grand,  amplement 


gonflé  en  vessie  et  en  forme  de  sabot.  Gynostème  penché,  tritide,  à 
division  centrale  pétaloïde,  à divisions  latérales  portant  les  an- 
thères; pollen  granuleux.  Ovaire  non  contourné, 


C.  Calceolus  L.  sp.  1546;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  264  ; Dub.  bot. 
451  ; Lois.gall.  2,  p.  275.  — le.  Hall.  helv.  t.  43;  Dod.  pempt. 
180;  Garicl.  Aix , 74,  t.  17.  Ilc/tb.  exs.  n°  170  ! — Fleur  très- 
grande  , unique,  terminale,  penchée,  portée  par  un  long  pédon- 
cule entouré  à la  base  d’une  bractée  semblable  aux  feuilles. 
Quatre  divisions  périgonales,  égalant  4-5  centimètres,  étalées  en 
croix  et  de  même  longueur,  lancéolées,  acuminées,  l’antérieure 
plus  ou  moins  bilobée  et  rappelant  la  soudure  des  deux  divisions 
latérales  externes;  les  2 divisions  internes  linéaires;  toutes  d’un 
brun  pourpré.  Labelle  vésiculeux  et  en  sabot,  un  peu  plus  court 
que  les  autres  divisions  périgonales,  jaune  taché  et  strié  de  pourpre. 
Ovaire  pubescent.  Feuilles  vertes,  ovales-acuminées  (10-12  centi- 
mètres île  long  sur  4-5  de  large),  finement  pubérulentes-scabres , 
ciliolées,  carénées,  amplexicaules.  Tige  de  3-4  décimètres,  droite, 
feuillée,  pubérulente.  Souche  grosse,  produisant  beaucoup  de  fibres 
cylindriques. 

Ilnb,  Dreyspit/.e  près  de  Mutzig  Bas-Rhin),  où  il  est  très-rare;  Toul,  dans 
la  Meurlhe  (seule  localité  certaine  ; très-rare  dans  le  Jura;  Auvergne?  <l)c- 
l arbre)  ; P\r.,  Llaurenti  (Pourrcl),  Piquette  d’Fndretlis  {SI -Am.);  Dauphiné,  au 
Noyer  dans  le  Ch  unpsaur,  Grande-Chartreuse,  Die  sur  le  col  de  Laut-de-Gras, 
Rabou  près  de  Gap,  Claix  près  de  Grenoble ( VilL).  -F  Mai-juin. 
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g 2.  Une  seule  étamine  (la  centrale)  fertile. 

Trib.  2.  NEOTTIEÆ.  Lindl . (adjunctis  Arethuseis) . — Anthère 
distincte  du  gynostème , persistante  , terminale  et  parfois  opercu- 
1 a ire,  souvent  parallèle  au  stigmate  et  libre.  Masses  polliniques 
sub pulvérulent  es , composées  de  granules  lâchement  cohérents, 
non  atténuées  en  caudicule  (dans  nos  espèces).  — Souche  ne  pro- 
duisant ordinairement  que  des  fibres  radicales  cylindriques. 

SPIRANTIIES.  (L.  C.  Rich.  Orch.  Europ.  28.) 

Périgone  presque  en  gueule  étroite,  à divisions  formant  presque 
un  angle  droit  avec  l’ovaire.  Labelle  indivis  , brièvement  onguiculé 
à la  base  non  gibbeuse-scrotiforme,  canaliculé  en  dessus  et  embras- 
sant le  gynostème.  Celui-ci  court  et  prolongé  inférieurem1  en  une 
lame  bifide  sur  laquelle  l’anthère  s’appuie.  Anthère  mobile,  aiguë, 
persistante,  sessile.  Masses  polliniques  réunies  par  un  rétinacle 
commun.  Ovaire  non  contourné.  — Fibres  radicales  2-5,  renflées- 
charnues;  épi  contourné  en  spirale. 

S.  æstivai.i*  Rich.  I.  c.;  Coss.  et  Germ.  par.  559  ; Neottia 
œstivalis  I)  C.  fl.  fr.  5 ,p.  258;  Dub.  bot.  448;  Lois,  g ail.  2,  p.  273; 
Ophrys  œstivalis  Lam.  dict.  4,  p.  567  ; — le.  Hall.  helv.  t.  38; 
J.  B.  hist.  2,  p.  769  [excl.  descrip.);  Rchb.ic.  vol.  13,  t.  123. 
Schultz,  exs.  n°  11  55!;  Billot , exs.  n°  467  !;  Rchb.  exs.  n°  951  ! — 
Fleurs  petites,  sessiles,  blanches,  odorantes  seulement  après  le 
coucher  du  soleil,  disposées  en  épi  grêle,  unilatéral,  assez  dense, 
pubérulent-glanduleux  ; bractées  lancéolées,  dépassant  l’ovaire. 
Divisions  périgonales  eonniventes  et  subcampanulées  au  sommet. 
Labelle  obovale-oblong,  crénelé.  Ovaire  obové-oblong , pubescent. 
Feuilles  radicales  et  caulinaires  I ancéolées-linéaires , dressées,  in- 
sensiblem1  et  longuement  atténuées  en  pétiole;  les  radicales  entou- 
rant la  base  de  la  tige,  et  non  en  faisceau  situé  latéralement.  Tige  de 
1-3  décimètres  , feuillée , grêle,  dressée.  Fibres  radicales  fusi- 
formes, allongées,  charnues. 

Itab.  Prairies  marécageuses  ou  humides,  dans  presque  toute  la  France  ; 
Corse.  Juillet-août. 

S.  .%UTViwvAiiis  Rich.  I.  c.  ; Coss.  et  Germ.  par.  p.  559  ; 
Neottia  spiralis  Sivartz,  act.  holm.  1800,  p.  226;  D C.  fl.  fr.  3, 
p.  257;  Dub.  bot.  448;  Lois.  gall.  2,  p.  275;  Ophrys  spiralis 
~L.  sp.  1340;  Epipactis  spiralis  Cranlz,  austr.  470. — le.  Dalech. 
hist.  1555,  f.  3;  Dod.  pempt.  239,  f.  2.  Schultz , exs.  n°  80!; 
Rchb.  exs.  n°  172  ! — Fleurs  petites,  sessiles,  blanches,  à odeur  de 
vanille,  disposées  en  épi  grêle,  unilatéral,  assez  dense,  et  pubescent- 
glanduleux  ; bractées  ovales,  longuement  acuminées,  dépassant  l’o- 
vaire. Divisions  périgonales  eonniventes.  Labelle  obovale,  émar- 
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giné.  Ovaire  obové,  pubescent.  Feuilles  radicales  courtes,  ovales  ou 
ovales-oblongues , atténuées  brusquement  en  pétiole  court,  glauces- 
eentes,  disposées  en  un  faisceau  radical  latéral  par  rapport  à la 
tige;  les  raulinaires  toutes  l/ractei  formes , apprimées  et  engai- 
nantes. Tige  de  1-2  décimètres , grêle,  dressée.  Fibres  radicales 
très-épaisses,  charnues,  ovoïdes-oblongues. 

Hab.  Pelouses  et  collines  dans  toute  la  France,  du  nord  au  midi,  et  de  l’est 
à l’ouest.  Août-octobre. 


GOODYKRA.  (R.  Br.  in  Ait.  kew.  5,  p.  197.) 

Périgone  presque  en  gueule,  à divisions  latérales  externes  étalées , 
et  à divisions  internes  conniventes.  Labelle  indivis,  gibbeux-scroti- 
forme  h la  base,  à limbe  brièvement  prolongé  au  sommet  en  lame 
liguliforme.  Gynoslème  à bec  bicuspidé.  Anthère  libre,  persistante, 
stipitée.  Masses  polliniques  indivises,  fixées  à un  rétinacle  commun. 
Ovaire  non  contourné. 

O.  hi:i»i:yn  II . Br.  hort.  heiv.  5,  p.  197;  Neottia  repens 
Stcartz,  act.  holm.  1800,  ]).  220;  Ü C.  fl.  fr.  3,  p.  258;  Dub. 
bot.  448;  Lois,  g ail.  2,  p.  274;  Satyrium  repens  L.  sp.  1339; 
Ophrys  cernua  Thore,  chl.  301  ; S er  api  as  repens  Vill.  Dph.  2,  p.  53. 
— le.  Hall.  helv.  t.  22,  f.  2.  ScJtultz , exs.  1 154!;  Rchb . exs.  175!; 
Billot y exs.  1519!  — Fleurs  sessiles,  dressées,  blanchâtres,  dispo- 
sées en  épi  unilatéral,  court,  serré,  pubescent  et  glanduleux  ; brac- 
tées vertes,  ovales,  longuement  acutninées  , plus  longues  que  l’o- 
vaire.  Labelle  entier,  lancéolé,  ascendant,  creusé  d’une  large 
fossette  à la  base.  Feuilles  inférieures  rapprochées,  étalées,  ovales, 
brusquement  contractées  en  pétiole  engainant,  veinées  de  pourpre  ; 
les  caulinaires  supérieures  linéaires-acuminées,  appliquées.  Tige  de 
1-2  décimètres,  ascendante.  Racine  grêle,  rampante,  rameuse, 
émettant  des  stolons. 

Ilnb.  Bois  du  versant  oriental  des  Vosges,  près  de  Ribeau vi lié  ; haut  Jura  ; 
Puy-de-Dôme;  Landes  (Thore)  ; Fontainebleau,  près  du  mai!  de  Henri  IV 
(//.  Chatain);  Alpes  ; Pyr.,  Saleix  et  Luchon,  etc.  '^Juillet-août. 

CEPHALANTHKRA.  (L.  C.  Rich.  Orch.Europ.  29.) 

Périgone  à divisions  presque  égales  et  conniventes.  Labelle  tri- 
lobé, non  prolongé  en  éperon  , mais  gibbeux-scroli forme  àla  base, 
indivis  antérieurement . Gynostème  allongé.  Anthère  terminale, 
operculée , libre,  obtuse,  à lobes  contigus.  Masses  polliniques  bilo- 
béesy  dépourvues  de  rétinacle.  Ovaire  plus  ou  moins  contourné. 

C.  ENfUFOLU  Rich.  Orch.  Europ.  38;  Coss.  et  Germ  par. 
562;  C.  xylophyllum  Rchb.  ic.  vol.  13,  p.  135,  L 118;  Epi- 
pactis  ensi  folia  Swartz , act.  holm.  1800,  p.  232;  I)C.  fl.  fr.  3. 
p.  259;  Dub.  bot.  449;  Lois.  gall.  2,  ]>.  272;  Serapias  ensi  folia 
Mur.  syst.  ed.  15,  p.  670;  S.  xylophyllum  L.  suppl.  404.  — 
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le.  Engl.  bot.  t.  494;  Schk.  handb.  t.  275;  Fl.  dan.  t.  506.  Bour- 
geaa , exs.  n°  704  ! — Fleurs  disposées  en  épi  lâche  et  souvent  pau- 
ci flore , un  peu  étalées,  blanches,  à labelle  taché  de  jaune  au  sommet; 
bractées  ordinairement  très-petites , toutes  ou  la  plupart  mem- 
braneuses, beaucoup  plus  courtes  que  Vovaire.  Les  trois  divisions 
périgonales  externes  aiguës;  les  deux  intérieures  obtuses.  Labelle 
plus  court  que  les  divisions  supérieures,  traversé  d’avant  en  arrière 
par  de  petites  crêtes,  trilobé  vers  son  milieu,  à lobe  moyen  largem1 
ovale  et  presque  en  cœur  à la  base,  arrondi  mucroné  au  sommet, 
plus  large  que  long,  sans  dépasser  les  lobes  latéraux.  Ovaire  glabre. 
Feuilles  lancéolées-étroites  ou  linéciires-lancéolées , distiques.  Tige 
de  3-G  décimètres,  droite,  feuillée  dans  toute  sa  longueur. 

Hab.  Jura;  Vosges;  Alsace;  Lorraine;  environs  de  Paris;  l’ouest  et  le 
centre  de  la  France;  toute  la  région  méditerranéenne,  'if  Avril  juin. 

Obs.  Sous  le  nom  de  Serapias  longifolia,  Linné  a plus  particulièrement 
désigné  notre  Epipuctis  palustris,  auquel  ou  pourrait  rendre  le  nom  rie  E.  lon- 
gifolia. Hudson,  sous  le  nom  d ’Epipactis  longifolia  (17(12),  paraît  avoir  voulu 
désigner  les  Cephalanthera  grandiflora  et  ensi folia  , et  peut-être  plus  spé- 
cialement le  premier.  Crantz  a appliqué  le  nom  d ’Epipactis  alba  (1709)  aux 
deux  mêmes  espèces.  Le  Serapias  Xijlophyllum  de  Linné  fils,  dans  le  Supple- 
mentum,  nous  semble  se  rapporter,  d’après  les  citations,  plutôt  à notre  Cc- 
phalanthera  grandiflora,  tandis  que  la  diagnose  a plus  directement  trait  à 
notre  C.  ensifolia.  Au  milieu  de  cette  confusion,  nous  avons  cru  utile  d’a- 
dopter le  nom  admis  par  Richard,  et  qui  ne  prête  à aucune  équivoque. 

C.  griidiflora  Bab.  man.  296;  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  136, 
t.  119  et  120  ; C.  pallens  Rich.  Or  ch.  Europ.  58;  C.  lancifolia 
Coss.  et  Germ.par.  562;  Serapias  grandiflora  L.mant.  471  (1771); 
Scop.  carn.  2,  p.  205  (1772);  S.  lancifolia  Mur.syst.  815  (1784); 
S.  nivea  Chaix  in  Vül.  Dauph.  p.  520  (1786);  Vill.  I.  c.  2, 
p.  52;  Epipactis  lancifolia  D C.  fl.  fr.  5,  p.  251  ; Lois.  gall.  2, 
p.  272;  E.  pallens  WUld.sp.  4,  p.  85;  Dub.  bot.  449.' — le.  Hall, 
helv.  t.  41.  Rchb.  cxs.  n°  2014!  — Fleurs  disposées  en  épi  lâche 
et  souvent  pauciflore,  blanches,  à labelle  jaune  en  dedans,  dres- 
sées; bractées  herbacées  et  même  foliacées , égalant  ou  dépassant 
Vovaire;  les  supérieures  bien  plus  courtes  que  les  inférieures.  Di- 
visions périgonales  toutes  obtuses.  Labelle  plus  court  que  les  divi- 
sions supérieures , offrant  supérieurement  trois  crêtes  saillantes, 
trilobé  vers  son  milieu,  à lobe  moyen  ovale-en-cœur  à la  base , ar- 
rondi-muer  oné  au  sommet , plus  large  que  long.  Ovaire  glabre. 
Feuilles  ovales  ou  ovales-lancéolées,  les  inférieures  réduites  à des 
gaines.  Tige  de  3-6  déciin.,  droite,  feuillée  dans  toute  sa  longueur. 

Hab.  Lorraine;  Alsace;  Vosges;  Jura;  presque  tout  le  centre  de  la  France; 
environs  de  Paris;  Normandie;  presque  tout  l’ouest;  Toulouse;  Agen;  bois  de 
l’Asparagou  dans  les  Pyrénées  [Lap.);  les  Cévennes  ; Alpes  du  Dauphine,  etc. 

Mai-juin. 

C.  suimv  Rich.  Orch.  Europ.  p.  38;  Coss.  et  Germ.  par. 
563;  Epipactis  rubra  AU.  ped.  2,  p.  155;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  260; 
Dub.  bofaM 9;  Lois.  gall.  2,  p.  272; Serapias  rubra  L.  mant. 
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400.  — le.  Hall.  helv.  t.  42  ; Cl  us.  hist.  1,  p.  273;  /'.  2;  Maris, 
hist.  sert.  12,  t.  14,  f.  21.  Rchb.  exs.  n°  170  ! — Fleurs  disposées 
en  épi  lâche  et  souvent  paueillore,  d'un  beau  rose , à labelle  un  peu 
rayé  de  jaune,  dressées  ou  subétalées  ; bractées  herbacées,  plus  lon- 
gues que  Tovaire.  Divisions  périgonales  toutes  acuminées.  Labelle 
aussi  long  que  les  divisions  externes,  marqué  en  dessus  de  lignes 
saillantes  et  ondulées,  étranglé-trilobé  vers  son  milieu,  à partie 
terminale  ovale-aruminée.  Ovaire  très-pubescent.  Feuilles  étroite- 
ment lancéolées  ou  linéaires-lancéolées , presque  distiques;  les  in- 
férieures réduites  à des  gaînes.  Tige  de  3-0  décimètres,  l'euillée 
dans  toute  sa  longueur,  grêle,  droite  et  un  peu  flexueuse. 

liai.  Presque  tout  le  centre  de  la  France  (liorcau);  Côte-d'Or;  environs  de 
Paris;  Lorraine;  Normandie;  Gironde,  Agen  ; Pjrcnées;  l'Hiéris,  Prals-de- 
Mollo,  etc.;  le  Jura,  ordinairement  dans  la  région  des  sapins  et  un  peu  au- 
dessous;  toute  la  région  méditerranéenne,  Perpignan  . Narbonne,  le  Vigan, 
l’oulon,  Saint- Val  lier,  etc.;  Alpes  du  Dauphiné,  Gap,  Lautaret,  etc.  Juin- 
juillet. 


FP1PACTIS.  (L.  C.  Rich.  Orcli.  Europ.  81.) 

Perigone  a divisions  subcampanulces-étalécs  , à peu  près  égales. 
Labelle  étalé , brusquement  rétréci  à sa  partie  moyenne  qui  pré- 
sente deux  saillies  obtuses,  parfois  subtrilobé,  indivis  au  sommet. 
Gynostèine  court,  terminé  en  pointe.  Anthère  terminale,  libre,  ob- 
tuse, a lobes  contigus  et  parallèles.  Masses  polliniques  réunies  par 
un  rétinacle  commun.  Ovaire  non  contourné,  atténué  en  un  pédi- 
celle  contourné. 


K-  i,%tifoi,ia  AU.  ped.  2,  p.  151  ; Koch,  s\jn.  801  ; Bor.  fl. 
centr.  332;  Serapias  lati  folia  L.  niant.  400.  — Se  bull  z,  exs.  173’; 
Billot,  exs.  173!  — Fleurs  en  grappe  longue  et  fournie,  à pédicelles 
ordinairement  plus  courts  que  l’ovaire;  bractées  inférieures  plus 
longues  que  les  fleurs.  Périgone  à la  fin  très-étalé  ; les  3 divisions 
externes  ordinairement  glabres.  Labelle  portant  à la  base  deux 
gibbosités  lisses,  arrondi  et  portant  au  sommet  une  pointe  infléchie, 
plus  court  que  les  divisions  externes.  Ovaire  pubescent.  Feuilles 
larges,  ovales,  aeuminées,  plus  longues  que  les  entre-nœuds,  à gaines 
étroites,  à nervures  couvertes  de  fines  aspérités  qui  les  rendent 
scabres.  lige  de  5-0  décimètres,  pubescente supérieurement. 

Uni)  Bois  secs  et  pierreux  dans  presque  toute  la  France.  ^ Juillet-août. 


K.  ATiioiiUHKvYS  Hoffm.  fl.  germ.  ed.  2,  p.  182;  Hor.  fl. 
venir.  533;  E.  rubiginosa  Koch,  syn.  801  ; E.  media  Fries,  mant. 
2,  p.  54  ; Serapias  microphylla  Siéra! , fl.  par.  127. — Billot, 
exs.  n°  1073  ! (bracteis  elongatis ).  — Fleurs  en  grappe  assez  four- 
nie, à pédi<  elles  presque  aussi  longs  que  l’ovaire  ; bractées  inférieures 
égalant  les  fleurs.  Périgone  campanulè-èlalè  ; les  trois  divisions 
externes  pubérulentes-furfuracées.  Labelle  portant  à la  base  deux 
gibbosités  crépues , ovale-aigu  (écliancré,  Bureau),  égalant  les  divi- 
sions externes.  Ovaire  tomenteux-furfuracé.  Feuilles,  inférieures 
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ovales,  plus  longues  que  les  entre-nœuds,  h gaîties  lâches  et  en  en- 
tonnoir, à nervures  ordinairement  couvertes  de  fines  aspérités  qui 
Jes  rendent  scabres.  Tige  de  2-6  décimètres,  furfuracée  supérieure- 
ment. — Nous  avons  vu  quelquefois  les  aspérités  des  nervures 
manquer  entièrement,  et  les  bractées  inférieures  dépasser  longue- 
ment les  fleurs. 

Uab.  Côte-d’Or;  Yonne;  Nièvre;  Cher;  Loiret;  Loir-et-Cher;  environs 
de  Péris,  Lardy,  etc.;  presque  tout  l’ouest  de  la  France;  Lorraine;  Jura; 
Alpes;  Pyrénées,  etc.  '2f  Juin-juillet. 

E.  MiCROPuiixt  Swartz , act.  holm.  1800,  p.  232  ;/?or.  fl. 
centr.  553;  E.  latifolia  p.  microphylla  DC.fl.  fr.  5,  p.  534;  Dub. 
bot.  449;  Serapias  microphylla  Ehrh.  beitr.  4,  p.  42.  — Fleurs 
en  grappe  paucillore,  à pédicelles  presque  aussi  longs  que  l’ovaire; 
bractées  inférieures  égalant  les  /leurs.  Périgone  campanulé,  à divi- 
sions porrigées;  les  trois  externes  fortement  pubérulentes-furfura- 
cées.  Labelle  portant  à la  base  deux  gibbosités  crépues,  ovale-aigu, 
un  peu  plus  court  que  les  divisions  périgonales.  Ovaire  tomenteux- 
furfuracé.  Feuilles  ovales-lancéolées  ou  lancéolées,  écartées,  toutes 
plus  courtes  que  les  entre-nœuds , à nervures  lisses  et  sans  aspérités. 
Tige  de  2-4  décimètres,  grêle,  pubérulente-furfuracée  au  sommet. 
— Fleurs  très-odorantes. 

Hab.  Mautand  près  de  Marseille  ! (Castagne)  ; Montpellier  (D  C.)  ; Puy-de- 
Dôme  (Bore au)  ; Saumur  (Bast).  Juin-juiilet. 

E.  iviLUSTi&i sCrantz,  austr.  p.  462,  t.  1,  f.  5 \DC.  fl.  fr.  5, 
p.  559  ; Dub.  bot.  450  ; Lois.  gall.  2 ,p.  272;  E.  longifolia  Schmidt 
in  Mey.  phys.  25;  Serapias  longifolia  L.  mant.  490;  S.  palustris 
Scop.  carn.  2,  p.  204.  — le.  Hall.  helv.  t.  39  ; J.  B.  hist.  5,  p. 
516,/'.  2;  Chœbr.sc.  502,  f.  2.  Billot , exs.  1551! — Fl.  unilatérales, 
penchées,  en  grappe  spiciforme  lâche;  bractées  foliacées,  lancéolées- 
linéaires,  les  infér.  égalant  l’ovaire,  les  supér.  plus  courtes  que  lui. 
Divisions  périgonales  externes  lancéolées,  carénées,  rougeâtres  ou 
d’un  vert  grisâtre.  Labelle  blanc  strié  de  rouge,  divisé  en  trois  lobes  ; 
le  médian  articulé  à la  base,  orbiculaire-obtus , crénelé  et  ondulé- 
plissé  sur  les  bords,  égalant  ou  dépassant  les  lobes  latéraux  oblongs. 
Ovaire  allongé-oblong,  grêle,  pubescent.  Feuilles  lancéolées,  ai- 
guës, dressées.  Tige  de  3-6  décimètres,  feuillée  dans  toute  sa  lon- 
gueur, pubescente  dans  sa  partie  supérieure.  Racine  longue,  ram- 
pante, émettant  des  stolons. 

Hab.  Prés  marécageux  de  l’Alsace,  de  la  Lorraine,  des  environs  de  Paris  ; 
presque  tout  le  centre  de  la  France  (Bor.) , ainsi  que  l’ouest;  Dauphiné, 
Grenoble,  etc.  ; prairies  basses  et  humides  dans  les  Pyrénées.  '2f  Juin-juillet. 

LISTERA.  (R.  Br.  h.  kew.  cd.  5,  p.  201.) 

Périgone  à divisions  rapprochées  presque  en  casque  ou  presque 
étalées.  Labelle  pendant,  bifide  et  dépourvu  de  gibbosité  à la  base. 
Gynostème  très-court,  acuminé.  Anthère  libre,  persistante , sessile. 
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Masses  polliniques  bipartites,  fixées  à un  réceptacle  commun.  — 
Genre  très-voisin  du  genre  Neottia,  mais  dont  les  espèces  ne  rap- 
pellent en  rien  le  port  des  Orobanches. 

B.,  o v at a R.  Br.  hort  kew.  5,  p.  201  ; Epipactis  ovata 
Crantz,  stirp.  austr.  473;  I)  ('.  fl.  fr.  3;  p.  261  ; l)ub.  bot.  449; 
Lois,  gall.  2 , p.  273;  Ophrys  ovata  !..  sp.  1340;  Neottia  ovata 
Bluff.  Fing.  comp.  453. — Je.  Morts,  hist.  f.  12,  t.  \\,f.  1; 
Jlall.  helv.  t.  37.  Schultz , exs.  77!;  Rchb.  exs.  177!;  Billot , exs.  77! 
— Fl.  pédicellées,  dressées,  d’un  vert  jaunâtre,  disposées  en  longue 
grappe  spiciforme,  assez  lâche  ; bractées  vertes,  lancéolées,  plus 
courtes  que  le  pédicelle.  Périgone  à divisions  externes  ovales, 
obtuses,  concaves,  rapprochées  en  casque;  divisions  internes 
étroites.  Label  le  pendant,  allongé,  dilaté  et  divisé  au  sommet  en 
deux  lobes  profonds,  linéaires- oblongs,  obtus  et  presque  parallèles. 
Deux  feuilles  grandes,  opposées,  placées  au-dessous  du  milieu  de  la 
tige,  sessiles  et  demi-embrassantes,  largement  ovales,  très— étalées. 
Tige  de  3-4  décimètres,  dressée,  anguleuse  et  glabre  au-dessous  des 
feuilles,  arrondie  et  pubescente  au-dessus.  Racine  formée  de  libres 
nombreuses,  fasciculées. 

//r/6.  Bois  et  pâturages  humides  des  montagnes,  des  taillis,  etc;  Vosges, 
Jura,  centre  de  la  France,  Alpes,  P\ rénées  ; région  méditerranéenne,  Tou- 
lon, etc.  Mai-juillet. 


Ëj.  (okdata  R.  Br.  hort.  kew.  5,  p.  201  ; Epipactis  cordata 
Ail.  ped.  2,  j>.  52;  J)  C.  fl.  fr.  5,  p.  261  ; Dub.  bot.  449  ; Lois, 
gall.  2 , p.  273;  Ophrys  cordata  L.  sp.  1340;  Neottia  cordata 
Rich.  ann.  mus.  4,  p.  59.  — le.  Hall.  helv.  t.  22,  f.  4.  Schultz, 
exsicc.  n°  \ 153  ! ; Billot,  exsicc.  n°  174  ! ; Rchb-  exsicc.  n°  401  ! 
— Meurs  très-petites,  pédicellées,  dressées,  d’un  vert  jaunâtre  , 
souvent  panachées  de  pourpre,  disposées  en  grappe  spiciforme 
courte  et  lâche;  bractées  ovales,  aiguës,  plus  courtes  que  le  pédicelle. 
Périgone  à divisions  très-étalccs,  lancéolées,  obtuses;  divisions  in- 
ternes étroites.  Libelle  pendant,  allongé,  creusé  d’une  fossette  à la 
base,  divisé  en  quatre  lobes,  dont  les  2 latéraux  très-petits  et  situés 
près  de  la  base,  et  les  2 autres  terminaux,  linéaires-acumincs.  Deux 
feuilles  opposées,  placées  vers  le  milieu  de  la  tige,  sessiles,  en  cœur 
à la  base.  Tige  de  1-2  décimètres,  faible,  très-grêle,  dressée.  Racine 
formée  de  libres  presque  capillaires. 

Ilab.  Bois  humides  de  la  chaîne  des  Vosges  et  du  Jura  ; monts  Dores;  Can- 
tal ; mont  Pilât  ; Alpes  et  Pyrénées.  ^ Mai-juillet. 


NEOTTIA.  (L.  C.  Rich.  Orch.  I urop.  29.) 

Périgone  à divisions  campanulées- infléchies  en  casque,  toutes  à 
peu  près  égales.  Libelle  pendant , gibbeux-scroli forme  à la  base, 
bifide  au  sommet.  Gynostème  court,  acuminé.  Anthère  libre,  persis- 
tante, sessile,  insérée  sur  le  bord  postérieur  du  gynostème.  Masses 
polliniques  bipartites,  fixées  à un  réceptacle  commun.  Ovaire  non 
contourné , stipité. 
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Hf.  Ni»  us -a  ai  s Rich.  I.  c.;  Epipactis  Nidus-avisCrantz,  stirp. 
austr.  p.  475  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  260  ; Ophrys  Nidus-avis  L.  sp. 
1339. — le.  Hall.  helv.  t.  37;  Clus.  hist.  270,  f.  sin.;  Dod. 
pempt.  544,  f.  deœtr.  — Fleurs  étalées,  d’un  jaune  roussâlre,  dis- 
posées en  épi  oblong,  lâche  à la  base  et  très-serré  au  sommet  ; brac- 
tées d’un  blanc  sale,  linéaires-acuminées , bien  plus  courtes  que 
l’ovaire.  Périgone  à divisions  ovales,  concaves,  obtuses,  un  peu  con- 
uiventes,  campanulées.  Labelle  pendant,  creusé  d’une  fossette  à la 
base,  insensiblement  dilaté  vers  le  sommet  qui  est  divisé  en  deux 
lobes  obovés  et  divergents.  Feuilles  réduites  à des  écailles  engai- 
nantes et  de  couleur  brunâtre.  Tige  de  3-5  décimètres,  ascendante, 
assez  robuste.  Racine  formée  de  fibres  très-nombreuses,  épaisses 
et  étroitement  fasciculées  en  pelote.  — Port  d’une  Orobanche. 

tiab.  Lieux  couverts  et  ombragés  des  forêts,  dans  la  région  des  sapins  et 
dans  la  région  des  vignes;  manque  dans  la  région  méditerranéenne  et  dans  la 
région  des  oliviers,  if  Mai-juin. 

LIMODORUM.  (L.  C.  Rich.  Orch.  Europ.  28.) 

Périgone  à divisions  étalées-dressées  et  subcampanulées.  Labelle 
connivent,  à limbe  entier , concave,  rétréci  en  onglet  à la  base  et 
prolongé  en  éperon.  Gynostème  allongé.  Anthère  terminale,  sessile, 
oblique,  libre,  obtuse,  à lobes  contigus;  masses  poil i niques  in- 
divises, réunies  par  un  rétinacle  commun.  Ovaire  non  contourné, 
stipité.  — Souche  fibreuse  ; feuilles  réduites  à des  écailles  engai- 
nantes et  colorées. 

L.  abokitivum  Sivartz,  act.  holm.  6,  p.  80  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  263  ; Dnb.  bot.  450  ; Lois.  gall.  2,  p.  274;  Orchis  abortiva  L. 
sp.  1336.  — Hall.  helv.  t.  36,  f.  2.  Rchb.  exsicc.  n°  1625!  — 
Fleurs  grandes,  dressées,  violettes,  disposées  en  grappe  lâche  et 
spiciforme  ; bractées  un  peu  violettes,  plurinerviées,  lancéolées, 
acuminées,  plus  longues  que  l’ovaire.  Périgone  à 3 divisions  externes 
conniventes,  ovales-Iancéolées  ; divisions  internes  plus  étroites  et 
plus  courtes  que  les  externes.  Labelle  ovale,  entier,  ondulé  aux 
bords;  éperon  droit,  tubulé,  pendant,  égalant  l’ovaire.  Feuilles 
remplacées  par  des  écailles  engainantes.  Tige  de  4-8  décimètres, 
robuste,  dressée,  un  peu  flexueuse  , violacée,  ainsi  que  toute  la 
plante.  Racine  formée  de  fibres  épaisses. 

p.  abbreviatum.  Labelle  arrondi  et  presque  circulaire.  L.  sphœ- 
rolobium  Viv.  fl.  cors.  app.  6,  et  herb.!  (ex  clar.  de  Notaris). 

ttab.  Clairières  des  bois  montueux,  dans  lesjeunes  coupes  où  il  ne  se  monlre 
que  pendant  peu  d’années,  pelouses,  collines,  etc.,  dans  toute  la  France  du 
nord  au  midi  et  de  l’est  à l’ouest;  Corse;  Var.  p.  Corse,  Ronifacio!  (Bernard), 
'if  Mai-juin-juillet. 

Trib.  3.  GASTRODIEÆ  Lindl.  — Anthère  terminale,  libre,  mo- 
bile et  caduque,  operculaire;  masses  polli niques  compactes,  compo- 
sées de  gros  granules  agglutinés  par  l’intermédiaire  d’un  tissu  élas- 
TOM.  III.  18 
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tique,  atténuées  il  la  base , portées  par  deux  caudicules  fixés  à un 
rétinacle  unique.  — Idantes  parasites  sur  les  racines  des  espèces 
voisines. 

EPIPOGIUM.  (timel.  sib.  t,  p.  12,  t.  2,  f.  2.) 

Périgone  en  gueule,  à divisions  extérieures  égales,  linéaires,  éta- 
lées ; les  intérieures  semblables  et  un  peu  plus  larges.  Isabelle  dressé, 
trilobé,  à lobes  latéraux  petits  et  étalés,  à lobe  moyen  très-grand, 
entier,  concave,  tuméfié  à la  base  en  éperon  ascendant.  Anthère 
terminale,  stipitée,  inucronée  antérieurement,  persistante;  masses 
poil i niques  deux,  portées  par  deux  caudicules  soudés  à la  base. 


K.  Gmeliki  Rich.  mém.  mus.  4,  p.  5 fi  ; Dub.  bot.  430;  E. 
aphyllutn  Sxcartz , summ.  veg.  scand.  1814,  p.  32  ; Satyrium  Epi- 
pogium  L.  sp.  1338;  Vill.  dauph.  2,  p.  44,  t.  1 ; Limodorum  Epi- 
pofjium  Swartz,  act.  Ups.  1799,  p.  80;  l)C.  fl.  fr.  3,  p.  264; 
Lois.  gall.  2,  p.  274.  — le.  Ilchb.  ic.  vol.  13,  p.  136,  t.  116. 
Rchb.  exs.  n°  308!  — Fleurs  1-7,  en  épi  lâche;  bractées  ovales, 
trinerviées;  pédicelle  droit,  non  contourné.  Périgone  à divisions 
lancéolées,  à peu  près  égales,  jaunâtres.  Labelle  blanchâtre,  muni 
de  petites  crêtes  purpurines.  Ovaire  en  toupie,  trigone,  droit,  à 
placentas  bifides.  Gynostème  court,  épais,  étranglé  vers  son  milieu. 
Tige  de  1-2  décimètres,  portant  quelques  écailles  écartées,  glabre, 
charnue.  Rhizome  ramifié  en  forme  de  corail,  à ramifications  mu- 
nies d'écai  lies. 

Ilab.  Hohnek  {Billot);  haut  Jura;  Alpes  du  Dauphiné;  etc.  'if  Juillet-août. 


Trib.  4.  MALAXIDEÆ  Lindl.  — Anthère  terminale , libre,  mo- 
bile, appliquée  sur  le  stigmate  et  souvent  operculée,  persistante  ou 
caduque;  masses  polliniques  très-compactes,  céracées,  composées 
de  granules  très-cohérents,  non  atténuées  en  caudicule  à 1a  base. — 
Ovaire  atténué  en  pédicelle  contourné. 


CORALLORHIZA.  (Hall.  Iielv.  2,  p.  149.) 

Périgone  à divisions  conniventes  ; les  extérieures  linéaires-oblon- 
gues;  les  intérieures  égales  et  semblables  aux  extérieures.  Labelle 
étalé,  muni  d'un  très-court  éperon  sacciforme,  trilobé,  à lobes  la- 
téraux très-petits,  muni  à la  base  de  2 callosités.  Gynostème  droit, 
demi-cylindrique.  Anthère  biloculaire,  sans  appendice,  caduque; 
masses  polliniques  bipartites,  à lobes  se  recouvrant  Lun  l'autre. 


CL  iiWvr.%  II.  Br.  hort.  keic.  209  ; C.  Hallcri  Rich.  ann. 
mus.  4;  Dub.  bot.  430;  Ophrys  Corallorhiza  L.  sp.  1539  ; Cym- 
bidium Corallorhiza  Swartz,  act.  holm.  1800,  p.  238  ; I ) C.  fl. 
fr.  3,  p.  263  ; Lois.  gall.  2,  p.  273.  — Je.  Hall.  helv.  t.  44  ; Rchb. 
ic.  15,  t.  1 58.  — Schultz , exs.  n°  1 1 36  ! ; Billot , exsicc.  289  ! — 
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Fleurs  en  épi  lâche  et  pauciflore  (5-12  fl.),  pendantes,  de  couleur 
herbacée  ou  blanchâtre.  Tige  de  2-5  décimètres,  garnie  seulement 
de  quelques  longues  écailles  engainantes  qui  remplacent  les  feuilles. 
Racine  composée  de  fibres  très-rameuses,  tortueuses  et  entrelacées 
à la  manière  de  rameaux  de  corail. 

Ilnb.  L’Esperou  dans  le  Gard  (de  Pouzolz);  Vagnier  dans  les  Vosges;  région 
moyenne  du  Jura  ; Alpes  du  Dauphiné  ; Pyrénées  (Lap.).  Juin-août. 

LIPARIS.  (L.  C.  Rich.  Orch.  Europ.  50.) 

Périgone  à divisions  externes  libres,  étalées  ; les  deux  intérieures 
linéaires  et  rarement  égales  aux  externes.  Labelle  dressé  ou  dirigé 
en  haut,  aussi  long  que  les  autres  divisions,  entier  et  dépourvu  d’é- 
peron. Gynostème  allongé,  demi-cylindrique,  infléchi,  élargi  en 
aile  sur  les  parties  latérales  du  stigmate.  Anthère  biloculaire,  ca- 
duque, terminée  par  un  appendice  membraneux;  masses  polliniques 
bipartites,  à lobes  collatéraux.  Deux  rétinacles. 

IL.  Lœsemi  Rich.  orch.  europ.  58,  t.  10;  Coss.  et  Germ. 
par.  548  ; Sturmia  Lœselii  Rchb . pl.  crit.  A,p.  59  ; Koch,syn.  805  ; 
Malaxis  Lœselii  Swartz,  act.  holm.  1800,  p.  255;  DC.  jl.  fr.  5, 
p.  262;  Dab.  bot.  450;  Lois,  g ail.  2,  p.  274;  Ophrys  Lœselii  L. 
sp.  1541  ; O.  liliifolia  Vill.  Dauph.  2,  p.  47.  — Je.  Lœs.  pruss. 
180,  t.  58;  Fl.  dcin.  t.  877.  Sc-hultz , exs.  n°  160!;  Fuel  et  Maille, 
fl.  loc.  exs.  n°  146  ! ; Rchb.  exs.  n°  1626  ! — Fleurs  en  épi  lâche 
et  pauciflore  (5-10  fl.),  dressées,  d’un  jaune  verdâtre.  Feuilles  d’un 
vert  jaunâtre,  oblongues  ou  oblongues-lancéolées,  pliées  longitudi- 
nalement. Tige  de  1-2  décimètres,  anguleuse  et  à angles  presque 
ailés,  triquètre  surtout  au  sommet,  nue  et  engainée  à la  base  par 
deux  feuilles  radicales  pius  courtes  que  la  tige.  Rhizome  épais,  fai- 
blement pérennant,  horizontal  ou  ascendant;  racines  épaisses. 

Hab.  La  Teste  près  de  Bordeaux  ; Normandie,  Caen,  Baveux,  Falaise,  etc.; 
environs  de  Paris;  Alsace,  Haguenau;  Pleure  dans  le  Jura  ( Michalet );  Lyon; 
Grenoble;  etc.  Juillet-août. 

UALÂXIS.  (Sxvarlz,  ait.  holm.  1800,  p.  255.) 

Périgone  à divisions  externes  libres,  étalées  ; les  deux  intérieures 
beaucoup  plus  petites  et  semblables  aux  externes.  Labelle  dirigé  en 
haut,  plus  court  que  les  divisions  externes,  entier,  concave  et  sans 
éperon.  Gynostème  très-court,  denté  de  chaque  côté  vers  le  sommet. 
Anthère  biloculaire,  dépourvue  d’appendice,  persistante  ; masses  pol- 
liniques bipartites,  à lobes  se  recouvrant  l'un  Vautre,  réunies  par 
un  seul  rétinacle. 

M.  PALvnoSA  Swartz,  act.  holm.  1800,  p.  255;  Coss.  et 
Germ.  par.  548;  Lloyd,  fl.  ouest,  éd.  2,  p.  447;  Kirschl.  fl. 
Als.  2,  p.  149.  — Schultz,  exs.  n°  81  ! ; Rillot,  exs.  n°  78  ! ; Rchb. 
exs.  2015!  — Fleurs  petites,  en  épi  grêle  et  allongé,  nombreuses, 
dressées,  d’un  jaune  verdâtre.  Labelle  ovale,  aigu.  Feuilles  minces, 
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oblongues  ou  oblongues-obovales,  d'un  vert  jaunâtre.  Tige  de  5-1 5 
centimètres,  grêle,  pentagone,  portant  à sa  base  2-5  feuilles.  Bulbe 
récent  allongé,  ordinairement  éloigné  de  l'ancien.  — « Pendant  la 
floraison,  il  se  développe  sur  la  tige  un  bulbe  qui  sert  à reproduire 
la  plante  pour  l'année  suivante,  tandis  que  celui  qui  a donné  nais- 
sance à la  tige  et  qui  est  placé  beaucoup  au-dessous  du  nouveau, 
paraît  se  dessécher  et  périr.  Lloyd.  » 
llnb.  Loire-Inférieure  (Lloyd);  étang  du  Serisaye  près  de  Rambouillet  (Coss. 
et  Germ.);  Saint-Quentin  dans  la  Somme;  Alsace  i h itschl.);  Vosges  à Liézey, 
Gérardmer  (Godron);  Bitche,  Forbach.  Juillet-août. 


Trib.  5.  OPHRYDEÆ  Lindl.  — Anthère  continue  avec  le  yy- 
nostème,  persistante;  masses  polliniques compactes,  composées  d’un 
grand  nombre  de  granules  agglutinés  par  l’intermédiaire  d’un  tissu 
sisqueux  et  élastique,  atténuées  en  caudicule  à la  base.  — Souche 
produisant  au-dessous  des  libres  radicales  deux  ou  plusieurs  tuber- 
cules entiers  ou  divisés.  Tiges  feuillées  et  non  écailleuses. 


A.  Un  seul  rétinacle. 

SERAPIAS.  (L.  gen.  1012,  ex  part.) 

Périgone  à divisions  externes  conniventes  en  casque  (plus  ou 
moins  étalées  dans  quelques  hybrides);  les  deux  intérieures  dilatées 
à la  base  et  longuement  cuspidées.  Labelle  non  prolongé  en  éperon, 
gibbeux  à la  base,  trilobé;  lobes  latéraux  ascendants  ou  dressés 
.excepté dans  quelques  hybrides);  lobe  moyen  grand,  ordinairement 
réfracté.  Anthère  verticale,  à loges  parallèles;  masses  polliniques 
portées  par  des  caudicules  distincts,  et  insérées  sur  un  rétinacle 
unique  , renfermé  dans  une  bursicule.  Gynostème  prolongé  au 
sommet  en  bec  comprimé.  Ovaire  non  contourné. 

S.  conniiiKHA  L.  sp.  1545;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  256  et  5,  p.  57)7)  ; 
Dub.  bot.  448  (part.);  Lois.  gall.  2,  p.  271  ( excl . car.p.);  Ilelle- 
borine  cordigera  Seb.  et  Maur.  II.  rom.  512,  t.  10.  — le.  Rchb. 
ic.  vol.  15,  /.  88  ( firj . 5 excl.);  St-Am.  jl.  agen.  t.  0,  f.  2.  Endress , 
exs.  ann.  1851  !;  Ilillot,  exs.  1 548!  — Fleurs  en  épi  court  et  ovoïde  ; 
bractées  ovales,  aiguës  ou  acuminées,  dépassant  ordinairem 1 un  peu 
les  /leurs.  Périgone  à trois  divisions  externes  ovales,  aiguës  ou  acu- 
minées, soudées  dans  toute  leur  longueur  ; les  deux  divisions  internes 
a rron dies-su borbiculaires  à la  base,  brusquement  contractées  eu 
pointe  une  fois  et  demie  aussi  longue  que  leur  limbe,  parcourues 
par  trois  nervures  (pii  traversent  la  partie  dilatée,  et  dont  la  moyenne 
seule  se  prolonge  jusqu’au  sommet  de  la  pointe.  Labelle  trilobé, 
d'un  pourpre  noir,  largement  ovale , presque  en  cœur  et  muni  a la 
base  de  deux  gibbosités  séparées  par  un  sillon  ; lobes  latéraux 
dressés,  arrondis  ou  subaigus,  entiers  ou  crénelés,  plus  courts  et 
quelquefois  presque  aussi  longs  que  le  moyen  ; lobe  moyen  réfléchi, 
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en  cœur  à la  base  et  sub triangulaire,  arrondi  ou  subacuminé  au 
sommet,  parfois  à peine  plus  long  que  large,  et  parfois  presque  une 
fois  plus  long.  Gynostème  terminé  par  un  appendice  aussi  long 
que  lui.  Feuilles  lancéolées-linéaires,  et  se  transformant  insensible- 
ment en  bractées,  ainsi  que  dans  les  autres  espèces.  Tige  de  1-5  dé- 
cimètres. Deux  tubercules  subglobuleux,  sessiles. 

Hab.  L’ouest,  Vannes,  Nantes,  Bordeaux,  Bayonne,  Agen,  Toulouse,  etc.; 
ta  Provence,  Toulon,  Cannes,  Fréjus,  etc.;  Corse,  if  Avril-juin. 

S.  cotmiGEVio-LAxiFLORA  Noulet , rapp.  acad.  Toulouse,  1854; 
S.  laxifloro-cordigera  Timbal,  mém.  hybr.  p.  26,  t.  2,  f.  15;  S. 
triloba  Lloyd,  fl.  Loire-Lnfér.  éd.  1 , p.  255  et  éd.  2,  p.  442;  Le 
Gall,  fl.  Morb.  595  [non  alior.  ; an  Viv.  ?).  — Le.  Viv.  fragm. 
t . 12,  f.  1 ; Rchb.  ic.  vol.  15,  t.  86. — Fleurs  4-12,  en  grappe  lâche 
et  allongée  ; bractées  lancéolées  à peu  près  de  la  longueur  des 
fleurs.  Périgone  à trois  divisions;  les  externes  ovales-lancéolées, 
rapprochées  et  même  un  peu  soudées,  mais  plus  souvent  libres  et 
étalées;  les  2 intérieures  lancéolées-étroi tes , presque  semblables 
aux  externes  et  parcourues  par  5-5  nervures  qui  se  prolongent 
jusqu  à leur  sommet.  Label  le  tantôt  profondément,  tantôt  superfi- 
ciellement  trilobé,  d’un  pourpre  un  peu  clair  tirant  sur  le  rose, 
tronqué  ou  en  cœur  à la  base  qui  porte  deux  gibbosités  séparées 
parun  sillon;  lobes  latéraux  étalés  et  non  dressés,  demi-circu- 
laires, dentés;  lobe  moyen  presque  glabre,  non  réfléchi,  triangu- 
laire, aigu  ou  obtus,  et  un  peu  contourné  au  sommet,  dépassant 
un  peu  les  2 latéraux.  Gynostème  terminé  par  un  appendice  presque 
aussi  long  que  lui.  Feuilles  lancéolées-linéaires.  Tige  de  2-5  déci- 
mètres. Deux  tubercules  radicaux  sessiles.  — Les  figures  de  Rei- 
chenbach  et  de  Viviani  représentent  bien  notre  plante,  qui  est  pro- 
bablement identique  à celle  de  ces  auteurs.  Des  observations,  qui 
nous  paraissent  concluantes,  assignent  à cette  plante,  pour  parents, 
le  Serapias  cordigera  et  VOrchis  laxiforci. 

Hab.  Loire-Inférieure;  Vendée;  Morbihan  (voir  Lloyd).  Mai-juin. 

Oes.  L’hybride  que  nous  venons  de  décrire  appartient  incontestablement 
au  genre  Serapias,  et  le  nom  de  genre  n’est  point,  dans  ce  cas,  sujet  a discus- 
sion. Nous  n’avons  point  admis  le  genre  Isias,  parce  que  nous  avons  observé, 
ainsi  que  le  dit  M.  Noulet  dans  son  rapport,  non-seulement  sur  des  exem- 
plaires distincts,  mais  sur  le  même,  le  passage  des  divisions  périgonales  plus 
ou  moins  soudées,  aux  divisions  libres  et  étalées. 

Pour  désigner  la  parenté  de  cette  hybride,  appartenant  à deux  genres 
différents,  nous  avons  simplement  changé  la  forme  des  lettres  de  la  deuxième 
partie  du  nom  spécifique  emprunté  à la  nomenclature  de  Schiede.  De  plus, 
nous  avons  eu  soin  de  laisser  en  première  ligue  le  nom  de  l’espèce  dont  le 
genre  a été  conservé,  c’est-à-dire  dont  les  caractères  génériques  ont  persisté 
malgré  l’influence  de  l’hybridation. 

S.  i.ONGiPKTALO-i.^iFiofi/r  Noulet , rapp.  acad.  Toulouse , 
1854;  S.  laxifloro-longipetala  Timbal , mém.  hybr.  p.  26,  t.  2,  f. 
14  A et  B ; S.  triloba  Dupuy,  ap.  Noulet , fl.  s.  pyr.  suppl.  55 
(non  Viv. , mec  Lloyd);  S.  purpurea  Doumenjon,  suppl.  herb.  1851 , 
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p.  ru? — Fleurs  4-8,  en  grappe  làclie;  bractées  lancéolées,  aussi 
longues  (jue  la  fleur.  Périgone  à 3 divisions  externes  libres  et  plus 
ou  moins  étalées,  rarement  commentes,  plus  ou  moins  soudées  ; les 
2 intérieures  ovales-lancéolées,  presque  semblables  aux  externes  et 
parcourues  par  3-5  nervures  qui  se  prolongent  jusqu’à  leur  som- 
met. Label  le  plus  ou  moins  profondément  trilobé,  d’un  pourpre 
foncé,  tronqué  ou  un  peu  atténué  à la  base  qui  porte  2 gibbosités 
séparées  par  un  sillon  profond;  les  2 lobes  latéraux  étalés , arron- 
dis et  finement  crénelés;  lobe  moyen  non  réfléchi , ovale-lancéolé, 
presque  entier  ou  crénelé,  glabre , un  peu  contourné  au  sommet, 
deux  fois  plus  long  que  les  latéraux.  Gynostème  terminé  par  un  ap- 
pendice qui  égale  à peine  la  moitié  de  sa  longueur.  Feuilles  lan- 
céolées-linéaires.  Tige  de  1-2  décimètres.  Deux  tubercules  ovoïdes, 
presque  sessiles.  — Nous  possédons  un  exemplaire  dont  une  partie 
des  fleurs  a les  divisions  périgonales  soudées  jusqu'au  sommet,  tan- 
dis que  d'autres  ont  ces  mêmes  divisions  libres  et  demi-étalées. 

Ilab.  Filtre  Auch  et  Miramte,  dans  une  prairie  humide  (Ditpmj  et  Houx). 

Mai-juin. 


Ous.  M.  Timhal-Lagrave  nous  a communiqué  la  description  et  le  dessin 
d une  fleur  du  S.  purpurea  Doumenj.  qu’il  regarde  comme  une  plante  hybride, 
a laquelle  il  donne  le  nom  de  S.  Ixnquo-laxiftoru.  Celle  plante  ne  différant  de 
celle  (pie  nous  venons  de  décrire  que  par  'a  forme  du  Libelle,  dont  le>  lobes 
latéraux  so  it  moins  distincts,  nous  avons  cru  pouvoir  le  rapporter  ici  en 
synonyme,  d’autant  plus  que  le  S.  ton  qi  pet  a la  croit  également  dans  la  même 
localité. 

M.  Timbal  nous  a également  signalé  un  autre  Serapias  hybride  auquel  il 
donne  le  nom  de  S.  lonqipetnlo-mililaris . Celui-ci  est  remarquable  par  son  la- 
belle  trilobé,  dont  les  2 lobes  latéraux  sont  quadrangulaires  et  dentés  exté- 
rieurement, et  dont  le  lobe  moyen  est  au  moins  de  moitié  plus  étroit  et  plus 
long  que  les  2 latéraux.  Cette  plante  nous  est  trop  peu  connue  pour  pouvoir 
faire  plus  que  d appeler  sur  elle  l’attention  des  botanistes. 


X.  lovuriiux  Poil.  ver.  3,  p.  30  (1822);  Tcnore , syll.  458; 
S.  pseudo-cordigera  Moric.  ven.  374  1820  ; Rchb.  ic.  vol.  15, 
p.  12,  /.  89;  S.  oxijglottis  Rchb.  fl.  exc.  130;  S.  lancifera  St-Am. 
fl.  ag.  578  (1821);  S.  hirsuta  Lap.  abr.  551  (1813);  Ilelleborinc 
longipetala  Tenore , fl.  nap.  prod.  p.  53  (181  1);  Sebast.  et  Maur. 
fl.  rom.  prod.  312,  t.  10,  f.  1 (1818);  II.  pseudo-cordigera  Seb. 
rom.  pi.  fasc.  1,  p.  14,  /.  4,  f.  1 (1813). — Billot , exs . n 0 1072!; 
Schultz , exs.  n°  1553!;  Rchb.  exs.  n°  1624! — Fleurs  en  épi 
ovoïde-allongé  dès  le  début  de  Lan  thèse  (6-1 0 centimètres);  bractées 
très-grandes , ovales-lancéolées,  acuminées,  dépassant  longuement 
les  fleurs.  Périgone  à 5 divisions  externes  lancéolées,  acuminées, 
soudées  dans  toute  leur  longueur;  les  2 intérieures  largement  ovales 
à la  base,  puis  brusquement  contractées  en  pointe  deux  fois  aussi 
longue  cj ne  le  limbe,  qui  est  traversé  par  5 nervures  dont  la  cen- 
trale se  prolonge  jusqu’au  sommet  de  la  pointe.  Libelle  trilobé, 
d’un  pourpre  noir,  lancéolé , accuminé  et  muni  à la  base  de  deux 
gibbosités  séparées  par  un  sillon;  lobes  latéraux  demi-circulaires  et 
obliques,  bien  plus  courts  que  le  moyen;  lobe  moyen  en  coin  à la 
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base,  lancéolé , deux-trois  fois  aussi  long  que  large , pubescent  en 
dessus.  Gyuostème  terminé  par  un  appendice  aussi  long  que  lui. 
Feuilles  lancéolées— linéaires.  Tige  de  3-4  décim.  Deux  tubercules 
presque  sessiles. 

Hnb.  Agen;  Toulouse;  Orthez;  Pyr.  centr.,  prairies  de  l’Escaladieu  près  de 
Bagnères-de-Bigorre;  Grasse;  Corse,  Ajaccio,  Sartène;  etc.  Mai-juin. 

&.  fi  jOWGii*ETAijo* MjIMCUa  Gren.;  S.  neglecta  de  Forestier 
mss.  ( non  de  Notaris ).  — Epi  de  2-6  fleurs;  bractées  acuminées, 
plus  longues  que  les  fleurs  et  rappelant  celles  du  S.  longipetala. 
Divisions  internes  du  périgone  longuement  acuminées,  ovales  ou 
lancéolées  à la  base,  parcourues  par  1-5  nervures.  Labelle  ovale- 
lancéolé  ou  lancéolé,  glabre  ou  très-légèrement  pubescent,  bigib- 
beux  à la  base.  Gynostème  terminé  par  un  appendice  aussi  long  ou 
un  peu  plus  court  que  lui.  Tige  de  2-5  décimètres  et  plus. 

1.  super-longipetalo-Lingua  Gren.  et  Phil. — Epi  allongé  (6-15 
centimètres),  à 5-6  fleurs  écartées.  Divisions  intérieures  du  péri- 
gone à base  lancéolée  et  munie  d’une  seule  nervure , terminées  par 
une  arête  2-5  fois  aussi  longue  que  le  limbe.  Appendice  du  gyno- 
stème aussi  long  que  lui.  Deux  tubercules  dont  l’un  sessile  et  l’autre 
pédonculé. 

2.  longipetalo-Lingua  Gren.  et  Phil. — Epi  court  et  presque  ca- 
pité,  composé  de  2-4  fleurs  imbriquées.  Divisions  internes  du  pé- 
rigone prolongées  en  arête  plus  longue  que  le  limbe  ; celui-ci  ci  base 
ovale  et  munie  de  3-5  nervures.  Labelle  ovale-lancéolé  (2  cent,  de 
long  sur  1 de  large),  légèrement  pubescent.  Gynostème  terminé  par 
un  appendice  de  moitié  plus  court  (pue  lui.  Deux  tubercules  sessiles. 
Billot , exs.  n°  1071  ! 

Ilnb.  Prairies  de  l'Escaladieu  près  de  Bagnères-de-Bigorre  ( Philippe , Bou- 
tigmj );  environs  de  Pau  (de  Forestier).  Mai-juin. 

S.  t^fiiSG»o-ïJo]!«iisBKTAiiA  Gren.  et  Philippe,  ann.  sc.  ncit. 
5e  sér.  vol.  19,  p.  154. — Epi  court  et  lâche,  à 2-4  fleurs  ; bractées 
ovales- acuminées,  plus  courtes  que  les  fleurs  écartées.  Divisions  in- 
térieures du  périgone  lancéolées-acuminées,  à arête  2-5  fois  aussi 
longue  que  le  limbe,  parcourues  par  5-5  nervures,  dont  la  moyenne 
se  prolonge  seule  jusqu’au  sommet  de  la  pointe.  Labelle  ovale-aigu 
(15  millimètres  de  long  sur  10-12  de  large),  glabre,  à base  légère- 
ment canaliculée  et  subbigibbeuse.  Gynostème  terminé  par  un  ap- 
pendice presque  aussi  long  que  lui.  Tige  de  2-3  décimètres.  Deux 
tubercules  dont  un  sessile  et  un  pédonculé.  — La  callosité  basilaire 
du  labelle  à peine  canaliculée  rapproche  beaucoup  cette  plante  du 
S.  Lingua,  dont  elle  a en  outre  le  port  et  les  bractées,  avec  des  di- 
mensions plus  grandes. 

llab.  Prairies  de  l'Escaladieu  près  de  Bagnères-de-Bigorre  (Philip.),  if  Juin. 
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H.  I, IMG  14  L.  sp.  17,44;  IX'.  fl.  fr.  3,  p.  27,0  et  7>,  p.  7,7,7,; 
Üul).  but.  448;  Lois.  galt.  2,  p.  271;  S.  glabra  Lap.  abr.  07,2. — 
le.  St- Am.  fl.  ag.  t.  8;  Moris.  h.  s.  12,  t.  14,  f.  7,,  uü2l.  Billot, 
exs.  1070!;  Endress,  exs.  ann.  1831!;  Rchb.exs.  I027>! — Fleurs 
eu  épi  ovoïde-allongé,  pauci llore  (2-4  fleurs),  très-lâche  ; bractées 
lancéolées,  aiguës,  presque  de  moitié  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Périgone  à 7,  divisions  externes  lancéolées,  soudées  dans  toute  leur 
longueur;  les  2 intérieures  lancéolées , acuminées  et  insensiblement 
contractées  en  arête  presque  2 fois  aussi  longue  que  le  limbe; 
celui-ci  parcouru  par  cinq  fortes  nervures , dont  les  trois  centrales 
se  prolongent  en  se  réunissant  jusqu’au  sommet  de  la  pointe.  La- 
belle  trilobé,  d’un  pourpre  noir,  réfléchi,  rétréci  presque  en  onglet 
a la  base  et  muni  en  dessus  d une  seule  gibbosité  ; lobes  latéraux 
demi-circulaires;  lobe  moyen  largement  ovale-aigu  (l 2-1 5 milli- 
métrés de  long  sur  10-1 1 de  large),  glabre  ou  très- finement  pubes- 
cenl  a la  loupe.  Gynostème  terminé  par  un  appendice  de  moitié 
plus  court  que  lui.  Feuilles  lancéolées,  aiguës.  Tige  de  1-7,  déci- 
mètres. Deux  tubercules  radicaux  dont  l’un  sessile  et  l'autre  pèdon- 
culé.  — Plante  moins  élevée  et  moins  robuste  (pie  les  précédentes, 
et  à bractées  plus  courtes. 

liai).  L’ouest  de  la  France,  de  Bayonne,  Agen,  Toulouse  jusqu’à  Nantes  et 
au  delà;  le  Lot;  A 1 b i ; Pyr.  tenir.,  vallée  d’Aure,  Bagnëres  de-Iiigorre;  Port- 
Vendres,  Collioure,  Montpellier,  Hyères,  etc.;  Corse,  Ajaccio,  etc.  if  Mai-juin. 


S.  o€€u,tita  6ray,  ann.  sc.  nat.  sér.  2e,  vol.  G (I83G  , p.  1 10; 
Cavalier , not.  sur  2 pl . de  France  (1848);  S.  parviflora  Pari, 
giorn.  sc.  Sic.  fasc.  175.  p.  GG  (1837),  et  pl.rar.  Sic.  1,  p.  8, 
cum  ic.;  S.  laxiflora  Rclib.  ic.  vol.  13,  p.  13,  t.  90  et  147  (non 
( haub.'é  fl.  pelop  1838);  S.  Columnœ  Aunier , in  sched.  ap.  Rchb. 
L c. — Durieu , exs.  22G  ! — Fleurs  très-petites , en  épi  pauciflore 
(2-4  fl.),  allongé  dès  le  début  de  l’anthèse,  étroit  ('t  lâche;  bractées 
d'un  vert  légèrement  nuancé  de  violet,  ovales-lancéolées,  acuminées, 
à peu  près  de  même  longueur  que  les  fleurs.  Périgone  à divisions 
externes  ovales-lancéolées,  aiguës,  rapprochées  en  casque  et  libre* 
au  sommet;  les  2 divisions  internes  lancéolées’,  acuminées,  parcou- 
rues par  3 nervures  dans  la  partie  dilatée.  Labelle  petit  (10-12  mil  L 
de  long  sur  3-5  de  large),  et  à peine  plus  long  que  le  casque,  trilobé, 
pourpré,  muni  à la  base  de  deux  gibbosités  parallèles  et  semblables 
à 2 petites  arêtes  séparées  par  un  sillon  ; lobes  latéraux  arrondis,  dres- 
sés et  entièrement  cachés  dans  l’intérieur  du  casque  ; lobe  moyen 
atténué  à la  base,  lancéolé  et  plus  étroit  (pie  les  2 latéraux,  réfléchi 
et  atteignant  éi  peine  le  sommet  de  l’ovaire ,*muni  à la  base  de  petits 
poils  peu  apparents.  Gynostème  un  peu  aenminé.  Feuilles  lancéo- 
lées-linéaires.  Tige  de  1-2  décimètres.  Deux-trois  tubercules  sub- 
globuleux, sessiles  ou  pédoneulés. — Cette  plante  a l’aspect  du  S.  Lin- 
gua  très-réduit,  mais  l’épi  est  bien  plus  étroit,  moins  coloré,  et  les 
fleurs  sont  i à 5 fois  plus  petites. 

Ilcib.  Environs  de  Toulon  (Cavalier).  U.  Mai. 
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ACERAS.  (R.  Rr.  h.  kew.  191,  part.) 

Périgone  à divisions  externes  commentes  en  casque  ou  étalées. 
Labelle  trilobé,  dépourvu  ou  muni  d’éperon  plus  ou  moins  long. 
Anthère  dressée;  masses  pol  1 iniques  portées  par  des  caudicules  dis- 
tincts et  insérés  sur  un  rétinacle  unique , renfermé  dans  une  seule 
bursicule.  Gynostème  non  prolongé  en  bec.  Ovaire  contourné.  — 
Ce  genre  ainsi  constitué  est  essentiellement  artiüciel,  et  il  réunit 
des  espèces  qui  n’ont  guère  entre  elles  que  les  rapports  de  la  tribu 
à laquelle  ils  appartiennent. 

, — ' 

a.  Labelle  dépourvu  d’éperon. 

A.  anthropoi»»©».*  II.  Br.  I.  c.;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  37  ; 
Coss.  et  Gerrn.  par.  556;  Ophrys  anthropophora  L.  sp.  J 343;  DC. 
fl.  fr.  3,  p.  255;  Dub.  bot.  446;  Lois,  g ail.  2,  p.  269  ; Loroglos- 
sum  anthropophorum  Rick.  32  ; Himantoglossum  anthropopho- 
rumSpr.  syst.  5,  p.  694.—  Ic.  Vaill.  bot.  t.  31,  f.  19  et  20. 
Rchb.  exs.  n°  1 622  ! — Fleurs  en  épi  cylindraeé,  allongé  (5-1 5 cen- 
timètres), assez  lâche  ; bractées  blanchâtres,  membraneuses,  lan- 
céolées-sublinéaires,  acuminées,  plus  courtes  que  l’ovaire.  Divisions 
périgonales  externes  commentes  en  casque,  ovales-subobtuses,  uni- 
nerviées,  d’un  vert  jaunâtre,  bordées  et  rayées  de  brun.  Labelle 
d’un  jaune  ferrugineux,  trilobé  et  plus  long  que  l’ovaire;  lobes  la- 
téraux (iliformes;  lobe  moyen  plus  large  et  plus  long  que  les  laté- 
raux, bifide  et  à subdivisions  étroites  et  presque  parallèles.  Feuilles 
infér.  5-6,  rapprochées,  oblongues-lancéolées , dressées-élalées. 
Tige  de  2-4  décim.,  nue  sous  l’épi.  Deux  tubercules  globuleux. 

llab.  Prés  secs,  pelouses  et  pâturages  arides,  dans  toute  la  France. 

Avril-juin. 

b Labelle  muni  d’un  éperon. 

1.  Eperon  4-5  fois  plus  court  que  l’ovaire. 

A.  Anrr«iii©p©i*i0$>i8.o-Mju tjris  Gren.  et  Godr.  ; A.  Wed- 
delii  Gren.  mss.;  Orchidée  hybride  JVedd.  ann.  sc.  nat.  3e  sér., 
vol.  18,  p.  5,  et  exsicc.! — Epi  cylindrique,  allongé  (i  décimètre), 
lâche;  bractées  d’un  blanc  verdâtre,  membraneuses,  lancéolées- 
sublinéaires,  acuminées,  plus  courtes  que  Vovaire.  Divisions  pé- 
rigonales externes  conniventes  en  casque,  ovales-subobtuses,  bi- 
nerviées,  d’un  vert  très-légèrement  rosé,  bordées  d’un  pourpre  clair. 
Labelle  d’un  pourpre  clair  dans  son  pourtour,  blanchâtre  et  ponc- 
tué de  pourpre  au  milieu,  trilobé,  plus  long  que  Vovaire;  lobes  la- 
téraux (iliformes;  lobe  moyen  plus  large  et  plus  long  que  les  laté- 
raux, bifide,  à subdivisions  un  peu  élargies  et  divergentes;  éperon 
très-court  (2  millimètres),  égalant  à peine  le  quart  de  l’ovaire. 
Feuilles  inférieures  oblongues  ou  oblongues-lancéolées,  aiguës  ou 
obtuses.  Deux  tubercules  ovoïdes. — Cette  plante  a entièrement  l’as- 
pect de  VA.  anthropophora. 

Ilab.  Foret  de  Fontainebleau  près  de  Paris  ( Weddel .).  ^ Mai-juin. 
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4.  «i:\nihoiu  Boiss.  voy.  r>9 5 ; A.  intacta  Ilchb.  ic.  vol.  15, 
p.  2,  t.  148;  A.  secundîflora  Lindl.  bot.  reg.  t.  1525;  Satyrium 
maculdtum  Desf.  ntl.  2,  p.  510  (1708);  S.  densiflorum  Brot.  fl. 
lus.  1,  }).  22;  Orchis  intacta  Link  in  Sc/trad.  diar.  1700),  p.  11; 
O.  atlantica  Willd.  sp.  4,  p.  42;  O.  secundi/lora  Bertol.  am.  82, 
et  jl.  ital.  9,  p . 535;  Dub.  bot.  445;  Lois,  gall . 2,  p.  255;  Ifi- 
mantoglossum  secundi/lorum  Ilchb.  fl.  exe.  120;  üphrys  densi/loru 
Desf.  ann.  mus.  10,  p.  228,  t.  15.  — Soleir.  exs.  n°  41  ! — Heurs 
en  épi  cylindrique , étroit  et  très-dense;  bractées  lancéolées,  acu- 
minées,  blanchâtres,  membraneuses,  plus  courtes  que  l’ovaire.  Di- 
visions périgonales  externes  conniventes,  soudées  inférieurement, 
libres  au  sommet,  lancéolées,  blanchâtres  ou  d’un  rose  très-pâle 
avec  des  nervures  plus  foncées;  les  latérales  gibbeuses  à la  base. 
Labelle  d’un  rose  pâle,  triüde,  plus  court  que  l’ovaire.  Divisions 
latérales  linéaires;  division  moyenne  plus  large  et  plus  allongée, 
bi-trilide  au  sommet,  ou  bifide  avec  une  dent  dans  l’angle  de  la 
bifurcation;  éperon  très-court  (2  millimètres),  grêle  et  conique, 
égalant  à peine  le  quart  de  la  longueur  de  l’ovaire.  Feuilles  infé- 
rieures ovales-oblongues , souvent  mucronées;  les  supérieures 
oblongues-lancéolées,  aiguës;  toutes  ordinairement  maculées  de 
pourpre.  Deux  tubercules  ovoïdes-allongés. 

Ilab.  Pjr.  or.,  Collioure,  Perpiguan,  etc.;  Marseille,  Toulon,  Iljères,  Fré- 
jus, etc.;  Corse,  Ajaccio.  Sartène,  etc.  '«f  Avril-mai. 

Ons.  Si  l’on  voulait  absolument  tenir  compte  de  la  priorité,  il  faudrait  adopter 
pour  cette  plante  le  nom  d . iceras  mandata,  attendu  que  le  nom  spécifique 
u intacta,  » admis  par  Reiehenbach  et  appartenant  à Link,  est  presque  de 
deux  ans  plus  récent  (pie  celui  de  Desfontaines.  Toutefois,  pour  ne  pas  sur- 
charger encore  la  nomenclature  d’un  nom  nouveau,  nous  avons  cru  pouvoir 
adopter  le  nom  qui  rappelle  le  caractère  le  plus  saillant  de  l’espèce. 


4.  i o\<.aitiiA4  n:%TA  Ilchb.  ic.  vol.  15,  p.  5,  t.  27  et  149  ; 
Orchis  longibracteala  liiv.  cent.  1,  p.  57,  t.  4;  D ('.  fl.  fr.  5, 
p.  330;  Dub.  bot.  445;  O.  Roberliana  Lois.  gall.  2,  p.  25G,  /.  21  . 
— Fleurs  en  épi  très— am  pie,  assez  dense,  tantôt  al  longé— subcyl  in  - 
drique,  tantôt  ovoïde-oblong  ; bractées  foliacées,  vertes,  lancéolées- 
linéaires,  acuminées,  dépassant  l'ovaire  et  même  les  fleurs.  Divi- 
sions périgonales  externes  ovales,  obtuses,  plurinerviées,  pourprées 
et  veinées  de  vert  en  dehors,  rosées-verdâtres  et  ponctuées  de  rouge 
en  dedans;  divisions  internes  lancéolées,  binerviées.  Labelle  une 
fois  plus  long  que  le  casque,  d’un  pourpre  foncé  antérieurement  et 
sur  les  bords , d’un  rose  pâle  et  ponctué  de  pourpre  au  centre,  b i- 
partite; divisions  latérales  lancéolées,  courbées  en  dedans  ; division 
moyenne  plus  large,  plus  allongée,  bilobée  ou  bifide,  à lobules  di- 
vergents ; éperon  gros,  court , obtus,  égalant  à peine  le  quart  de 
la  longueur  de  l’ovaire.  Feuilles  très-grandes,  largement  elliptiques 
ou  elliptiques-oblongues  (4-5  centimèt.  de  large  sur  7-12  de  long), 
mucronées,  d’un  beau  vert;  les  supérieures  lancéolées.  Tige  de 
2-7  décimètres.  Deux  tubercules  ovoïdes,  très-gios. 
liait.  Toulon,  II \ ères,  Fréjus,  etc.;  Corse,  Ajaccio,  e.c.  Février-mars. 


A.  hiiüim  Lindl.  orch.  282;  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  5,  t.  8 ; 
Satyrium  hircinum  L.  sp.  1557;  Orchis  hircina  Crantz , stirp. 
aust.  484  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  250;  Dub.  bot.  44G  ; Lois.  qall.  2, 
p.  266;  Loroglossum  hircinum  Rich.  ami.  mus.  4,  p.  54;  Himan- 
toglossum  hircinum  Spr.  syst.  5,  p.  694.  — le.  Vaill.  bot.  t.  50, 
f.  6;  Hall.  helv.  t.  25;  Morts,  hist.  s.  12,  t.  12,  f.  Il,  n°  9. — 
Fleurs  exhalant  une  odeur  de  bouc  très-forte,  disposées  en  long 
épi  oblong-cylindracé  (1-5  décimètres  de  long)  ; bractées  linéaires, 
membraneuses,  plus  longues  que  Y ovaire,  à 5-5  nervures.  Divisions 
périgonales  externes  conniventes  en  casque  globuleux,  verdâtres, 
rayées  et  ponctuées  de  pourpre  en  dedans;  les  intérieures  linéaires, 
uninerviées.  Label  le  très-allongé , ci  5 divisions  linéaires , roulées 
en  spirale  pendant  la  pré  floraison,  à base  crénelée-dentée  depuis 
son  insertion  à sa  trifurcation  ; divisions  latérales  bien  plus  courtes 
et  plus  étroites  que  la  moyenne,  ondulées-crépues  surtout  à la  base  ; 
division  moyenne  sublinéaire,  très-longue  (4-6  centimètres),  2-5 
fois  plus  longue  que  Vovaire,  un  peu  contournée  en  spirale  même 
après  l’épanouissement,  tronquée  et  bi-tridentée  au  sommet;  épe- 
ron très-court  (2-5  millimètres),  égalant  à peine  le  quart  de  la  lon- 
gueur de  l’ovaire.  Anthère  dressée,  à lobes  séparés  par  un  appen- 
dice charnu.  Feuilles  oblongues-lancéolées  ou  ovales-lancéolées. 
Tige  de  4-8  décimètres.  Tubercules  ovoïdes. 

liab.  Coteaux  pierreux,  terrains  sablonneux,  dans  toute  la  France  et  en 
Corse,  if  Mai-juillet. 

2.  Eperon  à peu  près  de  la  longueur  de  l’ovaire. 

A.  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  6,  t.  9;  Orchis  pyra- 

midalis  L.  sp.  1552;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  246;  Dub.  bot.  446;  Lois, 
g ail.  2,  p.  265;  O.  condensata  Desf.  atl.  2,  p.  516  ; Anacamptis 
pyramidalis  Rich.  mém.  mus.  4,  p.  41.  — le.  Vaill.  bot.  t.  51, 
f.  58  et  59;  Hall.  helv.  t.  55,  f.  1.  Rchb.  exs.  n°  554  ! — Fleurs 
en  épi  compacte  et  court,  ovoïde  ou  oblong,  d’un  rose  vif;  brac- 
tées rosées,  linéaires,  subulées,  aussi  longues  que  l’ovaire.  Divi- 
sions périgonales  externes  étalées,  ovales-lancéolées;  les  intérieures 
presque  semblables  aux  externes.  Labelle  étalé,  muni  vers  la  base 
et  en  dessus  de  2 petites  lamelles  saillantes,  trilobé,  à lobes  presque 
égaux  entiers  ou  dentés  au  sommet;  éperon  linéaire,  égalant  ou 
dépassant  l’ovaire.  Anthère  à lobes  contigus.  Feuilles  d’un  vert  clair, 
lancéolées-linéaires.  Tige  de  5-5  décimètres.  Tubercules  ovoïdes 
ou  subglobuleux. 

llab.  Pelouses  sèches,  coteaux  arides,  dans  toute  la  France,  if  Mai-juillet. 

A.  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  171,  t.  147;  Anacamptis 

Durandi  Rréb.  fl.  norm.  258. — Fleurs  en  épi  compacte  et  court; 
bractées  purpurines,  linéaires,  subulées,  un  peu  plus  courtes  que 
l’ovaire.  Divisions  périgonales  externes  dressées  et  rapprochées  en 
casque.  Labelle  indivis,  rhomboïdal,  pointu,  entier  ou  un  peu  den- 
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télé,  portant  à la  hase  deux  lamelles  saillantes;  éperon  plus  court 
({uc  ioraire.  Feuilles  lancéolées-linéaires.  Tige  de  5-5  décimètres. 
Tubercules  ovoïdes  ou  subglobuleux.  — Le  reste  comme  dans  1\4. 
pyramidalis  dont  i!  a le  port,  et  dont  il  n’est  peut-être  qu’une  hy- 
bride. Cette  plante  aurait  du  prendre  le  nom  d’vlceras  Durandi. 

llaU.  Environs  de  Cambremer  dans  le  Cahados  (Durand  - Duquesneij  ). 
^ Juin. 


H.  Deux  ré tinacles. 

ORCflIS.  (L.  gen.  1009  pari.) 

Périgone  à divisions  extérieures  presque  égales,  dirigées  d’un 
seul  ‘‘oté,  convergentes  ou  étalées,  la  supérieure  connivente  en 
casque  avec  les  deux  intérieures;  labelle  prolongé  en  éperon  et  à 
trois  lobes  plus  ou  moins  profonds;  le  moyen  entier,  bi lobé  ou  bi- 
fide. Anthère  dressée,  à loges  contiguës  et  parallèles;  masses  polli- 
niques  naissant  de  deux  rétinacles  (glandes  polliniques)  distincts , 
nus,  ou  renfermés  dans  une  seule  bursicule  biloculairc  (repli  mem- 
braneux du  stigmate).  Staminodes  petits,  obtus. 

Ous.  Si  les  rétinacles,  dont  les  fonctions  sont  peu  connues,  peuvent  être  re- 
gardés connue  des  organes  d une  certaine  valeur,  il  ne  nous  a pas  paru 
utile  d'accorder  la  même  importance  aux  bursicules,  à ces  replis  membra- 
neux qui,  lorsqu'ils  existent,  enveloppent  ces  organes  glanduleux,  mais  qui 
manquent  souvent.  En  conséquence,  nous  n’avons  pas  cru  devoir  conserver 
les  genres  fondes  à peu  près  exclusivement  sur  cet  organe,  et  nous  avons  en 
partie  reconstitué  le  genre  linnéen  Orrhis.  Les  genres  fondés  sur  les  bursi- 
cules nous  semblent  trop  artificiels,  et  de  plus  ils  ont  l’inconvénient  de  séparer 
des  especes  qui  ont  entre  elles  une  trop  incontestable  affinité. 


Sect.  t . Euorcbis.  — Deux  rétinacles  renfermés  dans  une  seule  bursicule. 

a.  Herorcbis I.indl.  Divisions  externes  du  périgone  ronnivenles  cl  en  casque. 

b.  Androrchis  Lindl.  Divisions  latérales  externes  du  périgone  (talées  ou 

réfléchies. 

Sert.  2.  Platanth  ta  a Rich. — Deux  rétinacles  dépourvus  de  bursicules ; labelle 
indivis. 

Sect.  ô.  Gymnadkinia  R.  Rr. — Deux  rétinacles  dépourvus  de  bursicules  ; labelle 
trilobé  ou  tridentè. 


Sect.  t.  Euorchis. — Deux  rétinacles  renfermés  dans  une  seule  bursicule. 
a.  Herorcbis  Lindl.  Divisions  externes  du  périgone  conni ventes  et  en  casque. 
t.  Labelle  indivis  ou  obscurément  lobe.  Tubercules  entiers. 

O.  FAPIUOVACKI  L.  sp.  1351  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  249;  Dub. 
bot.  444  ; Noul.  fl.  pijr.  607;  O.  rubra  Lois,  ejall.  2,  p.  266  ; 
Balb.  fl.  lyonn.  1,  p.  692.  — le.  Jacej.  ic.  rar.  t.  183;  Bchb.  ic. 
vol.  13,  t.  10;  Timbal , mém.  hybr.  orch.  15,  t.  1 , f.  2.  Bchb.  exs. 
n°  211  ! — Fleurs  peu  nombreuses  (2-12),  en  épi  ovoïde,  lâche, 
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s épanouissant  successivement  ; bractées  lin  peu  plus  longues  que 
l’ovaire,  oblongucs  et  obtuses,  multinerviées,  purpurines.  Périgone 
a divisions  externes  commentes  en  casque  allongé , un  peu  étalées 
au  sommet,  ovales-lancéolées,  toutes  égales,  d’un  pourpre  écarlate. 
Labelle  grand  et  de  forme  variable,  tantôt  orbiculciire , tantôt  oblong, 
tantôt  subrhomboïdal  (O.  rubra  Jacq .),  à bord  entier  ou  crénelé- 
I denticulé,  à fond  blanc  ou  d’un  violet  vineux,  avec  des  stries  d’un 
î rouge  obscur  ; éperon  cylindracé,  pendant,  ou  parfois  ascendant 
) (O.  decipiens  Bicinca ),  plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  lancéolées 
i ou  lancéolées-linéai res,  aiguës,  ordinairement  nombreuses,  toutes 
et  surtout  les  supérieures  engainantes  et  enveloppant  la  lige.  Celle- 
ci  de  1-5  décimètres,  arrondie,  raide.  Tubercules  subglobuleux, 
presque  sessiles. 

Ilab.  Lyon,  à la  Pape  et  sur  le  plateau  entre  la  Pape  et  Néron  ; Toulouse, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Garonne  au-dessous  de  Portet;  Corse,  Ajaccio,  Bo- 
nifacio,  Bastia,  etc.  X Juin. 

O.  ill  ou  no-s» .%  b»  b lion  ace  a Timbal , mém.  orch.  p.  14,  t.  4, 
f.  5.  — Fleurs  peu  nombreuses  (5-8),  en  épi  court  et  lâche,  s'épa- 
nouissant toutes  à la  fois  ; bractées  de  même  longueur  que  l’ovaire, 
lancéolées,  obtuses,  multinerviées,  purpurines.  Périgone  à divi- 
sions externes  rapprochées  en  casque  et  un  peu  étalées  au  sommet, 
ovales-lancéolées,  d’un  pourpre  foncé.  Labelle  étalé,  de  moitié  moins 
grand  que  celui  de  VO.  papilionacea,  mais  double  ou  triple  de  celui 
de  VO.  Morio,  plus  large  que  long,  émarginé  au  sommet  et  présen- 
tant deux  dents  latérales  ou  lobes  rudimentaires,  d’un  pourpre  un 
peu  plus  clair  que  le  casque  avec  des  stries  plus  foncées,  et  ponctué 
de  houppes  purpurines  vers  son  milieu  ; éperon  cylindracé,  pendant, 
plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  iancéoJées-îinéai res  ; les  inférieures 
étalées;  les  supérieures  engainantes  dans  toute  leur  longueur.  Tige 
de  1-2  décimètres.  Tubercules  presque  globuleux  et  sessiles.  — 
Cette  plante,  malgré  son  épi  de  couleur  plus  foncée,  a l’aspect  de 
VO.  papilionacea  par  ses  grandes  fleurs  à divisions  commentes  un 
peu  étalées  au  sommet,  par  son  labelle  grand  et  semblablement 
nervié , par  son  éperon  descendant.  Il  se  rapproche  de  VO.  Morio 
par  ses  fleurs  toutes  épanouies  à la  fois,  par  les  divisions  du  casque 
obtuses , par  la  forme  du  labelle  presque  lobé  et  ponctué,  enfin 
par  ses  bractées  plus  petites. 

Hab.  Environs  de  Toulouse,  dans  la  prairie  de  Portet  (Timbal).  if  Juin. 

2.  Labelle  trilobé  ; lobe  moyen  émarginé  ou  bilobè. 

O.  Morio  L.  sp.  1353  ,DC.  fl.  fr.  3,  p.  246  ; Dub.  bot.  444; 
Lois.  gall.  2,  p.  263.  — le.  Hall.  helv.  t.  30,  f.  1 ; Vaill.  bot.  t.  51 , 
f.  13  et  14  ; Fuchs , hist.  559;  Timbal , mém.  hybr.  orch.  p.  13, 
t.  \ , f.  i;  Rchb.  ic.  vol.  1 3,  t.  11.  Billot , exs.  n°  172  ! ; Fries , herb. 
norm.  fa.se.  1,  n°  66  ! — Fleurs  6-8,  en  épi  court  et  lâche,  épa- 
nouies toutes  ensemble;  bractées  étroitement  lancéolées,  presque 
obtuses,  les  inférieures  trinerviées,  les  supérieures  uninerviées, 
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membraneuses-pcllucides,  purpurines,  à peu  prés  égales  a V ovaire . 
Périgone  à divisions  externes  obtuses,  commentes  en  casque  su  h— 
globuleux,  d’un  pourpre  foncé  veiné  de  vert.  Labelle  (te  forme  va- 
riable, plus  large  que  long,  plus  ou  moins  trilobé;  lobe  moyen 
court,  émarginé  ousubbilobé,  ponctué  de  houppes  purpurines; 
lobes  latéraux  un  fieu  repliés  en  arrière  ; éperon  ascendant  ou  ho- 
rizontal, cylindracé,  tronqué  et  non  bifide  au  sommet,  presque  de 
moitié  plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  infér.  lancéolées-étroites, 
subaiguës,  non  mucronées , étalées;  les  moyennes  et  les  supérieures 
engainantes  et  enveloppant  la  tige.  Tige  de  1-5  décimètres.  Tuber- 
cules deux,  subglobuleux,  presque  sessiles. — Fleurs  presque  une 
fois  plus  grandes  que  celles  des  deux  espèces  suivantes,  purpurines 
et  rarement  blanches. 

Ilr.b.  Prairies  et  clairières  des  bois  dans  toute  la  France,  excepté  peut-être 
dans  la  région  méditerranéenne,  où  il  est  remplacé  par  Vf),  picta.  ~ Mai-juin. 


O.  picta  Lois.  nouv.  not.  59  et  fi.,  gall.  2,  p.  205  ; Bob.  cat.  79; 
Perreym.  cat.  58;  Castagne , cat.  128. — Scltullz , exs.  n°  548!  — 
bractées  étroitement  lancéolées,  aiguës,  uni-trinerviées,  un  peu 
plus  courtes  que  l’ovaire.  Périgone  à divisions  externes  très-obtuses. 
Labelle  large,  presque  blanc  ponctué  de  rouge  et  entouré  d’une 
bande  de  même  couleur,  à lobe  moyen  ordinairement  court  ; éperon 
ascendant  ou  horizontal,  presque  aussi  long  que  l’ovaire  et  souvent, 
clavi forme , à sommet  tronqué  et  non  bifide.  Feuilles  lancéolées- 
étroites,  aiguës  et  mucronées.  Tige  de  1-2  décimètres.  Tubercules 
deux,  subglobuleux  et  presque  sessiles.  — Le  reste  comme  dans 
\ O.  Mario  dont  il  est  très-voisin  et  dont  Heichenbach  lils  ne  le 
regarde  que  comme  une  variété  à épi  plus  grêle  et  à fleurs  de  moitié 
plus  petites.  Fleurs  purpurines,  rarement  blanches. 

liai.  La  région  méditerranéenne,  Cannes,  Il > ères , Toulon,  Marseille, 
Montpellier,  Narbonne,  Port-Vendres,  etc.  'U-  Avril. 


O.  Champ  a ga  un  au  Barnéoud , ann.  sc.  nat.  ann.  1845, 
p.  280. — Bractées  aiguës,  plus  courtes  que  l’ovaire.  Labelle  ponc- 
tué, à bords  entiers  ou  faiblement  denticulcs,  plié  dans  son  milieu 
de  manière  que  les  deux  moitiés  soient  parfaitement  adossées 
l’une  à l’autre,  à 5 lobes  dont  le  moyen  ordinairement  très-court; 
éperon  presque  aussi  long  que  l’ovaire , ascendant,  élargi,  tronqué 
et  bifide  au  sommet.  Feuilles  étroitement  lancéolées,  aiguës  et.  mu- 
cronées. Tige  de  1-5  décimètres,  un  peu  grêle.  Tubercules  subglo- 
buleux,  deux,  plus  souvent  trois  dont  un  ou  deux  longuement  pé- 
donculés  (1-5  centimètres),  ce  que  nous  n’avons  point  observé  dans 
les  deux  précédents.  — Le  reste  comme  dans  PO.  picta,  auquel 
Keiehenbach  le  réunit  en  simple  synonyme.  Cette  plante  croît  sou- 
vent en  touffes. 

Unit.  Coteaux  schisteux  des  environs  d lljcrcs.  '*f  Mars. 
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5.  Lubelle  trifide;  lobe  moyen  souvent  bifide. 

Bractées  égalant  au  moins  la  moitié  de  la  longueur  de  l'ovaire. 

O.  ustWjATa  L.  sp.  1355;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  247;  Dub.  bot. 
445,  Lois,  gcill.  2,  p.  265. — le.  Hall.  helv.  t.  28,  f.  2;  Vaill. 
bot.  t.  51 , 55  et  56  ; Rchb . ic.  vol.  15,  t.  16.  Schultz , exs.  n°  528!; 
Billot , exs.  ?i°  855!  — Bradées  égalant  ou  dépassant  la  moitié  de 
la  longueur  de  l’ovaire,  membraneuses,  colorées,  uninerviées. 
Fleurs  petites , en  épi  dense  et  étroit,  à la  fin  un  peu  lâche  à la 
base.  Périgone  à divisions  conniventes,  brièvement  ovales  et  en 
casque  globuleux,  d’un  pourpre  foncé,  libres  jusqu  à la  base  ; di- 
visions intérieures  linéaires  - spatulées.  Labelle  triparti  te  , blanc 
ponctué  de  pourpre,  à lobes  latéraux  oblongs,  tronqués-dentés  au 
sommet  et  dirigés  presque  horizontalement;  lobe  moyen  à peine  plus 
large  que  les  latéraux,  bifide  au  sommet,  présentant  ordinairement 
une  dent  à l’angle  de  sa  bitîdité,  à lobules  courts  et  presque  paral- 
lèles; éperon  dirigé  en  bas , 5-4  fois  plus  court  que  Y ovaire. 
Feuilles  oblongues-lancéolées.  Tige  de  2-5  décimètres.  Tubercules 
entiers,  subglobuleux.  — Epi  d’abord  d’un  pourpre  noir,  puis  mar- 
bré de  blanc  et  de  pourpre. 

Hab.  Pâturages  des  coteaux;  à partir  des  bords  de  la  ra<  r jsuqu’au  Vilîars- 
d'Arèue  ( Mathonnet ),  dont  l’altitude  est  de  près  de  1,900  mètres.  2g  Mai-juin. 

c'oriopbiora  L.  sp.  1552;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  246;  Dub.  bot. 
445;  Lois.  gall.  2,  p.  265. — le.  Hall.  helv.  t.  54;  Vaill.  bot.  t. 
51,  f.  50,  51  et  52;  Rchb.  ic.vol.  15,  t.  15. — Bractées  égalant  en- 
viron la  longueur  de  l’ovaire,  membraneuses,  pâles,  presque  toutes 
uninerviées.  Fleurs  en  épi  dense  et  étroit.  Périgone  à divisions  ex- 
ternes conniventes  en  casque  oblong  et  acuminé , d’un  brun  rou- 
geâtre rayé  de  vert,  soudées  dans  leur  moitié  inférieure;  les  inté- 
rieures linéaires  et  soudées  aux  externes.  Labelle  pendant,  u’un 
pourpre  livide,  ponctué  de  rouge  , trifide  et  à lobes  presque  égaux 
et  indivis  ; le  moyen  ovcile-lancéolé,  entier  et  un  peu  plus  long  que 
les  latéraux  ; ceux-ci  rhomboïdaux,  un  peu  crénelés;  éperon  conique, 
dirigé  en  bas,  ordinairement  un  peu  plus  court  que  le  labelle  et  de 
moitié  plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  d’un  vert  gai,  étroitement 
lancéolées,  aiguës.  Tige  de  1-5  décim.,  feuillée  jusqu’au  sommet. 
Deux  tubercules  ovoïdes,  entiers.  — Fleurs  ordinairement  à odeur 
fétide  et  rappelant  celle  de  punaise. 

p.  fragrans.  Eperon  égalant  le  labelle  ordinairement  un  peu  plus 
long  et  plus  denté  ; fleurs  à odeur  agréable.  O.  fragrans  Poil.  elem. 
2,  t.  ult.  f.  2;  O.  Polliniana  Spr.  pug.  2,  p.  78;  O.  coriophora  P. 
Polliniana  Poil.  ver.  5,  p.  5.  M.  Godron  a découvert  à Pérols  près 
de  Montpellier  une  variété  inodore,  intermédiaire  au  type  et  à la 
variété  odorante. 

Hab.  Alsace;  Lorraine;  Champagne;  Bourgogne;  Paris;  Ailier;  Creuse;  Saône- 
et-Loire;  Cher;  Loir-et-Cher;  Loiret;  presque  tout  ie  centre  de  ta  France; 
le  Vigan  ; Pyrénées,  Baguères-de-Bigorre,  Mont-Louis,  etc.;  toute  la  région 
méditerranéenne;  remonte  dans  les  Alpes  jusqu’à  Gap.  ’ty  Mai-juin. 
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O.  nimiMU  A Scop.  carn.  2,  100;  llchb.  fil.  ic.  fl.germ. 

15,  p.  25,  t.  18  et  19;  0.  variegata  Ail.  ped.  2,  />.  147;  Lam.  dict. 
4,  p.  592;  / ) C.  fl.  fr.  5,  p.  248;  Dub.  bot.  445;  Lois.  güll.  2, 
]>.  205;  O.  Simia  Yill.  Dauph.  2,  p.  55;  Koch,  syn.  789;  O.  cer- 
copitheca  Lam.  dict.  4,  p.  595;  îior.  fl.  centr.  éd.  2,  p.  520; 
O.  Scopoli  Titubai,  diagn.  1850.  — le.  Jacq.  rar.  5,  t.  599;  Hall, 
helv.  t.  50,  f.  5.  Schultz , exs.  n°  1 150!;  Billot,  cxs.  n°  8501;  llchb. 
exs.  n°  725  ! — Bractées  à peu  près  de  la  longueur  de  l’ovaire,  pâles 
et  membraneuses,  lancéolées,  aiguës  et  acuminées,  uninerviées. 
Fleurs  en  épi  dense  et  court,  presque  globuleux,  à la  lin  un  peu  al- 
longé. Périgone  à divisions  externes  conniventes  en  casque  aigu  et 


acuminé,  d’un  blanc  rose  ou  lilas  ; les  intérieures  oblongues.  Labeile 
pendant,  d’un  lilas  pâle,  marqué  de  taches  rouges,  tri/ide,  à lobes 
latéraux  divariqués,  oldongs  et  tronqués  au  sommet,  souvent  denti- 
culés;  lobe  moyen  subitement  dilaté  en  cœur  renversé  ou  flabcl- 
li forme  et  présentant  ordinairement  une  dent  dans  l’angle  de  sa  bi- 
lidité,  à lobules  courts  et  divariqués  ou  nuis;  éperon  cvlindracé,  di- 
rigé en  bas,  surpassant  la  moitié  de  la  longueur  de  l'ovaire.  Femlles 
oblongues-lancéolées.  Tige  de  1-5  décimèt.  Tubercules  oblongs. — 
Fleurs  d’un  rose-lilas  pâle  ou  blanches. 

p.  acuminata.  Labeile  à divisions  latérales  presque  de  même  lar- 
geur dans  toute  leur  longueur,  la  moyenne  ordinairement  dabelli— 
forme  et  indivise.  O.  lactea  Pair.  dict.  4,  p.  594;  O.  acuminata 
Desf.  ail.  2,  p.  518;  O.  corsica  Viv.  fl.  cors.  16;  O.  Ténor  eau  a 
(îuss.  sgn.  sic.  555;  O.  Hanrici  Ifcnon,  ann.  soc.  agr.  9,  p.  722 
(mars  1846);  Jord.  fragm.  bot.  1,  p.  27,  t.  4 ( mai  1846). 


Hab.  Toulouse;  Lyon;  var.  p.  environs  du  Luc,  dans  le  Var;  Corse.  Boni- 
facio,  Bastia,  etc.  ^ Mars-avril. 

Ons.  I/O.  rercopitheca  Lam.,  d’après  tous  les  synonymes  cités,  sc  rapporte 
certainement  à la  plante  que  nous  venons  de  décrire.  Cependant  Lamarek  dit 
que  les  bractées  sont  courtes,  ce  qui  n'a  point  lieu  ici.  M.  Bureau,  dans  sa 
Flore  du  centre,  admet  les  mêmes  caractères.  Il  est  donc  possible  que  10.  tri- 
dent ata  puisse  se  présenter  avec  des  bractées  plus  courtes  que  nous  ne  les 
avons  décrites.  Dans  cette  hypothèse,  YO.  variegata  de  Lamarek  serait  un 
double  emploi  de  son  O.  rerropHhet  a;  et  cela  est  d'autant  pins  probable  que 
presque  tous  les  s\ nommes  de  10.  variegata  ont  trait  a la  même  plante,  que 
ceux  de  l'O.  eereopitheea. 


Bradées  au  moins  deux-trois  fois  plus  courtes  (pic  l'ovaire, 

O.  Si  vu  % Lam.  fl.  fr.  5,  p.  507  et  dict.  4,  p.  595;  l)C.  fl. 
fr.  5,  p.  249;  Dub.  bot.  445;  llor.  fl.  centr.  éd.  2,  p.  526;  O. 
tephrosanthos  Yill.  Dauph.  2,  p.  52  ; Lois.  gall.  2,  p.  265  ( exel . 
var.  p.  et  y.). — le.  YailLbot.  t.  51,  f.  25  et  26;  Coss.  et  Germ.  fl. 
par.  t.  52,  f.  K;  llchb.  ic.  vol.  15,  t.  21.  Billot,  exs.  n°  1551  ! — 
Bractées  5-4  fois  plus  courtes  que  l’ovaire.  Fleurs  en  épi  ovoïde  ou 
oblong.  Périgone  à divisions  externes  acuminées  , conniventes  en 
casque  ovoïde-acuminé,  d'un  blanc  rosé  ou  cendré  et  ponctué  de 
pourpre  en  dedans;  les  intérieures  linéaires.  Labeile  tripartile,  à 
lobes  latéraux  très-étroits;  lobe  moyen  linéaire  et  bifide , présen- 
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tant  une  dent  subulée  dans  l’angle  de  la  bifidité,  à lobules  linéaires , 
allongés,  aussi  étroits  et  à peu  près  aussi  longs  que  les  lobes  laté- 
raux ; éperon  un  peu  courbé,  égalant  environ  la  moitié  de  la  lon- 
gueur de  l’ovaire.  Feuilles  ovales-oblongues  , les  inférieures  parfois 
obovales.  Tige  de  5-6  décimètres.  Tubercules  ovoïdes. 

llab.  Alsace;  Lorraine;  Champagne;  environs  de  Paris;  l’ouest;  une  partie 
du  centre  de  la  France;  Lyon;  Toulouse;  Alpes  du  Dauphiné.  Mai-juin. 

uauTARis  L.  fl.  suec.  ed.  2 (1755),  p 510  et  sp.  1555 
(eœcl.  var.  p.  5.  e.)  ; Jacq.  rar.  5,  p.  16  ; O.  Rivini  Gouan,  ill. 
p.  74  (1775);  Timbal , mém.  hybr.  15;  O.  galeata  Lam.  dict.  4, 
p.  595  (1797)  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  249  ; Dub.  bot.  445  ; O.  tephro- 
santhos  var.  p.  Lois.  gall.  2,  p.  265;  O.  cinerea  Schrank , baier. 
fl.  241  ; Kirschlg.  prod.  161  ; O.  mimusops  Thuill.  par.  458.  — le. 
Fuchs , hist.  554;  Vaill.  bot.  t.  51,  f.  22-25-24;  Hall.  helv.  L28, 
f.  sin.  ; Jacq.  rar.  t.  598;  Timbal,  l.  c.  f.  5;  Coss.  et  Germ.  par. 
t.  52,  f.  H ; Rchb.  ic.  vol.  15,  t.  24.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  10, 
n°  61  ! ; Schultz,  exs.  n°  527  ! — Bractées  5-4  fois  plus  courtes 
que  l’ovaire.  Fleurs  en  épi  un  peu  lâche  , gros,  ovoïde  ou  oblong. 
Périgone  à divisions  externes  acuminées,  conniventes  en  casque 
ovoïde-aigu,  d'un  rose  pale  et  cendré,  ordinairement  ponctué  en 
dedans;  les  intérieures  sublinéaires  et  denticuléesà  la  loupe.  Labelle 
tri partite,  à lobes  latéraux  linéaires;  lobe  moyen  longuement  li- 
néaire à la  base,  puis  dilaté  et  bifide  au  sommet , avec  une  dent  dans 
l’angle  de  sa  bifidité,  à lobules  obovés  ou  oblongs , tronqués  ou  arron- 
dis au  sommet , trois-quatre  fois  plus  larges  et  plus  courts  que  les 
latéraux;  éperon  courbé,  égalant  environ  la  moitié  de  la  longueur 
de  l’ovaire.  Feuilles  oblongues.  Tige  de  5-6  décimètres,  robuste. 
Tubercules  ovoïdes. 

llab.  Régions  montagneuses  et  boisées,  prés  secs  ou  humides,  dans  presque 
toute  la  France,  if  Mai-juin. 

pijrpirea  Huds.  fl.  angl.  ed.  1 , p.  554  (1762);  Rchb.  ic.  fl. 
germ.  vol.  15,  p.  51  ; O.  fusca  Jacq.  austr.  4,  p.  507  (1  776);  Koch, 
syn.  788  ; Coss.  et  Germ.  par.  550  (var.  p.  excl.);  O.  militaris  UC. 
fl.  fr.  5,  p.  248;  Dub.  bot.  445;  Lois.  gall.  2,  p.  266;  O.  militaris 
var.  3.  et  y.  L.  sp.  1554;  O.  militarisé,  purpurea  Huds.  fl.  angl. 
ed.  2,  p.  586.  — Vaill.  bot.  t.  51,  f.  27  et  28  ; Hall.  helv.  t.  51  ; 
Jacq.  I.  c.  t.  507;  Coss.  et  Germ.  I.  c.  t.  52,  G,  f.  1 et  2,  non  5; 
Timbal,  mém.  hybr.  p.  4.  — Bractées  6-8  fois  plus  courtes  que  l’o- 
vaire. Fleurs  en  épi  dense,  gros,  ovoïde  ou  oblong,  obtus.  Périgone 
à divisions  externes  brièvement  aiguës,  conniventes  en  casque  ovoïde 
ou  globuleux , d’un  pourpre  foncé  presque  noir,  veiné-ponclué  ; les 
intérieures  linéaires.  Labelle  tripartite,  à lobes  latéraux  linéaires  ; 
lobe  moyen  s’élargissant  insensiblement  de  la  base  au  sommet,  bifide 
et  ordinairement  avec  une  dent  dans  l’angle  de  la  bifidité,  ci  lobules 
ordinairement  très-larges , un  peu  tronqués  ou  denticulés;  éperon 

tom.  m.  19 


ORCHIDÉES. 


2(J0 

courbé,  à peine  aussi  long  que  la  moitié  de  la  longueur  de  l'ovaire. 
Feuilles  amples,  oblongues,  luisantes,  d’un  beau  vert.  Tige  de  5-8 
décimètres,  très-robuste.  Tubercules  ovoïdes. 

p.  angustata.  Labelle  à lobules  du  lobe  moyen  seulement  un  peu 

plus  larges  que  les  latéraux.  ’ - 

Uub.  L’ouest,  le  nord  et  une  partie  du  centre  de  la  France.  if  Mai-juin. 

0.  pihi'ireo-iiilitarim  Gren.  et  Godr . — Fleurs  a casque 
d'un  pourpre  foncé  (comme  dans  I ’O.  purpurea),  ou  entièrement 
purpurines.  Labelle  à divisions  latérales  distantes  des  subdivisions 
du  lobe  moyen  , et  se  rapprochant  pour  la  forme  de  celles  du 
labelle  de  i().  militaris. 

1.  s u p e r-p  urpureo-milita  ri  s Timbal.  Bractées  3-4  lois  plus 
courtes  que  l’ovaire  (comme  dans  l’0.  militaris).  Epi  lâche,  ovoïde. 
Casque  d un  pourpre  brun , veine,  oblong,  a divisions  ovales-acu— 
minées.  Labelle  à divisions  latérales  linéaires  , obtuses,  très-dis- 
tantes des  subdivisions  du  lobe  moyen  ; celui-ci  a lobules  oblongs. 
Couleur  des  fleurs  de  10.  purpurea , dont  il  a le  port.  0.  Rivino - 
fusca  Timb.  mém.  hybr.  p.  10. 

o.  pur  pure  o-militaris  Timb.  Bractées  G-8  fois  plus  courtes  que 
l’ovaire  (comme  dans  O.  purpurea).  Epi  lâche,  conique.  Casque 
d’un  pourpre  brun , veiné,  oblong,  à divisions  ovales-subobtuses. 
Labelle  à divisions  latérales  très-distantes  des  subdivisions  du  lobe 
moyen  ; celui-ci  à lobules  étroitement  oblonys.  Couleur  des  fleurs 
de  V O.  ' purpurea  ; port  se  rapprochant  de  celui  de  l’O.  militaris. 
O.  super- fusco-Rivini.  Timb.  I.  c. 

3.  su  b -pu  rp  ureo  - rn  ili  t a ris  Timb.  Bractées  3-4  fois  plus  courtes 
que  l’ovaire,  c’est-à-dire  du  double  plus  longues  que  celles  de  l’O. 
purpurea.  Epi  dense  et  ovoïde  (comme  dans  l’O.  purpurea).  Casque 
de  couleur  purpurine , à divisions  ovales-subacuminées,  un  peu  éta- 
lées au  sommet.  Labelle  blanchâtre  ou  rosé,  maculé  au  centre  de 
petites  taches  purpurines  hérissées,  u divisions  latérales  très-dis- 
I an  ms  des  subdivisions  du  lobe  moyen  ; celui-ci  à lobules  arrondis, 
3-4  fois  plus  courts  et  plus  larges  que  les  divisions  latérales  ; éperon 
égalant  presque  la  moitié  de  la  longueur  de  l’ovaire.  Port  de  l’O. 
purpurea;  casque  de  couleur  purpurine,  intermédiaire  à celle  des 
O.  purpurea  et  militaris.  O.  fusco-Rivini  Timb.  I.  c.  ; O.  fusco- 
cincrea  Kirschlg.  fl.  als.  127;  O.  galeato-fusca  Godr.not.  fl.  Montp. 
1854  p.  28;  O.  Jacquini  Godr . fl.  lorr.  3,  p.  33;  O.  hybrida 
Rœngh.  ap.  Rchb.  ic.  vol.  13,  t.  25;  O.  fusca  p.  stenoloba  Coss.  et 

Gertn.  par.  t.  52,  G , f . 3. 

Uub.  Çà  et  là  avec  les  parents;  Toulouse,  Nancy,  etc.;  if  Mai-juin. 

O.  mi.isio-.vait.iTAHiw  Gren.  et  Godr.  — Bractées  4 tois  plus 
courtes  que  l’ovaire.  Fleurs  et  divisions  du  casque  ovales-lancéolées, 
aiguës  ou  subacuminées  (presque  comme  dans  Y O.  Simia).  Labelle  a 
divisions  toutes  droites  et  semblables  (comme  dans  LO.  Simia),  mais 
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un  peu  pl us  courtes  et  un  peu  plus  larges.  Port  se  rapprochant  de 
l’O.  mi li taris. 

1 . Simio-militaris  Timb.  Fleurs  en  épi  ovoïd e-conique,  s’épa- 
nouissant successivement.  Périgone  à divisions  subacumiriées,  en 
casque  d’un  rose  cendré,  ponctuées  de  pourpre.  Labelle  tripartite, 
à lobes  et  lobules  linéaires;  lobe  moyen  bifide,  à lobules  très-diver- 
gents. Port  de  l’O.  militaris;  labelle  de  l’O.  Simia.  O.  Simiœ- 
Rivini  Timb.  mém.  hybr.  p.  18,  f.  9. 

2.  sub-Simio-militaris  Timb.  Fleurs  en  épi  ovale,  peu  ou  pas 
conique,  épanouies  toutes  à la  fois  (comme  dans  l’O.  Simia).  Péri- 
gone à divisions  ovales- aiguës,  en  casque  d’un  rose  cendré  ou  un 
peu  verdâtre,  peu  ponctuées.  Labelle  tripartite,  à lobes  et  lobules 
linéaires;  le  moyen  bifide,  à lobules  rapprochés , non  divergents  et 
parallèles  aux  latéraux.  Epi  et  fleurs  de  PO.  Simia , mais  à labelle 
plus  large;  port  de  l’O.  militaris.  O.  Rivino-Simia  Timb  al , mém. 
hybr.  p.  18,  f.  10. 

Hab.  Environs  de  Toulouse,  au  milieu  des  parents.  Mai-juin. 

O.  Simo-PiiRPtJREA  Weddel , mss.  — Bractées  très-courtes 
(comme  dans  l’O.  purpurea).  Divisions  externes  ovales- acuminées, 
en  casque  de  couleur  purpurine,  rayées  et  ponctuées  de  pourpre 
(comme  dans  l’O.  purpurea).  Labelle  rose,  ponctué  de  pourpre,  à 
divisions  latérales  étroitement  linéaires  et  très-distantes  des  lobules 
du  lobe  moyen;  celui-ci  profondément  bifide  et  à lobules  porrigés, 
non  divariqués,  arrondis  au  sommet,  presque  aussi  longs  et  trois  fois 
plus  larges  que  les  latéraux.  Coloration  des  fleurs  comme  dans  l’O. 
purpurea,  mais  plus  pâle;  labelle  assez  semblable  à celui  de  LO. 
Simia,  bien  que  plus  large. 

Hab.  Environs  de  Mantes  (Weddel).  Mai-juin. 


b.  Androrchis  Lindl.  Divisions  latérales  externes  du  périgone  étalées  ou 

réfléchies. 

t.  Bractées  membraneuses,  subuninervices. 

O.  gi.qrosa  L.  sp.  1532;  D C.  fi.  fr.  5,  p.  245;  Dub.  bot. 
445  ; Lois.  gall.  2,  p.  263.  — - le.  Hall.  helv.  t.  27,  f.  sin.;  J B. 
hist.  2,  p.  765,  f.  3;  Chœbr.  sc.  250,  f.  6.  Rchb.  exs.  n°  169  ! — 
Bractées  vertes,  à bords  purpurins,  linéaires,  acuminées,  submem- 
braneuses, uninerviées,  un  peu  plus  longues  que  l’ovaire.  Fleurs 
roses  à labelle  ponctué,  en  épi  d’abord  globuleux-conique,  puis  un 
peu  allongé,  très-dense,  multiflore.  Périgone  à divisions  externes 
ovales-lancéolées,  longuement  cuspidées  et  à pointe  élargie-obtuse 
et  subclaviforme,  d’abord  rapprochées  en  casque,  puis  promptement 
étalées.  Labelle  ascendant , étroit-subligulé  et  à peine  dilaté  de  la 
base  au  sommet,  trilobé  ou  trilide,  à lobes  latéreaux  rhomboïdaux, 
obtus  ou  émarginés;  lobe  moyen  subligulé,  tronqué-denté  ; éperon 
grêle,  cylindrique-obtus,  égalant  environ  la  moitié  de  l’ovaire,  et 
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plus  court  que  le  labelle.  Feuilles  dressées,  d'un  vert  glauque , très- 
longuement  engainantes,  à limbe  lancéolé-allongé  ou  oblong,  ayant 
leur  plus  grande  largeur  un  peu  au-dessous  de  leur  sommet  aigu  et 
mucroné.  Tige  de  3-6  décim.,  noircissant,  ainsi  que  les  leuilles, 

par  la  dessiccation.  Tubercules  oblongs. 

llnb  Prairies  élevées  des  Alpes  du  Dauphiné,  des  P) renées  ; escarpements 
del  h»uù-.  v"«e.  : Irés-cou,,,,,.,.  dans  loute  la  région  de.  sapins  de  la  chaîne 
du  Jura  ; sommets  du  Cantal  et  de  la  Haute-Loire,  f Juillet. 


O.  MiiCiLt  L.  sp.  1333;  1)  C.  fl.  fr.  o,  p.  Vub  ')  . 

444  ; Lois.  gall.  2,  p.  264.  — le.  Vaill.  bot.  t.  .>1,  f.  ii  et  12, 
jfall  hebs.t.  33,  f.  sin.  — Bractées  purpurines,  lancéolées -li- 
néaires, acuminées,  membraneuses,  unineryiées  presque  aussi 
longues  que  l’ovaire.  Fleurs  purpurines,  en  épi  allonge,  et  lâche. 
Divisions  extérieures  du  périgone  ovales,  dressées-e talées,  rellechies 
au  sommet.  Labelle  ponctué,  velouté  par  des  papilles  filiformes  deux 
fois  aussi  longues  que  larges , crénelé  dans  son  pourtour  Ires-lar  go 
et  trilobé  ; lobes  latéraux  larges,  obliques,  arrondis,  obtus  et  plus 
rarement  aigus,  ou  acuminés  (O.  speciosa  Host .),  a la  fin  relleclns  ; 
lobe  moven  obové,  émarginé,  mucroné;  éperon  épais,  cylindr ace , 
horizontal  ou  ascendant,  égalant  presque  L ovaire,  feuilles  d un 
vert  clair,  lancéolées-oblongues,  élargies  vers  le  sommet,  avec  ou 
sans  taches  noires.  Tige  de  2-3  déc.  Tubercules  gros,  oblongs,  félidés. 

p speciosa.  Divisions  externes  du  périgone  longuement  a<  umi 
nées.  O.  speciosa  Ilost.  fl.  austr . 2,  p.  327. 

Itab.  Bois  et  prairies  montagneuses,  -f  Mai-juin. 


4»  PARYipoi.it  Chaub.  fl.  agen.  369,  I.  7.  — « Feuilles  lau- 
« céolées-linéaires, pliées  en  gouttière;  épi  dense;  nectaire  (éperon 
,»  conique,  obtus,  moitié  plus  court  que  U germe  ; levre  (labelle) 

» trilobée  ; lobes  un  ppu  crénelés,  arrondis,  I intermédiaire  saillant, 

« un  peu  plus  étroit;  pétales  extérieurs  tres-étalés.  ^ — Heurs 
«purpurines;  le  palais  blanchâtre,  marqué  de  points  purpurins. 

« Haut  de  2-5  pieds.  Epi  long  de  5-8  pouces,  dense,  bobes  laïc 
» ratix  de  la  lèvre  demi-circulaires,  un  peu  réfléchis,  bractées  de  la 
» longueur  du  germe,  ou  un  peu  plus  longues.  Faciès  de  1 O.  mas- 
» cula,  dont  il  diffère  par  la  forme  de  la  fleur,  et  les  feuilles  jiliees 
„ eu  gouttière.  Chaub.  I.  c.  » N’ayant  pu  nous  procurer  cette  plante, 
nous  nous  bornons  à reproduire  les  paroles  de  1 auteur,  rou  efois, 
nous  ferons  observer  : que  M.  Chauffard  déclarant,  dans  ses  lettres  a 
Reichenbacb,  n’avoir  trouvé,  dans  l’espace  de  cinq  années,  que  huit, 
exemplaires  de  cette  plante,  et  cela  sur  des  points  differents;  que 
M Noulet  n’ayant  également  rencontré  la  piaule  qu  une  seule  fois, 
il  est  probable  que  nous  avons  affaire,  à quelque  produit  hybride,, 
appartenant  peut-être  à I '().  mascula  et  à 1 0.  laxiflora. 

m t 1 * 1 J aa  T marine 


r-,,  Fnvirons  d'Aeen  dans  les  près  humides  des  Landes,  à Durance,  èfc 
^«llTduSonUi  (fasse,  dcNaui,  sur  les  rives  du  Touch  (Chaut..); 


llnb. 

Saint-Martin  près  de  Toulouse  (ÎSuulel).  f Juin. 
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O.  PAi.LEMS  L.  mant.  292;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  250;  Dub.  bot. 
444  ; Lois.  gall.  2,  p.  264.  — le.  Hall.  helv.  t.  30  , f.  1 ; «/acg. 
austr.  t.  45;  7?c//è.  ic.  vol.  13,  L 34.  — Bractées  jaunâtres,  lan- 
céolées-îinéaires , acuminées , membraneuses,  uninerviées,  plus 
longues  que  l’ovaire;  les  inférieures  parfois  trinerviées  et,  dépassant 
les  fleurs;  celles-ci  d'un  jaune  pâle , en  épi  ovoïde , médiocrement 
serré.  Divisions  externes  du  périgone  oblongues.  Labelle  velouté 
par  des  papilles  très-courtes  à peine  saillantes  et  obtuses,  large, 
faiblement  trilobé , à lobes  latéraux  arrondis,  entiers  ou  légèrement 
crénelés;  lobe  moyen  court,  très-entier,  rétus;  éperon  cylindracé, 
gros,  ordinairement  ascendant,  à peine  aussi  long  que  V ovaire  et 
souvent  plus  court  que  lui.  Feu i lies  d’un  beau  vert,  brillantes,  sans 
taches,  obovées  ou  oblongues , dilatées  un  peu  au-dessous  du  sommet , 
aiguës  ou  obtuses,  mucronées.  Tige  de  2-3  décimètres.  Tubercules 
ovoïdes.  — Fleurs  quelquefois  rouges. 

Hab.  Environs  de  Grenoble,  de  Gap,  à Rabou,  au  bois  Mondet,  aux  Bayards 
[Blanc);  Saint-Eynard  près  Grenoble  [Grange).  Avril-mai-juin. 

<1.  Balb.  mise.  ait.  p.  20,  t.  2;  D C.  fl.  fr.  5, 

p.  529;  Dub.  bot.  444  ; Lois.  gall.  2,  p.  264.  — le.  ann.  se.  nat. 
9,  t.  7,  f.  17-20.  — Bractées  jaunâtres,  lancéolées-li néaires,  acu- 
minées, membraneuses,  uninerviées,  à peu  près  de  même  longueur 
que  l’ovaire,  ou  plus  courtes  que  lui , les  inférieures  sublrinerviées. 
Fleurs  d'un  jaune  pâle,  en  épi  sub  cylindracé,  très-ldche,  pauci flore 
(12-14  fl.  au  plus).  Divisions  externes  du  périgone  oblongues.  Là- 
belle  velouté  par  des  papilles  très-courtes  et  obtuses,  profondément 
trilobé,  crénelé-denté,  à lobes  latéraux  écartés,  obtus;  lobe  moyen 
rétus  ou  bilobé;  éperon  cylindracé,  gros,  ordinairement  ascendant, 
égalant  ou  dépassant  l'ovaire.  Feuilles  souvent  maculées  de  brun, 
oblongues -lancéolées  ou  lancéolées  - aiguës,  mucronées.  Tige  de 
1-5  décimètres.  Tubercules  oblongs.  — Cette  espèce  est  très-voisine 
de  YO.  pallens  ; mais  les  feuilles  ordinairement  plus  longues  et  plus 
étroites,  et  non  dilatées  au-dessous  du  sommet,  suffisent  presque 
à distinguer  YO.  provincialis.  L’épi  est  également  plus  allongé, 
plus  étroit,  bien  plus  lâche  et  plus  pauciflore  ; l’éperon  est  plus  grêle 
et  un  peu  plus  long  que  dans  YO.  pallens. 

Ilab.  Collioure;  Port-Vendres;  le  Var,  l'Estèrel,  Grasse,  Fréjus,  Hyères, 
Toulon,  etc.;  la  Corse,  Avril. 

2.  Bradées  plurinerviées,  plus  ou  moins  réticulées. 

Tubercules  entiers  ; bradées  peu  ou  presque  pas  réticulées. 

O.  r.ixiFi.oisA  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  504  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  247  ; 
Dub.  bot.  444;  Bor.  fl.  centr.  523;  Lecoq  et  Lamtt.  cat.  548  ; 
O.  ensifolia  Vill.  Dauph.  2,  p.  29;  O.  laxiflor a var.  a.  et  p.  Lois, 
gall.  2,  p.  264.  — le.  Vaill.  bot.  t.  31,  f.  55  et  54  ; Bchb.  ic.  vol. 
15,  t.  41 . Soleirol , exs.  n°  4007  ! ; Rchb.  exs.  n°  170  ! — Bractées 
lancéolées-linéaires  , acuminées , membraneuses  , à 5-5  nervures, 
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obscurément  réticulées,  ordinairement  plus  courtes  que  V ovaire. 
Fleurs  d’un  rouge  foncé,  en  épi  allongé  , très— lâche  et  paucifiore. 
Divisions  externes  du  périgone  obtuses;  les  deux  latérales  rejetées 
en  arrière.  Labelle  très-variable,  large,  trilobé,  à lobes  latéraux 
grands,  entiers  ou  crénelés;  lobe  moyeu  étroitement  cunéiforme  a 
la  base,  émarginé  au  sommet,  plus  court  que  les  latéraux  ou  meme 
presque  nul  et  donnant  au  labelle  l’aspect  bi  lobé  ; éperon  cylindracé, 
plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  lancéolées-linéaires , allongées, 
aiguës,  canaliculées.  Tige  de  5-5  décimètres.  Tubercules  oblongs. — 
La  floraison  suit  de  près  celle  de  l'O.  Morio. 


llab.  Le  Jura,  Arbois,  etc.;  Auvergne;  le  Vigau;  l’ouest.  Toulouse,  Mont- 
de  Marsan,  Napoléon- Vendée,  Bordeaux,  Falaise,  Lisieux,  Paris,  etc.;  pres- 
que tout  le  centre  de  la  France  (Ilnr.);  Pyrénées  orientales,  Banyuls, 
Prades,  etc.;  Narbonne;  Montpellier;  Il  y ères;  Lxon;  etc.  if  Mai-juin. 


O.  pai  istris  Jacq.coll.  I,  p.  75;  Bor.  fl.  centr.  524;  Lecoq 
et  Lamtt.  cat.  348;  O.  laxiflora  car.  y.  et  ô.  Lois.  gall.  2,  /).  2(14; 
O.  mediterranea  Guss.  rar.  p.  365.  — le.  Rchb.  I.  c.  t.  40.  Billot , 
exs.  n°  1069!;  Schultz , exs.  n°  76!;  Fries , herb.  norm.  fasc.  C) , 
n°  58!  — Celte  plante,  que  la  plupart  des  auteurs  réunissent  a la 
précédente,  peut  en  être  distinguée  aux  caractères  suivants  : bractées 
toutes  plus  longues  que  l'ovaire.  Divisions  du  périgone  un  peu  plus 
courtes  ; labelle  plus  largement  en  coin  à la  base , à 3 lobes  dont  le 
moyen  égale  ou  dépasse  les  deux  latéraux;  éperon  un  peu  plus  gros; 
floraison  plus  tardive;  feuilles  semblablement  lancéolées-linéaires 
et  plus  étroites.  — Par  la  dessiccation  les  fleurs  restent  roses,  tan- 
dis que  dans  l’O.  laxiflora  elles  deviennent  d’un  pourpre  foncé;  de 
plus,  dans  VO.  palustris,  les  fleurs  sont  un  peu  plus  rapprochées, 
presque  d’un  tiers  plus  grandes,  et  le  labelle  est  plus  large. 

llab.  Strasbourg;  Colmar;  Maine-et-Loire;  Lisieux  ; Paris  ; Cole-d  Or;  le 
Cher;  Auvergne;  Montpellier;  Toulon;  etc.  if  Juin-juillet. 


O.  .Uoiuo-laiiflor.%  Reuter  ap.  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  50, 
/.  41  ; O.  alala  Fleury , Orch.  env.  Rennes , p.  17  1819);  Lloyd , 
fl.  centr.  éd.  2,  p.  439;  Le  Gall,  fl.  Morbihan,  p.  585.  — Bractées 
lancéolées,  acuminées,  membraneuses,  plus  courtes  que  l’ovaire;  les 
inférieures  trinerviées  a la  base,  les  autres  uninerviées.  Meurs 
rouges,  en  épi  allongé,  un  peu  plus  rapprochées  et  assez  semblables 
à celles  de  l'O.  mascula.  Divisions  externes  du  périgone  ovales. 


obtuses  , les  deux  latérales  étalées  et  rejetées  en  arrière.  Labelle 
à 5 lobes  assez  profonds  et  presque  égaux  ; lobe  moyen  tronqué  ou 
écbancré;  éperon  cylindracé,  obtus,  presque  aussi  long  que  l'ovaire. 
Feuilles  lancéolées-linéaires,  courtes,  atteignant  rarement  le  milieu 
de  la  tige;  celle-ci  égalant  2-4  décimètres.  Tubercules  ovoides, 
petits.  — Port  de  l'O.  mascula,  ou  d’un  O.  Morio  très-allongé. 
Fleurs  intermediaires  à celles  des  O.  Morio  et  O.  laxiflora. 

llab.  Mâcon  (l'arseval);  le  Morbihan  Lc(îa//);  Bennes  (Fteunj);  et  pro- 
bablement dans  presque  toutes  les  localités  ou  les  parents  croissent  ensemble. 
if  Mai-juin. 


ORCHIDl- CS. 


2 or» 

O.  SAtCATA  T en.  nap.  prod.  55;  Rchb.  ic.  vol.  15  ,p.  57, 
t.  50;  Champagneux , ann.  sc.  nat.  1840,  p.  580.  — Bractées  d’un 
pourpre  violet  foncé , grandes  , lancéolées-oblongues,  subobtuses, 
plurinerviées,  plus  longues  que  V ovaire  et  ne  dépassant  pas  les  fleurs. 
FJ.  d’un  pourpre  foncé,  à éperon  blanchâtre,  souvent  peu  nombreuses 
(12-15  fl.  au  plus),  un  peu  rapprochées  (commedans  YO.  mascula ). 
Périgone  à divisions  externes  oblongues,  obtuses,  les  deux  latérales 
réfléchies,  la  centrale  courbée  en  casque.  Labelle  indivis , obovale 
ou  suborbiculaire , crénelé  au  bord  et  un  peu  en  coin  à la  base  ; 
éperon  cylindrico-conique,  une  ou  deux  fois  plus  court  que  V ovaire , 
et  également  plus  court  que  la  labelle.  Feuilles  ovales  ou  ovales - 
lancéolées , ordinairement  maculées  de  brun.  Tige  de  1-2  décimètres. 
Tubercules  ovoïdes. 

llab.  Collines  schisteuses  des  environs  d’Hyères  ( Champagneux ).  Mars. 


Tubercules  plus  ou  moins  divises  ou  palmés  au  sommet  ; bractées  à nervures 

anastomosées  réticulées. 

O.  SAMBiieiniA  L.  sp.  1554;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  251  ; Dub.  bot. 
444;  Lois.  gall.  2,  p.  267. — Te.  Ség.  pi.  ver.  t.  15,  f.  6;  Rchb. 
ic.  vol.  15,  t.  60.  Billot , exs.  n°  1552  ! ; Schultz , exs.  n°  159  ! — 
Bractées  grandes,  jaunâtres,  lancéolées,  à nervures  anastomosées; 
les  inférieures  plus  longues  que  la  fleur.  Fleurs  jaunes , plus  rare- 
ment rouges  (O.  incarnata  Wüld.),  en  épi  court , ovale , peu  serré. 
Divisions  externes  du  périgone  oblongues,  presque  obtuses,  la  mé- 
diane dressée,  les  deux  latérales  plus  larges,  étalées  ou  réfléchies. 
Labelle  jaune,  ponctué  de  pourpre  à la  base  et  rayé  de  veines  jaunes 
plus  foncées , suborbiculaire , superficiellement  ou  obscurément 
divisé  en  trois  lobes,  donl  les  deux  latéraux  sont  crénelés  et  un  peu 
réfléchis;  lobe  moyen  émarginé;  éperon  épais,  obeonique,  obtus , 
égalant  l’ovaire.  Feuilles  immaculées , d’un  vert  clair;  les  infé- 
rieures et  les  moyennes  lancéolées-oblongues,  étalées,  un  peu  élar- 
gies supérieurement;  les  supérieures  lancéolées,  très-aiguës.  Tige 
de  1-2  décimètres,  flstuleuse.  Tubercules  brièvement  bi-trilobés  ou 
subpalmés  au  sommet,  et  plutôt  prolongés  en  !-5  fibres  radiculaires. 

Hnb.  Bois  montueux  sur  le  grès  vosgien;  Bûche  (Schultz),  versant  oriental 
des  Vosges,  etc.;  montagnes  de  Poisat , près  de  Nautua,  dans  la  chaîne  du 
Jura  {Bernard);  Auvergne;  le  Vigan;  une  partie  du  centre  de  la  France  ( Bor .); 
Alpes  de  Grenoble,  de  Cap  , de  Briançon,  Lautaret  à 2,000  mètres  d’altitude 
{Mathonnet).  Mai-juin. 

O.  latifolia  L.  sp.  1554;  Fries , mant.  2,  p.  55,  et  5,  p.  127 
et  150;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  251  ; Dub.  bot.  445;  Lois.  gall.  2, 
p.  267.  — le.  Vaill.  bot.  t.  51 , f.  1 à 5;  Hall.  helv.  t.  52,  f.  2; 
Rchb.  ic.vol.  15,  t.  50-51-52.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  7,  n°  67!; 
Billot,  exs.  n°  657  ! — Bractées  vertes  ou  rougeâtres,  trinerviées, 
lancéolées;  les  inférieures  et  les  moyennes  plus  longues  que  l’ovaire. 
Fleurs  d’un  pourpre  foncé,  en  épi  ovoïde-oblong,  obtus,  serré.  Di- 
visions externes  du  périgone  lancéolées,  redressées  et  déjetées  en 
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arrière.  Labelle  ponctué  et  veiné  de  pourpre  foncé,  large,  à trois 
lobes  peu  profonds,  les  2 latéraux  un  peu  repliés  en  arrière;  éperon 
cylindrico-conique,  un  peu  plus  court  que  l'ovaire.  Feuilles  d un 
vert  foncé , le  plus  souvent  maculées  de  noir;  les  inférieures  ovales 
ou  oblongues,  élargies  vers  leur  milieu,  obtuses  et  planes  au  sommet, 
étalées;  les  supérieures  lancéolées,  acuminées.  Tige  de  3-8  déci- 
mètres, tistuleuse,  robuste.  Tubercules  profondément  palmés. 

Ilab.  Bois  ombrages,  prairies  humides  ou  tourbeuses;  etc.  Mai-juin. 


O.  incarnat.*  L.  fl.  suec.  p.  512  et  sp.  1355,  sec.  Inès; 
Fries,  mant.  5,  p.  130  ; Koch,  syn.  703;  Rchb.  ic.  vol.  13,  p.  51; 
O.  divaricata  Chaub.  fl.  agen.  p.  571  ; Lloyd,  fl.  Ouest,  435.  — 
le.  Rchb.  I.  c.  t.  44-45-46-47-163.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  7, 
n°  65  et  66  ! ; Schultz,  exs.  n°  1151  ! — Bractées  ordinairement 
toutes  plus  longues  que  les  fleurs.  Celles-ci  de  couleur  de  chair,  eu  epi 
atténué  au  sommet.  Feuilles  étroitement  allongées-lancèolécs,  raides, 
dressées  parallèlement  èi  la  tige , d’un  vert  clair  et  jamais  maculées, 
atténuées  de  la  base  au  sommet  aigu  et  cucullé.  Tige  plus  élancée. 
Le  reste  comme  dans  VO.  latifolia  dont  il  est  très-voisin  ; mais 
dont  il  est  bien  distinct  par  sa  tige  plus  élevée  et  plus  effilée. 
M.  Lloyd  la  dit  peu  fisluleuse,  et  M.  Boreau  largement  (isluleuse. 
Fleurs  souvent  blanches  ( Lecoq  et  Lamtt .),  plus  grandes  et  plus 
tardives  que  dans  YO.  latifolia  Lloyd). 

p-  angustifolia  Rchb.  I.  c.  Feuilles  très-étroites;  épi  paucidore; 
bractées  supérieures  plus  courtes  que  les  fleurs;  tige  grêle  tics- 
peu  tistuleuse.  O.  Traunsteineri  Saut.  ap.  Koch , syn.  793;  O.  di- 
varicata Ror.  fl.  centr.  522.  Fries , herb.  norm.  7,  /i°  68  ! 

Ilab.  L’ouet  et  le  nord;  1. orraine  (Godron)  ; Bitche  [Schultz)  : lro\es  l)cs- 
éUinqs  : le  Cantal  (Ixcoq  et  Lnmlt.);  Falaise  (Brébisson);  Nantes  {Lloyd);  le  Gers 
[lrat)i  Toulouse  [boulet);  Agen  (Chaub.);  Tarn  (. Marlrins ),  etc.  ‘if  Mai-juin. 


O.  MACULAT*  L.  sp.  1335;  l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  252;  Dub.  bot. 
443;  Lois.  gall.  2,  p.  267.  — le.  Hall.  helv.  t.  32,  f.  1 ; Vaill. 
bot.  t.  31,  f.  9-10  ; Rchb.  ic.  vol.  13,  t.  55.  — Bractées  vertes, 
trinerviées-réticulées,  sublinéaires,  acuminées;  les  moyennes  éga- 
lant l'ovaire  ; les  inférieures  plus  longues  que  lui.  Fleurs  d’un  lilas 
pâle  on  blanches,  en  épi  étroit  et  oblong,  obtus,  serré.  Divisions  ex- 
ternes du  périgone  lancéolées;  les  2 latérales  étalées-recourbées. 
Labelle  ordinairement  veiné  de  violet,  plan,  presque  orbiculairc,  à 
trois  lobes  peu  profonds;  les  2 latéraux  larges,  crénelés;  lobe 
moyen  plus  petit,  entier,  aigu  ou  arrondi;  éperon  cylindrique,  plus 
court  que  l'ovaire.  Feuilles  ordinairement  maculées  de  noir,  d’un 
vert  foncé  en  dessus,  plus  pâles  en  dessous,  étalées-dressées,  très- 
variables  pourleur  largeur,  finement  denticuléesà  la  loupe  ; les  infé- 
rieures oblongues  et  élargies  vers  le  haut,  ou  lancéolées;  les  supé- 
rieures étroites  et  longuement  acuminées,  et  même  bractéiformes 
ainsi  que  dans  les  précédents.  Tige  de  3-5  décim.,  solide  et  jamais 
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fistuleuse , fouillée  dans  presque  toute  sa  longueur.  Tubercules 
palmés. — Fleurs  rosées,  rarement  blanches  et  immaculées. 

Hab.  Bois,  taillis,  prairies  montagneuses,  etc.  g^Juin. 

.Sec!.  2.  Platvnthera  Iiirh. — Deux  rélinacles  dépourvus  de  bursicule;  labelle 
indivis,  prolongé  en  éperon.  Tubercules  entiers. 

O.  bifolia  L.  sp.  1551  [excl.  var.  y.)  ; D C . fl.  fr.  5,  p.  245; 
Dub.  bot.  446;  Lois.  gall.  2,  p.  262;  O.  alba  Lam.  fl.  fr.  3, 
p.  502  ; Satyrium  bifolium  Whlb.  suec.  558;  Habenaria  bifolia 
Ait.  kew.  5,  p.  193;  Gymnadenia  bifolia  Mey.  chl.  han.  540; 
Platanthera  bifolia  Rchb.  fl.  exc.  120;  P.  solstitialis  Bœnngh. 
in  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  120,  t.  76  et  77.  — le.  Dod.  pempt. 
257,  f.  2;  Hall.  helv.  t.  35,  f.  2;  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  t.  32. 
Fries , herb.  norm.  6 , n°  62  ! — Bractées  vertes,  lancéolées  , 
égalant  l'ovaire.  Fleurs  blanches,  odorantes,  en  épi  cylindrique  al- 
longé et  lâche.  Divisions  externes  du  périgone  inégales  ; les  2 laté- 
rales lancéolées,  très-étalées  ; la  médiane  ovale,  dressée.  Labelle 
entier,  linéaire-oblong  ; éperon  filiforme,  aigu,  arqué,  un  peu  renflé 
et  comprimé  au-dessous  du  sommet,  une  fois  plus  long  que  l'ovaire. 
Loges  des  anthères  contiguës  et  parallèles  ; colonne  anthérifère  plus 
haute  que  large.  Feuilles  radicales  deux  et  plus  rarement  trois, 
grandes,  pétiolées,  obovales,  obtuses;  les  caulinaires  2-3,  bractéi- 
formes.  Tige  de  5-5  déc.,  anguleuse.  Tubercules  ovoïdes,  entiers. 

Hab.  Rois,  taillis,  lieux  herbeux,  prairies  humides,  même  dans  la  région 
méditerranéenne;  etc.  if  Mai-juin. 

O.  iioiTiN.4  Schmidt,  fl.  boëm.  (1795),  p.  35;  O.  bifolia 
var.  y.  L.  sp.  1551  ; O.  chlorantha  Cust.  in  litt.  ad  Stein  ; O.  vi- 
rescens  Zoll.  ap.  Gaud.  5,  p.  497  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  26  ; Pla- 
lanthera  chlorantha  Custor  ap.  Rchb.  mœssl.  liandb.  2,  p.  1565; 
Coss.  et  Germ.  par.  555;  P.  Wankelii  Rchb.  fil.  fl.  sax.  89;  P. 
montana  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  125,  t.  78;  Habenaria  chlorantha 
Babingt.  trans.  linn.  soc.  vol.  17,  part.  5,  p.  463.  — le.  Moris. 
hist.  sect.  12,  t.  13,  f.  \ 1 , n°  18;  Lob.  obs.  93,  f.  1;  Coss.  et  Germ. 
par.  t.  32.  Fries , herb.  norm.  6,  n°  61  !;  Rchb.  exs.  n°  948!  — 
Loges  des  anthères  écartées  l’une  de  l’autre  et  divergentes  par 
leur  base. — Le  reste  comme  dans  Y O.  bifolia,  dont  il  diffère  en 
outre  par  d’autres  caractères,  qui,  sans  être  très-constants,  peuvent 
aider  à distinguer  les  deux  espèces.  Ainsi,  dans  10.  montana , les 
fleurs  sont  un  peu  plus  grandes;  les  tubercules  plus  obtus;  les 
gaines  radicales  plus  lâches  et  à ouvertures  plus  larges  ; les  feuilles 
plus  larges,  ainsi  que  les  bractées;  le  labelle  plus  large  et  lancéolé; 
l’éperon  plus  long;  la  capsule  arquée.  Mais  tous  ces  derniers  ca- 
ractères sont  variables  et  incertains;  celui  qui  est  tiré  des  anthères 
seul  est  constant. 

Hab.  Vosges  ; Lorraiue  ; Jura;  l’ouest  de  la  France  ; Cùle-d'Or  ; Nièvre; 
Alpes  et  Pyrénées,  if  Mai-juin. 


ont  IIIDÉFS. 
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Sect.  3.  G ym ■> adë.m.i  /{.  Br.  — Deux  rëtinacles  dépourvus  de  bursicules; 

labelle  trilobé  ou  tridentè. 


i,  LiAmx> 


a.  Fleurs  rosées  ou  purpurines 
L.  sp.  1335  ; I)  C.  fl.  fr 


O.  co\oi»se%  L.  sp.  1 3 3 ri  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  252;  Dub.  bot. 
443;  Lois.  gall.  2 , p.  268;  Gytnnadenia  conopsea  R.  Ilr.  kew. 
ed.  2,  vol.  5,  p.  191  ; Koch,  syn.  794  ; Coss,  et  Germ.  par.  55-4  ; 
O.  pyrenaica  Philippe  in  litt.  et  exsicc.  et  ap.  lichb.  I.  c.  — le. 
Hall.  helv.  t.  29,  f.  2;  Vaill.  bot.  t.  31,  f.  8;  Rchb.  ic.  vol.  13, 
/.  70.  Fries, herb.  norm.  9,  ?i°  07  ! ; Ilchb.  exs.  n°  1317  ! — Brac- 
tées vertes,  trinerviées,  lancéolées,  acuminées,  égalant  ou  dépas- 
sant l’ovaire.  Fleurs  rosées  ou  purpurines,  à odeur  agréable,  dispo- 
sées en  épi  grêle  un  peu  compacte,  ou  très-compacte  (O.  pyrenaica 
Phil .),  allongé-cylindracé  et  aigu.  Divisions  externes  du  périgone 
ovales,  obtuses,  presque  égales,  étalées.  Gabelle  plus  large  que  long 
rétréci  à la  base,  divisé  en  3 lobes  ovales  et  obtus;  éperon  grêle, 
subulé,  au  moins  deux  fois  aussi  long  que  l'ovaire.  Feuilles  lancéo- 
lées-lincaires , aiguës,  pliées  en  carène,  étalées  - dressées.  Tige 
dressée,  élancée  et  atteignant  0 décimètres.  Tubercules  palmés. 

Hab.  Prairies  sèches  ou  humides,  coteaux,  dans  presque  toute  la  France; 
montagnes  de  l’Fspèrou  près  du  Vigan.  Nous  ne  l'avons  pas  vu  provenant  de 
la  région  méditerranéenne.  Juin-juillet. 


O.  onoBt  itisnivi % L.  sp.  1335;  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  252;  Dub. 
bot.  443;  Lois,  gall , 2,  p.  268;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  31  ; Coss.  et 
Germ.  par.  554;  Vill.  Dauph.  2,  p.  38  ; Bor.  fl.  centr.  521  ; Gym- 
nadenia  odoratissima  Rich.  mém.  mus.  4,  p.  35.  — le.  Hall, 
helv.  t.  29,  f.  1 ; Rehb.  ic.  vol.  13,  t.  G9.  Schultz,  exs.  n°  77  ! ; 
Fries,  herb.  norm.  6,  n°  59!;  Rchb.  exs.  n°  1316!  — Bractées 
vertes,  trinerviées,  lancéolées,  acuminées,  égalant  ou  dépassant 
l’ovaire.  Fleurs  rosées  ou  purpurines,  à odeur  de  vanille  très-pro- 
noncée, disposées  en  épi  très  grêle  et  un  peu  serré,  allongé-cylin- 
dracé et  aigu.  Divisions  externes  du  périgone  étalées  horizontale- 
ment. Gabelle  obovale,  trilobé,  plus  long  que  large;  éperon  un  peu 
épaissi,  égalant  l’ovaire . Feuilles  linéaires,  aiguës,  pliées  en  carène, 
dressées.  Tige  de  3-5  décimètres.  Tubercules  palmés.  — Fleurs  de 
la  moitié  plus  petites  que  celles  de  YO.  conopsea;  épi  bien  plus 
étroit,  un  peu  plus  serré  et  ordinairement  moins  allongé  ; feuilles 
plus  étroites;  tige  un  peu  moins  élevée. 

Hnb.  Alsace;  Gorraine;  haut  Jura;  Bugey;  environs  de  Paris;  une  grande 
partie  du  centre  et  de  l’ouest  de  la  France;  Alpes  et  Pyrénées,  'if  Mai-juin. 


b.  Fleurs  blanchâtres,  ou  d'un  vert  jaunâtre. 

O.  YimniN  Crantz , austr.  491  (1769);  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  253; 
Dub.  bot.  443;  Lois.  gall.  2,  p.  268;  Satyrium  virüle  L.  sp. 
1337;  Gymnadenia  riridis  Rich.  ann.mus.  4,  p.  57  ; Coss.  et  Germ. 
par.  555;  Habenaria  viridis  R.  Rr.  kew.  5,  p.  192;  Platan- 
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thera  viridis  Lindl.  orch.  299.  — le.  Hall.  helv.  t.  26,  /’.  2;  Rchb. 
ic.  vol.  13,  p.  129,  t.  82  et  83.  Schultz , exs.  n°  78  ! ; Rchb.  exs. 
n°  167  ! — Bractées  herbacées,  t rinerviées  , lancéolées,  deux  fois 
plus  longues  que  l'ovaire , et  dépassant  ordinairement  plus  ou  moins 
la  fleur.  Fleurs  disposées  en  épi  oblong,  un  peu  lâche  et  d'un  vert 
jaunâtre.  Divisions  externes  du  périgone  ovales-lancéolées,  conni- 
ventes  en  un  casque  subglobuleux.  Labelle  sublinéaire , tridenté  au 
sommet , la  dent  moyenne  bien  plus  courte  que  les  latérales  ; épe- 
ron très- court  , en  forme  de  sac  obtus,  4-5  fois  plus  court  que 
l’ovaire.  Feuilles  écartées;  les  inférieures  ovales,  obtuses;  les  supé- 
rieures lancéolees-aiguës.  Tige  de  1-2  décim.  Tubercules  palmés. 

llab.  Alsace;  Lorraine;  hautes  Vosges;  Paris;  le  Jura;  presque  tout  le 
centre  de  la  France;  Auvergne;  Alpes;  Pyrénées,  if  Juin-juillet. 

Ai.BBOA  Scop.  carn.  2,  p.  201;  D C.  fl  fr.  3,  p.  253;  Dub. 
bot.  445  ; Lois.  gall.  2,  p.  269/,  Satyrium  albidum  L.  sp.  1338; 
Habenaria  albida  Sw.  summ.  Scand.  1814,  p.  52;  Gymnadenia 
albida  Ricli.  ann.  mus.  4,  p.  57;  Rchb.  I.  c.  p.  110,  t.  67  ; Cœlo- 
glossum  albidum  Hartm.;  Platanthera  albida  Lindl.  orch.  299.  — 
le.  Hall.  helv.  t.  26,  f.  \ . Billot,  exs.  466  ! ; Rchb.  exs.  1845  ! — 
Bractées  herbacées,  trinerviées,  lancéolées-acuminées,  égalant  l’o- 
vaire. Fl.  petites  (2-5  mil.  de  long,  sansi’ovaire),  d’un  blanc  jau- 
nâtre, en  épi  grêle,  cylindrique,  serré,  presque  unilatéral.  Divisions 
externes  du  périgone  ovales,  obtuses,  conniventes  en  casque.  Labelle 
à trois  lobes  lancéolés  et  presque  égaux  ; éperon  épais , obtus,  deux 
fois  plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  d’un  vert  clair,  étalées-dres- 
sées  ; les  inférieures  obovales-oblongues , obtuses;  les  supérieures 
lancéolées,  très-aiguës.  Tige  de  1-2  décimètres.  Deux  tubercules 
divisés  jusque  près  de  leur  insertion. 

I!nb.  Hautes  Vosges;  haut  Jura;  Puy-de-Dôme;  monts  Dores;  Cantal; 
Mezinc;  Alpes;  Pyrénées,  if  Juin-août. 

HERMINIUM.  (Rich.  Orch.  Europ.27.) 

Périgone  à divisions  toutes  conniventes  en  cloche.  Labelle  conni- 
vent  avec  les  autres  divisions,  trilobé  et  à lobes  linéaires  entiers , 
gibbeux  ou  sans  prolongement  à la  base.  Loges  anthérifères  non 
séparées  par  un  appendice  charnu;  masses  polliniques  à caudicules 
très-courts;,  rétinacles  grands,  concaves,  non  renfermés  dans  une 
bursicule.  Ovaire  contourné. 

II.  ci^hïdestbhïuim  Gren.  etGodr.;  H.  monorchis  R.  Br.  in 
Ait.  kew.  5,  p.  191  ; Rchb.  ic.  vol.  13,  p.  105,  t.  65;  Ophrys  mo- 
norchis L.  sp.  1542;  de  Jouffroy,  mém.  soc.  ém.  Doubs,  1853, 
119;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  254;  Dub.  bot.  447  ; Lois.  gall.  2 , p.  269. 
— Ic.  Hall.  helv.  t.  22,  f.  2.  Schultz,  exs.  n°  1152!  ; Billot,  exs. 
n°  658  ! ; Rchb.  exs.  n°  166!  — Bractées  environ  de  la  longueur  de 
l’ovaire.  Fleurs  très-petites,  d’un  vert  jaunâtre , rappelant  pour  la 
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grandeur  celles  de  Y O.  albida>  disposées  en  épi  grele , allongé , 
à odeur  de  fourmis.  Feuilles  ovales  ou  ovales-lancéolées.  Tige  de 
1-2  décimètres.  Tubercules  deux-trois,  globuleux. 


Hub.  Coteaux  arides,  pelouses  des  montagnes;  Lorraine;  Alsace;  Jura:  envi- 
rons de  Paris;  l’ouest  de  la  France;  Côte-d’Or;  Alpes;  Pyréuées , etc.  ~ Mai- 
juillet. 


Ohs.  En  1 S > I , M.  Germain  de  Sainl-Pierre,  dans  son  Guide  du  botaniste, 
p.  425,  et  M . de  Jouffroy,  en  1853,  dans  le  mémoire  cité,  ont  sigualé  cette 
espèce,  comme  étant,  de  toutes  celles  qui  croissent  en  France,  celle  qui  pos- 
sède le  plus  grand  nombre  de  tubercules,  puisque  ce  nombre  est  ordinairement 
de  trois.  Le  fait  une  fois  reconnu,  il  n’est  plus  possible  de  conserver  un  nom 
qui  consacre  une  erreur,  et  nous  avons  cru  devoir,  pour  celte  raison,  substi- 
tuer, au  nom  de  monorcliis,  celui  de  clundestinum,  qui  fait  allusion  au  mystère 
qui  a si  longtemps  enveloppé  le  mode  «le  végétation  de  celte  plante.  Ajoutons 
que  le  genre  llenninium  pourrait  bien  être  regardé  comme  ne  constituant 
qu'une  simple  section  du  genre  Orchis,  auquel  cas  cette  espèce  prendrait  le 
nom  d'Orrhis  llenninium;  ou  bien  encore  celui  d'Oplirtjs  llenninium,  si  ou  la 
rejetait  dans  le  genre  Oplirys , ainsi  que  le  veulent  un  grand  nombre  d auteurs. 


IS1GR1TELLA.  (Hich.  Orch.  Europ.  2(i,  f.  4.) 

Divisions  dit  périgone  toutes  égales  et  étalées.  Labelle  entier  on 
trilobé,  éperonné  ou  gibbeux  à la  base  ; masses  polliniques  à caudi- 
cules  allongés  ; rétinacles  nus  ou  à demi  nus  et  non  renfermés  dans 
une  bursicule.  Ovaire  non  contourné. 


îlf.  AiVGiiSTiFOLiA  Rich . orch.  annot.  p.  19;  Koch , syn.  790; 
N.  nigra  Rc/ib.  ic.  vol.  15,  p.  102,  t.  115;  Satyrium  nigrum  L.  sp. 
1558;  Orchis  nigra  Seop.  carn.  2,  p.  200  ; I ) C.  fl.  fr.  5,  p.  255; 
I)ub.  bot.  4*2;  Lois.  gall.  2,  p.  208. — Je.  Hall.  hetv.  t.  27,  f.  2; 
Lam.  ill.  t.  726,  f.  5;  J.  R.  hist.  2,  p.  778,  f.  2.  Rillot,  exsicc. 
857!;  Rchb.  exs.  n°  108!  — Bractées  lancéolées,  aiguës,  égalant  les 
tleurs.  Celles-ci  nombreuses,  rapprochées  en  épi  très-compacte  , 
ovoïde-conique.  Labelle  ovale  ou  ovale-lancéolé , indivis  ou  très- 
obscurément  trilobé  f ondulé  aux  bords  ; éperon  peu  développé  t et 
quatre  a six  fois  plus  court  que  l’ovaire.  Feuilles  nombreuses,  li- 
néaires, aiguës,  denticulées  par  des  papilles  transparentes.  Tige  de 
1-2  décimètres,  subanguleuse.  Tubercules  aplatis  et  palmés. — 
Fleurs  à odeur  de  vanille. 

Ilab.  Toutes  les  sommités  jurassiques;  Puy-de-Dôme;  Haute-Loire;  Alpes  et 
Pyrénées.  K-  Juin-juillet. 

JH,  NiAvi;oM:\*i  Kochy  syn.  796;  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  105, 
t.  1 14;  Orchis  suaveolens  Vill.  Dauph.  2,  p.  58,  t.  1 ,fig.  sin.;  DC. 
fl.  fr.  5,  p.  551;  Dub.  bot.  445;  Lois.  gall.  2,  p.  208;  O.  Rcichen- 
bachii  Mut.  fl.  fr.  5,  p.  245,  t.  60,  f.  505. — Bractées  lancéolées, 
acuminées,  dépassant  les  fleurs.  Celles-ci  nombreuses,  rapprochées 
en  épi  serré,  étroit  et  cylindrique . Labelle  obovale,  trilobé,  a lobes 
latéraux,  arrondis;  à lobe  moyen  tantôt  lancéolé  et  bien  plus  long 
que  les  latéraux,  tantôt  arrondi  et  à peine  plus  long  (pie  les  latéraux  ; 
éperon  cylindracé,  delà  moitié  plus  court  que  l’ovaire  ou  aussi  long 
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que  lui . Feuilles  linéaires-lancéolées,  denticulées  aux  bords.  Tige 
de  2-3  décimètres,  arrondie.  Tubercules  comprimés  et  palmés. 

Hab.  Cimes  du  Jura,  la  Dole,  le  Reculet,  le  Colombier;  alpes  du  Dauphiné, 
la  Moucherolle,  près  de  Grenoble  ( Vill. ).  '*f  Juillet-août. 

Ous.  Ainsi  que  le  soupçonnait  déjà  Villars,  cette  plante  est  probablement  une 
hybride.  11  lui  assignait  pour  parents  YOrchis  nigra  et  Y O.  suaveolens.  Mais  la 
rareté  de  cette  dernière  espèce  sur  nos  cimes  jurassiques  nous  fait  penser  qu’elle 
est  due  plutôt  à l'action  de  l’O.  conopsea ; ù moins  qu’il  n’y  ait  deux  hybrides, 
se  rattachant  à chacune  de  ces  espèces. 


OPHRYS.  (L.  gen.  1011,  part.) 

Périgone  à divisions  extérieures  étalées  ; les  deux  intérieures  plus 
petites,  dressées.  Labelle  épais  et  subcharnu,  nonprolongé  en  éperon, 
dirigé  en  bas,  présentant  souvent  à la  base  deux  gibbosités  , entier 
ou  trilobé;  lobe  moyen  entier,  émarginé  ou  bifide.  Anthère  dressée, 
à lobes  non  séparés  par  un  appendice  charnu  ; masses  pol I iniques 
fixées  à deux  rétinacles  renfermés  dans  deux  bursicules  distinctes. 
Ovaire  non  contourné. 


a.  Labelle  entier,  denté  ou  obscurément  lobé  au  sommet. 

O ARiniFEKt  Huds.  fl.  angl.  ed.  2,  p.  392  (1778);  Coss.  et 
Germ.  par.  558;  Koch,  syn.  796;  Rchb.  ic.  vol.  13,  p.  88,  t.  97 
et  98;  O.  aranifera  et  pseudo-speculum  D C.  fl.  fr.  5,  p.  332;  Dub. 
bot.  447;  Lois.  gall.  2,  p.  270;  Bor.  fl.  centr.  529;  Godr.  fl. 
lorr.  3,  p.  39.  — le.  Vaill.  bot.  t.  31,  f.  15  et  16.  Schultz,  exs. 
n°  729!;  Billot,  exs.  n°  1533!  — Fleurs  espacées,  en  épi  lâche, 
pauci-pluriflore  (2-8);  bractées  herbacées,  linéaires-oblongues, 
plus  longues  que  l’ovaire.  Les  trois  divisions  périgonales  externes 
en  croix,  ovales-oblongues,  obtuses,  roulées  sur  les  bords,  d’un  vert 
un  peu  jaunâtre  ; les  deux  intérieures  plus  courtes,  oblongues-lan- 
céolées,  obtuses,  glabres  ou  finement  pubérulentes.  Labelle  convexe, 
à bords  réfléchis,  oblong-obovale  ou  suborbiculaire , muni  ou  dé- 
pourvu de  bosses  à la  base,  indivis  ou  muni  latéralement  de  deux 
dents  plus  ou  moins  saillantes  qui  le  rendent  obscurément  lobé, 
entier  ou  faiblement  émcirginé-tri denté  au  sommet  et  non  appendi- 
culé,  face  supérieure  d’un  pourpre  noir  velouté  et  passant  rapide- 
ment au  gris  verdâtre,  jaunâtre  sur  les  bords,  marquée  au  centre 
de  2-4  raies  longitudinales  glabres  et  plus  pâles , réunies  par  une 
tache  ou  par  des  raies  transversales.  Gynostème  à bec  court.  Feuilles 
d’un  vert  pâle,  noircissant  par  la  dessiccation  ; les  inf.  oblongues  ou 
lancéolées,  très- étalées,  recourbées,  courtes  et  ne  dépassant  guère  le 
tiers  de  la  tige;  les  sup.  très-petites  et  longuement  engainantes. 
Tige  de  1-3  décimètres.  Deux  tubercules  subglobuleux. 

p.  atrata.  Labelle  longuem1  velu-velouté,  portant  à la  base  deux- 
bosses  coniques  porrigées,  et  latéralement  2 dents  qui  le  rendent  sub- 
trilobé.  O.  atrata  Lindl.  bot.  reg.  1087;  Guss.  syn.  sic.  2,  p.  546. 

Hab.  Coteaux  herbeux  dans  presque  toute  la  France;  Var.  (B.  dans  la  région 
méditerranéenne.  Avril-juin. 
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O Ki:rtoloiii  Moretti , fl.  ital.  dec . 9;  /{c/<è.  te. 

ro/.  15,  />.  94,  t.  105;  Koch , syn.  797  ; ÆerfoL  /?.  ital.  9,  p.  595  ; 
O.  spéculum  Bertol.  pi.  yen.  p.  1-24  (non  Link).  — Schultz , c.r.v. 
n°  549!;  /?c//6.  exs.  n°  24  2!  — Fleurs  grandes,  espacées,  en  épi 
lâche,  pauciflore  (1-6);  bradées  herbacées,  lancéolées,  aiguës;  les 
inférieures  plus  longues  que  l’ovaire.  Les  5 divisions  périgonales 
externes  étalées,  oblongues,  obtuses,  roses  ou  blanchâtres;  les 
2 intérieures  plus  courtes,  lancéolées,  obtuses,  glabres , ciliées , de 
meme  couleur  que  les  externes.  Labelle  très-convexe,  à bords  réflé- 
chis, largement  obovale,  atténué  et  dépourvu  de  bosses  à la  base, 
arrondi  et  plus  ou  moins  fortement  crénelé-tridenté  antérieurement , 
d’un  noir  violacé  et  longuement  poilu-velouté  sur  la  face  supé- 
rieure, portant  en  avant  une  tache  glabre,  brillante,  subpurpu- 
rine, arrondie  anguleuse  ou  réniforine,  et  une  autre  tache  bien  plus 
petite,  située  tout  à fait  à sa  base  ; la  dent  centrale  du  sommet  est 
glabre  et  recourbée  en  forme  d’appendice.  Gvnostème  à bec  allonge 
et  penche  sur  la  tache  comme  sur  un  miroir.  Feuilles  peu  nom- 
breuses, lancéolées-oblongues  et  courtes.  Tige  de  1-2  décimètres. 
Deux  tubercules  subglobuleux. 

Hab.  Grasse  {Girody);  Toulon  (. Auzandre , Durieu)-,  H\ ères  (Boullu,.  % Avril- 
mai. 


O.  TinniutuniFEni  Willd.sp.  4,  p.  67;  Bchb.  ic.  vol.  15, 
]).  <S1 , t.  111;  Bertol.  fl.  ital.  9,  p.  589  ; O.  villosa  Desf.  ann.  mus. 
vol.  10,  p.  225,  t.  14;  O.  grandi flora  Ten.  nap.  2,  p.  509.  — 
Balanza,  exs.  n°  248  ! — Fleurs  grandes,  espacées  en  épi  lâche 
(2-10  fl.);  bractées  oblongues  - lancéolées  ; les  inférieures  plus 
longues  que  l'ovaire.  Les  5 divisions  périgonales  externes  ovales  ou 
ovales-oblongues,  obtuses,  roses  ou  blanchâtres  avec  des  veines 
vertes;  les  2 intérieures  petites,  triangulaires , couvertes  antérieu- 
rement d’un  épais  duvet  velouté.  Labelle  convexe  ou  même  rabattu 
sur  les  côtés,  obovale,  allongé  et  rétréci  en  coin  à la  base,  muni  de 
2 gibbosités,  crénelé  et  subtrilobé  au  sommet  ; les  2 lobules  laté- 
raux larges  et  arrondis,  le  central  plus  petit  denti forme  triangu- 
laire glabre  et  recourbé  en  forme  d’appendice;  face  supérieure  du 
labelle  très-fortement  velue,  à duvet  blanchâtre  ou  jaune  verdâtre, 
se  transformant  au-dessous  de  l’appendice  en  soies  rudes,  marquée  à 
la  base  d’une  tache  brune  glabre  plus  ou  moins  rhomboïdale  et  ac- 
compagnée de  lignes  également  glabres.  Gvnostème  presque  dressé, 
à sommet  arrondi  obtus  et  dépourvu  du  bec.  Feuilles  larges,  ovales 
ou  ovales-oblongues,  toutes  aiguës.  Tige  de  4-2  décimètres.  Deux 
tubercules  ovoïdes. 

liai.  Corse,  Bonifaciu  (Bernard  18î(i,  Kralik).  ’2f  Avril-mai. 

O.  ahaoiaitf » Reich,  fl.  mæn. -franc.  2,  p.  89;  Koch,syn.  797; 
Willd.sp.  4,p.  67;  DC.jl.fr.  5 ,p.  552 (non  3 ,p.  235);  Dub.  bot.  447; 
Lois,  g ail.  2,  /).  270;  O.  fuciflora  Rchb.ic.vol.  13,p.  85,  t.  109.  — 
le.  Vaill.  bot.  t.  30,  f.  40,  4 1,  12,  4 3;  Hall.  helv.  t.  24,  f.  4,2,  3; 
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Coss.  et  Genn.  par.  t.  52,  f.  D.  Schultz , exs.  79  ! — Fleurs  espa- 
cées en  épi  lâche,  paucitlore  (2-8  fl.);  braetées-oblongues,  dépas- 
sant ordinairement  l’ovaire.  Les  5 divisions  périgonales  externes 
ovales-oblongues,  un  peu  rosées,  à nervures  vertes;  les  deux  inté- 
rieures plus  petites,  triangulaires,  veloutées  antérieurement,  à 
sommet  verdâtre  Labelle  large  obovale  ou  ovale  - suborbiculaire , 
indivis  et  tronqué  au  sommet , convexe  et  présentant  vers  la  base 
2 gibbosités  coniques  plus  ou  moins  saillantes,  muni  en  avant  d'un 
appendice  glabre  jaunâtre  et  recourbé  en  dessus ; face  supérieure 
du  labelle  veloutée,  d’un  brun  pourpré,  marquée  à sa  partie  moyenne 
d’une  tache  glabre  verdâtre  formée  par  des  lignes  brunes  symé- 
triques et  anastomosées.  Gynostème  terminé  en  bec  court  et  presque 
droit.  Feuilles  ovales-oblongues  ou  oblongues,  noircissant  par  la 
dessiccation.  Tige  de  2-4  décimètres.  Deux  tubercules  subglobuleux. 

Ilab.  Pâturages  et  collines  incultes  de  presque  toute  ta  France.  Mai-juin. 

b.  Labelle  trilobé  à la  base  ou  vers  le  milieu. 

O apifera  Huds.  fl.  angl.  ed.  1,  p.  340  et  ed.  2,  p.  391  ; 
J)C.  fl.  fr.  S,  p.  353;  Dub.  bot.  447;  Lois.  gall.  2 ,p.  271  ; Koch , 
syn.  797  ; Rchb.  ic.  vol.  1 5,  p.  96,  t.  1 03.  — le.  Vaill.  bot.  t.  50,  f.  9. 
— Fleurs  espacées  en  épi  lâche  , bractées  dépassant  ordinairement 
l’ovaire.  Les  5 divisions  périgonales  externes  ovales-oblongues,  ob- 
tuses, roses,  à nervures  vertes;  les  2 intérieures  bien  plus  courtes, 
sub triangulaires,  d’un  rose  mêlé  de  vert,  veloutées  antérieurement. 
Labelle  trilobé  à la  base;  les  2 lobes  latéraux  naissant  à la  base  du 
labelle,  triangulaires , très-veloutés,  infléchis  et  portant  à leur  base 
une  gibbosité  velue-veloutée ; lobe  moyen  constituant  presque  tout 
Je  labelle,  large,  oblong-obovale  ou  suborbiculaire,  convexe  supé- 
rieurement et  presque  à demi  globuleux , velouté,  d’un  pourpre 
foncé,  marqué  cà  sa  partie  moyenne  d’une  tache  glabre  et  verdâtre, 
formée  de  lignes  ordinairement  confluentes  symétriques  et  souvent 
interrompues  par  des  lignes  brunes  ; sommet  du  labelle  recourbé  en 
dessus  et  muni  d’un  appendice  glabre  replié  et  caché  en  dessous. 
Gynostème  prolongé  en  bec  long  et  flexueux.  Feuilles  ovales-oblon- 
gues ou  oblongues,  tendant  à noircir  par  la  dessiccation.  Tige  de 
2-4  décimètres.  Deux  tubercules  subglobuleux. 

Hab.  Pâturages  et  collines  incultes  dans  presque  toute  la  France,  ’lf  Mai- 
[ juin. 

BoitiBiLiFLORi  Link  in  Schrad.  diar.  2 (1799),  p.  523; 
Rchb.  ic.  vol.  13,  p.  93,  t.  104;  Bertol.  fl.  ital.  9,  p.  597  ; O. 
tabanifera  Willd.sp.  4 , p.  68;  O.  hiulca  Seb.  et  Maur.  cent.  13, 
j p.  45,  t.  2,  f.  cxt.;  O.  canaliculata  Viv.  app.  fl.  cors.  prod. 
p.  7.  — Kralikf  pl.  cors.  exs.  n°  792!  — Fleurs  en  épi  lâche, 
pauciflore  (ordinairement  2,  rarement  2-4  on  1 fl.);  bractées  ovales , 
3 aiguës , toutes  plus  courtes  que  Vovaire.  Les  5 divisions  externes 
j périgonales  ovales- arrondies , d’un  vert  pâle;  les  2 intérieures 
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oblongues , courtes,  un  peu  poilues  - veloutées  antérieurement.  La- 
belle  trilobé  ou  trifide  à la  base;  lobes  latéraux  étroits  et  allongés , 
fortement  veloutés  antérieurement,  gibbeux  à la  base,  strictement 
appliqués  contre  et  presque  sous  le  lobe  moyen  ; celui-ci  tellement 
convexe  et  recourbe  en  dessous  par  les  bords  qu’il  prend  la  forme 
demi -globuleuse , entier  ou  fortement  émarginé  (subbilobé)  au 
sommet,  d’un  pourpre  noir,  velouté  et  marqué  d’une  bande  étroite 
très-glabre  qui  part  de  la  base  du  gynostème  et  arrive  jusque  vers 
le  milieu  du  Libelle  terminé  au  sommet  par  un  appendice  glabre  et 
réfléchi  en  dessous.  Gynostème  aussi  long  que  les  divisions  internes 
périgonales,  dressé,  obtus  et  dépourvu  de  bec.  Feuilles  lancéolées- 
oblongues,  d’un  vert  glauque.  Tige  de  9-13  centimètres.  Deux  tu- 
bercules subglobuleux. 

Hab.  Corse,  Bonifacio  ( Kratih ).  if  Mars-avril. 


» « 


i 


t « • 


• « 


V* 


>♦ 


O.  tftoi.oi».**  Cav.  ic.  2,  p.  -46,  t.  161  ; Mut.  ann.  sc.  nat.  3 
( 1 833),  p.  244,  et  fl.  fr.  3,  p.  232,  t.  67,  f.  313.  — Billot , ex  s. 
n°  1334!;  Ilchb.  exs.  n°  174!  — Fleurs  en  épi  lâche,  pauciflore 
(3-7  IL);  bractées  lancéolées,  aiguës;  les  inférieures  dépassant 
l’ovaire.  Les  3 divisions  périgonales  externes  oblongues,  roses;  les 
2 intérieures  linéaires,  velues-veloutées , aussi  longues  que  le  gy- 
nostème. Labelle  trilobé  et  bigibbeux  à la  base;  lobes  latéraux 
triangulaires  et  contournés,  longuement  velus-soyeux,  appliqués 
contre  le  lobe  moyen  et  surmontés  chacun  d’une  corne  ordinaire- 
ment porrigée;  lobe  moyen  oblong,  replié  latéralement  par  les 
bords  de  manière  à former  presque  un  cylindre , velouté  surtout 
près  du  sommet,  brun,  marqué  au  centre  d’une  tache  glabre  bru- 
nâtre quadrangulaire  plus  ou  moins  quadrilobée , terminé  au 
sommet  par  un  appendice  lancéolé  aigu,  courbé  en  haut  ou  porrigé. 
Gynostème  terminé  par  un  bec  très-court  ou  simplement  apiculé. 
Feuilles  lancéolées-oblongues.  Tige  de  1-2  décimètres.  Deux  tuber- 
cules oblongs,  dont  un  ordinairement  longuement  pédonculé. 


llnb.  Le  sud-ouest  de  ta  France,  dans  la  vallée  de  la  (iaronue,  Toulouse, 
I)ax,  Montauban,  etc.;  région  méditerranéenne,  Montpellier,  source  dtfCêz, 
Toulon,  etc.  'if  Mars-mai. 

Ons.  M.  Noulet  nous  a envoyé  quelques  exemplaires  d'une  hjbride  : 0.  Sco- 
lopax-aranifera,  qui  aurait  le  périgone  peu  coloré  de  FO.  aranifera,  et  le  la- 
belle de  17).  sculopax  moins  la  tache  glabre. 


O.  MUSCiiERii  Huds.  fl.  angl.  cd.  1,  p.  340  et  ed.  2,  p.  391; 
Rchb.  ic.  vol.  13,  /).  78,  t.  93;  Koch , syn.  796;  O.  myodes  Jacq. 
mise.  2,  p.  373;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  233;  Dub.  bot.  447 ; Lois.  gall. 
2,]).  270. — le.  Vaill.  bot.  t.  31,  f.  17  et  18;  Hall.  helv.  t.  24. 
Schultz,  exs.  n°  932!;  Rchb.  cxs.  n°  137  ! — Fleurs  en  épi  grêle 
et  lâche  ; bractées  égalant  ou  dépassant  l’ovaire.  Les  3 divisions  pé- 
rigonales externes  ovales-lancéolées,  obtuses,  verdâtres  ; les  2 in- 
térieures linéaires-subfili formes , brunâtres  et  légèrement  veloutées 
antérieurement.  Labelle  trilobé  un  peu  au-dessous  de  son  milieu; 
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les  2 lobes  latéraux  sublinéaires,  aigus  ou  obtus,  porrigés , Quies- 
cents ; lobe  moyen  presque  plan , oblong , dilaté  de  la  base  au  som- 
met qui  est  bilobé  sans  appendice  et  à lobules  entiers  ou  parfois  sub- 
laciniés;  face  supérieure  du  label  le  veloutée  en  dessus,  brunâtre, 
marquée  à la  partie  moyenne  d’une  tache  plus  ou  moins  quadrangu- 
laire  glabre  et  d’un  blanc  bleuâtre.  Gynostème  arrondi  au  sommet 
et  dépourvu  de  bec.  Feuilles  oblongues  ou  oblongues-lancéolées , 
tendant  à noircir  par  la  dessiccation.  Tige  de  2-5  décimètres.  Deux 
tubercules  subglobuleux. 

Ilab.  Collines  principalement  calcaires  de  presque  toute  la  France.  Mai- 
juin. 

c.  Labelle  trilobé  au  sommet. 

O.  fusca  Link  in  Schrad.  diar.  2 (1799),  p.  525;  St- Am.  fl. 
agen.  575,  t.  8;  O.  lutea  Biv.  cent.  sic.  dec.  2;  O.  funerea  Vie. 
fl.  cors,  diagn.  15;  O.  myodes  Lap.  cibr.  551  ( fide  Noulet). — - le. 
Rchb.  ic.  vol.  15,  p.75,  C.  92  et  95.  Billot , exs.  858! — Fleursen 
épi  lâche,  pauciflore  (2-6  fl.);  bractées  inférieures  égalant  l’ovaire. 
Les  5 divisions  périgonales  externes  vertes,  oblongues,  un  peu  con- 
caves, la  centrale  courbée  et  cucullée  au  sommet;  les  2 intérieures 
glabres,  plus  courtes,  presque  linéaires,  entières  ou  denticulées, 
verdâtres.  Labelle  oblong  et  insensiblement  atténué  en  coin  à la  base 
bigibbeuse,  trilobé  au  sommet,  à lobes  latéraux  courts  et  obtus,  à 
lobe  moyen  large  et  bilobulé,  ce  qui  rend  l’extrémité  du  tablier 
quadrilobé  et  à lobes  presque  égaux;  face  sup.  du  labelle  brunâtre, 
veloutée  jusque  sur  les  bords , dans  toute  sa  surface,  excepté  à la 
base,  qui  porte  une  bande  glabre  étroite  bilobée  en  avant  et  qui 
partant  du  gynostème  arrive  jusqu’à  la  hauteur  des  lobes.  Gynostème 
court  et  obtus.  Feuilles  oblongues,  glaucescentes.  Tige  de  1-2  déci- 
mètres. Deux  tubercules  oblongs,  souvent  pédonculés. 

Hab.  L’ouest,  la  Charente,  Cognac,  Jarnac,  etc.;  le  Gers,  Puy-Casqnier, etc.; 
Toulouse;  Agen;  la  Provence,  Marseille.  Toulon,  Hyères,  etc  '*f  Mai. 

O.  lutea  Cav.  ic.  2,  p.  46,  t.  160;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  551  , 
Dub.  bot.  447;  Lois.  gall.  2,  p.  269;  Noulet , fl.  s.  pyr.  add.  53. — 
Je.  Rchb.  ic.  vol.  15,  p.  75.  t.  94;  Mut.  fl.  fr.  t.  66,  f.  506.  Soleir. 
) exs.  n°  4023  ! — Fleurs  en  épi  lâche  et  pauciflore  (2-6  fl.  ) ; bractées 
i inférieures  égalant  l’ovaire.  Les  trois  divisions  périgonales  externes 
vertes,  ovales  ou  elliptiques,  obtuses,  un  peu  concaves,  la  centrale 
souvent  cucullée  au  sommet  ; les  2 intérieures  glabres,  plus  courtes, 
linéaires-oblongues.  Labelle  oblong  ou  obovale,  brusquement  con- 
5 tracté  à la  base,  sinué  dans  son  pourtour,  trilobé  au  sommet,  à 

! lobes  latéraux  courts  et  obtus,  à lobe  moyen  arrondi  ou  subrhom- 
boïdal , crénelé  ou  émarginé  et  non  distinctement  bilobé;  surface 
du  labelle  pubescente,  entourée  d’une  marge  jaune  et  glabre,  marquée 
de  la  base  au  milieu  d’une  bande  glabre  pourprée  et  blanchâtre  à 
| son  origine  entière  ou  bilobée  en  avant.  Gvnostème  court  et  obtus. 

TOM.  III.  20 
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Feuilles  ovales-oblongues.  Tige  de  1 -2  décimètres.  Deux  tubercules 
subglobuleux,  souvent  pédonculés.  — Sur  le  sec,  cette  espèce  est 
bien  distincte  de  la  précédente  par  son  labelle  bordé  d’une  large 
marge  entièrement  glabre. 

Uab.  L'ouest,  le  tiers.  Dax,  Toulouse,  etc.;  région  méditerranéenne , 
Fontfrnide  prés  de  Montpellier,  Marseille,  Hyères,  etc.;  Corse,  Bonilacio,  etc. 
■if  Avril-mai. 

IllItlfiOC IIAIUHI  I S 

( Hydhochahideæ  L.  C.  Rich.  mém.  inst.  sc.  phys.  1811,  p.  35.)  (!) 

Fleurs  dioïqueset  bien  plus  rarement  hermaphrodites,  régulières, 
renfermées  dans  unespathe  avant  Fanthèse.  Périgone  à six  divisions 
disposées  sur  deux  rangs;  les  5 extérieures  herbacées;  les  5 inté- 
rieures pétai oïdes  et  plus  grandes,  très-rarement  nulles , à préno- 
raison  chiffonnée.  — Fleur s mâles  réunies  plusieurs  dans  une  spalhe. 
Périgone  à divisions  libres.  Etamines  insérées  au  fond  du  périgone 
en  nombre  égal , double,  triple  et  même  quadruple  de  celui  des  di- 
visions, quelquefois  réduites  à 1-2  par  avortement  ; anthères  in- 
trorses,  bi lobées , s’ouvrant  en  long.  Ovaire  rudimentaire,  occupant 
le  centre  de  la  fleur.  — Fleurs  femelles  ou  hermaphrodites  solitaires 
dans  une  spalhe.  Périgone  à divisions  externes  soudées  en  tube  à la 
base,  et  à tube  soudé  avec  l’ovaire.  Etamines  ordinairement  réduites 
à des  filets  stériles.  Ovaire  à 5-G  carpelles,  uni-pluriloculaire , à 
loges  mulliovulées.  Placentas  pariétaux  soudés  aux  cloisons.  Style 
court  ou  allongé;  3-G  stigmates  plus  ou  moins  bifides.  Fruit  mû- 
rissant sous  l’eau,  indéhiscent,  charnu,  à graines  nombreuses  et 
tixées  aux  placentas  devenus  pulpeux.  Graines  à test  membraneux- 
coriace  et  souvent  filamenteux.  Albumen  nul.  Embryon  droit,  ovoïde 
ou  cylindrique;  radicule  dirigée  vers  le  hile  (Endl.). — Plantes 
aquatiques  vivaces,  herbacées;  feuilles  toutes  radicales  ou  portées 
sur  des  tiges  et  alors  ordinairement  (asciculées. 

Trib.  1.  STRATIOTIOE.E  Endl.  — Ovaire  pluriloculaire.  Stig- 
mates six. 

HYDROCHARIS.  (L.  gen.  1126.) 

Fleurs  dioïques. — Trois  fleurs  mâles  à péd icelle  sans  bractéole  à 
la  base,  renfermées  dans  une  spathe  stipilée  et  formée  de  deux  pièces 
membraneuses.  Périgone  à divisions  externes  ovales-oblongues;  les 
5 intérieures  suborbiculaires , bien  plus  grandes.  Etamines  douze 
dont  trois  stériles;  lilets  soudés  en  anneau  à la  base,  bifides  au 
sommet;  anthères  ovoïdes,  à lobes  séparés  par  le  connectif.  Ovaire 
rudimentaire.  — Fl.  femelles  très-longuement  pédicel lées,  solitaires 


(I)  Auclore  Greuier. 
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dans  une  spathe  sessile  et  monophylle.  Périgone  à divisions  externes 
ovales  ; à divisions  internes  pétaloïdes  et  munies  d’une  écaille  charnue 
à la  base.  Etamines  six,  stériles,  opposées  par  paires  aux  divisions 
périgonales  externes.  Style  très-court,  épais;  stigmates  six,  divisés 
en  deux  lobes  bifides  et  divergents.  Fruit  bacciforme,  ovoïde-oblong, 
à six  loges. 


SS.  19  ors  us  ~ R an  Æ L.  sp.  1466;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  266;  Dub. 
bot.  456;  Lois.  gall.  2,  p.  551.  — le.  IJod.  pempt.  575  ; Lam.  ill. 
t.  820.  — Fleurs  males  se  développant  successivement  dans  la  même 
spathe,  munies  de  péd icelles  à la  fin  aussi  longs  que  le  pédoncule 
commun.  Divisions  périgonales  externes  ovales,  concaves,  mem- 
braneuses aux  bords;  divisions  internes  beaucoup  plus  grandes, 
presque  orbiculaires , étalées,  blanches  cà  base  jaune.  — Fleurs 
femelles  plus  petites.  Capsule  ovale-oblongue , atténuée  au  sommet. 
Graines  petites,  subglobuleuses.  Feuilles  flottantes,  fasciculées,  lon- 
guement pétiolées,  suborbiculaires-réniformes,  enroulées  en  dessous 
pendant  la  préfloraison,  d’un  vert  clair  en  dessus,  souvent  rougeâtres 
en  dessous;  stipules  grandes , oblongues-lancéolés,  membraneuses, 
soudées  inférieurement  au  pétiole.  Tige  rhizomateuse,  de  longueur 
très- variable , émettant  des  fascicules  de  feuilles,  et  au  même  point 
des  fibres  radicales;  celles-ci  couvertes  de  fibrilles  transparentes. 

Ilab.  Mares,  fossés,  étangs  dans  l’ouest  et  le  nord  de  la  France;  environs 
de  Paris;  vallées  de  la  Loire;  bas  Allier;  Lorraine;  Alsace;  manque  dans  une 
grande  partie  du  centre  et  du  midi  de  la  France.  ’2f  Juillet-août. 


STRATIOTES.  (L.  gen.  68.) 


Fleurs  dioïques.  — Fleurs  males  à pédieelle  muni  à la  base  d’une 
bractéole  et  renfermées  dans  une  spathe  diphylle,  pluriflore  et  située 
à l’extrémité  d’un  pédoncule  radical.  Périgone  à divisions  externes 
ovales;  les  trois  intérieures  pétaloïdes  suborbiculaires , bien  plus 
grandes  que  les  externes.  Etamines  nombreuses  ; les  extérieures 
(25-25)  stériles;  les  intérieures  (12)  fertiles,  à filets  courts,  subulés 
et  libres  ; anthères  linéaires,  à lobes  séparés  par  le  connectif.  — 
Fleurs  femelles  solitaires  dans  une  spathe  semblable  à celle  des 
males.  Périgone  à six  divisions  soudées  en  tube  à la  base.  Etamines 
stériles,  assez  nombreuses.  Ovaire  soudé  au  tube  périgonal,  à six 
loges.  Ovules  nombreux  . Style  court  , soudé  au  tube  périgonal  ; 
stigmates  six , linéaires  et  bifides.  Fruit  bacciforme,  hexagonal,  à 
six  loges.  Graines  oblongues,  dressées,  peu  nombreuses  dans  chaque 
loge,  fixées  aux  cloisons. 


S.  Aeoiwes  L.  sp.  754  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  266  ; Dub.  bot. 
456;  Lois.  gall.  \ , p.  590.  — le.  Dod.  pempt.  578;  Lob.  obs. 
204,  f.  sin.  ; Lam.  ill.  t.  489.  — Fleurs  blanches,  entourées  à la 
base  d’une  spathe  bifide,  à divisions  munies  d’une  carène  denticu- 
!ée  ; spathe  portée  par  un  pédoncule  radical  droit  et  comprimé  , 
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bien  plus  court  que  les  feuilles.  Périgone  à divisions  externes  ver- 
dâtres, courtes  ; divisions  internes  blanches  , très-grande,  f ruit 
courbé  à angle  droit  avec  le  pédoncule  à l’époque  de  la  maturité. 
Feuilles  toutes  radicales,  nombreuses,  formant  une  rosette  fournie, 
glabres,  garnies  aux  bords  de  dents  épineuses,  étroitement  lan- 
céolées-linéaires , acuminées , ressemblant  à celles  d’un  Aloès. 
Souche  grosse,  épaisse,  stolouifère,  produisant  de  longues  libres  ra- 
dicales, simples,  terminées  par  une  tonde  chevelue  de  fibrilles. 
liai).  Fossés,  ctaugs  du  nord;  fossés  de  Lille.  Juin  juillet. 

Trib.  2.  VALLÏSNE1UEÆ  Endl. — Ovaire  uniloculaire.  Stigmates 
au  nombre  de  l rois . 


VALLISNERIA.  (Mich.  gen.  n°  10.) 

pjeUrs  dioïques.  — Fes  fleurs  mâles  très-petites , renfermées 
dans  une  spathe  ovoïde,  trivalve , multiflore,  portée  par  un  court 
pédoncule  radical;  fleurs  brièvement  pédicellées  et  groupées  en 
spadice  ; les  trois  divisions  périgonales  externes  obovées,  concaves, 
â estivation  valvaire  , soudées  à la  base  ; staminodes  quatre,  péta- 
loïdes,  dtmt  trois  opposés  aux  lobes  du  périgone.  Etamines  trois  ou 
deux  par  avortement,  alternant  avec  les  divisions  périgonales; 
anthères  subglobuleuses,  fixées  par  la  base,  a loges  contiguës. 
Fleurs  femelles  solitaires  dans  une  spathe  tubuleuse  et  bilide  au 
sommet,  portée  par  un  long  pédoncule  filiforme.  Périgone  a divi- 
sions soudées  eu  tube  à la  base,  à limbe  tri partite  ; staminodes  trois, 
alternant  avec  les  divisions  du  périgone.  Ovaire  soudé  avec  le  tube 
périgonal,  uniloculaire,  pourvu  de  trois  placentas  pain  taux.  Ovules 
nombreux,  réfléchis.  St  vio  presque  nul;  stigmates  trois,  très-grands. 
Fruit  bacciforme,  cylindraeé,  uniloculaire,  couronné  par  le  limbe 

périgonal. 


V §piRii,ii  L.  sp.  LUI  ; / ) C.  fl.  fr.  3,  p.  267;  Dub.  bot. 
136  ; Lois.  (/ail.  2,  p.  538.  — le.  Lam.  ill.  t.  IM -,  Mich.  gen. 
t.  10,  f.  1 et  2.  Billot , exs.  n°  819  ! — Fleurs  mâles  à hampe  très- 
courte  (à  peine  1 centimètre).  Fleurs  femelles  à hampe  très- 
longue,  roulée  en  spirale  s allongeant,  pour  la  floraison  , jusqu  a la 
surface  de  l’eau,  pendant  que  les  mâles  se  détachent  de  leur  axe 
pour  venir  flotter  à côté  des  femelles  et  les  féconder.  Après  la  fécon- 
dation, les  femelles  enroulent  de  nouveau  leur  pédoncule  et  entraînent 
le  fruit  au  fond  de  l’eau,  où  il  mûrit.  Feuilles  planes,  allongées  , 
linéaires,  obtuses,  larges  de  7-10  millimètres,  légèrement  ciliées- 
denticulées  vers  le  sommet,  d’un  beau  vert,  minces  presque  transpa- 
rentes et  finement  papyracées.  Souche  grêle,  émettant  des  stolons. 
Racines  fines  et  presque  capillaires. 

liai)  Tout  le  canal  du  Midi  où  cette  plante  abonde  , de  Toulouse  à Arles  et 
n Ayde;  dans  l'Hérault  ; Bellegarde  dans  le  Gard;  Narbonne;  le  Rhône, 
Orange,  reinoulc  jusqu  à Lvon;  Paris  ' Août-octobre. 
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CXXXJII.  JUNCAGI1IKES. 

(Juncag^eæ  Rich.  mém.  mus.  I,  p.  365.)  (1) 


Fleurs  hermaphrodites,  très-rarement  monoïques  ou  dioïques,  ré- 
gulières. Périgone  à six  divisions  libres  ou  presque  libres,  toutes  her- 
bacées et  semblables,  rarement  nul.  Etamines  six  ou  moins  par  avor- 
tement, hypogynes  ou  insérées  h la  base  du  périgone;  anthères  bilo- 
bées,  externes.  Ovaire  non  soudé  avec  le  périgone.  Ovules  1-2  dans 
chaque  carpelle  , dressés  ou  ascendants,  réfléchis,  insérés  à l’angle 
interne  des  carpelles.  Styles  courts  ou  nuis,  rarement  allongés; 
stigmates  en  nombre  égal  à celui  des  carpelles,  rarement  soudés  en 
un  seul.  Fruit  capsulaire,  formé  de  5-6  carpelles  distincts  ou  sou- 
dés , contenant  1-2  graines  et  s’ouvrant  par  leur  angle  interne. 
Albumen  nul.  Embryon  droit,  radicule  dirigée  vers  le  hile.  — 
Plantes  aquatiques  ou  marécageuses  ; feuilles  graminiformes , à 
limbe  avorté. 

TRIGLOCHIN.  (L.  gen  453.) 

Fleurs  à six  divisions  libres , ovales,  concaves,  caduques , herba- 
cées. Etamines  six,  insérées  à la  base  du  périgone;  anthères  fixées 
au  filet  par  le  milieu  de  leur  face  dorsale.  Stigmates  barbus.  Ovaire 
formé  de  6 carpelles  uniloculaires,  souvent  stériles  alternativement, 
soudés  à un  prolongement  de  l’axe.  Fruit  capsulaire,  à carpelles  se 
séparant  à la  maturité  du  prolongement  de  l’axe  et  s’ouvrant  par  la 
suture  ventrale.  Graines  dressées,  solitaires  dans  chaque  loge. 

T.  palustre  L.  sp.  482;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  192;  Dub.  bot. 
438;  Lois.  gall.  1 ,p.  264.  — le.  Lam.  ill.  t.  270,  f.  1.  Schultz, 
exs.  n&  525!;  llillot , exs.  n°  517!  — Fleurs  nombreuses,  en  longue 
grappe  effilée  ; pédicelles  d’abord  courts,  puis  allongés  et  dressés 
contre  l’axe.  Fruits  linéaires-oblongsy  plus  étroits  ci  la  base  qu’au 
sommet , à Sangles  séparés  par  trois  sillons,  appliqués  contre  Vcixey 
composés  de  3 carpelles  linéairesy  obtus  au  sommet,  atténués  infé- 
rieurement en  pointe  subulée.  Feuilles  toutes  radicales  et  disposées 
en  fascicules  distiques,  linéaires  et  demi-cylindriques,  faiblement 
canaliculées  en-dessus,  élargies  et  engainantes  à la  base  avec  une 
ligule  très-courte  et  bilobée,  égalant  environ  la  moitié  de  la  lon- 
gueur de  la  tige.  Tige  de  3-6  décimètres,  nue,  simple,  grêle,  raide- 
dressée.  Souche  non  bulbiformey  dépourvue  de  tuniques  formées  de 
fibres  enlacées , produisant  des  racines  fibreuses,  ainsi  que  des 
stolons. 

Ifab.  Marais  tourbeux  et  prairies  marécageuses;  manque  dans  la  région 
méditerranéenne?  if  Juin-juillet. 


(I)  Auctore  Grenier. 
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1'  1 1 % ii îi iii l it i Lois  fi.  gall.  ed.  I,  p.  725  et  ed.  2,  vol.  I, 
p.  264  ; I)  C.  fl.  fr.  ü,  p.  313;  Dub.  bot.  438. — le.  Barr.  t. 
271.  Kralik,  pi.  cors,  exsicc.  n°  787  ! — Fleurs  peu  nombreuses, 
en  grappe  à la  (in  Ires-lâche;  pédicelles  ascendants-étalés.  Fruits 
linéaires-oblongs,  plus  larges  vers  la  base  qu’au  sommet,  à 3 angles 
séparés  par  3 sillons,  écartés  de  l’axe,  tonnés  de  5 carpelles  linéaires 
un  peu  renflés  et  non  atténués  à la  base.  Feuilles  un  peu  charnues, 
demi-cylindriques,  étroitement  canaliculées  en  dessus,  finement 
striées,  ordinairement  un  peu  plus  courtes  que  la  tige.  'Fige  de  1-2 
décimètres,  nue,  simple,  grêle,  raide-dressée.  Souche  bulbiforme 
et  composée  de  bulbes  agrégés,  entourée  de  tuniques  formées  de 
fibres  entrelacées,  produisant  des  racines  fibreuses. 

Iluh.  Bords  de  l’Océan,  Vannes,  l’Orient,  la  Tesle-de-Buch,  Bayonne;  com- 
mun aux  bords  de  la  Méditerranée  ; Corse.  ^ Avril-mai. 


Oas.  La  plante  que  nous  avons  reçue  de  MM.  Robert  et  Auzaudre,  et  que 
Loiseleur  a décrite,  croyons-nous,  sous  le  nom  de  7’.  lastflnrum,  n’est  que  le 
7’.  litirrelieri.  Le  véritable  /'.  laxiftorum  Guss.,  qui  se  retrouvera  peut-être  en 
Corse  et  sur  nos  rivages  méditerranéens,  constitue  une  autre  espèce  qui  se  dis- 
tingue par  sa  taille  et  son  port  assez  semblables  à ceux  du  T.  palustre  ; par 
ses  feuilles  planes,  par  son  fruit  semblable  à celui  du  l . Harrelieri. 

T.  viAiinniiii  !..  sp.  483;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  102  ; Dub.  bot. 
438  ; Lois,  gall . 1,  p.  263.  — le.  Lam.  ill.  t.  270,  f.  2.  Schultz , 
exs.  n°  524;  ! Billot , exs.  cent.  2 ! — Fleurs  très-nombreuses,  eu 
grappe  très-serrée  ; pédicelles  courts,  étalés-subdressés,  a peu  près 
de  la  longueur  du  fruit.  Celui-ci  ovoïde,  à six  angles  séparés  par 
autant  de  sillons,  et  formé  d'un  égal  nombre  de  carpelles  ellipsoïdes. 
Feuilles  linéaires,  un  peu  charnues,  demi-cylindriques,  canaliculées 
en  dessus,  dressées  et  un  peu  plus  courtes  que  la  tige,  dilatées  et 
munies  à ta  base  d’une  languette  entière.  Tige  de  2-3  décimètres, 
robuste.  Souche  rhizomateuse,  dénudée  dans  sa  partie  ancienne, 
couverte  dans  sa  partie  plus  récente  par  les  débris  membraneux  des 
anciennes  feuilles.  Racines  fibreuses. 

Ilnb.  Bords  de  l’Océan  et  de  In  Méditerranée;  marais  sales  dans  l’intérieur 
des  terres,  Dieuze,  Vie,  etc.  % Juin  juillet. 


SCHEUCHZERIA.  (L.  geu.  432.) 

Fleurs  à six  divisions  soudées  à la  base.  Fîamines  six,  hypogvnes  ; 
anthères  fixées  au  filet  par  la  base  et  apiculées  par  le  connectif. 
Stigmates  recouverts  de  papilles.  Ovaire  à 3 carpelles  uniloculaires. 
Fruit  subglobuleux-trigone,  formé  de  trois  carpelles  libres  et  faible- 
ment adhérents  entre  eux  par  (a  suture  ventrale,  qui  est  la  ligne  de 
déhiscence.  Graines  dressées,  1-2  dans  chaque  loge. 

S.  caiinthin  L.  sp.  482;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  191  ; Dub.  bot. 
438  ; Lois.  gall.  1,  p.  264.  — le.  Lam.  ill.  t.  268  ; Lin.  fi.  lapp. 
t.  10,  f.  I.  Schultz,  exs.  n°  342  ! ; Billot,  exs  n°  6 49!;  Duel  et 
Maill.  fi.  loc.  exs.  n°  12  ! — Fleurs  en  grappe  simple,  pauciflore 
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(ô-IO),  très— lâche  ; les  inférieures  longuement,  les  supérieures  plus 
courtement  pédonculées;  pédoncules  alternes,  dressés  et  munis 
d’une  bractée  à la  base.  Périgone  à divisions  d’un  vert  jaunâtre, 
étroites,  lancéolées,  aiguës , très-caduques.  Filets  des  étamines 
courts;  anthères  très-longues,  linéaires.  Fruit  formé  de  trois  car- 
pelles divergents,  obliquement  ovoïdes,  enflés,  un  peu  apiculés. 
Feuilles  étroites,  linéaires,  convexes  en  dessous,  canaliculées  en 
dessus,  dilatées  et  engainantes  à la  base.  Tige  de  1-2  décimètres, 
articulée  et  munie  d’une  feuille  à chaque  articulation,  pourvue  de 
gaines  aphylles  à la  base.  Rhizome  blanchâtre,  articulé,  écailleux. 

llab.  Marais  tourbeux  de  la  chaîne  des  Vosges;  haut  Jura;  lacs  des  monts 
Dores;  Côte-d'Or;  Alpes;  lacs  des  Pyrénées,  Mai-juin. 


CWXBV  POTAÎIIÉES. 

(Potamkae  Juss.  dict.  sc.  nat.  t.  45,  p.  95.) 

Fleurs  hermaphrodites,  ou  unisexuelles  et  ordinairement  mo- 
noïques. Périgone  à 4 divisions  herbacées  libres,  nul  ou  remplacé 
par  une  spathe  membraneuse.  Etamines  1-4,  insérées  à la  base  des 
divisions  du  périgone,  lorsqu’il  existe.  Anthères  sessiles  ou  munies 
d’un  filet,  uniloculaires  ou  bilocula i res,  à lobes  ordinairement  sé- 
parés par  un  connectif,  et  s’ouvrant  chacun  par  une  fente  longitu- 
dinale. Ovaire  libre,  composé  de  4 carpelles,  rarement  plus  ou 
moins,  uniovulés,  libres  entre  eux;  style  distinct  ou  nul  ; stigmate 
linéaire  ou  discoïde.  Ovule  ascendant  ou  suspendu,  plié  ou  droit. 
(Endl.).  Fruit  à carpelles  libres  entre  eux,  à péricarpe  drupacé 
ou  coriace,  à une  graine,  indéhiscents  ou  plus  rarement  bivalves. 
Graine  à test  membraneux.  Albumen  nul.  Embryon  plié  ou  courbé, 
macropode  ; radicule  rapprochée  du  hile,  ou  dirigée  vers  le  point 
diamétralement  opposé  au  hile  (Endl.). — Plantes  herbacées,  vivant 
dans  l’eau  douce,  ou  dans  les  eaux  saumâtres. 

POTAMOGETON.  (L.  gen.  174.) 

Fleurs  toutes  hermaphrodites,  régulières,  en  épis  multiflores  ou  au 
moins  plu riflores.  Périgone  à quatre  divisions  herbacées,  briève- 
ment atténuées  en  onglet,  à préfloraison  valvaire.  Etamines  4 , in- 
sérées sur  l’onglet  des  divisions  périgonales;  filets  très-courts; 
anthères  biloculaires,  plus  ou  moins  séparées  par  le  connectif, 
s’ouvrant  en  long.  Ovaire  composé  de  4 carpelles  libres,  sessiles, 
uniovulés.  Ovule  inséré  au-dessus  du  sommet  dans  l’angle  interne, 
ascendant  ou  plié.  Style  très-court  ou  nul;  stigmate  pelté,  oblique. 
Fruit  formé  de  4 carpelles  ou  moins  par  avortement,  libres,  obscu- 
rément drupacés,  à endocarpe  coriace  ou  ligneux. 

Obs.  Les  fruits  des  Polamogetous,  se  modifiant  par  la  dessiccation,  doivent 
être  étudiés  sur  le  frais.  Nous  avons  eu  soin  d'indiquer  si  les  caractères  étaient 
tirés  des  fruits  Irais  ou  secs. 


(I)  Auctore  Grenier. 
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8ecl.  1.  Inlloresccnce  spieiforme,  mulli-pluriflore.  Perieaiqve  dur  el  épais. 

Feuilles  des  dichotomies  opposées,  les  attires  alternes. 

a.  Hetkropiiylli  Koch.  — Feuilles  florales  opposées,  flottantes  et  différant 
ordinairement  des  autres  par  la  forme  et  la  consistance.  Epis  cylindriques. 

1*.  H/iTAMS  L.  sp.  182  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  185  ; Dub.  bot.  *439 
( exel . var.  p.)  ; Lois.  yall.  1,  p.  119;  P.  Plantayo  Hast.  ess.  64 
(e*e'  Ror.).  — le.  Lam.  ill.  t.  89;  Fuchs,  hist.  651  ; Dalech.  hist. 
1UÜ7,  f.  2.  Fries,  herb  nortn.  [asc.  5,  n°  72!  — Epis  fructifères 
souvent  lâches  et  interrompus  par  avortement  de  quelques  carpelles; 
pédoncules  aussi  gros  que  la  tige  et  non  renflés  au  sommet.  Car- 
pelles gros,  verdâtres,  un  peu  comprimés,  à bords  obtus  même  sur 
le  sec.  Feuilles  toutes  longuement  pétiolées , à limbe  formant  2 plis 
saillants  pour  s’unir  au  pétiole  ; les  supérieures  nageantes,  coriaces, 
ovales  ou  oblonyues,  obtuses  ou  subaiguës,  arrondies  ou  légèrement 
en  cœur  à la  base;  les  inférieures  submergées,  plus  étroites,  lan- 
céolées, à limbe  se  pourrissant  après  l’anthèse  et  se  réduisant  ainsi 
à des  pétioles  aphylles.  Tige  simple,  cylindrique. — Fl.  verdâtres. 

liai).  Mares,  étanes,  eaux  stagnantes  des  rivières,  dans  toute  la  France; 
Corse.  J uillel-aoùt. 


I*.  i Roth , tent.  fl.  ycrm.  1 , p.  72,  et  2,  p.  202  ; Koch , 

syn.  776;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  51 0 (non  3,  p.  1 84);  Lois.  yall.  1 , p.  1 19; 
P.  natans  var . p.  Dub.  bot.  439.  — le.  Rrhb.  ic.  yerm.  vol.  7, 
t.  48  et  49.  Fries , herb.  norm.  fasc.  9,  n°  72  ! ; Schultz , exs. 
n°  726  ! ; Billot , exs.  cent.  2,  K!  — Epis  fructifères  compactes  ou 
subinterrompus  par  l’avortement  de  quelques  carpelles;  pédoncules 
de  même  grosseur  que  la  tige,  non  renflés  ou  obscurément  renflés 
au  sommet.  Carpelles  de  la  grosseur  de  ceux  du  P.  natans,  un  peu 
comprimés,  verdâtres,  à bords  légèrement  amincis  en  carène  (à  l’état 
frais!.  Feuilles  toutes  longuem1  pétiolées,  à limbe  dépourvu  de  plis 
à sa  jonction  avec  le  pétiole  dont  la  face  supérieure  est  convexe  ; 
feuilles  sup.  flottantes,  coriaces,  oblonyues-lancéolées  ou  ovales , 
insensiblement  atténuées  et  plus  rarement  arrondies  à la  base;  les 
inf.  submergées,  allongées-lancéolées,  membraneuses  - pellucides, 
à limbe  persistant  pendant  l’anthèse.  Tige  allongée,  rameuse. 

p.  ambiguus.  Feuilles  flottantes  ovales-oblongues,  obtuses,  atté- 
nuées à la  base  ou  exactement  spa  t niées  ; feuilles  supérieures  des 
tiges  stériles  submergées  de  même  forme,  mais  plus  étroites  et  d’un 
vert  gai.  P.  fluitans  P.  Rillotii  Schultz , arch.  fl.  fr.  et  ail.  61,  et 
exsicc.  n°  726!;  P.  Rillotii  Schultz,  olim. 

Ilab.  Eaux  stagnantes  ou  courantes;  Var.  p.  Alsace.  '*f  Juillet-septembre. 


1*.  POLiGOXiFOLiiJS  Pourr.  chl.  narb.  act.  toul.  5,  p.  325 
(1788);  P oblonyus  Viv.  fraym.  ital.  p.  1,  C 2 (1808),  et  ann. 
bot.  \ [ p.  102  (1802);  D C.  fl.  fr.  5,  p.  510;  Dub.  bot.  459; 
Lois.  yall.  \,p.  120;  Ror.  fl.  centr.  482. — Frics,  herb.  norm. 
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fasc.  5,  n°  75  ! — Epis  fructifères  Irès-cornpactes,  de  moitié  plus 
petits  que  ceux  du  P.  ncitans;  pédoncules  de  la  grosseur  de  la  tige , 
non  renflés  au  sommet.  Carpelles  petits,  devenant  rougeâtres  par  la 
dessiccation , à peine  comprimés,  à bords  obtus  même  sur  le  sec. 
Feuilles  toutes  longuement  pétiolées , à limbe  formant  deux  plis 
saillants  pour  s’unir  au  pétiole  ; les  supérieures  flottantes,  coriaces, 
un  peu  étroitement  ovales  ou  oblongues,  obtuses,  arrondies  ou  lé- 
gèrement en  cœur  à la  base,  plus  rarement  atténuées  aux  deux 
extrémités;  les  inférieures  à limbe  lancéolé,  mince  et  persistant 
pendant  l’an  thèse.  Tiges  ordinairement  courtes  et  dépassant  rarement 
1-2  décimètres.  — Il  diffère  du  P.  natans  par  sa  taille  bien  moindre  ; 
par  ses  feuilles  submergées  persistantes  ; par  ses  fruits  rougeâtres  de 
moitié  plus  petits  et  de  meme  forme. 

P.  parnassi  folia.  Feuilles  toutes  ovales  en  cœur.  P.  parnassifolius 
Schrad. 

Hcib.  Le  nord,  l'ouest  el  une  partie  du  centre  de  la  France.  Juin-août. 

I*.  spathuuatiis  Schrad.  ap.  Koch  et  Ziz.  cat.  pal.  p.  5 et 
18  ; Koch,  syn.  776  ; Kirschl.  prod.  als.  157  \ P.  Kochii  F.  Scliultz , 
arch.  72  ; P.  oblongo-rufescens  Schultz , in  Fl.  1849,  n°  15.  — le. 
Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  t.  47.  Schultz , exs.  n°  543  ! ; Billot , exs. 
n°  288  ! — Epis  fructifères  compactes,  courts;  pédoncules  de  même 
grosseur  que  la  tige,  non  renflés  au  sommet.  Carpelles  (à  l’état 
frais)  comprimés-lenticulaires , à bord  muni  d’une  carène  aiguë. 
Feuilles  toutes  pétiolées,  à limbe  dépourvu  de  plis  à sa  jonction 
avec  le  pétiole  ; les  supérieures  flottantes  coriaces,  ovales  ou  lan- 
céolées-oblongues , obtuses , insensiblement  atténuées  à la  base  ; les 
moyennes  oblongues  et  décurrentes  sur  un  long  pétiole  ; les  infé- 
rieures submergées,  membraneuses- pellucides,  étroitement  lan- 
céolées, puis  oblongues,  insensiblement  et  longuement  atténuées  en 
coin  pour  s’unir  au  pétiole.  Tige  plus  ou  moins  allongée,  rameuse. 
— Cette  espèce  diffère  du  P.  natans  par  la  forme  des  feuilles  infé- 
rieures longuement  atténuées  en  pétiole,  et.  par  celle  des  moyennes 
oblongues  fortement  atténuées  en  coin  à la  base;  par  ses  fruits 
lenticulaires  à carène  aiguë.  Elle  diffère  du  P.  rufescens , dont  elle 
a les  fruits,  par  ses  feuilles  intermédiaires  longuement  atténuées  en 
pétiole  et  nonsessiles,  ainsi  que  parles  sup.  toujours  coriaces. 

Itab.  Frontière  de  l’Alsace;  France?  ¥ Juillet-août, 

Obs.  M.  Schultz  regarde  cette  espèce  comme  une  hybride  des  P.  oblongus 
et  P.  rufescens.  (imelin  avait  déjà,  eu  1825,  émis  une  opinion  analogue;  seu- 
lement il  considérait  comme  père  le  P.  natans,  et  le  P.  rufescens  comme 
porte-graine. 

I*.  rufescens  Schrad.  in  Cham.  adn.  ad  Kunth , fl.  berol. 
p.  5;  Koch , syn.  777  ; P.  obscurum  D C.  fl.  fr.  5,  p.  511  ; Dub. 
bot.  459;  Lois.  gcdl.  1,  p.  120;  P.  serratum  Roth , tent.  1,  p.  75, 
et  2,  p.  205;  P.  annulatum  Bell.  act.  taur.  7,  p.  445,  t.  1 , f.  2; 
P.  alpinum  Ralb.  mise.  15;  Lois.  gall.  1,  p.  120;  P.  obtusus 
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Ducrot  ap.  (iaud.  fielc.  1 , p.  408.  — Schultz , exs.  n°  727  ! ; Billot , 
e.-rs*.  n°  030  !;  Fries,  fterb.  n.  fasc.  3,  nc  70  ! — Epis  fructifères 
compactes;  pédoncules  do  meme  grosseur  que  la  tige,  non  renflés. 
Carpelles  (à  l’état  frais)  comprimés-lenticulaires,  devenant  rougeâtres 
par  la  dessiccation  , munis  au  bord  d’une  carène  aiguë  peu  visible 
sur  le  sec.  Feuilles  supérieures  flottantes,  opposées,  un  peu  coriaces, 
allongées-obovales  ou  obovales , insensiblement  atténuées  en  pétiole 
plus  court  que  le  limbe,  obtuses  ou  subaiguës,  devenant  rougeâtres  par 
la  dessiccation;  les* inférieures  submergées  sessiles,  membraneuses- 
pellucides,  lancéolées-allongées , atténuées  aux  deux  extrémités, 
lisses  aux  bords,  persistantes.  Tiges  simples  ou  un  peu  rameuses  au 
sommet , cylindriques. 

Hab.  Eaux  stagnantes  dans  le  nord,  l'ouest,  le  centre  et  l'est  de  la  France; 
Bordeaux  (Durieu).  ^Juin-août. 


I*.  L.sp.  184;  Koch , syn.  777  ; Fries,  nov.  50; 

Lois.  gall.  1,  p.  121;  P.  heterophyllum  D C.  jl.  fr.  5,  p.  184; 
Dub.  bot.  440;  Lois.  gall.  1,  p.  120;  Schreb.  spic.  21;  Coss.  et 
Germ.  par.  370;  Bor.  fl.  centr.  485;  P.  variifolium  Thore , chl. 
47;  Dub.  I.  c.  ; Lois.  I.  c.  ; D C.  I.  c.  3,  p.  510;  P.  fluitans  DC. 
fl.  f.  5,  p.  184;  P.  hybridum  Thuill.  par.  80;  P.  augustanurn 
Balb.  mise.  14,  t.  5.  — Billot , exs.  n°  1006  ! ; Fries,  herb.  n.  fasc. 
3,  n°  77!  — Epis  fructifères,  un  peu  lâches;  pédoncules  allongés, 
beaucoup  plus  gros  que  la  tige  et  renflés  de  la  base  au  sommet. 
Carpelles  médiocres,  un  peu  comprimés  (à  l’état  frais),  à bord 
obtus.  Feuilles  supérieures  flottantes  peu  nombreuses  ou  milles  , 
coriaces,  longuement  pétiolées,  orales  ou  oblongues , obtuses  ou 
aiguës  , ordinairement  arrondies  à la  base  ; les  inférieures  ordinai- 
rement très-nombreuses,  submergées,  inembraneuses-pellucides , 
lancéolées— 1 i néai res  , largement  ou  étroitement  lancéolées,  obtuses 
on  aeuminées,  atténuées  à la  base,  sessiles , un  peu  scabres  aux  bords, 
ordinairement  ondulées,  persistantes.  Tige  rameuse.  — M.  Durieu 
regarde  le  P.  variifolium  comme  une  bonne  espèce , mais  il  n’a 
point  encore  indiqué  ses  caractères  spécifiques. 

a.  gramineus.  Feuilles  toutes  submergées,  lancéolées-linéaires, 
dépassant  quelquefois  10-15  centimètres  de  long  sur  un  de  large. 

p.  heterophyllus.  Feuilles  submergées  linéaires  ; les  supérieures 
flo  1 1 an  t es  o va  les-é  la  rgi  es . 

y.  Zizii.  Plante  plus  robuste;  feuilles  supérieures  obtuses  et  mu* 
cronées  , souvent  ondulées. 

liai).  Le  nord  et  l’ouest  de  la  France;  une  partie  du  centre;  Lyon;  etc.  ^ 
Juin-août. 


P.  )Veb.  fl.  hols.  suppl.  n.  1 1 ; Nolt.  nov.  fl.  bols.  18  ; 

Bor.  fl.  centr.  484.  — le.  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  t.  54.  Fries, 
herb.  n.  fasc.  8,  n°  67  ! — Epis  fructifères  un  peu  lâches;  pédoncules 
allongés,  plus  gros  que  la  tige  et  renflés  surtout  au  sommet.  Car- 
pelles médiocres,  un  peu  comprimés  (à  l’état  se.  ),  à bord  un  peu 
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aminci  en  carène.  Feuilles  supérieures  flottantes  peu  nombreuses 
et  quelquefois  milles,  oblongues-lancéolées,  contractées  en  pétiole, 
coriaces;  les  inférieures  submergées,  membraneuses-pellueides,  lui- 
santes, sessiles  et  demi- embrassant  es , lancéolées  ou  linéaires-lan- 
céolées,  aiguës,  rriutiques,  arrondies  et  demi-embrassantes  à la 
base , un  peu  scabres  aux  bords,  persistantes.  Tige  grêle  et  très- 
rameuse.  — Cette  espèce  se  distingue  principalement  du  P.  grami- 
neus  par  ses  feuilles  submergées  plus  grandes  et  demi-embrassantes. 

a.  salicifolius  Koch.  Feuilles  submergées  allongées,  linéaires— 
lancéolées,  raides;  tige  très-allongée. 

p.  heterophyllus  Koch.  Feuilles  submergées  courtes,  ovales- 
lancéolées,  recourbées;  tige  courte  et  très-rameuse. 

Ilnb.  Hauîe-Vieune  (Lamy,  Bar.),  Juillet-août. 

b.  Homopiiylu  Koch.  — Plantes  entièrement  submergées,  à épis  émergés  pen- 
dant l’anthèse.  Feuilles  toutes  membraneuses-pellueides  et  ordinairement  de 
même  forme  ( les  inférieures  parfois  plus  étroites ),  variant  de  la  forme  ovale 
à la  forme  ovale-arrondie. 

P.  plai«t.4Giieij$  Dacros  ap.  Rœm.  et  Schult.  syst.  5,  p.5 04 
(1828)  ; Garni,  helv.  1,  p.  471  ; Coss.  et  Germ.  par.  570  ; P.  Hor- 
nemanni  Mey.  chl.  han.  521  (1856);  Koch , syn.  777;  Bor.  fl. 
centr.  482.  — le.  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  t.  45  et  46.  Schultz, 
exs.  n°  1 147  ! ; Billot , exs.  n°  651  ! — Epis  fructifères  cylindriques, 
un  peu  grêles,  lâches  ou  subinterrompus;  pédoncules  un  peu  grêles, 
de  la  grosseur  de  la  tige , allongés  ou  courts.  Carpelles  petits , un 
peu  comprimés  (à  l’état  frais),  et  munis  au  bord  d'une  carène  aiguë 
peu  distincte  sur  le  sec.  Feuilles  toutes  pétiolées  et  de  même  consis- 
tance,lisses  aux  bords;  les  supérieures  flottantes,  ovales  ou  presque 
en  cœur  à la  base,  à pétiole  un  peu  élargi  au  sommet  et  de  moitié 
plus  court  que  le  limbe;  les  inférieures  submergées  , pétiolées,  lan - 
céolées-obovales,  persistantes.  Tige  rameuse. 

Ilab.  Le  nord-ouest,  Paris,  Calvados.  Manche,  Loire-Inf.;  Bordeaux;  une 
partie  du  centre  de  la  France;  Lyon;  les  Alpes,  Gap  (Blanc),  etc.  Juin-août. 

P.  iiUCEiss  L.  sp.  185;  D C.  fl.  fr . 5,  p.  185;  Dub.  bot.  459; 
Lois.gall.  1,  p.  120.  — le.  J.  B.  hist.  5,  p.  777 , f.  sup .;  Rchb. 
ic.  germ.  vol.  7,  t.  56.  — Epis  fructifères  cylindriques,  médiocres  ; 
pédoncules  ordinairement  très-épais  surtout  au  sommet , et  bien 
plus  gros  que  la  tige.  Carpelles  assez  gros  (doubles  de  ceux  du  P. 
plantagineus) , comprimés,  à bord  obtus  et  obscurément  caréné  (à 
l’état  frais).  Feuilles  toutes  submergées  ou  les  supérieures  rarement 
émergées;  toutes  grandes  et  de  même  forme,  nombreuses,  oblongues- 
lancéolées  ou  oblongues , rétrécies  à la  base  et  brièvement  pétiolées , 
mucronées,  ondulées  et  scabres  aux  bords.  Tige  rameuse,  épaisse. 

p.  fluitans  Coss.  et  Germ.  Feuilles  lancéolées,  très-allongées, 
longuement  acuminées  et  souvent  cuspidées.  P.  longifolium  Gay 
ap.  Poir.  dict.  suppl.  4,  p.  555;  Lois.  I.  c.;  Rchb.  I.  c.  t.  40. 

Ilab.  Eaux  stagnantes  et  courantes.  Juin-août. 
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I*.  i>RKLoitiis  Wulf.  ap.  Rœm.  arch.  3,  p.  351  ; Koch , syn. 
779;  Brébisson , //.  nonn.  éd.  2,  p.  230. — /c.  /îrAè.  ?'e.  ^erm.  vol.  7, 
f.  53;  Fries,  herb.  norm.  fuse.  9,  n°  74  ! — Epis  fructifères  cy- 
lindriques, médiocres;  pédoncules  peu  épaissis  même  au  sommet  et 
à [terne  plus  gros  que  la  tige.  Carpelles  gros,  comprimés  (à  l’état 
sec),  et  munis  d'une  carène  aiguë  très-saillante.  Feuilles  toutes  sub- 
mergées, à base  ovale  et  demi-embrassante , allongées-oblongues  ou 
étroitement  lancéolées,  obtuses,  mutiques,  un  peu  cucullées  au  som- 
met, à bords  lisses.  Tige  rameuse,  cylindrique. 

Ilab.  Rivière  de  l'Orne;  Pont-des-Verls , Pout-d'Ouill)  , etc.  (Brébisson). 
Gette  espèce  est-elle  française?  if  Juillet-août. 

4 

■*.  pekfoliatis  L.  sp.  182;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  185;  Dub.  bot. 
439;  l.ois.  gall.  1 ,p.  120.  — le.  I)od.  pempt.  572;  J.  B.  hist.  3, 
p.  778;  Rchb.  I.  c.  t.  29.  — Epis  fructifères  oblongs-cylindriques, 
un  peu  courts  ; pédoncules  à peu  près  de  la  grosseur  de  la  tige,  non 
renflés.  Carpelles  médiocres,  comprimés  (à  l’état  frais)  et  à bord 
obtus.  Feuilles  toutes  submergées  et  de  même  forme,  largement 
ovales  ou  ovales-lancéolées,  obtuses,  à base  èchancrée  en  cœur  et 
demi-embrassante  , un  peu  ondulées  et  scabres  sur  les  bords.  Tige 
rameuse,  cylindrique. 

Hnb.  Rivières  et  étangs.  X-  Juin-août. 

P.  CRI9PI8  L.  sp.  183;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  180;  Dub.  bot.  439; 
Lois.  gall.  1 , p.  121 . — le.  Chœbr.  siagr.  563,  f.  2;  J . B.  hist.  3 , 

р.  778,  f.  sin.;  Rchb.  I.  c.  t.  29.  Fries,  herb.  n.  (asc.  8,  n°  68  ! 
— Epis  fructifères  oblongs,  courts,  un  peu  interrompus;  pé- 
doncules à peu  près  de  la  grosseur  de  la  tige,  non  renflés.  Carpelles 
gros,  ovoïdes,  comprimés  (à  l’état  frais),  à dos  large  obtus  et  obs- 
curément caréné,  terminés  par  un  long  bec  recourbé  et  presque 
aussi  long  que  les  carpelles.  Feuilles  toutes  submergées  et  fie  même 
forme,  sessiles,  linéaires-oblongues,  arrondies  à la  base,  obtuses  ou 
brièvement  mucronées,  fortement  ondulées-crispées  et  denticulées 
aux  bords.  Tiges  rameuses,  dichotomes,  un  peu  comprimées.  — 
Stipules  souvent  détruites  lors  de  la  floraison. 

Ilab.  Faux  stagnantes  et  couranies.  ^Juin-août. 

с.  G kamimfoli i Coss.et  Germ.  par.  572.  — Feuilles  toutes  submergées  et  de 

même  forme , sessiles,  linéaires-graminiformes;  stipules  soudées  par  leur 

bord  interne  ou  avec  le  pétiole. 

t.  Stipules  soudees  par  leur  bord  interne  en  forme  de  spathe  axillaire. 

I*.  compresses  L.  sp.  183;  Fries,  nov.  44  ; Koch,  syn.  779; 
Bor.  fl.  centr.  484;  P.  zosterœfolius  Schum.  en.  1 , p.  50;  P.  com- 
planatus  Willd.  ber.  moq.  5,  p.  248;  P.  cuspidatum  Schrad.  ap. 
Schm.  engl.  fl.  1 , p.  234.  — le.  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  t.  27. 
h ries,  herb.  n.  fasc.  5,  ;ie  78!  — Epis  fructifères  ovoïdcs-oblongs 
ou  subcylmdnques,  formés  de  10-15  fleurs;  pédoncules  ordinaire- 
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ment  1-2  fois  plus  longs  que  l’épi.  Carpelles  ellipsoïdes,  à faces  un 
peu  convexes,  à bord  interne  arrondi , à dos  convexe  formant  une 
carène  obtuse;  bec  obtus,  terminant  le  carpelle.  Feuilles  linéaires— 
graminiformes,  à 5-5  nervures,  obtuses , mueronulées.  Tiges  ra- 
meuses, comprimées-ailées , presque  planes  et  subfoliacées. 

Hnb.  Le  Loiret  (Dubonche,  Bor.);  Nancy  ( Godron );  Verdun  {Doisy);  Stras- 
bourg (Kirsch/..)  Juillet-août. 

I*.  ACi  TieoB.it  * Lin/i  ap.  Rœm.  etSchl.  syst.  ?>,p.  515;  Koch , 
syn. 780;  Coss.  et  Germ.  par.  572;  Bor.  fl.  centr.  484;  P.  compres- 
sion D C.  fl.  fr.  5,  p.  186;  Lois,  g ail.  1 , p.  121;  P.  compressas  (3. 
I)ub.  bot.  440.  — le.  Coss.  et  Germ.  I.  c . t.  54;  Rchb.  I.  c.  t. 
26.  Fries , herb.  n.  fasc.  5 ,n°  79  ; ! Billot , exs.  n°  1067  ! — Epis 
fructifères  subglobuleux , pauciflores  (4-6  fl.) ; pédoncules  égalant 
et  dépassant  rarement  la  longueur  des  épis.  Carpelles  médiocres, 
sublenticulaires-comprimés,  à faces  planes  ou  un  peu  concaves,  à 
bord  interne  presque  droit  et  portant  au-dessus  de  sa  base  une 
bosse  en  forme  de  dent,  à dos  très-convexe  et  crénelé-tuberculeux, 
terminé  par  un  bec  onciforme.  Feuilles  linéaires-graminiformes,  à 
5-5  nervures,  aiguës  ou  cuspidées  au  sommet.  Tiges  rameuses, 
comprimées-ailées , presque  planes  et  subfoliacées. 

tlab.  Environs  de  Paris;  Haute-Vienne;  Loir-et-Cher;  tout  le  nord-ouest 
de  la  France;  s’étend  jusqu’à  Bordeaux;  l'Est,  la  Lorraine  et  l’Alsace,  Stras- 
bourg, Charvieux  près  de  Lyon;  Montbéliard  daus  le  Doubs  ( Conte  jean ). 
if  Juin-août. 

P,  okttsifoiacs  M.  K.  dtschl.  1 , p.  855  ; Koch , syn.  780  ; 
Bor.  fl.  centr.  484;  Coss.  et  Germ.  par.  575;  P.  gramineum 
D C.  fl.  fr.  5,  p.  184;  P.  compressas  Dub.  440  ( exel . car.  (B)  et  non 
alior.  — le.  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  t.  25.  Schultz , exs.  n°  554  !; 
Billot , exs.  n°  652!  ; Fries,  herb.  n.  fasc.  5,  n°80  ! — Epis  fructi- 
fères ovoïdes-oblongs,  pauciflores  (6-8  fl.),  non  interrompus;  pé- 
doncules ne  dépassant  pas  la  longueur  de  l’épi.  Carpelles  médiocres, 
ell  ipsoïdes,  comprimés,  à faces  convexes,  à bord  interne  arrondi  et 
dépourvu  de  gibbosité  au-dessus  de  la  base,  à dos  convexe  et  non 
crénelé,  terminé  par  un  bec  court  et  tronqué.  Feuilles  linéaires-gra- 
miniformes, cà  5-5  nervures,  obtuses,  brièvement  mueronulées. 
Tiges  rameuses,  allongées,  sub filiformes,  légèrement  comprimées 
et  non  ailées. 

llob.  Haut  et  bas  Rhin  ; presque  tout  l'ouest  de  la  France,  Rennes,  Nantes, 
Bordeaux,  elc.  if  Juin-août. 

fl*".  pusikxus  L.  sp.  4 84  ; h C.  fl.  fr.  5,  p.  4 87  ; Dub.  bot. 
440;  Lois,  g ail.  1,  p.  121.  — le.  Vaill.  bot.  I.  52,  f.  4;  Coss.  et 
Germ.  par.  t.  55;  Rchb.  I.  c.  t.  22.  Billot,  exs.  n°  655  ! — Epis 
fructifères  très-courts,  pauciflores  (4-8  fl.),  souvent  interrompus  ; 
pédoncules  fructifères  2-4  fois  plus  longs  que  l’épi,  à la  maturité. 
Carpelles  petits,  obliquement  elliptiques,  à peine  comprimés,  à faces 
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concaves y a bord  interne  plus  ou  moins  convexe  et  dépourvu  de 
bosse  a la  basse,  à dos  convexe  et  non  crénelé;  bec  court , obtus, 
occupant  le  sommet  du  carpelle.  Feuilles  I i néai  ros-ét  roi  tes,  sub- 
a if; uës,  souvent  mucronulees,  a 3 -b  nervures  dont  la  moyenne  est 
la  plus  saillante.  Tiges  très-rameuses,  filiformes,  cylindriques-sub- 
comprimées.  — Plante  restant  verte  après  la  dessiccation. 

Ilab.  Mares,  étangs,  ruisseaux,  e/c.  ^ Juin-août. 

I*.  trh'hoides  Chain.  et  Schl.  in  linn.  2,  p.  170;  Koch,  syn. 
780  ; Gay,  bull.  soc.  bot.  p.  40,  juill.  i 85  4 ; P.  monogynus  Gay 
ap.  Coss.  et  Germ.  suppl.  cat.  89  et  fl.  par.  872  ; P.  tuberculatus 
Guépm,  fl.  M.-et-L.  suppl.  p.  2;  P.  pusillum  nonnull. — le.  Coss. 
et  Germ.  I.  c.t.  33,  f.  4-8-6  ; Uchb.  ic.  germ.  vol.  7,  /.  21 . Schultz, 
eæs.  n°  930!;  Billot , exs.  n°  684!  — Epis  fructifères  très-courts, 
pauciflores  (4-6  f!.),  et  interrompus  par  l’avortement  constant  de 
3 et  très-rarement  seulement  de  2 carpelles  dans  chaque  fleur;  pé- 
doncules fructifères  1-2  fois  plus  longs  que  l’épi.  Carpelles  plus  gros 
que  ceux  du  P.pusillus , comprimés,  à faces  planes  ou  un  peu  con- 
vexes, suborbiculaires,  à bord  interne  presque  droit , pourvu  au- 
dessus  de  sa  base  d une  gibbosité,  à dos  très-convexe  et  crénelé- 
tuberculeux  ; bec  terminant  le  bord  interne  du  carpelle.  Feuilles 
/ inéa ires-sé t a cées , aiguës,  à 3-8  nervures,  dont  les  latérales  sont 
peu  distinctes.  liges  très-rameuses,  filiformes,  presque  cylindriques. 
— « Cette  espèce  diffère  du  P.  pusillus  par  ses  rameaux  fascicules 
a Faisselle  des  feuilles  alternes,  par  ses  dichotomies  où  c’est  le  ra- 
meau intérieur  qui  est  favorisé  dans  son  développement,  et  enfin 
pui  ses  Heurs  monogvnes.  Ce  dernier  caractère  le  distingue  en 
meme  temps  de  tous  les  Polamots  connus  de  moi.  Les  deux  autres 
lui  sont  communs  avec  les  P.  pectinatus  et  filiformis  (marinas), 
dont  pourtant  il  s’éloigne  beaucoup  par  ses  stipules  axillaires,  libres 
en  apparence  et  non  pas  longuement  soudées  avec  le  limbe  de  la 
feuille.  Gay,  bull.  soc.  bot.  de  fr.  juill.  1854;  p.  48.  » 

Ilab. .L’ouest  de  la  France,  Vendée,  Maine-et-Loire,  Loire-Inférieure,  Ile- 
et-\  ilaine,  la  Sarthe;  Bordeaux  ; environs  de  Paris,  etc.  K-  Juillet-août. 

Oas.  Nous  extradons  de  la  notice  de  M.  Gay  sur  celle  curieuse  espèce  les 
observations  suivantes  : « Il  n’y  a qu'un  bourgeon  à l'aisselle  des  feuilles.  Un 
axe  rudimentaire  indéterminé  et  Ions  d’à  peine  un  millimètre  lui  sert  de  base. 
.Sur  ce  rudiment  d axe,  quatre,  six  ou  huit  feuilles  rudimentaires  sont  insérées 
etroilement  embrassées  les  unes  par  les  autres,  disposées  sur  deux  rangs  op- 
poseset  alternativement  ouvertes  en  sens  inverse,  la  l'%  la  .V  la  V et  la  1'  du 
côté  de  la  feuille  mère,  les  autres  du  côté  de  l'axe  primaire.  Les  feuilles  rudi- 
mentaires de  cette  derniere  série  sont  toutes  stériles.  Celles  de  la  1r«  ont  toutes 
un  rameau  dans  leur  aisselle,  un  véritable  rameau  qui  peut  s'allonger  se  re- 
vêtir de  feuilles  vertes  et  se  ramifier  lui-même.  Les  2,  ô ou  i rameaux  du 
bourgeon  sont  donc  superposés  les  uns  aux  autres,  dans  une  même  série  sur 
un  meme  cote  de  l’axe  rudimentaire,  sur  le  côté  qui  regarde  l'axe  primaire 
et  il  est  a remarquer  qu  ils  sont  d'autant  pins  développés  qu'ils  appartiennent 
a des  feuilles  rudimentaires  plus  inférieures  et  plus  éloignées  de  la  feuille 
mere.  Le  rameau  inférieur  rivalise  quelquefois  en  longueur  avec  l’axe  pri- 
maire tandis  que  le  supérieur  n'est  souvent  reconnaissable  qu'aux  rudiments 
de  temlles  vertes  dont  il  est  accompagne  ( iny,/ . r./>.  » 
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2.  Stipules  soudées  avec  la  partie  inférieure  de  la  feuille  en  une  gaine  qui 
embrasse  longuement  la  buse  du  rameau  correspondant. 

BV  PEcmius  L.  sp.  185;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  187;  Dub.  bot. 
440;  Lois.  gall.  1,  p.  422.  — le.  Vaill.  bot.  t.  52,  f.  5 ; Coss.  et 
Germ.  par.  t.  54,  f.  4e£5.  Fries , herb.  n.  fasc.  5,  n°  82  !;  Schultz , 
cors.  n°  545  ! — Fleurs  en  épi  toujours  interrompu,  et  disposées  par 
paires  subunilatérales  et  écartées;  pédoncules  fructifères  grêles, 
égalant  ou  dépassant  beaucoup  l’épi.  Carpelles  solitaires  ou  géminés, 
par  avortement,  gros  (4  millimètres  de  long  sur  5 de  large),  demi- 
circulaires  ou  semi-lunaires , un  peu  comprimés,  à faces  convexes 
et  lisses , à bord  interne  droit , à dos  obtus  et  arrondis;  bec  surmon- 
tant le  bord  interne  du  carpelle.  Feuilles  linéaires-sétacées,  planes 
ou  canaliculées,  un  peu  épaisses,  présentant  des  nervures  très-dis- 
tinctes prolongées  de  la  nervure  médiane  aux  bords;  oreillettes  de 
la  gaine  dressées.  Tige  rameuse,  presque  filiforme  et  ancipitée.  — 
Le  sympode  et  les  rameaux  se  développent  ici  comme  dans  le  P. 
trichoides. 

Hab.  Rivières,  étangs,  etc.  % Juillet-août. 

IV  auriüds  L.  sp.  184  ; Fries , non.  ed.  2,  p.  54  ; Koch,  syn. 
781  ; P.  setaceum  Schum.  sœll.  p.  51  ; P.  filiformis  Pers.  syn.  1, 
p.  4 52;  Cham.  et  Schl.  in  linn.  2,  p.  168;  P.  fasciculatus  Wolfg. 
in  Rœm.  et  Sch.  niant.  564.  — le.  Bocc.  sic.  t.  20,  f.  5.  Fries, 
herb.  n.  fasc.  5,  n°  65!  — Fleurs  en  épi  très-interrompu,  et  dispo- 
sées en  2-4  paquets,  sous  forme  de  verticilles  très-écartés;  pédon- 
cules partant  de  la  base  de  la  tige  et  comme  scapiformes,  grêles,  bien 
plus  longs  que  l’épi.  Carpelles  géminés  et  quaternés,  obovés-sub - 
globuleux,  à faces  convexes  et  ridées,  à bord  interne  courbé,  à dos 
arrondi  sans  carène,  petits  (2  millimètres  de  long  sur  autant  de  large); 
bec  gros  et  très-court,  occupant  le  sommet  du  carpelle.  Feuilles  sou- 
ventfasciculées  et  inordinées,  engainantes  à la  b<\se,linéaires-subca- 
pillaires,  offrant  des  nervures  transversales  distinctes;  oreillettes 
de  la  gaine  étalées.  Tige  rameuse,  presque  filiforme  et  ancipitée, 
tantôt  très-allongée  et  atteignant  4-5  décimètres,  tantôt  dépassant 
à peine  1 décimètre.  — Le  sympode  et  les  rameaux  se  développent 
comme  dans  le  P.  trichoides. 

Hab.  Lac  de  Ligny  près  de  Colmars,  dans  les  basses  Alpes  { Gay ).  if  Juillet- 
aoùl. 

Seet.  2.—  Inflorescence  spiciforme  et  pauciflore.  Péricarpe  mince  et  comme 
membraneux.  Feuilles  toutes  opposées.  — stipules  biauriculées. 

P.  denses  L.  sp.  4 82  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  4 85  ; Dub.  bot.  459  ; 
Lois.  gall.  4,  p.  124. — le.  Clus.  hist.  2,  p.  252;  J.  B.  hist.  5, 
p.  777,  f.  2.  Schultz,  exs.  n°  526!;  Fries,  herb.  n.  fasc.  10,  n°  67! 
— Epis  fructifères  ovoïdes,  pauciflores  (2-6  fl.);  pédoncules  nais- 
sant à l’angle  des  bifurcations  des  rameaux,  grêles,  courts,  non 
renflés  au  sommet  et  recourbés  en  crochet.  Carpelles  obovés,  com- 
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primés,  largement  carénés  sur  le  dos,  à bec  court  et  recourbé. 
I* euilles  toutes  submergées  et  de  même  forme,  toules  opposées, 
membraneuses  - pellucides , sessiles  et  amplexicaules,  clliptiques- 
lancéolées  ou  laneéolées-linéaires  , souvent  recourbées  en  dehors, 
stipules  biauriculées.  Tiges  rameuses,  dichotomes,  cylindriques, 
a.  densus.  Feuilles  rapprochées  presque  imbriquées, 
é.  laxifuhus.  Feuilles  distantes,  ordinairement  oblongues-lan- 
céolées  ou  lancéolées.  P.serratum  L.  sp.  183;  Lois.gall.  ï,  p.  121  ; 
P.  oppositi folium  DC.  fl.  fr.  3 ,p.  186;  Dub.  bot.  439. 
llub.  Eaux  stagnantes.  ^Juillet-septembre. 


ZAÏSICHELLIA.  (L.  gen.  1034.) 

Fleurs  monoïques  ou  polygames , axillaires , sessiles  ou  briève- 
ment pédicellees,  solitaires,  ou  une  fleur  m.ile  et  une  femelle  réunies 
a l’aisselle  des  feuilles,  dans  une  espèce  de  spathe  formée  par  la 
réunion  des  stipules,  qui  embrassent  ainsi  les  fleurs  et  la  base  des 
rameaux. — Fleur  mdle  : à périgone  nul.  Etamine  solitaire  ; tilet 
filiforme,  allongé;  anthère  b il  oculaire  ou  quadriloculaire , à lobes 
séparés  par  le  connectif,  divergents  à la  base,  s’ouvrant  en  long. 
— Fleur  femelle  ou  hermaphrodite  : une  étamine  ou  point.  Périgone 
membraneux  y campanulé , n’entourant  (pie  la  base  de  l’ovaire. 
Celui-ci  composé  de  4 carpelles  libres,  uniovulés.  Ovule  suspendu, 
droit.  Style  grêle,  un  peu  court,  stigmate  pH té.  Fruit  formé  de  4 
carpelles  libres,  uniloculaires,  coriaces. 

X.  iMLUSTKis  L.  sp.  1375;  Willd.  sp.  4,  p.  181  ; Lloyd , fl. 
ouest,  p.  428;  Le  G ail , fl.  morb.  570;  Ho  r.  fl.  cent.  480.  — Etamines 
munies  de  filets  à la  fin  très-allongés  et  égalant  les  jeunes  feuilles  ; 
anthères  à 4 loges.  Fruits  ordinairement  sessiles,  ascendants  ou 
dressés  et  non  divariqués,  réunis  2 et  plus  rarement  4 en  ombelle 
ordinairement  pédonculée,  lisses  ou  tuberculeux-subcrénelés  sur  le 
dos , terminés  par  un  style  qui  les  égale  ou  dépasse  la  moitié  de  leur 
longueur;  stigmates  ovales,  non  papilleux.  Feuilles  filiformes.  Tiges 
très-rameuses,  radicantes.  — Plante  d’un  vert  noirâtre. 

llub.  Eaux  stagnantes  près  de  la  mer,  dans  tout  l'ouest  de  la  France; 
Narbonne  ( Delort,  ex  ( iaij ).  ’*{■  Mai-juin. 

X;  weutata  Willd.  sp.  4,  p.  181  ; Lloyd,  fl.  ouest,  p.  428; 
Le  G ail , fl.  morb.  570;  Z.  repens  Hor.  fl.  cent.  480  ; Z.  palus trit 
Fries,  mant.  1 , p.  16,  et  herb.  n.  fasc.  G,  n°  09!  — Etamines 
munies  de  filets  courts;  anthères  à 2 loges.  Fruits  le  plus  souvent 
pédicellés,  ordinairement  divariqués,  réunis  2-6  en  ombelle  ordi- 
nairement sessiles,  carénés  et  crénelés-denlés  sur  le  dos,  terminés 
par  un  style  le  plus  souvent  de  moitié  plus  court  que  le  fruit , et 
quelquefois  de  même  longueur  que  lui;  stigmates  larges,  presque 
discoïdes,  papilleux  (Lloyd).  Feuilles  filiformes.  Tiges  très-rameuses, 
radicantes.  — Plante  d’un  vert  gai , souvent  plus  robuste  que  la 
précédente. 
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p.  pedicellata.  Fruits  munis  d’un  pédicelle  qui  égale  parfois  la 
moitié  de  leur  longueur;  style  aussi  long  que  le  fruit;  carène  forte- 
ment crénelée-dentée.  Z.  pedicellata  Fries,  herb . n.  fasc.  3,  n°  66  ! 

Uab.  Rives  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée , tout  l’intérieur  de  la  France 
dans  les  mares  des  plaines  et  des  montagnes.  g£  Mai-juillet. 

ALTHEiNIA.  ( Petit , aun.  sc.  obs.  1 , p.  451 . ) 

Fleurs  monoïques  situées  dans  Vaisselle  des  feuilles.  — Fleurs 
males  peu  nombreuses,  solitaires  au-dessous  des  femelles,  portées 
par  un  pédoncule  fdi forme.  Périgone  à trois  divisions  soudées  en 
coupe  tridentée.  Anthère  unique,  sessile , sublinéaire,  courbée, 
uniloculaire , s’ouvrant  en  long,  à valves  étalées-divariquées. — 
Fleurs  femelles  ternées  au  sommet  du  pédicelle,  et  munie  chacune 
d’une  bractée  à la  base.  Périgone  nul.  Ovaire  subfusiforme,  un  peu 
comprimé,  uniloculaire . Ovule  unique,  suspendu,  droit.  Style  fili- 
forme; stigmate  disciforme,  un  peu  oblique.  Fruit  formé  d’un  seul 
carpelle  comprimé,  bordé  d’une  aile,  uniloculaire,  à deux  valves 
inégales.  — Port,  stigmate,  ovule,  graine  et  embryon  des  Zani- 
chellia. 

A.  Petit , l.  c.;  Mut.  fl.  fr.  3,  p.  230,  t.  63, 

f.  475;  Zanichellia  vaginalis  Delile , herb.  — Endress,  exs.  1830! 
— Fleurs  naissant  à l’aisselle  des  feuilles.  Carpelles  surmontés  par 
le  style  plus  long  qu’eux.  Feuilles  capillaires;  stipules  membraneuses, 
soudées  à la  feuille  dans  leur  longueur,  libres  et  acuminées  au  som- 
met, se  transformant  par  la  destruction  de  leur  parenchyme  en  longs 
cils  parallèles.  Tiges  de  3-10  centimètres,  dressées,  filiformes,  un 
peu  flexueuses.  Souche  fdiforme  et  rampante. 

Hab.  Eaux  saumâtres  des  envircms  de  Montpellier,  à Pérols,  à Mauguio 
dans  la  Camargue,  etc.  gC... 

(Najadeæ  Link,  handb.  1,  p.  820.)  (1) 

Fleurs  uuisexuelles,  monoïques  ou  dioïques.  Périgone  nul  ou  rem- 
placé par  une  spalhe  membraneuse. — Fleur  male  : une  étamine; 
filet  nul  ou  très-court;  anthère  uniloculaire  ou  quadriloculaire.  — 
Fleur  femelle  : ovaire  libre,  à 2-3  feuilles  carpellaires,  uniloculaire, 
uniovulé,  soudé  à la  spatbe.  Styles  2-3,  filiformes,  stigmatifères  à la 
face  interne.  Ovule  dressé,  réfléchi.  Fruit  uniloculaire,  enveloppé 
par  la  spathe  celluleuse,  persistante  et  coriace.  Graine  à test  mem- 
braneux, mince.  Albumen  nul.  Embryon  droit,  macropode  ; radi- 
!)  cule  rapprochée  du  hile.  — Plantes  d’eau  douce. 

J 

(t)  Auctore  Grenier. 

TOM.  III. 
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CAULINIA.  (Willd.  act.  acad.  berl.  1798,  p.  87.) 


Fleurs  monoïques,  réunies  en  gloinérules  à Faisselle  des  feuilles. 
— Fleur  mâle  : une  étamine  enveloppée  d’une  spatlie  celluleuse, 
tubuleuse,  ventrue  au  milieu,  ouverte  et  denticulée  au  sommet; 


anthère  elliptique,  uniloculaire  et  sans  valves,  atténuée  inférieure- 
ment en  un  filet  épais.  — Fleur  femelle  réduite  à un  ovaire  sessile, 
oblong,  uniloculaire,  uniovulé  et  soudé  à la  spathe.  Fruit  dur,  à 
une  graine  recouverte  par  la  spathe.  Graine  à test  mince,  striée  en 
long. 


C.  FBAtiius  Willd.  sp.  4,  p.  182  ; C.  tninor  Coss.  et  Germ. 
par.  575;  lttnera  minor  Gmel.  bad.  3,  p.  592,  t.  4 ; Najas  minor 
All.ped.  2 ,p.  221  ; 1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  587;  Dub.  bot.  441;  Lois, 
qall.  2,  p.  318  ; N.  subulata  Tltuill.  par.  51  U.  — le.  Lam.  ill. 
t.  799,  f.  2.  Schultz , exs.  n°  347  ! — Fruits  petits,  cylindracés-lan- 
céolés,  surmontés  par  les  2 styles  persistants;  endocarpe  coriace. 
Feuilles  opposées  ou  ternées,  transparentes,  linéaires  très-étroites, 
laides,  recourbées,  sinuées-denliculées,  à dents  mucronées  ; gaines 
den ticiilées— ciliées  ; feuilles  supérieures  fasciculées.  Tiges  de  lon- 
gueur variable,  très-grêles,  diffuses,  disposées  en  toulfe,  rameuses- 
dichotomes. 

Ilab.  Rivières  et  eaux  limpides,  i Juillet-septembre. 


ÎSAJAS.  (Willd.  act.  acad.  berl.  1798,  p.  87.) 

Fleurs  dioïques,  subsolitaires  à Faisselle  des  feuilles.  — Fleur 
male  réduite  à une  étamine  entourée  d’une  spathe  monophylle,  bi- 
tricuspidée  au  sommet  et  simulant  un  périgone;  anthère  sessile  ou 
subsessile,  tétragone , brusquement  apiculée,  quadriloculaire  et 
s'ouvrant  par  4 valves  roulées  en  dedans.  — Fleur  femelle  formée 
par  l’ovaire  sessile,  uniloculaire,  uniovulé,  entouré  d’une  spathe. 
Fruit  dur,  à épicarpe  membraneux  et  caduc.  Graine  à test  très- 
mince. 

IV  .major  Roth,  tent.  2,  p.  500;  1)  C.  fl.  fr.  2 ,p.  587;  Dub. 
bot.  441  ; N.  marina  cl.  Un.  sp.  1441;  N.  fluviatilis  Lam.  dict.  4, 
p.  410;  N.  monosperma  Willd.  sp.  4,  p.  331;  lttnera  Najas 
Gmel.  bad.  3,  p.  590,  t.  3.  — le.  Vaill.  bot.  t.  1,  f.  2.  — Fruits 
assez  gros,  ovoïdes-oblongs,  surmontés  par  les  trois  styles  persis- 
tants; endocarpe  dur,  crustacé.  Feuilles  d’un  beau  vert,  opposées 
ou  verticillées,  épaisses,  transparentes,  linéaires- lancéolées,  si- 
nuées-dentées,  ondulées,  à dents  raides  et  mucronées-épinenses  ; 
gaines  entières.  Tiges  très-rameuses-dichotomes,  disposées  en  touffe, 
souvent  munies  d’épines,  surtout  vers  le  haut. 

liub.  Fond  des  ruisseaux,  des  rivières,  des  mares,  etc.  (\j  Juillet-sep- 
tembre. 
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eXXXWI.  ZOSTERACÉES. 

(Zostkracées  Adr.  de  Juss.  élein.  bot.  éd.  5,  p.  4 52.)  (I) 

Fleurs  hermaphrodites,  monoïques  ou  dioïques,  disposées  en  co- 
rymbe,  rapprochées  sur  un  spadice.  Périgone  nul  ou  remplacé  par 
une  spathe  foliacée.  — Fleurs  mâles  formées  de  4-2  ou  4 étamines; 
lilets  plus  ou  moins  développés,  rarement  presque  nuis;  anthères 
un i-biloculai res  ; pollen  confervoïde  ou  anguleux. — Fleurs  femelles 
formées  d’un  ou  de  plusieurs  carpelles  distincts,  libres,  unilocu- 
laires, uniovulés;  style  filiforme  ou  nul  ; stigmate  filiforme,  étoilé  ou 
pelté- ombiliqué.  Ovule  suspendu,  droit  ou  courbé.  Fruit  capsuli— 
forme,  bacciforme  ou  drupacé,  uniloculaire,  bivalve,  se  rompant 
irrégulièrement  ou  indéhiscent,  ne  contenant  qu’une  graine.  Celle-ci 
à test  membraneux.  Albumen  nul.  Embryon  courbé,  macropode,  à 
tigelle  latéralement  développée;  radicule  opposée  au  hile  ou  dirigée 
vers  le  hile.  — Le  classement  des  genres  de  cette  famille,  ainsi  que 
de  ceux  des  familles  précédentes,  appartient  à M.  Adr.  de  Jussieu. 
M.  Gay,  à qui  l’illustre  professeur  avait  exposé  ses  idées,  a bien  voulu 
nous  en  faire  part. 

POSIDONIA.  (Kœnig.  aun.  of  bot.  95,  t.  (5.) 

Fleurs  hermaphrodites , renfermées  dans  une  spathe  foliacée  bi- 
valve, et  portées  au  nombre  de  3-6  par  des  spadices  munis  d’une 
petite  spathe  bivalve.  Périgone  nul.  Etamines  six,  hypogynes;  an- 
thères biloculaires,  à loges  linéaires,  et  émettant  un  pollen  coton- 
neux, s’ouvrant  en  long,  fixées  par  la  base  ; filets  dilatés  et  aristés, 
les  six  extérieurs  fertiles , les  trois  intérieurs  stériles  et  squami- 
formes.  Ovaire  uniloculaire,  uniovulé.  Stigmate  globuleux-étoilé. 
Capsule  bacciforme , et  péricarpe  pulpeux.  Graine  sans  albumen  et 
réduite  à une  gemme  nue,  ovale-oblongue,  convexe  d’un  côté,  sil- 
lonnée de  l’autre  ( Caulini ). 

I*.  Caixihi  Kœnig.  I.  c.;  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  p.  4,  t.  5;  Cau- 
linia  oceanica  D C.  fl.  fr.  5,  p.  136;  Dub.  bot.  441  ; Lois.  gall.  1 , 
j).  237;  Zostera  oceanica  L.  mant.  125;  Caul.  diss.  neap.  1792,  et 
ann.  Ust.  6,  p.  66,  t.  4.  — Fleurs  portées  par  un  pédoncule  radical 
de  1-2  décimètres,  disposées  en  cime  dichotome.  Feuilles  3-6,  ra- 
dicales, droites,  linéaires,  obtuses,  larges  de  6-10  millimètres,  d’un 
vert  foncé,  munies  à la  base  de  gaines  roussâtres  qui,  après  la  chute 
du  limbe,  produisent  en  se  déchirant  un  chevelu  épais,  paléacé, 
allongé  qui  garnit  la  base  de  la  tige  et  de  la  hampe  sur  presque  un 
décimètre  de  longueur.  Souche  épaisse,  radicante,  funiculaire,  très- 
longue,  articulée. 

Ilub.  Bas  fonds  de  la  Méditerranée,  rade  de  Toulon.  Avril-mai. 


(I)  Auctore  Grenier. 
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RUPP1A  ( L.  gen.  175.  ) 

Fleurs  hermaphrodites , disposées  deux  ou  plus  sur  uu  spadice 
axillaire  et  filiforme,  d’abord  renfermé  dans  une  gaîne  spathiforme, 
puis  exerte.  Périgone  nul.  Etamines  deux , à filets  très-courts  et 
squamiformes;  anthères  grandes,  extrorses,  biloeulaircs,  fixées  par 
le  milieu  du  dos , à loges  divergentes  à la  base,  s’ouvrant  en  long. 
Ovaire  formé  de  4 carpelles  libres , contigus  parla  face  interne, 
d’abord  sessiles,  puis  stipités,  uniloculaires,  uniovulés.  Ovule  sus- 
pendu, courbé.  St \ le  nul;  stigmates  sessiles,  peltés  et  ombiliqués. 
Fruit  formé  de  -4  carpelles  ou  moins  par  avortement , un  peu  com- 
primés et  gibbeux,  à la  fin  longuement  stipités.  — Plantes  submer- 
gées; feuilles  linéaires  et  subcapillaires;  stipules  membraneuses, 
soudées  à la  feuille  en  forme  de  gaîne  qui  embrasse  les  pédoncules 
et  les  rameaux;  tiges  rameuses. 

K.  MARITIMA  L.  sp.  18  4;  Koch , syn.  781  ; Fries , mant.  2, 
p.  13,  obs.;  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7 , p.  10,  t.  17;  R.  spiralis  Dum. 
fi.  belg.  p.  164;  Gag  ap.  Coss.  not.  crit.  1848,  p.  8. — Gag  ap. 
Bourg,  exsicc.  toul.  1848,  n°  364;  Puel  et  Maille , herb.  fi.  loc. 
exs.  n°  100!  — Pédoncules  très-longs,  dépassant  parfois  un  déc., 
se  roulant  par  la  base,  après  Vanthèse , en  spirale  serrée  et  formée  de 
tours  nombreux.  Anthères  à deux  loges  oblongues.  Fruits  ovoïdes , 
obliques  et  dressés,  portés  par  un  podogyne  4-10  fois  plus  long  qu’eux . 
Tiges  plus  fortes  que  celles  des  espèces  suivantes,  subfiliformes. 

llab.  Rivages  delà  Méditerranée,  Toulon,  Marseille.  Montpellier,  Agde, 
Béziers  ; Corse,  Bonifacio,  etc.;  plus  rare  sur  les  bords  de  l'Océan,  la  Teste, 
Nantes,  etc.  Août-septembre. 

Obs.  Nous  ne  reproduirons  pas  la  synonymie  des  auteurs  français,  qui  ont 
souvent  confondu  en  une  seule  les  trois  espèces  que  nous  donnons  ici. 

Efi.  noSTELLATA  Koch  ap . Rchb.  pl.  crit.  2,  p.  66,  f.  306; 
Koch,  syn.  782;  Fries,  mant.  2,/).  15;  Rchb.  ic.  vol.  7,  p.  40, 
t.  17;  Gag  l.  c.  — Schultz , exs.  n°  031  ! ; Billot , exs.  n°  655  ! ; 
Fries,  herb.  n.  [asc.  6,  n°  68  ! — Pédoncules  courts  (2-4  centim.), 
jamais  roulés  en  spirale,  courbés  avant  l’anlhèse.  Anthères  à 2 loges 
subglobuleuses.  Fruits  ovoïdes-subsémilunaires , obliques  et  dressés, 
portés  par  un  podogyne  4-10  fois  aussi  long  qu’eux.  Tiges  grêles. 

« j’oi  trouvé,  dans  le  fruit,  tous  les  passages  qui  conduisent  de  la 

» forme  ovoïde  et  régulière  , à la  forme  longuement  rostrée  et  très- 
» oblique  qu’on  a cru  jusqu’ici  caractéristique  du  R.  rostellata. 
n Gag  in  litt.  » 

Uni.  Les  bords  de  l’Océan  ; se  retrouve  au  milieu  des  terres,  dans  les  eaux 
salées,  Burthecourt  et  Marsal  dans  la  Meurthe.  ’ÿ  Août-octobre. 

It.  HHAdivrtN  Gag  ap.  Bourg,  pl.  exsicc.  toul.  1848,  n°  363, 
et  ap.  Coss.  not.  crit.  1848,  p.  1 6.  — Pédoncules  courts , jamais 
en  spirale , courbés  avant  l’anthèse.  Anthères  à 2 loges  ovoïdes- 
globuleuses.  Fruits  portés  par  un  podogyne  à peine  de  la  même  Ion - 
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gueur  qu'eux . Tiges  grêles  et  flasques.  — Il  diffère  en  outre  du 
R.  rostellata  par  les  caractères  suivants  : « filaments  en  massue  et 
» non  squamiformes  ou  linguiformes  ; péricarpe  ligneux  et  très-dur, 
» non  crustacé  et  fragile.  Gag.  » 
llab  Castignaux  près  de  Toulon  ( Bourg  eau),  if  Août. 

ZOSTEBA.  (L.  gen.  1052.) 

Fleurs  monoïques , portées  par  un  spadice  qui  naît  de  la  face  su- 
périeure des  feuilles  fendues  longitudinalement  à leur  base.  Spadice 
aplati,  membraneux,  nu  sur  la  face  dorsale , portant  en  avant  les 
étamines  et  les  ovaires  alternes  et  bisériés.  Périgone  nul . — Fleur  male 
formée  par  une  seule  anthère  subsessile,  uniloculaire , s’ouvrant  en 
long.  — Fleur  femelle  formée  par  un  pistil  uniloculaire  , uniovulé. 
Style  1 ; stigmates  2.  Fruit  constitué  par  un  utricule  qui  s’ouvre  en 
se  rompant  irrégulièrement.  Graine  à test  mince. 

Z.  mnnit  L.  sp.  1374;  D C.  fl.  /*.  3 , p.  154;  Dub.  bot. 
440;  Lois,  g ail.  2,  p.  280;  Lloyd , fl.  ouest , p.  429;  Le  Gall , fl. 
morb.  572;  Phucagrostis  minor  Caul.  ctnn.  IJst.  10,  p.  44,  t.  2; 
Alga  marina  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  539.  — Le.  Lam.  ill.  t.  757; 
Gœrtn.  fruct.  t.  19.  Fries , herb.  n.  fasc.  6 , n°  70  ! — Feuille 
spath ique  étroite  ci  son  origine  et  s* élargissant  insensiblement  jus- 
qu au  point  où  naît  le  spadice , puis  reprenant  au  delà  la  forme  des 
feuilles  ordinaires.  Spadice  linéaire,  mince,  obtus,  à bords  repliés 
en  dessus.  Fleurs  nombreuses,  bisériées  sur  la  surface  antérieure  du 
spadice  , de  manière  à ce  que  ordinairement  2 anthères  alternent 
avec  un  ovaire  attaché  par  le  haut.  Deux  stigmates  filiformes,  plus 
longs  que  le  style.  Graine  oblongue-cylindracée,  striée  en  long , 
blanchâtre.  Feuilles  engainantes  à la  base,  linéaires , très-longues, 
larges  de  5-9  millim.  et  plus  rarement  de  2-5  inillim.,  obtuses , à 
5-5  nervures  et  à veinules  nombreuses.  Tiges  et  rameaux  allongés 
(2-5  décim.),  grêles,  comprimées.  Souche  rampante,  mince,  pro- 
duisant en  dessus  des  rameaux,  et  en  dessous  des  radicules. 

p.  angustifolia  Horn.  Feuilles  étroites,  mesurant  de  2 à 3 dé- 
cimètres de  long  sur  2-5  millimètres  de  large;  spadice  porté  par 
un  pédoncule  plus  étroit  et  plus  large.  Plante  plus  grande  que  le 
Z.  nanci  et  plus  petite  que  le  Z.  marina , mais  plus  voisine  de  ce 
dernier.  Z.  angustifolia  Rchb.  ic.  germ.  vol.  7,  p.  5,  t.  5;  Durieu, 
not.pl.  Gironde , p.  77  (1854).  Selon  M.  Durieu  l.  c.,  cette  plante 
constitue  une  espèce  bien  distincte,  non-seulement  par  les  carac- 
tères qui  lui  sont  assignés  par  Reichenbach,  mais  encore  par  sa 
station  différente  de  celles  des  Z.  nana  et  marina. 

lîab.  Côtes  vaseuses  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée;  var.  p.  Cette,  la  Teste 
près  de  Bordeaux.  '*f  Juin-juillet. 

Z.  mawa  Roth,  en.  1,  p.  8 (1827);  Koch , syn.  783  ; Lloyd,  fl. 
ouest,  p.  429;  Le  Gall,  fl.  morb.  573;  Z.  pumila  Le  Gall,  congr. 
sc.  1849,  p.  149;  Z.  uninervis  Rchb.  fl.  exs.  137.  — le.  Fl.  dan. 
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t.  2041.  Fries , herb.  norm.  fuse.  n°  70  ! — Fouille  spatliiquo  li- 
néaire dans  toute  la  partie  située  au-dessous  du  point  d'origine  du 
spadice,  puis  subitement  gonflée-oblongue  pour  produire  le  spa- 
dice , et  reprenant  an  delà  la  forme  des  feuilles.  Spadice  étroitement 
linéaire,  acuminé,  presque  plan,  muni  vers  les  bords  de  quelques 
petites  bandelettes  courbées  sur  les  pistils.  Fleurs  disposées  comme 
celle  du  /.  marina,  mais  moins  nombreuses  (0-12).  Graine  oblongue, 
lisse,  d’un  brun  verdâtre.  Feuilles  étroitement  linéaires,  atteignant 
à peine  13  centimètres,  larges  de  2 millimètres,  tronquées  et  même 
éehancrées  au  sommet , uninerviées,  avec  des  veinules.  Tiges  et  ra- 
meaux courts.  Souche  grêle  et  rampante. 

tlab.  Plages  de  l’Océan  ordinairement  découvertes  à basse  mer.  dans  le  golfe 
du  Morbihan  I (Le  (J ail.);  bassin  d'Arcachou  ( Durieu );  côtes  de  la  Méditerra- 
née, à Montpellier.  if  Juin-juillet. 

ESPÈCE  EXCLUE. 

Cyhouocea  ioioki  % D C.  — Il  résulte  des  recherches 
dont  M.  Gay  nous  a fait  part  que  cette  espèce  n’est  pas  française. 

CXWVII  1ÆMÜACÉES. 

(Lem*acbæ Dub.  bol.  1,  p.  533.) (I) 

Fleurs  monoïques,  rarement  dioïques  (Endl.),  réunies  deux  mâles 
et  une  femelle  dans  la  même  spathe  monophylle  finement  membra- 
neuse fermée  et  se  rompant  un  peu  irrégulièrement  presque  en  deux 
valves.  Périgone  nul.  — Fleurs  mâles  1-2,  réduites  à une  étamine 
hypogyne,  exserte;  filets  filiformes,  inégaux;  anthères  biloculaires, 
didymes,  à loges  séparées  et  subglobuleuses,  s’ouvrant  par  une  fente 
transversale  ou  latérale.  — Fleur  femelle  réduite  à un  seul  ovaire 
libre,  uniloculaire,  renfermant  1-4  ovules  (Endl.)  ou  1-7  ( Scbleid .), 
insérés  au  fond  de  la  loge,  réfléchis,  demi-réfléchis  ou  droits.  Style 
court  ; stigmate  tronqué,  concave,  papilleux.  Fruit  uniloculaire,  in- 
déhiscent ou  se  rompant  transversalement  ; péricarpe  membraneux. 
Graines  1-4  (Endl.),  ou  1-7  ( Scldeid.),h  test  constitué  par  une  mem- 
brane coriace  et  munie  de  côtes.  Albumen  nul  (Brong.  Endl.).  Em- 
bryon droit,  macropode  ; cotylédon  épais,  féculent.  — Plantes  très- 
petites,  flottantes,  dépourvues  de  feuilles;  tige  herbacée,  articulée, 
à articles  aplatis  (frondes,,  simulant  des  feuilles  qui  sortiraient 
latéralement  l’une  de  l’autre.  Fleurs  naissant  d’une  fente  située  vers 
le  bord  des  frondes.  Les  jeunes  frondes  (gemmes)  automnales  des- 
cendent au  fond  de  l’eau  pendant  l’hiver  et  remontentà  la  surfaceau 
printemps  pour  y parcourir  toutes  les  autres  périodes  de  végétation. 


LLMNA.  (L.  gen.  1038.) 
Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 

(I)  Auctore  Grenier. 
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Sect.  1 . Eulemnà  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  57fî.  — Ovaire  uniovulé;  ovule  ho- 
rizontal, demi-réfléchi.  Fruit  indéhiscent,  à une  graine  horizontale  munie 
d’un  raphê  dans  la  moitié  de  sa  longueur.  Radicule  regardant  un  point 
éloigné  du  hile.  — Chaque  fronde  munie  d’une  seule  fibre  radicale,  et  pré- 
sentant deux  fentes  latérales. 

fj.  Tiu§ru  .%  L.  sp.  1 376;  D C.  fl.  fr.  2,  p.  588;  Dub.  bot.  532; 
Lois.  gall.  1 , p.  18;  Coss.  et  Germ.  par.  576;  Schleicl.  ann.  sc. 
nat.  15  (1840),  p.  144.  — le.  Mich.  gen.  t.  11,  f.  5;  Rchb.  ic. 
germ.  vol.  7,  t.  15.  — Frondes  vertes,  minces,  oblongues-lancéo- 
lées,  sinuées-créneiées,  à la  fin  longuement  atténuées  en  péliole, 
munies  d’une  nervure  longitudinale,  réunies  par  trois  en  croix,  quel- 
quefois en  groupes  dichotomes;  les  jeunes  frondes  qui  naissent  de 
chaque  côté  d’une  fronde  ancienne,  ne  paraissant  pas  d’abord  pé- 
tiolées,  parce  que  le  pétiole  est  caché  dans  la  fente  de  la  fronde 
mère,  simulent  une  fronde  hastée  dont  les  2 feuilles  latérales  nou- 
velles forment  les  oreilles.  Plante  submergée,  nageante  à l’époque 
de  la  floraison  seulement.  Fibrille  radicale  solitaire. 
llab.  Mares  et  eaux  stagnantes,  (i  Avril-mai. 

IL.  mbivor  L.  sp.  1576  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  589  ; Dub.  bot.  552  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  18  ; Coss.  et  Germ.  par.  576;  Schleid.  I.  c.  144. — 
le.  Mich.  gen.  t.  15,  f.  5;  Vaill.  bot.  20,  f.  3;  Rchb.  I.  c.  t.  14. — 
F rondes  vertes,  épaisses , non  spongieuses  en  dessous,  planes  des  deux 
côtés,  petites,  entières,  réunies  par  3-4  et  rarement  plus,  obovales 
ou  suborbiculaires,  non  atténuées  en  pétiole.  Plante  nageante.  Fi- 
brille radicale  solitaire. 
llab.  Surface  des  eaux  stagnantes.  (T;  Avril-juin. 

Section  2.  Telmatophace  Schleid.  inLinn.  13,591.  — Ovaire  2-7-ovulé;  ovules 
dressés,  réfléchis.  Fruit  s'ouvrant  ou  se  rompant  transversalement  et  conte- 
nant 2-7  graines.  Graines  dressées,  munies  d’un  raphé  complet.  Radicule 
dirigée  vers  le  hile. 

L..  KiitKA  L.  sp.  1277  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  589  ; Dub.  bot.  582  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  19  ; Coss.  et  Germ.  par.  576  ; Telmatophace  gibba 
Schleid.  I.  c.,  et  ann.  sc.  nat.  13(1840),  p.  148.  — le.  Mich.  gen. 
t.  11,  f.  2;  Rchb.  I.  c.  t.  14.  — Frondes  vertes,  rarement  rou- 
geâtres en  dessous,  épaisses,  planes  ou  à peine  convexes  en  dessus, 
renflées-spongieuses  et  très-convexes  en  dessous , suborbiculaires  ou 
obovales,  et  un  peu  prolongées  en  coin  à la  base  et  non  pétiolées  , 
sans  nervures,  d’abord  réunies  2-3  ensemble,  puis  se  séparant  de 
bonne  heure.  Plante  nageante.  Fibrille  radicale  solitaire, 
llab.  Surface  des  eaux  stagnantes.  Cl)  Avril-juin. 

B..  polvkiiiza  L.  sp.  1377;  DC.  fl.  fr.  2,  p.  590;  Dub.  bot. 
532;  Lois.  gall.  1 , p.  19  ; Coss.  et  Germ.  par.  577  ; Spirodela  po- 
lyriza  Schleid.  I.  c.  ; Telmatophace  polyrhiza  Godr.  fl.  lorr.  5, 
p.  18.  — le.  Mich.  gen.  t.  11,  f.  1 ; Vaill.  bot.  t.  20,  f.  2.  — 
Frondes  vertes  en  dessus,  d'un  rouge  brunâtre  en  dessous,  épaisses, 
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planes  des  deux  côtés  ou  un  peu  convexes  et  non  spongieuses  en  des- 
sous, grandes,  obovales  ou  suborbiculaires,  non  atténuées  en  pétiole, 
munies  de  nervures  palmées  et  convergentes  au  sommet , réunies 
3-4.  Plante  nageante.  Fibrilles  radicales  nombreuses  et  fasciculées. 

llab.  Surface  îles  eaux  stagnantes.  (J  Mai-juin, 

Obs.  Les  caractères  par  lesquels  Schleiden  distingue  son  genre  S])irodela 
du  genre  Telmatophare,  n'étant  pas  des  caractères  génériques,  nous  avons 
cru  pouvoir  réunir  ces  deux  genres,  ainsi  que  cela  a été  pratiqué  dans  la  Flore 
lorraine  ( üoilr.fl . lurr.  3,  p.  18).  Ces  caractères  sont  les  suivants:  Frondes 
renfermant  des  vaisseaux  spiraux  qui  donnent  naissance  à des  fibres  radicales 
fasciculées;  jeunes  frondes  munies  de  deux  petites  stipules;  filets  des  étamines 
atténués  à la  base. 

Ëj.  AHHIZ4  L.  mant.  294;  I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  .390  ; Dub.  bot. 
332;  Lois.  gall.  1,  p.  19;  Koch,  syn.  784;  lloffm.  ann.  sc.  nat. 
14  (1840),  p.  223.  — le.  Midi.  gen.  t.  1 , f.  4;  Rchb.  I.  c.  t.  14. 
— Frondes  vertes,  très-petites  , épaisses,  elliptiques  ou  arrondies, 
planes  en  dessus , renflées- hémisphériques  et  celluleuses  en  dessous. 
Plante  nageante.  Fibrilles  radicales  milles. — Lesorganesde  la  fleur 
ne  sont  pas  connus,  et  le  rapprochement  que  nous  admettons  n’est 
fondé  que  sur  des  présomptions. 

Ilah.  Surface  des  eaux  stagnantes;  Angers  (Boreau)  ; Nantes  (Lloud)  : Tours 
(Tulasne).  T Mai-juin. 


cxwviii  Aisomi  i v 


(Ahoidkæ  Juss.  gen.  23.)  (F) 


Fleurs  ordinairement  unisexuelles  et  rarement  hermaphrodites, 
monoïques,  à périgone  entièrement  nul , ou  rudimentaire  et  squa- 
miforme  dans  les  fleurs  hermaphrodites;  toutes  sessiles  autour  d’un 
axe  simple  et  charnu  (spadice)  qu’elles  recouvrent  entièrement  ou 
en  partie.  Spadice  rarement  nu,  ordinairement  entouré  d’une  spathe 
monophylle  souvent  roulée  en  cornet.  — Fleurs  mdles  plus  ou 
moins  nombreuses,  réduites  à des  étamines  libres  ou  diversement 
soudées  entre  elles,  opposées  aux  écailles  périgonales,  lorsque  ces 
dernières  existent.  — Fleurs  femelles  réduites  à des  ovaires  ordi- 
nairement agrégés,  libres  ou  soudés  entre  eux,  uni-pluriovulés, 
uni-pluriloculaires.  Ovules  droits,  courbés  ou  réfléchis.  Style  simple 
ou  nul  ; stigmate  capité  ou  discoïde,  entier  ou  lobé.  Fruit  baeci- 
forme-succulent , uni-pluriloculaire  , à une  ou  plusieurs  graines. 
Graines  subglobuleuses  ou  anguleuses  , à test  coriace  et  souvent 
épais.  Albumen  ordinairement  abondant,  charnu,  farineux.  Em- 
bryon dressé  ou  renversé,  axile  ; extrémité  de  la  radicule  dirigée 
vers  le  hile  ou  opposée  au  hile.  — Feuilles  parcourues  par  des  ner- 
vures anastomosées. 


I ) Auclore  Grenier. 
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Trib.  1.  EUAROIDEÆ  R.  Br. — Fleurs  entièrement  dépourvues 
de  périgone. 

ARUM.  (L.  gen.  1028.) 

Spathe  tubuleuse  ou  fendue  et  contournée  en  cornet  dès  la  base, 
à limbe  concave  ou  étalé.  Spadice  dépourvu  d’organes  reproduc- 
teurs dans  sa  partie  supérieure , et  terminé  par  un  prolongement 
claviforme  ou  cylindracé,  tantôt  pourvu  de  filaments  (fleurs  rudi- 
mentaires) situés  au-dessus  et  souvent  aussi  au-dessous  des  organes 
floraux,  tantôt  dépourvu  de  filaments.  Etamines  disposés  sur  plu- 
sieurs rangs,  à anthères  sessiles,  portées  par  un  court  filet,  uni-bi- 
loculaires,  libres  ou  soudées  deux  à deux,  s’ouvrant  en  long  ou  trans- 
versalement. Ovaires  plus  ou  moins  nombreux  , uniloculaires,  plu- 
riovulés.  Style  court  ou  nul  ; stigmate  déprimé-hémisphérique  ou 
pelté.  Fruit  bacciforme,  charnu,  uniloculaire,  à une  ou  plusieurs 
graines.  Celles-ci  globuleuses,  à test  épais,  coriace  ou  fongueux 
au  niveau  du  hile.  Extrémité  radiculaire  opposée  au  hile. 

Sectîou  1.  Diuccjinculcs  Tournef.  inst.t.  70.  — Spathe  fendue  jusqu’à  In  base 

et  coutournée  en  cornet.  Anthères  sessiles,  géminées,  biloculaires  , à loges 

s’ouvraut  par  une  petite  fente.  Stigmate  sessile. 

a.  Feuilles  pèdatisèquèes. 

A.  I>ki.%C(J1¥Cul(js  L.  sp.  1367  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  151  ; Dub. 
bot.  481;  Lois.  gall.  2,  p.  529.  — le.  Dod.  pempt.  527,  f.  1;  Lam. 
ill.  t.  740,  f.  2.  — Spathe  extrêmement  grande  (4-6  décim.),  d’un 
violet  livide  , brièvement  ventrue  à la  base  sur  5 -7  centimètres  de 
longueur,  puis  entièrement  étalée  et  dépourvue  intérieurement  de 
poils.  Spadice  extrêmement  long  et  égalant  la  spathe , dépourvu  de 
filaments  au-dessous  des  étamines  qui  sont  contiguës  aux  ovaires, 
se  prolongeant  au-dessus  des  étamines  en  un  appendice  cylindracé, 
renflé  au  milieu,  nu  dans  toute  sa  longueur  et  égalant  4-6  déci- 
mètres, beaucoup  plus  long  que  sa  partie  florifère  qui  n’excède 

pas  3-4  centimètres.  Baies Feuilles  pédatifides,  à 5 divisions  plus 

ou  moins  entières  ou  subdivisées,  munies  de  pétioles  élargis  en 
gaine  à la  base  et  embrassant  le  pédoncule  dans  la  plus  grande  par- 
tie de  sa  longueur.  Souche  grosse. 

liab.  Ouest  de  la  Frauce,  où  il  n’est  probablement  pas  spontané;  le  midi, 
Toulon,  etc.;  la  Corse,  Mai-juin. 

A.  imiscivoruim  L . f.  suppl.  410  (1781);  Dub.  bot.  481;  A. 
crinitum  Ait.  kew.  5,  p.  314  (1789);  Willd.  sp.  4,  p.  477  ; Lois, 
gall.  2,  p.  329. — Spathe  grande  (2  décim.),  d’un  violet  livide, 
ventrue  à la  base,  puis  contractée  en  cornet,  et  ensuite  étalée  en  un 
large  limbe  poilu  à l’intérieur.  Spadice  égalant  les  trois  quarts  de 
la  longueur  de  la  spathe,  présentant  au-dessus  des  ovaires  quelques 
rangées  de  gros  filaments,  puisse  prolongeant,  au-dessus  des  éta- 
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mines,  en  un  long  appendice  cylindracé  de  12-18  centimètres , G-7 
foi  s plus  long  que  la  partie  florifère , entièrement  garni  de  longs 
filaments , d’autant  plus  tenus  qu’ils  s’approchent  plus  du  sommet 

du  spadice.  Baies Feuilles  pédatilides  à h- 7 divisions,  les 

externes  linéaires  et  entières;  les  intermédiaires  profondément 
3-5-séquées  et  à subdivisions  linéaires;  la  centrale  allongée- 
obovale,  lancéolée  ou  lancéolée-linéaire,  entière  ou  seulement  un 
peu  anguleuse;  pétioles  aussi  longs  que  le  limbe,  terminés  en  bas 
par  des  gaines  allongées  qui  embrassent  le  pédoncule  presque  jusque 
sous  la  spatbe.  Souche  grosse. 

Hnb.  Corse  et  petites  îles  voisines,  îles  Sanguinaires,  île  Lavczzia,  haut 
Tavigniano,  etc.  Mai-juin. 

b.  Feuilles  entières. 

4.  MACiLATiiN  L.  sp.  1570;  Lois.  gall.  2,  p.  550  ; A.  vulgare 
Lam.  fl.  fr.  3,  p.  537;  l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  152;  Dub.  bot.  481;  A. 
pyrenaicum  Lap.  abr.  suppl.  145.  — le.  Fuchs,  hist.  69;  Dod. 
pernpt.  328.  Billot,  exsicc.  n°  465  ! — Spatbe  caduque  à la  matu- 
rité. d’un  vert  jaunâtre,  souvent  bordée  de  violet,  ventrue  à la  base, 
brusquement  rétrécie  au-dessus  du  renflement,  et  ouverte  en  cornet 
dans  sa  partie  supérieure.  Spadice  égalant  au  moins  la  moitié  de  la 
spatbe y droit,  présentant  quelques  rangées  de  filaments  au-dessus 
des  étamines , et  se  terminant  au  sommet  en  massue  purpurine 
détruite  à la  maturité.  Baies  rouges,  en  épi  oblong  et  compacte. 
Feuilles  toutes  radicales,  paraissant  au  printemps,  luisantes,  vertes 
et  concolores,  souvent  maculées  de  noir,  ovales,  aiguës,  hastées- 
sagittéesà  la  base,  à oreillettes  courtes,  peu  ou  point  divariquées  et 
subaiguës  ou  obtuses,  portées  par  de  longs  pétioles.  Scape  nu,  cylin- 
drique, épais,  plus  court  que  les  feuilles.  Souche  blanche,  lubéri- 
forme.  — Plante  à suc  très-âcre. 

liai.  Régions  montagneuses,  bois,  haies,  lieux  ombragés,  etc.  Fl.  avril- 
mai  ; fr.  août. 

4.  imirni  Mill.  dict.  n°  2 , 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  152  ; Dub.  bot. 
481  ; Lois.  gall.  2,  p.  530  ; Bréb.  fl.  norm.  éd.  2,  p.  274  ; Le  Gally 
fl.  morb.  578;  Guép.  fl.  M.-et-L.  éd.  2,  p.  8;  Lloyd,  fl.  ouest , 
p.  432;  Later.  fl.  bord.  éd.  4,  p.  390;  Noulet,  fl.  analit.  toul. 
(1855),  p.  148;  St. -Am.  fl.  agen.  380;  Bor.fl.  centr.  éd.  2,  p.  61 1 . 
— Spatbe  caduque  à la  maturité,  d’un  blanc  verdâtre,  ventrue  à la 
base,  puis  brièvement  contractée  en  cornet  et  ensuite  presque 
entièrement  étalée.  Spadice  égalant  environ  le  tiers  de  la  spathet 
droit,  présentant  quelques  rangées  de  filaments  au-dessus  et  au-des- 
sous des  étamines,  et  se  terminant  au  sommet  en  massue  jaunâtre 
détruite  à la  maturité.  Baies  rouges,  en  épi  oblong  et  compacte. 
Feuilles  toutes  radicales,  paraissant  avant  l’hiver , luisantes,  vertes, 
veinées  et  souvent  aussi  tachées  de  blanc,  parfois  tachées  de  noir, 
aiguës,  liastées-sagitlées  cà  la  base,  à oreillettes  grandes  et  divari- 
quées,  longuement  pétiolées.  Scape  nu,  cylindrique,  épais,  plus 
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court  que  les  feuilles.  Souche  blanche,  grosse,  tubériforme.  — 
Plante  à suc  âcre,  ainsi  que  la  précédente. 

Hab.  Tout  l’ouest  de  la  France,  de  Caen  à Bajonoe;  toute  la  région  médi- 
terranéenne. % Avril-mai. 

A.  PiCTUii  L.  f.  suppl.  410;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  303;  Dub.  bot. 
481  ; Lois,  gcill.  2,  p.  350;  A.  corsicum  Lois.  g ail.  ed.  1,  p.  617. 
— Spathe  d’un  violet  foncé  livide,  ventrue  à la  base,  puis  briève- 
ment contractée  en  cornet  et  ensuite  presque  entièrement  étalée. 
Spadice  égalant  les  deux  tiers  ou  les  trois  quarts  de  lalongueurde  la 
spathe,  présentant  quelques  rangées  de  filaments  au-dessus  des  éta- 
mines, et  se  terminant  en  un  appendice  subclaviforme-cylindracé, 
d’un  pourpre  noir  et  trois  fois  plus  long  que  la  partie  florifère. 

Baies Feuilles  toutes  radicales,  naissant,  au  printemps,  d’un 

vert  noirâtre  en  dessus,  avec  des  veines  excavées  et  canaliculées  et 
d’un  blanc  verdâtre;  limbe  ovale-oblong,  un  peu  aigu,  échancré  en 
cœur  à la  base  et  à oreillettes  courtes  obtuses  et  parallèles  aux 
pétioles  ; ceux-ci  aussi  longs  que  le  limbe,  puis  dilatés  en  larges 
gaines  qui  embrassent  le  pédoncule  presque  jusque  sous  la  spathe 
qui  alors  paraît  presque  sessile.  Souche  grosse,  tubériforme. 

Hab.  Corse,  Ajaccio,  Bouifacio,  etc.  "■if  Octobre. 

Sect.  2.  Arisarum  Tournef.  inst.  t.  70.  — Spathe  tubuleuse  à la  base,  puis  con- 
tournée en  cornet.  Anthères  à filet  court,  uniloculaires , s'ouvrant  transver- 
salement en  deux  demi-valves.  Stigmate  porté  par  un  style. 

A.  lauNiK oi  L.  sp.  1570;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  152;  Dub.  bot. 
481  ; Lois,  g ail.  2,  p.  350  ; Arisarum  vulgare  Rchb.  fl.  exc. 
p.  158.  — le.  Clus.  hist.  2,  p.  75;  Barr.  t.  573. — Spathe  subcy- 
lindrique, d’un  pourpre  livide  au  sommet,  striée  de  blanc  et  de 
pourpre  dans  sa  partie  tubuleuse,  portée  par  un  pédoncule  grêle,  à 
peu  près  de  la  même  longueur  que  les  feuilles.  Spadice  à peine  plus 
court  que  la  spathe,  subcylindrique,  courbé  et  nu  au  sommet.  Fruits 
peu  nombreux.  Feuilles  ovales  en  cœur  ou  hastées-sagi ttées  à la  base, 
à oreillettes  obtuses.  Souche  tubériforme. 

Hab.  Toute  la  région  méditerranéenne;  la  Corse,  if  Printemps  et  automne. 

CALLA.  (L.  gen.  1030.) 

Spathe  entièrement  étalée  dès  l’origine,  persistante.  Spadice  en- 
tièrement recouvert  parles  fleurs.  Etamines  et  ovaires  entremêlés. 
Etamines  à (ilets  filiformes,  dilatés-comprimés  au  sommet  ; anthères 
biloculaires,  didymes,  s’ouvrant  en  long.  Ovaires  uniloculaires,  plu- 
riovulés.  Ovules  réfléchis,  dressés  sur  un  placenta  basilaire.  Stig- 
mate sessile,  disciforme.  Fruits  bacciformes,  charnus,  uniloculaires, 
contenant  plusieurs  graines.  Celles-ci  à test  coriace,  épais,  muni 
de  côtes  et  d’un  raphé  saillant.  Embryon  axile  dans  l’albumen;  ex- 
trémité radiculaire  rapprochée  du  hile. 


AROÏDÉES. 


c.  PUI)ÉITBI«  L.  sp.  1375;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  153;  Dub.  bot. 
481  ; Lois.  gall.  2,  p.  329;  Godr.  fl.  lorr.  3 ,p.  23.  — le.  Lam. 
ill.  t.  739,  f.  1 ; Dnd.  pempt.  329  ; Barr . t.  574.  Schultz,  exsicc. 
n"  158!;  Billot y exs.  n°  650!  — Spallie  plane,  élalée-dressée , 
ovale,  obtuse,  brusquement  apiculée,  verte  en  dehors,  blanchâtre  en 
dedans.  Spadice  presque  de  moitié  plus  court  que  la  spallie.  Baies 
a la  fin  rouges,  en  épi  compacte.  Feuilles  toutes  radicales,  luisantes, 
ovales,  en  cœur  à la  base,  apiculées,  portées  par  des  pétioles  engai- 
nants à la  base.  Scape  nu,  un  peu  plus  long  que  les  pétioles.  Rhizome 
épais,  horizontal,  articulé,  radicant  et  couvert  des  débris  des  gaines 
des  anciennes  feuilles. 

llab.  Marais  de  la  Lorraine  et  de  l'Alsace,  Bitche,  Reverswiller,  Has- 
pelscheidt,  Slurzelbronn  , Zinswiller ; marais  des  Vosges,  Grange,  Gerard- 
mer,  etc.  (loir  Godr.  I.  c.).  if  Juin-juillet. 


I rib.  2.  ACOKOIDEÆ  Sehot.  — Fleurs  pourvues  d'un  périgone. 

ACORUS.  (L.  gen.  434.) 

Spallie  nulle  ou  constituée  par  un  pli  y 1 Iode  soudé  avec  le  pédon- 
cule. Spadice  latéral,  sessile,  recouvert  en  totalité  phr  les  fleurs. 
Fleurs  hermaphrodites;  périgone  «à  six  divisions.  Etamines  G,  insé- 
rées à la  base  des  divisions  périgonales  ; filets  linéaires,  aplatis  ; 
anthères  biloctilaires,  didymes.  Ovaires  bi-triloculaires,  pluriovulés. 
Stigmates  sessiles.  Fruits  capsulaires,  indéhiscents,  entourés  par  le 
périgone  persistant,  uniloculaires,  à 1-3  graines.  Embryon  axile  dans 
l’albumen;  extrémité  radiculaire  rapprochée  du  hile. 

A.  Calamijs  L.  sp.  462;  PC.  fl.  fr.  3,  p.  157;  Dub.  bot.  481  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  257.  — le.  Lam.  ill.  t.  252;  Maris,  hist . sect.  8, 
t.  15,  Z’.  11,  n°  4;  Clus.  hist.  231.  — Fleurs  jaunâtres,  réunies  en 
chaton  très-dense,  ascendant,  sessile  et  s’élevant  latéralement  sur 
son  pédoncule  (phyllode)  prolongé  en  appendice  étroit  et  foliacé. 
Divisions  périgonales  scarieuses,  oblongues,  obtuses,  infléchies  au 
sommet.  Fruits  capsulaires,  anguleux,  atténués  au  sommet.  Feuilles 
très-allongées,  linéaires-ensiformes,  larges  de  1-2centim.,  aiguës, 
dilatées  en  gaine  à la  base.  Scape  dressé,  égalant  les  feuilles,  plan- 
comprimé,  ancipité  et  foliacé  au-dessus  du  chaton,  canaliculé  en 
dessous.  K h i/o  me  épais,  horizontal,  articulé,  radicant,  très-aroma- 
tique, ainsi  que  toute  la  plante. 

ftub  Eaux  8'agnantes,  bords  des  rivières  et  des  ruisseaux  dans  la  Lor- 
raine, I Alsace,  la  chaîne  jurassique,  les  Alpes,  les  P\ renées,  ainsi  que  dans 
l’ouest  de  la  France,  g*  Juin-juillet. 
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CVWIV.  TVPH1CÉES. 

(Typhæ  Juss.  gen.  25.)  (I) 

Fleurs  un isex uelles  monoïques,  les  mâles  et  les  femelles  formant 
tantôt  un  épi  plus  ou  moins  allongé  et  continu,  tantôt  des  épis  dis- 
tants, denses,  cylindracés  ou  subglobuleux,  à fleurs  mâles  occupant 
la  partie  supérieure  de  l’inflorescence,  et  les  femelles  la  partie  infé- 
rieure. — Fleurs  mâles  nombreuses,  dépourvues  de  périgone,  insé- 
rées directement  sur  l’axe,  et  entremêlées  de  soies  ou  d’écailles 
inordinées;  filets  simples  ou  bi-trifurq ués  au  sommet;  anthères 
dressées,  fixées  par  la  base,  biloculaires,  s’ouvrant  par  une  fente 
longitudinale.  — Fleurs  femelles  à périgone  nul  et  remplacé  par  des 
soies  nombreuses  (ovaires  avortés)  et  claviformes,  ou  par  trois 
écailles  hypogynes  (Sparganium)  entourant  l’ovaire  et  persistantes. 
Ovaires  libres,  ou  rarement  soudés  2 à 2,  sessiles  ou  pédicellés, 
uniloculaires,  uniovulés.  Ovule  suspendu  au  sommet  de  la  loge,  ré- 
fléchi. Style  simple  ; stigmate  unilatéral,  linguiforme.  Fruit  subdru  - 
paeé,  uniloculaire  et  à une  graine,  surmonté  par  le  style,  àépicarpe 
membraneux  ou  spongieux,  se  fendant  d’un  côté  à la  maturité,  à en- 
docarpe coriace  ou  ligneux,  soudé  avec  la  graine.  Albumen  abon- 
dant et  charnu.  Embryon  droit,  axile  ; radicule  dirigée  vers  le  hile. 

TYPHA.  (L.  gen.  10Î0.) 

Fleurs  constituant  deux  épis  unisexuels,  compactes,  cylindracés , 
superposés,  contigus  ou  espacés.  Epi  mâle  situé  au-dessus  de  l’épi 
femelle,  souvent  interrompu  par  des  bractées.  Etamines  très-nom- 
breuses, soudées  2-4  ensemble  par  les  filets,  entourées  d’un  grand 
nombre  de  soies  dilatées  au  sommet  (étamines  avortées).  Style  al- 
longé, capillaire.  Fruit  très-petit,  porté  par  un  pédicelle  capillaire 
muni  de  longues  soies  (ovaires  avortés,  Endl .),  étamines  avortées 
(Coss.  et  Germ.);  épicarpe  membraneux,  se  fendant  en  long  d’un 
côté  et  se  détachant  de  l’endocarpe  à la  maturité. 

T.  MTii  om  L.  sp.  1577;  I)  C.  fl.  fr.  5,  148;  Dub.  bot.  482; 
Delile,  arch.  bot.  2,  p . 405;  Dupont,  ann.  sc.  nat.  1 (1854),  p.  57; 
Lois.  gall.  2,  p.  515;  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  19;  T.  media  DC.  fl. 
fr.  5,  p.  502;  Dub.  bot.  482;  T.  angusti folia  Lois.  l^c.  (non  L.). 

— Ic.  Fuchs,  hist.  825;  Lam.  ill.  t.  748,  f.  1 ; Moris.  hist.  sect. 
8,  t.  15,  f.  9,  n°  2.  — Inflorescence  formée  de  deux  épis  cylindri- 
ques, contigus  ou  faiblement  espacés;  spathes  minces  blanchâtres. 

— Epi  mâle  à axe  garni  de  poils  nombreux  et  d’un  blanc  sale,  plus 
longs  que  les  filets  des  étamines  ; lilets  libres  et  plus  souvent  soudés 
2-5  ensemble,  portant  des  anthères  linéaires  4-lobées;  grains  de 
pollen  soudés  4 à 4.  — Epi  femelle  très-dense,  d’un  brun  noirâtre, 
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à surface  écailleuse;  axe  dépourvu  de  poils.  Stigmate  linguil'orme 
ovale  ou  lancéolé,  dépassant  les  poils  du  podocarpe  el  donnant  à 
I épi  son  aspect  écailleux.  Fruit  ovale-oblong,  atténué  en  podocarpe 
li  1 i forme  et  garni  de  poils  blancs  d’une  égale  ténuité  dans  toute  leur 
longueur.  Feuilles  plus  longues  que  la  lige,  dressées,  coriaces, 
planes,  variant  de  7 à 15  millimètres  de  largeur,  dilatées  el  engai- 
nantes à la  base.  Tige  de  1-2  mètres,  raide,  très-droite.  Souche 
longuement  stolon ifère.  — La  largeur  des  feuilles  et  des  épis  ne 
fournit,  dans  cette  espèce,  que  des  caractères  très-incertains.  L'épi 
femelle  n’a  au  moment  de  l’anthèse  que  G-7  millimètres  de  large, 
tandis  qu’a  la  maturité  il  dépasse  souvent  2 centimètres.  Les  T.  in- 
termedia I)  C.  et  /’.  angustifolia  Lois,  ne  nous  paraissent  repré- 
senter que  les  premiers  élats  de  l’inflorescence.  Peut-être  ont-ils 
quelques  rapports  avec  l’espèce  suivante? 

Hab.  Eaux  stagnantes,  'if  Juin-août. 

T.  Suttlwortiiii  Koch  et  Sonder,  syn.  786;  Rchb.  ic.  genh . 
vol.  10,  p.  2,  t . 532,  n°  74G. — Inflorescence  formée  de  2 épis  cylin- 
driques contigus.  Epi  mâle  comme  dans  le  précédent;  filets  des  éta- 
mines 2-3  fois  aussi  longs  (pie  les  anthères.  — Epi  femelle  d’un  brun 
cendré,  à surface  écailleuse;  axe  dépourvu  de  poils.  Stigmate  lin- 
gui  forme-lancéolé , de  même  longueur  que  les  poils  du  podocarpe 
ou  les  dépassent  un  peu  et  donnant  à l’épi  son  aspect  écailleux.  Fruits 
et  poils  du  précédent.  Feuilles  plus  longues  que  la  tige,  dressées, 
coriaces,  planes,  étroites,  larges  de  5-7  millimètres.  Tige  d’environ 

1 mètre,  droite  et  raide.  — Cette  espèce  a le  port  du  T.  angusti- 
folia dont  elle  est  bien  distincte  par  les  épis  contigus  et  plus  gros, 
ainsi  que  par  son  stigmate  lancéolé  qui  donne  à l’épi  femelle  l’aspect 
écailleux.  Elle  est  bien  plus  voisine  du  T.  latifolia  dont  elle  diffère 
par  ses  feuilles  très-étroites,  par  ses  épis  moins  longs  et  moins  gros; 
par  ses  stigmates  plus  étroits  et  presque  de  même  longueur  que  les 
poils  du  podocarpe. 

Ilnb.  Lyon  ( Jordan  );  le  Var  ( Lorct  ).  if  Juillet-août. 

T.  ANCD9TIFOMA  L.  sp.  1377;  1)C.  fl.  fr.  3,  p.  148;  Dub. 
bot.  482;  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  20  ; T.  minor  Lois.  2 , p.  313  f non 
Smith.  );  Dupont,  ann.  sc.  nat.  \ (1854),  p.  59.  — le.  Lam.  ill. 
t.  1 84,  f.  2,  Rchb.  I.  c.  t 321,  n"  745. — Inflorescence  formée  de 

2 épis  distants  de  2-4  centimètres;  spathes  minces  el  blanches.— 
Epi  mdle  à axe  garni  de  poils  nombreux  et  roux,  plus  longs  que  les 
filets  des  étamines;  filets  et  anthères  semblables  à ceux  des  précé- 
dents; grains  de  pollen  libres  et  globuleux.  — Epi  femelle  cylin- 
drique, allongée,  grêle  , très-dense,  d’un  roux-châtain , à surface 
filamenteuse  ; axe  mufti  de  poils  blancs  spathulés-épaissis  et  colorés 
au  sommet.  Stigmate  linéaire-subulé , filiforme  el  donnant  à l’épi 
son  aspect  filamenteux.  Fruit  fusiforme,  atténué  en  podocarpe  fil  i— 

1 i foi  me  et  garni  de  poils  a sa  base,  feuilles  [dus  longues  que  la  tige, 
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dressées,  coriaces,  planes,  étroites  et  variant  de  4 à 8 millimètres, 
dilatées  et  engainantes  à la  base.  Tige  de  1-2  mètres,  raides  et  très- 
droites.  — La  largeur  des  épis  et  des  feuilles  est  également  très- 
variable  dans  cette  espèce;  le  T.  elatior  Bœnnigh.  n’est  qu’une 
grande  forme  à feuilles  et  épis  un  peu  plus  larges. 

Hab.  Eaux  stagnantes  du  midi  au  nord  de  la  France.  Juin-août. 

T.  glaiica  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  20.  — Epis  mâles  et  femelles 
contigus.  — Epi  femelle  d’un  roux-châtain,  à aspect  filamenteux , 
se  rapprochant  pour  la  grosseur  de  celui  du  T.  latifolia,  à axe  dé- 
pourvu de  poils.  Stigmate  linèaire-subulé  filiforme , et  donnant  à 
l’épi  son  aspect  lilamenteux.  Fruit  fusiforme,  atténué  en  podocarpe 
gui  porte  tous  les  poils;  ceux-ci  entièrement  blancs  et  d’une  égale 
ténuité  dans  toute  leur  longueur.  Feuilles  glauques,  planes,  larges 
d’environ  1 centimètre,  dressées.  Tige  de  12-15  décimètres, 
dressée,  raide.  — Cette  espèce,  pour  le  reste,  ressemble  au  T.  an- 
gustifolia.  L’aspect  filamenteux  de  l’épi  femelle  ne  permet  pas  de  le 
rapprocher  du  T.  latifolia. 

Hab.  Bords  d’une  mare  à Viliers-lez-Nancy  ( Godron ).  Juillet. 

T.  isimiüia  Hoppe,  cent.  5;  Hoffm.  germ.  4,  p.  251  ; Koch,  syn. 
786  ; Willd.  sp.  4,  p.  198;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  148  (excl.  syn.);  Dub. 
bot.  482;  Lois.  gall.  2,  p.  515;  T.  minor  Lob.  adv.  41;  Kirschl. 
fl.  als.  2,  p.  214.  Moris.  hist.  s.  8,  t.  15,  f.  10,  n°  5;  Rchb.  I.  c. 
t.  519.  Schultz , exs.  n°  157  ! ; Billot,  exs.  n°  851  ! — Inflorescence 
formée  de  2 épis  contigus  ou  distants  ; spathes  minces  et  blanchâtres, 
dépassant  souvent  les  épis.  — Epi  mâle  à axe  arrondi , dépourvu  de 
poils.  — Epi  femelle  brun,  d’abord  cylindrique  , puis  ellipsoïde  et 
même  subglobuleux,  à surface  filament  euse-sètif orme  ; axe  couvert 
de  poils  fins  et  soyeux.  Stigmate  linéaire,  un  peu  dilaté  au  sommet, 
dépassant  les  poils  du  podocarpe , et  donnant  à l’épi  son  aspect 
filamenteux-sétiforme.  Fruits  ellipsoïdes-fusiformes,  atténués  en  un 
long  podocarpe  capillaire  un  peu  plus  court  que  les  poils  qu’il  porte 
cà  sa  base,  et  dont  la  ténuité  est  la  même  dans  toute  leur  longueur. 
Feuilles  des  tiges  florifères  réduites  à de  larges  gaines  embrassantcsi 
terminées  quelquefois  par  un  limbe  rudimentaire  et  toujours  plus 
court  que  la  tige  ; feuilles  des  faisceaux  stériles  linéaires  (2-5  mil- 
limètres de  large),  égalant  ou  dépassant  la  tige  , un  peu  canaliculées 
en  dessus.  Tige  de  5-8  décimètres,  raide,  droite.  Souche  longue- 
ment stolonifère.  Floraison  précoce. 

Hab.  Bords  du  Rhin  à Strasbourg;  Grenoble  ( Verlnt );  Remoléon  près  de  Gap 
[B.  Blanc);  Lyon  [Jordan);  Avignon  [Grenier);  le  Var  [Loret);  Mai-juin. 

T.  GRACiLii  Jord.  cat.  Grenoble,  1849,  p.  24,  et  obs  pl. 
nouv.  1849,  p.  45. — T.  Martini  Jord.  exs.  ap.  Martin,  1855  ! — 
Cette  espèce  est  très-voisine  de  la  précédente,  avec  laquelle  elle  a été 
confondue.  Elle  se  distingue  par  les  caractères  suivants  : Epis  tou- 
jours cylindracés  et  un  peu  écartés  l’un  de  l’autre.  Epi  femelle  roux, 


à sur' face  fil  amen  teuse-séti  forme  ; axe  rouvert  de  poils  lins  et  soyeux 
et  capités  à la  loupe,  ainsi  que  dans  l'espèce  précédente.  Stigmate 
linéaire,  un  peu  dilaté  au  sommet , dépassant  les  poils  dtcpodocarpe 
et  donnant  à l’épi  son  aspect  filamenteux.  Fruits  ellipsoïdes- fusi- 
formes, atténués  en  un  long  podocarpe  capillaire  un  peu  plus  court 
que  les  poils  qu’il  porte  à sa  base,  et  dont  la  ténuité  est  la  même 
dans  toute  leur  longueur,  bien  que  capités  (a  la  loupe).  Feuilles  des 
tifjes  florifères  étroitement  linéaires  (1  millimètre  de  large),  un 
peu  canaliculées  à la  base,  dépassant  longuement  la  tige.  Celle-ci 
grêle,  peu  élevée  (2-5  décimètres).  Souche  longuement  stolonifère. 
Floraison  tardive.  — Les  feuilles  des  tiges  florales,  lors  de  l’anlbèse, 
ne  permettent  pas  de  confondre  cette  espèce  avec  la  précédente. 

Ilub.  Iles  du  Rhône  aux  environs  de  Lyon  (Jordan).  2 ç.  Août-septembre. 


SPARGAÎSIUM.  (L.  gcn.  104t.) 

Fleurs  constituant  plusieurs  capitules  unisexuels , globuleux , 
superposés  et  espacés.  Capitules  mâles  à bractées  milles  ou  très- 
petites,  situés  au-dessus  des  femelles.  Capitules  femelles  presque 
tous  munis  de  longues  feuilles  florales  persistantes.  Etamines  très- 
nombreuses,  libres  f à filets  très-courts  et  entremêlés  d’un  grand 
nombre  d’écailles entières  ou  bifides  (étamines  avortées).  Style  court. 
Fruits  sessiles , munis  à la  base  de  trois  écailles  ; épicarpe  spongieux  ; 
endocarpe  ligneux  et  percé  au  sommet. 

.Si*,  hamosuu  Huds.  fl.  angl.  iO  1 ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  149; 
Dub.  bot.  482  ; Lois.  gall.  2,  p.  313.  — le.  Dod.  pempt.  591,  f. 
sin.;  Lob.  obs.  41,  f.  3.  — Fleurs  réunies  en  capitules  globuleux, 
denses,  sessiles  ou  plus  rarement  pédonculés  et  formant  par  leur 
ensemble  une  grappe  terminale  rameuse , feuillée,  à rameaux  étalés. 
Ecailles  périgonales  sublinéaires,  brusquement  dilatées-arrondies 
et  entières  au  sommet.  Fruits  anguleux,  en  pyramide  renversée,  non 
stipités,  brusquement  terminés  au  sommet  par  un  bec  égal  au  quart 
de  leur  longueur.  Feuilles  très-longues,  coriaces,  triquètres  à la 
base , planes  en  dessus,  et  à faces  latérales  concaves;  feuilles  eau— 
binaires  planes.  Tige  de  6-8  décimètres,  robuste,  dressée,  rameuse 
dans  sa  partie  florifère. 

//ab.  Bords  des  eaux  stagnantes.  Juiu-aout. 

Si»,  niiipm;!  Huds.  fl.  angl.  401  ; DC.  fl.  fr.ô,p.  149; 
Dub.  bot.  482;  Lois.  gall.  2,  p.  314.  — Je.  Dod.  pempt.  591, 
f.  dextr.;  Lob.  obs.  41,  f.  4.  — Schultz , exs.  n°  1148!;  Iiillot, 
exs.  n°  852  ! — Fleurs  réunies  eu  capitules  globuleux  dont  les  in- 
férieurs femelles  sont  souvent  pédonculés,  formant  par  leur  réunion 
une  grappe  terminale  simple  , feuillée  ; écailles  périgonales  lan- 
céolées-oblongues,  un  peu  élargies  et  dentées  au  sommet.  Fruits 
dépourvus  d’angles,  ellipsoïdes- fusiformes , régulièrement  atténués 
aux  deux  extrémités,  brièvement  stipités , terminés  par  un  bec  grêle, 
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su  bu  lé,  égalant  les  trois  quarts  de  l'akène.  Feuilles  allongées,  co- 
riaces, triquèt res  à la  base,  et  à faces  latérales  planes.  Tige  de  2-5 
décimètres,  dressée,  simple. 

P.  fluitans.  Feuilles  et  tiges  allongées,  flottantes,  dépassant  un 
mètre  dans  les  eaux  profondes.  Inflorescence  du  type;  port  du  Sp. 
natans,  mais  toujours  bien  distinct  par  ses  fruits  à styles  et  stig- 
mates très-allongés. 

llab.  Bords  des  eaux  stagnantes,  if  Juin-août. 

Si*.  ivatai§  L.sp.  1378,  et  fl.  lapp.  271,  n°  545;  Fries , summ. 
veg.  500  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  1 50  ; Dub.  bot.  482  ; Sp.  affine  Schnizl. 
bot.  zeit.  1 845,  p.  670;  Rchb.  ic.  germ.  vol.  1 0,  t.  324  b. — Schultz , 
exs.  n°  1 1 49!;  Billot,  eœs.  n°  854!;  Fries,  herb.  n.  fasc.  1 5,  n°  76  ! 
— Fleurs  en  capitules  globuleux  disposés  en  grappe  simple  et 
feuillée.  Capitules  mâles  ordinairement  plusieurs,  sessiles  ; les  fe- 
melles pédonculés;  écailles  périgonales  lancéolées-oblongues  , un 
peu  élargies  et  érodées-dentées  au  sommet.  Fruits  ovoïdes-oblongs , 
longuement  stipités , terminés  par  un  bec  au  moins  aussi  long  que 
l’akène.  Feuilles  linéaires,  très-flexibles  et  très-longues  (1  mètre 
el  plus),  flottantes,  d’un  vert  clair,  planes  dans  toute  leur  longueur, 
dilatées-membraneuses  et  engainantes  à la  base.  Tige  de  1 mètre 
et  souvent  plus  longue  dans  les  eaux  profondes,  très-flexible,  mince, 
dressée,  simple. 

llab.  Lacs  des  Vosges,  Gérardmer,  etc.  Août. 

Sp.  ii  iv  iis  lia  Fries  , summ.  veg.  560;  Bauh.  prod.  24  ; Sp. 
natans  Bchb.  I.  c.  t.  524,  n°  749;  Coss.  et  Germ.  par.  581;  Lloyd, 
fl.  ouest,  p.  432;  Laterrade,  fl.  bord.  éd.  4 ,p.  596;  Bor.  fl.  centr . 
609;  Lois.  gall.  2,  p.  314  (exloc.  natal.);  Lapeyr.  abr.  561.  — 
t Fries , herb.  n.  fasc.  12,  n°  71!;  Schultz,  exs.  n°  728!;  Billot,  exs. 
n°  853!  — Fleurs  en  capitules  globuleux,  disposés  en  grappe  simple. 
Capitule  mâle  ordinairement  unique;  capitules  femelles  2-4,  les 
inférieurs  pédonculés;  écailles  périgonales  lancéolées-oblongues, 
un  peu  élargies  et  érodées  au  sommet.  Fruits  ovoïdes,  sessiles,  acu- 
minés  par  le  style  court.  Feuilles  linéaires,  très- flexibles,  plus  ou 
moins  flottantes,  presque  pas  d?7a£ée.s-membraneuses  à la  base.  Tige 
de  1-6  décimètres,  dressée  et  légèrement  flexueuse  dans  les  lieux 

I desséchés.  — Cette  plante  qui,  dans  les  marais  profonds  peut  s’al- 
longer beaucoup,  a été  prise  souvent  en  France  pour  le  Sp.  natans, 
dont  il  est  facile  de  la  distinguer  par  le  style  court,  et  par  le  pédi- 
celle  du  fruit  à peu  près  nul.  Le  Sp.  minimum,  par  ses  feuilles  d’un 
ï vert  pâle,  se  distingue  en  outre  facilement  du  Sp.  natans  qui  les  a 

! toujours  d’un  très-beau  vert. 

liob.  Marais  des  plaines  d'Alsace,  Strasbourg,  Haguenau  , etc.;  Bitche; 
Côte-d’Or;  Charvieux  dans  l'Isère;  l'ouest,  Paris,  Nantes,  les  Deux -Sèvres, 
Bordeaux;  Pyrénées,  Mont-Louis,  lac  de  Carlilte;  pied  de  la  Maladette,  port  de 
I Bénasque,  de  Pinède,  pic  du  Midi  de  Bigorre , etc.  ; toutes  ces  localités  pyré- 
ç neennes  appartiennent  à la  haute  région  alpine,  ’ty  Août. 

tom.  ni. 
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(JricR.t:  D C.  (1.  Ir.  3,  p.  153;  Juncaeea»  Baril,  or  fl.  37.)  (I) 

Fleurs  hermaphrodites , rarement  unisexuelles  par  avortement, 
régulières.  PérigoneàO  divisions  libres,  bisériées,  égales,  scarieuses- 
glumacées  ou  subpétaloïdes,  persistantes.  Etamines  5-0  , opposées 
aux  divisions  périgonales,  insérées  à leur  base  et  plus  rarement  hy- 
pogynes  ; lilets  filiformes,  libres  ou  subcohérents  à la  base  ; anthères 
fixées  par  la  base,  introrses,  à 2 loges  parallèles  et  s’ouvrant  en  long. 
Ovaire  sessile , libre,  formé  par  3 feuilles  carpellaires,  uni-trilocu- 
laire.  tri-pl uriovulé.  Ovules  réfléchis  , insérés  à l'angle  interne  des 
loges  ou  sur  des  placentas  pariétaux.  Style  simple  ; stigmates  5,  fili- 
formes. Fruit  capsulaire,  uni-lriloculaire , à 5 valves  loculicides  et 
rarement  septicides,  à loges  renfermant  beaucoup  de  graines  ou  seu- 
lement trois.  Graines  à test  membraneux,  souvent  prolongé  en  ap- 
pendice basilaire.  Albumen  charnu,  épais.  Embryon  renfermé  dans 
la  base  de  l’albumen;  radicule  épaisse  et  rapprochée  du  hile. 


JUNCUS.  (F.,  peu.  437,  part.) 

Capsule  à trois  loges , s’ouvrant  en  trois  valves  qui  portent  cha- 
cune une  cloison  à leur  partie  moyenne.  Graines  nombreuses  dans 
chaque  loge;  test  rarement  prolongé  en  appendice  à ses  extrémités. 
— L'inflorescence  est  véritablement  terminale,  elle  est  munie  à son 
origine  de  2-5  bractées  dont  l’une  souvent  fortement  prolongée 
semble  continuer  la  tige  et  donne  à l’inflorescence  l’apparence  laté- 
rale. Feuilles  le  plus  souvent  renflées  et  üstuleuses. 

ê 

| 1 . Tiges  stériles  subulées  et  simulant  des  feuilles. 

Sect.  1.  — Inflorescence  pseudolaterale.  Graines  non  appendirulècs.  Feuilles 
nulles,  c’est-à-dire  réduites  à des  gaines  aphy Iles,  parfois  mueronées.  'Piges 
fertiles  unes  cl  dépourvues  de  nœuds;  tiges  stériles  subulées  et  simulant  des 
feuilles. 

•I.  (OiciOHERATiA  L.sp.  464  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  165  ; Lois, 
gall.  1,  p.  258  ; ./.  coînmunis  var.  a.  E.  Mey.  junc.  mon.  20  ; 
Dub.  bot.  475.  — le.  Moris.  hist.  s.  8,  t.  10,  f.  4,  n°  7 ; Hchb.  ic. 
germ.  9,  t.  408,  f.  912-913;  Lam.  ill.  t.  250,  f.  1 . — Fleurs  en 
cime  brunâtre,  très-compacte.  Divisions  périgonales  lancéolées, 
très-aiguës,  plus  longues  que  la  capsule.  Capsule  obovée,  déprimée 
au  sommet  et  surmontée  par  un  mamelon  qui  porte  la  base  du  style ; 
celui-ci  presque  nul.  Feuilles  réduites  à des  gaines  radicales  de  cou- 
leur roussdlre  et  non  brillantes.  Tiges  de  5-6  déc.,  nues,  vertes,  cy- 
lindriques, finement  striées , à moelle  non  interrompue.  Souche  à 


(1  j Auctore  Grenier. 
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rhizomes  horizontaux  et  traçants,  produisant  un  grand  nombre  de 
tiges  rapprochées,  ainsi  que  les  espèces  suivantes. — Fl.  triandres. 
llab.  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  'if  Juin-août. 

«f.  EiTiisrsI.  sp.  464  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  163;  Lois.  gall.  1, 
p.  258  ; J.  commuais  var.  p.  E.  Mey.  junc.  mon.  20  ; Dub.  bot. 
475.  — le.  Leers , herb.  t.  13,  f.  2;  Dod.  pempt.  595,  fig.  2 ; 
Lob.  obs.  43,  f.  2.  Fries , herb.  n.  fasc  9,  n°  70  ! — Fleurs  en 
cime  brunâtre,  à rameaux  diffus.  Divisions  périgonales  lancéolées, 
très-aiguës,  plus  longues  que  la  capsule.  Capsule  obovée,  déprimée 
au  sommet , dépourvue  de  mamelon  et  surmontée  par  la  base  du 
style.  Style  très-court  et  implanté  au  centre  de  la  dépression  de  la 
capsule.  Feuilles  réduites  à des  gaines  radicales  roussâtres ou  brunes 
et  non  brillantes.  Tiges  de  5-6  décimètres,  nues,  vertes,  cylin- 
driques, très-lisses  sur  le  frais , finement  striées  par  la  dessiccation, 
à moelle  non  interrompue.  Souche  à rhizomes  horizontaux  et  tra- 
çants. — Fleurs  triandres.  La  cime  plus  ou  moins  compacte  ne  peut 
suffire  pour  distinguer  cette  espèce  de  la  précédente,  dont  elle  est 
très-voisine,  mais  dont  elle  est  très-différente  à l’état  frais. 
llab.  Lieux  humides,  bords  des  eaux;  Corse.  ^Juin-août. 

•f.  uRFFrsus  Happe,  dec.  gram.  n°  155;  Koch , syn.  839.  — 
Fleurs  en  cime  brunâtre,  à rameaux  diffus.  Divisions  périgonales 
lancéolées,  très-aiguës,  un  peu  plus  longues  que  la  capsule.  Capsule 
obovée,  obtuse,  mucronée;  style  distinct.  Feuilles  réduites  à des 
gaines  radicales  d’un pourprenoir.  Tiges  de  5-6  décimètres,  vertes 
et  non  glauques,  très-finement  striées,  à moelle  continue.  Souche  à 
rhizomes  horizontaux  et  traçants.  — Fleurs  à six  étamines.  Port  du 
J.  glaucus,  dont  il  se  distingue  tout  de  suite  par  sa  couleur  verte  et 
par  sa  tige  finement  striée;  la  couleur  des  gaines  et  le  nombre  des 
étamines  le  séparent  nettement  des  J.  conglomérats  et  effusus. 

Hub.  Lieux  humides,  bords  des  eaux  ; Lyon  ( Jordan ) ; Mont-Louis  (lie- 
bond),  etc.  Juin-août. 

•f . «.iAr<a*  Ehrh.  beitr.  6,  p.  83  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  307  ; Dub. 
bot.  475;  J^ois.  gall.  1 , p.  258  ; J.  inflexus  Leers,  herb.  87,  t.  13, 
f.  5;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  164;  J.  tenax  Poir . dict.  suppl.  3,  p.  156. 
— Je.  Barr.  t.  204  ; Maris,  hist.  s.  8,  t.  10,  f.  5,  n°  13.  Fries, 
herb.  n.  fasc.  1 , n°  69  !;  Rchb.  exs.  n°  546!  — Fleurs  en  cime  noi- 
râtre, à rameaux  diffus.  Divisions  périgonales  lancéolées,  très-aiguës 
et  subulées,  à peu  près  de  meme  longueur  que  la  capsule.  Capsule 
noire  et  brillante,  elliptique-oblongue,  obtuse,  mucronée;  style  allon- 
gé. Feuilles  réduites  à des  gaines  radicales  d’un  pourpre  noir.  Tiges 
de  5-6  décimètres,  glauques,  profondément  striées,  à moelle  inter- 
i rompue.  Souche  à rhizomes  horizontaux  et  traçants.  — Fleurs  à six 
1 étamines. 

Hab.  Lieux  humides,  bords  des  eaux,  if  Juin-août. 
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#1.  îM.nm.ATiN  Iloppe , dec.  ijram.  n'  156;  Koch,  syn.  859; 
Rœm.  et  Schult.syst.  7,  p.  183;  J.  glaucus  Salzm.  pl.  monsp. 
n°2.  — Fleurs  en  cime  d'un  fauve  pâle  et  même  blanchâtre,  a ra- 
meaux lâches  et  dressés-diffus.  Divisions  périgonales  lancéolées,  acu- 
minées,  d'un  vert  pâle,  à peu  près  de  la  longueur  de  la  capsule.  Cap- 
sule très-pâle  ou  brunâtre,  elli pt ique— oblongue,  obtuse,  mucronée; 
style  allongé.  Feuilles  réduites  à des  gaines  radicales  d'un  pourpre 
noir.  Tige  de  5-6  décimètres,  grêles,  glauques,  profondément  striées, 
à moelle  interrompue.  Souche  à rhizomes  horizontaux  et  traçants.- — 
Fleurs  à six  étamines.  Plante  très-voisine  du  J.  glaueus,  mais  dis- 
tincte parla  couleur  de  la  panicule,  par  ses  tiges  plus  grêles,  par  ses 
fleurs  plus  écartées  l’une  de  l’autre,  enfin  par  la  forme  de  la  panicule 
plus  lâche,  à ramifications  plus  inégales  et  formant  souvent  des 
cimes  presque  séparées  et  superposées. 

Ilnb.  Bords  de  la  Méditerranée,  Montpellier  {Salzm.),  Cannes  (Foret)»  ^:,r" 
bonne?  ( Delort ).  if  Jum-Aout. 


J.  AiiCTicus  Willd . sp.  2,  p.  206;  Rœm.  et  Se  huit.  syst.  7, 
p.  175;  I)  C.  fl.  fr . 3,  p.  163;  ./.  aeuminatus  Rail),  in  Rœm.arch. 
5 p 129;  ./.  effusus  p.  Lin.  sp.  464;  Vill.Dauph.  2,  p.  250. 
Fries,  herb.  n.  (asc.  3,  n°  58  !;  Rchb.  e.rs.  n°  1 840  ! — Fleurs  rap- 
prochées en  capitule  noirâtre,  subglobuleux,  subsessile  et  pauci/lore 
(3-7  11.).  Divisions  périgonales  ovales  ; les  externes  subaiguës;  les 
intérieures  arrondics-obtuses,  plus  courtes  que  la  capsule.  Capsule 
grosse,  obovée,  obtuse,  submucronée,  noire;  style  court.  Feuilles 
réduites  à des  gaines  radicales  brunâtres.  Tiges  de  1-3  décimètres, 
nues,  lisses,  fistuleuses,  portant  les  fleurs  vers  les  trois  quarts  de  leur 
hauteur.  Souche  à rhizomes  horizontaux  et  traçants. — Cette  plante 
a le  port  du  J.  Jacquini,  dont  Linné  lui  avait  d’abord  attribué  les 


synonymes. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné,  mont  Viso  (Clément);  col  de  l’Echauda  Grenier), 
if  Août-septembre. 


•I.  fimformi»  L.  sp.  465;  D C.  fl.  fr . o,p.  164  ; Dub.  bot. 
475  ; Lois.  gall.  1 , p.  258  ; Ror.  /?.  centr.  488  ; Kirchl.  fl.  Als.  2, 
n.  195;  ./.  areticus  Lap.  abr.  193;  Lois.  I.  c.  259.  le.  Leers , 
herb.  t.  15,  f.  A\Scheuchz.  t.  7,  f.  H.  Billot,  exs.  n°  672!;  Rchb. 
cxs.  n"  1412  ! — Fleurs  peu  nombreuses  (3-9),  rapprochées  en  ca- 
pitule ou  en  petite  cime  lâche,  brunâtre-pâle.  Divisions  périgonales 
étroitement  lancéolées,  aigues,  verdâtres,  presque  aussi  longues  que 
la  capsule.  Capsule  brunâtre,  presque  globuleuse,  très-obtuse,  mu- 
cronée ; style  très-court.  Feuilles  réduites  à des  gaines  radicales 
brunâtres.  Tiges  de  1-2  décimètres,  nues,  finement  striées,  portant 
les  fleurs  vers  le  milieu  de  leur  longueur.  Rhizomes  traçants. 

Ilab.  Hautes  Vosges;  haute  Auvergne,  monts  Dores,  Cantal;  chaîne  du 
Forez  ; le  Pilât;  le  Mezenc;  sources  de  la  Loire  et  de  l'Ailier;  Alpes  et  Pyré- 
nées. if  juin-juillet. 
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Sect.  2.  — Inflorescence  pseudolatérale.  Graines  appendimlées.  Feuilles  tantôt 

réd u i t es  a des  gaines,  tantôt  développées  et  subulées.  Tiges  fertiles  nues  et 

sans  nœuds  -,  liges  stériles  subulées  et  simulant  des  feuilles. 

•ï.  acutus  vcir.  a.  L.  sp.  465;  Lam.  dict.  5,  p.  264;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  165;  Dub.  bot.  475;  Lois,  g ail.  1 ,p.  258.  — le.  Barr. 
t.  205,  f.  2;  Morts,  hist.  s.  8,  t.  10,  f.  7,  n°  15.  Bc/tb.  exs.  n°  545! 

— Inflorescence  très-rameuse  , très-fournie  , formant  une  cime 
lâche  el  dressée.  Divisions  périgonales  externes  lancéolées,  subob- 
tuses ; les  intérieures  ovales,  très-obtuses,  profondément  émargi- 
nèeSy  scarieuses-blanchâtres  au  sommet.  Capsule  ovoïde- subglobu- 
leuse, aiguë,  égalant  2 fois  la  longueur  du  périgone.  Feuilles  toutes 
radicales,  cylindriques,  terminées  supérieurement  en  pointe  épi- 
neuse, et  inférieurement  en  une  gaîne  brune.  Tige  de  6-10  déci- 
mètres, nues,  pleines  et.  incompressibles.  Souche  gazonnante,  pro- 
duisant ordinairement  des  tiges  nombreuses.  Racine  fibreuse. 

Itab.  Rivages  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée.  2f  Mai-juin. 

•f.  iiaritiüi(1§  Lam.  dict.  5 ,p.  264  ; D C.  fi.  fr.  5,  p.  162; 
Dub.  bot.  475;  Lois.  gall.  1 , p.  258  ; J.  acutus  var.  p.  L.  sp.  465  ; 
J.  rigidus  Desf.  atl.  d,  p.  512;  Dub.  I.  c.;  J.  scirpoides  Dunal , 
ined.  — Je.  Moris.  hist . s.  8,  t.  10,  f.  6,  n°  14.  Schultz , exsicc. 
n°  552!;  Fries , h.  n.  fasc.  9,  n°  69  !;  Rchb.  exs.  n°  1411  !;  Salle , 
pl.  monsp.-alg.  exsicc.  n°  85  et  86  ! • — Inflorescence  très-rameuse, 
fournie,  formant  une  cime  lâche,  dresséè,  souvent  interrompue. 
Divisions  périgonales  toutes  lancéolées;  les  extérieures  aiguës;  les 
intérieures  subobtuses.  Capsule  elliptique , mucronée,  ne  dépassant 
pas  le  périgone  y et  de  plus  de  moitié  plus  petite  que  celle  du 
J.  acutus.  Feuilles  toutes  radicales,  cylindriques,  terminées  au  som- 
met en  pointe  épineuse,  et  dilatées  à la  base  en  gaines  d’un  brun  un 
peu  rougeâtre  et  quelquefois  d’un  pourpre  noir  près  de  la  souche. 
Tiges  de  6-10  décimètres,  cylindriques,  nues,  pleines  et  incom- 
pressibles, de  moitié  moins  grosses  que  celles  du  J.  acutus , ainsi 
que  cela  a déjà  lieu  pour  les  feuilles.  Souche  à rhizomes  horizon- 
taux et  traçants. 

Hab.  Rivages  de  l'Océan  et  de  la  Méditerranée.  Juin-août. 

JC  «lACQiierca  L.  mant.  65;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  166;  Dub.  bot. 
477;  Lois.  gall.  1 , p.  260;  J.  atratus  Lam.  dict.  5,  p.  271  ( nec 
alior.);  J.  biglumis  Jacq.  h.  vind.  t.  4,  f.  2,  et  fl.  austr.  t.  221. 

— le.  Scheuchz.  gram.  525,  t.l , f.  g;  Rchb.  ic.  germ.  vol.  9, 
t.  592,  f.  866.  — Inflorescence  réduite  à un  capitule  dressé,  pau- 
ciflore  (4-10  fleurs),  dont  le  diamètre  ne  dépasse  pas  un  centimètre, 
d’un  pourpre  noir , pédonculé.  Divisions  périgonales  toutes  étroite- 
ment lancéolées,  aiguës.  Capsule  obovée-émarginée  au  sommet,  un 
peu  plus  courte  que  le  périgone  (plus  longue  ? selon  Koch).  Feuilles 
réduites  ci  de  simples  gaines  radicales  mucronées . Tiges  de  1-5 
décimètres,  cylindriques,  presque  filiformes , ordinairement  Ion- 
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gueinent  prolongées  au-dessus  de  l'anthèle.  Souche  à rhizomes  ho- 
rizontaux , traçants  et  gazonnants.  — Filets  des  étamines  de  la 
moitié  plus  courts  que  les  anthères.  Cette  plante  a un  port  qui  rap- 
pelle celui  du  Schœnus  nigricans. 

Ilab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  moût  Yiso  au  vallon  des  Vaches,  à la 
Traversetle,  col  de  Péas,  col  A nel,  etc.  '4*  Août-septembre. 

§ 2.  Tiges  stériles  nulles  et  remplacées  par  des  fascicules  stériles 

de  feuilles. 

Sect.  ô. — Inflorescence  en  tètes  terminales  ou  pseudolatérales.  Graines  ap~ 
pendit  idées.  'Piges  stériles  nulles  et  remplacées  par  des  fascicules  stériles 
de  feuilles;  liges  fertiles  nues  ou  feuillées,  avec  ou  sans  articulations. 

J.  TRiCii.iMis  !..  sj).  AGI  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  ]).  100;  Dub.  bot. 
Ail  ; Lois.  gall.  1 , p.  200.  — le.  L.  fl.  lap.  t.  10,  f.  5;  Lightf. 
fl.  scot  \ , t.  0,  f.  2;  Moris.  hist.  s.  8 , t.  12,  f.  40.  Fries , herb. 
n.  fasc.  3,  n°  01  ! — Fleurs  2 -5  en  glomérule  dressé,  dense  , ler- 
ininal  cl  sessile,  entouré  à la  hase  par  3-5 bractées  brunes,  o vales- 
lancéolées , plus  courtes  que  les  fleurs.  Divisions  périgonales  ovales  , 
obtuses,  blanchâtres,  plus  courtes  que  la  capsule.  Caj  suie  oblongue, 
obtuse,  mucronée,  brune.  Feuilles  radicales  Filiformes,  cylindracées- 
subulées,  de  moitié  plus  courtes  (jue  la  tige.  Tige  de  5-12  centi- 
mètres, nue.  Souche  dépourvue  de  rhizomes  et  produisant  des 
racines  fibreuses. 

llab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret,  mont  Yiso,  mont  Genèvre, 
montagnes  de  Larché  et  de  Briançon;  Hautes-Pyrénées,  montagne  de  Casta- 
nèze.  'if  Aoûl-se|)lembre. 

•I.  TiuFintN  L.  sp.  465;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  105;  Dub.  bot. 
470;  Lois.  gall.  1,  p.  259;  Vill.  I)auph.  2 ,p.  231;  Kunth , en.  3, 
p.  355;  J.  llostii  Tausch,  bot.  zeit.  17,  2,  p.  518. — le.  ./.  H. 
hist.  2,  p.  522,  f.  1 ; Lightf.  fl.  scot.  t.  9,  f.  1 . llillot,  e.rs.  n°  073  !; 
Fries , herb.  n.  fasc.  10,  n°  04!;  Rchb.  exs.  n°  1014!  — Fleurs 
1-3  en  glomérule  dressé,  sessile  ou  pédonculé,  muni  à la  base  de 
3 feuilles  bractéales  filiformes , sétacèes , beaucoup  plus  longues 
(8-12  fois)  que  le  glomérule;  feuille  bractéale  inférieure  située 
tantôt  immédiatement  au-dessous,  tantôt  distante  de  1-2  centimètres 
du  glomérule,  et  donnant  au  sommet  de  la  tige,  en  se  combinant 
avec  les  deux  autres  feuilles  bractéales,  un  aspect  tri  f de;  elle  pro- 
duit en  outre  quelquefois  un  glomérule  à son  aisselle,  ce  qui  donne 
deux  glomérules  sur  une  seule  tige;  enfin  celte  feuille  involuerale 
est  munie  d’une  gaine  plus  ou  moins  longue,  biauriculée  et  laciniée- 
ciliée.  Divisions  périgonales  ovales-lancéolées,  acuminées , brunes, 
un  peu  plus  longues  que  la  capsule.  Capsule  ovoïde,  mucronée,  brune. 
Une  seule  fpuille  à la  base  de  la  tige,  élargie  inférieurement  en  gaine, 
et  prolongée  supérieurement  en  limbe  filiforme-sétacé , atteignant 
quelquefois  le  milieu  de  la  tige,  ou  plus  souvent  réduite  à un  appen- 
dice mucroniforme.  Souche  longuement  stolonifère  et  produisant 
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des  feuilles  plus  longues  que  celles  des  tiges.  — Le  J.  Hostii  ne 
nous  semble  différer  en  rien  du  J.  trifidus ; cette  forme  n’est  pus 
rare  dans  les  Alpes  du  Dauphiné;  elle  se  distingue  par  sa  longue 
feuille  caulinaire. 

Hab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  le  Champsaur , Lautaret,  mont  Viso,  la  Bé- 
rarde  , etc.  ; toute  la  chaîne  des  Hautes- Pyrénées,  val  d'Eynes,  Canigou,  Mont- 
Louis,  Esquierry,  Eaux-Bonnes,  etc.  Août. 

Sec.  4.  — Inflorescence  terminale  et  sans  appareuce  pseudolatérale  , en  capi- 
tule ou  en  panicule.  Graines  non  appendiculèes.  Tiges  stériles  milles  ci  rem- 
placées par  des  fascicules  stériles  de  feuilles;  tiges  fertiles  feuillées,  plus 
rarement  nues  et  alors  à feuilles  radicales  non  réduites  à des  gaines. 

a.  Fleurs  réunies  en  glomèrules. 

1.  Plantes  annuelles;  fleurs  triandres. 

JL  pvcaiiiis  Thuill.  fl.  par.  178;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  168: 
Dub.  bot.  476;  Lois,  g ail.  I,  p.  259;  J.  nanus'  DuboiSy  Orl.  290. 
— Schultz , exs.  n°  754  ! ; Billot , exs.  n°  674  ! ; Puel  et  Maille , 
exs.  fl.  loc.  n°  41  ! ; Fries , herb.  n.  fasc.  1 1 , n°  69  ! — Glomèrules 
composés  de  5-8  fleurs,  au  nombre  de  2-5,  distants,  plus  rarement 
4-5  ou  un  seul  terminal , munis  à la  base  de  bractéoles  courtes  et 
scarieuses,  formant  par  leur  ensemble  un  petit  corymbe  ordinaire- 
ment dépassé  par  la  bractée  foliacée  qui  part  de  sa  base.  Périgone 
à divisions  droites , conniventes,  linéaires , insensiblement  atténuées 
en  pointe  courte.  Capsule  oblongue-allongée , aiguë,  subtrigone, 
bien  plus  courte  que  le  périgone.  Feuilles  radicales  presque  aussi 
longues  que  la  tige,  toutes  linéaires-sétacées , canaliculées , très- 
légèrement  noueuses,  souvent  rougeâtres.  Tiges  de  3-12  centimètres, 
subsolitaires  ou  nombreuses , dressées  , lisses,  filiformes,  portant 
quelques  feuilles,  plus  rarement  nues.  Souche  annuelle;  racine 
fibreuse.  — Fleurs  verdâtres  ou  rougeâtres,  renfermant  toujours 
trois  étamines  seulement 

Hab.  Tout  l’ouest  de  la  Frauce,  de  Duukerque  à Bayonne;  Paris;  une  grande 
partie  du  centre  de  la  France  ( Bor .);  région  méditerranéenne,  Nîmes, 
Cette,  etc.;  Corse,  Ajaccio,  Bonifacio  (f)  Mai-juillet. 

JL  cajpitatus  Weig.  obs.  28  (1772);  Lois.  gall.  ! , p.  259; 
J.  ericetorum  Poil.  pal.  1 , p.  551  (1  776)  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  164  ; 
Dub.  bot.  475  ; J.  triandrus  Gouan , herb.  p.  25  (1796).  — Je. 
J.  B.  hist.  2,  p.  523,  f.  sin.  ; J.  mutabilis  Cav.  ic.  3,  t.  296,  f.  2. 
Billot  y exs.  n°  470  ! ; Schultz  y exs.  n°  70  ! ; Fries , herb.  n.  fasc. 
1,  n"  71  ! — Glomèrules  composés  de  3-8  fleurs,  ordinairement 
solitaires  et  terminaux,  plus  rarement  géminés  ou  ternés,  pédon- 
culés  et  distants,  entourés,  l’inférieur  au  moins,  de  bractées  folia- 
cées dont  l’inférieure  plus  longue  dépasse  de  beaucoup  les  fleurs. 
Périgone  à divisions  ovales-lancéolées , brusquement  acuminées  en 
une  pointe  sétacée  recourbée  et  aussi  longue  que  le  limbe.  Capsule 
ovoïde-subglobuleuse , subtrigone,  mucronée  , beaucoup  plus  courte 
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< I ne  les  divisions  périgonales.  Feuilles  toutes  radicales,  bien  plus 
courtes  que  la  tige,  tiliformes-sétacées,  canaliculées , dépourvues 
de  renflements  noueux,  souvent  rougeâtres.  Tiges  de  3-1  2 centi- 
mètres, solitaires  ou  nombreuses,  droites,  nues,  filiformes,  angu- 
leuses. Souche  annuelle;  racine  fibreuse.  — Fleurs  brunâtres , tou- 
jours à 3 étamines.  Nous  n’avons  pu  trouver  de  différence  spécifique 
entre  la  plante  de  Montpellier  et  celle  d’Allemagne  ; nous  n’avons 
donc  pas  pu  accepter  l’opinion  de  Koch  qui  admet  le  J.  tnandrus 
et  le  J.  capitatus. 

Ilnb.  Tout  l’ouest  et  uue  grande  partie  du  centre  de  la  France;  la  région 
méditerranéenne  et  la  Corse,  fi  Mai-juillet. 

-2.  Plantes  vivaces. 

J.  Nm.itN  Mœnch,  enum.  hass.p.  296.  t.  5 1777;;  ; Roth , 
cent.  1,  p.  156(1788);  Fries,  nov.  91  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  168 
Dub.  bot.  476  ; Lois.  gall.  1 . p.  260  ; J.  bulbosus  L.  sp.  ed.  1 , p 
327  ( non  ed.  2 ; J.  uliginosus  Mey.  syn.  p.  29;  Ror.  fl.  centr 
T 8 9 ; Kunth,  en.  3,  p.  354  ; J.  setifolius  Ehrh.  beitr.  0,  p.  83 
./.  subver ticillatus  Wulf  in  Jacq.  coll.  3,  p.  51;  J.  verticillatu 
Fers.  syn.  1 , p.  584;  J.  fasciculatus  Schranck,  baier.  fl.  1 , p.  616 
J.  affinis  Gaud.  agr.  hclv.  2,  p.  22-4.  — le.  Mori  s.  hist.  s.  8,  t.  9 
f.  10  et  11 , nos  3 et  A.  Schultz , eces.  n°  356  !;  Billot,  exs.  n°  177  ! 
Fries , herb.  n.  fasc.  5,  n°  72,  et  fasc.  2,  »°  6 4 ! — Glomérutes 
composés  de  4-12  fleurs,  plus  ou  moins  nombreux,  distants,  munis 
à la  base  de  bractées  dont  l’inférieure  plus  longue  cl  ordinairement 
foliacée,  disposés  en  cime  terminale  irrégulière  , à rameaux  étalés- 
dressés,  tantôt  exclusivement  capsulifères,  tantôt  à capsules  entre- 
mêlées de  petites  feuilles,  ou  même  entièrement  remplacées  par  des 
fascicules  de  feuilles.  Périgone  à divisions  lancéolées  ou  lancéolées- 
linéaires,  aiguës  ou  obtuses.  Etamines  trois;  filets  égalant  les  an- 
thères. Capsule  oblongue-obovale , subeylindrique-trigone,  tron- 
quée, mucronulée,  à peu  près  de  meme  longueur  que  le  périgone. 
Feuilles  fines,  presque  sétacées,  étroitement  canaliculées  en  dessus, 
convexes  en  dessous,  un  peu  noueuses,  à gaines  membraneuses  aux 
bords.  Tiges  de  1 -3  décimètres,  ordinairement  nombreuses  et  ga- 
zon liantes,  renflées-bulbeuses  à la  base,  grêles , feuillées,  droites, 
couchées  ou  radicantes,  quelquefois  flottantes.  Souche  grosse,  ren- 
flée, obscurément  traçante. 

,3.  repens.  Tiges  décombantes  et  radicantes.  J.  uliginosus  Roth, 
tent.  1 , pars  2,  p.  405;  Lois.  gall.  1 , p.  260. 

y.  aquatilis.  Tiges  allongées  et  flottantes.  ./.  fluitans  Lam.  dict. 
5,  p.  270  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  169;  Dub.  bot.  476. 

Ilab.  Le  nord,  1-ouest  et  une  grande  partie  du  centre  de  la  France,  if  Juin- 
aoùt. 

J.  iiFTcnoMiii  Li^  Léon  J)uf.  ann.  sc.nat.  5,  p.  88(1825); 
Bor.  fl.  centr.  491  ; Lois.  gall.  I ,p.  261  ; Lloyd , fl.  ouest , p.  469 
(1854);  Coss.  pi.  crit.  1849,  p.  65;  Dxirieu,  not.  pl.  Gir.  1854, 
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p.  63;  J.  lamprocarpus  var.  p.  Dub.  bot.  477.  — Glomérules  for- 
més de  2-6  fleurs,  gros,  assez  nombreux  , munis  de  bractées  ôvales- 
lancéolées,  à bords  scarieux,  et  dont  l’inférieure  grosse , fistuleuse , 
semblable  aux  feuilles , dépasse  ordinairement  les  glomérules,  dont 
l’ensemble  forme  une  panicule  peu  ample,  souvent  subombelliforme, 
dressée-étalée.  Périgone  à divisions  toutes  de  même  longueur , lan- 
céolées, mucronées.  Capsule  peu  ou  pas  brillante,  ovoïde-trigone,  à 
angles  peu  aigus,  insensiblement  atténuée  au  sommet  qui  est  longue- 
ment mueroné  et  terminé  par  un  style  persistant  même  après  la  déhis- 
cence delà  capsule  dont  il  égale  la  longueur.  Celle-ci  plus  courte  que 
le  périgone.  Feuilles  glauques  de  deux  sortes:  les  unes  grosses  et 
atteignant  5-6  millimètres  de  diamètre,  très-fistuleuses,  fortement 
noueuses,  dépassant  rarement  10-15  centimètres  de  long;  les 
autres  très-menues,  à peine  articulées,  et  très-allongées.  Tiges  de 
3-8  décimètres,  ordinairement  flottantes,  rampantes  et  radicantes 
inférieurement.  Souche  à rhizomes  traçants. 

Hab.  La  Brenne  et  Mézières  dans  l’Indre  (Pineau  et  Rey)  ; Loir-et-Cher, 
Cour-Cbeverni  ( Lefrou );  Sologne  (Monin);  Maine-et-Loire  (Boreau)  ; Vendée 
( Pantarlier );  Nantes  (Lloyd);  Bordeaux  ( Durieu );  la  Teste  (Lalerrade);  Saint- 
Sever  (L.  Dufour):  Corsé  (Soleirol) , Bonifaeio  ( Cosson ).  Juin-septembre. 

J.  LAMPaoc.4RPV§  Ehrh.  calam.  n°  126;  Dub.  bot.  477 
(excl.  var.  p.);  Lois.  gall.  1,  p.  261;  J.  aquaticus  Roth , tent.  fl. 
germ  2,  p.  403;  J.  s’ylvaticus  D C.  fl.  fr.  3,  p.  169  (part.);  J.  ar- 
ticulatus  Fries , summ.  65;  Vill.  Dauph.  2,  p.  232;  J.  articu- 
latus  var.  a.  et  p.  L.  sp.  465.  — le.  Moris.  hist.  s.  8,  t.  9,  n°  2. 
Fries , herb.  n.  fasc.  5,  n°  71  ! , et  fasc.  42,  n°  71  ! — Glomérules 
de  4-12  fleurs,  ordinairement  nombreux,  munis  à la  base  de  brac- 
tées ordinairement  plus  courtes  qu’eux,  disposés  en  cimes  dont  l’en- 
semble constitue  un  corymbe  terminal  étalé  ou  divariqué.  Périgone 
à divisions  toutes  de  même  longueur , lancéolées  et  mucronulées;  les 
extérieures  aiguës  ; les  intérieures  obtuses.  Capsule  brillante , 
ovoïde-trigone,  à angles  aigus,  brusquement  contractée  au  sommet 
et  mucronée,  plus  longue  que  le  périgone.  Feuilles  cylindracées- 
comprimécs,  fistuleuses  et  noueuses,  obscurément  ou  très-finement 
striées.  Tiges  de  1-6  décimètres,  feuillées,  couchées  ou  ascendantes. 
Souche  gazonnante , à rhizomes  traçants.  — Capitules  ordinaire- 
ment bruns,  parfois  d’un  vert  pâle.  Tiges  souvent  radicantes  ou  al- 
longées-flottantes  ; fleurs  à 6 étamines  , ainsi  que  dans  les  espèces 
suivantes. 

P.  macrocephala.  Tiges  presque  dressées;  capitules  peu  nom- 
breux (2-4),  du  double  plus  gros  que  dans  le  type.  Nous  avons  ren- 
contré sur  la  meme  souche  cette  forme  réunie  à la  forme  normale. 
J.  tricephalus  Gay  in  Lah.  junc.  44  ; Kunth , en.  3,  p.  331  ; J. 
trichocephalus  Laharpe,  bull.  sc.  nat.  1824;  J.  macrocephdlus  Yiv. 
diagn.  cors.  5. 

Hab.  Lieux  humides;  var.  p.;  Toutou  et  probablement  toute  la  région  mé- 
diterranéenne. if  Juin-août. 
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•I.  l.%gi:ii.«rii  8 Gay  ap.  Laharpe, mon.  in  mém.  soc.  hist . nat. 
3,  p.  130,  et  (tciij  herb.!  ; J.  repens  Req.  in.  (tuer.  Vaucl.  éd.  2, 
p.  233  (non  Miche r)  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  308  ; Dub.  bot.  4-47;  Lois, 
gall.  I,  p.  2(51  ; J.  acuti/lorus  y.  repens  Laharpe,  l.  c.  p.  128,  et 
Gay  herb.! — Glomérules  de  G -12  (leurs,  disposés  en  cimes  réunies 
en  corymbe  lâche  ou  serre,  peu  divariqué  et  dépassant  la  bractée 
qui  naît  à la  base.  Périgone  à divisions  toutes  à peu  près  de  même 
longueur , lancéolées,  acuminées-arisiées , substriées  et  d’un  brun 
très-pâle  ou  verdâtre.  Capsule  ovoïde-lancéoléc , pyramidale-trigone, 
à angles  aigus,  insensiblement  atténuée  en  bec , plus  longue  que  le 
périgone.  Feuilles cylindracées-comprimées,  listuleuses  et  noueuses  ; 
gaines  un  peu  dilalées— ventrues , souvent  dépourvues  de  limbe  et 
même  tronquées  ou  seulement  longuement  mucronées  ; la  supérieure 
ou  les  deux  sup.  presque  toujours  pourvues  d’un  limbe.  Tiges  à ra- 
meaux extra-axillaires , un  peu  comprimées,  courtes  et  ascendantes , 
ou  très-longuement  ( l -8  déci m .)  rampantes  et  radicanles  J.  repens 
Req.)  selon  l’humidité  du  sol.  Souche  allongée,  stolonifère. — Dans 
cette  espèce  les  rameaux  étant  extraaxillaires  ne  partent  point  de 
l’aisselle  des  feuilles,  mais  naissent  sur  la  tige  à la  base  des  feuilles, 
de  sorte  que  les  feuilles  ou  les  gaines  se  trouvent  comprises  entre 
la  tige  et  le  rameau,  et  rappellent  les  stipules  i n trapéliolai res  des 
Potamogétons.  Ce  caractère  s’observe  aussi  , mais  bien  plus  rare- 
ment, dans  le  ./.  lamprocarpus;  il  s’observe  quelquefois  sur  le  J.  su- 
pi  nus,  et  peut  être  dans  le  J.  sylvaticus.  Le  J.  lagenarius  est  plus 
voisin,  par  ses  fleurs  et  ses  fruits,  du  J.  sylvaticus  que  du  J . lam- 
procarpus, dont  il  se  rapproche  davantage  par  le  port  et  par  la 
forme  des  glomérules. 

Ilab.  Lieux  humides  de  la  région  méditerranéenne,  Toulon,  Avignon, 
Manduel  près  de  iSimes,  Narbonne,  etc.  ^ Mai-juin 


•I.  NTR1.4TUS  Schousb.  in  E.  Mey.  junc.  27;  Rœm.  et  Schult. 
syst.  7,  p.  205;  J.  Fontanesii  Gay  in  Laharpe,  junc.  42;  Rœm.  et 
Schult.  syst.  7,  p.  205;  Kunth , enum.  3,  p.  329;  ./.  articulatus 
Desf.  ail.  1 , p.  513. — Glomérules  à fleurs  nombreuses,  disposés  en 
cime  réunie  en  corymbe  un  peu  lâche  et  plus  long  que  la  bractée  si- 
tuée à sa  base.  Périgone  à divisions  toutes  à peu  près  de  même  lon- 
gueur, lancéolées,  acuminèes-aristées,  substriées.  Capsule  ovoïde- 
lancéoléc,  pyramidale-trigone,  à angles  aigus,  insensiblement  atté- 
nuée en  bec,  un  peu  plus  longue  que  le  périgone.  Feuilles  cylin- 
dracées,  fistuleuses  et  noueuses  ; gaines  peu  ou  point  dilatées,  toutes 
surmontées  d’un  limbe.  Tiges  dressées,  simples  et  dépourvues  de 
rameaux  extra-axillaires.  Souche  très-allongée,  stolonifère. — Le 
J.  striatus  est  ordinairement  parsemé  de  petits  poils  très-courts 
apercevables  seulement  à la  loupe;  les  feuilles  et  les  tiges  sont  plus 
distinctement  striées  que  dans  le  ./.  lagenarius  ; il  a les  fleurs  et  le 
fruit  de  ce  dernier  ; mais  ses  tiges  très-droites  et  jamais  décombantes, 
ses  gaines  plus  étroites  lui  donnent  un  aspect  qui  le  fait  facilement 
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reconnaître;  enfin  il  aies  fleurs  presque  du  double  plus  grandes 
que  celles  du  J.  sylvaticus , dont  il  a le  port,  et  la  capsule,  bien  que 
de  même  forme,  et  beaucoup  plus  courte. 

Hab.  Lieux  humides  près  de  Narbonne!  {Del art),  if  Mai-juin. 

J.  sylvaticus  Reich,  fl.  mœno- franc.  2,  p.  181  (1778);  Koch , 
syn.  842,  DC.  fl.  fr.  5,  p.  169  (part.);  Vill.  Dph.  2,  p.  232;  J.  acu- 
tiflorus  Ehrh.  beitr.  6,  p.  86;  Dub.  bot.  477;  Lois.  gall.  1,  p.  261; 
J.  articulatus  var.  y.  L.  sp.  465.  — le.  Moris.  hist.  s.  8,  t.  9,  f.  8, 
n°  \ . Fries , herb.  n.  fasc.  7,  n°  71  ! — Glomérules  formés  de 
4-12  fleurs,  ordinairement  nombreux,  munis  à la  base  de  bractées 
dont  l’inférieure  est  foliacée,  disposés  en  cimes  dont  l’ensemble 
constitue  un  corymbe  terminal  plus  ou  moins  étalé.  Périgone  à di- 
visions lancéolées,  longuement  acuminées-aristées , les  intérieures 
plus  longues  que  les  extérieures  et  ordinairement  recourbées.  Cap- 
sule ovoïde-lancéolée , pyramidale-trigone,  à angles  aigus,  insensi- 
blement atténuée  en  un  long  bec,  dépassant  beaucoup  le  périgone. 
Feuilles  cylindracées-comprimées,  fistuleuses  et  noueuses,  obscuré- 
ment ou  très-finement  striées.  Tiges  de  2-8  décimètres,  feuillées, 
dressées.  Souche  à rhizomes  traçants.  — Fleurs  brunâtres. 

Hab.  Lieux  humides  et  marécageux.  % Juin-août. 

•J . anceps  Laharpe , mon.  in  mèm.  soc.  nat.  5 ,p.  126;  Bor.  fl. 
centr.  491  ; Mut.  fl.  fr.  5,  p.  530,  t.  75,  f.  565;  Dub.  bot.  app.  1035. 
— Fries , h.  n.  fasc.  1 I , n°  681;  Billot , exs.  n°  1 555!  — Glomérules 
nombreux,  constituant  un  corymbe  termina!  dressé , ord1  très-déve- 
loppé.  Périgone  à divisions  presque  égales;  les  extérieures  aiguës, 
mucronées;  les  intérieures  obtuses , membraneuses  au  sommet.  Cap- 
sule ovoïde,  un  peu  allongée,  trigone,  mucronée,  dépassant  un  peu 
le  périgone.  Feuilles  cylindracées,  fortement  comprimées  et  presque 
à 2 tranchants , carénées  sur  le  dos,  noueuses  et  fistuleuses,  un  peu 
striées  à l’état  sec.  Tiges  de  4-8  décimètres,  fortement  comprimées- 
ancipitées  surtout  à la  base,  feuillées,  dressées.  Souche  horizontale, 
à rhizomes  traçants.  — Port  du  J.  sylvaticus ; périgone  et  capsule 
du  J.  lamprocarpus , mais  de  moitié  plus  petits;  panicule  bien 
fournie  et  assez  semblable  à celle  du  J.  alpinus  avec  lequel  il  a été 
pendant  longtemps  confondu. 

Hab.  Lieux  humides  et  marécageux;  la  Nièvre;  le  Cher;  Loir-et-Cher;  la 
Sarlhe;  Maine-et-Loire;  Mon  pellier  (Laharpe),  etc.  ^Juin-août. 

Obs.  Dans  son  herbier  normal,  fascicule  I I,  n°  68,  Fries  a publié,  sous  le 
nom  de  J.  airains,  une  plante  qui,  bien  que  très-jeune,  ne  nous  a pas  paru 
différer  du  J.  anceps.  De  plus,  dans  le  Summa,  page  65.  du  même  aufeur,  cette 
plante  est  raltachée.  comme  variété,  au  J.  lamprocarpus,  dont  elle  est  certai- 
nement distincte.  Mais  alors,  pour  représenter  le  J.  atrams,  qui  fait  suite  au 
précédent,  il  cite  dans  le  même  fascicule,  le  n°  67,  qui  correspond  à une  Orchidée, 
fligritella  angusti folia  Rchb.  11  y a donc  certainement  ici  une  erreur  typogra- 
phique. Le  j.  atratus  K rock,  et  Rchb.  exs.  n°  24121,  étranger  à la  France, 
constitue  une  espèce  très-différente  de  celle  dont  il  s’agit  ici,  et  qui  se  rap- 
proche du  J.  lamprocarpus. 
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«1.  « 17//.  Dauph.  2,  p.  235;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  170;  Dub. 

bot.  Ail  ; Lois.  gall.  1 , />.  201  ; Koch , syn.  842;  J.  fusco-ater 
Schrèb.  fl.  erlang.  149  ; Kunth,  en.  5,  />.  526  ; J.  ustulatus  Uoppe, 
anleit.p . 50,  cum  ic.;  J.  nodulosus  Wahl.  ups.  114;  ./.  alpestris 
Ilartm.  scand.  ed.  \,p.  141 . — If  illot,  exs.  n°  1344  ! ; Fries , /jerè. 
r<.  /ct.sY . 6,  n°  66  ! — Glomérules  de  5-8  Heurs,  noirs  ou  noirâtres, 
tantôt  nombreux,  tantôt  réduits  à 2-3,  constituant  une  panicule 
très-ample  ou  très— réduite,  et  toujours  dressée.  Périgone  à divisions 
toutes  de  même  longueur , arrondi  es- obtuses,  les  extérieures  mucro-- 
nulées  au-dessous  du  sommet.  Capsule  ovoïde-oblongue,  mucrouée, 
plus  longue  que  le  périgone.  Feuilles  cylindracées-comprimées, 
noueuses  et  fistuleuses,  obscurément  striées.  Tiges  de  1 à 8 déci- 
mètres, arrondies,  dressées.  Souche  à rhizomes  traçants. 

llab.  Marais  des  Alpes,  des  Pyrénées,  de  l’Auvergne,  du  Jura,  des  Vosges; 
se  retrouve  à Ljou  et  à Strasbourg,  entraiué  probablement  par  tes  fleuves? 
^ Juillet-août. 

•I.  ohtdsifi  orin  Fhrh.  beitr.  6,  p.  85  ; I)ub.  bot.  Ail  ; Lois, 
gall.  \,  p.  261  ; J.  articulatus  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  169.  — Schultz , 
exs.  n°  354!;  Fries,  herb.  n.  fasc.  1,  n°  70!  — Glomérules  de 
4-12  fleurs,  nombreux,  disposés  en  cimes  à rameaux  réfractés,  con- 
stituant par  leur  ensemble  une  panicule  jaunâtre  un  peudilîuse; 
bractée  inférieure  plus  ou  moins  foliacée.  Périgone  verdâtre  ou 
jaunâtre,  à divisions  commentes,  oblongues,  obtuses,  égales  entre 
elles.  Capsule  petite,  ovoïde-lancéolée,  trigone,  à angles  aigus,  at- 
ténuée en  bec,  à peu  près  de  même  longueur  que  le  périgone.  Feuilles 
cylindracées,  fistuleuses,  fortement  noueuses.  Tiges  de  4-8  déci- 
mètres, feuillées  dans  leur  longueur,  mais  dépourvues  de  feuilles 
radicales  qui  sont  remplacées  par  des  écailles  engainantes,  jaunâ- 
tres, obtuses  ou  mueronées-sétacècs.  Souche  à rhizomes  allongés, 
traçants. 

llab.  Lieux  humides  et  marécageux  du  nord  au  midi;  commun  dans  la 
région  méditerranéenne.  '*f  Juin-août. 


1).  blcurs  solitaires. 


I.  Souche  vivace. 

J.  BQ  (J  a r nos  es  L.  sp.  465  ; I)C.  fl.  fr.  5,  p.  165;  Dub.  bot. 
475  ; Lois.  gall.  1,  p.  259.  — le.  Moris.  hist.  sect.  8,  l.  9,  f.  14, 
n°  15.  Billot,  exs.  n°  1345!  — Fleurs  brièvement  pédicellées,  rap- 
prochées par  2 et  par  5 en  petites  cimes  dont  l'ensemble  forme  un 
corymbe  étroit  ou  deux  corymbes  superposés,  à rameaux  dressés, 
non  dépassés  par  les  bractées  foliacées  (pii  naissent  à leur  base.  Pé- 
rigone à divisions  presque  égales,  lancéolées  ou  ovales-lancéolées, 
subaiguës,  lisses,  luisantes  et  brunes  sur  le  dos,  blanches-searieuses 
aux  bords.  Filets  des  étamines  quatre  fois  plus  courts  que  l'an- 
thère. Capsule  luisante-teslacée,  légèrement  obovée,  obscurément 
trigone,  obtuse  et  mucronulée,  de  même  longueur  que  le  périgone. 
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Feuilles  toutes  radicales , très-nombreuses,  d’un  vert  pâle,  très-di- 
latées-engaînantes  à la  base,  formant  des  faisceaux  serrés  et  étalés 
en  rosette , sétaeées,  profondément  canalieulées  en-dessus,  ordinai- 
rement plus  courtes  que  la  tige.  Tiges  de  2-6  décimètres,  peu  nom- 
breuses ou  subsolitaires,  raides-dressées,  non  articulées , nues  et 
non  feuillées.  Souche  gazonnante , grosse,  produisant  des  racines 
fibreuses. 

Hab.  Terrains  sablonneux  et  tourbeux,  dans  les  sols  siliceux,  Juin-juillet. 

•I.  teit’is  Willd.  sj).  Z,p.  214;  Bor.  fl.  centr.  490  ; Lloyd , 
fl.  ouest , p.  470;  J.  bicornis  Michx.  fl.  am.  1 , p.  191.  — Rchb. 
exs.  n°  2516  ! — Fleurs  brièvement  péd icellées,  rapprochées  par  2 
et  par  5,  en  petites  cimes  dont  l’ensemble  forme  2-5  petits  corymbes 
superposés,  à rameaux  dressés,  longuement  dépassés  par  2 bractées 
foliacées  qui  partent  de  leur  base.  Périgone  à divisions  lancéolées- 
acuminées,  trinerviées  sur  le  dos.  Filets  des  six  étamines  plus  longs 
que  r anthère  ? Capsule  non  luisante,  d’un  fauve  pâle,  ovoïde-sub- 
globuleuse , d’un  quart  plus  courtequele  périgone.  Feuilles  linéaires, 
molles,  planes-canaliculées,  dressées.  Tiges  de  5-4  décimètres, 
cylindriques,  grêles,  droites,  garnies  de  feuilles  dans  leur  quart 
ou  leur  cinquième  inférieur.  Souche  à rhizomes  rampants. 

Hab.  Loire-Inférieure,  Orvault  (Desvaux),  Port-Dusand  sur  l’Erdre  ( Delà - 
laude).  Juillet-août. 

J.  .'Mï'i/tm-’B.wsti:*»  Desf.  atl.  1,  p.  515,  t.  91  ; Viv.  fl.  cors.  5 ; 
Guss.  syn.  sic.  1 , p.  421  ; Rœm.  et  Schult.  syst.  7,  p.  191  ; Kunth , 
en.  5,  p.  525.  — Fleurs  brièvement  pédicellées,  rapprochées  par  2 
et  par  4,  en  petites  cimes  plus  ou  moins  longuement  pédonculées  et 
dont  l’ensemble  forme  un  très-long  corymbe  (1-2  décimètres)  in- 
terrompu, très-étroit  (2-5  centimètres  de  diamètre),  à rameaux 
fortementdressés,  portant  à la  base  une  bractée  foliacée  plus  courte 
que  lui.  Périgone  à divisions  lancéolées,  acuminées  et  presque  aris- 
tées , dépassant  la  capsule.  Capsule  ovoïde-subglobuleuse,  trigone, 
obtuse  et  mucronée,  plus  courte  que  le  périgone.  Feuilles  subcylin- 
driques, fistideuses,  dépourvues  de  nœuds , subulées  et  presque  épi- 
neuses. Tiges  presque  d’un  mètre,  cylindriques,  portant  de  une  à 
quatre  feuilles  dont  la  dernière,  située  près  du  milieu,  atteint  le 
corymbe.  Souche  à rhizomes  horizontaux  et  traçants.  — Port  et 
dimension  du  J.  maritimus.  Cette  espèce,  ainsi  que  la  précédente, 
se  distingue  parfaitement  des  deux  suivantes  par  les  divisons  péri— 
gonales  acuminées  et  presque  aristées.  Elle  diffère  du  J.  tenuis,  non- 
seulement  par  ses  dimensions  bien  plus  grandes,  mais  encore  par  ses 
fleurs  presque  de  moitié  plus  petites,  par  son  périgone  bien  moins 
long,  et  surtout  par  la  différence  de  longueur  des  bractées  foliacées 
situées  à la  base  du  corymbe. 

Hab.  Toulon  !,  Montpellier  !,  Narbonne  ! ; la  Corse,  Bouifaeio,  Ajaccio,  etc. 
’ip  Mai-juin. 
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J.  (ompaesnim  Jacq.  en.  stirp.  vind.  GO  et  255  (1762  ; Koch, 
syn.  845;  J.  bulbosus  L.  sp.  ed.  2,  ]).  -40«>  (1762)  et  1680  (1763)  ; 
I)C.  fl- fi'-  3, />.  107;  Dub.  bot.  477;  Lois.gall.  l,p.200. — le.  Mû- 
ris. h.  s.  8,  t.  9,  f.  13,  n°  1 1 !;  Billot,  exs.  n°  1536!;  Frics,  herb . n. 
fasc.  9,  n°  71  ! — Fleurs  sessilesou  à [)édoncu!es plus  longs  qu’elles, 
rapprochées  par  2 et  par  3 en  petites  cimes  lâches  très-longuement  ou 
brièvement  pédonculées  et  dont  l'ensemble  constitue  un  corymbe 
interrompu  lâche  et  à rameaux  dressés,  portant  à la  base  une  brac- 
tée foliacée  aussi  longue  ou  plus  longue  que  lui.  Périgoneà  divisions 
ovales-oblongues,  très-obtuses.  Style  de  moitié  plus  court  que 
l’ovaire.  Capsule  subylobuleuse,  obtuse  et  mucronée,  brune,  une 
fois  plus  longue  que  le  périgone.  Feuilles  linéaires,  molles,  presque 
planes,  un  peu  canaliculées,  dressées.  Tiges  de  1-6  décimètres,  un 
peu  comprimées,  feuillées  dans  la  moitié  inférieure,  obscurément 
ou  point  bulbiforme  à la  base.  Souche  à rhizomes  obliques  ou  hori- 
zontaux, plus  ou  moins  traçants. 

Hab.  Lieux  humides.  ^ Juin-septembre. 

0ns.  Linné,  dans  ta  première  édition  du  Sjieries,  a donné  le  nom  de  J.  bul- 
bosus au  J.  suyinus  qui , par  son  rendement  bulbiforme  a la  base  des  tiges, 
pourrait  bien  mériter  ce  nom.  Luis,  dans  la  deuxième  édition  du  Speries,  Linné 
a nommé  J . bulbosus  la, plante  que  nous  venons  de  décrire,  et  (pii,  «à  aucun 
litre,  ne  peut  mériter  ce  nom.  De  plus,  a la  p.  1680  du  même  ouvrée,  Linné 
cite  le  s\non\me  de  Jacquin,  qui  est  de  1762,  et  qui,  contemporain  du  nom 
linnéen,  sinon  plus  ancien  que  lui,  doit  lui  être  préféré,  vu  qu'il  rappelle  un  ca- 
ractère réel  de  la  plante,  et  ne  peut  induire  en  erreur,  tomme  le  nom  linnéen. 


•I.  Ci:rar»i  Lois.  not.  p.  60(1810),  et  fl.  g ail.  ed.  2,  p.  260; 
1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  308  ; Dub.  bot.  476  ; Koch , syn.  844  ; Durieu, 
not.  pl.  Gir.  1854,  p.  68;  ,/.  attenuatus  Viv.  fl.  cors.  p.  5;  J. 
nitidiflorus.  L.  Duf.  ann . sc.  nat.  5,  p.  86  (1825)  et  exsicc.;  J. 
boltnicus  Wahlbg.  fl.  lapp.  82,  t.  5 ; J.  cœnosus  Bich.  trans.  lin. 
soc.  12,  p.  509;  ./.  bulbosus  p.  Wahlbg.  fl.  suer.  215.  — Je.  Barr. 
t.  747,  f.  2.  Fries,  herb.  n.  fasc.  10,  n°  63!  ; Jlchb.  exs.  n°  1413  ! 

— Inflorescence  du  ./.  compressus,  à cimes  un  peu  plus  denses. 
Périgone  à divisions  ovales-oblongues,  très-obtuses.  Style  aussi 
long  que  l’ovaire.  Capsule  ovoïde-subglobuleuse,  obtuse  et  mucro- 
née,  brune,  dépassant  à peine  le  périgone.  Feuilles  linéaires,  molles, 
presque  planes,  un  peu  canaliculées,  dressées.  Tiges  de  2-5  déci- 
mètres, presque  cylindriques,  grêles,  feuillées  dans  leur  moitié 
inférieure.  Souche  à rhizomes  horizontaux,  plus  ou  moins  traçants. 

— Le  caractère  tiré  de  la  longueur  du  style  est  un  peu  variable  et 
quelquefois  il  esta  peine  plus  long  que  dans  le  J.  compressus.  Selon 
M.  Durieu,  le  J.  Gerardi  serait  dans  l’ouest  une  plante  propre  aux 
lieux  salés  ou  maritimes;  c’est  aussi  l’opinion  de  Koch.  Mais  les  sta- 
tions du  Yigan  et  de  Mont-Louis  doivent  modifier  les  idées  adoptées 
sur  la  géographie  botanique  de  cette  espèce. 

Ilub.  Lieux  humides,  marais  des  terrains  salés  dans  l’ouest  elle  midi; 
Auvergne;  le  Vigan  ;P\rénées  orientales,  Mont-Louis,  etc.  ^Juin-août. 
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2.  Plantes  annuelles. 

•f.  iti€EPii.4Li§  Vie.  fl.  cors,  diagn.  5;  Dub.  bot.  476;  Rœm. 
et  Schult.  syst.  7,  p.  224;  Bertol.  fl.  ital.  4,  p.  189.  — Fleurs 
subsessiles,  rapprochées  par  5 et  par  5 en  petites  cimes  denses,  ses- 
siles  ou  pédonculées,  munies  à la  base  de  bractéoles  courtes  et  sca- 
rieuses,  formant  par  leur  ensemble  un  petit  corymbe  capité  ou  al- 
longé, ordinairement  plus  long  que  la  bractée  foliacée  qui  part  de 
sa  base.  Périgone  cylindracé , égalant  environ  7 millimètres,  à di- 
visions étroitement  lancéolées , aiguës,  droites,  conniventes.  Capsule 
ellipsoïde- oblongue,  trigone,  obtuse,  mucronée  par  le  style  court 
(1  millimètre),  du  tiers  ou  de  moitié  plus  courte  que  le  périgone. 
Feuilles  radicales  milles  on  peu  nombreuses,  bien  plus  courtes  que 
les  tiges;  les  caulinaires  1-5,  linéaires-subulées,  canaliculées  en 
dessus,  non  noueuses,  dressées.  Tiges  de  5-12  centimètres,  agré- 
gées, dressées,  filiformes.  Racines  fibreuses.  — Plante  blanchâtre 
et  rappelant  un  petit  exemplaire  du  J.  tennis  à l’approche  de  la  ma- 
turité. Par  son  port,  cette  plante  n’a  donc  rien  de  commun  avec 
les  J.  capitatus  et  pygmœus. 

Hab.  Corse,  en  face  de l’île Cavaille  (Bernard);  marais  salés  de  Saint-Manza 
près  de  Bonifacio  ( Kralik ).  0 Avril-mai. 

J.  n;\4u;i  i L.  f.  suppl.  208;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  167;  Dub. 
bot.  476;  Lois.  gall.\,p.  259;  J.  Vaillantii  Thuill.  par.  177; 
Kunth , en.  3 ,p.  552.  — le.  Vaill.  bot.  t.  20,  f.  \.  Schultz,  exs. 
n°  554  ! ; Billot,  exs.  n°  82  ! ; Rchb.  exs.  n°  424  ! — Fleurs  soli- 
taires, espacées,  sessiles,  disposées  en  cimes  lâches  dont  l’ensemble 
forme  une  panieule  très-lâche.  Divisions  périgonales  ovales-lancéo- 
lées , les  extérieures  acuminées,  les  intérieures  subobtuses  et  mucro- 
nulées.  Capsule  brune,  luisante,  globuleuse,  obscurément  trigone, 
obtuse  et  mucronée,  à peu  près  de  même  longueur  que  le  périgone. 
Feuilles  sétacées,  à gaîne  auriculée , plus  courtes  que  les  tiges,  dres- 
sées. Tiges  de  5-50  centimètres,  très-grèles,  anguleuses,  dressées, 
munies  de  1-2  articulations,  et  de  1-2  feuilles  caulinaires.  Racines 
tibreuses. 

p.  sphærocarpus.  Divisions  périgonales  distinctement  plus  longues 
que  la  capsule.  J.  sphærocarpus  Nees,  bot.  zeit.  1818 , p.  321  ; Koch, 
syn.  844. 

Hab.  Lieux  sablonneux  et  humides;  var.  p.  Narbonne.  0 Juin-août. 

•f.  kijfoivius  L.  sp.  466;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  167;  Dub.  bot. 
476  ; Lois,  g ail.  1,  p.  259.  - — le.  Barr.  t.  264;  B.  hist.  2, 
p.  510,  f.  inf.  Billot,  exs.  n°  85!  — Fleurs  solitaires  et  très-rare- 
ment fasciculées,  disposées  en  cimes  dont  l’ensemble  forme  un  co- 
rymbe terminal  ordinairement  très -lâche.  Divisions  périgonales 
étroitement  lancéolées,  acuminées-subulées . Capsule  oblongue,  deux 
fois  aussi  longue  que  large,  obtuse,  presqtie  de  moitié  plus  courte 


que  le  périgone.  Feuilles  linéai res-sétacées,  à gaine  non  aurieulee, 
pluscourtesque  la  tige, dressées.  Tiges  de  5-30  centimètres,  noueuses 
et  feuillées,  minces,  dressées.  Racines  fibreuses. 

p.  fasciculatus.  Rameaux  plus  courts,  plus  épais.  Fl.  rapprochées 
en  fascicules.  J.  hybridus  Brot.  lus.  1,  p.  5 15;  Bor./l.  centr.  490; 
./.  fasciculatus  Bertol.  fl.  ital.  T,  p.  190;  ./.  insulanus  Yiv.  cors, 
diagn.  p.  5,  Fries , herb.  n.  fasc.  7,  n°  73  !;  Billot,  exs.  n°  1557  ! 
llab.  Lieux  humides  et  inondés  l’hiver,  (jp  Mai-août. 


LUZULA.  (I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  158.) 

Capsule  uniloculaire , contenant  trois  graines , s’ouvrant  en 
3 valves  gui  ne  portent  pas  de  cloisons.  Graines  à test  enveloppant 
exactement  l’amande  ou  prolongé  en  appendice  à l’une  ou  à l’autre 
extrémité.  — Feuilles  planes  et  graminiformes. 


Sert.  I.  Graines  munies  nu  sommet  d'un  appendice  en  forme  de  crête.  — 

Fleurs  solitaires. 

1j.  pii.osa  Willd.  en.  1,  p.  593;  Koch , syn.  8 45  ; L.  vernalis 
I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  1 00  ; Dub.  bol.  478  ; Lois.  gall.  1 , p.  202;  Juncus 
pilosus  L.  sp.  408  ( exel . var.);  J.  vernalis  Ehrh.  beitr.  G,  p.  137; 
./.  luzulinus  Vill.  Dauph.  2,  p.  253;  J.  luzula  Krock.  sil.  n°550. 
— Ic.  Lecrs , herb.  f . 15,  f.  10.  Billot,  exs.  n°  1540  ! — Corymbe 
lâche, à rameaux  inégaux,  presque  simples,  portant  chacun  1-3  fleurs 
espacées,  étalés  ou  réfractés  à la  maturité,  ainsi  que  les  pédoncules. 
Divisions  périgonales  lancéolées,  aiguës , un  peu  plus  courtes  que  la 
capsule.  Capsule  ovoïde-lrigone,  obtuse  et  brièvement  apiculée. 
Graines  munies  au  sommet  d’un  appendice  courbé.  Feuilles  radi- 
dicales  nombreuses,  linéaires-lancéolées  (7- 10  millimètres  de  large), 
bordées  de  longs  poils  mous,  plus  ou  moins  écartés;  les  caulinaires 
plus  étroites,  engainantes  à la  base  et  ordinairement  munies  de  poils 
abondants  près  de  la  gaine.  Tiges  de  2-4  déc.  Souche  cespiteuse. 

llab.  Bois  montueux.  # Mars-avril. 

■j.  Fonsnau  I)C.  fl.fr . 5,  p.  304;  Dub.  bot.  478;  Lois.  gall. 
1,  p.  202;  Juncus  Forsleri  Smith,  brit.  3,  p.  1595;  ./.  nemorosus 
Lam.  dict.  5,  p.  272  ( exel . syn.). — le.  D C.  ic.  rar.  t.  2.  Schullz, 
exs.  n°  755!;  Billot,  exs.  n°  84! — Corymbe  lâche,  à rameaux  iné- 
gaux, souvent  rameux  et  multiflores,  espacés,  dressés  même  à la 
maturité,  ainsi  que  les  pédoncules.  Divisions  périgonales  lancéolées, 
acuminées,  égalant  ou  dépassant  un  peu  la  capsule.  Celle-ci  ovoïde- 
trigone,  aiguë,  mucronée.  Graines  munies  au  sommet  d'un  appen- 
dice droit.  Feuilles  radicales  ordinairement  nombreuses,  linéaires- 
étroites( 2-5  millimètres  de  large),  bordées  de  longs  poils  mous, 
abondants;  les  caulinaires  de  meme  largeur,  engainantes  à la  base. 
Tige  de  2-4  décimètres.  Souche  cespiteuse. 

llab.  Les  bois  dans  presque  toute  la  France;  Alpes,  Saint-ISizicr  prés  de 
Grenoble  Vcrlol)  ; Corse,  Ajaccio  ( Hequien ),  etc.  Avril-mai. 
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Ij.  FLAVE§CEi8  Gaud.  helv.  2,  p.  564  ; DC.  fl.  fr.  5,  p.  304; 
Dub.  bot.  478;  Lois.  gall.  1 ,p.  262;  Koch , spn.  845;  L.  Hostii 
Desv . journ.  1,  p.  140,  t.  6,  f.  1 ; Juncus  flavescens  Host.  gram. 
3,  t.  94.  — Billot , n°  675  ! — Corymbe  lâche,  subom bel  1 i— 
forme,  à rameaux  inégaux,  simples  et  uni  flores,  rarement  bi-tri— 
llores,  étalés.  Divisions  périgonales  lancéolées,  aiguës,  égalant  la 
capsule.  Celle-ci  ovoïde-lancéolée , trigone,  mucronée.  Graines 
munies  au  sommet  d’un  appendice  courbé.  Feuilles  radicales  peu 
nombreuses,  linéaires- étroites  (2-4  millimètres  de  large),  bordées 
de  longs  cils  mous  ; les  caulinaires  de  même  largeur,  engainantes  à 
la  base.  Tige  de  2-4  décimètres.  Souche  longuement  si olonif ère.  — 
La  souche  traçante  et  les  feuilles  étroites  de  cette  espèce  la  font 
distinguer  très-facilement. 

llab.  La  région  des  sapin%  dans  le  Jura;  Pyrénées  orienlales,  Canigou 
( Rhode );  Pyrénées  occidentales,  pic  de  Gère  ( Grenier ) et  probablement  toute  la 
chaine;  Alpes  calcaires  du  Dauphiné.  Juin-juillet. 

Sect.  2.  Graines  obscurément  ou  non  appendiculèes  au  sommet.  — Fleurs 

rapprochées  en  glomerules. 

a.  Inflorescence  en  cime  paniculèe. 

E,.  8YLVATICA  Gaud.  helv . 2,  p.  568;  Rœm.  et  Schult.  syst. 
254;  L.  maxima  D C.  fl.  fr.  3,  p.  160;  Dub.  bot.  479;  Lois.  gall. 
1,  p.  262;  J.  sylvaticus Huds.  angl.  151  (1762);  Smith,  engl.  fl.  1, 
p.  185;  J.  maximus  Reich,  fl.  franco-franc.  n°  974(1772);  Ehrh. 
beitr.  6,  p.  139  (1791);  Retz , prod.  scand.  ed.  2,  n°  434;  J.  Iciti- 
folius  Wulf.  in  Jacq.  coll.  5,  p,  59;  J.  pilosus  Vill.  Dauph.  2, 
p.  234. — le.  Moris.  hist.  sect.  8,  t.  9,  f.  2.  Schultz,  exs.  n°  171  !; 
Billot,  exs.  n°  864  ! — Fleurs  réunies  2-3  en  glomérules  pédoncules 
et  sessiles.  et  dont  l’ensemble  forme  une  panicule  terminale  très- 
décomposée  et  divariquée,  dépassant  longuement  les  feuilles  florales. 
Divisions  périgonales  subacuminées,  de  même  longueur  que  la  cap- 
sule. Filets  des  étamines  très-courts.  Capsule  ovoïde-trigone,  api- 
culée.  Graines  munies  au  sommet  d’urt  très-petit  tubercule.  Feuilles 
radicales  ordinairement  très-nombreuses,  lancéolées-îinéaires,  très- 
grandes  (2-3  décirn.  de  long  sur  6-10  miil.  de  large),  très-poilues 
aux  bords;  les  caulinaires  courtes  et  à limbe  à peine  aussi  long  et 
souvent  plus  court  que  la  gaine.  Tiges  de  4-6  déc.,  un  peu  grêles. 
Souche  cespiteuse,  presque  ligneuse,  oblique  ou  horizontale. 

llab.  Dans  les  bois  de  presque  toute  la  France;  Alpes  et  Pyr.  ’2f  Mai-juin. 

E.  Uesvaiixii  Kunth,  en.  3,  p.  304  ; Bor.  fl.  centr.  495  ; L. 
i glabrata  Desv.  journ.  1 , p.  145,  t.  5,  f.  3 (non  Hoppe);  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  504;  Dub.  bot.  478;  Lois.  gall.  1 ,p.  262;  Lecoq  et  Lamtt. 
cat.  370. — Schultz,  exs . n°  756  ! — Fleurs  réunies  2-3  en  glomé- 
rules pédonculésou  sessiles,  et  dont  l’ensemble  forme  une  panicule 
terminale  étalée,  composée,  dépassant  peu  ou  pas  les  feuilles  florales. 
Divisions  périgonales  aiguës-mucronées,  à peu  près  de  même  Ion- 
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gueur  ([ue  lu  capsule.  Filets  des  étamines  très-courts.  Capsule 
ovoïde,  aiguë,  apiculée.  Graines  munies  au  sommet  d'un  très-petit 
tubercule.  Feuilles  lancéolées-linéaires  ou  linéaires,  entièrement 
glabres  ou  quelquefois  poilues  à l’entrée  de  la  gaine  ; feuilles  des 
faisceaux  stériles  peu  nombreuses,  longues  1-2  décimètres  de  long 
sur  4-6  millimètres  de  large)  ; les  caulinaires  inférieures  courtes  et 
presque  squamiformes;  les  moyennes  très-développées,  à limbe  bien 
plus  long  que  la  gaine  et  plus  large  que  celui  des  feuilles  des  fais- 
ceaux stériles.  Tiges  de  5-5  décimètres.  Souche  cespiteuse,  petite, 
oblique.  — Fleurs  d’un  tiers  plus  petites  que  celles  du  L.  maxima, 
parfois  presque  solitaires  et  rappelant  celles  du  véritable  L.  glabrata 
Huppe , qui  n’a  point  été  trouvé  en  France.  Le  L.  Desvauxii  est 
également  voisin  du  L.  parvi/lora  Desv.;  mais  ce  dernier  se  dis- 
tingue par  son  style  deux  fois  plus  court  qix)  l’ovaire  au  moment  de 
l’an  thèse , et  par  les  filets  des  étamines  égalant  la  moitié  de  la 
longueur  des  anthères.  La  plante  signalée  dans  les  Pyrénées  cen- 
trales, par  De  Candolle,  sous  le  nom  de  L.  parvi/lora , n’est  que  le 
L.  sp  a dire  a l)  C. 

Hab.  Monts  Dores;  Cantal;  mont  Mëzenc  dans  l’Ardèche  ( Jordan i;  Prals-de- 
Mollo  (Xalard).  ~ Juillet-août. 

■j.  kivaiii çkaDC.  fl.fr.  5,  p.  159;  Dub.  bot.  479;  Lois.  gall. 
1,  p.  262;  Juncus  spadiceus  Vill.  Dauph.  2,  p.  256,  t.  6.  — le. 
Scheuchz.  grain,  t.  C)bis.  Billot , exs.  n°  178  !—  Fleurs  brunes, 
réunies  5-4  en  glomérules  portés  par  des  pédoncules  plus  ou  moins 
flexueuXy  et  formant  parleur  ensemble  une  panicule  étalée , très- 
décomposée,  bienplus  longue  que  les  feuilles  florales.  Divisions  pé- 
rigonales  aiguës-mucron niées,  de  même  longueur  ou  un  peu  plus 
courtes  que  la  capsule.  Filets  des  étamines  très-courts.  Capsule 
ovoïde,  apiculée.  Graines  munies  au  sommet  d’un  très-petit  tuber- 
cule. Feuilles  linéaires-étroites  (1  décimètre  et  plus  de  longueur 
sur  2-5  mill.  de  largeur),  glabres  et  ordinairement  barbues  à l’entrée 
de  la  gaine;  feuilles  caulinaires  à limbe  bien  plus  long  que  la  gaine 
et  aussi  large  que  celui  des  feuilles  des  faisceaux  stériles.  Tiges  de 
l-5décim.  Souche  cespiteuse,  petite,  oblique. — Style  aussi  long 
un  plus  long  que  l’ovaire,  ainsi  que  dans  les  espèces  précédentes. 

Ilab.  Hautes  Vosges;  Alpes  ; Pyrénées;  manque  dans  le  Jura  et  l’Auvergne, 
-f  Juillet-août. 

Ij.  />  C.  fl.  fr.  5,  p.  159;  Dub.  bot.  478;  Lois.  gall. 

I p.  265  ; Juncus  albidus  LToffm.  germ.  cd.  I , p.  126,  t.  6.  — le. 
Lecrsjierb.  t.  15,  f.  6.  Billot , exs.  n°  179  ! — Fleurs  blanches  ou 
rarement  rosées , réunies  3-4  en  glomérules  pédonculés  ou  sessiles, 
et  formant  par  leur  ensemble  une  panicule  étalée,  très-décompo- 
sée  et  à peu  près  de  meme  longueui  que  les  feuilles  floi  aies . I c 1 1 — 
n0 ne  long  de  4 millimètres,  à divisions  aiguës,  du  tiers  plus  longues 
que  la  capsule.  Filets  des  étamines  égalant  la  moitié  de  la  longueur 
de  L anthère.  Capsule  ovoïde,  aiguë  et  apiculée.  Graines  munies  d'un 
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très-petit  tubercule.  Feuilles  d’un  vert  clair,  linéaires-acuminées, 
bordées  de  longs  poils  lins  et  mous.  Souche  horizontale,  stolonifère. 

Hab.  Bois  des  Vosges,  de  l’Alsace  et  de  la  Lorraine,  du  Jura,  de  la  Côle- 
d’Or  ; Pyrénées  ( Lap .)  ; Corse  ? (Salis)  ; nous  ne  l’avons  pas  rencontré  dans 
les  Alpes  du  Dauphiné.  'Jf  Juin-juillet. 

IL.  iiiea  D C.  fl.  fr.  5,  p.  158;  Dub.  bot.  478;  Lecoq.  et 
Lamtt.  cat.  571  ; Lap.  abr.  196  ; Juncus  niveus  L.  sp.  468;  Vill. 
Dauph.  2,  p.  241.  — le.  Morts,  hist.  s.  8,  t.  9,  f.  7,  n°  39.  Billot , 
ex  s.  1558! — Fleurs  d’un  beau  blanc  argenté , réunies  5-10  en  glo— 
mérules  plus  ou  moins  longuement  pédonculés  et  formant  par  leur 
ensemble  une  panicule  étalée-dressée,  ordinairement  bien  plus 
courte  que  les  feuilles  florales.  Périgone  égalant  5-6  millimètres,  à 
divisions  aiguës,  presque  une  fois  plus  longues  que  la  capsule.  Fi- 
lets des  étamines  aussi  longs  que  les  anthères.  Style  plus  long  que  le 
périgone  et  5-6  fois  plus  long  que  l’ovaire.  Capsule  ovoïde  , apicu- 
îée.  Graines  très-obscurément  tuberculeuses  au  sommet.  Feuilles 
d’un  vert  clair,  linéaires-acuminées , bordées  de  longs  cils  mous. 
Souche  horizontale,  stolonifère. 

Hab.  Alpes,  Pyrénées,  Auvergne,  Puy-de-Dôme,  Cantal,  Lozère,  etc.;  Re- 
vigny  près  de  Lons-le-Saunier  dans  le  Jura  au  milieu  de  la  région  des  vignes  ! 
( Michalet );  Lyon  {Jordan);  hautes  montagnes  de  la  Corset  {Bernard).  ‘Jf  Juin- 
juillet-août. 

IL.  lvtea  D C.  fl.  fr.  3,  p.  J 59;  Dub.  bot.  478  ; Juncus  lu- 
teus  AU.  ped.  2,  p.  216;  Vill.  Dauph.  2,  p.  255,  t.  6;  Lap.  abr. 
196.  Billot , exs.  n°  1080!  — Fleurs  d’un  jaune  pelle  et  doré,  réunies 
en  grand  nombre  pour  former  des  fascicules  denses,  plus  ou  moins 
pédonculés,  et  dont  l’ensemble  forme  une  panicule  étalée-dressée, 
parfois  presque  condensée  en  épi,  dépassant  longuement  les  feuilles 
p orales.  Périgone  cà  divisions  mucronulées,  de  même  longueur  ou  à 
peine  un  peu  plus  longues  que  la  capsule.  Filets  des  étamines  presque 
de  moitié  plus  courts  que  Yanthère.  Style  2-5  fois  aussi  long  que 
l’ovaire.  Capsule  ovoïde-acuminée,  apiculée.  Graines  obscurément 
tuberculeuses  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert  jaunâtre,  lancéolées- 
Jinéaires, parfaitement  glabres.  Souche  horizontale,  stolonifère. 

llab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné;  région  alpine  des  Pyrénées,  val  d’Eynes,  etc. 

Juillet-août. 

b.  Inflorescence  en  ombelle.  Fleurs  rapprochées  en  épis  ovoïdes  pédonculés , le 

central  seul  sessile. 

Ëu.  caupestris  D C.  p.  fr.  3,  161;  Dub.  bot.  479;  Lois, 
gall.  1 , p.  265;  Juncus  campestrisvar.  a.  L.  sp.  468.  — le.  J.  ne- 
morosus  Host.  gram.  5,  t.  97.  — Fleurs  agrégées  en  épis  ovoïdes 
ordinairement  peu  nombreux  (3-5),  sessiles  et  pédonculées,  pen- 
chés et  formant  par  leur  ensemble  une  panicule  irrégulière  subom- 
belliforme,  plus  ou  moins  compacte.  Divisions  périgonales  acumi- 
nées,  brunes  ou  noires  sur  le  dos,  scarteuses  aux  bords,  un  peu  plus 
longues  que  la  capsule.  Etamines  presque  de  même  longueur  que  la 


capsule,  à filets  5-4  fois  plus  courts  que  l'anthère.  Capsule  ovoïde, 
couronnée  par  le  style  longtemps  persistant.  Feuilles  linéaires,  lon- 
guement acuminées,  bordées  de  longs  poils  blancs,  à la  lin  glabres. 
Tige  dressée,  grêle.  Souche  stolonifère.  — L'appendice  conique  et 
laineux  de  la  base  est  plus  développé  dans  cette  espèce  et  dans  les 
suivantes  que  dans  les  précédentes,  où  il  existe  cependant. 

Hat).  Pâturages  secs  et  lieux  incultes.  gê  Mars-mai. 

fl,.  uDLTii'Lon.%  Lej.fl.  Spa , 1,  p.  169  ; I ) C.  fl.  fr.  5,  p.  506  ; 
l)ub.  bot.  479  ; Juncus  multiflorus  Ehrh.  calam.  n°  127  ; J.  erectus 
Pers.  syn.  586  ; J . intermedius  Thuill.  par.  1 78.  — Fleurs  agrégées 
en  épis  ovoïdes  , ordinairement  nombreux  , sessiles  ou  pédonculés, 
dressés , et  formant  par  leur  ensemble  une  panicule  subombelliforme 
plus  ou  moins  compacte.  Divisions  périgonales  acuminées,  ordi- 
nairement d’un  fauve  pale,  très-scarieuses  aux  bords,  un  peu  plus 
longues  que  la  capsule,  ou  de  même  longueur  qu’elle.  Etamines 
presque  de  moitié  plus  courtes  (pie  la  capsule,  à filets  presque  égaux 
à l’anthère.  Capsule  ovoïde  , apiculée  et  dépourvue  du  style  très- 
caduc.  Feuilles  linéaires,  longuement  acuminées,  plus  ou  moins 
bordées  de  longs  poils  blancs.  Tige  dressée,  élancée,  grêle.  Souche 
cespiteu à racines  fibreuses. 

p.  cmiqesta.  Fleurs  rapprochées  en  capitule  lobulé.  L.  congesla 
Lej.  fl.  Spa,  1 , p.  1 63  ; 1 ) C.  fl.  fr.  5,  p.  305., 

y.  nigricans.  Epis  d’un  brun  noir,  rapprochés;  feuilles  entière- 
ment glabres  excepté  à la  base.  L.  nigricans  J)  C.  journ.  ]>.  158; 
Godr.fl.  lorr.  3,  p.  82;  L.  sudetica  I).  C.  fl.  fr.  5,  p.  306;  Bor. 
fl.  centr.  494;  Juncus  sudeticus  WUld.  sp.  2,  p.  221 . 

o.  pallescens.  Epis  d’un  fauve  très-pfde.  L.  pallescens  Hess.  en. 
p.  15,  n°  430;  Bor.  fl.  centr.  494. 

Ilnb.  Dans  les  bois  et  les  pâturages  des  montagnes;  var.  p.  région  alpine. 
2f  Mai-juin. 

c.  Inflorescence  en  panicule  spiciforme. 

IL.  spicata  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  161  ; Dub.  bot.  479;  Lois.  gall. 
1,  p.  265;  Juncus  spicatus  L.  sp.  469;  Vill.  Dauph.  2,  p.  239. — 
Je  Un.  fl.  lap.  t.  10,  f.  4.  — Fleurs  toutes  rapprochées  en  un  seul 
épi  oblong , lobulé  et  penché  d’un  seul  côté.  Divisions  périgonales 
acuminées,  inucronées,  dépassant  la  capsule.  Filets  des  étamines  de 
moitié  plus  courts  que  les  anthères.  Style  à peu  près  austi  long  que 
l’ovaire.  Capsule  ovoïde , apiculée  et  surmontée  par  le  style  long- 
temps persistant.  Graines  inappcndiculées.  feuilles  linéaires,  étroites, 
canaliculées;  les  radicales  atteignant  environ  le  tiers  de  la  hauteur 
delà  tige,  poilues  seulement  à la  base.  Tige  de  1-2  décimètres , 
dressée.  Souche  cespiteuse. — Feuilles  plus  étroites  que  dans  les 
espèces  précédentes. 

llab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné;  Ilautes-IG  rénées  ; la  Dole  dans  le  Jura; 
montagnes  du  Vigan  < Martin 1 ; sommets  des  monts  Dores,  du  Cantal  et  de  la 
Lozere;  Corse,  monte  Rotondo  (Bernard),  -f  Juin-août. 
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ÏL.  pfdsformis  D C.  fl.  fr.  5,  p.  162  ; Dub.  bot.  479  ; Lois, 
gall.  1,  p.20 4;  Juncus  pediformis  Vill.  Dauph.  2,  L 6.  — Billot , 
?i°  1081  ! — Fleurs  rapprochées  en  un  épi  oblong,  parfois  bi-tri- 
lobulé,  penché  d’un  côté.  Divisions  périgonales  aiguës-mucronées  et 
égalant  la  capsule.  Filets  des  étamines  extrêmement  courts.  Style 
long.  Capsule  ovoïde  , un  peu  conique  et  apiculée  au  sommet. 
Graines  munies  au  sommet  d’un  petit  appendice.  Feuilles  linéaires 
un  peu  élargies,  hérissées  sur  les  bords  et  surtout  à la  base  de 
longs  poils  mous.  Tige  de  4-6  décimètres,  robuste.  Souche  grosse 
et  oblique.  — Cette  espèce,  par  ses  fleurs  en  épis,  n’a  de  rapport 
qu’avec  le  L.  spicata,  mais  elle  est  bien  plus  robuste,  et,  à cet 
égard  , elle  rappelle  le  L.  maxima. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné:  Hautes-Pyrénées,  Août. 

CYPÉRACÉES. 

(Cyperoideæ  Juss.  gen.  26.  ) (t) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  unisexuelles,  insérées  chacune  à l’ais- 
selle d’une  bractée  scarieuse  , et  formant  par  leur  réunion  des  épis 
ou  des  épillets  diversement  disposés;  écailles  florales  distiques  ou 
imbriquées  de  tous  côtés,  les  inférieures  quelquefois  stériles.  Péri- 
gone  nul,  ou  représenté  par  des  soies  hypogynes,  ou  par  un  disque 
membraneux  qui  tantôt  entoure  la  base  de  l’ovaire,  tantôt  (dans  le 
genre  Carex)  l’enveloppe  complètement,  s’accroît  avec  lui  et  forme 
un  utricule  qui  simule  un  péricarpe.  Etamines  5,  hypogynes,  libres; 
anthères  fixées  au  filet  par  leur  base,  introrses,  biloculaires , s’ou- 
vrant en  long,  tnucronées  au  sommet.  Un  style  divisé  en  2 ou  3 
stigmates.  Ovaire  unique,  libre,  uniloculaire  et  uniovulé.  Le  fruit 
est  un  akène  trigone  ou  comprimé  , indéhiscent.  Graine  non  adhé- 
rente au  péricarpe,  dressée,  à testa  mince;  albumen  épais,  farineux 
ou  charnu.  Embryon  très-petit,  placé  près  du  hile  et  en  dehors  de 
l’albumen;  radicule  tournée  vers  le  hile.  — Plantes  herbacées; 
gaînes  des  feuilles  à bords  soudés. 

Trib.  1.  CYPEREÆ  Koch,  syn.  848.  — Fleurs  hermaphrodites; 
écailles  florales  distiques. 

CYPERUS.  ( L.  gen.  66.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  multiflores  et  for- 
mant un  capitule  globuleux  ou  une  anthèle.  Ecailles  florales  nom- 
breuses, distiques , carénées,  toutes  conformes  ou  les  inférieures 
plus  grandes , toutes  florifères  ou  les  2-4  inférieures  seules  stériles. 
Style  filiforme,  caduc;  2-5  stigmates  glabres.  Disque  nul;  soies  hy- 
pogynes milles.  — Inflorescence  entourée  d’un  involucre  formé  de 
feuilles  inégales. 


( I)  Auctore  Godron. 


CYPÉRACfiES. 


5.18 


a.  Trois  stigmates;  akènes  triquètres. 

V.  i.oüCiis  L.  sp.  67  ; Desf.  atl.  1 , p.  45;  D C.  fl.  fr.  5, 
p.  145;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  423;  Gaud.  helv.  1, 
p.  511  ; Lois.  gall.  1 , p.  52;  I)ub.  bot.  485;  Guss.  syn.  1 , p.  47  ; 
Ledeb.  fl.  ross.  4,p.242;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  42. — le.  Jacq.  rar. 
tab.  297;  Rchb.  icon.  tab.  282,  t.  070.  Billot , exsicc.  n°  471  !; 
Rchb.  exsicc.  n°  1315!  — Epillets  sessiles  le  long  des  axes,  un  peu 
écartés,  linéaires,  aigus,  étroits,  un  peu  comprimés,  multiflores, 
formant  des  grappes  assez  lâches,  dressées;  les  centrales  simples  et 
moins  longuement  pédonculées;  les  extérieures  composées,  très- 
longuement  pédonculées,  à rameaux  capillaires,  dressés,  disposés  en 
ombelle  et  dépassant  le  glomérule  placé  au  milieu  d'eux;  tout  cet 
ensemble  formant  une  antlièle  décomposée  et  munie  à sa  base  d’un 
involucre  à 3-5  feuilles  inégales,  semblables  aux  feuilles  caulinaires, 
dressées  et  dépassant  de  beaucoup  l'inflorescence.  Ecailles  florales 
distiques,  oblongues,  obtuses,  souvent  muerouulées,  carénées, 
nerviées  sur  les  côtés  de  la  carène  , brunes  bordées  de  blanc  avec  la 
nervure  médiane  verte.  Stigmates  trois.  Akènes  très-petits,  noirâtres, 
oblongs-obovés  , triquètres  avec  les  angles  aigus.  Feuilles  d’un  vert 
gai,  très-longues,  plus  larges  que  dans  l’espèce  suivante,  linéaires, 
acuminées,  carénées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène.  Tiges 
dressées,  triquètres  dans  toute  leur  longueur.  Souche  épaisse,  écail- 
leuse, longuement  rampante,  sans  tubercules.  — Plante  de  8-12 
décimètres. 

llab.  Fossés,  prés  humides,  bords  des  eaux  ; commun  dans  la  région  médi- 
terranéenne, dans  l’ouest  de  la  France  depuis  Bayonne  jusqu’à  Fembouchure 
de  la  Seine  ; dans  la  vallée  de  la  Loire  et  dans  les  vallées  tributaires  ; dans  la 
vallée  du  Rhône  jusqu’à  Lyon,  de  l’Ardèche,  du  Gardon,  de  la  Garonne;  se 
trouve  aux  environs  de  Paris , à Gentilly,  Mennecy,  Nemours,  Dreux  et  dans 
la  Côte-d’Or  à Saulon,  à Premeaux.  'if  Juillet-août. 


C.  b%i>il$  Desf.  atl.  1 , p.  45,  tab.  7;  Rchb.  fl.  excurs.  I , 
p.  75;  Koch,  syn.  849;  Guss.  syn.  1 , p.  4 G;  Boiss.  voy.  Esp.  2, 
p.  627;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  58;  C.  brachystachys  Presl.  cyp.  et 
gram.  sic.  p.  15  ; C.  thermalis  Dumort.  fl.  belg.  p.  145. — le.  Rchb. 
icon.  tab.  285,  f.  671.  Rchb.  exsicc.  n°  713!;  Durieu,  exsicc.  ast. 
n°  9Q2  ! — Epillets  nombreux,  sessiles  le  long  des  axes,  rapprochés, 
linéaires,  aigus,  étroits,  un  peu  comprimés,  peu  allongés,  étalés, 
multiflores,  formant  des  grappes  compactes  , simples  ou  composées 
à 2 rameaux  très-courts  et  s'écartant  à angle  droit;  la  centrale 
presque  sessile,  les  autres  inégalement,  mais  non  longuement  pédon- 
culées, formant  toutes  par  leur  réunion  une  antlièle  décomposée  et 
pourvue  à sa  base  d’un  involucre  a 3-4  feuilles  semblables  aux 
feuilles  caulinaires  et  dont  deux  extrêmement  longues  sont  réfléchies. 
Ecailles  florales  distiques,  oblongues,  obtuses,  nautiques,  carénées, 
nerviées  sur  les  côtés  de  la  carène  , brunes  bordées  de  blanc  avec  la 
nervure  médiane  verte.  Stigmates  trois.  Akènes  de  moitié  plus 
courts  que  l’écaille,  bruns,  très-finement  ponctués,  oblongs-obovés, 
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triquètres  avec  les  angles  aigus.  Feuilles  d’un  vert  pille,  plus  courtes 
que  les  tiges,  étroites,  linéaires,  acuminées,  carénées,  rudes  sur  les 
bords  et  sur  la  carène.  Tiges  dressées,  triquètres  dans  toute  leur 
longueur.  Souche  épaisse,  écailleuse,  rampante,  sans  tubercules. — 
Plante  de  3-6  décimètres. 

Hab.  Lieux  humides;  assez  commun  à Narbonne  ( Delort ),  Argelès;  Corse, 
à Ajaccio  ( Parlatore).  'if  Juillet-août. 

C.  onwARSS  Targ.-Tozz.  in  mem.  delta  soc.  ital.  dell  scienze, 
tab.  13,  part.  2,  p.  358;  Savi , bot.  etrusc.  2,  p.  29;  Rchb.  fl.  ex- 
curs.  1 , p.  72  a;  Bertol.  fl.  ital.  \ , p.  267  ; Guss.  syn.  1 , p.  44;  C. 
rotundus  D C.  fl.  fr.  3,  p.  146;  l)ub.  bot.  485;  Lois,  g ail.  1, 
p.  32;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  36  ( non  L.  sp.  ed.  1 );  C.  esculentus 
Gouan,  fl.  monsp.  388;  Vill.  Dauph.  2,  p.  182  [an  L.?)  ; C.  radi- 
cosus  Sibth.  et  Sm.  fl.  græc.  prodr.  1,  p.  30;  C.  tetrastachys  Desf. 
atl.  1,  p.  45,  tab.  8. — le.  Rchb.  icon.  tab.  281,  f.  671  ; Sibth.  et 
Sm.  fl.  græc.  tab.  45.  Bourgeau , exsicc.  hisp.  nos  982  et  1539  ! — 
Epillets  nombreux,  sessiles  le  long  des  axes,  un  peu  écartés,  linéaires- 
lancéolés,  a?gus,  un  peu  comprimés,  étalés,  multillores,  formant 
des  grappes  simples,  ou  composées  à rameaux  étalés- dresses,  très- 
inégalement  pédonculés  et  formant  par  leur  réunion  une  anthèle 
décomposée  et  munie  à sa  base  d’un  involucre  à 5-5  feuilles  sem- 
blables aux  feuilles  eaulinaires,  étalées-dressées  et  beaucoup  plus 
longues  que  l’inflorescence.  Ecailles  florales  distiques,  oblongues, 
presque  aiguës  ou  superficiellement  échancrées  avec  un  très-court 
mucron,  carénées,  nerviées  sur  les  côtés  de  la  carène,  brunes  avec 
la  nervure  dorsale  verte.  Stigmates  trois,  allongés.  Akènes  fauves, 
obovés-elliptiques,  triquètres  avec  les  angles  aigus.  Feuilles  assez 
nombreuses,  un  peu  glauques  en  dessous,  linéaires,  longuement 
acuminées,  carénées,  égalant  presque  les  tiges.  Celles-ci  dressées, 
triquètres,  dans  toute  leur  longueur.  Souche  grêle,  brune,  longue- 
ment rampante,  stolonifère,  rameuse,  se  renflant  ç à et  là  en  tuber- 
cules ovoïdes,  noirâtres,  amers  au  goût,  un  peu  zonés  et  radi- 
cants.  — Plante  de  2-5  décimètres. 

Hab.  Pâturages  maritimes  ; Toulon,  Perpignan  ; Corse,  à Aléria,  Codé, 
Bastia,  if  Août-novembre. 

Obs.  Cette  plante  ne  peut  pas  être  le  C.  rolundus  L.,  qui  est  fondé  sur  l'es- 
pèce indienne  (hab.  in  Indid)  que  Rotlboll  a nommée  C.  hexastaehyon.  Dans 
son  Prodrome,  R.  Brown  dit  de  cette  plante:  C.  rotundus  fide  h erb.  Hermanni: 
nullum  enim  exemplar  possidebnt  IAnnœus  non  Sp.  plant,  prima  rire  edi  dit; 
posled  sub  hoc  nomme  speciem  à Zeylanicâ  v aidé  diversam  charactere  ub  illo 
dato  lumen  melius  concenientem  in  herbario  suo  posait.  Cette  dernière  espèce 
est  celle  de  Scbeuchzer  (C.  orientalis  rndice  olivari,  etc.),  dont  Targioni- 
Tozzetti  a fait  le  C.  olicaris.  Rœmer  et  Schultes  ont  donc  eu  tort  de  donner 
l’espece  européenne  sous  le  nom  de  C.  rotundus,  et  je  suis  de  l'avis  du  Codex 
linnœanns,  où  l’on  dit  : Patetex  tris  uniciim  iinnœano  nomine  salutandum  C. 
rotundum  esse  C . hexastaehyon  Roltb.  Qram.  2,  tab.  1 4,  /.  2,  etiamsi  Seheuchzeri 
syn.  hue.  non  pertineret.  IHslinguendi  recentiores  C.  officinalis  Nees,  (J.oli- 
varis  Targ.-Tozz. sed  L.  union  tantum  habuit  Zeijlanicum.  (Obs.  communiquée 
par  M.  Soyer-  Willemel.) 
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C.  ACRRUi  Ten.l  fl.  nap.  prodr.  p.  8 et  fl.  nap.  3,  p.  43,  tab. 
101  ; G us  8.  syn.  i,  p.  45;  Salis,  fl.  od.  but.  Zeit.  1833,  p.  470 
(non  Ilumb.  et  Bompl.);  C.  Tenorii  Presl.  fl.  sicul.  43  ; Bertol. 
fl.  ital.  I , p.  204;  C.  pallidus  Savi,  cat.  di  piante  egiz.  23.  — le. 
R ch  b . icon.  tab.  281,  f.  070.  — Epillets  nombreux,  sessiles  le 
long  des  axes,  Jinéaires-lancéolés,  comprimés,  étalés,  multiflores, 
formant  des  grappes,  les  unes  simples,  les  autres  composées  et  à 
rameaux  étalés-ascendants ; la  centrale  presque  sessile,  les  autres 
pour  la  plupart  assez  longuement  pédonculées  et  formant  par  leur 
réunion  une  an tlièle  décomposée,  munie  à sa  base  d’un  involucre 
de  3-5  feuilles  planes,  inégales  et  dont  une  ou  deux  dépassent  Pan- 
tlièle.  Ecailles  florales  lâchement  distiques,  oblongues,  presque  ré- 
tuses,  très-brièvement  mucronulées,  carénées,  multinerviées , d’une 
teinte  uniformément  fauve.  Stigmates  trois.  Akènes  olivâtres,  ellip- 
tiques, triq u êtres  avec  les  angles  aigus.  Feuilles  d’un  vert  gai,  li- 
néaires, acuminées,  pliées-carénées,  courbées  en  dehors,  plus  courtes 
que  les  tiges.  Celles-ci  dressées,  triquètres  dans  toute  leur  longueur. 
Souche  fibreuse,  émettant  des  radicelles  qui  se  terminent  par  des 
tubercules  subglobuleux , petits , amers , de  couleur ‘paie  et  sans 
zones.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilab.  Pâturages  maritimes;  Toulon;  Corse,  à Bastia,  Corté , Bonifacio. 
if  Août-octobre. 

C.  fdsccs  L.  sp.  G9  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  145;  Mert.  et  Koch, 
deutsch.  fl.  1 ,p.  421  ; Dub.  bot.  483;  Lois.  gall.  1,  p.  33;  Gaud. 
helv.  1,  p.  134  ; Anders.  cyp.  1,  tab.  1,  f.  2;  C.  glaber  Lapeyr . 
abr.  pyr.  23  (non  L.  nec  Vill.).  — /c.  fl.  dan.  tab.  179;  Rchb. 
icon.  f.  667.  Fries , herb.  norm.  12 ,n°  79!;  Schultz , exs.n0  1563!; 
Billot , exsicc.  n°  85!;  Rchb.  exsicc.  152  ! — Epillets  assez  nom- 
breux, sessiles,  étroitement  linéaires,  assez  courts,  comprimés,  multi- 
flores, formant  tantôt  une  anthèle  simpleou  composée  à 5-7  rayons  peu 
allongés  et  étalés,  tantôt  un  capitule;  involucre  à 3 feuilles  inégales, 
étalées  ou  réfléchies.  Ecailles  florales  distiques,  a la  fin  étalées, 
oblongues,  presque  aiguës , mucronulées,  carénées,  uninerviées , 
d’un  brun  noir  uniforme,  ou  vertes  sur  le  dos  et  brunes  sur  les  côtés 
(C.  virescens  Hoffm.  deutschl.  fl.  1,  p.  21).  Stigmates  trois.  Akènes 
blanchâtres,  ovoïdes-trigoues,  aigus  sur  les  angles,  plans  sur  les 
faces.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  carénées,  tantôt  plus  longues 
que  la  tige,  tantôt  plus  courtes.  Tiges  fasciculées,  dressées-étalées, 
triquètres  dans  toute  leur  longueur.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — 
Plante  de  1-3  décimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux  et  humides;  dans  presque  toute  la  France.  (î, Juillet- 
août. 

C.  HCHffiioiDEW  Griseb.  spic.  fl.  Rum.  et  Bith.  2,  p.  421  ; 
Schœnus  mucronatus  J,  sp.  63  ; Desf.  atl.  1,  p.  41  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  144;  Mert.  et  Koch,  deutschl . fl.  1,  p.  450;  Dub.  bot.  484; 
Lois.  gall.  1,  p.  32;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  247  ; Guss.  syn. 
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p 41  ; Salis , fl.  od.  bot.  Zeit.  1853,  p.  476;  Mariscus  mucronatus 
Presl , cyp.  et  gram.  sic.  p.  12;  Galilea  mucronata  Pari.  fl. 
palerm.  1,  p.  299  et  fl.  ital.  2,  p.  47.  — le.  Rchb.  icon.  f.  680. — 
Epillets  nombreux,  sessiles,  ovales-lancéolés,  ne  renfermant  que 
4-5  fleurs  fertiles,  réunis  en  plusieurs  glomérules  sessiles,  qui  par 
leur  réunion  forment  un  capitule  compacte , globuleux  et  muni  d’un 
invtducre  formé  de  5-4  feuilles  inégales,  très— étalées  et  beaucoup 
plus  longues  que  le  capitule.  Ecailles  florales  distiques,  ovales, 
brièvement  acuminées-mucronées,  carénées,  multinerviées , d’un 
brun  noir  à la  base,  jaunâtres  au  sommet  et  sur  les  bords  ; les  infé- 
rieures plus  grandes  que  les  supérieures.  Stigmates  trois.  Akènes 
olivâtres,  obovés,  triquètres,  obtus,  avec  2 faces  un  peu  convexes  et 
une  face  un  peu  concave.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  étroites,  un 
peu  épaisses,  linéaires,  canaliculées,  acuminées-mucronées,  cour- 
bées en  dehors,  dépassant  souvent  le  capitule.  Tiges  dressées,  mais 
à la  fin  un  peu  penchées  au  sommet,  arrondies , striées.  Souche 
brune,  grêle',  écailleuse,  longuement  rampante , non  tuberculeuse , 
émettant  des  stolons.  — Plante  de  2-5  décimètres. 

Hnb.  Sables  maritimes  des  bords  de  la  Méditerranée;  Cannes,  Grasse. 
Fréjus,  Toulon , Marseille,  Aigues-Mortes,  Montpellier,  Cette,  Agde,  Col- 
lioure,  etc.;  Corse,  à Bastia,  Balistra.  Juin-juillet. 

b.  Deux  stigmates  ; akènes  comprimés. 

C.  AIomti  L.  fil.  suppl.  102  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  146;  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  423  ; Guss.  pl.  rar.  16  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , 
p.  272;  Dub.  bot.  483;  Lois,  g ail.  1,  p.  32;  Gaud.  helv.  1,  ^.136; 
Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  240;  C.  glaber  Vill.  Dauph.  2,  p.  182  ( non 
L.  nec  Lapeyr.);  Pycreus  Monti  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  72.  — le. 
ffost,  gram.  austr.  4,  tab.  67;  Rchb.  icon.  f.  666.  Schultz , exsicc. 
n°  7 37 î ; Billot , exsicc.  n°  86  !;  Rchb.  exsicc.  n°  2311  ! — Epillets 
très-nombreux,  sessiles  Je  long  des  axes,  linéaires  ou  linéaires-lan- 
céolés,  étalés  à angle  droit,  comprimés,  multifloies,  formant  des 
grappes,  les  unes  simples  et  brièvement  pédonculées,  les  autres 
composées,  longuement  pédonculées  et  à rameaux  très-étalés,  for- 
mant par  leur  réunion  une  anthèle  décomposée , grande,  munie  à sa 
base  d’un  involucre  à 3-5  feuilles  planes,  inégales  et  dont  plusieurs 
sont  très-longues.  Ecailles  florales  lâchement  distiques,  ovales,  ob- 
tuses, mutiques,  carénées,  multinerviées , vertes  sur  la  carène  mais 
brunes  dans  le  reste  de  leur  étendue.  Stigmates  deux.  Akènes  bruns, 
faiblement  et  irrégulièrement  plissés  en  long , obovés,  comprimés, 
convexes  sur  les  deux  faces  et  obtus  sur  les  angles.  Feuilles  linéaires, 
aeuminées,  pliées-carénées,  ord1  aussi  longues  que  la  tige  ou  la  dé- 
passant. Tiges  dressées,  épaisses,  triquètres  dans  toute  leur  longueur. 
Souche  longuement  rampante,  stolonifère. — Plante  de  6-10  décim. 

•Hab.  Marais,  lieux  humides;  région  méditerranéenne,  à Fréjus,  Toulon, 
Arles,  Avignon,  Sylveréal  daus  le  Gard,  Montpellier  ; remonte  vers  le  nord 
jusqu’à  Villelte  d’Anthon  dans  l’Isère;  Grenoble,  Lyon;  dans  l’ouest  il  se 
trouve  à Bayonne,  Dax,  Saint-Sever,  Mont-de-Marsan  et  Peyeherades  dans 
les  Landes;  Blaye,  Lassourges  daus  la  Gironde,  if  Juillet-août. 
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C.  flave9€EH’§  L.  sp.  68;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  143;  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  i,  p.  420;  Dub.  bot.  485;  Lois.  (joli.  1 , p.  35; 
Gaud.  helv.  1,  p.  153;  Anders.  cyp.  p.  1,  tab.  1 , f.  1.  — le. 
Rchb.  icon.  f.  662-664.  Billot , exsicc.  n 180!;  Rchb.  exs.  n°  151  ! 
— Epillets  sessiles  le  longdes  axes,  1 i néai res-lancéolés,  étalés  à angle 
droit,  comprimés,  multiflores,  formant  tantôt  une  ont  hèle  simple 
à 5-5  raxons  peu  allongés,  tantôt  un  capitule  (anthèle  contractée); 
involucre  à 2-3  feuilles  inégales,  étalées  ou  réfléchies.  Ecailles  flo- 
rales distiques,  ovales,  obtuses,  appliquées,  carénées,  uninerviées , 
d’un  jaune  pâle.  Stigmates  deux.  Akènes  petits,  d’un  brun  noir, 
lenticulaires y arrondis  sur  les  bords.  Feuilles  plus  courtes  (pie  les 
tiges,  étroitement  linéaires,  longuement  acuminées,  canaliculées, 
carénées.  Tiges  fasciculées,  grêles,  dressées,  à peine  trigones.  Racine 
annuelle,  fibreuse.  — Hante  de  4-15  centimètres,  d’un  vert  pâle. 

Hab.  Lieux  humides  et  sablonneux  ; dans  presque  toute  la  France,  (ij  Juillet- 
août. 


C.  G i.oiios us  AU.  auct.  49  ; Bertol.  fl.  ilal.  1,  p.  256  ; Boxss. 
voy.  Esp.  2,  p.  626  ; Pari.  fl.  ilal.  2,  p.  24  ( non  Forsk.);  C.  fas- 
cicularis  I)  C.  fl . fr.  3,  p.  722  ; Dub.  bot.  483  ; Lois.  gall.  1 , p.  33 
( non  Lam.  nec  Desf.);  C.  vulgaris  Kunth,  enum.  2,  p.  4.  — le. 
Rchb.  icon.  tab.  665.  Rchb.  exsicc.  n°  2309!;  Bourg  eau,  exsicc. 
hisp.  n°  1540!  — Epillets  assez  nombreux,  sessiles,  linéaires-lan- 
céolés,  allongés,  comprimés,  multiflores,  réunis  en  capitule  globu- 
leux, solitaire,  terminal,  entouré  à sa  base  d’un  involucre  a 
3-5  feuilles  inégales,  très-étalées,  assez  longues  et  semblables  aux 
feuilles  caulinaires.  Ecailles  étroitement  imbriquées,  distiques, 
oblongues,  obtuses,  subémarginées,  mutiques,  carénées,  brunes  sur 
les  côtés,  mais  plus  pâles  aux  bords,  munies  de  5 nervures  vertes  et 
contiguës  dont  la  médiane  plus  saillante.  Stigmates  deux.  Akènes 
bruns,  opaques,  obovés,  très-comprimés,  convexessur  les  deux  faces, 
obtusiuscules  sur  les  bords.  Feuilles  étroites,  linéaires,  acuminées, 
pliées-carénées  ; les  supérieures  égalant  presque  la  tige  ou  la  dé- 
passant. Tiges  fasciculées,  dressées,  raides,  grêles,  triquèlres  dans 
dans  toute  leur  longueur.  Souche  courte,  horizontale.  — Plante  de 
1-3  décimètres. 

Hab.  Cannes,  les  bords  du  Var.  if  Juillet-octobre. 


C.  III8T.4CHT08  AU.  auct . p.  48,  tab.  2,  f.  5;  Pari.  fl.  ital.  2, 
p.  19;  C.  junci  for  mis  Cav.  icon.  3,  p.  2,  tab.  204,  f.  1;  Desf. 
atl.  1,  p.42,  tab.  7,  f.  1 ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  144  ; Dub.  bot.  484  ; 
Lois.  gall.  1 ,p.  53;  C.  mucronatus  Willd.  sp.  1,  p.  373;  Guss. 
pl.rar.  17;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  235;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  255 
(non  Rottb.).  — le.  Rchb.  icon.  f.  661.  Salzm.  hisp.  ting.  fasc.  1 ; 
Bourgeau,  exs.  hisp.  n°  983!  — Epillets  au  nombre  de  2 à 6,  ses- 
siles, oblongs,  quelquefois  courbés-ascendants , comprimés,  multi- 
flores, disposés  en  glomcrule  sessile,  paraissant  latéral  et  muni  de 
deux  bractées  subulées,  raides,  dont  l’une  courte  et  étalée,  l’autre 
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2-3  fois  plus  longue  que  les  épillets  et  semblant  être  le  prolonge- 
ment de  la  tige.  Ecailles  florales  distiques,  étroitement  appliquées, 
oblongues,  obtuses,  mucronulées,  carénées,  un  peu  striées , vertes 
à la  base  et  sur  la  carène,  d’un  brun  noir  sur  les  côtés.  Stigmates 
deux.  Akènes  blanchâtres,  ovales,  plans-convexes , avec  une  ligne 
saillante  longitudinale  sur  la  face  plane.  Feuilles  caulinaires  repré- 
sentées par  2 ou  5 gaines,  dont  la  supérieure  prolongée  en  un  limbe 
étroit,  linéaire,  caréné  sur  le  dos  et  canaliculé  sur  la  face  opposée. 
Tiges  dressées,  arrondies  à la  base  triquètre  au  sommet.  Souche 
rampante.  — Plante  de  2-4-  décimètres,  gazonnante,  d’un  vert  gai. 

Ilab.  Pont  du  Var  ( Duval ).  if  Juin -septembre. 

SCHŒNUS.  (L.  gen.  65.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  pauciflores  et  for- 
mant un  épi  ovale  et  dense.  Ecailles  fiora!es5-6,  distiques,  carénées; 
les  supérieures , et  quelquefois  la  supérieure  seule , fertiles  ; les  5-4 
inférieures  plus  petites  que  les  supérieures.  Style  filiforme,  caduc; 
trois  stigmates  pubescents.  Disque  nul;  soies  hypogynes  1 à 5 denli- 
culées.  — Inflorescence  entourée  de  deux  bractées.  Genre  bien 
distinct  du  précédent  par  son  port. 

Soi.  ferrugineijs  L.  sp.  64;  Vill.  Dauph.  2,  p.  186; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  451;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  142;  Dub. 
bot.  484;  Lois,  g ail.  1,  p.  52;  Bertol.  fl.  ital.  7 , p.  621;  Garni, 
helv.  1,  p.  102  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  49  ; Anders.  cyp.p.  2,  tab.  1 , 
f.  5;  Chœtophora  ferruginea  Rc/ib.  fl.  excurs.  1,  p.  74;  Ledeb. 
fl.  ross.  4,  p.  260.  — le.  Rchb.  icon.  f.  676;  fl.  dan.  tab.  2281. 
Fries , herb.  norm.  1,  n°  72!;  Schultz , exsicc.  n°  758!;  Rchb. 
exsicc.  n°  205  ! — Epillets  subgéminés , pauciflores,  oblongs,  un 
peu  comprimés,  luisants,  d’un  brun  noir  ; bractée  inférieure  lan- 
céolée , dressée , embrassante,  terminée  par  une  pointe  verte  et 
dressée  qui  ne  dépasse  pas  les  fleurs.  Ecailles  florales  lancéolées, 
aiguës,  presque  lisses  sur  sa  carène.  Akènes  très-petits,  d’un  fauve 
pâle,  lisses,  luisants,  ovoïdes-triquètres  avec  les  faces  convexes  et 
les  angles  saillants  et  obtus,  mucronés,  entourés  à la  base  par  5-5 
soies  rudes,  plus  longues  queux.  Feuilles  toutes  radicales,  un  peu 
plus  courtes  que  la  tige,  à limbe  fin,  raide,  subulé,  très-lisse,  à gaîne 
brune  et  pliée-carénée.  Tiges  nombreuses,  nues,  raides,  dressées, 
très-grêles,  lisses.  Souche  courte.  — Plante  de  1-5  décimètres,  plus 
grêle  que  la  suivante  dans  toutes  ses  parties. 

Hab.  Lieux  tourbeux  des  montagnes  ; chaîne  du  Jura  ; Voulaines  daus  la 
Côte-d'Or;  Alpes  du  Dauphiné,  Gap,  Grenoble,  'if  Mai-juin. 

Soi.  nbgrbcans  L.  sp.  64  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  142;  Dub.  bot. 
484  ; Lois,  g ail.  1 , p.  51  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  451  ; 
Gaud.  helv.  1,  p.  101  ; Salis , fl.  od.  bot.  Zeit.  1835,  p.  476; 
Anders.  cyp.p.  2,  tab.  1,  f.  4;  Chœtophora  nigricans  Kunth, 
enum.  2,  p.  325  ; Juncus  lithospermi  semine  Magnol , bot.  monsp. 
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145,  ic.  — le.  Larn.  illustr.  tab.  58,  f.  1 ; Rchb.  ieon.  tab.  679. 
Fries,  herb.  n.  4,  n°89!;  Schultz , exsicc.  n°  941  !;  Rchb.  exsiec. 
n°  204!;  Kralik , p/.  cors,  exsicc.  n°  821!  ; Billot , c.rs.  n°  1559  c/ 
6i.ç  et  ter! — Epillels  au  nombre  de  5-10,  paucillores,  lancéolés, 
aigus,  un  peu  comprimés,  luisants,  d’un  brun  noirâtre,  réunis  en 
capitule  serré  et  ovale  ; bractée  inférieure  lancéolée,  concave,  em- 
brassante, terminée  par  une  pointe  raide,  verte,  plus  longue  que 
le  capitule  et  obliquement  dressée.  Ecailles  florales  lancéolées, 
aiguës,  rudes  sur  la  carène.  Akènes  petits,  blancs,  lisses,  ovoïdes 
trigones  avec  les  faces  convexes  et  les  angles  saillants  et  obtus,  mu- 
cronés,  munis  à leur  base  de  1 à G soies  bypogynes  denticulées  et 
de  moitié  plus  courtes  qu'eux.  Feuilles  toutes  radicales,  plus 
courtes  que  la  tige,  à limbe  raide  subulé  plan-convexe,  à gaine  large, 
comprimée,  carénée  et  noirâtre.  Tiges  nombreuses,  nues,  raides, 
dressées,  arrondies,  lisses.  Souche  courte.  — Plante  de  5-5  déci- 
mètres, ces pi  te u se. 

Hab.  Commun  dans  les  sables  mar  itimes  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée 
et  aussi  sur  les  rivages  de  la  Corse;  çà  et  là  dans  les  marais  tourbeux  de 
l'intérieur  des  terres  ; monte  dans  les  hautes  Pjréuées  jusqu’au  lac  de  Lourde 
et  dans  les  Alpes  jusqu'à  Barcelonnette  ; parait  manquer  en  Auvergne.^ 
Mai-juiu. 

Trib.  2.  SCIKPEÆ  Koch , syn.  851.  — Fleurs  hermaphrodites  ; 
écailles  florales  imbriquées  de  tous  colés. 

CLADIUM.  (Pair.  Brown,  Jain.  1 1 L) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillcts  paucillores  et  for- 
mant une  anthèle  composée.  Ecailles  florales  5-G,  imbriquées  de 
tous  côtés;  les  5-4  inférieures  plus  petites  que  les  supérieures  et 
stériles.  Style  non  articulé,  mais  renflé  à la  base  et  formant  une 
sorte  de  coiffe  qui  embrasse  l'ovaire  et  y adhère;  2 ou  5 stigmates. 
Disque  nul;  soies  bypogynes  nulles. 

€.  N ariscls  R.  Brown,  prodr.  92;  Gaud.  helv.  1,  p.  GO; 
Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  255;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  55;  Anders.  cyp. 
p.  5,  tab.  1 , f.  5;  Schœnus  Mariscus  L.  sp.  62;  Sm.  brit.  1 , p.  45; 
Dub.  bot.  484;  Lois,  gall  1,  p.  51  ; Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1855, 
p.  476;  Cladium  germanicum  Schrad.  germ.  1,  p.  75,  tab.  5; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  560  ; Guss.  syn.  1 , p .41.  — le. 
Scheuchz.  agrost.  tab.  8,  f.  7-1 1 ; Engl.  bot.  tab.  950.  Fries,  herb. 
norm.  4,  n°  88!;  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  820!;  Endress,  unio 
itin.  1851  !;  Billot,  exsicc.  nu  1547!  — Epillets  bruns,  biflores, 
nombreux,  oblongs,  aigus,  agrégés,  disposés  en  anthèles  compo- 
sées terminales  et  axillaires,  souvent  géminées.  Ecailles  florales  au 
nombre  de  six  dans  chaque  épillet,  ovales.  Akènes  solitaires  au  som- 
met de  chaque  épillet,  ovoïdes,  apiculés,  d’un  brun  marron,  lui- 
sants, munis  d’un  bourrelet  circulaire  à la  base.  Feuilles  allongées, 
fermes,  linéaires,  carénées,  denticulées  et  tranchantes  aux  bords  et 
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sur  la  carène.  Tiges  robustes,  raides-dressées,  fistuleuses,  arron- 
dies, lisses,  noueuses  et  feuillées.  Souche  rampante,  ligneuse.  — 
Plante  de  1 mètre  et  quelquefois  davantage. 

llab.  Les  marais;  commun  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée,  de  l'Océan  et 
les  rivages  de  la  Corse;  vallée  du  Rhône  jusqu’à  Lyon;  Poligny,  Vaney  près 
d’Arbois  ; Saulon,  Limpré  et  Arcelot  dans  la  Côte-d’Or;  Strasbourg,  Wissern- 
bourg;  Ramberviller ; forêt  d’Argonne;  Reims;  environs  de  Paris;  Lille 
( Cussac );  vallée  de  la  Loire  et  vallées  tributaires;  Auvergne  où  il  est  devenu 
rare;  Auch,  etc.  Juillet-août. 

ERIOPIIORUM.  (L.  gen.  68.) 

Meurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  multiflores  et  for- 
mant par  leur  réunion  un  ou  plusieurs  capitules  sessiles  et  termi- 
naux ou  pédortculés  et  disposés  en  anlhèle  simple.  Ecailles  florales 
peu  nombreuses,  imbriquées  de  tous  côtés,  les  inférieures  stériles. 
Style  Hliforme,  non  articulé,  caduc  ; 5 et  plus  rarement  2 stigmates. 
Disque  nul;  soies  hypogynes  nombreuses , longuement  exsertes  après 
la  floraison  et  donnant  aux  capitules  une  chevelure  laineuse. 

a.  Un  seul  capitule  terminal. 

E.  alimaos  L.  sp.  77  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  153;  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1,  p.  452;  Bertol.  fl.  ital.  1 ,p.  517;  Dub.  bot.ASl', 
Lois,  g ail.  1,  p.  59;  Gaud.  helv.  1,  p.  J 26;  Pari.  fl.  ital . 2, 
p.  108;  Andersr  cyp.  p.  14,  tab.  2,  f.  35  [non  Vill.);  Linagrostù 
alpina  Scop.  carn.  1 , p.  48. — le.  Lam.  illustr.  tab.  58,  f.  3 ; Engl, 
bot.  tab.  511;  Scheuchz.  prodr.  tab.  8 (sin.).  Billot,  exs.  n°  866!; 
Schultz , exsicc.  n°  86!;  Rchb.  exsicc.  n°  930!  — Capitule  petit,  so- 
litaire, terminal,  pauciflore,  oblong,  dressé.  Ecailles  florales  peu 
nombreuses,  lancéolées,  obtuses,  fauves  avec  la  nervure  verte;  les 
deux  inférieures  stériles  un  peu  plus  grandes,  l’externe  brièvement 
et  obtusément  aristée.  Stigmates  trois,  rarement  deux.  Akènes  bruns, 
petits,  oblongs,  subtriquètres,  avec  une  face  plane,  et  les  deux  autres 
convexes  et  séparées  par  une  côte  saillante  ; laine  peu  abondante, 
flexueuse-crépue.  Feuilles  radicales  nulles,  les  caulinaires  inférieures 
réduites  à leur  gaine;  les  supérieures  prolongées  en  un  limbe  sétacé, 
rude,  caréné  et  canaliculé.  Tiges  fasciculées,  dressées,  très-grêlés, 
triquètres,  rudes  sur  les  angles.  Souche  rampante,  émettant  de 
courts  stolons  écailleux.  — Plante  de  1-2  décimètres,  gazonnante. 

tlab.  Lieux  tourbeux  des  montagnes;  Pontarlier,  lac  des  Rousses,  le  Re- 
culet,  Colliard  près  de  Nantua  (Bernard);  monts  Dores,  Pra-de-Bouc,  Ptomb- 
de-Canlal,  sources  de  l’Allagnon.  ^ Avril-mai. 

K.  Sobeuciikeesi  Efopp.  Taschenb.  p.  104  (1800);  Mert.  et 
Koch,  deutschl.  fl.  1 ,p.  454;  Gaud.  helv.  1 , p.  129:  Pcirl.  fl.  ital. 
1 , p.  1 10;  E.  capitatum  Host,  gram.  austr.  1,  p.  30,  t.  58  (1801); 
I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  152;  Dub.  bot.  487;  Lois.  gall.  1 , p.  58;  Bertol. 
fl.  ital.  1,  p.  516;  Anders.  cyp.  p.  13,  tab.  2,  f.  31  ; E.  alpinum 
Vill.  Dauph.  2,  p.  184  ( non  L.).  — le.  Scheuchz.  prodr.  tab.  7 
(i dextr .);  Engl.  bot.  tab.  2387.  Fries , herb . norm.  3,  n°6 8!;  Rchb. 
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ex s.  n°  421  ! — Capitule  solitaire,  terminal,  assez  gros,  multillore, 
subglobuleux , dressé,  compacte.  Ecailles  florales  lancéolées,  acu- 
minées,  aiguës,  noirâtres  avec  une  bordure  blanchâtre;  l’inférieure 
plus  grande  ij ne  les  autres  et  seule  stérile.  Stigmates  trois.  Akènes 
d’un  brun  verdâtre,  obovés-oblongs,  obtus,  atténués  à la  base,  sub- 
triquètres  avec  une  face  plane  et  les  deux  autres  convexes  et  sépa- 
rées par  une  côte  longitudinale;  laine  abondante,  soyeuse,  non  cré- 
pue. Feuilles  radicales  peu  nombreuses,  fasciculées,  linéaires-su- 
bulées,  un  peu  canaliculées,  glabres  , lisses  , plus  courtes  que  les 
tiges;  les  caulinaires  peu  nombreuses,  à limbe  court  ou  quelquefois 
nul.  Tiges  éparses,  dressées,  arrondies,  un  peu  épaisses  et  molles, 
striées,  lisses.  Soucbe  grêle  , longuement  rampante,  émettant  des 
stolons  jaunâtres  et  allongés.  — Plante  de  1-4  décimètres. 

Ilab.  Les  tourbières  des  Hautes-Alpes;  la  Pra  et  Revel  près  de  Grenoble, 
Lautarct,  Yillars-d'Arène  , Galibier,  col  de  Vars,  mont  Yizo,  lac  du  Lau- 
zonnier,  etc.  'if  Juillet-août. 

E.  vaginatum  L.  sp.  76;  Vill.  Dauph.  2,  p.  183;  DC.  /?.  fr. 
3,  p.  152;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  l,p.  455  ; Gaud.  helv.  1, 
p.  127;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  315;  Dub.  bot.  487;  Lois.gall.  1,  p. 
38  ; Anders.  cyp.  p.  15,  tab.  2,  f.  50;  Linagrostis  vaginata  Scop. 
carn.  1,  p.  47.  — le.  Engl.  bot.  tab.  875;  Scheuchz.  prodr.  tab. 
7 (sin.).  Schultz,  exsicc.n0  363!;  Bchb.  exs.  n°  1410!;  Billot,  exs. 
1 56 1 et  bis! — Capitule  solitaire,  terminal , mulliflore,  ovoïde,  dressé. 
Ecailles  florales  lancéolées  , acuminées,  vertes,  puis  noires  sur  le 
dos,  insensiblement  décolorées  et  blanchâtres  sur  les  bords.  Stig- 
mates trois.  Akènes  bruns,  oblongs-obovés,  subtriquètres,  arrondis 
et  obtusément  mucronés  au  sommet,  ayant  une  face  plane  et  les 
deux  autres  un  peu  convexes  et  séparées  par  une  côte  saillante  ; 
laine  abondante,  soyeuse,  non  crépue.  Feuilles  radicales  très-nom- 
breuses, raides,  dressées,  triquètres,  rudes  aux  bords,  plus  courtes 
que  la  tige  et  se  flétrissant  de  bonne  heure  ; les  caulinaires  petites, 
peu  nombreuses.  Tiges  dressées,  grêles,  obtusément  trigones.  Souche 
fibreuse.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

Ilab.  Les  tourbières;  commun  dans  la  chaîne  des  Vosges;  descend  dans  la 
plaine  d’Alsace  ef  en  Lorraine,  Haguenau,  Sehelsfadt,  Sarrebourg,  Bruyères; 
Aubin  (Carion);  ( haine  du  Jura  à Pontarlier  . Bélieu  , les  Rousses,  Colliard 
près  de  îSantua  (llernard);  commun  dans  les  montagnes  du  Forez,  les  monts 
Dores,  le  Cantal,  la  Lozère,  à l’Espérou  ; Paris,  forêt  de  Sénart , Saint-Léger  , 
Montfort-l’Amaury  ; Rouen,  Forges,  Sourdeval,  Jurques,  etc.;  le  Mans;  en- 
virons de  Nantes,  Blain,  Sucé;  Chaloché,  Pouancé  et  Landes  de  Seiches  dans 
Maine-et-Loire,  if  Avril-mai. 

b.  Plusieurs  capitules  disposes  en  anthé/e  simple. 

E.  gracile  Koch,  ap.  Roth,  cat.  bot.  2 , p.  259;  / ) C.  fl.  fr. 
3,  p.  132;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  J,  p.  456  ; Dub.  bol.  487; 
Lois.  gall.  1 , p.  38  ; Gaud.  helv.  1 , p.  152;  Bertol.  fl.  ital.  i , p. 
321  ; Pari.  fl.  ital.  2 , p.  111;  Anders.  cyp.  p.  12,  tab.  2,  f.  29  ; 
h.  tnquetrum  Jloppe,  Taschenb.  p.  106 \ Linagrostis  paniculata 
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p.  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  555.  — le.  Engl.  bot.  tab . 2402.  Schultz , 
exs.  176  !;  Rchb.  exs.  n°  422!;  Fries , /<er6.  norm.  14 ,w°  79! — Ca- 
pitules peu  nombreux  , plus  petits  que  dans  les  deux  espèces  sui- 
vantes, ovoïdes,  presque  dressés  même  au  moment  de  la  fructifica- 
tion, à pédoncules. très-inégaux  , rudes  et  brièvement  tomenteux  ; 
bractées  élargies  à la  base,  puis  subulées-triquèlres  , plus  courtes 
que  ranthèie.  Ecailles  florales  ovales,  vertes  et  maculées  de  brun  , 
trinerviées.  Stigmates  trois.  Akènes  jaunâtres,  oblongs,  triquètres  , 
arrondis  et  mutiques  au  sommet  ; laine  abondante,  soyeuse.  Feuilles 
raides,  dressées,  très-étroites,  triquètres  dans  toute  leur  longueur, 
se  desséchant  promptement.  Tiges  très-grêles,  dressées,  obtusément 
trigones,  peu  feui liées.  Souche  mince,  articulée,  longuement  ram- 
pante , poussant  quelquefois  des  stolons. — Plante  de  2-4  décim. 

Hab.  Marais  tourbeux;  Strasbourg,  Fluningue;  marais  des  vallées  des  Vosges; 
marais  de  la  Bisten,  bois  de  Woippy  près  de  Metz;  Saulieu  ; Autun  ; environs 
de  Paris,  Rambouillet,  Saint-Léger,  Montfort-l’Amaury  , Melun,  Moret,  Ne- 
mours, etc.;  Emmerin  près  de  Lille  (Cussac);  Forges-les-Eaux en  Normandie; 
le  Mans;  environs  de  Nantes,  à Naye,  la  Verrière,  Séverac  ; Angers,  Chau- 
mont, Combrée,  le  Louroux,  la  Breille , Juigné-sur-Loire , Saint-Augustin; 
Vendée,  fà  Saint-Florent-des-Bois,  marais  de  Billy  et  de  la  Bauduère  ( Pontar - 
lier);  lacs  des  monts  Dores,  Narse  d’Espinasse  (Lecoq  et  Lamotte );  Abun  et 
Vierzon  dans  la  Creuse;  montagnes  d’Aubrac;  mont  Genèvre,  etc.  if  Mai- 
juin. 


E,  augustifolium  Roth , fl.  germ.  2,  p.  63;  D C.  fl.  fr.  3, 
p.  131  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  455;  Dub.  bot.  487  ; 
Lois.  gall.  1,  p.  38  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  320;  Anders.  cyp.  p. 
12,  tab.  2,  f.  27  ; E.  polystachyon  a.  L.  fl.  suec.  17.  — - le.  Engl, 
bot.  tab.  564  ; Vaill.  bot.  tab.  16,  f.  1 , a.  Rchb.  exs.  n°  951  ! — 
Se  distingue:  l°de  l’espèce  précédente  par  ses  capitules  plus  grands 
et  plus  évidemment  penchés  au  moment  de  la  fructification  ; par 
ses  pédoncules  glabres;  2°  de  l’espèce  suivante  par  ses  feuilles  d’un 
vert  plus  foncé,  plus  raides,  luisantes,  plus  allongées,  canaliculées, 
plus  longuement  acuminées,  presque  lisses  sur  les  bords;  par  sa 
souche  rampante  et  émettant  des  stolons;  3°  de  toutes  les  deux  par 
ses  pédoncules  tout  à fait  lisses  ; par  ses  akènes  noirs,  acuminés  et 
aigus  au  sommet  ; par  sa  laine  plus  allongée  ; par  ses  tiges  presque 
arrondies. 

a.  genuinum.  Capitules  tous  longuement  pédonculés , si  ce  n’est 
le  capitule  central;  plante  de  6-8  décimètres. 

p.  congestum  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  456.  Capitules 
brièvement  pédonculés  ou  sessiles  ; plante  moins  élevée.  E.  Vail- 
lantii  Poit.  et  Turp.  fl.  par.  tab.  52  ; E . inteTmedium  Bcist.  in 
Desv.  journ.  bot.  5 , p.  1 9 ; D C.  fl.  fr.  6,  p.  298. 

y.  alpinum.  Gaud.  helv.  1 , p.  131.  Capitules  moins  nombreux  ; 
feuilles  caulinaires  presque  réduites  cà  un  acumen  tri quètre  ; plante 
de  2-3  décimètres.  E.  gracile  Sm.  engl.fl.  l,p.  69,  non  Koch. 


Hab.  Prairies  tourbeuses  ; assez  commun  dans  presque  toute  la  France; 
s’élève  presque  jusqu’au  sommet  des  Alpes,  des  Pyrénées,  des  Vosges,  etc. 
if  Avril-mai. 
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K.  mtifombm  Huppe , Tasehenb.  108;  Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1,  p.  454;  Loin.  gall.  1,  p.  58  ; Garni,  helv.  1,  p.  129; 
Pari.  fl.  ital.  2,  p.  115;  Anders.  cyp.  p.  12 , tab.  2,  f.  28  ; E.  po- 
lystachyon  3.  E.  fl.  mec.  p.  17;  E.  polystachyon  1)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  151  ; Dub.  bot.  487;  E.  pubescens  Sm.  etigl.  fl.  1,  p.  18(excl. 
syn.);  Ber  toi.  fl.  ital.  1,  p.  518  ; Linagrostis  paniculala  a.  Lam. 
fl.  fr.  5,  p.  555;  Carex  alopecuros  Lapeyr.  abr.  pyr.  suppl. 
141.  — le.  Lam.  illustr.  tab.  59,  f.  1;  Engl.  bot.  tab.  505.  Rchb. 
exs.  952  ! — Capitules  ordinairement  nombreux,  ovoïdes,  d’abord 
dressés,  puis  penchés  et  même  pendants  , disposés  en  an t hèle  , à 
pédoncules  très-inégaux,  simples  ou  quelquefois  un  peu  ruineux, 
très-rudes  au  toucher.  Ecailles  florales  lancéolées,  aiguës  ou  obtuses, 
d’abord  vertes , puis  noires,  uninerviées.  Stigmates  trois.  Akènes 
bruns,  oblongs-obovés,  Irigones,  arrondis  et  mutiques  au  sommet; 
laine  abondante,  soyeuse.  Feuilles  d’un  vert  pâle  , planes,  carénées, 
rudes  sur  les  bords;  les  supérieures  plus  courtes  que  leur  gaine; 
les  radicales  fasciculées.  Souche  courte , oblique , épaisse,  sans 
stolons.  — Plante  de  3-5  centimètres. 

Ilub.  Prairies  marécageuses,  dans  presque  toute  la  Frauce.  Avril-mai. 


FUIRENA.  (Rottl).  grain.  70,  tab.  19,  f.  3.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  multidores  et  for- 
mant une  anthèle.  Ecailles  florales  nombreuses,  imbriquées  de  Ions 
cotés,  conformes,  toutes  fertiles  et  arislées.  Style  Filiforme,  non 
articulé , non  renflé  a sa  base,  caduc;  2-5  stigmates.  Disque  mem- 
braneux, entier  ou  lobé;  soies  hypogynes  nulles. 


F.  pubescens  Kunth,  enum.  2,  p.  182;  Pari.  fl.  ital.  2, 
p.  10G;  Scirpus  pubescens  Lam.  illustr.  1,  p.  159  ; Desf.  atl.  1, 
p.  52,  tab.  10;  I)  C . fl.  fr.  G,  p.  301  ; Dub.  bot.  486;  Lois.  gall.  1 , 
p.  57;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  501;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1833, 
p.  476;  holepis pubescens  Bœm.  ctSchult.  syst.  2,  p.  118  ; Carex 
pubescens  Poir.  voy.  2,  p.  254;  Carex  Poiretii  Gmel.  syst.  1, 
p.  140.  — Kralik  , pl.  cors,  exsicc.  n°  823!;  Schullz , cxsicc. 
n°  1336  ! — Epillets  ovoïdes-oblongs,  inult i flores,  réunis  en  une 
anthèle  irrégulière;  celle-ci  tantôt  compacte  et  formée  de  2-3  glo- 
mérules  sessiles  renfermant  chacun  de  2 à 5 épillets,  tantôt  plus 
lâche,  à glomérules  inférieurs  plus  ou  moins  longuement  pédoncu- 
les, quelquefois  écartés  ou  réduits  à un  seul  épillet  ; l’anthèle  est 
munie  à la  base  de  2-5  bractées,  ordinairement  petites,  élargies  et 
ovales  à la  base,  prolongées  en  un  appendice  filiforme  ; l’inférieure 
quelquefois  un  peu  engainante  et  prolongée  en  un  limbe  foliacé  plus 
allongé.  Ecailles  florales  assez  grandes,  d’un  vert  grisâtre,  pubes- 
centes,  multinerviées,  ovales,  arrondies  au  sommet  prolongé  en  une 
arête  assez  longue  et  pubescente.  Stigmates  3,  pubescents.  Akènes 
blanchâtres,  petits,  atténués  aux  deux  extrémités,  ovoïdes,  triquètres 
avec  les  angles  saillants.  Feuilles  d'un  vert  pâle,  élégamment  striées 
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en  long  et  ponctuées,  planes,  carénées,  linéaires,  longuement  acu- 
minées,  engainantes,  la  supérieure  ciliée.  Tiges  dressées,  feuillées 
presque  jusqu’au  sommet,  triquètres  avec  les  angles  aigus,  pubes- 
centes  vers  le  haut,  Souche  rampante.  — Plante  de  2— 4 décimètres. 

Hab.  Rochers  humides  de  la  Corse;  enlre  Ajaccio  et  Bocognano.  ‘ty  Mai- 
juiD. 

SCIRPUS. (L.  gen.  67.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épi  si’mple,  ou  en  épi llets 
réunis  en  capitule  ou  en  anthèle.  Ecailles  florales  imbriquées  de  tous 
côtés,  presque  égales;  les  deux  inférieures  stériles.  Style  filiforme, 
non  articulé , non  renflé  ci  la  base , caduc;  2-5  stigmates.  Disque 
nul  ; soies  hypogvnes  6 ou  moins,  denticulées,  incluses. 

Scct.  I.  Epillets  disposés  en  une  aulhèle  composée  et  terminale  ; feuilles 

planes  et  molles. 

Sc.  §ylyaticij§  L.  sp.  75;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  158,  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  444  ; Dub.  bot.  487  ; Lois,  g ail.  1 , p.  57; 
Gaud.  helv.  J,  p.  1 19;  Anders.  cyp.  p.  5,  tab.  1,  f.  10.  — le. 
Lam.  illustr.  t.  58,  f.  2;  Rchb.  icon.  f.  751  ; Engl.  bot.  tab.  919. 
— Fpillets  petits,  d’un  vert  noirâtre,  ovoïdes,  multiflores,  presque 
tous  sessiles  et  agrégés,  disposés  en  anthèle  décomposée , terminale, 
grande  et  dont  les  rameaux  très-inégaux  sont  rameux,  trigones  et 
un  peu  rudes  ; bractées  foliacées,  planes,  carénées,  rudes  sur  les 
bords  et  sur  le  dos,  la  bractée  inférieure  dépassant  l’anthèle. 
Ecailles  florales  ovales,  obtuses , munies  d'une  nervure  dorsale  qui 
se  prolonge  en  un  court  mucron.  Stigmates  trois.  Akènes  très-petits, 
jaunâtres,  lisses,  obovés-trigones,  entourés  de  soies  droites  aculéo- 
lées  cà  rebours  dans  toute  leur  longueur  et  à peine  plus  longues 
qu’eux.  Feuilles  d’un  vert  gai,  très-allongées,  linéaires-Iancéolées, 
planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords,  engainantes  à la  base.  Tige 
solitaire,  toujours  dressée  même  après  la  floraison,  trigone,  lisse, 
fistuleuse.  Souche  épaisse,  rampante.  — Plante  de  8-12  décim. 

Hab.  Commun  dans  les  lieux  humides.  ^ Juiu-juillel. 

Sc.  rasêicahs  Schkuhr.  inNst.  ann.  4,  p.  48,  tab.  1 ; Schrad. 
germ.  î,/>.  147  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  445  ; Godr.  fl. 
lorr.  5,  p.  92;  Kunth , enum.  2,  p . 171  ; Ledeb.  fl.  ross.  4, 
p.  250;  Sc.  sylvaticus  p.  radicans  Vahl , enum.  2,  p.  272.  — 
Je.  Host.  gram.  austr.  4,  tab.  69;  Rchb.  icon.  f.  752.  Schultz , 
exsicc.  n°  175  !;  Rchb.  exsicc.  n°  542  ! — Se  distingue  de  l’espèce 
précédente  par  les  caractères  suivants  : épillets  un  peu  plus  longs, 
plus  aigus,  tous  portés  sur  des  pédicelles  du  double  plus  longs  qu’eux, 
si  ce  n’est  l’épillet  central  de  chaque  rameau  qui  est  sessile  ; écailles 
florales  non  mucronées , à nervure  dorsale  n atteignant  pas  le  som- 
met ; akènes  entourés  de  soies  trois  fois  plus  longues,  lisses  et  tor- 
tillées ; tiges  naissant  plusieurs  du  même  point  de  la  souche;  les 
tiges  non  florifères  s’allongeant  beaucoup  après  la  floraison,  se  cour- 
TOM.  III.  24 
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b a nt  sur  la  terre , y prenant  racine  et  poussant  de  nouveaux  fais- 
ceaux de  feuilles,  du  milieu  desquelles  naissent  de  nouvelles  tiges 
l’année  suivante. 

tlnb.  Prairies  marécageuses,  fossés,  tourbières  et  étangs  aux  environs  de 
Bitche  et  de  Haspelscheidt  ( Schultz ).  '*f  Juillet-août. 

Sc.  HIk  iiii  uvi  ^ L.  sp.  76  ; Gouan , illustr.  p.  5;  Schrad. 
germ.  1 , p.  147  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  1 41  ; Mert.  et  Koch,  deutsch.  fl. 
1 , p.  446  ; Dub.  bot.  486  ; Lois.  gall.  1,  p.  37  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , 
p.  303;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  103;  Jsolepis  Micheliana  Rœm.  et 
Schult.syst.  2,  p.  114;  Fimbristylis  Micheliana  Jichb.  fl.  exs.  1, 
p.  73.  — Je.  JJost,  gram.  austr.  3,  tab.  69  ; Rchb.  icon.  f.  729. 
Schultz,  exsicc.  n°  338  !;  Billot,  exsicc.  n°  865!;  Rchb.  exs.  1610! 
— Epillels  blanchâtres,  ovoïdes,  obtus,  formant  3-10  glomérules 
sessiles , réunis  en  une  anthèle  terminale  très-compacte , subglobu- 
leuse; bractées  foliacées,  inégales,  allongées,  planes,  molles,  li- 
néaires, longuement  acuminées-subulées.  Ecailles  florales  oblon- 
gues,  pliées  en  long,  carénées,  mucronées,  trinerviées.  Stigmates 
deux,  plus  rarement  trois.  Akènes  très-petits,  fauves,  presque  lisses, 
elliptiques  , obtusément  trigones,  mucronés,  dépourvus  de  soies  à 
leur  base.  Feuilles  caulinaires  planes,  molles,  linéaires,  acuminées- 
subulées.  Tiges  simples,  fasciculées,  diffuses,  trigones.  Kacine  an- 
nuelle, fibreuse.  — Plante  de  3 à 18  centimètres. 

Ilab.  Lieux  humides,  bords  des  rivières;  assez  commun  dans  les  iles  et  sur 
les  rives  de  la  Loire  depuis  Üecize  jusqu’à  son  embouchure;  sables  du  Cher 
à Saint-Florent;  Saint-Didier  dans  Saône-et-Loire  (Canon);  environs  de 
Dijon,  à Arnay,  Boncourt,  étangs  de  Citeaux;  bords  de  la  Saône  à Mâcon,  à 
Lyon;  dans  les  Landes,  à Dax,  Peyrehorade,  Mont-de-Marsan.  (\j  Juillet-août. 

Sc.  ntitiTiniN  L.  sp.  74;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  137;  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  443  ; Dub.  bot.  487  ; Lois.  gall.  1 , p.  37; 
Gaud.  helv.  1,  p.  120  ; Anders.  cyp.  p.  5,  tab.  1 , f.  11  ; Sc.  tube- 
rosus  Desf.  atl.  1,  p.  50  ; Sc.  macrostachys  Willd.  enum.  hort. 
berol.  1,  p.  78.  — Je.  Rchb.  icon.  f.  726  à 728.  Schultz,  exsicc. 
540!  — Epillels  bruns,  ovoïdes  ou  oblongs,  multiflores,  agrégés, 
disposés  en  anthèle  composée,  terminale,  un  peu  inclinée,  dont  les 
rameaux  très-inégaux  toujours  simples  trigones  et  lisses  sont  quel- 
quefois si  courts  que  les  épillets  semblent  former  un  capitule  (Sc. 
compactas  Krock.sil.  1,  tab.  15);  bractées  foliacées,  planes,  caré- 
nées, beaucoup  plus  longues  que  Panlhèle ; la  bractée  inférieure 
presque  dressée.  Ecailles  florales  glabres  ou  brièvement  pubes- 
centes,  ovales,  bifides  au  sommet,  à lobes  aigus,  dentés,  séparés 
par  un  mucron  rude  et  assez  long.  Akènes  bruns  et  luisants,  fine- 
ment ponctués,  largement  obovés,  entourés  à leur  base  de  soies 
hvpogynes  aculéolées  à rebours  et  plus  courtes  qu’eux.  Feuilles 
très-allongées,  planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords.  Tiges  fascicu- 
lées, dressées,  triquètres,  souvent  un  peu  rudes  au  sommet.  Souche 
longuement  rampante,  renflée  çà  et  là  en  tubercules.  — Plante  de 
8-12  décimètres. 
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a .genuinus.  Trois  stigmates;  akènes  trigones,  plans  sur  une 
face. 

P.  digynus  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  91 . Deux  stigmates  ; akènes  com- 
primés, convexes  sur  les  deux  faces;  épillets  ordinairement  rappro- 
chés en  capitule  compacte.  Rchb.  exsicc.  n°  1506! 

Ilab.  Commun  dans  les  marais  des  bords  de  la  mer  et  aussi  dans  l’intérieur 
des  terres,  dans  les  fossés  et  le  long  des  rivières.  La  var.  [3.  été  trouvée  dans 
les  champs  inondés  pendant  l’hiver  aux  environs  de  Nancy,  ‘if  Juillet-août. 

Sect.  2.  — Epillets  distiques,  disposés  en  une  grappe  spiciforme  comprimée; 

feuilles  planes  et  molles. 

Sc.  coMPRESSiJi  Pers.  syn.  1 , p.  66  ; Mert.  et  Koch , deutsch. 
fl.  1 , p.  446  ; Sc.  caricis  Retz,  prodr.  16  ; RC.  fl.  fr.  3,  p.  137  ; 
Sc.  caricinus  Schrad.  yerm.  1 , p.  132;  Lois.  gall.  1,  p.  55; 
Schœnus  compressus  L . sp.  65;  Poil.  pal.  1 , p.  35,  tab.  1,  f.  2 ; 
Dub.  bot.  484  ; Blismus  compressus  Panz.  in  Link , hort.  ber.  1 , 
p.  278. — le.  Engl.  bot.  tab.  791.  Schullz , exsicc.  n°  740!;  Rchb. 
exsicc.  n°  2512  ! — Epillets  d’un  brun  verdâtre,  distiques,  oblongs, 
multiflores,  sessiles,  réunis  en  grappe  spiciforme,  comprimée  et 
assez  serrée  ; bractée  inférieure  ovale  à la  base , scarieuse  et  brune 
sur  les  bords,  terminée  par  un  limbe  foliacé,  rude,  trigone  au  som- 
met, dépassant  ordinairement  l’inflorescence.  Ecailles  florales  lan- 
céolées. Stigmates  deux.  Akènes  brunâtres,  ovales,  comprimés,  munis 
à leur  base  de  soies  hypogynes  aculéolées  à rebours.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  linéaires,  acuminées,  planes,  un  peu  rudes  sur  les  bords. 
Tiges  dressées,  arrondies  à la  base,  mais  un  peu  anguleuses  sous 
l’épi,  lisses.  Souche  rampante,  stolonifère. — Plante  de  1-2  déci- 
mètres. 

Hab.  Prairies  humides,  dans  presque  toute  la  France,  if  Juillet-août. 

Sect.  5.—  Epillets  disposés  en  une  anthèle  paraissant  latérale  ou  en  un  glo- 
mérule  peu  fourni  et  incliné  sur  le  côté;  feuilles  nulles  ou  courtes  et  triquè- 
fres-canaliculées. 


a.  Eraillés  florales  non  plissées  en  long. 

Sc.  Holosciiœucs  L.  sp.  72;  Desf.  atl.  1 , p.  49;  D C.  fl. 
fr.  5 ,p.  140;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.\,p.  441  ; Dub.  bot.  486; 
Lois.  gai.  1 , p.  36;  Gaud.  helv.  1 , p.  115;  Rertol.  fl.  ital.  1 , 
p.  282;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1833,  p.  476;  Pari.  fl.  ital.  2, 
p.  95;  Isolepis  Holoschœnus  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  115.  — le. 
Engl.  bot.  tab.  1612.  Billot,  exsicc.  n°  1085!;  Rchb.  exsicc.  1210! 
— Epillets  nombreux,  ovales,  obtus,  réunis  en  capitules  globuleux 
très-compactes  sessiles  ou  pédonculés  et  dont  l’ensemble  forme  une 
anthèle  simple  ou  composée,  placée  latéralement,  munie  à sa  base 
d’une  ou  de  deux  brafctées  inégales,  raides,  canaliculées  à leur  base, 
subulée  au  sommeMet  dont  la  plus  grande  est  dressée  ou  quelquefois 
étalée  horizontalement.  Ecailles  florales  obovées,  carénées,  tronquées 
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et  mucronulées  au  sommet,  brunes,  rudes-hispidules  sur  le  dos, 
ciliées  sur  les  bords.  Anthères  terminées  par  un  mucron  cilié-den- 
ticulé.  Stigmates  3,  plus  rarement  2.  Akènes  très-petits,  noirâtres, 
très-finement  ponctués,  orbiculaires-triquètres  avec  un  angle  obtus, 
mucronulés,  dépourvus  de  soies  hypogynes  à leur  base.  Tiges  iasci- 
culées , dressées,  raides,  arrondies , finement  striées,  munies  a leur 
base  de  2-3  gaines  qui  se  fendent  latéralement  en  réseau  et  se  ter- 
minent presque  toutes  par  un  limbe  court,  raide,  triquetie.  Souche 
épaisse,  rampante.—  Plante  de  5-12  décimètres,  cespiteuse,  très- 
polymorphe. 

a.  genuinus.  Anthèle  composée,  à capitules  gros,  pédoncules; 
plante  robuste.  Holoschœnus  vulgaris  Link>  hort.  ber.  1,  p.  203. 

ri.  australis  Koch , syn.  857.  Anthèle  simple  , à capitules  peu 
nombreux  , petits,  de  la  grosseur  d un  pois , l un  sessile,  les  autres 
pédonculés.  Sc.  australis  L.  syst.  p.  85. 

y.  romanus  Koch , l.  c.  Capitule  gros,  sessile,  souvent  solitude, 
quelquefois  accompagné  d’un  ou  de  deux  autres  capitules  plus  petits 
et  pédonculés.  Sc.  romanus  L.  sp.  72. 

Ilab.  Lieux  humides;  commun  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  , d où  elle 
remonte  la  vallée  du  Rhône  jusqu  a Moutélimart  et  les  vallées  des  Alpes  jusqu  à 
Gap  et  Grenoble;  les  vallées  des  P>  rénées  orientales  jusqu'à  Olelte;  rivages 
de  la  Corse;  commun  dans  la  vallée  de  la  Garonne,  dans  les  Landes,  la  Gironde, 
et  se  retrouve  le  long  des  cotes  de  1 Océan  jusqu  à 1 embouchure  d<  la  Loiie. 
if  Juillet-août. 

Sc.  LACiSTRii  L.  sp.  72;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  130;  Dub.  bot. 
486;  Lois.  gall.  1,  p.  56  ; Anders.  cyp.  p . 6,  tab.  1,  f.  12  et  13. 
— ïc.  Engl',  bot.  tab.  2321  ; Rchb.  icon.  f.  722  et  725.  — Epillets 
nombreux,  ovoïdes-oblongs,  multiflores,  agrégés,  disposés  en  an- 
thèle composée , placée  latéralement,  et  dont  les  rameaux  très-iné- 
gaux sont  quelquefois  si  courts  que  les  épillets  semblent  former  un 
capitule;  bractée  inférieure  subulée-canaliculée , égalant  1 anthèle 
ou  un  peu  plus  longue,  dressée  et  paraissant  être  le  prolongement 
de  la  tige.  Ecailles  florales  brunes,  ovales,  émarginées,  mucronées, 
carénées,  scarieuses  et  frangées  sur  les  bords,  quelquefois  couvertes 
sur  le  dos  de  petits  points  saillants  purpurins.  Anthères  terminées  par 
un  mucron  obtus , tantôt  glabre  , tantôt  papilleux.  Akènes  jaunâtres, 
lisses,  largement obovés,  entourés  à leur  base  de  soies  hypogynes  aeu- 
léolées  à rebours  et  plus  longues  qu’eux.  Tiges  solitaires,  dressées, 
spongieuses,  arrondies , insensiblement  atténuées  au  sommet,  à 
peine  striées,  munies  à leur  base  de  2-5  gaines  rougeâtres;  les  gaines 
intérieures  squamiformes , la  supérieure  prolongée  en  une  feuille 
courte,  subulée,  caualiculee  et  rude  au  toucher.  Souche  épaisse,  lon- 
guement rampante.  — Plante  de  1-3  mètres. 

a.  genuinus.  Trois  stigmates;  akènes  trig^jt  ; plante  robuste, 
d’un  vert  foncé,  croissant  dans  l’eau.  Rchb.  eJKc.  n°  541  ! 

p.  digynus  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  90.  Deux  striâtes;  akènes  plus 
petits,  plans  en  dessus,  convexes  en  dessous , non  trigones ; plante 
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moins  élevée,  d’un  verl  glauque,  croissant  dans  les  lieux  inondés 
pendant  l’hiver.  Sc.  Tabernœmontani  Gmel.  bad.  1 , p.  101  ; Koch  ! 
syn.  p.  855.  Schultz,  eæsicc.  n°  172  ! ; Rclib.  eœsicc.  n°  537  ! 

Hab.  Commun  dans  les  lienx  marécageux  de  toute  la  France.  La  var.  (3.  çà  et 
l i et  monte  dans  les  Alpes  jusqu’à  mont  Dauphin,  où  le  type  de  l’espèce  est 
très-rare.  'if  Juin-juillet. 

Obs.  Le  Scirpus  Tabernœmontani  est  une  forme  qui  se  rencontre  principale- 
ment dans  les  lieux  inondés  pendant  l’hiver  et  dans  les  montagnes  élevées.  Aucun 
des  caractères  par  lesquels  on  a voulu  le  distinguer  du  Sc.  lacastris  n’est 
constant  : ses  écailles  florales  sont  quelquefois  lisses  et  non  ponctuées;  ses  an- 
thères papilleuses  au  sommet.  Le  nombre  des  stigmates  et  la  forme  des  akènes, 
qui  eu  est  la  conséquence,  sembleraient  des  signes  distinctifs  plus  saillants,  si 
on  ne  trouvait  pas  souvent  dans  le  même  épillet  du  Sc.  lacastris  quelques  fleurs 
à 2 stigmates,  et  quelques  fleurs  à 5 stigmates  daus  le  Sc.  Tabernœmontani.  Cette 
variation  dans  le  nombre  des  stigmates  n’est  pas  particulière  à cette  espèce;  l’un 
de  nous  l’a  également  signalée  (fl.  lorr.  5,  p.  91  ) dans  le  Sc.  maritimus  ; elle 
se  montre  aussi  dans  les  Sc.  Holoschœnus  et  Michelianus.  Le  genre  Polijgonum 
offre  du  reste  des  faits  absolument  identiques. 

Sc.  Ihi’Aus  Hoppc,  ap.  Sturms  deutsch.  fl.  heft.  36  ; Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  435;  Sc.  trigonus  Nolte , nov.  1 , p.  9 
(non  Roth);  Sc.  carinatus  Sm.  Engl.  bot.  tcib.  2983;  Lloyd,  fl. 
Loire-Inf.  276;  Anders.  cyp.  p.  7,  t.  1,  f.  14;  Heleogiton  trigonum 
Rchb.  fl.  exc.  1 , p.  77.  — le  Rclib.  icon.  f.  724.  Fries,  herb. 
nom.  12,  n°  81  !;  Schultz,  eœsicc.  173!;  Martin,  exsicc.  lugd. 
1851  ! — Epiilets  nombreux,  ovoïdes,  multiflores,  étroitement  agglo- 
mérés, formant  une  anthèle  composée  dont  les  glomérules  sont 
sessiles  ou  pédonculés,  placée  latéralement  et  munie  à sa  base  de 
trois  bractées  vertes,  subulées-canaliculées,  très-inégales,  l’inférieure 
égalant  ou  dépassant  l’antbèle,  raide,  dressée  et  paraissant  être  le 
prolongement  de  la  tige.  Ecailles  florales  concaves , lisses,  ovales- 
orbiculaires , échancrées  au  sommet  à lobes  subaigus,  mucronées, 
brièvement  flm briées— ci  1 iées,  fauves,  plus  pâles  aux  bords  et  à ner- 
vure dorsale  verte.  Anthères  brièvement  et  obtusément  mucronées , 
nues  au  sommet.  Stigmates  deux.  Akènes  bruns,  luisants , lisses , 
obovés,  plans-convexes , mucronulés,  munis  à leur  base  de  soies 
hérissées  à rebours  et  les  égalant.  Tiges  éparses,  dressées,  spon- 
gieuses, épaissies  et  arrondies  à la  base,  anguleuses  dans  leur  moitié 
supérieure  avec  les  angles  obtus,  deux  faces  convexes  et  la  troisième 
plane,  munies  à leur  partie  inférieure  de  2-3  gaines,  à limbe  her- 
bacé subulé-eanaliculé,  plus  ou  moins  long.  Souche  rampante. — 
Plante  de  1 mètre  et  plus,  d’un  vert  gai. 

llab.  Bords  des  eaux  ; Strasbourg.  Benfeld,  Rhinau;  Lyon  ; bords  de  la  Loire 
au-dessous  de  Nantes,  if  Juin-juillet. 

$.  tre^ieter  L.  niant.  29  ( non  auct.  gall.);  Sc.  littoralis 
Schrad.  fl.  germ.  1,  p.  142,  tab.  5,  f.  7 ; D C.  fl.  fr.  6,  p.  300; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  436;  Dub.  bot.  486  ; Lois.  gall. 

1 , p.  36  ; Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1833,  p.  476  ; Rertol.  fl.  ital.  1 , 
p.  294;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  91  ; Sc.  fimbrisetus  Delile,  descr.  de 
l3 Egypte , p.  155,  t.  7,  f.  1 ; Heleogiton  littorale  Rchb . fl.  exs.  1, 
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V-  /8.  — le.  1 ichb.  icon.  f.  725.  — Epillets  nombreux,  ovoïdes- 
oblongs,  mu  J t itlores , solitaires,  la  plupart  pédicellés , formant  une 
anlhèle  composée,  lâche,  presque  dressée,  munie  à sa  base  de  trois 
bractées  vertes,  triquètres,  très-inégales,  l’inférieure  égalant  ou 
dépassant  l’anthèle,  raide,  dressée  et  paraissant  être  le  prolongement 
de  la  tige.  Ecailles  florales  concaves,  lisses,  suborbiculaires,  super- 
ficiellement échancrées  à lobes  arrondis , mucronées,  non  ciliées, 
mais  presque  denticulées  au  sommet,  brunes  avec  les  bords  pâles. 
Anthères  terminées  par  un  mucron  obtus  et  cilié.  Stigmates  deux. 
Akènes  bruns,  luisants,  lisses,  obovés,  plans-convexes,  inucronulés, 
munis  a leur  base  de  4 écailles  hypogynes  linéaires  et  bordées  vers 
leur  sommet  de  petits  poils  dressés  disposés  en  pinceau.  Tiges 
simples,  dressées,  épaissies  a la  base,  entièrement  trigones  avec  les 
angles  subaigus  et  les  faces  planes , munies  dans  le  bas  de  gaines  à 
limbe  court  et  triquètre.  Souche  rampante. — Plante  de  10  à 1 3 
décimètres. 

Ilab.  Marais  des  côtes  de  la  Méditerranée;  Narbonne,  Celle,  Montpellier, 
Aigues-Mortes,  Hyères;  Corse,  à Bonifacio.  if  Juin-juillet. 

Obs.  Le  Sc.  triqueter  des  auteurs  modernes  n’est  pas  la  plante  que  Linné  a 
désignée  sous  ce  nom  dans  le  Mantissa  prima;  celle-ci  est  propre  à l’Europe 
méridionale  el  surtout  à la  région  maritime  et  Linné  l’a  parfaitement  distinguée 
par  ces  mots:  rulmus  triqueter  angulis  planis , nec  exravntis , caractères  qui 
s appliquent  parfaitement  à la  plante,  décrite  depuis  par  Schrader  sous  le  nom 
de  Se.  littoratis,  mais  qui  ne  conviennent  pas  du  tout  à l’espèce  suivante,  a 
laquelle  nous  nous  trouvons  contraints  d'imposer  un  nom  nouveau. 

Sc.  Pollichii  Godr.  et  Gren.;  Sc.  triqueter  I)C.  fl.  fr.  3, 
p.  136;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  43G  ; Dub.  bot.  486; 
Lois,  g ail.  1 , p.  36;  Gaud.  helv.  1 , p.  123;  Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  292  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  92  ; Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  248;  Anders. 
cyp.  p.  7 , tab.  I , f.  15  ( non  L.  ) ; Sc.  mucronatus  Poil.  pal.  1 , 
p.  44  (non  L.);  Jfeleogiton  triquetrum  Rchb.  fl.  exsc.  1,  p.  77.  — 
le.  Engl.  bot.  tab.  1694.  Fries,  herb.  norm.  12,  n°82!;  Schultz, 
exs.  n°  174!;  Billot,  exs.  n°  1083  ! — Epillets  nombreux,  ovoïdes, 
multiflores*  étroitement  agglomérés,  formant  une  a nthèle composée 
dont  les  glomérules  sont  sessiles  ou  pédonculés,  placée  latéralement 
et  munie  à sa  base  de  deux  bractées  vertes,  très-inégales,  triquètres, 
l’inférieure  longue  de  3-10  centimètres  et  dépassant  l’anthèle , tou- 
jours dressée  et  paraissant  être  le  prolongement  de  la  tige.  Ecailles 
florales  concaves,  lisses,  obovées,  échancrées  à lobes  obtus,  mucro- 
nées,  brièvement  fimbriées-ciliées , fauves,  bordées  de  blanc  et  à 
nervure  dorsale  verte.  Anthères  brièvement  et  obtusêment  mucronées. 
Stigmates  deux.  Akènes  fauves,  luisants,  lisses,  obovés,  plans-con- 
vexes, mucronulés,  munis  à leur  base  de  3-5  soies  hypogynes  héris- 
sées à rebours  et  plus  courtes  qu’eux.  Tiges  éparses,  dressées,  tri- 
quètres dans  toute  leur  longueur  avec  les  angles  aigus,  deux' faces 
planes  et  la  troisième  correspondant  à l’anthèle  faiblement  canali- 
culée;  la  partie  inférieure  de  la  tige  munie  de  2-3  gaines,  dont  les 
inférieures  aphylles  et  la  supérieure  prolongée  en  un  limbe  court, 
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triquètre  , acuminé.  Souche  jaunâtre,  longuement  rampante. — 
Plante  de  5-10  décimètres. 

Hab.  Les  marais;  îles  du  Rhin  près  de  Strasbourg,  Rhinau,  Benfeld,  Ger- 
theim,  Neufbrisach  ; Mâcon  ; Lyon  ; Grenoble;  Avignon  ; marais  de  St-Louis  et 
canal  de  la  Bridaire  dans  la  Charente-Inférieure;  très-commun  sur  les  bords 
et  dans  les  îles  de  la  Loire  au-dessous  de  Nantes;  Caen,  Rouen,  Bayeux. 
Juillet-août. 
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Sc.  Kotbii  Hoppe  in  Sturm.  deutschl.  fl.  heft.  56  ,t.  4 (1814); 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  457  ; Gaud.  helv.  1,  p.  124;  Sc. 
tenuifolius  D C.  fl.  fr.  6,  p.  500  (1815);  Dub.  bot.  487  ; Lois, 
gall.  1,  p.  55;  Sc.  pungens  Vahl,  enum.  2,  p.  255  (1827)  ; Bertol. 
fl.  ital.  1 , p.  295;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  95  ; Anders.  cyp.  p.  7,  tab. 
1,  f.  16;  Heleogiton  pungens  Rchb.  fl.  excurs.  \,p.  78.  — le.  fl. 
danic.  tab.  1565.  Schultz,  exs.  n°  559!;  Billot , exs.  n°  1084!; 
Endress , unio  itin.  pl.  pyr.  exsicc.  n°  1851!;  Martin,  exs.  lugd. 
n°  1851  ! — Epillets  2 à 6,  ovoïdes  ou  ovoïdes-oblongs,  multiflores, 
sessiles,  étroitement  agglomérés,  formant  une  anthèle  simple,  placée 
latéralement  et  munie  à sa  base  de  2-5  bractées  vertes,  très-inégales, 
triquètres,  dont  deux  très-petites  et  peu  visibles,  l’autre  dépassant 
de  beaucoup  l’anthèle,  toujours  dressée  et  paraissant  être  le  prolon- 
gement de  la  tige.  Ecailles  florales  concaves,  lisses,  ovales-oblongues, 
échancrées  à lobes  aigus,  assez  longuement  mucronées  , brièvement 
fimbriées-ciliées , brunes,  plus  pâles  aux  bords.  Anthères  terminées 
par  un  mucron  assez  long  et  subulé.  Stigmates  deux.  Akènes  bruns, 
luisants,  lisses,  obovés-orbiculaires , plans-convexes , mucronulés, 
munis  à leur  base  de  1-2  soies  hvpogynes  hérissées  à rebours  et 
plus  courtes  qu’eux.  Tiges  éparses,  grêles,  dressées,  triquètres  dans 
toute  leur  longueur  avec  les  angles  aigus  et  les  trois  faces  excavées , 
munies  à leur  partie  inférieure  de  2-5  gaines  toutes  terminées  par 
un  limbe  foliacé  triquètre -subulé , canaliculé  , souvent  allongé. 
Souche  jaunâtre,  rampante.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

Hab.  Marais  des  côtes  de  l’Océan  ; assez  commun  dans  les  marais  maritimes 
de  la  Somme,  du  Calvados  et  de  la  Manche;  Lorient  et  marais  d’Intel  dans  le 
Morbihan;  environs  de  Nantes,  d’où  cette  plante  remonte  la  vallée  de  là  Loire 
jusque  dans  Maine-et-Loire;  Sables-d’Olonne;  commun  sur  le  littoral  de  la 
Charente- Inférieure  et  sur  les  bords  de  celte  rivière;  la  Teste,  étang  de  Cazan 
etPanillac  dans  les  Landes;  se  retrouve  dans  l’intérieur  des  terres  à Agen,  à 
Lyon  et  sur  les  bords  du  Rhin  à Huningue.  Juillet-août. 


b.  Ecailles  florales  plissèes  en  long  (Isolepis). 

Sc.  ihucroivatus  L.  sp.  75;  D C.  fl.  f.  5,  p.  157;  Mert.  et 
T Koch,  deutschl.  fl.  \,  p.  458;  Dub.  bot.  486;  Lois.  gall.  1,  p.  56  ; 
tj  Gaud.  helv.  1 , p.  125;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  296;  Guss.  syn.  1, 
Qj  p.  49  ; Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  88  ; Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  247  (non 
! Aî  Host);  Sc.  glomeratus  Scop.  carn.  1 , p.  47.  — le.  Delile , descript. 
ïi  de  V Egypte , tab.  7,  f.  5;  Rchb.  icon.  f.  716.  Schultz,  exs.  n°  759!; 
\ Billot , exsicc.  n°  677  ! ; Rchb.  exs.  n°  540  ! — Epillets  10  à 20  , 
c ovales-oblongs,  multiflores,  sessiles,  étroitement  agglomérés , for- 
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niant  une  anthèle  simple,  placée  latéralement  et  munie  à sa  base 
d’une  bractée  verte,  triquètre,  longue  de  2-6  centimètres  et  dépas- 
sant I anthele,  d abord  dressée  et  paraissant  être  le  prolongement  de 
la  tige,  puis  étalée  et  même  réfléchie.  Ecai lies  florales  concaves, 
largement  ovales , presque  aiguës , mucronées,  plurinerviées  et  pa- 
raissant finement  plissées  en  long,  fauves  avec  le  sommet  verdâtre. 
Stigmates  trois.  Akènes  d’un  brun  foncé,  luisants,  largement  obovés, 
plans-convexes,  obscurément  trigones,  mucronulés,  irrégulièrement 
chagrines  en  travers , munis  à leur  base  de  4-G  soies  hypogynes  hé- 
rissées à rebours  et  plus  longues  qu’eux.  Tiges  simples’  fasciculées, 
dressées , assez  épaisses,  triquètres  avec  les  angles  aigus  et  les  faces 
excavées , munies  vers  la  base  de  quelques  écailles  et  d’une  gaine 
aphylle  oblique  et  mueronée  au  sommet.  Souche  courte , fibreuse, 
nullement  rampante.  — Plante  de  4-9  décimètres,  cespiteuse. 

Ilab.  Eaux  stagnantes;  Champ-Rougier  flans  le  Jura;  commun  à Lyon; 
Cnameux  dans  I Isère;  Camargue;  flans  les  Landes,  Bayonne,  Peyrehorade  , etc.  ; 
flans  la  Gironde  a la  leste,  a Coutras , à Gujan  , etc.  ^ Juillet-août. 


§Vpinis  L.  sp.  73;  1)  C.  fl.  fr.  3 ,p.  140;  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  I , p.  439  ; Dub.  bot . 486  ; Lois.  gall.  1 ,p.  5fi;  Gaud. 
helv.  1 , p . 1 19  ; Ber  toi.  fl.  if  al.  1 , p.  290;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  87; 
Isolepis  supina  B.  Brown , prod.  1 , p.  77.—  Ic.  Brhb.  icon.  f.  713.’ 
Puel  et  Maille , herb.  fl.  toc.  France , n°  12!;  Schultz,  exs.  3fi2!; 
Billot  , exsicc.  fi/6!;  Bchb.  exs.  2307!  — Epillets  4 à 10,  assez  gros, 
ovales-oblongs,  rn u 1 1 i flores,  sessiles,  étroitement  agglomérés  el  for- 
mant une  anthèle  simple,  placée  latéralement  et  munie  à sa  base  d’une 
bractée  verte  très-longue  et  dressée,  qui  semble  être  le  prolongent 
de  la  tige,  de  telle  sorte  que  l’anthèle  paraît  être  insérée  vers  son 
milieu.  Ecailles  florales  concaves,  largement  ovales,  mucronulées, 
plurinerviées  et  paraissant  plissées  en  long,  fauves  sur  les  côtés  et 
tminies  sur  le  dos  d’une  bande  verte.  Stigmates  3.  Akènes  d’un  brun 
toncé,  pyriformes  triquètres,  très-brièvem1  mucronulés,  fortement 
marqués  de  plis  transversaux  onduleux , ordinairem1  dépourvus  de 
soies  hypogynes  à leur  base.  Tiges  simples,  fasciculées,  étalées , ou 
couchées  et  ascendantesy  arrondies,  mais  un  peu  comprimées  vers 
le  haut,  lisses,  striées,  muniesà  leur  base  d’une  ou  deux  gaines  dont 
la  supérieure  est  prolongée  en  un  limbe  court  et  subuié.  Racine 
annuelle,  fibreuse.—  Plante  de  1-3  déc.,  formant  un  petit  gazon. 

Ilnb.  Graviers  humides,  bords  des  eaux  ; Strasbourg,  Colmar;  Citeaux 
Nuits  cl  Boocour  flans  la  Côte-d'Or;  Gergv  dans  Saône-et-Loire  ; Bourgoin 
dans  1 Isere;  Ligueil  dans  Indre-et-Loire;  Lyon;  Montbrison  (flouer);  élan  ^ 
de  Jonquières  flans  le  Gard  rie  Pouzols);  vallée  delà  Loire,  à Tours,  la  Ville- 
aux  Dames,  lacdeSing,  Saint-Firmin-sur-Loire  ; Versailles  el  élangs  deSaint  • 
Hubert,  il  Juillet-août. 


Sc.  SETACEXJi  L.sp.  73  ( non  L.  niant.);  D C.  fl.fr.  3,  p.  139; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  440;  I)ub.  bot.  485;  Lois.  gall. 
1 * P-  35  ; Gaud.  helv.  1 , p.  \ 1 7 ; Anders.  cyp.  p.  7,  tab.  1 , f.  ; 
Isolepis  setacea  B.  Brown,  prodr.  1,  p.  78.—  le.  Engl.  bot.  tab. 
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1695;  Gœrtn.  fruct.  1,  tab.  2.  Fries , /<erè.  norm.  1 , n°  74!; 
Schultz , exsicc.  n°  1554!;  Rchb.  exsicc.  n°  416!;  TFefôimTscA,  &rs. 
/ws.  n°  551  ! — Epillets  2-5,  petits,  ovoïdes,  sessiles,  serrés  ïun 
contre  l'autre,  terminaux,  mais  inclinés  sur  le  côté,  contenant  cha- 
cun 8 à 10  fleurs,  munis  à leur  base  d’une  bractée  foliacée,  canali- 
culée,  élargie  et  brune  sur  les  bords  à la  base,  dépassant  ordinaire- 
ment les  épillets  mais  pas  toujours,  dressée  et  paraissant  le  prolon- 
gement de  la  tige,  à la  tin  caduque.  Ecailles  florales  concaves,  ovales, 
obtuses,  mucronulées,  plurinerviées  et  comme  pîissées  en  long 
(sur  le  sec),  brunes  avec  une  bordure  blanche  étroite.  Stigmates 
trois.  Akènes  petits,  bruns,  obovés,  obtusément  trigones,  mucro- 
nulés , élégamment  striés  en  long  sur  les  faces,  dépourvus  desoies 
hypogynes  à leur  base.  Tiges  fasciculées,  dressées,  filiformes,  lisses, 
mais  striées,  munies  à leur  base  d’une  gaîne  qui  se  prolonge  en  un 
limbe  carialiculé  plus  ou  moins  long,  mais  souvent  presque  nul. 
Racine  annuelle,  peut-être  vivace.  — Plante  de  5-1 5 centimètres, 
gazonnante. 

Hab.  Lieux  sablonneux  et  humides  ; commun  dans  toute  la  France.  (J)ou 
Juillet-août. 

Sc.  Sa  vas  Seb.  et  Maur.  fl.  rom.  22;  Ten.  fl.  nap.  5,  p.  41; 
Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  288  ; Guss.  syn.  1,  p.  49,  Lloyd,  fl.  Loire - 
Inf.  276  ; Boiss.  voy.  Esp.  2 ,p.  628  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  85;  Sc. 
setaceus  L.  mant.  521  ( non  L.  sp.)  ; Sc.  filiformis  Savi,  fl.  pis.  1, 
p.  46  et  bot.  etrusc.  2,  p.  19  (non  Lam.);  Sc.  leptaleus  Koch,  in 
syll.  s.  reg.bot.  ratisb.  1 , p.  8;  Lois,  g ail.  1 , p.  55;  Isolepis 
saviana  Schult.  mant.  2,  p.  65;  Isolepis  sicula  Presl , cyp.  et 
gram.  sicul.  p.  15;  Isolepis  tenuis  Vis.  fl.  daim.  1,  p.  108.  — le. 
Rchb.  icon.  f.  714.  Kralik,  plant,  cors,  exsicc.  n°  822  !;  Schultz, 
exsicc.  n°  1555!;  Bourgeau,  exsicc.  hisp.  n°  508  !;  Billot,  exsicc. 
n°  1560  ! — Epillets  2,  rarement  5,  quelquefois  un  seul,  petits, 
ovoïdes,  sessiles,  serrés  l’un  contre  l’autre,  inclinés  sur  le  côté, 
contenant  chacun  6-1 0 fleurs,  munis  à leur  base  d’une  bractée 
verte,  canaliculée,  ordinairement  plus  courte  que  les  épillets,  élargie 
et  brune  sur  les  bords  à la  base,  dressée  et  paraissant  être  le  prolon- 
gement de  la  tige.  Ecaiiles  florales  concaves,  ovales,  mucronulées, 
plurinerviées  et  comme  pîissées  en  long  (sur  le  sec),  brunes  avec 
une  bordure  étroite  et  blanchâtre.  Stigmates  trois.  Akènes  très- 
petits,  bruns,  obovés-subglobuleux,  obtusément  trigones,  mucro- 
nulés,  très-finement  ponctués,  dépourvus  de  soies  à leur  base.  Tiges 
fasciculées,  dressées,  fliformes , arrondies,  lisses  mais  striées,  mu- 
nies à leur  base  d’une  gaîne  ordinairement  rougeâtre  qui  se  prolonge 
en  un  limbe  ordinairement  très-court  et  sétacé.  Racine  annuelle, 
fibreuse.  — Plante  de  5-15  centimètres,  gazonnante. 

Hab.  Bords  des  marais  et  rochers  humides  de  la  région  maritime;  sur  toute 
la  côte  de  1 Océan  et  dans  les  îles  adjacentes  depuis  Bayonne  jusqua  Boulogne  ; 
sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  à Narbonne,  Montpellier,  Hyères;  forêt  des 
Maures  et  hameau  des  Mayous  dans  le  Yar  ( Haurii );  Autibes;  en  Corse,  à 
Ajaccio,  Tizzauo,  Bastia,  Saint-Florent,  Bonifacio.  (0  Mai-juillet. 
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Sect.  4. 


Un  seul  épillet  dressé  lenniuant  la  tige  ou  les  rameaux. 

, 1 *P-  71  ; OC.  fl.  fr.  5,  p.  1 39  ; Mm.  et  Koch, 

deulschl.  fl.  ),  p.  432;  Dub.  bot.  483  ; Lois.  gall.  1 ,».  33-  Fries 
non.  p.  3;  Bertol.  fl.  ital.  \ , p.  278;  Pari.  fl.  ital.  2,  ».  82  ; An- 
ders.  cijp.  p.  8,  tab.  I , f.  18;  Isolepis  fluitans  R.  Brown,  pro'dr.  1 
p.  221;  Üichostylis  fluitans  RM.  fl.  excurs.  1,  p.  73;  Eleochari's 
f luttant  Ilook,  brit.  fl.  p.  24.  — le.  Engl.  bot.  tab.  2)6.  Fries, 
herb.  norm.  2,  n»  70  !;  Schultz,  exs.  n°  561  !;  RM.  exs.  n»  4)8’ 
tndress,  pl.  pyr.  exs.  n“  1829!;  Billot,  exs.  2'  cent.  P — Ei, Miels 

*11  ri  itaires  au  sommet  des  rameaux. 

Ucailles  florales  concaves,  ovales,  obtuses,  vertes  avec  le  bord  blan- 
châtre; les  deux  inférieures  carénées  n’égalant  pas  l’épillet  et  non 
Prolongées  au  sommet.  Stigmates  deux.  Akènes  blanchâtres,  obovés- 
comprimés,  plans  sur  une  face,  convexes  sur  l’autre,  aigus  sur  les 
bords,  non  entourés  de  soies  hypogynes.  Tiges  molles,  lisses,  con- 
nexes d un  côté, canaliculées  de  i autre,  couchées  ou  flottantes , ra- 
meuses, articulées,  radicantes  à leurs  nœuds  inférieurs,  pourvues 
à chaque  articulation  d’une  feuille  subulée.  Souche  fibreuse.  — 
Plante  de  3-5  centimètres,  cespiteuse. 

llub.  Marais,  eaux  stagnantes;  commun  dans  les  départements  de  l’ouest 
depms  ftaumne  jusqu'à  l’embouchure  de  la  Seine;  marais  de  Santés  près  de 

f«  !h£"SA‘an;.fnV,r°,nSxf  Paris’  LardU  Saint-Léger,  Saint-Germain,  Fon- 
tainebleau; Orléans;  le  Maus;  environs  de  Poitiers  et  de  Chatelleraull  • li- 
moges; Abun,  Aubusson  et  Cbambrand  dans  la  Creuse  (Puxlloux)  ; Moulins 
Lapa  lisse;  Rem-du-Bois  dans  le  Cher;  Saulieu  dans  la  Côte-d’Or;  Sampignv 
dans  la  Meuse.  ^ Juillet-septembre.  ^mpigny 


Sç.  pahyiun  Rœm.  et  Schult.  syst.  1,  p.  124;  Mert.  et 
Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  431  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  277  ; Pari.  fl. 

r ‘ "’J5*  /8;  ^ec^-  fl-  ross-  p.  246;  Anders.  cyp.  p.  9,  tab.  1 
/•  20 ; translucens  Le  Gall!  in  Lloyd,  fl.  Loire- Infér  ^>57- 
Limnochloa  parvula  Rchb.  fl.  exc.  \,p.  78;  Rœothryon  hanum 
foe/r.  sp.  2,  p.  91.  — le . Rchb.  icon.  f.  706;  fl.  dan.  tab.  2161. 
Pries,  herb.  norm.  10,  nü  68  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  419  ! — Un  seul 
opdlet  terminal,  dressé,  très-petit,  ovale-oblong,  contenant  3-4  fl. 
Ecailles  florales  d’un  vert  jaunâtre,  bordées  de  blanc  sale,  ovales 
obtuses,  presque  toutes  fertiles;  les  deux  inférieures  un  peu  plus 
grandes,  ovales  obtuses,  mutiques.  Stigmates  trois.  Akènes  jaunâtres, 
tres-petits,  lisses,  oboves-triquètres,  contractés  au  sommet  en  un 
mucron  aigu,  entourés  à leur  base  de  3-6  soies  hvpogynes  hérissées 
a rebours  et  plus  longues  qu’eux.  Tiges  dressées , fasciculées,  arron- 
dies, fih formes,  atténuées  au  sommet,  lisses,  étroitement  envelop- 
pées a leur  base  par  des  gaines  membraneuses  aphylles  visibles  à la 
loupe.  Souche  rampante,  stolonifère.  — Plante  de  5-10  centimè- 
tres, gaaonnante. 


l°ss(,s d eau  saumâtre  et  plages  couvertes  à chaque  marée  ; Rayonne, 

1 1 c« i n H QS  D|"J M n L UZ ’ Ja  Te,8te’  Arcachn”  ; Vannes.  Aurav,  Brest;  Pé- 
septèmbre  C Morb,han;  Ba»>uls-sur-Mer  ( Pyrénées-Orienl aies).  ^ Juillet- 
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Sc.  iMiciFLonii  Lightf.  fl.  scoî.  1077  (1 777)  ; 5m.  engl.  fl.  \ , 
p.  55;  Bertol.  3,p.  310  ; Pari.  fl.  ital.2,  p.SO  ; Ledeb.  fl.  ross.  4, 
p.  246  ; Anders.  cyp.  p.  9,  tab.  1,  f.  21  ; 5c.  Bœothryon  Ehrh. 
phyt.  21  (1780);  L.  fil.  suppl.  103;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  135  ; Mer*. 

Koch,  deutschl . fl.  1,  p.  430;  Z)nô.  6oL  485;  Lois,  g ail.  \ , 

p.  54;  Gand.  helv.  1,  p.  109  ; 5c.  campestris  Roth , c«L  6oL  1, 

p.  5;  5c.  Ilalleri  Vill.  dauph.  2,  p.  188;  Gmel.  bad.  1,  p.  95;  5c. 

cæspitosus  Poil.  pal.  1,  p.  39  (won  L.);  Limnochloa  Bœothryon 
Rchb.  pl.  excurs.  1,  p.  78;  Bœothryon  pauciflorum  Dietr.  sp.  2, 
p.  90.  — /c.  Engl.  bot.  tab.  1122.  Fries,  herb.  norm.  2,  n°  66  ! ; 
/£c//6.  exsicc.  n°  559  ! — Un  seul  épillet  terminal,  dressé,  ovoïde, 
contenant  5-5  fleurs.  Ecailles  florales  brunes,  bordées  de  blanc, 
toutes  fertiles,  ovales-oblongues,  obtuses  et  mutiques;  les  deux  in- 
férieures plus  larges  que  les  autres,  mais  un  peu  plus  courtes  que 
Tépillet,  embrassant  sa  base,  membraneuses  et  obtuses  au  sommet 
que  n atteint  pas  la  nervure  dorsale.  Stigmates  trois.  Akènes  jau- 
nâtres, très-finement  ponctuées  en  long,  obovés,  triquètres,  con- 
tractés au  sommet  en  un  mucron  épais,  entourés  à leur  base  de 
3-6  soies  hypogynes  hérissées  à rebours  et  plus  courtes  qu’eux.  Tiges 
dressées , fasciculées,  arrondies,  grêles,  striées,  lisses,  enveloppées  à 
leur  base  par  des  gaines  tubuleuses  brunes  aphylles  et  tronquées  au 
sommet.  Souche  rampante.  — Plante  de  6-1 5 centim.,  gazonnante. 

Hab.  Marais;  assez  commun  sur  les  côtes  de  l'Océan  depuis  BayoDne 
jusqu’à  l’embouchure  de  la  Seine;  le  Mans;  Angers;  Tours;  environs  de 
Paris;  çà  et  là  dans  les  départements  de  la  Sarthe,  de  Loir-et-Cher,  de  la 
Nièvre,  du  Cher  et  de  l’Indre;  Clermont-Ferrand;  Florac  dans  la  Lozère; 
Lyon;  Marbotte  et  Saint-Agnan  près  de  Saint-Mihiel  ( Lèrè );  Colmar,  Stras- 
bourg; monte  dans  les  vallées  des  Alpes  et  des  Pyrénées.  % Juin  juillet. 

Sc.  c.esimtosus  L.  sp.  71  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  155;  Mert . et 
Koch,  deutschl.  jl.\,p.  429;  Dub.  bot.  486  ; Lois.  1 ,p.  54  ; Gaud. 
helv.  1,  p.  107;  Anders.  cyp.  p.  8,  tab.  1 , f.  19;  Limnochloa  cœs- 
pitosa  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  78  ; Bœothryon  cœspitosum  Dietr. 
sp.  2 ,p.  89.  — le.  fl.  dan.  tab.  1861.  Schultz , exs.  n°  360  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  929!;  Bourg,  exsicc.  pyr.-hisp.  n°  278!  — Un  seul 
épillet  terminal,  dressé,  petit,  ovoïde,  contenant  3-7  fleurs.  Ecailles 
florales  d’un  brun  marron,  mais  pâles  sur  les  bords  et  sur  la  carène  ; 
les  deux  inférieures  plus  larges  et  plus  longues,  embrassant  l’épillet 
et  l’égalant,  munies  de  5 nervures  et  se  terminant  par  un  prolon- 
gement épais,  vert,  très-obtus,  presque  calleux.  Stigmates  trois. 
Akènes  noirâtres,  obovés,  obtusément  trigones,  mucronés,  entourés 
à leur  base  par  5 à 6 soies  lisses  et  plus  longues  que  la  gaine.  Tiges 
dressées,  fasciculées,  grêles,  arrondies,  raides,  lisses,  mais  sillon- 
nées, munies  à la  base  de  plusieurs  gaines  très-obliquement  tron- 
quées et  terminées  par  une  pointe  verte.  Souche  courte,  horizontale, 
fibreuse.  — Plante  de  5-20  centimètres,  cespiteuse. 

Hab.  Les  lieux  tourbeux;  assez  commun  dans  toute  la  France;  monte  très- 
haut  dans  les  Alpes  et  dans  les  Pyrénées  où  il  devient  nain;  se  retrouve  dans 
les  montagnes  de  Corse  à plus  de  2,000  mètres.  2 C Mai-juin. 


CYPÉKACfiES. 


. >80 


ELEOCHARIS.  (R.  Brown,  prodr.  1,  p,  225.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épi  simple.  Ecailles  florales 
nombreuses,  imbriquées  de  tous  côtés;  les  deux  inférieures  plus 
grandes  que  les  supérieures  et  stériles.  Style  articulé , dilaté  à sa 
base  endurcie  et  persistante.  Stigmates  2-3.  Disque  nul ; soies  hv- 
pogynes  5 à C,  denticulées,  incluses. 

E.  pausthis  R.  Brown , prodr.  \,p.  80;  Rertol.  fl.  ital.  1, 
p.  303  ; Dub.  bol.  183  ; Ledeb.  fl.  ross.  1,  p 241;  Pari.  fl.  ital  2’ 
Ç-  61  î Scirpus  palustris  L.  sp.  70;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  133  (car.  «.);’ 

AocA,  deutocA.  fl.  1 ,p.  423;  low.  1.  p.  34;  Gau*/ 

^ J-  n°i  WP-  P-  10,  tab.  2,  /*.  22;  5c.  glaucescens 

Mnat,  fl.  pat.  ed.  3,  C 2,  /i.  44  (non  \Villd).  — le.  Host,  grain, 
austr.  3,  tab.  35;  Lam.  illustr.  tab.  38,  f.  1 . Frie.?,  /<er^.  norw>  2, 


08  ! Epi  brun,  termina],  dressé,  oblong.  Ecailles  florales 
étroitement  imbriquées,  lancéolées,  scarieuse»  aux  bords  ; l’infé— 
1 kuire  beaucoup  plus  courte,  arrondie  au  sommet,  demi-embr  assaut  e . 
Stigmates  deux.  Akènes  jaunâtres,  lisses,  obovés,  un  peu  comprimés, 
arrondis  sur  les  bords.  Tiges  fasciculées,  épaisses,  spongieuses,  ar- 
londies,  un  peu  comprimées,  dressées,  enveloppées  à leur  base  par 
deux  gaines  aphvlles  obliquement  tronquées.  Souche  longuement 
rampante.  — Plante  de  2-3  décimètres,  cespiteuse. 

Commun  dans  les  marais  et  les  prés  humides  de  toule  la  France 
g-  Juin-aout. 

E.  miGLOUi  Koch,  syn.  ed.  1,  p.  738;  Godr.  fl.  lorr.  3, 
p.  87  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  04;  Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  245;  Scirpus 
uniglumis  Link,  jahrb.  der  Gewach.  1.  3 , p.  77;  Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1 , p.  420  ; Garni,  helv.  \ , p.  Ht  ; Anders.  cyp.  p.  10 
tab.  2,  f.  23.  Ic.  Rchb.  icon.  f.  703.  Fries,  herb.  norm.  2, 
n"  09!;  Schultz,  exsicc.  n°  537!;  Rchb.  exsicc.  n°417! — Ressemble 
beaucoup  au  précédent,  mais  s’en  distingue  néanmoins  par  un  ca- 
ractère certain  : l’écaille  inférieure  embrasse  complètement  la  base 
de  l épi;  celui-ci  est  en  outre  d’une  couleur  brune  plus  foncée.  Ses 
écailles  aiguës,  son  fruit  comprimé,  arrondi  sur  les  bords , sa  souche 
rampante  le  distinguent  des  deux  espèces  suivantes. 

Hab.  Prairies  tourbeuses;  Strasbourg;  en  Lorraine  à Bitche,  Sarrebourg 
Bisten  Bruyères  Grandrupt,  Château-Salins,  Pont-à-Mousson  et  Saint- 
Milnel  ; marais  de  Saint-Brice  dans  la  Marne;  environs  de  Paris,  Enghien 

fr»" l ï,eï™lD{  l°rèl  (!C  Sarl;,!lennecî''  Saint-Léger,  Dreux,  Nemours! 
(Coss.  el  Uerm.\,  la  Ferte-Mdon,  Villers-Cotterets,  Crépy-en-Valois  (Quest, rr  ; 
Falaise;  Gatteyille  dans  la  Manche;  Nantes;  Anjou;  çà  et  là  dans  la  Nièvre 
la  Creuse,  le  Cher  I Indre,  Loir-et-Cher,  et  dans  Saône-et-Loire;  marais  de 
•Saône  dans  le  Doubs;  Grenoble,  Cap,  Barcelonnette;  commun  en  Auvergne- 
Mont-Louis,  etc.  Juin-août.  h ' 

E.  MILTICABLIS  Dietr . sp.  2,  p.  40  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  87; 
noch,  syn.  852;  Fries,  sum.  scand.  221  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  69; 
Leded.  fl.  ross.  4,  p.  243;  Scirpus  multicaulis  Sm.  brit.  48; 
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A.  Saint-Hil.  in  Desv.  journ.  1804,  t.  5,  p.  14,  tab.  21  ; D C.  fl. 
fr.  6,  p.  299  ; JJub,  bot.  485  ; Lois,  g ail.  1 , p.  34  ; Anders.  cyp. 
p 10,  tab.  2,  f.  24.  — Billot , exs.  2e  cent.  O;  Fries , herb.  norm. 
2,  n°  67  !;  Schultz , exs.  n°  557  !;  Rchb.  exs.  nos  1409  et  1507  ! — 
Epi  brun,  terminal,  oblong,  dressé.  Ecailles  étroitement  imbriquées, 
ovales,  arrondies  au  sommet,  étroitement  scarieuses  aux  bords; 
l’inférieure  plus  courte,  orbiculaire,  embrassant  presque  complète- 
ment la  base  de  Vépi.  Akènes  petits,  d’un  noir  brun,  oblongs-obovés. 
Tiges  fasciculées,  dressées,  arrondies,  lisses,  enveloppées  à leur  base 
par  deux  gaines  aphylles  et  obliquement  tronquées.  Souche  courte, 
fibreuse. — Plante  de  2-5  décimètres,  cespiteuse. 

a.  genuina.  Trois  stigmates;  akènes  triquètres. 

p.  digyna.  Deux  stigmates;  akènes  comprimés  (Scirpus  multicau- 
lis  (L  uniglumis  Chaub.  act.  soc.  linn.  Bord.  t.  19,  p.  39).  — On 
rencontre  parfois  les  2 formes  sur  le  même  épi  ; mais  la  var.  digyna 
n’en  reste  pas  moins  parfaitement  distincte  de  VE.  uniglumis.  Le 
Scirpus  maritimus  nous  offre  un  fait  semblable,  et  l’on  en  rencon- 
trera sans  doute  d’autres  exemples  parmi  les  Scirpus  et  Eleocharis. 

llab.  Prairies  tourbeuses;  commun  dans  tout  l'ouest  depuis  Bayouue  jusqu’à 
Dunkerque;  vallée  de  la  Loire  et  vallées  tributaires;  Falaise,  Vire,  Rouen, 
Ivetot;  Amiens;  environs  de  Paris;  Verdun,  Lunéville;  Lyon;  Grenoble;  la 
Lozère;  Tulle,  etc.  Juin-août. 

K.  ov.ita  R.  Brown,  prodr.  1,  p.  80;  Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  307;  Koch,  syn.  852;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  65;  Ledeb.fl. 
ross.  4,  p.  245;  SwSfqms  ovatus  Roth,  cat.  bot.  2,  p.  5;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  134;  Dub.  bot.  485;  Lois.  gall.  1,  p.  34;  Gaud.  helv.  1 , 
p.  112  ; Anders.  cyp.  p.  11,  tab.  2 , f.  25  ; Scirpus  annuus  Thuill. 
par.  p.  22  (non  AIL)  ; Scirpus  soloniensis  Dubois,  fl.  orl.  295; 
Scirpus  capitatus  Schreb.  sp.  fl.  lips.  60  ; Scirpus  turgidus  Fers, 
syn.  1 , p.  66. — le.  Host,  egram.  austr.  5,  tab.  56.  Schultz,  exsicc. 
n°  358!;  Rchb.  exsicc.  n°  536! — Epi  brunâtre,  terminal,  ovoïde  ou 
subglobuleux,  dressé.  Ecailles  florales  étroitement  imbriquées, 
ovales,  arrondies  au  sommet,  étroitement  scarieuses  sur  les  bords  ; 
l’inférieure  un  peu  plus  petite  et  demi-embrassante.  Stigmates  deux. 
Akènes  très-petits,  d’un  jaune  brun,  luisants,  obovés,  comprimés,  ci 
bords  aigus.  Tiges  fasciculées,  très-inégales,  arrondies,  un  peu 
comprimées,  dressées,  plus  grêles  que  dans  les  espèces  précédentes, 
enveloppées  à la  base  d’une  gaine  aphylle  et  obliquement  tronquée. 
Racine  annuelle,  fibreuse. — Plante  de  5-15  centim.,  cespiteuse. 

llab.  Bordsdes  étangs,  lieux  inondés  pendant  l’hiver;  Strasbourg,  Ostheim, 
Eckbosheim,  Niederbonn;  Bitche , Sarrebourg,  Ramberviiler,  Bruyères,  Lu- 
néville, Metz,  forêt  d’Argonne ; environs  de  Paris,  à Meudon,  Saint-Léger, 
Charly,  Marcoussis;  la  Sologne;  Alençon;  le  Mans;  Tours;  Maine-et-Loire  à 
Pouancé,  Challain,  la  Breille,  Saint-Léger-des-Bois,  etc.;  Napoléon-Vendée 
( Pontarlier );  Romorantin  dans  Loir-ei-Cher ; Mézières  , Ségry  et  forêt  de 
Chœurs  dans  l’Indre  ; Neuvy-le-Barrois  dans  leCher;  çà  et  là  dans  la  Nièvre; 
Autun,  Cluuy,  Igornay,  Gergy  et  Issy-l’Evéque  dans  Saône-et-Loire;  Saulieu, 
Nuits  et  Citeaux  dans  la  Côte-d’Or;  Frahier  dans  la  Haute-Saône;  tourbières 
du  Jura;  la  Bresse;  Lyon.  0 Juin-juillet. 
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K.  acicularis  R.  Brown , prodr.  1,  p.  80;  Bertol.  fl.  ital.  1, 
]K  308;  Koch,  syn.  853;  Parlai,  fl.  ital.  2,  p.  69;  Ledcb.  fl.  ross' 
A p . 243;  Scirpus  acicularis  L sp.  71;  DC.fl.fr.  3,  p.  1 38;  Dub . 
oof.  48.),  Eoî.v.  ÿfl//.  1 , p.  55;  Gaud.  helv.  1 , p.  106  ; Anders.  cyp. 
p.  11  , tab.  2,  /.  26;  Isolepis  acicularis  Schlecht.  fl.  berol.  1, 
p.  36  ; Limnochloa  acicularis  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  78;  Scir- 
pidium  aciculare  Nees  ab  Esenb.  in  Linnœa , p.  293.  — Je.  Rocc. 
sicul.  tab.  20;  Host , gram.  austr.  5,  /.  60.  exsicc.  n°87!; 

S c huit z,  exsicc.  n°  359  !;  Rchb.  exsicc.  n°  420  ! — Epi  très-petit, 
pa  u ci  flore,  ovoïde , terminal,  dressé.  Ecailles  florales  oblongues, 
obtuses,  à peine  scarieuses  sur  les  bords  ; l’inférieure  plus  pâle,’ 
embrassant  complètement  la  base  de  l’épi.  Stigmates  trois.  Akènes 
tn  s-petits,  blanchâtres,  oboves-oblongs,  non  comprimés,  munis  de 
cotes  fines  longitudinales.  Tiges  fasciculées,  très-inégales,  molles, 

( api  Mai  i es,  sillonnees-tetragones,  enveloppées  à la  base  d’une  gaine 
courte,  aphylle,  obliquement  tronquée.  Racine  annuelle,  fibreuse. 
— Plante  de  3-1 0 centimètres. 

Hab.  Marais,  bords  des  rivières  : commun  dans  toute  la  France.  (T)  Juin- 
aout.  ^ 


FIMBRISTYLIS.  (Vahl,  enum.  2,  p.  285.) 

Heurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  multiflores  et  for- 
mant une  ant hèle  simple  ou  composée.  Ecailles  florales  nombreuses 
imbriquées  de  tous  côtés;  les  inférieures  stériles.  Style  articulé , 
dilaté  a sa  base  endurcie  et  persistante;  Irais,  stigmates.  Disque 
membraneux,  entier,  à peine  saillant.  


I1  • ILAXA  Vahl , enum.  2,  p.  262  ; Kunth , enum.  2,  p.  232- 
l.edeb.  fl.  ross.  4,  p.  258;  F.  annua  Rœm.  et  Schult.syst.  2,  p.  95; 
h.  Scherardi  Rub.  dodec.  39;  F.  candelabrum  Schult . mant  2 
p.  60;  Scirpus  candelabrum  Willd.  herb.;  S.  annuus  Ail.  ped. 
p.  2/7,  t.  88,  f.  5;  Dub.  bot.  485;  Gaud.  helv.  1 , p.  122  ( exel . syn  ) 
— Ic.  Scheuchz.  agrost.  tab.  9,  f.  6;  Rchb.  icon.  f.  734.  Rchb.  exs 
n°  2o05  ! — Epdlets  au  nombre  de  3 à 5,  ovoïdes,  le  central  sessile 
les  latéraux  pédonculés  , formant  par  leur  réunion  une  anthèlé 
simple  et  munie  h sa  base  d’un  involucre  de  trois  feuilles  dont  l’une 
dépasse  ordinairement  l'inflorescence.  Ecailles  florales  ovales 
obtuses,  brièvement  mucronées,  glabres,  carénées,  brunes  avec  la 
caréné  verte.  Stigmates  deux,  portés  par  un  style  pubérulent. 
Akenes  d un  fauve  pâle  , oboves-orbiculaires,  comprimés-lenticu- 
laires,  munis  sur  chaque  face  de  7 côtes  longitudinales  et  de  rides 
transversales,  brièvement  mucronés.  Feuilles  très-étroites,  linéaires 
planes,  nerviées,  ordinairement  ciliées  à la  base  et  rudes  au  sommet’ 
a gaines  pubescentes.  Tiges  dressées-élalées,  fines  , striées,  obscu- 
rément trigones.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  3-10  centimètres. 

^ {/</&.  Prairies  aux  bords  du  Var  noo  loin  de  son  embouchure,  (p  Juillel- 
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RHYINCHOSPORA.  (Vahl,  enura.  2.  p.  229.) 

Fleurs  hermaphrodites,  disposées  en  épillets  paueiflores  et  for- 
mant un  petit  corymbe  ou  un  épi  composé.  Ecailles  florales  5-7  , 
imbriquées  de  tous  côtés;  les  3-4-  inférieures  stériles  et  plus  pe- 
tites que  les  supérieures.  Style  articulé , dilaté  et  conique  à la  base 
endurcie  et  persistante  ; deux  stigmates.  Disque  nul  ; soies  hypo- 
gynes  6-12,  raides,  denticulées,  incluses. 


l?jji 

s, 

îe  I 


ns 


K.  ai, isa  Vahl , enum.  2,  p.  236  (excl.  var.  p.);  Bertol.  fl.  ital. 
1,  p.  251;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  57;  Anders.  cyp.  p.  5,  tab.  1, 
f.  6;  Schœnus  albus  L.  sp.  65  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  143;  Pub.  bot. 
484;  Lois.  gall.  1,  p.  51;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  448; 
Schrad.  fl.  germ.  1,  p.  111;  Gaud.  helv.  1 , p.  103.  — le.  Fl. 
dan.  tab.  320;  Host.  gram.  4,  t.  72;  Engl.  bot.  tab.  895. 
SchultZy  exsicc.  n°  535!;  Billot , exsicc.  n°  1082!;  Bchb.  exsicc. 
n°  2134.  — Epillets  blanchâtres,  à la  fin  un  peu  fauves,  oblongs, 
aigus,  brièvement  pédicellés,  disposés  en  petites  grappes  corym- 
biformes  terminales  et  axillaires  serrées  ; bractée  inférieure  égalant 
la  grappe.  Ecailles  florales  demi-transparentes,  appliquées,  ovales 
ou  ovales-oblongues,  munies  d’une  nervure  dorsale  qui  se  prolonge 
souvent  en  un  court  mucron.  Stigmates  plus  courts  que  le  style. 
Akènes  blanchâtres,  obovés,  comprimés,  plans  sur  les  faces,  cu- 
néiformes à la  base,  longuement  apiculés  , entourés  à leur  base  de 
dix  soies  aussi  longues  qu’eux.  Feuilles  plus  courtes  que  la  tige, 
d’un  vert  pâle,  étroitement  linéaires,  planes,  carénées,  dressées, 
un  peu  rudes  sur  les  bords.  Tiges  fascicuiées,  raides,  dressées, 
grêles,  trigones,  noueuses  etfeuillées.  Souche  fibreuse. — Plante  de 
2-4  décimètres. 

Hab.  Prairies  tourbeuses;  assez  commun  dans  presque  toute  la  France. 

Juin-juillet. 

K.  fc sca  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  88  ; Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  856  ; Pari.  fl.  ital.  2 , p.  56  ; Anders.  cyp.  p.  4,  tab.  1 , f.  7 ; 
Schœnus  fuscus  L.  sp.  1664;  D C.  fl.  fr.  3 ,p.  143;  Dub.  bot.  484; 
Lois.  gall.  I , p.  31  ; Mert.  et  Kochf  deutschl.  fl.  1 , p.  449;  Gaud. 
helv.  1 , p.  104;  Schœnus  ru  fus  Huds.  fl.  angl.  13;  Schœnus  setaceus 
Thuill.  par.  19;  Scirpus  bifolius  Wallr.  Sched.  27.  — le.  fl.  dan. 
tab.  1562;  Engl.  bot.  tab.  1575.  Schultz , exsicc.  536  ! ; Bchb. 
exsicc.  n°  206  ! ; Fries , herb.norm.  14,  n°  80  ! — Se  distingue  du 
précédent  par  les  caractères  suivants  : épillets  bruns  , disposés  en 
deux  grappes  oblongues  serrées,  l’une  terminale,  l’autre  axillaire 
longuement  pédoncuîée  ; bractées  inférieures  dépassant  la  grappe; 
deux  stigmates  plus  longs  que  le  style  ; akènes  jaunâtres  , obovés  , 
comprimés,  mais  convexes  sur  les  deux  faces , longuement  apiculés, 
entourés  à leur  base  de  soies  plus  longues  qu’eux  ; feuilles  plus 
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droites,  setacées-canaliculées  ; tiges  solitaires,  arrondies,  presque 
nues  ; souche  rampante.  — Cette  espèce  se  distingue  facilement  de 
la  précédente  par  ses  soies  scabres-hispidules,  et  à poils  dirigés  en 
avant  et  non  en  arrière.  Dans  le  R.  alba  les  poils  des  soies  sont 
parfois  très-glabres. 


Hab.  Marais  tourbeux;  Lorraine  à ttitche  et  à Sampigny;  environs  île  Paris, 
a Saint-Leger,  a Rambouillet;  .Sologne;  le  Mans;  Lille  (Cussac);  Normandie  a 
Laisney  et  marais  de  Brianze;  Nantes;  Chalocbé,  Angers,  etc.;  à Rein-dn  Bois 
dans  le  Cher;  Limoges,  Surgères  dans  la  Charente-Inférieure;  commun  daiw 
les  Landes;  se  retrouve  dans  les  Hautes-Pyrénées,  au  lac  de  Lourdes.'#  Juin- 
juillet.  x 


luiü.  5.  CARICEÆ  Koch,  syn.  801.  — Fleurs  <1  ici i nés. 


ELYNA.fSchrad.fi.  germ.  I,  p.  155.) 

E leurs  unisexuelles,  disposées  en  un  épi  terminal  androgyne  et 
formé  d’épillets  biflores;  ceux-ci  placés  à l’aisselle  d’une  bractée  et 
composés  d'une  fleur  inférieure  femelle  et  d'une  fleur  supérieure 
mâle  qui  est  pédicellèe.  Fleur  mâle  : écaille  florale  opposée  à la 
bractée,  enveloppant  les  étamines  qui  sont  au  nombre  de  trois.  Fleur 
femelle  : écaille  florale  contiguë  au  rachis,  engainante  à la  base,  en- 
veloppant le  pistil  et  en  partie  la  fleur  mâle;  style  non  articulé, 
caduc,  terminé  par  trois  stigmates  ; ovaire  non  renfermé  dans  un 
u/ricule;  akène  trigone. 


K.  8PICATA  Schrad.  I.  c.  ; Mert.  et  Koch , 1 , p.  437  ; Parlât, 
fl.  Mal.  2,  p.  116;  Carex  Rellardi  AIL  ped.  2,  p.  204,  tab.  82, 
f.  2;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  103;  Carex  myosuroïdes  Vill.  dauph.  2, 
p.  1 94,  tab.  0;  Kobresia  scirpina  Willd.  sp.  4,  p.  205  ; I)  C.  fl. 
fr.  0,  p.  298;  Garni,  helv.  \ . p.  137;  Anders.  cyp.  p.  14,  tab.  2, 
f.  34;  Scirpus  Rellardi  Wahlenb.  lapp.  p.  15.  — le.  fl.  dan.  tab. 
1 529.  Fries , herb.  norm.  5,  n°  83  ! ; Schultz , exsicc.  n°  942  ! ; Rrhb. 
exsicc.  n°  947!  — Epi  simple,  linéaire— cylindrique,  un  peu  inter- 
rompu à la  base,  formé  de  12  à 20  épillets  lâchement  imbriqués  ; 
bractées  searieuses,  luisantes,  obtuses,  brunes  avec  une  large  bor- 
dure blanche  au  sommet.  Ecailles  florales  plus  courtes  que  la  brac- 
tée, panachées  de  blanc  et  de  brun  ; l’inférieure  large,  concave,'  ob- 
tuse, enveloppant  la  supérieure  qui  est  plus  étroite.  Akène  brun, 
obové-oblong  trigone,  apiculé  par  la  base  du  style.  Feuilles  étroi- 
tement fascieulées,  dressées,  raides,  égalant  la  tige  ou  à la  lin  un 
peu  plus  courtes,  sétacées-canaliculées,  rudes  aux  bords,  à gaines 
se  déchirant  en  réseau.  Tiges  dressées,  filiformes,  raides,  presque 
arrondies,  lisses.  Souche  cespiteuse.  — Plante  de  1-2  décimètres, 
formant  des  gazons  épais. 

Uah.  Au  sommet  des  Alpes  et  des  Pyrénées;  Revel,  Laufnret  et  roi  de 
1 Arche  près  de  Grenoble,  Galibier.  mont  Vizo,  etc.;  Cambredase,  vallée 
d’Ey  ries  , Llaureuti,  Castancze,  etc.  -f  Juiu-août. 
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CAREX.  (Midi.  nov.  gen.  55.) 

Pleurs  unisexuelles,  disposées  en  un  ou  plusieurs  épis  simples  ou 
composés;  écailles  florales  imbriquées  de  tous  côtés.  Fleurs  mâles: 
étamines  deux  ou  trois.  Fleurs  femelles  : style  non  articulé,  caduc, 
terminé  par  deux  ou  trois  stigmates  filiformes;  ovaire  renfermé 
dans  une  enveloppe  membraneuse , ouverte  au  sommet  pour  le  pas- 
sage des  stigmates , formée  de  deux  bractées  soudées  par  les  bords 
et.  simulant  un  péricarpe,  ce  qui  donne  au  fruit  l’apparence  d'un 
utricule. 


Seet.  1.  Psyllopiio ræ  Lois.  fl.  gall.  2.  p.  282.  — Epi  solitaire,  simple  et 

terminal. 


a.  Deux  stigmates. 

V.  aiaoit  A L.  sp.  1579;  Sm.  brit.  965;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  100  ; 
Pub.  bot.  488;  Gaud.  helv.  6,  p.  26,  Koch , syn.  862;  Fries , 
summ.  scand.  221;  Anders.  cyp.p.  70,  tab.  5,  f.  10;  Pari.  fl.  ital. 
2,  p.  120  ( non  Vill.);  C.  linneana  Host,  gram.  austr.  o,p.  51,  tab. 
77;  C . Linnœi  Desgl.  in  Lois.  fl.  gall.  ed.  1 , p.  627.  — le.  Mich. 
gen.  tab.  52,  f.  2;  Schk.car.  tab.  À,  f.  1 . Fries,  herb.  norm.  fasc. 
10,  n°  86!  ; Rchb.  exs.  n°  1118  !;  Schultz , exs.  n°  1564  ! — Epi 
simple,  terminal,  dioïque.  Epi  mâle  linéai  re-oblong , grêle,  aigu, 
à écailles  brunes,  lancéolées , carénées.  Epi  femelle  ovoïde  ou 
oblong,  à fleurs  serrées,  à écailles  un  peu  plus  courtes  que  les  fruits, 
ovales,  obtuses,  carénées  , fauves  avec  une  bordure  blanche,  per- 
sistantes. Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  sessiles,  à la  fin  éta- 
lés horizontalement,  à peu  près  droits,  ovales  un  peu  comprimés, 
élargis  à la  base  , très-convexes  sur  le  dos,  striés  sur  les  deux 
faces,  prolongés  en  un  bec  court,  épais,  plan-convexe  , rude  aux 
bords.  Akène  presque  lenticulaire,  muni  de  deux  côtes  latérales 
Unes.  Feuilles  dressées,  plus  courtes  que  les  tiges,  d’un  vert  gai  , 
étroites,  courbées  en  gouttière,  lisses.  Tiges  filiformes,  dressées  , 
arrondies , lisses.  Souche  rameuse,  stolonifère,  à divisions  fines  et 
émettant  des  radicelles  capillaires.  — Plante  de  1-2  décimètres. 

llab.  Prés  spongieux;  envirous  de  Parisdai.s  les  vallées  de  l'Oise,  de  l’Ourcq, 
de  l’Aulhonne,  du  Loing,  de  l’Essonne,  de  l’Ivette,  Quirnper,  etc.;  à Cham- 
bord; dans  la  Côte-d’Or  à Saulieu  età  la  Roebe-en-Brenil;  tourbières  de  Pon- 
tarlier,  de  Rélieu,  des  Guincts,  etc.,  dans  le  Doubs;  Ljou;  en  Vendée,  au  ma- 
rais de  Billy  {Pontarlier) , et  dans  la  Sartbe,  etc.  ^ Avril-mai. 


C.  Oavaixiai \\Sm.  brit.  964;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  101;  Gaud. 
helv.  6,  p 27;  Koch , syn.  862;  Parlai.  (I.  ital.  2,  p.  121  ; C. 
dioïca  Vill.  Dauph.  2,  p.  195  (non  L.).  — le.  Mich.  gen.  t.  52, 
f.  1 ; Schk.  car.  t.  A.  Q.  W.  f.  2.  Rchb.  exsicc.n0  1 820  ! ; Schultz, 
exsicc.  n°  177!  — Epi  simple,  terminal,  dioïque.  Epi  mâle,  grêle, 
linéaire— cylindrique , à écailles  lancéolées,  luisantes  et  d’un  châtain 
roux,  même  sur  la  nervure,  blanchâtres  aux  bords.  Epi  femelle  plus 
TOM.  III.  25 
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court  et  plus  épais,  à fleurs  serrées , à écailles  ovales-lancéolées, 
mucronulées,  de  meme  couleur  que  les  écailles  de  l’épi  mâle  mais 
à nervure  verte.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  sessiles,  d’a- 
bord dressés,  puis  étalés,  réfléchis  et  courbés  vers  le  bas,  roux, 
luisants,  faiblement  nerviés,  lancéolés , épaissis  et  obliques  à la 
base,  atténués  en  bec  allongé,  plan-convexe,  rude  aux  bords  et 
scarieux  au  sommet.  Akène  oblong , plan-convexe,  obtus.  Feuilles 
dressées,  plus  courtes  que  les  tiges,  sétacées,  canaliculées  en  dessus, 
très-étroites  et  très-rudes  aux  bords.  Tiges  Pressées,  filiformes- 
triquèlres,  rudes  ou  lisses.  Souche  courte  , émettant  des  radicelles 
blanches  et  assez  épaisses. — Plante  gazonnante,  de  1 décimètres. 
L’épi  male  est  quelquefois  pourvu  de  quelques  Heurs  femelles  à son 
sommet.  Cette  forme  est  peut-être  le  C.  myosuroïdes  Vill.  Dauph. 
2,  p.  194,  t.  6. 

llnb.  Prairies  spongieuses;  assez  commun  en  Alsace  et  dans  la  chaîne  des 
Vosges,  d’où  il  s’étend  jusqu’à  Lunéville  et  Nancy;  plus  rare  en  Champagne 
à Troyes,  Livry  , Reims;  vallée  de  l’Ourq  à Mareuil  et  à Silly-la- Poterie 
(Questïer),  a Montigny -Lallier  (Aisne);  Dijon  ; Lyon;  toute  la  chaîne  du  Jura; 
les  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence;  Pyrénées  occidentales  et  centrales. 
'if  Avril-mai. 


C.  hijcarij»  L.  sp.  1580;  Sm.  brit.  965;  D C.  fl.  fr.  5, 
p.  101  ; Gaud.  helv.  6,  p.  28;  Koch , syn.  862  ; Anders.  cyp.  p.  72, 
tab.  5,  f.  1 ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  122.  — le.  Mich.  yen.  tab.  55, 
f.  1 ; Schk.  car.  tab.  A,  f.  3.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  15,  n°  87  ! ; 
Rchb.  exsicc.  n°  408  ! ; Schultz , exs.  n°  542  ! — Epi  simple,  ter- 
minal, androgyne,  mâle  au  sommet.  Fleurs  mâles  dressées,  à écailles 
lancéolées,  aiguës.  Fleurs  femelles  lâches,  à écailles  plus  courtes 
que  les  fruits,  oblongues,  obtusiuscules,  fauves  avec  une  bordure 
blanche,  carénées,  caduques.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères 
à la  fin  réfléchis,  droits,  luisants,  fusiformes-comprimés , in- 
sensiblement et  également  atténués  à la  base  et  au  sommet,  mu- 
nis de  2 côtes  latérales  prolongées  en  un  bec  court,  arrondi,  lisse. 
Akène  oblong,  comprimé,  convexe  sur  les  deux  laces.  Feuilles  éga- 
lant les  tiges  ou  plus  courtes,  d’un  vert  gai,  sétacées,  enroulées 
par  les  bords,  carénées,  rudes  aux  bords  vers  leur  sommet.  Tiges 
filiformes,  dressées , arrondies , fortement  striées,  lisses.  Souche 
courte,  rameuse,  à divisions  fines,  nombreuses,  entrelacées,  à ra- 
dicelles capillaires.  — Plante  gazonnante,  de  2-3  décimètres. 

//«/>.  Prés  lourheux,  dans  presque  toulela  France,  'if  Mai-juin. 


C.  DECiiMEifS  Gay  ! coron.  Fndress,  p.  21;  C.  macrostylon 
Lapeyr.  abr.  pyr.  p.  562;  1)  C.  fl.  fr.  6,  p.  287;  Dub.  bot.  488. 

— Endress,  pl.  pyr.  exsicc.  unioitin.  1831  !;  Ilillot,  exs.  n°  1569  ! 

— Epi  simple,  terminal,  androgyne,  mâle  au  sommet.  Fleurs  mâles 
peu  nombreuses,  dressées,  à écailles  lancéolées,  obtuses.  Fleurs 
femelles  lâches,  à écailles  plus  courtes  que  les  fruits,  lancéolées, 
obtusiuscules,  carénées,  fauves  avec  une  bordure  blanche,  caduques. 
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Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  à la  fin  réfléchis,  droits, 
opaques,  fusiformes,  comprimés,  insensiblement  atténués  à la 
hase  , munis  de  deux  côtes  latérales  et  prolongées  en  un  long  bec 
subulé , lisse  , scarieux  au  sommet  qui  est  tronqué  un  peu  oblique- 
ment et  souvent  déchiré.  Akène  oblong,  comprimé,  convexe  sur  les 
deux  faces.  Feuilles  plus  courtes  que  les  tiges,  d’un  vert  gai , séta— 
cées,  enroulées  par  les  bords,  carénées,  rudes  sur  les  bords  vers  le 
sommet.  Tiges  filiformes,  dressées,  arrondies,  fortement  striées, 
lisses.  Souche  courte,  rameuse,  à divisions  fines  nombreuses  en- 
trelacées, à radicelles  capillaires.  — Plante  de  8-15  centimètres. 

Hab.  Lieux  secs;  Pyrénées,  au-dessus  de  Cauterels,  port  de  Marcadau,  port 
de  la  Picade  et  port  de  Béuasque,  Eaux-Bonnes,  lac  du  Maine,  lac  de  Gaube, 
mont  Laid,  mont  de  Béost,  col  de  Tortos,  pic  de  Cagyre,  etc.  Juillet-sep- 
tembre. 

b.  Trois  stigmates. 

C.  s^kiihici  Wahl.  act.  holm.  1803,  p.  139;  Willcl.  sp.  4, 
p.  214  ; Pers.  sijn.  2,  p.  535;  Lapeyr.  abr.pyr.  p.  562;  D ('.  fl. 
fr.  6,  p.  287  ; Dub . bot.  488;  Lois.  gall.  2,  p.  283;  Benth.!  cat. 
pyr.  67  ; C.  fontanesiana  et  ramondiana  D C.  fl.  fr.  3,  p.  101  et 
102;  C.  marchandiana  et  denudata  Lapeyr.!  abr.pyr.  p.  141; 
C.  acutissima  Desgl.  in  Lois.  gall.  ed.  1,  p.  628.  — - Endress,  pi. 
pyr.  exsicc.  unio  itin.  1829,  1830,  1831  ! ; Bourgeau , exsicc.  pyr. 
hisp.  n°  287!;  Billot,  exsicc.  n°  1348! — Epi  simple,  terminal, 
androgyne,  mâle  au  sommet,  muni  à sa  base  d'une  petite  feuille 
florale  non  engainante,  caduque,  plus  courte  que  l’épi  et  prolongée 
en  une  languette  étroite,  verte  et  très-rude.  Fleurs  mâles  peu  nom- 
breuses, dressées,  à écailles  linéaires,  aiguës.  Fleurs  femelles  lâches, 
à écailles  plus  courtes  que  les  fruits,  linéaires-oblongues,  obtuses  , 
fauves,  caduques.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  stipités,  à 
la  fin  étalés  à angle  droite  t les  inférieurs  même  réfléchis,  droits, 
fusiformes-trigones , longuement  acuminés , à trois  côtes  dont  les 
latérales  plus  saillantes,  à bec  lisse,  comprimé  et  convexe  sur  les 
deux  faces,  tronqué  obliquement  au  sommet  un  peu  scarieux.  Akène 
elliptique,  comprimé,  convexe  sur  les  deux  faces,  muni  de  trois 
côtes  fines.  Feuilles  égalant  presque  les  tiges,  d’un  vert  pâle,  pliées 
en  deux,  linéaires,  striées,  rudes  sur  les  bords.  Tiges  fines,  dressées, 
irrégulièrement  trigones,  rudes  sur  l’angle  le  plus  saillant.  Souche 
donnant  naissance  à un  gazon  serré,  courte,  rameuse , à radicelles 
capillaires  et  tlexueuses.  — Plante  de  6-15  centimètres. 

. Ilab.  Pelouses  des  Pyrénées;  Canigou  à la  Jace  de  Cady,  Cambredase, 
vallée  d’Eynes,  Llaurenti,  portell  de  la  Nou\,  Carlitte,  col  de  Tarfos,  Gavarni, 
porls  d'Oo  et  de  Bénasque,  Esquierry,  pic  du  Midi,  lac  Bleu,  vallée  de  Galbe, 
port  de  la  Picade,  mont  de  Béost,  etc.  ’if  Juillet-août. 

C.  pauciflor.%  Lightf.  fl.  scot , 2,  p.  545,  tab.  6,  f.  2;  Sm. 
brit.  966  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  102;  Dub.  bot.  488  ; Lois.  gall.  2, 
p.  283;  Gaud.helv.  6,|).  29;  Koch,syn.  863;  Wahlbg.  /I.  lapp.  225, 
et  fl.  suec.  c2,p.  587;  And.  cyp.  74,  tab.  3,  f.  2;  Pari.  fl.  ital.  2, 
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]).  124;  C.  leucoglochin  L.  fil.  suppl.  415;  C.  palula  Huds.  anyl. 
402  (non  Scop.). — le.  Engl.  bot.  t.  2041;  Sehk.  car.  tab.  A,  f.  4. 
Fries,  herb.  norm.  fasc.  1 1 , n°  82  !;  Rc-hb.  exs.  n°  142  ! ; Schultz , 
exsicc.  n°  00  ! ; Billot , exsicc.  n°  1502!  — Epi  simple,  terminal, 
paucillore,  androgyne,  mâle  au  sommet,  dépourvu  à la  base  de 
feuilles  florales.  Fleurs  mâles  1 à 2,  dressées,  à écailles  linéaires, 
aiguës,  enroulées  et  engainantes,  membraneuses,  luisantes,  fauves. 
Fleurs  femelles  3-4,  lâches,  à écailles  lancéolées,  obtusiuscules, 
caduques.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  un  peu  écartés, 
étalés  et  à la  fin  réfléchis , jaunâtres,  droits,  fusiformes , atté- 
nués en  bec  lisse  et  subulé.  Akène  oblong-trigone.  Feuilles  égalant 
presque  les  tiges,  dressées,  sétacées,  carénées,  obtuses,  un  peu  rudes 
vers  le  sommet.  Tiges  dressées,  fines,  trigones,  un  peu  rudes  au 
sommet.  Souche  courte,  rameuse,  émettant  des  radicelles  jaunâtres, 


fines  et  flexueuses.  — Plante  de  5-12  centimètres,  gazonnante. 

Ilnb.  Prairies  tourbeuses  des  montagnes;  Vosges,  Hohneek,  chaumes  de 
Périr,  gaz  Martin,  Firschmss,  Re  ournemer,  Lispacb,  Gérardmer,  etc.;  Jura, 
Pontarlier,  le  Bélieu,  Montbéliard,  le  Russev,  Boonétage,  Saint-Julien;  mon- 
tagnes du  Forez,  monts  Dores,  montagnes  d'Aubrac,  Alpes  du  Dauphiné, 
Prémol,  Villars  de  Fans,  etc.  -f  Juin-juillet. 


C.  Hii'EMTRis  AU.  pcd.  2,  p.  264  ; l)  C.  fl.  fr.  0,  p.  288; 
Dub.  bot.  488  ; Lois.!  g ail.  2,  p.  283;  Gaud.  helv.  6,  p.  32;  Koch , 
syn.  802;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  1 23  ; C.  petrœa  Wahlenb.  act.  holm. 
1803,  p.  139  ; C.  Dufourii  Lapeyr.!  abr.  pyr.  suppl.  140.  — le. 
Andcrs.  cyp.  p.  73,  t . 3,  f.  3.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  3,  n°  84!  ; 
fichb.  exs.  n°  1408  ! — Epi  simple,  terminal,  androgyne,  mâle  au 
sommet,  cylindrique,  dépourvu  à la  base  de  feuille  florale.  Fleurs 
mâles  dressées,  à écailles  brunes,  bordées  de  blanc,  oblongues,  ob- 
tuses. Fleurs  femelles  peu  nombreuses,  à écailles  plus  longues  que 
les  fruits,  persistantes,  ovales-arrondies,  scarieuses  aux  bords;  les 
écailles  inférieures  mucronulées.  Trois  stigmates.  U tricu les  fructi- 
fères dressés,  jamais  réfléchis,  petits,  obovés,  un  peu  compri- 
més, atténués  à la  base,  convexes  sur  les  deux  faces  à la  maturité, 
mais  surtout  à la  face  inférieure,  munis  sur  chaque  face  de  deux 
cotes  latérales  peu  visibles  , brusquement  contractés  en  un  bec 
court,  arrondi , aussi  large  que  long,  tronqué  transversalement 
au  sommet  qui  est  entier  et  brièvement  scarieux.  Akène  sessile, 
elli ptique— trigone,  apiculé.  Feuilles  égalant  ordinairement  les  tiges, 
raides,  planes,  carénées,  souvent  arquées  en  dehors,  rudes  aux  bords, 
acuminées  et  triquètres  au  sommet.  Tiges  fermes,  trigones,  striées  et 
un  peu  rudes,  souvent  un  peu  courbées.  Souche  grêle,  rampante , 
rameuse,  émettant  des  stolons.  — Plante  de  8-15  centimètres,  un 
peu  glauque,  à épi  ressemblant  à celui  d’un  Elyna. 

llab.  Fissures  des  rochers;  hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret  et  col  de 
l'Arc  près  de  Grenoble,  Yillars-d'Arene,  glaciers  de  la  Grave,  sommet  du  Ga- 
libicr,  mont  Aurouse,  etc.  ; mont  Yentoux  ; Pyrénées,  Esquierry,  Castanéie, 
Llaurenti,  pic  de  tiers,  etc.  2C  Juillet-aout. 
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Sect.  2.  Scirpoides  Monti  17. — Epi  terminal,  composé,  dépourvu  d’involucre, 

formé  d’épillets  androgynes. 


a.  Deux  stigmates. 


I.  Souche  rampante. 

C.  ciiORDORRQizA  Ehrh.  in  L.  suppl.  414  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  107  ; Dub.  bot.  489;  Lois.  gall.  2,  p.  285  ; Gaud.  helv.  6,p.  35; 

Koch!  syn.  864;  Anclers.  cyp.  p.  69,  tab.  3,  f.  14.  — le.  Schk. 
car.  tab.  G , Ii,  f.  31;  Fl.  dan.  tab.  1408.  Fries , herb.norm. 
fasc.  9,  n°  85!;  Rchb.  exsicc.  n°  136!;  Schultz , exsicc.  n°  88!; 

Billot , exsicc.  n°  292!  — -Epi  terminai,  composé,  ovale,  aigu, 
formé  de  4-8  épiilets  pauci flores  males  au  sommet  ; bractée  infé- 
rieure brune,  lancéolée,  aiguë,  nautique  ou  cuspidée.  Ecailles  fe- 
melles égalant  le  fruit,  brunes,  luisantes,  ovales-lancéolées,  acu- 
rninées,  scarieuses  aux  bords.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères 
brièvement  sti  pi  tés,  bruns,  luisants,  lisses,  ovales , convexes  et 
faiblement  nerviés  à la  face  inférieure,  presque  plans  à la  face  su- 
périeure, un  peu  rudes  vers  le  sommet,  contractés  en  un  bec  court , 
cylindrique , blanchâtre  au  sommet  qui  est  entier  ou  lacéré.  Akène  'L- 
grisâtre,  obové,  plan-convexe,  arrondi  au  sommet.  Feuilles  un  peu 
raides,  planes,  carénées,  lisses  aux  bords,  étroitement  linéaires  ai- 
guës ; celles  des  tiges  florifères  courtes  et  les  inférieures  même  ré- 
duites à la  gaine  ; celles  des  rameaux  non  florifères  plus  longues. 

Tiges  dressées,  un  peu  arquées,  rameuses  et  arrondies  ci  la  base, 
anguleuses  au  sommet,  lisses , plus  longues  que  les  feuilles.  Souche 
grêle,  rameuse,  hypogée  ou  épigée,  longuement  rampante,  émettant 
des  tiges  de  son  sommet  et  de  ses  nœuds.  — Plante  de  2-3  déci- 
mètres. 

Uab  Tourbières  de  Mouille  près  de  la  source  du  Doubs,  de  Bélieu  et  de 
Pontarlier  dans  la  chaîne  du  Jura;  monts  Dores;  montagnes  d’Aubrac  dans  la 
Lozère,  Mai-juin. 


C.  FŒTiRA  Vill.  prosp . et  fl.  dauph.  2,  p.  195  ; AU.  ped.  2, 
p.  265  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  106;  Dub.  bot.  489;  Lois.  gall.  2, 
p.  285;  Gaud.  helv.  6,  p.  36  ; Koch,  syn.  865;  Pari.  fl.  ital.  2, 
p.  129;  C.  lobata  Vill.  Dauph.  2,  p.  195  (non  Schk.);  C.  baldensis 
Vill.  I.  c.  (non  L.).  — le.  Schk.  car.  tab.  Hh,  f.  96.  Rchb.  exsicc. 
n°1821  ! — Epi  terminal,  composé,  ovoïde-globuleux,  serré,  formé 
d’épillets  nombreux,  males  au  sommet  ; bractée  inférieure  brune, 
membraneuse,  lancéolée,  à nervure  dorsale  prolongée  en  une  arête 
plus  courte  que  l’épi.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  le  fruit, 
luisantes,  brunes,  ovales,  aiguës,  mucronées.  Deux  stigmates.  Utri- 
cules fructifères  brièvement  si  i pi  tés  , planes-convexes , aigus  et 
minces  sur  les  bords,  faiblement  nerviés , ovales,  acuminés  en  un 
bec  grêle,  allongé,  rude  aux  bords,  bidenté  au  sommet.  Akène  fauve, 
sublenticulaire,  arrondi  au  sommet.  Feuilles  égalant  presque  les 
tiges,  d’un  vert  gai,  planes,  carénées,  linéaires,  acuminées,  rudes 
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aux  bonis.  Tiges  dressées,  trigones,  rudes  sur  les  angles.  Souche 
rampante,  émettant  de  courts  stolons.  — Plante  de  1 -5  décimètres, 
gazonnante. 

Ilab.  Lieux  humides  des  montagnes;  Alpes  du  Dauphiné,  Lau/aret  et  Revel 
près  de  Grenoble,  Sept-Laus,  Yillars  d’Arène,  Galibier,  la  Bérarde,  Briançon, 
mont  Yizo,  etc.;  P j rénées  à Esquiern.  ^-Juillet-août. 

C1.  divisa  Iluds.  fl.  angl.  ed.  1,  p.  5-48;  Sm.  brit.  1)75  ; I)  C. 
jl.  fr.  5 , />.  105  ; Dub.  bot.  489;  Lois.  gall.  2,  p.  280  ; Koch,  syn. 
865  ; Gu8s.  syn.  2,  p.  509  ; C.  splendens  Pcrs.  syn.  2,  p . 550  ; C. 
se/iœnoides  Desf.  ail.  2,]).  55G;  C.  cuspidata  Bertol.  rar.  lig.  dec.  1 , 
p.  25.  — le.  Se  h/;,  car.  tab.  R et  Vv,  f.  01  ; Hast , gram.  austr. 
tab.  -45.  Bourgeon,  exsicc.  pyr.  ftisp.  n°  296!  — Epi  terminal, 
composé,  ovale  ou  oblong,  serré,  formé  d’épillets  mdles  au  sommet  ; 
bractée  inférieure  brune,  carénée,  scarieuse  aux  bords,  souvent  pro- 
longée en  une  arête  verte  qui  dépasse  l’épillet  et  quelquefois  même 
l’épi.  Ecailles  femelles  égalant  le  fruit,  brunes,  luisantes,  ovales,  ai- 
gues, mucronées.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  brièvement 
slipités,  fauves,  ovales -orbirulaires , plans-convexes,  munis  de 
9-10  nervures  non  ailées,  contractés  en  un  bec  court , finement 
dcnticulé  en  scie  sur  les  bords,  bicuspidé.  Akène  jaunâtre,  ovale, 
comprimé,  lisse,  arrondi  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert  glauque, 
fermes,  planes,  striées,  linéaires,  acuminées-subulées,  rudes  aux 
bords.  Tiges  dressées,  triquètres,  un  peu  rudes  au  sommet.  Souche 
un  peu  épaisse,  rameuse,  longuement  rampante.  — Plante  de 
2-5  décimètres,  extrêmement  polymorphe. 

liait.  Lieux  humides,  dans  toute  la  France.  2 f Mai-juin. 


s- 


C.  sktifomi  Godr.  not.  fl.  Monsp.  25. — Epi  terminal,  com- 
posé, ovale/u  oblong,  dense,  formé  d’épillels  peu  nombreux,  mdles 
au  sommet  ; bractée  inférieure  lancéolée,  brune,  carénée,  scarieuse 
aux  bords,  souvent  prolongée  en  une  arête  herbacée.  Ecaiÿjrs  femelles 
égalant  le  fruit,  brunes,  luisantes  , scarieuses  aux  bords,  ovales, 
acuminées,  aiguës.  Deux  stigmates.  Utricules  fructilï Js  brièvement 
sti  pi  tés,  ovales-lancéolés , plans-convexes,  munis  de  9 ou  10  ner- 
vures, non  ailés,  atténués  en  un  bec  assez  long,  denticulé  aux 
bords,  bidenté.  Akène  jaunâtre,  ovale,  comprimé,  fisse,  arrondi  au 
sommet.  Feuilles  vertes  , très- étroites , canaliculées  , longuement 
subuléesau  sommet,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  li I i formes— 
triquètres,  rudes  au  sommet.  Souche  rameuse,  longuement  ram- 
pante. — Se  distingue  du  C.  divisa  non-seulement  par  sa  taille 
plus  basse  et  par  ses  feuilles  bien  plus  étroites  et  non  planes, 
mais  aussi  parla  ténuité  de  ses  tiges,  par  son  épi  plus  petit  et  plus 
dense,  et  surtout  par  ses  utricules  deux  fois  plus  petits,  plus  allon- 
gés, plus  longuement  prolongés  en  bec. 

Ilah.  Lieux  secs  et  sablonneux  du  midi  : plage  de  Celle  el  de  P crois  près  «te 
Montpellier,  Maguelonne;  Aix  , Marseille,  Toutou;  Cèret , etc.  'Jf  Avril- 
mai. 
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C.  disticha  Huds.  fl.  angl.  ed.  1,  p.  405;  DC.  fl.  fr.  5,  p. 
104;  Dub.  bot.  489 \ Koch,  syn.  865;  C.  intermedia  Good.  in  Linn. 
trans.  2,  p.  154  ; Lois.  gall.  2,  p.  292;  C.  arenaria  Vill.  Datiph. 
2,  p.  198  (non  L.);  C.  spicata  Poil.  pal.  2,  p.  562  (non  Thuill.); 
C.  multiformis  Thuill.  par.  479.  — le.  Schk.  car.  t.  B , f.  7.  Fries , 
herb.  n.  fasc.  11,  n°  81!;  Billot , exs.n 0 1565! — Epi  terminal,  dé- 
composé, oblong , obtus,  serré  ou  un  peu  interrompu  à la  base, 
d’abord  dressé,  puis  un  peu  incliné  à la  maturité  , pourvu  d’épillets 
nombreux,  ovoïdes,  dont  les  supérieurs  et  les  inférieurs  sont  femelles 
et  ceux  du  milieu  males ; bractée  inférieure  lancéolée,  brune  et 
scarieuse  aux  bords,  prolongée  en  une  arête  ordinairement  courte. 
Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  ovales-lancéolées , ai- 
guës, brunes  sur  le  dos,  scarieuses  sur  les  bords  et  au  sommet.  Deux 
stigmates.  Utricules  fructifères  dressés-appliqués,  plans  - con- 
vexes, munis  d'une  aile  étroite  aiguë  denticulèe  et  sur  chaque  face 
de  9-1 1 nervures , ovales,  atténués  en  bec  bifide  Akène  d’un  brun 
pâle,  elliptique,  comprimé.  Feuilles  d’un  vert  gai,  planes,  carénées, 
linéaires,  longuement  acuminées-triquètres,  rudes  sur  les  bords  et 
sur  la  carène.  Tiges  dressées,  triquètres,  rudes  sur  les  angles.  Souche 
rampante.  — Plante  de  5-6  décimètres. 

llab.  Prairies  humides  daus  toute  la  France,  if  Mai-juin. 

C.  aresaria  L.  sp.  1581  ; Sm.  brit.  971  ; D C.  fl.  fr.  5,  p. 
105;  Dub.  bot.  489;  Lois.  gall.  2 ,p.  292;  Koch,  syn.  865;  Anders. 
cyp.p.  68,  tab.  5,  f.  16;  Pari.  fl.  ital.  2,  p.  155  ( non  AU.  nec 
Vill.) — le.  Schk.  car.  tab.  B,  f.  6 ; Engl.  bot.  tcib.  928.  Fries , 
herb.  n.  fasc.  15,  n°  86!;  Rchb.  exsicc.  n°  159!;  Schultz,  exsicc. 
n°  545  ! — Epi  terminal,  décomposé,  oblong  et  dense,  ou  allongé  et 
interrompu  h la  base,  formé  d’épillets  nombreux  , les  inférieurs 
femelles , les  intermédiaires  mâles  au  sommet,  les  supérieurs  entiè- 
rement mâles;  bractée  inférieure  brune,  carénée  et  rude  sur  le  dos, 
lancéolée  , aeuminée  en  une  arête  qui  souvent  dépasse  l’épi  1 let . 
Ecailles  femelles  un  peu  plus  longues  que  le  fruit  ou  l’égalant, 
fauves  avec  la  nervure  dorsale  verte  et  saillante,  lancéolées,  acumi- 
nées,  très-aiguës,  scarieuses  aux  bords.  Deux  stigmates.  Utricules 
fructifères  brièvement  stipités,  fauves,  plans-convexes , nerviés 
sur  les  deux  faces,  bordés  au-dessus  du  milieu  d’une  aile  membra- 
neuse large  dentelée  en  scie  et  tronquée  obliquement  à la  base , 
ovales-lancéolés,  acuminés  en  un  bec  bicuspidé.  Akène  jaunâtre, 
ovale,  plan-convexe,  lisse , arrondi  au  sommet.  Feuilles  vertes , 
planes  ou  canaliculées,  linéaires,  acuminées-subulées , rudes  aux 
bords.  Tiges  dressées,  grêles,  triquètres , rudes.  Souche  grêle,  ra- 
meuse, longuement  rampante,  pourvue  à chaque  nœud  d’une  gaine 
lacérée,  émettant  des  stolons  allongés  et  çà  et  là  des  tiges  flori- 
fères solitaires  ou  fasciculées.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux  et  surtout  sables  maritimes;  très-commun  sur  les 
côtes  de  l’Océan  depuis  Dunkerque  jusqu’à  Bayonne;  plus  rare  dans  l’intérieur 
des  terres;  Rouen;  environs  de  Paris,  çà  et  là  dans  la  Marne,  'if  Mai-juillet. 
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c.  UGERIC4  Gay!  ann.sc.  nat.  ser.  2,  t.  10,  p.  300;  Guép.J 
fl.  Maine-et-Loire , éd.  3,  p.  15;  Lang,  car.  p.  45;  Ilartm.  Svensk 
och  Xorsh  excursions- flor a , p.  130;  ( . ligerina  Boreau!  fl.  rentre 
éd.  2,  t.  2,  p.  550;  Lloyd  ! fl.  Loire-Inf.  p.  282;  C.  arenaria  Du- 
bois, fl.  Orl.  p.  254;  Bast.  fl.  Maine-et-Loire , p.  358  (non  L); 
C.  pseudo-arenaria  Bchb.  cyper.  p.  G,  f.  550;  C.  Schreberi  Desv. 
fl.  anj.  73  ; Fries,  niant.  2 , />.  56  ( non  Schrank). — Fries , herb. 
norm.  fasc.  -4,  n°  91  ! ; Puelle  et  Maille , herb.  de  France,  n°  27  ! ; 
Schultz,  exsicc.  7 42  ! ; Billot,  exsicc.  n°  472  ! — Epi  terminal  , 
composé,  lancéolé  ou  oblong,  lobé,  un  peu  interrompu  à la  base  , 
formée  de  4-12  épillets  cylindriques,  aigus,  mâles  à la  base;  brac- 
tée inférieure  lancéolée,  scarieuse,  prolongée  en  une  arête  herba- 
cée ordinairement  plus  courte  que  Pépillet.  Ecailles  femelles  éga- 


lant le  fruit  ou  un  peu  plus  courtes  , brunes,  plus  pales  aux  bords  , 
ovales-lancéolées,  acuminées,  munies  d’une  nervure  dorsale  verte. 
Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  brièvement  sti  pi  tés,  verdâtres, 
plans  - convexes , nerviés  sur  les  deux  faces,  bordés  depuis  la 
base  jusqu’au  sommet  d'une  aile  peu  large  et  fortement  dentelée 
vers  le  haut,  ovales,  atténués  en  un  ber  assez  long  bicuspidé.  Akène 
brun,  elliplique-oblong  , atténué  à la  base,  très-lisse.  Feuilles 
vertes,  planes,  étroitement  linéaires,  subulées  au  sommet,  très- 
rudes  aux  bords  et  un  peu  à la  face  supérieure.  Tiges  dressées,  tri  — 
quètres,  à angles  aigus,  rudes  au  sommet.  Souche  rameuse,  longue- 


ment rampante.  — Plante  de  2-3  décimètres,  longtemps  confondue 
avec  le  C.  Schreberi,  dont  elle  est  voisine. 


llab.  Alluvions  de  la  Loire,  Nevers,  Blois,  Orléans  et  çà  et  là  jusqu'à 
Nantes;  environs  de  Paris  au  coteau  de  Levy  près  de  Dampierre.  % Avril- 
mai. 


C.  Schreberi  Schrank,  baicr.  fl.  1,  p.  278;  I)  C.  p.  fr.  3, 
p.  I 10;  Dub.  bol.  490;  Lois.  gall.  2,  p.  290;  Gaud.  helv.  G,  p.  51  ; 
Koch,syn.  868;  Pari.  fl.  ital.  2.  p.  137;  Anders.  cyp.  p.  64,  t.  4, 
f.  25  ; C.  prœcox  Schreb.  spicil.  63  (non  Jacq.);  C.  lenella  Thuill. 
par.  479  (non  Schk.) — Je.  Schk.  car.  t.  B,  f.  9.  Schultz,  exs.  5451; 
Bchb.  ex  s.  138!;  Billot,  exs.  1564! — Epi  terminal,  composé 
oblong,  distique,  formé  de  5-6  épillets  lancéolés,  dressés,  rappro- 
chés, mâles  à la  base;  bractée  inférieure  ovale,  scarieuse,  quelque- 
fois prolongée  en  une  arête  herbacée  plus  courte  que  Pépillet. 
Ecailles  femelles  égalant  le  fruit,  brunes,  ovales-lancéolées, 
mucronées,  à nervure  dorsale  verte.  Deux  stigmates.  Utricules  fruc- 
lifères  petits,  fauves,  plans  - convexes  , finement  et  élégamment 
nerviés , étroitement  ailés  vers  le  haut , rudes  aux  bords,  ovales, 
acuminés  en  un  bec  bicuspidé.  Akène  brun  , elliptique,  comprimé, 
ponctué.  Feuilles  vertes,  canaliculées,  étroitement  linéaires,  subu- 
lées  au  sommet , très-rudes  aux  bords.  Tiges  grêles,  dressées,  tri  - 
quètres,  rudes  au  sommet.  Souche  rameuse , grêle,  longuement 
rampante.  — Se  distingue  en  outre  du  C.  ligerica  par  son  port 
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moins  robuste;  par  son  épi  plus  court,  plus  serré,  d’une  teinte  [dus 
foncée;  par  ses  utricules  deux  fois  plus  petits;  enfin  par  ses  tiges 
plus  fines  et  par  ses  feuilles  plus  étroites. 

Ilab.  Lieux  herbeux  et  sablonneux;  assez  commun  dans  les  départements 
occidentaux;  remonte  la  vallée  de  la  Loire  jusqu’à  Orléans;  envirous  de  Paris; 
Strasbourg  , Colmar  ; L>on;  Moulins;  Auvergne,  Lozère,  Gard;  Avignon, 

ères,  etc.  If  Avril-mai. 

C.  brizoibbes  L.  sp.  1581  ; I)  C . fl.  fr.  3,  p.  111  ; Dub.  bot. 
491  ; Lois.  gall.  2,  p.  290;  Gaud.  helv.  6,  p.  50  ; Koch , syn.  868. 

— le.  Schk.  car.  t.  C.  f.  12.  Schaliz , exsicc.  n°  364  ! — Epi  termi- 
nal, composé,  court,  distique,  formé  de  5-9  épillets  grêles,  com- 
pactes, étalés  et  même  courbés  en  dehors,  rapprochés,  males  à la 
base;  bractée  inférieure  petite,  squamiforme.  Ecailles  femelles  plus 
courtes  que  les  fruits,  lancéolées,  blanchâtres  avec  la  nervure  verte. 
Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  dressés,  verdâtres,  plans- 
convexes,  sans  nervures , munis  tout  autour  d’un  bord  étroit  aigu 
et  denticulé , lancéolés , insensiblement  atténués  en  un  bec  allongé 
et  bifide.  Akène  brun,  oblong,  plan-convexe,  obtus,  lisse.  Feuilles 
d’un  vert  gai,  dressées  ou  tombant  sur  le  sol,  planes,  carénées, 
étroitement  linéaires,  rudes  sur  les  bords,  brièvement  acuminées  ; 
les  supérieures  très-allongées.  Tiges  très-grêles,  allongées,  dressées, 
faibles  et  à la  fin  penchées  au  sommet,  triquètres,  rudes  supérieure- 
ment. Souche  grêle,  longuement  rampante.  — Plante  de  2-4  déci- 
mètres. 

Hub.  Bois  humides;  Strasbourg.  Brumath,  Haguenau;  Metz,  Lunéville, 
Chamagne  dans  les  Vosges  ; Besançon,  Dole.  Arc-les-Salines  ; Auxonne  et 
Liteaux  dans  la  Côte-d’Or;  Grenoble;  Montmorillon  dans  la  Vienne;  Cervan 
et  Montreillan  dans  la  Nièvre;  Monl-de-Marsan,  Saint-Jean-Pied-de-Port ; 
Eaux-Bonnes,  Bagnères-de-Bigorre,  etc.  If  Mai-juin. 

2.  Souche  cespileuse. 

C.  vdlpina  L.  sp.  1382;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  105  et  6,  p.  288  ; 
Dub.  bot.  489;  Lois.  gall.  2,  p.  287;  Gaud.  agr.  2,  p.  91  ; 
C.  spicata  Thuill.  par.  490  [non  Poil.).  — le.  Schk.  car.  t.  C. 
f.  10.  Fries,  lierb.  norm.  fasc.  9,  n°  85  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  411  ! 

— Epi  terminal,  décomposé,  ovale-oblong,  obtus,  serré  ou  plus 
lâche  et  un  peu  interrompu  à la  base,  formé  d’épillets  nombreux, 
ovoïdes,  males  au  sommet;  bractée  inférieure  brune,  scarieuse  et 
demi-embrassante  à la  base,  carénée  et  rude  sur  le  dos,  prolongée 
en  une  arête  de  longueur  variable.  Ecailles  femelles  plus  courtes 
que  les  fruits,  brunes  ou  décolorées  (C.  nemorosa  Willd.  sp.  4, 
p.  232,  non  Rcbent .),  ovales,  mucronées,  vertes  sur  le  dos.  Deux 
stigmates  Utricules  fructifères  à la  fin  étalés  en  étoile , plans  - con- 
vexes, munis  sur  chaque  face  de  5-7  nervures , pourvus  d’un  bord 
étroit  et  finement  denticulé,  ovales-lancéolés , atténués  en  un  bec 
assez  long,  étroit,  bifide.  Akène  brun,  luisant,  ovale-orbiculaire, 
comprimé,  ponctué.  Feuilles  assez  larges,  d’un  vert  gai,  planes, 
carénées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène,  linéaires,  longuement 
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acuminées.  Tiges  dressées,  raides,  triquètres  avec  les  angles  très- 
aigus  presque  ailés  et  les  faces  canaliculées.  Souche  courte,  oblique, 
munie  de  radicelles  nombreuses.  — Plante  de  3-G  décimètres, 
robuste. 

Ilub  Prés  humides,  marais,  fossés,  prairies  tourbeuses,  daus  toute  la  France. 

Mai-juin. 

C.  muiiicata  L.  sp.  1582;  I)  C.  fl.  fr.  5 ,p.  106  \C.  canescens 
Leers , herb.  tab.  14,  f.  5;  Poil.  pal.  2,  p.  571  (non  L.  nec  Tfiuill.). 
— Ic.  Schk.  car.  t.  E , f.  22.  Fries , herb.  norm.  fasc.  9,  n°  84  !; 
et  6,  n°  81  !;  lichb.  exsicc.  n°  409!;  Schultz,  exsicc.  n°  1 78!  — Epi 
terminal,  composé,  cylindrique-oblong,  dense  ou  interrompu  à la 
base,  formé  de  5-8  épillets  presque  globuleux,  mâles  au  sommet  ; 
bractée  inférieure  lancéolée,  prolongée  en  une  arête  herbacée  de 
longueur  variable.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  sca- 
rieuses  aux  bords,  lancéolées,  cuspidées.  Deux  stigmates.  Etricules 
fructifères  verdâtres,  divariqués,  plans  - convexes,  un  peu  nerviés 
à la  face  inférieure,  entièrement  lisses  à la  supérieure,  ovales , acu- 
minés  en  un  bec  assez  long,  bicuspidé.  Akène  blanchâtre,  presque 
lenticulaire,  ponctué.  Feuilles  vertes,  planes,  rudes  aux  bords, 
linéaires,  acuminées.  Tiges  dressées,  t'aides,  rudes  au  sommet, 
triquètres,  à angles  aigus,  mais  non  ailés,  à faces  planes.  Souche 
courte,  oblique,  munie  de  radicelles  nombreuses.  — Se  distingue 
en  outre  du  C.  vulpina  par  ses  utricules  plus  petits  et  plus  ovales, 
moins  rudes  aux  bords  ; par  ses  tiges  plus  grêles  ; par  son  port 
moins  robuste. 

a . genuina.  Epi  non  interrompu;  écailles  brunes  sur  les  côtés, 
f.  contigua  Happe  ap.  Sturm,  germ.  helft  61;  C.  loliacea  Thuill. 
par.  481  (non  L.). 

p.  virens  Koch,  syn.  866.  Epi  plus  grêle,  interrompu  à la  base; 
écailles  d’un  blanc  verdâtre.  C.  virens  Lam.  dicl.  3,  p.  384  ( non 
Thuill.)  ; C.  divulsa  Gaud.  helv.  6,  p.  47  ( non  Good.).  Fries, 
herb.  norm.  6,  n°  80  ! 

Hab  Prairies,  bois;  commun  dans  toute  la  France,  -f  Mai-juin. 

C.  divulsa  Good.  trans.  of  linn.  soc.  2,  p.  160;  D C.  fl. 
fr.  3,  p.  105  ; Dub.  bot.  489  ; Lois.  gall.  2,  p.  288;  Koch,  syn. 
866;  Guss.  syn.  2,  p.  568  ; Pari.  fl.  ital.  2,  p.  154  ; Anders.  cyp. 
p.  66,  tab.  5,  f.  20;  C.  canescens  Thuill.  par.  482  ( non  L.).  — le. 
Srhk.  car.  tab.  Ww.  f.  89.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  6,  n°  80!; 
Rchb.  exsicc.  n°  410  !;  Schultz,  exs.  n°  1 79!  — Se  distingue  du  pré- 
cédent et  surtout  de  sa  variété  virens  par  son  épi  très-allongé,  à la 
fin  penché  ; par  ses  épillets  plus  petits,  paucifiores , les  inférieurs 
très-écartés  les  uns  (les  autres;  par  ses  écailles  blanchâtres  avec  une 
nervure  dorsale  verte  ; par  ses  fruits  étalés-dressés,  non  divariquès  ; 
par  ses  tiges  très-grêles  et  penchées  au  sommet. 

Unb.  Bois,  dans  presque  toute  la  France,  mais  moins  commun  dans  les  de- 
partements septentrionaux.  ^ Mai-juin. 
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C.  PinciJLiïA  L.  sp.  1383;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  108  ; Dub.  bot. 
490;  Garni,  helv.  G,  p.  40;  Koch , syn.  867;  Fries , mant.  2,p.56. 
— Ic.  Scheuchz.  prodr.  tab.  8,  f.  2;  Schk.  car.  tab.  D , f.  20. 
Fries,  herb.  norm . /use.  10,  n°  S\\;  Puel  et  Maille,  herb.  France , 
n°  38  ! ; Schultz , exsicc.  n°  544  ! — Epillets  nombreux,  ovoïdes, 
males  au  sommet,  disposés  en  panicule  terminale  lâche  ou  quelque- 
fois compacte.  Ecailles  femelles  égalant  presque  les  fruits,  ovales, 
acuminées,  aiguës,  carénées,  largement  blanches-scarieuses  sur  les 
bords,  d’un  brun  châtain  sur  le  dos.  Deux  stigmates.  Utrieules  fruc- 
tifères étalés,  petits,  bruns,  luisants,  plans  - convexes,  ventrus 
ci  la  face  externe,  ovales , épaissis  et  comme  tronqués  ci  la  base 
qui  est  munie  de  faibles  nervures  rayonnantes,  du  reste  lisses , bor- 
dés dans  leur  moitié  supérieure  d’une  aile  étroite  et  denticulée, 
acuminés  en  un  bec  long,  bidenté , fendu  principalement  à la  face 
externe.  Akène  brun,  ovale-obiong,  comprimé,  ponctué.  Feuilles 
larges,  d’un  vert  gai , fermes,  égalant  presque  la  tige,  pliées  en 
deux,  carénées,  rudes  aux  bords,  linéaires,  acuminées;  les  infé- 
rieures réduites  à une  gaine  large  et  brune.  Tiges  dressées,  raides, 
triquètrés,  rudes  sur  les  angles  très-aigus,  planes  sur  les  faces. 
Souche  courte,  munie  de  radicelles  épaisses  et  fasciculées.  — Plante 
de  5-8  décimètres,  formant  des  gazons  épais  et  serrés. 

llab.  Prairies  spongieuses  ; dans  presque  toute  la  France.  Mai-juin. 

C.  paradoxa  Willd.  ad.  acad.  berol.  1794,  p.  39,  tab.  \, 
f.\;D  C.  fl.  fr.  3,  p.  108  ; Dub.  bot.  490  ; Lois.  gall.  2,  p.  286; 
Gaud.  helv.  6,  p.  43;  Koch,  syn.  867;  C.  fulva  Thuill.  par.  483 
( non  Good .).  — le.  Schk.  car.  t.  E,  f.  21 . Fries,  h.  norm.  fasc.  6, 
n°  78 î ; Schultz,  exsicc.  n°  1 81  !;  Billot,  exsicc.  w°  678!;  Rchb. 
exsicc.  n°  921  ! — Epillets  nombreux,  ovoïdes,  males  au  sommet, 
disposés  en  panicule  terminale  lâche.  Ecailles  femelles  égalant  les 
fruits,  brunes  sur  le  dos,  étroitement  blanches-scarieuses  aux  bords, 
ovales,  acuminées,  mucronées.  Deux  stigmates.  Utrieules  fructi- 
fères étalés-dressés,  très-petits,  durs,  d’un  brun  foncé,  luisants, 
convexes  sur  les  deux  faces  mais  surtout  à l’inférieure  qui,  est  ven- 
true, largement  ovales,  déprimés  ci  la  base,  munis  sur  les  deux 
faces  de  nervures  très-visibles  et  rapprochées,  non  ailés,  mais  à 
bords  aigus  et  denticulés,  contractés  en  bec  allongé  fin  et  superfi- 
ciellement bidenté.  Akène  fauve,  très-finement  pontué,  ovale,  con- 
vexe sur  les  deux  faces,  mais  déprimé  et  comme  échancré  à la  base 
de  la  face  interne.  Feuilles  vertes,  planes,  rudes  aux  bords,  étroite- 
ment linéaires,  acuminées.  Tiges  dressées,  grêles,  rudes  au  sommet, 
triquètrés  avec  les  faces  convexes.  Souche  courte,  munie  de  radi- 
celles épaisses  et  fasciculées.  — Plante  de  3-8  décim.,  gazonnante. 

Hab.  Prairies  tourbeuses;  environs  de  Paris,  Malesherbes,  Mennecy,  Lardy, 
Nemours  ; la  Ferté-Milon,  Duison,  Marines  ( Que  Hier ) ; Haubourdin  près  de  Lille 
(Caisscic);  Vire.  Falaise,  Mortain;  Reims,  Troyes;  Strasbourg,  Mulhouse; 
Besançon,  Pontarlier,  Audiucourl,  marais  de  Saône;  Lyon  ; Saiut-Urcisse  près 
de  Montclar;  Saiut-Aignan  dans  Loir-et-Cher,  etc.  'if  Mai-juin. 
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C.  TERITIISCU  4 Good.  trans.  oflinn.  soc.  2,  p.  163,  t.  19, 
f.  5;  1)  C.  fi.  fr.  6,  p.  289;  Dub.  bot.  490;  Lois.  gall.  2,  p.  280; 
Gaud.  belv.  6,  p.  42  ; Koch , syn.  867;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  98  ; 
Anders.  cyp  p.  07,  tab.  3,  f.  22;  Ilartm.!  scand.  4,  p.  296;  C. 
paniculata  p.  Poil.  pal.  2,  p.  575  ; C.  diandra  Roth , tent.  1, 
p.  596.  — le.  Schk.  car.  tab.  T,  f.  69.  Fries , herb.  norm.  fasc.  6, 
n°  79!;  Rchb.  exsicc.  n°  140!;  Schultz , exsicc.  n°  180!  — Epillets 
nombreux,  ovoïdes,  mâles  au  sommet , disposés  en  épi  composé  et 
dense.  Ecailles  femelles  brunes  sur  le  dos,  blanches-scarieuses  aux 
bords,  ovales,  aiguës  ou  mucronulées.  Deux  stigmates.  Utricules  fruc- 
tifères étalés-dressés,  très-petits,  durs,  d’un  brun  foncé  et  luisant, 
convexes  sur  les  deux  faces,  mais  ventrus  à l'inférieure , ovales, 
munis  à la  face  externe  d’un  sillon  superficiel , bordés  de  deux 
nervures  qui  se  dirigent  vers  le  bec  et  circonscrivent  une  bande  dé- 
colorée, ailés  et  denticul's  vers  le  sommet,  acuminés  en  un  bec 
légèrement  bidenté.  Akène  fauve,  ponctué,  ovale,  comprimé,  acu- 
miné.  Feuilles  vertes,  planes,  rudes  aux  bords,  étroitement  linéaires, 
acuminées.  Tiges  dressées,  grêles,  rudes  vers  le  sommet,  triquètres 
avec  les  faces  convexes.  Souche  grêle,  oblique,  à peine  rampante.  — 
Plante  de  3-5  décimètres,  formant  de  petits  gazons. 

Hab.  Marais  tourbeux;  environs  de  Paris,  Melun,  Nemours,  Dampierre, 
la  Ferté-Milon  , Villers-Coüenls.  Bussy,  Malesberbes,  etc.;  Annequin  et 
Oeu\rv  près  de  Béthune  (de  Melicocq)  ; Vire,  Bayeux;  Vendée  au  marais  des 
Bourbes  en  Olonne  (Ponb/r/ier),  et  Fharente-Inférieure;  commun  en  Auvergne; 
Ahim  dans  la  Creuse;  Lyon;  Aubin;  Besançon,  marais  de  Saône  et  tour- 
bières de  Bélieu,  Ponlarlier;  Saulieu  dans  la  Côte-d'Or  ; Strasbourg,  Mutzig 
Haguenau;  Bilche.  'Jf  Mai-juin. 

C.  IIeleoma§tes  Ehrh.  beitr.  5,  p.  69;  Gaud.  helv.  7, 
p.  662;  Koch,  syn.  870;  Wahlenb.  suec.  593;  Gay,  in  ann.  sc. 
nat.  ser . 2,  t.  11,  p.  181  ; Anders.  cyp.  62,  tab.  4,  f.  30;  Lang, 
car.  54  ; Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  279.  — le.  Schk.  car.  tab.  Ii.  f.  97. 
h ries,  herb.  n.  fasc.  5,  n°  81  !;  Rchb.  exsicc.  n°  157!;  Schultz, 
exsicc.  n°  89!;  Billot,  exsicc.  n°  293!  — Epi  terminal,  composé, 
formé  de  3-4  épi  Ilots  ovoïdes,  rapprochés,  males  à la  base  ; bractée 
inférieure  brune,  lancéolée,  carénée,  nautique  ou  apiculée.  Ecailles 
femelles  un  peu  plus  courtes  que  le  fruit,  brunes  avec  une  bordure 
blanche  et  une  nervure  verte,  ovales,  aiguës.  Deux  stigmates.  Utri- 
cules fructifères  étalés  - dressés , petits,  fauves,  finement  ponc- 
tués, plans  - convexes , munis  sur  les  deux  faces  de  nervures  fines 
et  peu  visibles,  à peine  rudes  aux  bords,  non  ailés,  elliptiques,  ré- 
trécis a la  base,  insensiblement  atténués  en  un  bec  court,  caréné 
sur  le  dos  et  entier.  Akène  jaunâtre,  ovale,  plan-convexe.  Feuilles 
plus  courtes  que  la  tige,  un  peu  glauques,  planes,  carénées,  étroite- 
ment linéaires,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  grêles,  un  peu  raides, 
triquètres,  rudes  aux  bords.  Souche  courte,  munie  de  radicelles 
fines  et  allongées.  — Plante  de  2 à 3 décimètres. 

Hnb.  Tourbières  de  Saint-Julien  des  Rousses , de  Bélieu  et  de  Ponlarlier. 
Doubs).  2 L Mai-juin. 
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V.  iiOYtATA  L.  sp.  1585  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  1 12  ; Dub.  bot. 
491  ; Lois.!  g ail.  2,  p.  289;  Gaud.  helv.  0 ,p.  55;  Koch , syn.  870; 
Hartm.!  scand.  4,  p.  299;  Anders.  cyp.  60,  tab.  4,  f.  32;  C.  di- 
vergens  Thuill.  par.  481  ; C.  multicaulis  Ehrh.  gram.  88.  — le. 
Schk.  car.  t.  E,  f.  25.  Fries , hcr  b.  norm.  fasc.  10,  n°  83  ! ; Rchb. 
exs.  n°  1826  ! ; Schultz , exs.  n°  582!;  Billot , exs.  n°  1566  ! Epi 
terminal,  composé,  formé  de  6-12  épillets  cylindriques , un  peu 
étalés,  rapprochés , mâles  à la  base;  bractée  inférieure  très-courte, 
squamiforme.  Ecailles  femelles  bien  plus  courtes  que  le  fruit,  brunes, 
ovales,  étroitement  scarieuses  aux  bords.  Deux  stigmates.  Utricules 
fructifères  petits,  étalés  et  ci  la  fin  un  peu  courbés  en  dehors , 
brunâtres,  comprimés  mais  un  peu  convexes  et  nerviéssur  les  deux 
faces,  arrondis  sur  les  bords,  lancéolés,  atténués  en  un  bec  court 
et  presque  entier  au  sommet.  Akène  fauve,  lisse,  ovale,  plan-con- 
vexe, obtus.  Feuilles  d’un  vert  gai,  très-allongées,  planes,  carénées, 
rudes  sur  les  bords,  étroitement  linéaires,  acüminées.  Tiges  grêles, 
mais  fermes,  triquètres,  rudes  sur  les  angles.  Souche  courte,  ra- 
meuse. — Plante  de  3-5  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Lieux  marécageux;  Colmar,  Ilaguenau  ; Bitche,  Sarrebourg,  Cirey, 
Flavigny  près  de  ÎSancy,  Metz,  Mirecourt  et  Chamagne;  Champey  dans  la 
Haute-Saône  ( Contejean );  Saulieu , Saulon  et  Limpré  dans  la  Côfe-d'Or; 
Yaucy  près  d’Arbois,  foret  de  la  Serre  près  de  Dole  ; Autun;  forêt  du  Rein-du- 
Bois  dans  le  Cher;  Limoges,  Ahun  et  Saint-Sulpice  dans  la  Creuse  ; environs 
de  Paris,  Bondy,  Saint-Léger,  Dampierre;  INanles,  Rennes;  Falaise,  etc. 

Mai-juin 


1 

C.  i.EPORirïA  L.  sp  1 581  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  200  ; Koch,  syn. 
"I  869  ; Hartm.  ! scand . 4,  p.  297;  C.ovalis  Good.  trans.  of  linn. 
soc.  2,  p.  148  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  MO  ; Dub.  bot.  490.  — le.  Schk. 
car.  tab.  B,  f.  8.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  8,  n°80!  ; Rchb.  exsicc. 
1824!  — Epi  terminal,  composé,  formé  de  4-6  épillets  rapprochés, 
obovés,  mâles  à la  base;  bractée  inférieure  courte,  squamiforme. 
Ecailles  femelles  égalant  les  fruits,  lancéolées,  acüminées,  vertes 
sur  la  carène  , blanches-scarieuses  sur  les  bords.  Deux  stigmates. 
Utricules  fructifères  dressés,  verdâtres,  plans- convexes , nerviés 
sur  les  deux  faces,  entourés  complètement  d’une  bordure  membra- 
neuse denticulée,  lancéolés , acuminés  en  un  bec  assez  long  et  bi- 
fide. Akène  blanchâtre,  ovale,  plan-convexe.  Feuilles  d’un  vert  gai, 
dressées,  planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords,  linéaires,  acumi- 
nées.  Tiges  dressées,  anguleuses,  fistuleuses,  un  peu  rudes  au  som- 
met. Souche  courte,  rameuse.  — Plante  de  2-6  décimètres,  un  peu 
gazonnante. 

a.  genuina.  Ecailles  florifères  brunes  ; épi  épais, 
p.  pallescens.  Nob.  Ecailles  blanchâtres  ; épi  grêle.  C.  argyroglo- 
chin  Hornem . fl.  dan.  t.  1710.  Rchb.  exsicc.  n°  2410!;  Schultz, 
exsicc.  n°  744  ! 

Hab.  Lieux  humides;  lu  forme  type communedans  toute  la  France;  la  var  [iJ. 
à Bitche,  Haspelscheidt,  Sturzelbronu,  Haguenau.  ^ Juiu-juillet. 
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C.  fciiiwta  Murr.  prodr.  p.  7G  (1770)  non  I)esf.;  C.  stellu- 
lata  Good.  Irons,  of  linn.  soc.  2,  p.  i 44  (1704);  I)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  112  ; Dub.  bot.  40 1 ; Gaud.  helv.  fi,  p.  49  ; Koch,  syn.  869  ; C. 
muricata  Huds.  angl.  406  (non  L.).  — le.  Sclik.  car.  tab.  C , /'.  14. 
Fries,  hcrb.  norm.  fasc.  10,  n°  84  ! ; Rchb.  exs.  n°  922  ! ; Durieu, 
pl.  astur.  n°  205  î — Epi  terminal,  court,  composé,  formé  de  2-4  épil- 
lets  écartés , globuleux , mâles  à la  base  ; bractée  inférieure  courte, 
squamiforme.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  le  fruit,  largement 
ovales,  vertes  sur  la  nervure,  jaunâtres  ou  brunes  (var.  brunescens 
tries , mant.  5 ,p.  156)  sur  les  côtés,  largement  blanches-scarieuses 
sur  les  bords  et  au  sommet.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  à 
ta  fin  étalés  en  étoile , plans-convexes,  lisses  en  dessus , munis  sur 
le  dos  de  nervures  fines  gui  partant  de  la  base  convergent  vers  le 
sommet , munis  d un  bord  aigu  et  dent iculé , largement  ovales , at- 
ténués en  bec  assez  long  et.  brièvement  bifide.  Akène  brun,  ovale, 
comprimé,  obtus,  brusquement  contracté  à la  base.  Feuilles  d’un 
vert  foncé,  un  peu  fermes,  étroitement  linéaires,  canaliculées,  rudes 
au  sommet.  Tiges  grêles,  dressées,  obtusément  trigones , un  peu 
rudes  sous  l’épi.  Souche  courte,  cespiteuse.  — Plante  de  1-2  déci- 
mètres. 

llab.  Prairies  tourbeuses,  dans  toute  la  France.  'X-  Mai-juin. 

C.  CAHESCEHS  L.  sp.  1585;  Koch , syn.  870;  Anders.  njp. 
57,  tab.  4,  f.  59  (non  I hui  II.);  C.  curia  Good.  trans.  of  linn.  soc. 
2,  p.  145;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  111  ; Dub.  bot.  491  ; C.  cinerca  Poil, 
pal.  2,  p.  571  ; C.  Richardi  Thuill.  par.  482.  — le.  f.  dan.  tab. 
285.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  7,  n°  85  et  fasc.  11,  n°  81  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  2507  !;  Schultz , exs.  n°  945  ! — Epi  terminal,  composé, 
formé  de  4 à 7 épillets  dressés,  ovoïdes,  mâles  à la  base,  les  in- 
férieures un  peu  écartés;  bractée  inférieure  très-courte,  squami- 
forme. Ecailles  femelles  un  peu  plus  courtes  que  les  fruits,  ovales, 
aiguës,  pourvues  d’une  faible  nervure  verte,  du  reste  blanches-sca- 
rieuses.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  dressés,  verdâtres, 
ponctués,  plans-convexes,  munis  de  faibles  nervures  et  d’un  boni 
aigu  dent iculé,  ovales,  acuminés  en  un  bec  très-court  et  entier  au 
sommet.  Akène  fauve,  lisse,  ovale-lenticulaire,  obtus.  Feuilles  d’un 
vert  pâle,  très-allongées,  pliées  en  carène,  rudes  sur  les  bords, 
étroitement  linéaires,  acuminées.  Tiges  nombreuses,  grêles,  tri- 
(piètres  à angles  aigus  et  un  p eu  rudes  au  sommet.  Souche  cèspi- 
teuse.  — Plante  de  2-5  décimètres,  gazonnante. 

Ilah.  Prairies  tourbeuses,  dans  presque  toute  la  France,  mais  plus  rare 
dans  le  midi,  Mai-juin. 

C.  Vitu, iw  lries!  mant.  5,  p.  157  et  summ.  scand.  225; 
Anders.  cyp.  58,  tab.  4,  f.  58;  C.  Personii  Lang,  in  Flora  1842, 
p.  748;  Koch , syn.  870;  Pari.  f.  ital.  2 , p.  145;  C.  canescens 
p.  alpicola  Wahlcnb.  lapp.  252;  C.  curta  p.  brunescens  I)C.  fl.  fr. 
6,  p.  290;  Gaud.  helv.  6,  p.  57.  — le.  Sturm.  deulsch.  f.  helft. 
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1 , tab.  9.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  7,  n°  85  ! — Epi  terminal,  com- 
posé, formé  de  3-6  épillets  petits,  sub  globuleux , mâles  à la  base  ; 
les  in  férieurs  écartés  ; bractée  inférieure  courte,  squamiforme,  api- 
culée.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  le  fruit,  scarieuses  sur  les 
côtés,  d’un  blanc  verdâtre  ou  fauve,  ovales,  aiguës.  Deux  stigmates. 
Utricules  fructifères  très-petits,  étalés-dressés , jaunâtres  , plans- 
con vexes,  munis  de  nervures  très-fines,  ovales-elliptiques , rétrécis 
à la  base,  atténués  en  un  bec  court,  caréné,  brièvement  fendu  au 
sommet  surtout  aux  dépens  de  la  face  externe.  Akène  fauve,  lisse, 
plan-convexe,  ovale-orbiculaire,  obtus.  Eeuilles  vertes,  molles,  plus 
courtes  que  les  tiges,  rudes  aux  bords,  étroitement  linéaires.  Tiges 
dressées,  très-grêles,  triquètres,  rudes  au  sommet.  Souche  courte, 
rameuse,  cespiteuse,  émettant  des  stolons  très-courts.  — Plante  de  4 
2-4  décimètres,  gazonnante. 

llab.  Rochers  des  Alpes  ; Dauphiné,  combe  de  Lancey  , Revel  près  de  Gre- 
noble. Juin-juillet. 

C.  remota  L.  sp.  1383;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  112;  Dub. 

491  ; Lois.  gall.  2,  p.  289;  Gaud.  helv.  6,  p.  59;  Koch,  syn.  869; 
Guss.  syn.  2,  p.  570.  — le.  Schk.  car.  tab.  E,  f.  23.  Fries,  herb. 
norm.  fasc.  7,  n°  82  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  1 825!  ; Billot,  exs.  n°  867  ! ; 
Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  828  ! — Epi  terminal,  très-allongé, 
composé,  fourni  de  6-10  épillets  petits,  oblongs,  mâles  à la  base; 
les  inférieurs  très-écartés  et  munis  d’une  longue  bractée  foliacée. 
Ecailles  femelles  plus  courtes  que  le  fruit,  lancéolées,  aiguës,  pour- 
vues d’une  nervure  verte,  du  reste  blanches-scarieuses.  Deux  stig- 
mates. Utricules  fructifères  dressés,  d’un  vert  pâle,  plans-convexes , 
munis  sur  le  dos  de  5-7  nervures  fines  qui  partent  de  la  base  et  con- 
vergent vers  un  sillon  longitudinal  superficiel  qui  parcourt  le  tiers 
supérieur  de  cette  face,  ovales , acuminés  en  un  bec  très-court  et 
entier  au  sommet.  Akène  jaunâtre,  ovale,  comprimé.  Eeuilles  molles, 
d’un  vert  pâle,  très-allongées,  pianes,  rudes  sur  les  bords,  lisses  sur 
la  carène  obtuse,  étroitement  linéaires,  longuement  acuminées- 
sétacées.  Tiges  très— grêles , dressées,  allongées,  faibles  et  à la  fin 
penchées  au  sommet , obscurément  trigones , souvent  un  peu  rudes 
sous  l’épi.  Souche  cespiteuse.  — Plante  de  3-6  décimètres,  gazon- 
nante. 

liai).  Lieux  humides  et  ombragés;  dans  presque  toute  la  France.  'if  Mai-juin. 


b.  Trois  stigmates. 

• 

C.  Schk.  car.  2 ,p.  59,  tab.  Bbb,  f.  118;  Vis.  fi.  daim. 

1 , p.  102;  Pari.  fi.  ital.  2,  p.  150;  C.  gynomane  Ber  toi.  rar.  dec. 

2,  p.  43  ; D C.  fi.  fr.  6,  p.  289  ; Dub.  bot.  491  ; Salis,  fi.  od.  bot. 
Zeit.  1854,  p.  476;  Koch,  syn.  864;  C.  tuberosa  Desgl.  in  Lois, 
gall.  ed.  1,  p.  629  ( exel . syn.  Desf.);  C.  distachya  Lois.  gall.  ed. 
2,  t.  2,  p.  284  ( non  Willd.).  — Rchb.  exs.  n°  2004!  — Epi  terminal, 
■composé,  allongé,  formé  de  2-4  épillets  écartés  les  uns  des  autres, 
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grêles  et  lâches,  mâles  au  sommet,  l’inférieur  ordinairement  pédon- 
culé  ; bractée  inférieure  foliacée,  élargie  et  brièvement  engainante 
a la  base,  dépassant  le  sommet  de  l’épi.  Ecailles  femelles  plus  longues 
que  les  fruits  ou  les  égalant,  d’un  vert  pâle  avec  un  liséré  fauve  et 
étroit,  ovales,  aeuminées,  très-aiguës.  Trois  stigmates.  Utricules 
fructifères  brièvement  stipités,  elliptiques-triquètres,  atténués  aux 
deux  extrémités;  les  angles  latéraux  aigus;  face  supérieure  un  peu 
concave,  faces  latérales  munies  chacune  d’une  nervure  verte  courbée 
en  arc  et  décrivant  une  ellipse  avec  celle  de  la  face  opposée  ; bec 
court  et  fin,  lisse,  membraneux  et  tronqué  obliquement  au  sommet, 
entier  ou  échancré.  Akène  brun,  finement  ponctué,  ovoïde-lriquètre, 
presque  tronqué  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert  gai , planes,  carences, 
allongées,  étroitement  linéaires,  longuement  aeuminées.  'l  iges  très- 
grêles,  triquètres  et  lisses  au-dessous  de  l’épi,  flexueuses  et  un  peu 
rudes  entre  les  épillets.  Souche  courte,  cespiteuse.  — Plante  de  1-5 
mètres , gazonnante. 

. F Fieux  stériles  du  midi;  Port-Vendres,  Collioure,  Appelés,  Perpignan, 
jonne;  Béziers,  Celte,  Agde,  Montpellier;  Mmes  et  vallée  du  Gardon  ; 
Cévennes  ; Marseille.  Toulon,  IDeres,  Fréjus,  Cannes;  Corse,  Ajaccio,  Bastia, 
Bonifacio,  Corlé,  Saint-Florent,  etc.  K-  Avril-mai. 


C.  CIRVIXA  AU.  ped.  2,  p.  264,  tab.  02,  f.  3;  Vill.  Dauph. 
2,  p.  197;  Lapeyr.  abr.  565;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  109;  Pub.  bot. 
491  ; Lois.  gall.  2,  p.  284  ; Gaud.  heh\  6,  p.  65;  Koch,  syn.  864  ; 
Parlai,  fl.  ital.  2,  p.  151  ; C.  tripartita  AU.  I.  c.?  — le.  Schk. 
car.  tab.  D , f.  17  et  Hh,  f.  17;  Host , gram.  5,  p.  52,  tab.  78. 
Rchb.  exsicc.  n°  41 2 ! ; Endress,  tinio  itin.  1850  !;  Billot , exsicc. 
n°  15651  — Epi  terminal,  composé,  ovale  ou  oblong,  serré , formé 
de  5-6  épillets  mâles  au  sommet;  bractée  inférieure  ovale,  ordi- 
nairement échancrée  au  sommet,  à nervure  dorsale  prolongée  en 
une  arête  rude  et  verte  plus  courte  que  l’épi.  Ecailles  femelles  éga- 
lant le  fruit  ou  plus  courtes,  luisantes,  brunes,  scarieuses  aux  bords, 
ovales-lanceolées  , brièvement  aeuminées,  très— aiguës.  Trois  stig- 
mates. Utricules  fructifères  renfermant  dans  leur  intérieur  une 
écaille  (rachis  avorté)  linéaire-subulée , fusiformes-trigones  , at;é- 
n nés  à la  base,  contractés  en  un  bec  allongé,  un  peu  comprimé, 
rude  sur  les  bords,  bifide  et  scarieux  au  sommet.  Akène  brun, 
ponctué,  ovoïde-trigone , presque  tronqué  au  sommet.  Feuilles  un 
peu  fermes,  d’un  vert  glauque,  souvent  toutes  courbées  d’un  même 
côté  ainsi  que  les  chaumes,  étroites,  subsétacécs , striées,  canali- 
culées,  un  peu  rudes  aux  bords,  réunies  en  faisceaux  entourés  à 
leur  base  de  gaines  membraneuses  larges  nphylles  fauves.  Tiges 
grêles,  dressées,  arrondies  , striées.  Souche  cespiteuse. — Plante 
de  1-5  décimètres,  gazonnante. 

Uab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Taillefer,  Sept-Laus,  Champrous.se  et  Lau- 
taret  près  de  Grenoble,  Galibier,  Briançon,  mont  Viso  ; Pyrénées , Canigou 
Carença,  Cambredase,  vallée  d’Eynes.  Llaurenli,  pic  de  l’Hiéris,  pic  du  Midi’ 
ports  d'Oo  et  de  Benasqoe,  etc.  'if  Juillet-août. 
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Sect.  5.  Cypekoideæ  Koch,  sgn.  865.  — Epi  terminal,  composé,  entouré 

d'un  involucre  bi-triphvlle  et  formé  d’épilleis  androuynes  agglomérés. 

C.  cvperosdes  L.  syst.veg.  703;  DC.  fl.  fr.  3 .p.  109;  Dub. 
bot.  490;  Lois.  gall.  2,  p.  291  ; Goclr.  fl.  lorr.  3,  p.  103;  Koch , 
syn.  863;  C.  bohemica  Schrcb.  gram.  2,  p.  52,  tab.  28,  f.  3; 
Schelhammeria  cyperoides  Bchb.  excurs.  1,  p . 72.  — le.  Midi, 
nov.  gen.  tab.  33,  f.  19  ; Schk.  car.  tab.  A,  f.  5.  Bchb.  exsicc. 
n°  7 1 2 ! ; Schultz , exsicc.  n°741!;  Billot , n°  291  ! — Epiilets 
sessiles.  mâles  à la  base,  agglomérés  en  un  capitule  dense,  vert,  puis 
fauve,  un  peu  incliné  sur  le  côté,  entouré  à sa  base  de  bractées  iné- 
gales, rapprochées,  herbacées,  dressées,  simulant  un  involucre, 
longuement  acuminées-subulées  et  d’autant  plus  longues  qu’elles 
sont  plus  inférieures.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  le  fruit, 
étroitement  linéaires-lancéolées , acuminées-sétacées , d’un  vert 
pâle  et  luisantes.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  assez  longue- 
ment stipités,  plans-convexes,  étroitement  lancéolés  et  insensible-** 
ment  atténués  en  bec  très-long,  profondément  bifide,  muni  en  des- 
sous de  2 nervures,  denticulé— cilié  sur  les  bords  très-aigus.  Akène 
blanchâtre,  elliptique,  comprimé.  Feuilles  molles,  d’un  vert  pâle, 
planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords,  linéaires,  longuement  acumi- 
nées-subulées.  Tiges  dressées,  grêles,  triquètres , lisses.  Racine  fi- 
breuse, annuelle.  — Plante  de  2-3  décimètres,  d’un  vert  gai,  rap- 
pelant par  son  port  le  genre  Cyperus. 

llab.  Etangs  et  marais  mis  à sec;  Lunéville  à l'étang  de  Spada;  Grandvil- 
lars  dans  le  Haut-Rhin  , Montbéliard;  Saulon  et  Liteaux  dans  la  Côte-d’Or; 
Gergy  près  de  Chalon-sur-Saône,  étangs  des  Baumes  près  d’Antully  (Saôue-et- 
Loire);  Sézanne  [herb.  Lois.!),  étang  d’Arroenvillers  près  de  Tournan  (Seine- 
et-Marne).  (f)  Août-septembre. 


Sect.  4.  Eucarices.  — Un  ou  plusieurs  épis  mâles  au  sommet  de  la  tige; 

un  ou  plusieurs  épis  femelles  axillaires. 

a.  Utricules  fructifères  à bec  arrondi. 

t . Deux  stigmates  ; utricules  glabres. 

Bractée  inférieure  engainante. 

C.  bicolor  AU.  ped.  2 ,p.  267;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  721  ; Lois, 
gall.  2,  p.  291  ; Gaud.  helv.  6,  p.  60  ; Koch , syn.  873  ; Fries , 
summ.  sccind.  254  ; Pari.  fl.  it.  2,  p.  159  ; Anders.  cyp.  55,  tab.  4, 
f.  43;  Lang , car.  85;  C.  androgyna  Balb.  add.  ad  fl.  ped.  97; 
C.  cenisia  Balb.  mise.  bot.  I,  p.  42. — le.  fl.  dan.  t.  2122;  Schk. 
car.  tab.  Aaaa , f.  181.  Fries , herb.  norm.  fasc.  12,?i°86!  ; Bchb. 
exsicc.  n°  1827  ! — Deux  ou  trois  épis  rapprochés , ocales-oblongs , 
obtus , à la  fin  panachés  de  brun  et  de  blanc;  le  supérieur  muni  de 
quelques  fleurs  males  à la  base;  les  autres  entièrement  femelles; 
l’inférieur  plus  ou  moins  longuement  pédonculé;  bractée  inférieure 
herbacée,  ordinairement  plus  longue  que  les  épis,  plus  ou  moins 
TOM.  III.  26 
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engainante  à la  base.  Ecailles  femelles  ovales,  arrondies  au  sommet, 
d’un  pourpre  noir  avec  la  nervure  verte.  Deux  stigmates.  Utricules 
fructifères  stipités,  blanchâtres,  glabres,  faiblement  nerviés,  obo- 
vés-pyr  i formes , comprimés , très -obtus,  à bec  presque  nul,  à 
ouverture  arrondie  et  entière.  Akène  fauve,  ponctué,  elliptique- 
orbiculaire,  comprimé.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  étroites,  linéaires, 
rudes  sur  les  bords  et  la  carène,  aiguës.  Tiges  grêles,  dressées,  mais 
penchées  au  sommet  à la  maturité,  triquètres  avec  les  faces  con- 
vexes, rudes  au  sommet.  Souche  grêle,  rameuse,  brièvement  ram- 
pante, stolonifère.  — Plante  de  5-1 5 centimètres,  élégante,  à épi 
inférieur  quelquefois  gynobasique. 

Hab.  Bords  des  eaux  dans  les  hautes  Alpes  du  Dauphiné;  l'alpe  de  Y'illars 
d’Arene  aux  bords  du  torrent  (Clément),  Petit-Galibier,  mon!  Yi/.o;  lac  de 
Ligny  dans  les  Basses-Alpes.  ^ Juillet-août. 


^ ” Bradée  inférieure  non  engainante. 

C.  CbOodehowii  Gag!  ann.  sc.  nat.  ser.  2,  t.  11,  p.  191  ; C. 
cœspitosa  Good.  trans.  oflinn.  soc.  2,  p.  195  ; 1)C.  fl.  fr.  3,  y).  114; 
Dub.  bot.  492;  Lois.  gall.  2,  p.  295  [non  L.  nec  Gag);  C.  vulgaris 
Fries,  niant.  5,  p.  153  et  summ.  scand.  250;  Koch,  sgn.  872; 
Anders.  cgp.  47,  tab.  5,  f.  52  ; Uartm.l  scand.  4,  p.  303;  C.  acuta 
et  nigra  L.  sp.  1588.  — le.  Schk.  car.  tab.  Aa,  f.  85;  Fl.  dan. 
t.  1281 . Fries,  herb.  norm.  fasc.  8,  n°  70  !;  Rchb.  exsicc.  n0B  2120 
et  2127  ! — Un  ou  plus  rarement  deux  épis  mâles;  2 à 4 épis  fe- 
melles dressés,  peu  écartés,  cylindriques,  sessiles  ou  l'inférieur  un 
peu  pédonculé  ; bractée  inférieure  non  engainante,  foliacée,  attei- 
gnant l’épi  mâle,  pourvue  de  deux  petites  oreilles  arrondies  et  d’un 
brun  noir.  Ecailles  femelles  plus  courtes  et  plus  étroites  que  les 
fruits,  oblongues,  obtuses,  nautiques,  d’un  noir  brun  mais  vertes  sur 
la  carène  et  étroitement  blanches-scarieuses  sur  les  bords.  Deux 
stigmates.  Utricules  fructifères  imbriqués  sur  0-7  rangs,  verts  ou 
quelquefois  brunâtres,  elliptiques,  arrondis  aux  deux  extrémités, 
pldiït-cohvexes,  munis  sur  les  deux  faces  de  5-7  nervures  fines,  ter- 
minés par  un  bec  très-court,  arrondi,  entier.  Akène  fauve,  obové- 
orbiculaire,  comprimé,  lisse.  Feuilles  d'un  vert  souvent  un  peu 
glauque,  planes  ou  canaliculées,  carénées,  allongées,  rudes  aux 
bords  et  sur  la  carène,  étroitement  linéaires,  longuement  acuminées; 
gaines  se  déchirant  mais  non  en  filaments.  Tiges  dressées,  triquètres 
avec  les  angles  aigus  et  les  faces  planes.  Souche  grêle,  rameuse,  sto- 
lonifère. — Plante  de  1-5  décimètres. 

Itab.  Prairies  humides,  bords  des  eaux  ; dans  toute  la  France.  ^ Avril-mai. 


C.  htrkta  Good.  trans.  of  linn.  soc.  2,  p.  190,  t.  21,  f.  9; 
I)  C.  f.  fr.  3,  p.  114;  Gaud.  helv.  6,  p.  71;  Koch,  sgn.  872; 
Flartm.!  scand.  4,  p.  302;  Fries , summ.  scand.  226;  Anders. 
cgp.  42,  tab.  0,  f.  00;  C.  cœspitosa  Gag  ! ann.  sc.  nat.  ser.  2,  t.  1 1 , 
p.  190  (non  L.  nec  Good.);  C.  mclanochloros  Thuill.  par.  448.  — 
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le.  Schk.  car.  tab.  V,  f.  75.  Fries , herb.  norm.  fasc.  8 , n°  75!; 
Rchb.  exsicc.  n°  925  !;  Billot , exs.  n°  868  ! — Se  distingue  de  l’es- 
pèce précédente  parles  caractères  suivants  : épis  femelles  plus  épais 
et  plus  serrés;  bractée  inférieure  plus  courte,  à oreillettes  oblon- 
gues  et  pâles;  écailles  femelles  lancéolées,  rarement  obtuses;  u tri— 
cules  fructifères  d’un  vert  blanchâtre  et  d’un  aspect  pulvérulent, 
plus  grands,  plus  oblongs , comprimés,  atténués  au  sommet , 
presque  lancéolés , disposés  sur  huit  rangs;  dents  du  rachis  plus  sail- 
lantes ; feuilles  plus  glauques,  plus  grandes,  plus  raides,  à gaines 
membraneuses  se  déchirant  en  filaments;  tiges  plus  élevées,  plus 
fermes,  triquètres , canaliculées  sur  deux  faces;  stolons  nuis; 
souche  cespiteuse;  plante  formant  un  gazon  épais  et  dense,  qui 
fournit  au  pied  du  botaniste  un  appui  pour  traverser  des  marais  au- 
trement impraticables. 

Hab.  Marais;  assez  commun  aux  environs  de  Paris  et  dans  l’ouest  delà 
France;  ça  et  là  dans  le  reste  du  territoire;  monte  dans  les  Alpes,  col  de 
Vars.  Avril-mai. 

C.  trinervis  Desgl.  in  Lois.!  gall.  ed.  1,  p.  751;  Fers, 
syn.  2,  p.  546  ; D C.  fl.  fr.  6,  p.  291  ; Dub.  bot.  492;  Bréb.  fl. 
norm.  éd.  2,  p.  295;  Laterr.  fl.  bord.  éd.  4,  p.  415.  — Endress, 
unio  itin.  1831  !;  Fuel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  156!  — Trois  à 
cinq  épis  dressés,  rapprochés,  presque  sessiles;  le  supérieur  ou  les 
deux  supérieurs  mâles  étroits  et  allongés;  les  inférieurs  femelles, 
oblongs , atténués  à la  base;  bractée  inférieure  herbacée  non  engai- 
nante, biauriculée  à la  base,  pliée- carénée,  très-rude,  dépassant 
les  épis.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits  ou  les  égalant, 
brunes  avec  une  large  bande  verte  sur  le  dos,  lancéolées,  obtuses. 
Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  stipités  , fauves,  ponctués, 
munis  à leur  base  de  5-5  nervures  saillantes,  ov aies- elliptiques , 
comprimés , un  peu  convexes  sur  les  deux  faces , atténués  en  un  bec 
court,  arrondi,  tronqué,  entier.  Akène  brun,  ponctué,  obové-lenti- 
culaire.  Feuilles  égalant  ou  dépassant  les  tiges,  d’un  vert  glauque, 
étroites,  pliées-carénées,  rudes  aux  bords,  à gaines  ne  se  déchirant 
pas  en  filaments.  Tiges  dressées,  grêles,  striées,  obscurément  tri- 
quètres, lisses.  Souche  longuement  rampante,  stolonifère,  émettant 
çà  et  là  des  faisceaux  de  radicelles  épaisses  et  allongées.  — riante 
de  2-4  décimètres. 

tlnb.  Sables  maritimes  des  côtes  de  l’ouest,  Biaritz,  Bayonne,  cap  Feret,  la 
Teste,  Mont-de-Marsan;  commun  dans  la  Charente-Inférieure;  Oleron  ; Pirou 
dans  la  Manche  (Gai/  );  Boulogne  el  Saint-Quentin  en  Tourmont  (De  Vicq). 

Juin  août. 

C.  acuta  Fries,  mant.  5,  p.  151  et  summ.  scand.  228;  Gaud. 

\ helv.  6,  p.  72;  Koch,  syn.  873;  Hartm.!  scand.  4 , p.  502; 
Wahlenb.  suec.  614  et  lapp.  248;  C.  acuta  p.  rufa  L.  sp.  1588; 
C . gracilis  Curt.  lond.  4,  t.  62;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  115  ( non  Schk.); 
C.  virens  Thuill.  par.  489  [non  Lam.).  — le.  Schk.  car.  t.  Ff, 
>î| /.  92  b.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  8,  n°  74!  — Ordinairement  plu- 
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sieurs  épis  mâles,  dressés  ; 3—1  épis  femelles  allongés,  cylindriques, 
dressés  ou  penchés,  sessiles  ou  pédonculés  ; bractée  inférieure  fo- 
liacée, non  engainante , dépassant  ou  égalant  les  épis  mâles  et  très- 
brièvement  auriculée.  Ecailles  femelles  plus  étroites,  mais  ordi- 
nairement plus  longues  que  le  fruit,  lancéolées  ou  linéaires-lan- 
céolées,  aiguës  ou  cuspidées,  plus  rarement  obtuses , d’un  brun 
noir  avec  la  nervure  verte.  Deux  stigmates.  L'tricules  fructifères 
elliptiques,  comprimés,  un  peu  enflés , convexes  sur  les  deux  faces, 
pourvus  de  4-5  nervures  plus  ou  moins  distinctes  sur  chaque  face  , 
terminés  par  un  bec  très-court , arrondi  et  entier.  Akène  fauve, 
ponctué,  lenticulaire.  Feuilles  d’un  vert  gai  , planes,  un  peu  caré- 
nées, très-allongées,  rudes  sur  les  bords,  lisses  sur  la  carène,  li- 
néaires, longuement  acuminées,  à gaines  membraneuses  se  déchi- 
rant, mais  non  en  filaments.  Tiges  dressées,  rudes  au  sommet,  iri- 
quètres  avec  les  angles  aigus  et  les  faces  planes.  Souche  ram- 
pante , stolonifère.  — Plante  polymorphe  de  3-10  décimètres. 

a.  genuina.  Ecailles  femelles  aiguës,  égalant  les  fruits  ; ceux-ci 
pourvus  de  nervures  peu  visibles. 

p.  prolixa  Ilartm.l  scand.  4,  p.  302.  Ecailles  femelles  plus 
allongées,  cuspidées,  dépassant  les  fruits;  ceux-ci  pourvus  de  ner- 
vures saillantes  ; plante  plus  robuste.  C.  prolixa  Fries , niant.  3, 
p.  150  et  lier  b.  norm.  10,  n°  74  ! 

V y.  personata  Fries,  nov.  281.  Ecailles  femelles  étroites,  d’un 

brun  jaunâtre  et  non  pas  noires,  dépassant  les  fruits;  ceux-ci  à 
nervures  peu  visibles  ; épis  grêles,  lâches,  longuement  pédonculés. 
C.  touranginiana  For.  fl.  centr.  éd.  2,  t.  2,  p.  552.  Fries , herb. 
norm.  8,  n°  75  ! 

llab.  Marais,  bords  des  rivières;  commua  dans  toute  la  France.  if  Mai. 

2.  Trois  stigmates. 

Tlrirules  fructifères  glabres. 
a.  Bractée  inferieure  engainante. 

C.  ulavca  Scop.  carn.  2,  p.  223;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  120; 
Anders.  cyp.  31,  t.  7,  f.  79;  C.  recurva  lluds.  angl.  413. — 
h.  fl.  dan.  t.  1051 . Fries,  herb.  norm.  fasc.  9,  n°  70  î;  Iichb.  exs. 
n°  414  !;  Billot , exs.  n°  I 57 1 ! — Deux  ou  trois  épis  mâles  dressés, 
cvlindriques,  un  peu  aigus;  deux  ou  trois  épis  femelles  écartés, 
cylindriques,  plus  ou  moins  pédonculés;  bractée  inférieure  folia- 
cée , brièvement  engainante,  dressée,  atteignant  les  épis  mâles. 
Ecailles  femelles  lancéolées,  plus  ou  moins  aiguës  et  mucronées. 
Trois  stigmates.  L'tricules  fructifères  verdâtres,  quelquefois  livides 
ou  bruns,  munis  de  petites  aspérités,  elliptiques,  comprimes , con- 
vexes sur  les  deux  faces,  dépourvus  de  nervures,  terminés  par  un 
bec  court  et  à peine  èmarginé.  Akène  obové-globuleux  , triquètre  , 
ponctué.  Feuilles  glauques,  fermes,  planes,  carénées,  un  peu  rudes 
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aux  bords.  Tiges  dressées,  obtusément  trigones , lisses.  Souche 
rampante , stolonifère.  — Plante  de  2-4  décimètres,  polymorphe  , 
à épis  plus  ou  moins  longs , plus  ou  moins  épais , serrés  ou  très- 
lâches. 

a.  genuina.  Epis  femelles  à la  fin  penchés  ; écailles  femelles 
égalant  les  fruits. 

p.  erythrostachys  Anders.  cyp.  51.  Epis  femelles  presque  ses- 
siles,  dressés  ; écailles  femelles  plus  longues  que  les  fruits.  C. 
erythrostachys  Hoppe,  in  Linnœa , 15,  p.  65.  Rchb.  exs.  n°  1855  ! 

Hab.  Prairies  humides,  bois  découverts.  La  var.  a.  dans  toute  la  Frauce. 
La  var.  p.  à Aix,  à Toulon,  à Bonifacio.  Avril-mai. 

C.  m i c h ©ca ki i* a Salzm.!  pl.  cors,  exsicc.  1822;  Morts,  stirp. 
sctrd.  elench.  fasc.  1,  p.  48  ; Pari.  fi.  itcil.  2,  p.  190;  Coss.  nol. 
fasc.  2,  p.  66  ; C.  corsica  Desgl.  in  Lois.  gall.  2 , p.  507  ; C . lœ- 
vigata  Dub.  bot.  497  [non  Sm.). — Soleir.  exsicc.  n°  25!;  Kraiik , 
pl.  cors.  exs.  n°  825! — Epi  mâle  solitaire,  grêle,  allongé,  atté- 
nué aux  deux  extrémités;  épis  femelles  5-6,  écartés  les  uns  des 
autres,  dressés , denses , grêles , allongés , cylindriques , les  inférieurs 
pédonculés;  bractée  inférieure  herbacée  , longuement  engainante  , 
à limbe  atteignant  ou  dépassant  le  sommet  de  la  tige.  Ecailles  fe- 
melles plus  courtes  que  les  fruits,  brunes,  lancéolées,  mucronées. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  petits,  bruns,  glabres,  sans 
nervures , elliptiques-trigones , contractés  en  un  bec  court , arrondi , 
scarieux  et  émarginé  au  sommet.  Akène  brun,  ponctué,  obové-tri- 
gone,  atténué  à la  base,  arrondi  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert 
glauque,  raides,  très-allongées,  planes,  carénées,  larges,  linéaires, 
un  peu  rudes  vers  le  sommet.  Tiges  dressées,  raides,  trigones  avec 
les  angles  aigus  et  lisses.  Souche — Plante  de  5—1 0 déci- 

mètres. 

Itab.  Pâturages  montagneux;  Toulon,  Grasse;  Corse  à Ajaccio,  Sartène , 
Corté,  Bastia,  'if  Juin-juillet. 

C.  maxim a Scop.  carn.  2,  p.  229  ; Desf.  ail.  2,  p.  558;  DC. 
fl.  fr.  5,  p.  125  ; Koch , syn.  880  ; Guss.  syn.  2,  p.  575;  C.  pen- 
dula  Huds.  angl.  411  ; Thuill.  par.  489;  C.  aga.stachys  Ehrh. 
phyt.  n°  19.  — le.  Engl.  bot.  t.  2515;  Schk.  car.  t.  Q , f.  60. 
Rchb.  exsicc.  n°  Tl 24  ! — Un  seul  épi  mâle,  très-allongé;  ordinai- 
rement quatre  épis  femelles  écartés,  d’autant  plus  longuement  pé- 
donculés qu’ils  sont  plus  inférieurs,  longuement  cylindriques , com- 
pactes, pendants  ; bractées  foliacées,  les  inférieures  longuement 
engainantes,  très-allongées,  atteignant  l’épi  mâle/Ecailles  femelles 
plus  courtes  que  les  fruits,  lancéolées,  acuminées  , mucronées, 
brunes  avec  la  nervure  dorsale  verte.  Trois  stigmates.  Utricules 
fructifères  assez  petits,  verdâtres,  sans  nervures , glabres,  ellip- 
tiques-triquètres,  atténués  en  un  bec  tubuleux,  scarieux  et  émar- 
giné. Akène  elliptique-triquètre,  ponctué.  Feuilles  les  plus  grandes 
et  les  plus  larges  du  genre,  un  peu  glauques  en  dessous  , planes, 
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carénées,  îinéaires-lancéolées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène. 
Tiges  dressées,  triquètres  avec  les  faces  planes , lisses,  si  ce  n’est 
entre  les  épis.  Souche  cespiteuse.  — Plante  de  6-12  décimètres. 

Hub.  Bords  des  ruisseaux  dans  presque  toute  la  France.  'U-  Juin. 

C.  RTRIGOSA  fluds.  a rugi . 4 \ \ \ D C.  fl.  fr . G,  p.  295;  Lois.! 
gall.  2,  p.  304;  Gnud.  helv.  6,  p.  109;  Koch , syn.  880  ; Anders. 
cyp.  22,  t.  8,  f.  99;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  191  ; C.  leptostachys  Ehrh. 
phyt.  n°  48  ; C.  Godefrini  Willem.!  phyt.  1114. — le.  Engl.  bol. 
t.  994  ; Schk.  car.  t.  N , f.  53.  Fries , herb.  norm.  fasc.  6,  n°  74!; 
Rchb.  exsicc.  n°  148!;  Billot , exsicc.  ?i°  872!;  Puel  et  Maille, 
fl.  loc.  zi0 118!  — Un  seul  épi  male,  très-gréle  et  lâche;  trois  ou 
quatre  épis  femelles  écartés,  souvent  pl us  longs  que  l’épi  mâle,  fi- 
liformes, très-ldches , d’abord  dressés,  puis  penchés  et  dont  les  in- 
férieurs sont  longuement  et  finement  pédoncules  ; bractées  folia- 
cées, longuement  engainantes  et  atteignant  ou  dépassant  l’épi  mâle. 
Ecailles  femelles  plus  courtes  (pie  les  fruits,  lancéolées  , largement 
blanclies-scarieuses  sur  les  côtés,  munies  d’une  large  nervure  verte. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  verdâtres,  glabres,  fusiformes- 
triquètres , faiblement  nerviés , atténués  en  un  bec  tubuleux  blanc 
et  obliquement  tronqué.  Akène  elliptique-oblong  , triquèlre,  lisse. 
Feuilles  d’un  vert  foncé,  planes,  un  peu  carénées  , fortement  ner- 
viées,  linéaires,  acuminées,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  très- 
grêles,  obtusément  trigones , lisses  meme  entre  les  épis.  Souche 
rampante,  stolonifère.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Bois  humides;  environs  de  Paris,  forêts  de  Compïègne  et  de  Villers- 
Coiterets  (Questier) ; le  Mans;  Anjou  a Manges,  ( hàteaupane , à la  forêt  de 
Chenebier;  Nantes,  Bennes;  Valognes,  Lizieux,  Falaise,  Alençon,  etc.;  Pout- 
à-Mousson.  où  il  fut  trouvé  autrefois  par  (iodefrin,  mais  où  on  ne  l'a  pas  revu 
depuis.  X-  Mai 

C.  alua  Scop.  carn.  2,  p.  216;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  124  ; Dub. 
bot.  496;  Lois.!  gall.  2,  p.  302;  Gaud.  helv.  6,  p.  113;  Koch,  syn. 
878;  C.  argentea  Chaix  in  Vill.  Dauph.  2,  p.  206  ; C.  nemorosa 
Schrank , baier.  fl.  1,  p.  291.  — le.  Schk.  car.  t.  O,  f.  55.  Rchb. 
exsicc.  n°  1829!;  Schultz,  exsicc.  n°368!;  Billot,  exs.  n°  \ 568  bis 
et  ter! — Epi  mâle  solitaire,  linéaire,  souvent  dépassé  par  l’épi 
femelle  immédiatement  inférieur;  un  à trois  épis  femelles  petits  et 
renfermant  de  5 à 5 fleurs,  tous  finement  et  longuement  pédoncu- 
lés.  Bractées scarieuses,  blanchâtres,  aphylles,  engainantes.  Ecailles 
femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  blanches-argentées,  scarieuses, 
ovales,  brièvement  acuminées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères 
d’un  vert  blanchâtre,  obscurément  nerviés,  elliptiques-trigones, 
carénés  sur  le  dos,  rétrécis  ci  la  base  , atténués  en  un  bec  co- 
nique, court,  obliquement  tronqué  et  scarieux  au  sommet.  Akène 
blanchâtre,  elliptique-trigone  , brièvement  acuminé.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  molles,  planes,  étroitement  linéaires,  un  peu  rudes  aux 
bords.  Tiges  dressées,  fines,  obscurément  triquètres,  lisses.  Souche 
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Plante  de  2-3  déci- 


très-grêle , rampante,  émettant  clés  stolons.  — 
mètres. 

hlnb.  Forêts;  environs  de  Mulhouse  et  de  Huningue;  Bremoncourt,  côte  de 
Dessarnbre , Champagnoles  et  les  Rousses  dans  le  Doubs;  Dijon;  bois  eDtre 
Kully  et  Chamilly  dans  Saône-et-Loire;  Nantua;  Lyon;  Alpes  du  Dauphiné, 
Cremieux,  Grenoble  à Saint-Imier,  au  Lautaret,  les  Baux,  Gap,  Seyne  (L oret); 
Aix,  Toulon;  bois  de  Salbouze  dans  le  Gard;  l'Espérou.  Avril-mai. 

C.  capillari§  L.  sp.  1386;  Vill.  Dauph.  2,  p.  213;  Sm. 
brit.  983  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  123  ; Lois.  gall.  2 , p.  302  ; Gaud. 
helv.  6,  p.  124;  Koch,  syn.  880;  Hartm.  scand.  4,  p.  307;  An- 
ders.  cyp.  52,  t.  7,  f.  77.  — le.  Schk.  car.  t.  O,  f.  56;  fl.  dan.  t. 
168.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  10,  n°  72  1;  Rchb.  exsicc.  n°  1854!  ; 
Schultz,  exsicc.  n°  1565!;  Bourgeau,  exsicc.  hisp.n0  1542!  — 
Epi  mâle  solitaire,  petit,  pauciflore  , étroitement  linéaire-fusi- 
forme,  souvent  dépassé  par  un  ou  plusieurs  épis  femelles  ; deux  ou 
trois  épis  femelles  un  peu  rapprochés,  ou  l’inférieur  écarté,  pen- 
chés, linéaires-oblongs,  un  peu  lâches  ; bractées  foliacées,  longue- 
ment engainantes,  à limbe  étroit,  et  rude  aux  bords.  Ecailles  fe- 
melles plus  courtes  que  les  fruits,  brunes  avec  une  bordure  blanche, 
obovées,  largement  arrondies  au  sommet.  Trois  stigmates.  Utricules 
fructifères  fauves,  glabres,  luisants,  dépourvus  de  nervures  , lan- 
céolés-triquètres,  rétrécis  à la  base,  atténués  en  un  bec  demi-cy- 
lindrique , scarieux  et  obliquement  tronqué  au  sommet.  Akène 
blanchâtre,  ponctué,  ovale-triquètre  avec  les  faces  déprimées. 
Feuilles  d’un  vert  gai,  étroites,  planes,  linéaires,  acuminées,  ob- 
tuses, rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  très-fines,  obscurément  tri - 
i gones,  lisses.  Souche  courte,  cespiteuse.  — Plante  de  1-2  déci- 
i mètres,  gazonnante. 

Hab.  Lieux  humides  et  rocailleux  des  Alpes;  Lautaret  près  de  Grenoble, 
Briançon,  au  col  de  l’Eehauda,  moût  Vizo,  lac  d’Allos.  % Juin-juillet. 


If 


« 


C.  pakjlescens  L.  sp . 1586;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  127;  Koch , 
syn.  880;  Anders.  cyp.  32,  L 7,  f.  78.  — le.  Schk.  car.  t.  Kk,  f. 
99.  Fuel  et  Maille,  pl.  des  fl.  loc.  France,  85!;  Billot,  exs.  n°  i 572! 
— Epi  mâle  solitaire,  d’un  fauve  pâle  ; deux  ou  trois  épis  femelles 
ordinairement  rapprochés,  ovoïdes  ou  oblongs , denses,  penchés, 
pédonculés,  l’inférieur  plus  longuement  ; bractée  inférieure  fo- 
liacée, engainante,  dépassant  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles  égalant 
presque  les  fruits,  membraneuses,  d’un  vert  pâle,  ou  un  peu 
fauves,  ovales,  mucronées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères 
d’un  vert  pâle,  glabres,  ovoïdes-oblongs,  cl  peine  trigones,  luisants, 
faiblement  nerviés,  obtus  au  sommet  dépourvu  de  bec  mais  percé 
(Lune  ouverture  arrondie.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  pubescentes, 
planes,  carénées,  linéaires  , rudes  aux  bords.  Tiges  dressées  , tri- 
gones, rudes  et  velues  sur  les  angles.  Souche  cespiteuse , sans  sto- 
lons. — Plante  de  2-4  décimètres. 


llab.  Bois  et  prairies  humides,  dans  toute  la  France.  % Mai, 
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C.  oi  hic\mi^  Jord.!  obs.  pl.  de  France , fragm.  3,  p.  241 , t. 
12,  f.  A;  Parlai.  /I.  ital.  2,  p.  201  ; C.  ardoiniana  Nolar.  in  ind . 
*em.  /tort,  genuens.  p.  20.  — Epi  mâle  solitaire,  linéaire,  allongé; 
<!eux  on  trois  épis  femelles  écartés,  dressés,  lâches , oblongs , ren- 
fermant de  0 à 12  fleurs , le  supérieur  presque  sessile  , l'inférieur 
assez  longuement  pédoncule  ; bractée  inférieure  herbacée , allon- 
gée, engainante.  Ecailles  fauves,  obovées  , carénées,  brièvement 
aristées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  glabres,  fauves,  munis 
de  nombreuses  nervures  dont  deux  latérales  très-saillantes  et  extra- 
marginales,  obovées-oblongues-triquètres , atténuées  à la  base, 
contractées  en  un  bec  court,  oblique,  un  peu  comprimé,  denticulé 
et  obliquent1  tronqué  au  sommet.  Akène  jaunâtre,  ponctué,  obové- 
triquètre  à faces  déprimées,  très-obtus.  Feuilles  vertes,  dressées, 
planes,  carénées,  fortement  nerviées,  larges,  linéaires,  rudes  aux 
bords  et  sur  la  carène;  les  inférieures  réduites  à une  gaine  rou- 
geâtre. Tiges  dressées,  triquètres , à angles  aigus  et  lisses.  Souche 
cou  rte,  cespiteuse.  — Plante  de  4-6  décimètres,  gazonnante. 
llnb.  Bois  des  Maures  près  d’Hyèrcs.  Mai. 


C.  1*110»%  Scop.  carn.  2,  p.  220;  AU.  ped.  2,  p.  269;  I)  C. 
fl.  fr.  5,  p.  125;  Dub.  bot.  490;  Lois.  gall.  2,  p . 500;  Gaud. 
helv.  0,  p.  112;  Godr.  inmém.  acad.  Nancy , 1849,  p.  528;  Koch, 
syn.  878  ; Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  178.  — le.  Schk . car.  t.  M,  f. 
49.  Rchb.  exs.  n°  1850  !;  Billot , exs.  n°  684!  — Epi  mâle  soli- 
taire, oblong-obové,  obtus  ; deux  à quatre  épis  femelles  très-écar- 
tés  les  uns  des  autres,  à la  fin  penchés,  linéaires-oblongs , très- 
lâches,  pauci flores , tous  pédonculés,  l'inférieur  longuement  ; brac- 
tées foliacées,  toutes  longuement  engainantes  , à limbe  court, 
linéairc-lancéolé,  acuminé.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les 
fruits,  brunes  avec  une  nervure  verte,  ovales,  aiguës,  mucronées. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  verts,  glabres,  plurinerviés , 
obovés  , presque  globuleux,  brusquement  contractés  en  un  bec 
oblique , arrondi,  scarieux  et  bidenté  au  sommet.  Akène  blan- 
châtre, ponctué,  obové-trigone,  arrondi  et  légèrement  déprimé  au 
sommet.  Feuilles  vertes,  molles,  ciliées  sur  les  bords  et  sur  les  ner- 
vures principales,  larges,  linéaires,  aussi  longues  que  les  tiges;  les 
inférieures  réduites  à une  gaîne  rougeâtre.  Tiges  dressées  , pubes- 
centes,  obtusément  triquètres,  lisses.  Souche  grêle,  longuement 
rampante,  stolonif ère.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

llnb.  Bois;  Pont-à-Mousson  au  bois  d'Alton;  Arbois  cl  Pont-d’Iiery  près  de 
de  Salins;  Paruressières  (de  Jouffroy Parce  près  de  Belley.  Avril-mai. 


C.  P4AICEA  L.  sp.  1587  ; I)  C.  fl.  fr.  5 , p.  127;  Koch,  syn. 
879;  Anders.  cyp.  55,  t.  7,  f.  76  ; C.  mucronata  Less.  fl.  rochef. 
515  ( non  Ail.).  — le.  Schk.  car.  t.  IJ,  f.  100.  Fries,  herb.  norm. 
fasc.  7,  n"  73!;  Rchb.  exs.  n°2132!;  Billot,  exs.  n°  1570  et  bis!  — 
Epi  mâle  solitaire,  dressé,  linéaire-oblong ; 1 ou  2 épis  femelles 
écartés,  cylindriques , un  peu  lâches , dressés  ou  un  peu  inclinés, 
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pédoncules;  bractées  engainantes,  foliacées,  dressées  et  d’autant 
plus  longues  qu’elles  sont  plus  inférieures.  Ecailles  femelles  plus 
courtes  que  les  fruits,  lancéolées  , acuminées  , d’un  brun  foncé, 
étroitement  bordées  de  blanc,  vertes  sur  la  carène.  Trois  stigmates. 
Utricules  fructifères  d’un  vert  livide  et  à la  fin  bruns  au  sommet, 
glabres,  ovoïdes , lisses , munis  dJun  bec  court , conique , un  peu 
oblique,  tronqué.  Akène  obové-oblong,  triquètre,  ponctué.  Feuilles 
glauques,  glabres,  fermes,  dressées,  planes,  carénées,  un  peu  rudes 
aux  bords.  Tiges  dressées,  trigones  avec  les  faces  convexes,  presque 
lisses.  Souche  rampante,  stolonifère. 

Hab.  Prés  humides,  marais  tourbeux;  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

C.  obœs.%  AU.  ped.  2,  p.  270  (1785);  C.  nitida  Host,  gram. 
austr.  1,  p.  53  (1801)  ; D C.  fl.  fr.  6,  p.  294;  Dub.  bot.  494  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  301;  Gaud.  helv.  6,  p.  114;  Koch , syn.  878  ; 
C.  globularis  Vill.  Dauph.  2,  p.  211  ( non  L.);  C.  alpestris  Lam. 
dict.  3,  p.  389  ( non  AU.);  C.  verna  Schk.  car.  p.  115,  t.  L,  f. 
46  ( non  Vill.),  — Rchb.  eœsicc.  n°  1207  ! ; Schultz  , exsicc. 
n°  9461;  Billot,  exsicc.  n°  1351  ! — Epi  mâle  solitaire,  li- 
néaire-oblong,  obtus  ; un  à trois  épis  femelles,  denses,  ovales  ou 
ovales-oblongs,  l’inférieur  pédonculé  ; bractée  inférieure  plus  ou 
moins  engainante,  scarieuse  aux  bords,  biauriculèe,  surmontée  par 
une  arête  verte  subulée.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits, 
brunes,  bordées  de  blanc  et  munies  d’un-e  nervure  verte,  largement 
ovales,  obtuses  et  quelquefois  apiculées.  Trois  stigmates.  Utricules 
fructifères  bruns,  luisants,  glabres,  striés , ovoïdes-trigones , brus- 
quement contractés  en  un  bec  court,  arrondi,  membraneux  et  bilo- 
bé  au  sommet.  Akène  blanchâtre,  ponctué,  ovoïde-trigone  avec 
les  faces  déprimées.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  étalées-arquées  en 
dehors,  planes,  carénées,  linéaires,  un  peu  rudes  aux  bords.  Tiges 
dressées,  grêles,  triquètres,  rudes  au  sommet.  Souche  grêle,  ram- 
pante, stolonifère.  — Plante  de  1-2  décimètres. 

Hab.  Pelouses  sèches;  Lyon;  Dauphiné;  Provence;  Ardèche;  Cévennes; 
Mais,  Anduze,  Saint-Ambroix  ; Montpellier;  la  Rochelle,  Fouras.  Angoulins, 
Chatelaillon  dans  la  Charente-Inférieure;  Saint- Jean  de  Mont-Vendée;  Nantes, 
Quiberon;  de  Saint-Gilles  à Saint-Jean  de  Mont-Vendée;  Bourguei!  (Indre- 
et-Loire);  Chinon;  Fontainebleau,  etc.  'if  Mai-juin. 

C.  iiSTULATA  Wahlenb.  act.  holm.  1803,  p.  156,  et  fl.  lapp. 
p.  238;  Willd.  sp.  4,  p.  293;  Rchb.  fl.  germ.  exc.  p.  69;  Gaud. 
helv.  6,  p.  123;  Koch,  syn.  880;  Hartm.l  scand.  4,  p.  507; 
Anders.  cyp.  57,  tab.  6,  f.  68.  — le.  Fl.  dan.  tab.  1590  ; Engl, 
bot.  tab.  2400  ; Schkhr.  car.  tab.  Y , f.  82.  Fries,  herb.  norm. 
fasc.  5,  nü  88  ! — Epi  mâle  solitaire,  elliptique-oblong  ; 2-4  épis 
femelles  ovoïdes  ou  ovoïdes-oblongs,  obtus , noirs,  peu  écartés  les 
uns  des  attires,  tous  pédonculés,  pendants  et  dirigés  du  même  côté; 
bractées  toutes  engainantes,  l’inférieure  bordée  de  brun  à la  gorge, 
prolongée  en  une  courte  arête  herbacée.  Ecailles  femelles  plus 
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courtes  que  les  truits,  d’un  brun  noir,  lancéolées,  brièvement  acu- 
ininées  en  une  pointe  blanchâtre.  Trois  stigmates.  Utricules  fructi- 
fères  noirs,  étroitement  bordés  de  blanc,  sans  nervures,  ovales, 
comprimés,  un  peu  rudes  sur  les  bords,  brusquement  contractés  en 
un  bec  court,  arrondi,  scarieux  et  bidenté  au  sommet.  Akène  jau- 
nâtre, obové-oblong,  trigone,  arrondi  au  sommet.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  courtes , planes,  carénées,  linéaires,  rudes  au  sommet, 
liges  dressées,  obtusément  trigones,  lisses.  Souche  stolonifère.  — 
Plante  de  2-3  décimètres. 
liai).  Mont  Vizo  {Clément).  ‘^Juillet. 


ê.  Bractée  inférieure  non  engainante. 

c.  RATA  L.  sp.  1386;  Vill.  Dauph.  2,  p.  216;  5m.  brit. 
987  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  1 13  ; Dub.  bot.  491  ; Lois.  2,]j.  291  ; Koch, 
syn.  875;  Hartm.  scand.  4,  p.  300;  Anders.  cyp.  37,  tab.  6, 
/\  6 7 ; Wahlenb.  act.  ftolrn.  1805,  p.  1 06;  Smith,  brit.  5,  p.  987; 
C.  aterrima  ffoppe , carie,  p.  51  ; C.  atrata  ?.  dubia  Gaud.  helv. 
6,  p.  64.  — le.  Engl.  bot.  tab.  2044.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  3, 
n°  7 5 ! ; Rchb . exsicc.  n°  145!;  Schultz , exsicc.  n°  1337  !—  Trois  à 
cimj  épis  pédoncules,  rapprochés,  à la  fin  penchés,  le  supérieur 
ovale,  nulle  à la  base,  les  autres  entièrement  femelles  et  oblongs  ; 
bractée  inférieure  foliacée,  biauriculée,  atteignant  l’épi  terminal. 
Ecailles  femelles  égalant  les  fruits,  noires  avec  la  nervure  dorsale 
brune,  ovales,  aiguës.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  fauves 
ou  bruns,  ponctués,  plans-convexes,  sans  nervures,  ovales-orbicu- 
l air  es,  brusquement  contractés  en  un  bec  court,  mince,  arrondi, 
brièvement  bidenté.  Akène  fauve,  ovoïde-trigone,  atténué  à la  base’ 
arrondi  au  sommet.  Feuilles  d'un  vert  gai,  planes,  carénées,  assez 
larges,  linéaires,  un  peu  rudes  sur  les  bords.  Tiges  dressées,  mais 
penchées  au  sommet,  triquètres  avec  les  faces  planes,  lisses  ou  rudes 
au  sommet.  Souche  courte,  cespiteuse.  — Plante  de  1-4  décimètres, 
gazonnante. 

Ilab.  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret  el  Revel  près  de  Grenoble,  mont  Vizo, 
Barcelonnette;  Pyrénées,  Cambredase,  Capsir,  Ksquierry.  ’Jf  Juillet-août. 


V ah. h % Ail.  ped.  2,  p.  267  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  1 13  ; Koch, 
syn.  874;  Anders.  cyp.  38,  tab.  2,  f.  39;  C.  parviflora  I)  C.  fl. 
fr.  6,  p.  291;  C.  saxatilis  Scop.  carn.  2,  p.  221  ( non  L.); 
( . atrata  y.  nigra  Gaud.  helv.  6,  p.  66;  Fries,  niant.  3,  p.  158. 
— Ic.  Sturm.  deutsch.  fl.  helf.  47,  t.  10.  Rchb.  exs.  n°  808!;  En- 
dress,  unio  il  in.  1831  ! ; Fries,  herb.  norm.  14,  n°  83!  — Se  dis- 
tingue du  précédent  par  ses  épis  tous  ovales,  dressés,  presque  sessiles, 
serrés  les  uns  contre  les  autres;  par  ses  fruits  plus  petits,  noirs’ 
obovés-oblongs,  atténués  à la  base  ; par  ses  feuilles  plus  étroites. 

Ilnb.  Alpes  du  Dauphiné,  Laularet.  Revel,  Taillefer  e!  col  de  l’Arche  près 
de  Grenobte,  raont  Vizo;  Pyrénées,  Canigou,  Mont-Louis,  Esquierrv,  ports 
d On  et  de  Bénasque,  Llaurenti,  pic  du  Midi,  etc.  if  Juillet-août. 
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C.  U.HO81  L.  sp.  1586;  D C.  fi.  fr.  o,p.  127  ; Dub.  bot.  496; 
Lois.!  g ail.  2,  p.  295;  Koch , si/n.  875;  Anders.  cyp.  56,  tab.  7, 
f.  75.  — /c.  ScM.  car.  £aô.  X,  f.  78;  F/,  dan.  tab.  646.  Fries , 
Aerô.  norrn.  fasc.  10,  ?i°  71  ! ; Rchb.  exs.  n°  150  ! ; Schultz , exsicc. 
n°  565!  ; Billot , exsicc.  n°  1550!  — Epi  mâle  solitaire,  d’un  roux 
pâle,  grêle,  aigu  ; un  à deux  épis  femelles  peu  écartés,  ovoïdes  ou 
oblongs,  compactes,  penchés  ou  pendants,  portés  sur  des  pédoncules 
filiformes  et  lisses  ; bractée  inférieure  foliacée,  atteignant  l’épi  mâle, 
i scarieuse,  brune  et  auriculée  à la  base.  Ecailles  femelles  égalant  ou 
dépassant  les  fruits,  ovales,  acuminées,  mucronées,  brunes,  forte- 
ment carénées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  d’un  vert  bleuâ- 
tre, glabres,  elliptiques,  comprimés,  un  peu  convexes  et  faiblement 
nerviés  sur  les  deux  faces,  bordés  d’une  côte  obtuse,  terminés  par 
un  bec  très-court  et  tronqué.  Akène  slliptique-triquètre,  fauve, 
ponctué,  luisant.  Feuilles  glaucescentes,  très-étroites,  pliées-caré- 
nées,  sur  les  bords.  Tiges  filiformes,  dressées,  raides,  triquètres, 
lisses.  Souche  grêle,  rampante , stolonifère.  — Plante  de  2-5  déci- 
mètres. 

Hub.  Marais  tourbeux  ; dans  les  Vosges,  ballon  de  Giromagny  et  ballon  de 
Souiz,  Rotabac,  Hohueck,  gazou  Martin,  d'où  il  descend  daus  les  vallées  de 
Munster  et  de  la  Valogne  pour  atteindre  Granges  et  Rambervillers  ; Remi- 
remont,  Champ-du-Feu , Bitche,  Ilag^enau;  chaîne  du  Jura;  tourbières  de 
Pontarlier  et  de  Bélieu,  Chapelle-des-Bois.  etc.;  Lyon;  Alpes  du  Dauphiné; 
la  Lozère,  la  Margéride,  montagnes  d’Aubrac;  monts  Dores  et  montagnes 
de  la  Creuse;  Saulieu,  Saint-Léger  et  Limpré  dans  la  Côte-d’Or.  Mai-juin. 

C.  ISiAiru.mi  Wahlenb.  a-ct.  Holm.  1805,  p.  164;  Gaud. 
helv.  6,p.  66;  Koch,  syn.  874;  Ilartm.  ! scand  4,  p.  500  ; Anders. 
i cyp.  59,  tab.  6,  f.  65;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  161  ; C.  polygama 
Schk.  car.  109,  tab.  Gg , f.  76.  — le.  Buxb.  cent.  4,  tab.  59. 
Fries , herb.  norm.  fasc.  8,  n°  75  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  550  ! ; Schultz , 
exsicc.  n°  185  ! ; Billot,  exsicc.  n"  1549  ! — Trois  ou  quatre  épis  un 
peu  écartés,  dressés,  ovales-oblongs  ou  subcylindriques,  obtus,  à la 
fin  panachés  de  blanc  et  de  brun;  le  supérieur  mâle  à la  base  ou 
plus  rarement  complètement  mâle  ; les  autres  femelles,  l’inférieur 
brièvement  pédonculé;  bractée  inférieure  herbacée,  égalant  ou  dé- 
passant les  épis,  auriculée  à la  base.  Ecailles  femelles  lancéolées, 
acuminées-aristées,  brunes  avec  la  nervure  verte.  Trois  stigmates. 
Utricules  fructifères  blanchâtres,  ponctués,  ovoïdes-trigones,  obtus, 
faiblement  nerviés,  à bec  extrêmement  court,  arrondi , bordé  de 
i noir,  superficiellement  échancré.  Akène  brun,  ponctué,  ovoïde-tri- 
I quètre,  atténué  au  sommet  tronqué.  Feuilles  d’un  vert  un  peu 
I glauque,  étroites,  linéaires,  planes,  carénées,  rudes  aux  bords; 
leurs  gaines  se  déchirant  en  filaments  réticulés.  Tiges  grêles,  dres- 
sées, raides,  triquètres  avec  les  faces  planes,  rudes  au  sommet. 
Souche  épaisse,  articulée,  rampante,  stolonifère.  — Plante  de 
5-5  décimètres. 

llab.  Prairies  marécageuses  entre  FUI  et  le  Rhin , à Benfeld  , Herbsheim, 
Rosfeld,  etc.;  mont  Bayard  près  de  Gap.  Avril-mai. 
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Utricules  fructifères  velus. 


a.  Bractée  inferieure  non  engainante. 

C.  iiiMPiDi  Willd.  sp.  4,  p.  302;  Guss.  syn.  2 ,p.  577  ; Par/. 
//.  palerm.  1,  p.  33  4 c/  fl.  ital.  2,  ]>.  288  ; C.  echinala  Desf.  atl. 
2,  p.  388  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  632  (non  Murr.)  ; C . provincialis 
Desgl.  in  Lois.!  gall.  2,  p.  307,  tab.  31  ; C.  longearistala  Biv. 
inamp.  4,  p.  8,  tab.  2;  C.  obtusangula  Salzm.  pl.  cors,  exsicc. 
1822!;  Kralik , exsicc.  cors.  n°  824!  — Deux  à six  épis  mâles 
<! ressés,  grêles,  cylindriques,  aigus,  allongés,  plus  longs  que  les  en- 
tre-nœuds; trois  ou  quatre  épis  femelles  rapprochés,  dressés,  épais, 
denses,  cylindriques , atténués  au  sommet , quelquefois  géminés, 
souvent  mâles  au  sommet,  l'inférieur  seul  brièvement  pédonculé; 
bractée  inférieure  herbacée , dépassant  le  sommet  de  la  tige,  linéaire, 
longuement  acuminée,  rude  aux  bords,  à oreillettes  noires.  Ecailles 
femelles  brunes  sur  les  côtés,  munies  sur  le  dos  d’une  large  bande 
blanchâtre,  carénées,  lancéolées,  plus  ou  moins  dentelées  sur  les 
bords.  Trois  stigmates.  Ulricutes  fructifères  fauves,  plans-convexes , 
munis  sur  te  dos  de  3-5  nervures  écartées,  obovés , arrondis  au 
sommet,  ciliés  sur  les  bords  et  brièvement  hispides  sur  les  faces, 
brusquement  contractés  en  un  iMc  court , arrondi , tronqué  et  ob~ 
curément  bidenté  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  très-raides, 
dressées,  très-allongées,  planes,  carénées,  larges,  linéaires,  longue- 
ment acuminées-sétacées;  gaines  plus  ou  moins  largement  bordées 
de  brun  et  se  déchirant  en  un  réseau  de  filaments  bruns.  Tiges 
dressées,  très-raides,  obtusément  trigones,  lisses.  Souche  ram- 
pante. — Plante  de  5-10  décimètres. 

a.  genuina.  Ecailles  femelles  plus  longues  que  les  fruits,  aeumi- 
nées  en  une  arête  large  et  dentelée-ciliée. 

p.  anacantha  Nob.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits  , 
obtuses  ou  aiguës,  non  aristées.  C.  Soleirolii  J)ub.  bot.  498;  C. 
retusa  Desgl.  in  Lois.  gall.  2 , p.  307. 

llab.  Marais;  Mireval  et  Maupuio  près  de  Montpellier;  Toulon,  Ipères, 
Fréjus.  Cannes,  tirasse,  etc.;  Corse  à Bonifacio.  'if  Avril-mai. 


A 


C.  i,R  i:ro\  Jacq.  jl.  austr.  5,  p.  23,  t.  446;  D C.  fl.  fr.  3, 
, y/y  p • 115;  Koch,  syn.  877  ; Anders.  cyp.  29,  t.  7,  f.  84;  C.  verna 
Vill.  Dauph.  2,  p.  204  ; C . umbrosa  llost , grain,  austr.  1 , p.  52, 
t.  69  (non  Floppe);  C.  montana  Poil,  palat.  2,  p.  578  (non  />.). — 
Je.  Schk.  car.  t.  F , f.  27;  fl.  dan.  t.  1527.  Fries,  herb.  norm. 
fasc.  1 1 , n°  72  !;  Rchb.  exsicc.  n°  21  30  !;  Billot,  exsicc.  n°  681  ! — 
Epi  mâle  solitaire,  un  peu  épais,  en  massue,  brun;  deux  ou  trois 
épis  femelles  ovoïdes-oblongs , rapprochés  et  dont  l’inférieur  est 
ordinairement  un  peu  pédonculé  ; bractée  inférieure  ovale  et  mem- 
braneuse à ta  base,  subitement  contractée  en  une  pointe  courte 
herbacée.  Ecailles  femelles  brunes , égalant  presque  les  fruits, 
Ofales-lancéolées.  mucronées  par  le  prolongement  de  la  carène  verte 
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et  souvent  rude.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  pubescents, 
blanchâtres,  pyriformes-trigones , insensiblement  atténués  en  un 
bec  court , wou  scarieux,  à peine  émarginé.  Akène  obové , ellip- 
tique, triquètre,  ponctué,  atténué  à la  base,  tronqué  au  sommet. 
Feuilles  un  peu  raides,  dressées  ou  arquées  en  dehors,  planes  et 
fortement  carénées,  rudes  aux  bords  et  sur  la  carène.  Tiges  grêles, 
mais  fermes,  dressées  ou  ascendantes,  obtusément  trigones,  un  peu 
rudes  au  sommet.  Souche  rampante , stolonifère.  — Les  échan- 
tillons élancés  constituent  le  C.  umbrosa  Host,  qui  n’est  pas  même 
une  variété.  On  trouve  assez  souvent  une  forme  à épi  gynobasique. 
Il  existe  aussi  une  monstruosité  de  cette  espèce  à fruits  stériles,  en 
forme  de  gourde  à col  allongé  ; c’est  le  C.  sicyocarpa  Lebel!  Obs. 
sur  pl.  de  la  Manche , 1848,  p.  18  et  Bréb . fl.  norm , éd.  2, 
p.  293. 

Hab.  Coteaux  et  prairies  sèches;  commun  dans  toute  la  France.  '2f.  Mars- 
avril. 

C.  POLYRiiiM  Wallr.  sched.  492;  Koch , syn.  877;  Godr.  fl. 
lorr . 3 ,p.  107;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  170;  C.  umbrosa  Hoppe , 
car.  p.  07  (non  Ilost);  C.  longi folia  Host , gram.  austr.  4,  p.  48, 
t.  85.  — Rchb.  exsicc.  n°  1831  ! ; Schultz , exsicc.  n°  184  ! ; Billot, 
exsicc.  n°  682  ! — Se  distingue  du  précédent  parles  caractères  sui- 
vants : épis  ordinairement  moins  rapprochés,  plus  sensiblement 
pédonculés  ; utricules  fructifères  plus  gros,  plusoblongs,  plus  lon- 
guement velus,  plus  brusquement  atténués  en  bec  assez  long , tubu- 
leux, scarieux  et  ci  la  fin  brun,  bidenté ; feuilles  dressées,  plus 
étroites,  plus  rudes  sur  les  bords;  les  radicales  très-longues,  éga- 
lant presque  la  tige  ; tiges  plus  grêles,  plus  élancées;  souche  ces- 
piteuse,  blanchâtre,  n émettant  jamais  de  stolons.  — Plante  for- 
mant des  gazons  épais,  ordinairement  munie  sur  la  souche  de  fibres 
brunes,  débris  des  anciennes  feuilles,  qui  enveloppent  la  base  des 
feuilles  de  l’année. 

Hab.  Bois  humides;  moins  commun  que  le  précédent.  Mars-avril. 

C.  TOYiEUTOSA  L.  mant.  123;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  116;  Dub. 
bot.  492;  Lois,  g ail . 2,  p.  309;  Anders.  cyp.  31,  t.  7,  f.  80.  — 
Schk.  car.  t.  F,  f.  38.  Fries,  herb.  n.  fasc.  4,  n°  90  !;  Rchb.  exs. 
n°  2131  1;  Billot,  exs.  n°  1567!  — Epi  mâle  solitaire,  grêle,  aigu, 
pédoneulé;  un  ou  deux,  rarement  trois  épis  femelles  presque  ses- 
siles,  oblongs  ou  cylindriques,  obtus,  un  peu  écartés;  bractée  infé- 
rieure entièrement  foliacée , é talée,  un  peu  rude,  atteignant  ou 
dépassant  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits  , 
ovales-lancéolées,  acuminées,  aiguës,  brunes,  munies  d’une  ner- 
vure verte  se  prolongeant  jusqu'au  sommet.  Trois  stigmates.  Utri- 
cules fructifères  petits  , blanchâtres,  velus,  presque  tomenteux  , 
globuleux-obovés,  munis  de  deux  nervures  latérales  faibles  et  d’une 
troisième  placée  à la  face  supérieure,  arrondis  au  sommet,  à bec 
presque  nul  et  un  peu  émarginé.  Akène  obové,  triquètre,  ponctué. 
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Feuilles  molles  , d’un  vert  gai,  dressées,  planes,  carénées  , un  peu 
rudes  sur  les  bords.  Tiges  très-grêles,  triquètres  , dressées  , raides. 
Souche  grêle,  rampante , stolonifère.  — Plante  de  2-4  décimètres, 
ne  formant  pas  un  gazon  serré  comme  l'espèce  suivante. 

liai.  Bois  des  terrains  calcaires;  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

C.  FiiiMFtiu  L.  sp.  1 585  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  117;  Dub. 
bot.  493;  Lois.  gall.  2,/>.  510;  Koch,  syn.  870;  Anders.  cyp.  30,  t. 
7,  f.  82;  C.  filiformis  Poil.  pal.  2,  p.  581  (non  L.). — le.  Schk. 
car.  t.  I,  f.  59;  fl.  dan.  t.  1048.  Frics , herb.  norm.  fasc.  12, 
n°  83  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  413  ! ; Schultz , cxsicc.  n°  745  ! ; Billot , 
exsicc.  n°  679  ! — Epi  mâle  solitaire,  grêle,  aigu,  presque  sessile; 
3-0  épis  femelles  sessiles,  globuleux , pauciflores , rapprochés; 
bractée  inférieure  entièrement  foliacée , rude,  dressée  ou  étalée, 
atteignant  l'epi  mâle.  Ecailles  femelles  un  peu  plus  longues  que  les 
fruits,  ovales  , acuminées , brunes,  mais  blanches-scarieuses  aux 
bords  et  vertes  sur  la  carène  saillante  et  prolongée  en  un  muer  on. 
Trois  stigmates,  lîtricules  fructifères  petits,  verts  et  brièvement  pu- 
bescents,  pyri formes , munis  de  deux  nervures  latérales  et  d’une 
troisième  plus  faible  place  à la  face  supérieure,  contractés  en  un 
bec  court  et  un  peu  émarginé.  Akène  brun,  globuleux-f riquètre, 
ponctué.  Feuilles  d’un  vert  un  peu  glauque,  planes,  carénées, 
linéaires,  rudes  aux  bords.  Tiges  grêles,  triquètres,  un  peu  rudes 
au  sommet,  d abord  dressées,  puis  décombantes  au  moment  de  la 
fructification.  Souche  cespitcuse , sans  stolons.  — Plante  de  5-3  dé- 
cimètres , gazonnante.  On  rencontre  quelquefois  des  individus  de 
cette  espèce  dont  les  épis  sont  déformés  par  un  Uredo  et  ressemblent 
à ceux  d’un  Vignca;  cette  forme  est  le  C.  bastardiana  D C.  fl. 
fr.  6,  p.  295. 

Hab.  Bois;  assez  commun  dans  toute  la  France.  Avril-mai. 


€.  ericetorum  Poil.  pal.  2,  p.  580  ; D C.  fl.  fr.o,  p.  117  ; 
Dub.  bot.  493;  Lois.  gall.  2,  p.  509;  Gaud.  hclv.  6,  p.  81;  Koch , 
syn.  876;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  106  ; Anders.  cyp.  30,  t.  7,  f.  83  ; 

C.  ciliata  Willd.  in  act.  acad.  berol.  1794,  p.  Al,t.  5,  f.  2.  

le.  Schk.  car.  J.  f.  42;  fl.  dan.  t.  1765.  Rchb.  exsicc.  n°1122!  ; 
Schultz , exsicc.  n°  92  ! ; Billot,  exsicc.  n°  680  ! — Epi  mâle  soli- 
taire, sessile,  panaché  de  blanc  et  de  brun  , obové,  très-obtus;  1 à 
5 épis  femelles  sessiles,  rapprochés,  ovoïdes;  bractée  inférieure 
courte,  membraneuse , noire  ou  brune,  h carène  prolongée  en  une 
pointe  verte.  Ecailles  femelles  égalant  les  fruits,  obovées,  très- 
obtuses,  brunes,  bordées  de  blanc,  ciliées  au  sommet.  Trois  stig- 
mates. Utricules  fructifères  bruns,  brièvement  pubescents,  obovés- 
triquètres,  très-obtus,  à bec  court,  arrondi,  tronqué.  Akène  blan- 
châtre, obové-triquètre.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  étalées,  fermes, 
planes,  carénées,  linéaires,  acuminées,  rudes  sur  les  bords  et  sur 
la  carène.  Tiges  grêles,  obtusémenl  triquètres,  lisses,  ascendantes. 
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Souche  grêle,  longuement  rampante,  stolonifère.  — 
décimètres,  non  gazonnante. 

//f/fa.  Pelouses  sèches  des  terrains  siliceux;  Guebwiller  dans  te  Haut-Rhin; 
Bitehe;  bois  de  Cbenay  daus  la  Marne;  Crépy  , Compiègue  , la  Ferté-Aleps, 
Malesherbes,  Villers-Cotterets,  Fontainebleau,  Beauvais,  Dreux;  Beaurieux 
dans  l’Aisne;  Limagne  d’Auvergne;  Canigou,  vallée  d’Eyne,  et  Mont-Louis. 
'fy  Avril-mai. 


C.  luoiTAii  L.  fl,  suec.  ed.  2,  p.  528;  Vill.  Dauph.  2,p.  211; 
1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  116;  Dub.  bot.  492;  Lois.  gall.  2,  p.  310;  Koch, 
syn.  876;  Anclers.  cyp.  29,  L 7,  /*.  85  (non  Poil.);  C.  coltina  Willd. 
sp.  4,  p.  260. — le.  Schk.  car.  t.  F,f.  29.  Fries,  herb.  norm.  fasc. 
6,  n°  72  ! ; Schultz , exsicc.  n°  566  !;  Billot,  exsicc.  n°  869  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  926!  — Epi  mâle  solitaire,  un  peu  épais,  concolore  , 
brun-noir,  presque  sessile  ; un  ou  deux  épis  femelles sessiles,  pau- 
cillores,  ovoïdes  ou  globuleux,  rapprochés;  bractée  inférieure  mem- 
braneuse, largement  ovale,  brune,  auriculée,  brusquement  con- 
tractée en  une  pointe  verte  plus  ou  moins  longue.  Ecailles  femelles 
égalant  les  fruits,  brunes,  ovales,  arrondies  ou  émarginées  au  som- 
met, mucronées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  blanchâtres, 
pubescents,  oblongs-obovés , trigones,  atténués  ci  la  base,  insensi- 
blement rétrécis  en  un  bec  court  et  un  peu  émarginé.  Akène  ellip- 
tique, atténué  aux  deux  bouts,  triquètre,  ponctué.  Feuilles  molles  , 
d’un  vert  gai,  planes,  carénées,  un  peu  pubescentes,  rudes  aux 
bords,  à gaines  purpurines.  Tiges  très-grêles,  obtusément  tri— 
quètres,  dressées  , mais  un  peu  inclinées  à la  maturité.  Souche 
épaisse,  rameuse , à divisions  obliques,  articulées  et  couvertes  des 
débris  des  anciennes  feuilles.  — Plante  de  1-2  décimètres  , gazon- 
nante. 


llab.  Bois  des  terrains  calcaires;  dans  une  grande  partie  de  la  France. 
Avril-mai. 


g.  Bractée  inférieure  engainante. 


C.  BAiiLARis  Jord.!  obs.  pl.  France,  fraq.  3,  p.  246,  t.  12, 
f.  B.  — Epi  mâle  solitaire,  pédonculé,  roux,  oblong , atténué  à la 
base  ; 2 à 4 épis  femelles  ovales-oblongs,  tous  pédonculés,  le  supé- 
rieur rapproché  de  l’épi  mâle  et  dressé  ; l’inférieur  ou  les  deux 
inférieurs  gynobasiques  portés  sur  des  pédoncules  très-longs,  tins  , 
très-rudes,  inclinés  à la  maturité , quelquefois  mâles  au  sommet; 
bractées  engainantes,  ci  limbe  herbacé , plus  ou  moins  long.  Ecailles 
femelles  plus  longues  que  les  fruits,  rousses  avec  une  bande  verte 
sur  le  dos,  concaves,  obovées,  longuement  cuspidées , rudes  sur  la 
carène  et  sur  la  pointe.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  pu- 
bescents, munis  de  5 nervures,  elliptiques  , convexes  sur  les  deux 
faces,  rétrécis  ci  la  base , atténués  en  un  bec  conique  épais,  tronqué 
obliquement  et  faiblement  bidenté.  Akène  brun , ell i ptique- tri— 
gone,  muni  de  5 côtes  blanchâtres.  Feuilles  d’un  vert  jaunâtre, 
glabres,  planes,  carénées,  linéaires,  acuminées,  rudes  sur  les  bords 
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t.  sur  la  carène.  Tiges  dressées,  grêles,  triquètres , rudes  .111  ^om- 
met.  Souche  cespiteuse  , compacte.  — Plante  de  2— 4 décimètres  , 
gazonnante. 

Hnb.  Lieux  humides,  au  cap  de  la  Croisetle  près  de  (Jaunes;  Castdlane 
(l.oret ).  if  Avril. 

C.  HALLERIANA  Asso,  syn.  n°  922,  /.  9,  /'.  2 (1  779);  C.  al- 
pestris  AU.  ped.  2,  p.  270  (1785),  non  Lam.;  C.  gynobasis  Vill. 
Dauph.  2,  p.  20G  (1787);  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  1 18;  Dub.  bot.  495  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  510;  Gaud.  helv.  0,  p.  82;  Koch,  syn.  877  ; 
C.  diversiflora  Uost,  grain.  austr.  1,  p.  55,  t.  70  — le.  Schk.  car. 
t.  G,  f.  55.  Hchb.  eæsicc.  n°  1206!  ; Schultz,  eæsicc.  n°  185! — K pi 
mâle  solitaire,  presque  sessile,  oblong,  panaché  de  brun  et  de  blanc  ; 
2-6  épis  femelles,  pauciflores,  globuleux;  les  supérieurs  presque  ses- 
si les,  rapproches  de  l’épi  mâle;  les  autres  épis  femelles  gynobasiques, 
portés  sur  des  pédoncules  capillaires,  allongés,  rudes,  inclinés  à la 
maturité;  bractées  brièvement  engainantes,  obovées  , membra- 
neuses aux  bords,  subitement  prolongées  en  une  pointe  herbacée 
plus  ou  moins  longue.  Ecailles  femelles  plus  longues  que  les  fruits, 
concaves,  lancéolées,  aiguës,  brunes,  bordées  de  blanc  et  pourvues 
de  5 nervures  vertes  et  rapprochées.  Trois  stigmates.  Utricules  fruc- 
tifères assez  gros,  d’un  vert  blanchâtre,  très-tinemenl  pubeseents, 
oblongs-obovés-trigones,  nerviés  sur  les  faces,  munis  d’un  bec  très- 
court,  oblique  et  faiblement  émarginé.  Akène  brun,  oblong-obové, 
trigone,  ponctué.  Veuilles  d’un  vert  gai,  planes,  fortement  caré- 
nées, linéaires,  acuminées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène. 
Tiges  dressées  mais  à la  tin  penchées  au  sommet,  très-grêles,  pres- 
que trigones,  rudes.  Souche  cespiteuse,  compacte. — Plante  de  1-2 
décimètres,  gazonnante. 

Hnb.  Rois  des  coteaux  calcaires;  Nancy  à Malzéville  à Pompe  y et  à Liver- 
dun;  montagnes  de  la  Côte-d’Or  et  de  Saône-et-Loire;  toute  la  chaîne  du 
Jura;  Lyon;  les  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence;  Draguignan  , Cannes . 
Fréjus,  Toulon,  Marseille,  Carpenlras,  Aix;  Nimes  ; Montpellier  a Fondfroide, 
au  pic  Saint-Loup . a Saint-Guilhem-le-Désert;  commun  dans  la  Lozère; 
Lscandorgues  près  de  Lodève;  Narbonne;  Pyrénées  orientales  et  occidentales 
à Cèdre;  Vontauban,  Moissac,  Agen,  Audi;  commun  dans  la  Dordogne,  la 
Cbarente-Iniérieure,  la  Vendee,  la  Vienne  ; Saint-Florent  dans  le  Cher;  rare 
en  Auvergne  au  puy  Long,  Montaudoux,  puy  d’Auzelle;  Poitiers;  les  coteaux 
qui  bordent  la  vallée  de  la  Loire;  Corse  a Ajaccio.  ^ Mars-avril. 

C.  bhevicollis  D C.  ! fl.  fr.  6,  p.  295;  Dub.  bot.  496; 
Lois.  gall.  2,  p.  505.  — Hchb.  exs.  n°  1209  ( sub . C.  rhyncocarpa 
Hueff.)  ! ; Martin,  eæsicc.  lugd.  1851  ! — Epi  mâle  solitaire,  pédon- 
cule, obové-oblong,  obtus;  1-5  épis  femelles  dressés,  pédoncules, 
ovoïdes  ou  oblongs , denses  ; bractée  inférieure  herbacée,  longue- 
ment engainante,  à limbe  court,  lancéolé  , acuminé,  à gaine  un  peu 
enflée.  Ecailles  femelles  plus  longues  que  les  fruits,  rousses,  caré- 
nées, ovales,  brièvement  cuspidées.  Trois  stigmates.  Utricules  fruc- 
tifères gros,  jaunâtres,  d’abord  un  peu  pubeseents,  puis  glabres- 
cents  , obscurément  nerviés  sur  les  faces,  obocés-orbiculaires  , 
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brusquement  contractés  en  un  bec  dressé,  court,  arrondi  , tronqué 
obliquement  et  brièvement  bidenté.  Akène  brun  , globuleux,  muni 
de  trois  nervures  saillantes,  surmonté  par  le  style  qui  est  contracté  à 
la  base.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  planes,  carénées,  assez  larges, 
linéaires,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  souvent  flexueuses,  tri— 
gones,  lisses  ou  un  peu  rudes  au  sommet.  Souche  très-rameuse, 
cespiteuse.  — Plante  de  3-6  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  IVPParve  près  de  Belley;  vallée  du  Rhône  près  de  Pierre-Chàtel.  Juin. 

C.  sauMiMS  Leijss.  fl.  hal.  175;  Vill.  Dauph.  2,  p.  205;  DC. 
fl.  fr.  3,  p.  117;  Dub.  bot.  493  ; Lois,  g ail,  2,  p.  311;  Koch,  syn. 
877  ; Parlai,  fl.  ital.  2,  p.  173  ; C.  clandestina  Good.  in  trans. 
oflinn.  soc.  2,  p.  167. — le.  Schk.  car.  t.  K,  f.  43.  Rchb.  exsicc. 
n°  144!;  Schultz , exsicc.  n°  567!;  Billot,  exs.  n°  685  ! — Epi  mâle 
solitaire,  pédonculé,  elliptique— oblong,  aigu,  panaché  de  blanc  et 
de  brun  ; 3-5  épis  femelles  bi-tri  flores,  écartés  et  occupant  presque 
toute  la  longueur  de  la  tige , pédoncules,  mais  presque  cachés  dans 
les  gaines  Toractéales  au  moment  de  la  floraison  , puis  exsertes  ; 
bractées  membraneuses,  longuement  engainantes,  brunes  sur  le  dos, 
blanches-scarieuses  aux  bords,  obtuses  au  sommet  mutique.  Ecailles 
femelles  égalant  les  fruits , un  peu  embrassantes , fortement  caré- 
nées, brunes  sur  le  dos,  blanches-scarieuses  aux  bords,  ovales,  mu- 
cronées.  Trois  stigmates.  Utricuies  fructifères  pubescents  au  som- 
met, verdâtres,  obovés-oblongs,  trigones,  un  peu  striés  à la  base, 
munis  d’un  bec  très-court,  arrondi,  entier,  un  peu  oblique.  Akène 
brun,  obové-triquètre,  ponctué.  Feuilles  plus  longues  que  les  tiges, 
un  peu  fermes,  dressées  mais  arquées  au  sommet  , étroites,  cana- 
liculées,  non  carénées,  rudes  aux  bords.  Tiges  courtes,  dressées  ou 
ascendantes,  excavées  aux  points  d’insertion  des  épis  comme  dans 
les  Lolium,  entourées  à leur  base  d’une  enveloppe  épaisse  de 
feuilles  desséchées.  Souche  cespiteuse,  compacte.  — Plante  de 
5-1 0 centimètres , formant  des  gazons  très-épais  au  milieu  des- 
quels on  distingue  difficilement  les  fleurs. 

Hab.  Coteaux  calcaires  du  Haut-Rhin,  de  la  Lorraine  et  de  la  Champagne; 
environs  de  Paris,  bois  de  Boulogne,  Compïègne  , Crepy  en  Valois , Maies- 
herbes,  Fontainebleau,  Vilters-Cotterets , Dreux;  Rouen,  Caen,  Falaise;  à 
Bourges,  Morthomier;  Décize  ; à Lussac  dans  la  Vienne;  à Jonsac  dans  la 
Charente-Inférieure;  Pyrénées  orientales;  Mende,  Florac  ; Alais  , Anduze, 
Saint-Ambroix;  la  ISéjol:  Gap,  mont  Rachet  près  de  Grenoble;  Lyon;  Beaune, 
Pont-de-Roide , Salins,  Besancon;  coteaux  autour  de  Dijon.  '*f  Mars-avril. 

C.  digitata  L.  sp.  1 383;  Dub.  bot.  495;  Lois.  gall.  2,  p.  31 1 ; 
Koch,  syn.  878;  Anders.  cyp.  28,  t . 7,  f.  88.  — le.  Schk.  car.  t. 
H,  f.  58.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  \ 1 , n°  71  !;  Rchb.  exs.  nQ  2304!; 
Schultz,  exsicc.  n°  746  !;  Billot,  exsicc.  n°  870  ! ; Puel  et  Maille , 
/?.  loc.  nos  57  et  65  ! — Epi  mâle  solitaire,  compacte,  linéaire,  aigu, 
panaché  de  brun  et  de  blanc,  à la  fin  dépassé  par  V épi  femelle  su- 
périeur; 2-3  épis  femelles  dressés,  pédonculés  , linéaires,  pauci- 
flores , à la  fin  lâches , écartés  les  uns  des  autres  ; bractées  membra- 
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neuses , engainantes,  brunes,  luisantes,  blanches  au  sommet  qui  est 
obliquement  tronqué  et  mutique.  Ecailles  femelles  égalant  les  fruits , 
embrassantes  , obovées  , tronquées  et  mucronulées  , brunes,  mais 
blanches -scarieuses  aux  bords  et  vertes  sur  la  carène.  Trois  stig- 
mates. Et  ri  eu  les  fructifères  verts  et  à la  lin  bruns,  pubescents, 
oblongs-obovés-trigones , atténués  à la  base , munis  d’une  faible  ner- 
vure sur  chaque  face  et  terminés  en  bec  conique  presque  entier. 
Akène  brun,  oblong-triquètre,  obtus.  Feuilles  d’un  vert  gai , éga- 
lant presque  les  tiges,  dressées,  pliées-carénées,  linéaires  , acumi- 
nées,  rudes  aux  bords;  gaines  d’un  rouge  brun.  Tiges  très-grèles , 
dressées,  presque  arrondies,  souvent  un  peu  rudes  au  sommet. 
Souche  oblique,  un  peu  rampante.  — Plante  de  10-15  centi- 
mètres. 

Ilab.  Bois  des  coteaux  calcaires,  dans  presque  toute  la  France,  if  Avril- 
mai. 

c.  ORüiTiioi'OD.%  Willd.  sp.  4.  p.  255;  Dub.  bot.  493  ; Lois, 
gall.  2,  p.  311;  Koch,  syn\  878  ; Anders.  cyp.% 8,  t.  7,  f.  87 ; 
C.  pedata  Vill.  Dauph.  2,  p.  203;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  1 19  ( non  L.).— 
le.  Schk.  car.  t.  H,  f.  37.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  3,  n°  70!; 
Rchb.  exsicc.  n°  1121!;  Schultz , exsicc.  n°  547!;  Billot , exsicc. 
no  i — Se  distingue  du  précédent  par  les  caractères  suivants  : épis 
plus  courts;  épis  femelles  moins  longuement  pédonculés,  tous  très- 
rapprochés,  presque  digités , égalant  l’épi  mâle,  divergents  et  cour- 
bés en  dehors;  pédoncules  renfermés  dans  les  gaines  bractéales  ; 
celles-ci  plus  pâles  ainsi  que  les  écailles  ; utricules  fructifères  plus 
petits,  munis  d’un  bec  plus  court,  mais  dépassant  les  écailles; 
gaines  des  feuilles  pâles  ; plante  plus  petite  dans  toutes  ses  par- 
ties. 

Hnb.  Commun  sur  les  coteaux  calcaires  dans  presque  toute  la  France. 
Avril-mai. 


b.  Utricules  fructiperes  a bec  long,  marginè,  plan-convexe,  bicuspidè. 
t . Deux  stigmates;  utricules  velus. 

C.  MiCRoniATA  Ail.  ped.  2,  p.  268;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  114; 
Dub.  bot.  492;  Lois.  gall.  2,  p.  292;  Gaud.  helv.  6,  p.  68;  Koch , 
sun.  871  ; Parlât,  fl.  ital.  2 ,p.  162 .—le.  Schk.  car.  t.  K,  f.  44. 
Rchb.  exsicc.  noa  924  et  2129  ! — Deux  ou  trois  épis  dressés,  ses- 
siles,  rapprochés  ; le  supérieur  mâle,  linéaire-oblong,  les  inférieurs 
femelles,  bien  plus  courts,  petits,  ovoïdes,  paucillores;  bractée  in- 
férieure brune,  embrassante,  lancéolée,  prolongée  en  une  arête 
sétacée  verte  et  assez  longue.  Ecailles  femelles  brunes,  ovales, 
aimiës , carénées.  Deux  stigmates.  Utricules  fructifères  bruns  à la 
face  interne,  hérissés  de  poils  courts  et  épars,  plans-convexes, 
faiblement  nerviéssur  le  dos,  lancéolés,  atténués  à la  base,  acumi- 
nés  en  un  bec  allongé,  un  peu  arqué,  rude  aux  bords,  bifide.  Akène 
jaunâtre,  elliptique,  obtus,  plan  sur  une  face  , obtusément  angu* 
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Jeux  sur  l’autre.  Feuilles  très-fines,  sétacées,  roulées  sur  les  bords 
qui  sont  rudes,  à gaines  scarieuses  aux  bords  et  se  déchirant  en  fi- 
laments réticulés.  Tiges  dressées , filiformes,  à peine  anguleuses, 
lisses.  Souche  courte,  cespiteuse.  — Plante  de  1-2  décimètres, 
gazonnante. 

linb.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné;  col  de  l’Arc  près  de  Grenoble,  Lautaret, 
Vil!ars-de-Lans.  'if  Juillet-août. 

2.  Trois  stigmates;  utricules  glabres. 

Bractée  inferieure  engainante  ; souche  rampante,  stotonifère. 

€’.  FiiiGi».*  AU.  ped.  2,  p.  270;  Vill.  Dauph.  2,  p.  215  ; D C. 
fl.  fr.  3,  p.  124;  Koch , syn.  881  ; Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  195.  — 
le.  Schk . car.  t.  L,  f.  47.  Rchb.  exs.  nos  928  et  1835!  — Epi  mâle 
solitaire,  noirâtre,  oblong;  ordinairement  quatre  épis  femelles  pa- 
nachés de  brun  et  de  vert,  denses,  cylindriques,  d’abord  dresssés 
puis  penchés;  les  supérieurs  rapprochés  et  presque  sessiles,  l’infé- 
rieur un  peu  écarté,  longuement  pédoncule  ; bractées  herbacées, 
longuement  engainantes,  atteignant  presque  l’épi  mâle.  Ecailles 
femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  linéaires,  aiguës,  mucronées, 
d’un  brun  noir  avec  la  nervure  dorsale  verte  ou  rougeâtre.  Trois 
stigmates.  Utricules  fructifères  cà  la  fin  bruns,  bordés  de  vert,  glabres, 
fusiformes- trigones,  insensiblement  atténués  en  bec  plan-convexe, 
den telé-ci I ié  aux  bords,  bifide.  Akène  brun,  longuement  stipité , el- 
1 iptique— trigone,  ponctué.  Feuilles  d’un  vert  gai,  planes,  carénées, 
linéaires,  acuminées,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  triquètres, 
lisses , si  ce  n’est  entre  les  épis.  Souche  épaisse,  rampante,  stoioni— 
fère.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Uab.  Les  liantes  Vosges  dans  les  escarpements  du  Hohneek;  hautes  Alpes 
du  Dauphiné,  Lautaret,  Galibier,  Villars  d’Arène,  Briançon,  la  Bérarde,  col 
de  Vars,  mont  Vizo,  l’Arche,  etc.  ; Pyréuées,  val  d Oo,  port  de  Bénasque, 
Esquierry,  piquette  d'Endreths,  pas  d’Àzun,  Gèdre , etc.;  hort  de  Diou  près 
de  l’Espérou;  Corse,  au  monte  Rotuudo.  if  Juillet-août. 

C.  HBSPawsJi.A  Gaud.  helv.  6,  p.  88;  D C.  fi.  fr.  6,  p.  292; 
Lois.  gall.  2,  p.  301  ; Koch , syn.  882.  — le.  Schk.  car.  t.  Uuu , 
f.  165.  Rchb.  exs.  n°  810  ! — Epi  mâle  solitaire,  linéaire,  allongé, 
obtus;  2-3  épis  femelles  dressés,  écartés  les  uns  des  autres,  oblongs 
ou  linéaires-oblongs,  un  peu  lâches,  pédonculés,  l'inférieur  plus 
longuement;  pédoncules  capillaires,  lisses;  bractées  herbacées,  en- 
gainantes, à limbe  linéaire,  allongé,  rude.  Ecailles  femelles  un  peu 
plus  longues  que  les  fruits,  luisantes,  brunes,  étroitement  bordées 
de  blanc,  carénées,  lancéolées,  mucronées.  Trois  stigmates.  Utri- 
cules fructifères  verts  avec  des  taches  brunes,  ciliés  sur  les  bords 
et  brièvement  h ispides  sur  les  faces,  faiblement  nerviés,  grêles, 
lancéolés-trigones,  atténués  cà  la  base,  acuminés  en  un  bec  plan- 
convexe,  scarieux  et  bilobé  au  sommet.  Akène  verdâtre,  elliptique— 
trigone,  atténué  à la  base,  apiculé.  Feuilles  d’un  vert  gai,  dressées, 
un  peu  raides,  planes,  carénées,  rudes  aux  bords,  linéaires,  longue- 
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ment  acuminées;  les  inférieures  réduites  à une  gaine  rougeâtre. 
Tiges  dressées,  raides,  grêles,  trigones  à angles  aigus  et  rudes. 
Souche  rampante,  stolonifère.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilnb.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Villars  d’Arène  sous  les  glaciers  (Clément). 
'2f  Juillet-août. 


C.  FERRDGINGA  Scop.  carn.V,  p.  245;  Koch , sgn.  882;  Parlât, 
fl.  ital.  2,  p.  198;  C.  Scopoliana  Willd.  sp.  4,  p.  292;  Dub.  bot. 
495;  C.  Scopolii  Gaud.  agrost.  2,  p.  1G8;  Lois.  gall.  ±,p.  500; 
C.  spadicea  Ilost , grain,  austr.  4,  p.  51,  t.  91  ; D C.  fl.  fr.  .>, 
p.  120;  C.  Milichhoferi  Willd.  sp.  4,  p.  276  ; C.  erecta  I)  C.  fl. 
fr.  6,  p.  292.  — le.  Schk.  car.  t.  Nnnn , f.  199.  Il  ch  b.  exsicc. 
n°  531  ! — Epi  mâle  solitaire,  linéaire,  allongé,  brun  ; 2-5  épis  fe- 
melles écartés , linéaires-oblongs  , un  peu  lâches,  penchés , tous 
longuement  pédonculés  ; pédoncules  capillaires,  rudes;  bractées 
herbacées,  engainantes,  à limbe  allongé  et  linéaire.  Ecailles  temelles 
plus  courtes  que  les  fruits,  d’un  brun  fonce  avec  la  nervure  verte, 
ovales,  obtuses,  carénées,  mueronées.  Trois  stigmates.  Etricules 
fructifères  bruns  avec  les  bords  verts  ou  entièrement  verts,  glabres, 
faiblement  nerviés,  laneéolés-trigones,  rudes  aux  bords,  insensi- 
blement atténués  en  un  bec  court,  plan-convexe,  émarginé-flmbi  ié 
au  sommet.  Akène  brun,  ponctué,  obové-trigone,  atténué  à la  base , 
arrondi  au  sommet  brièvement  mucronulé.  Feuilles  d’un  vert  gai, 
dressées,  planes,  linéaires,  rudes  aux  bords;  les  inférieures  réduites 
à une  gaine  rougeâtre.  Tiges  dressées,  mais  penchées  au  sommet , 
obtusément  trigones , presque  lisses.  Souche  grêle,  rampante,  stolo- 
nifère. — Plante  de  5-4  décimètres. 

Hab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Laularct , grande  Chartreuse,  Villars 
d’Arène,  mont  Genèvre,  mont  Yizo,  Guilleslre.  forêt  de  Darbon  ; la  Dole,  le 
Reculet.  ^ Juin-juillet. 


” Bractée  inférieure  engainante  ; souche  cespitcuse,  sans  stolons. 

C.  8EHPERVIREI8  Vill.  Dauph.  2,  p.  214;  Dub.  bot.  494; 
Lois.  gall.  2 ,p.  500;  Gaud.helv.  6,  p.  89;  Koch,  sgn.  881  ; C.fer- 
ruginea  D C.  fl.  fr.  5,  p.  125  {non  Scop.);  C.  variegata  Lam.  dict. 
5,  p.  389;  C.  varia  Ilost , grain,  austr.  4,  p.  59,  t . 80:  C.  flr- 
„ia  p.  subalpina  Wahlenb.  helv.  100.—  Ic.  Schk.  car.  t.  M,  f.  48. 
Rchb.  exsicc.  n°  2155!;  Endress , unio  itin.  1851  !;  Billot,  exsicc. 
ti°  15751;  Bourgeau,  exs.  pgr.  hisp.  n°  286! — Epi  mâle  solitaire, 
oblong,  panache  de  brun  et  de  blanc;  2- •>  épis  femelles  tu  ai  b s, 
oblongs,  toujours  dressés,  pédonculés,  l’inférieur  longuement  ; pé- 
doncules raides  et  lisses;  bractées  herbacées,  engainantes,  à limbe 
linéaire  et  égalant  à peine  l’épi.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que 
les  fruits,  d'un  brun  noir  avec  une  bordure  scarieuse  et  une  nervure 
dorsale  fauves,  lancéolées,  aigues  ou  obtuses.  Trois  stigmates.  I tri- 
rules  fructifères  verdâtres  ou  maculés  de  brun,  ciliés  sur  les  bords 
et  brièvement  hispides  sur  le  dos,  pourvus  de  quelques  nervures, 
allongés,  grêles,  laneéolés-trigones , atténués  à la  base,  acumi - 
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nés  en  un  bec  allongé,  plan-convexe,  scarieux  et  bidenté  au  sommet. 
Akène  brun,  obové-trigone,  atténué  à la  base,  arrondi  au  sommet. 
Feuilles  vertes,  dressées,  raides,  planes,  rudes  aux  bords.  Tiges 
dressées,  obtusément  trigones,  lisses.  Souche  cespiteuse,  sans  sto- 
lons. — Plante  de  2-4  décimètres,  gazonnante. 

Ilab.  Commun  dans  les  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret  et  col  de  l’Arc  près  de 
Grenoble,  mont  Séuze  près  de  Gap,  Briançon,  l’Arche,  etc.;  mont  Colombier 
(Ain);  Jura,  le  Reculet,  le  Suchet,  la  Dole,  Saint-Julien  et  Mont-d’Or  Doubs)  ; 
Pyrénées,  vallee  d’Eynes,  port  de  la  Picade,  Llaurenti,  port  de  Bénasque.  Es- 
quierry,  Castanès,  port  d’Oo,  pic  de  Gar,  col  de  Tortos,  Cauterets,  mont  de 
Béost,  etc.  if  Juillet-août. 

C.  firma  Host,  gram.  austr.  4,  p.  56,  t.  75  ; D C.  fl.  fr.  5, 
p.  122;  Lois,  gcill.  2,  p.  502  ; Gaucl.  helv.  6,  p.  116  ; Koch , syn. 

882  ; Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  197  ; C.  rigida  Schrank,  baier.  fl.  290. 
— le.  Schk.  car.  t.  O,  f.  54.  Rchb.  exs.  n°  711  ! — Epi  mâle  soli- 
taire, oblong,  brun  ; 1 à 5 épis  femelles  dressés , ovales , pauciflores  ; 
le  supérieur  presque  sessile  et  rapproché  de  l’épi  mâle;  l’inférieur 
écarté,  pédonculé  ; bractées  herbacées,  longuement  engainantes,  à 
limbe  linéaire,  plus  court  que  l’épi.  Ecailles  femelles  plus  courtes 
que  les  fruits,  brunes^  luisantes,  avec  les  bords  et  la  nervure  blan- 
ches, ovales,  aiguës.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  bruns, 
luisants,  glabres,  faiblement  nerviés  sur  les  faces,  ciliés  sur  les  bords, 
lancéolés-trigones , insensiblement  atténués  en  bec  plan-convexe, 
souvent  courbé,  tronqué  obliquement,  scarieux  et  bidenté  au  som- 
met. Akène  brun,  ovoïde-trigone.  Feuilles  d’un  vert  gai,  courtes, 
raides,  étalées,  planes-carénées,  linéaires-lancéolées,  très-aiguës, 
rudes  seulement  au  sommet.  Tiges  dressées,  obscurément  trigones , 
lisses , quelquefois  genouillées  entre  les  épis.  Souche  cespiteuse.  — 
Plante  de  1-2  décimètres,  gazonnante.  Ses  épis  femelles  plus  courts, 
ses  fruits  plus  petits  et  moins  allongés,  ses  tiges  plus  grêles  et  moins 
élevées  le  distinguent  en  outre  du  C.  sempervirens. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence;  Lautaret  et  Champrousse  près 
de  Grenoble,  mont  Ventoux.  Juillet-août. 

C.  tendis  Host,  gram.  austr.  4,  p.  51  , t.  92;  Koch , syn. 

883  ; C.  brachystachys  ( nomen  infaustum ) Schrank , baier.  fl.  1 , 
p.  294;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  123;  Lois.  gall.  2,  p.  301  ; Gaud.  helv. 
6,  p.  120;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  199;  C . linearis  Claire . mant . 
291  ; C.  valesiaca  Sut.  helv.  2,  p.  259. — le.  Schk.  car.  t.  P,  f.  58. 
Rchb.  exsicc.  n°  710  ! ; Schultz,  exsicc.  n°  1566  ! — Epi  mâle  so- 
litaire, grêle,  linéaire-fusiforme  ; 2-5  épis  femelles  linéaires , un  peu 
lâches  et  ci  la  fin  penchés , écartés  les  uns  des  autres,  tous  pédoncu- 
lés,  l’inférieur  longuement;  pédoncules  capillaires;  bractée  infé- 
rieure herbacée,  engainante  , à limbe  sétacé  saillant.  Ecailles  fe- 
melles bien  plus  courtes  que  les  fruits,  brunes  avec  la  nervure  verte, 
ovales , obtuses,  mucronées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères 
verdâtres,  glabres,  sans  nervures  sur  les  faces,  étroits,  lancéolés- 
trigones , longuement  atténués  en  un  bec  plan-convexe,  bidenté  au 
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sommet.  Akène  brun,  obovè-trigone,  apieulé.  Feuilles  vertes,  très- 
étroites,  enroulées  sur  les  bords,  sétacées,  rudes  aux  bords;  les  in- 
férieures réduites  à une  gaine  rougeâtre.  Tiges  dressées,  très-fines , 
obtusément  trigones , lisses.  Souche  cespiteuse,  émettant  de  courts 
stolons. — Plante  de  2-4  décimètres,  gazonnante,  grêle  dans  toutes 
ses  parties. 

liai).  Rochers;  chaîne  du  Jura,  source  du  Dessombre,  vallée  delà  Birse, 
au  Mont-d’Or,  a la  Dole,  au  Suchet,  entre  Saint-Cerpues  et  la  Faucille;  moût 
Colombier  (Ain  ; Alpes  du  Dauphiné,  Saiut-INizier  prés  de  Grenoble,  la  Mou- 
cherolle;  Mende;  Pjrénées,  Marboré  (Jordan  ; roche  de  Saint-Bertrand  près 
de  Gavaruie  (de  Joujjroij).  '*£  Juin. 


C.  siLVATiCA  lluds.  engl.  fl.ed.  1,  p.  355;  Gaud.  helv.  G, 
p.  1 10;  Koch , syn.  886  ; Anders.  cyp.  22,  t.  8,  f.  100;  C.  palula 
Scop.  carn.  2,  p.  22G,  t.  59;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  128;  C.  drymeia 
Ehrh.  in  L.  fil.  suppl.  p.  414;  Lois.  gall.  2,  p.  503  ; C.  capillaris 
Leers , herb.  nu  720,  t.  15,  f.  2;  Thuill.  par.  485  (non  L.). — le. 
Schk.  car.  t.  Ll , f.  101.  Fries , herb.  norm.  fasc.  7 , n°  81  !;' 
Billot , eæsicc . n°  874  ! — Epi  mâle  solitaire,  dressé,  pédonrulé  , 
grêle,  aigu,  d’un  fauve  pâle;  4-7  épis  femelles  écartés,  linéaires  , 
lâches,  penchés  ou  pendants,  portés  sur  de  longs  pédoncules  fins  et 
rudes;  bractée  inférieure  foliacée,  allongée,  longuement  vaginante. 
Ecailles  femelles  égalant  presque  les  fruits , lancéolées  , cuspidées  , 
fortement  carénées,  d’un  blanc  jaunâtre,  mais  vertes  sur  la  carène. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  verts,  glabres,  fusi formes -tri- 
gones , atténués  en  bec  étroit,  plan-convexe,  lisse  sur  les  bords, 
profondément  bifide.  Akène  brun  , ponctué  , oblong-lriquètre. 
Feuilles  d’un  vert  pâle,  dressées,  un  peu  larges,  planes,  carénées, 
rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène.  Tiges  dressées,  feuillées,  tri- 
quètres,  lisses.  Souche  cespiteuse.  — Plante  de  2-5  décimètres, 
gazonnante. 

llab.  Bois;  commun  dans  toute  la  France;  Corse,  à Corié.  if  Juin. 


C.  dep.ui'Ehata  Good.  inlrans.  oflinn.  soc.  2,  p.  181  ; 
Sm.  brit.  984  ; I)  C.  fl.  fr  6,  p.  294;  Koch,  syn.  883;  Guss.  syn. 
2,  p.  572;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  200;  C.  ventricosa  Curt.  fl.  lond. 
6,  t.  68;  C.  monilifera  Thuill.  par.  490.  Iichb.  eæsicc.  n°  2509!; 
Schnltz,  eæsicc.  n°  947!;  Billot , eæsicc.  n°  685!;  Endress,  unio 
itin.  1829!  — Epi  mâle  solitaire,  linéaire , aigu,  allongé,  lon- 
guement pédonrulé  , panaché  de  blanc  et  de  fauve;  3-4  épis  fe- 
melles écartés,  dressés,  pauciflores , lâches,  pédonculés,  l’inférieur 
longuement;  bractée  inférieure  herbacée,  allongée,  engainante. 
Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  fauves,  carénées,  sca- 
rieusesaux  bords,  mucronées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères 
verdâtres,  glabres,  munis  de  nombreuses  nervures,  elliptiques- tri- 
gones, longuement  atténués  à la  base,  acuminés  en  un  bec  allongé  , 
plan-convexe,  très-oblique,  scarieux  au  sommet.  Akène  gros,  blan 
châtre,  ponctué,  obové-trigone,  apieulé.  Feuilles  vertes,  planes,  li- 
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néaires,  rudes  aux  bords;  les  inférieures  réduites  à une  gaîne  rou- 
geâtre. Tiges  dressées  , grêles,  obtusément  trigones , lisses.  Souche 
cespiteuse.  — • Plante  de  5-5  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Bois;  environs  de  Paris,  Vincennes,  Bondy,  Saint-Germain,  Sénart, 
Longjumeau,  Compïègne,  Noyon,  Fontainebleau  , Orléans  ; Dreux,  Rouen  , 
Alençon;  le  Mans;  Angers;  Nantes;  Châlillon  près  de  Saint-Florent  (Cher); 
Chambrille  près  de  Lamolhe-Saint-Heray  ( Deux-Sèvres  );  Charente-Infé- 
rieure; pic  Saint-Loup  près  de  Montpellier;  bois  de  Salzbouse  près  du  Vi- 
gan;  Montbéliard;  Neufbrisach,  Kastelwald  près  de  Colmar;  Corse,  à Bastia. 

Mai-juin. 

C.  hordei§ticho§  Vil l.  Dauph.  2,  p.  221,  t.  6 ; D C.  fl.  fr. 
5,  p.  129;  Dub.  bot.  497;  Lois.  gall.  2,  p.  508;  Godr.  fl.  lorr.  5 , 
p.  117  ; Koch , syn.  885;  Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  205;  C.  hordei- 
formis  Wahlenb.  act.  holm . 1805,  p.  152;  Thuill.  par.  490. — le. 
Schk.  car.  t.  Ddd,  f.  121 . Schultz , exsicc.  n°  186  ! ; Billot , exsicc. 
n°  875  !;  Bourgeau , exsicc.  hisp.  n°  1544  ! — Deux  ou  trois  épis 
mâles  rapprochés  , oblongs , pâles,  très-écartés  des  épis  femelles  ; 
ceux-ci  rapprochés  vers  le  milieu  de  la  tige  (si  ce  n’est  l’inférieur 
qui  est  écarté),  dressés , compactes,  ovoïdes,  d’autant  plus  longue- 
ment pédonculés  qu’ils  sont  plus  inférieurs  ; bractées  foliacées, 
dressées,  engainantes,  dépassant  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles  plus 
courtes  que  les  fruits,  blanchâtres  avec  la  nervure  verte,  scarieuses 
sur  les  bords  et  au  sommet  quelquefois  lacéré,  lancéolées.  Trois 
stigmates.  Ltrieules  fructifères  gros  , verts,  puis  d’un  jaune  fauve, 
dressés,  glabres,  dépourvus  de  nervures,  finement  tuberculeux  et  un 
peu  striés  au  centre  de  chacune  des  faces,  elliptiques-trigones , 
pourvus  de  bords  très-aigus  et  très-rudes,  acuminés  en  un  long 
bec  droit,  plan-convexe,  bifide.  Akène  brun,  ponctué,  oblong-tri- 
gone,  atténué  à la  base.  Feuilles  fermes,  étalées-dressées,  dépas- 
sant les  tiges,  planes,  carénées,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées, 
trigones , lisses.  Souche  cespiteuse  , très-compacte.  — Plante  de 
1-2  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Prairies  humides,  fossés;  commun  en  Lorraine,  Nancy,  Pont-à-Mous- 
son,  Lunéville,  Girivillers,  Dieuze  et  Moyenvic,  côle  d’F.ssey,  Haroué,  Ram- 
bervillers;  forêt  de  Bondy  près  de  Paris;  en  Auvergne  à Montferrand, 
Buréde  Crouel,  Aulnat,  Saint-Beauzire;  assez  commun  dans  la  Lozère;  Gap. 

Mai-juin. 

C.  flav.%  L.  sp.  1584;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  121  (excl.  var.  (3.); 
Gaud.  helv.  6,  p.  97  ; Koch,  syn.  884.  — le.  Schk.  car.  t.  H,  f. 
56.  — Epi  mâle  ordinairement  solitaire  et  pédonculé , linéaire— 
oblong,  fauve;  2-5  épis  femelles  presque  globuleux,  dressés , ordi- 
nairement rapprochés  au  sommet  de  la  tige  et  pourvus  chacun 
d’une  bractée  brièvement  engainante,  allongée,  étalée  ou  réfléchie. 
Ecailles  femelles  beaucoup  plus  courtes  que  les  fruits,  lancéolées  , 
fauves  avec  la  nervure  verte.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères 
étroitement  imbriqués,  divergents , à la  fin  réfléchis,  d’abord  verts, 
puis  jaunes,  nerviés  sur  les  deux  faces,  enflés , obovés , contractés 
en  un  bec  allongé,  plan-convexe,  rude  aux  bords,  bifide,  à la  fin 
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courbé  en  bas.  Akène  fauve,  obové-trigone , ponctué.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  dressées,  planes,  linéaires,  acuminées,  rudes  sur  les  bords 
et  sur  la  carène.  Tiges  grêles,  presque  liliformes,  dressées,  trigones. 
Souche  cespiteuse.  — Plante  de  1-5  décimètres,  gazonnante. 

a.  genuina.  Epis  rapprochés;  fruits  gros;  écailles  pfdes  ; tiges 
lisses.  C.  /lava  Anders.  cyp.  25,  t.  7,  f.  95.  Schultz , exsicc. 
n°  1 567  ! 

p.  lepidocarpa  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  118.  Epis  un  peu  écartés; 
fruits  de  moitié  plus  petits;  écailles  brunes;  tiges  rudes  au  sommet. 
C.  lepidocarpa  Tausch,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1854,  p.  179  ; Anders. 
cxjp.  25,  /.  7,  f.  95  b.;  C.  lipsiensis  Peterm.  fl.  lips.  58!;  Fries , 
herb.  norrn.  fasc.  I 0 , n°  69  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  2905  !;  Schultz  , 
exsicc.  n°  548  ! 

llub.  Prairies  humides;  commun  dans  toute  la  France;  la  var.  p.  se  trouve 
dans  les  près  tourbeux  de  la  Lorraine,  de  la  Marne,  des  environs  de  Par  is, 
du  Jura,  -f  Mai-juin. 


CL  OEniau  Ehrh.  calam.  n°  79  ; Koch,  syn.  884  ; C.  /lava 
var.  P.  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  121 . — le.  Schk.  car.  t.  /',  f.  26.  Fries, 
herb.  norm.  fasc.  5,  n°  85!;  Rchb.  exsicc.  n°555!;  Schultz,  exsicc. 
n°  1568!;  Billot , exs.  n°  1552! — Se  distingue  du  précédent  par  les 
caractères  suivants;  épis  plus  petits;  l’inférieur  souvent  très-écarlé, 
pédonculé,  placé  au  milieu  de  la  tige  et  même  vers  sa  base;  u t ri- 
en les  fructi fières  plus  petits  même  (pie  ceux  du  C.  lepidocarpa,  a la 
lin  d’un  jaune  verdâtre,  divariqués  mais  non  réfléchis,  gonfles  et 
globuleux , brusquement  terminés  par  un  liée  plus  court  et  toujours 
droit;  feuilles  plus  vertes,  plus  étalées;  tiges  plus  fermes,  plus 
épaisses,  étalées-dressées,  toujours  lisses.  — Plante  de  5 à 59  cen- 
timètres, polymorphe,  remarquable  en  ce  que  sa  souche  pousse  toute 
l’année  de  nouveaux  faisceaux  de  feuilles  et  de  nouvelles  tiges. 

Ilab.  Lieux  tourbeux  el  sablonneux  ; commun  dans  toute  la  France.  ^ Mai- 
aoiit. 


CL  IIairii  Coss.  et  Germ.!  obs.  pl.  crit.  p.  18,  t.  1 et  2 et  fl. 
par.  ]>.  602,  t.  55,  f.  1-5;  Lambertye,  cat.  Mdrne,p.  175;  Breb. 
fl.  norm.  éd.  2,  p.  292  ; Delastre,  fl.  Vienne,  p.  462.  — Schultz, 
exsicc.  n°  549!;  Bourgeau,  pl.  hisp.  n"  981  ! — Epi  mâle  solitaire, 
linéaire-oblong,  fauve,  pédonculé;  2-5  épis  femelles  dressés , ra p— 
prochés,  ovoïdes,  d’un  vert  pâle;  les  supérieurs  sessiles;  l’inférieur 
pédonculé;  bractée  inférieure  herbacée,  engainante,  dressée  ou  ré- 
fléchie, plus  ou  moins  longue.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les 
fruits,  fauves  avec  la  nervure  verte,  ovales,  mucronées,  eiliées-den- 
telées  au  sommet.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  verdâtres, 
glabres,  convexes  sur  les  deux  faces,  obscurément  nerviés , o borés, 
atténués  en  un  bec  court,  plan-convexe,  fortement  cilié  aux  bords, 
hidenté.  Akène  jaunâtre,  ponctué,  obové-trigone,  atténué  à la  base, 
apiculé.  Feuilles  d'un  vert  pâle,  étalées-dressées,  planes-earénées, 
linéaires,  brièvement  acuminées.  lisses.  Tiges  dressées, grêles,  obs- 
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curément  trigones,  lisses  ou  un  peu  rudes  au  sommet.  Souche  ces- 
piteuse.  — Plante  de  5-6  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Lieux  humides  ; environs  de  Paris,  à Saint-Maur,  Meudon,  Enghieu, 
Montmorency.  Morfoutaine,  Luzarches,  Grandehamps,  Marines,  Compïègne, 
Chantilly,  Villers-Cotterets,  Crépy  en  Valais  ( Questier );  Reims  dans  ia  vallee 
de  la  Veste;  forêt  d’Alençon,  environs  de  Mortrée;  Ligugé  et  Smarve  dans  la 
Vienne.  '2f  Mai-juin. 

C.  hormschuchiaha  Hoppe , flora  1824,  p.  599  et  carie, 
p.  76  ; Gaud.  helv.  6,  p . 99  ; Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  119;  Koch,  syn. 
884  ; Anders.  cyp.  25,  t.  8,  f.  95  ; C.  hosteana  D C.  hort.  monsp. 
88;  C.  speirostachya  Sm.  engl.  fl.  4,  p.  98.  — le.  Schk.  car.  t.  T, 
f.  67  ( sinistra ).  Fries,  herb.  norm.  fasc.  6,  n°  75!;  Schultz,  exsicc. 
n°  188  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1087  ! — Epi  mâle  solitaire,  dressé,  grêle, 
aigu,  panaché  de  fauve  et  de  blanc,  pédonculé;  2-5  épis  femelles 
dressés,  compactes,  écartés;  le  supérieur  sessile,  ovoïde  ou  globu- 
leux; les  inférieurs  pédonculés,  oblongs  ou  cylindriques  ; bractée 
inférieure  foliacée,  dressée,  atteignant  Pépi  mâle  ou  plus  courte, 
longuement  engainante  et  pourvue  à la  gorge  d’une  ligule  courte, 
brune  et  obliquement  tronquée.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que 
les  fruits,  lancéolées,  aiguës,  mutiques,  brunes  mais  blanches-sca- 
rieuses  sur  les  bords,  munies  d’une  nervure  dorsale  étroite  et  pâle. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  dressés , étroitement  imbri- 
qués, verdâtres,  nerviés  et  convexes  sur  les  deux  faces,  ovoïdes,  acu- 
minés  en  un  bec  droit,  plan-convexe,  rude  sur  les  bords  et  qui  se 
divise  au  sommet  en  deux  dents  blanches-scarieuses  et  lisses  sur  leur 
bord  interne.  Akène  obové— e 1 1 i p t i q ue , trigone,  lisse.  Feuilles  vertes, 
dressées,  planes,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  triquètres , ordi- 
nairement lisses.  Souche  cespiteuse,  émettant  des  stolons  courts. 
— Plante  de 2-5  décimètres.  Cette  plante  présente  une  forme  con- 
stamment stérile  et  qui  se  distingue  du  type  par  ses  utricules  du 
double  plus  gros,  plus  enflés  et  pour  cela  plus  divergents,  ne 
renfermant  pas  d’akène  ; par  sa  teinte  d’un  vert  plus  pâle  ; c’est  le 
C.  fulva  Hoppe  carie,  p.  76;  Koch , syn.  844  ; C.  xanthocarpa 
Desgl.in  Lois.  gall.  2,  p.  299;  C.  flavo-hornschuchiana  A.  Braun , 
fl.  od.  bot.  Zeit.  p.  1846,  p.  5.  Billot , exs.  n°  1088!;  Rchb.  exs. 
n°  1 852!  — Est  peut-être  une  hybride,  et  je  l’ai  signalée  comme  telle 
dès  1844.  (Voy.  Godr.  thèse  sur  Vhybrid.  p.  21.) 

Hab.  Prairies  tourbeuses;  dans  presque  toute  la  France.  % Mai. 

G\  «isiAis  L.  sp.  1587  ; D C.  fl.  fr.  5,  p . 126  ; Koch , syn. 
885;  Anders.  cyp.  25,  t.  8,  f.  96.  — le.  Schk.  car.  t.  T , f.  68. 
Fries , h.  norm.  fasc.  7,  n°  76!;  Rchb.  exsicc.  n°  1505.  Bourgeau, 
exsicc.  pyr.  hisp.  n°  290!  — Epi  mâle  solitaire,  linéaire-oblong, 
obtus,  fauve;  2-4  épis  femelles  très- écartés  les  uns  des  autres, 
dressés , ovales  ou  ovales-oblongs , denses , tous  pédonculés  ; bractée 
inférieure  herbacée,  longuement  engainante,  à limbe  linéaire  et  plus 
long  que  l’épi.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  fauves 
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avec  la  nervure  verte,  largement  ovales,  obtuses,  mucronulées. 
Utricules  glabres,  convexes  sur  les  deux  faces,  fauves  avec  une  bor- 
dure verte  qui  se  prolonge  sur  le  bec,  munis  de  nervures  saillantes 
dont  deux  extramarginales  plus  marquées,  obovés , contractés  en 
un  bec  court,  étroit,  plan-convexe,  qui  se  divise  au  sommet  en  deux 
dents  raides,  brunes  et  denticulés  sur  le  bord  interne.  Akène  jaunâtre, 
obové-trigone,  atténué  à la  base,  apiculé.  Feuilles  d’un  vert  glauque, 
raides,  étalées,  courtes,  planes,  carénées,  linéaires,  rudes  aux  bords, 
à ligule  opposée  au  limbe  et  oblongue;  une  seconde  ligule  courte 
et  complètement  adhérente  à la  feuille.  Tiges  dressées,  raides,  grêles, 
trigones,  lisses.  Souche  courte,  oblique,  rameuse.  — Plante  de 
2-5  décimètres. 

Ilab.  Prairies  humides  ; commun  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

C.  muait  i*  Sm.  trans.  of  linn.  soc.  5,  p.  268  et  fl.  brit.  993; 
Lois.  gall.  2,  p.  298  ; Koch , syn.  885;  Hartm.  scand.  4,  p.  305  ; 
Anders.  cyp.  22,  t.  8,  f.  98.  — Fries,  herb.  norrn.  fasc.  5,  n°  87  ! ; 
Rchb.  exsicc.  n°  2508!  ; Kralik,  pl.  cors.  n°  82G  !;  Schultz , exsicc. 
n°  369!  — Cette  plante,  confondue  par  plusieurs  auteurs  avec  le 
C.  distans , s’en  distingue  néanmoins  par  les  caractères  suivants  : 
épis  femelles  plus  allongés,  oblongs-cylindriques ; pédoncules  infé- 
rieurs longuement  exsertes;  bractées  plus  allongées  et  plus  longue- 
ment engainantes;  utricules  fructifères  luisants,  plus  comprimés, 
bruns  sur  la  face  externe  et  au  sommet,  ovales-elliptiques,  pourvus 
seulement  de  deux  nervures  extramarginales  vertes  et  placées  à la 
face  dorsale  ; feuilles  dressées,  allongées,  à ligule  adhérente  à la 
feuille  plus  marquée,  libre  au  sommet;  taille  plus  élevée. 

llnb.  Commun  dans  les  landes  de  l'ouest,  Vire,  Alençon,  Falaise,  Lizieux, 
Morlain;  Valognes,  Cherbourg,  Nantes;  Saumur,  lande  d Angri  et  de  Saint- 
Sylvain  (Maine-et-Loire);  le  Mans,  dans  ta  Sologne  et  la  Haute-Vienne  ; la 
Teste;  Corse,  à Bonifacio.  '%■  Mai-juin. 

C’.  exteiisa  Good.  trans.  oflinn.  soc.  2,  p.  17,  t.  21,  f.  7 ; 
D C.  hort.  monsp.  87  et  fl.  fr.  6,  p.  292;  Sm.  brit.  992;  Lois, 
gall.  2,  p.  297;  Koch,  syn.  885;  Anders.  cyp.  26,  t.  7,  f.  91  ; 
Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  206  ; C.  nervosa  Desf.  ail.  2,  p.  337  ; Guss. 
syn.  2,  p.  572.  — le.  Schk.  car.  t.  V et  Xx,  f.  72.  Fries,  herb. 
norm.  fasc.  3,  n°  72  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  1836  ! ; Puel  et  Maille , fl. 
loc.  n°39!  — Epi  mâle  solitaire,  1 i néai re-oblong,  fauve,  presque 
sessile  ; 2-3  épis  femelles  dressés,  denses,  ovoïdes  ou  oblongs  ; les 
deux  supérieurs  subsessiles,  rapprochés  de  l’épi  mâle;  Je  troisième, 
lorsqu’il  existe,  plus  ou  moins  écarté,  pédonculé  ; bractée  inférieure 
herbacée,  engainante,  à limbe  étroit  et  dépassant  de  beaucoup  le 
sommet  de  la  tige.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits, 
fauves  avec  la  nervure  dorsale  verte,  ovales,  obtuses,  mucronées. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  verdâtres,  glabres,  convexes  et 
nerviés  sur  les  deux  faces,  ovales-elliptiques,  insensiblement  atté- 
nués en  bec  court,  plan-convexe,  dressé,  brièvement  bidenlé.  Akène 
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blanchâtre,  ovoïde-trigone,  atténué  à la  base,  arrondi  au  sommet. 
Feuilles  d’un  vert  pâle,  dressées,  raides,  enroulées  par  les  bords, 
canaliculées,  presque  sétacées,  un  peu  rudes  aux  bords;  ligule  op- 
positifoliée  ovale.  Tiges  dressées,  (luxueuses,  obscurément  trigones , 
très-lisses.  — Plante  de  1 -4  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Sables  maritimes;  Trouville  dans  le  Calvados;  Quineville , Lessay, 
Avrauches,  Pirou  dans  la  Manche;  Vannes,  Cherbourg,  îled’Houat,  le  Croisic; 
la  Teste;  île  Sainte-Lucie,  Agde,  Celte,  Montpellier,  Aigues-Mortes;  Saint- 
Chamas,  Hyères,  Fréjus;  Corse,  à Ajaccio,  Bastia,  Saint-Florent,  Bonifacio.  if 
Juin-juillet. 

C.  posctata  Gaud.  agrost.  2,  p.  152  et  fl.  helv.  6,  p.  106, 
t.  2;  Koch , syn.  885  ; Fries,  nov.  mant.  3,  p . 138  ; Guss.  syn.  2, 
p . 575;  Parlai,  fl.  ital.  2,  p.  208;  Anders.  cyp.  23,  t.  8,  f.  97  ; 
C.  corsicana  Link , hort.  ber.  1 , p . 558  ; C.  pallidior  Desgl.  in  Lois, 
gall.  2,  p.  299.  — Fries,  herb.  norm.  fasc.  7 ,n°ll  ! ; Rchb.  exsicc. 
n°  147  ! — Epi  mâle  solitaire,  pédonculé,  étroit,  linéaire,  atténué 
aux  deux  bouts;  5-4  épis  femelles  écartés  les  uns  des  autres,  dres- 
sés, ovales  ou  oblongs,  denses,  d’un  vert  pâle,  portés  sur  des  pédon- 
cules fins  et  rudes;  bractée  inférieure  herbacée,  longuement  engai- 
nante , à limbe  linéaire  et  dépassant  le  sommet  de  la  tige.  Ecailles 
femelles  pâles,  plus  courtes  que  les  fruits,  ovales,  prolongées  en  un 
j mucron  large  et  rude.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  d’un 
blanc  verdâtre,  glabres,  luisants,  élégamment  ponctués,  convexes 
sur  les  deux  faces,  renflés  à l'inférieure,  faiblement  nerviés,  large- 
ment ovales,  contractés  en  un  bec  court,  lisse  aux  bords,  obscuré- 
ment bidenté.  Akène  blanchâtre  , obové-trigone  , atténué  aux  deux 
extrémités,  apiculé.  Feuilles  d’uu  vert  pâle,  dressées,  planes,  caré- 
nées, linéaires,  un  peu  rudes  au  sommet;  ligule  oppositifoliée,  courte 
I et  tronquée.  Tiges  dressées,  grêles,  trigones,  très-lisses.  Souche  ces- 
i piteuse. — Plante  de  2-5  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Coteaux  des  bords  de  la  mer;  Fermauville  dans  la  Manche;  Belle-  île  ; 
Pornic  et  Machecoul  dans  la  Loire-Inférieure;  île  d'OIéron  ; forêt  d’Alloguy 
dans  le  Cher;  commun  sur  les  côtes  de  la  Gironde;  Toulon,  îles  d’Hyères; 
Corse,  à Ajaccio,  Corté,  bains  de  Guagno,  Bonifacio.  'if  Avril  mai. 

C.  i fvb<;aia  Sm.  trans.  of  linn.  soc.  5,  p.  272  et  fl.  brit. 
1005;  Lois,  gcill  2,  p.  298;  Koch,  syn.  886;  Salis  , fl.  od.  bot. 

\ Zeit.  1854,  p.  487  (non  Dub.);  C.  biligularis  D C.  cat.  hort. 

Imonsp.  88  et  fl.  fr.  6,  p.  296.  — le.  Engl.  bot.  tab.  1587.  Rchb. 
exsicc.  n°  2511  ! ; Schultz , exsicc.  n°  570  !:  Billot,  exs.  n°  1574  ! 
— Epi  mâle  solitaire,  pédonculé,  linéaire,  atténué  aux  deux  bouts; 
2 à 4 épis  femelles  écartés  les  uns  des  autres,  cylindriques , obtus, 
assez  denses , d’abord  dressés,  puis  l’inférieur  penché  et  toujours 
porté  sur  un  pédoncule  allongé  capillaire;  bractée  inférieure  her- 
bacée, engainante,  à limbe  bien  plus  court  que  l’épi.  Ecailles  fe- 
melles à peine  plus  courtes  que  les  fruits,  fauves,  lancéolées,  acu- 
minées,  mucronées.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  glabres, 

; piquetés  de  brun,  convexes  sur  les  deux  faces,  fortement  nerviés , 
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uvales , acuminés  en  un  bec  assez  long,  plan-convexe,  un  peu  rude 
aux  bords,  bicuspidé.  Akène  fauve,  ponctué,  largement  obové-tri- 
gone;  atténué  à la  base,  arrondi  au  sommet  apiculé.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  planes,  linéaires-lancéolées,  acuminées,  rudes  sur  les  bords  ; 
deux  ligules,  l’une  < tppositi foliée  courte  et  libre , l’autre  soudée  au 
limbe  de  la  feuille  et  libre  seulement  par  ses  bords,  oblongue,  obtuse. 
Tiges  dressées,  grêles,  obtusément  trigones , lisses.  Souche  courte, 
cespiteuse. — Plante  de  5-8  décimètres,  gazonnante. 

Ilab.  Prairies  humides  et  ombragées;  à Saulieu  et  à Menessaire  dans  la 
Côte-d'Or;  environs  de  Paris  à Rambouillet,  à Planets-Saint-Léger  ; plus  com- 
mun dans  l'ouest.  Caen,  Falaise.  Vire,  Mortain;  Valognes,  Rennes,  Cherbourg, 
Caillé,  Vannes.  Nantes;  te  Mans;  Angers,  Ségré,  Cholet,  Chalonnes;  Saint- 
Florent  (Cher);  Napoléon- Vendée  ; assez  commun  dans  la  Creuse,  à Ahun; 
Limoges,-  rà  et  là  dans  le  Cher,  le  Loir-et-Cher,  la  Nièvre;  Charente-Infé- 
rieure; Orthez  et  Dax;  Corse,  à Bastia.  'X-  Mai-juin. 


C.  P8EUDociPEBi§  L.  sp.  1387;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  128; 
Gaud.  helv.  G,  p.  94  ; Koch , syn.  886;  Guss.  rar.  p.  3G6  ; Anders. 
cyp.  16,  t.  8,  f.  111;  Parlai,  fl.  ilal.  2,  p.  212.  — Fries,  herb. 
norm.  fasc.  1 1,  n°  75  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  2006!;  Schultz,  exsicc. 
n°  7-47  ! — Epi  mule  solitaire,  dressé,  linéaire,  verdâtre;  3-5 épis 
femelles  rapprochés,  cylindriques,  compactes , plus  épais  et  plus 
longs  que  l’épi  mâle,  pendants,  tous  portés  sur  des  pédonctdes  assez 
longs  et  très-rudes;  bractées  foliacées,  non  engainantes,  dressées, 
très-allongées  et  dépassant  de  beaucoup  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles 
un  peu  plus  courtes  que  les  fruits,  vertes,  longuement  subulées, 
rudes  et  ciliées.  Trois  stigmates.  U tricules  fructifères  d’abord  verts, 
puis  fauves,  glabres,  à la  fin  divariqués , ovales-lancéolés,  très-con- 
vexes en  dessous,  un  peu  moins  en  dessus , munis  sur  les  deux  faces 
de  nervures  saillantes  et  rapprochées,  atténués  en  un  bec  grêle,  lisse 
sur  les  bords,  bifide.  Akène  brun,  ponctué,  elli ptiqtie— triquètre. 
Feuilles  très-grandes,  assez  larges,  dressées,  plus  longues  que  1 1 
tige,  planes,  carénées,  fortement  nerviées,  rudes  aux  bordf.  Tiges 
dressées,  triquètres  avec  les  angles  aigus  et  très-rudes.  Souche 
cespiteuse.  — Plante  de  5-10  décimètres,  gazonnante. 

Ilab*.  Marais  tourbeux  ; <;à  el  là  dans  presque  toute  la  France.  Juiu- 
juillet. 


y.  Iirartée  inferieure  non  engainante  ; souche  rampante. 

C.  AviPii.LACEA  Good.  in  trans.  of.  linn.  soc.  2,  p.  207  ; 
J)  C.  fl.  fr.  3,  p.  130;  Gaud.  helv.  6,  p.  13-4;  Koch,  syn.  886; 
Anders.  cyp.  19,  t.  8,  f.  106;  C.  obtusangula  Ehrh.  calam.  50  ; 
C.  rostrata  With.  brit.  2,  p.  1059;  C.  longi folia  Thuill.  par. 
490  ; C.  bifurca  Schrank,  baier.  fl . p.  30  4.  — le.  Schk.  car.  t.  Tt, 
f.  107.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  10,  n°  73!  ; Rchb.  exsicc.  n°  534  ! 
— Deux  ou  trois  épis  mâles  rapprochés,  grêles,  d’un  fauve  pâle  ; 
deux  ou  trois  épis  femelles  distants  des  épis  mâles  et  un  peu  écartés 
les  uns  des  autres,  cylindriques,  très-compactes,  dressés  ou  un  peu 
inclinés,  le  supérieur  sessile,  les  inférieurs  portés  sur  des  pédon- 
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cules  lisses;  bradées  foliacées,  non  engainantes,  étroites,  dépassant 
les  épis  mâles.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les  fruits,  étroite- 
ment lancéolées,  quelquefois  mucronées,  brunes  avec  une  bande 
verte  sur  le  dos.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  vésiculeux , 
presque  transparents,  luisants,  à la  fin  jaunâtres  et  divergents,  ner- 
viés,  subglobuleux,  brusquement  contractés  en  bec  étroit  et  bifide. 
Akène-  brun,  ovale.-orbiculaire,  obtusément  trigone,  ponctué. 
Feuilles  glauques,  égalant  ou  dépassant  la  tige,  dressées,  étroites, 
canaliculées,  rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  lisses,  obscurément 
trigones,  avec  les  angles  très-obtus.  Souche  rampante.  — Plante 
de  3 à 6 décimètres. 

Hab  Bords  des  ruisseaux  et  des  étangs  ; commun  dans  toute  la  France. 
’2f  Mai-juin. 

C.  VES1CARI4  L.  sj).  1388  ; D C.  fl.  fr.  5,  j).  129  ; Koch , syn. 
886  ; Anders.  cyp.  18,  t.  8,  f.  109;  C.  inflata  Huds.  fl.  angl. 
.412. — Schk.  car.  t.  Ss,  f.  106.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  9,  nos  77 
et  14,  n°  81  !;  Rchb.  exsicc.  n°  535!  ; Billot,  exsicc.  n°  1575!  — 
Deux  ou  trois  épis  mâles  rapprochés,  grêles  et  pâles  ; deux  ou  trois  épis 
femelles  écartés,  oblongs-cyiindriques,  compactes,  dressés  si  ce  n’est 
l'inférieur  souvent  penché  et  porté  sur  un  pédoncule  assez  long  et 
rude,  le  supérieur  sessile  ; bractées  foliacées,  non  engainantes, 
dépassant  les  épis  mâles.  Ecailles  femelles  plus  courtes  que  les 
fruits,  étroitement  lancéolées,  aiguës,  d’un  vert  pâle.  Trois  stig- 
mates. Utricules  fructifères  très-gros,  enflés,  verts  et  à la  lin  jau- 
nâtres, dressés  même  à la  maturité,  nerviés  sur  les  deux  faces, 
ovoïdes-coniques,  atténués  en  bec  étroit  et  bifide.  Akène  brun,  ellip- 
tique-oblong,  triquètre,  ponctué.  Feuilles  d’un  vert  gai,  dressées, 
égalant  ou  dépassant  les  tiges,  assez  larges,  planes,  rudes  sur  les 
bords.  Tiges  dressées,  ordinairement  rudes  sous  les  épis,  trigones 
avec  les  angles  très-aigus.  Souche  rampante.— Plante  de  6-10  déci- 
mètres. 

Hab.  Bords  des  eaux;  commun  dans  toute  ta  France.  Mai-juin. 

C.  PALLDOS.%  Good.  trans.  of  linn.  soc.  2,  p.  202  ; D C.  fl. 
fr.  3,  p.  130;  Gaud.  hein . 6 .p.  129  ; Koch , syn.  887  ; Anders.  cyp. 
1 7,  t.  8,  f.  109  ; C.  acutiformis  Ehrh.  calam.  30;  C.  rigens  Thuill. 
par.  488.  — Fries , h.  norm.  fasc.  9,  n°  77  ! — Deux  ou  trois  épis 
mâles  rapprochés,  très-inégaux,  sessiles,  d’un  brun  foncé,  à écailles 
inférieures  arrondies  au  sommet;  deux  ou  trois  épis  femelles  dressés, 
écartés,  cylindriques,  compactes,  le  supérieur  sessile , l’inférieur 
pédonculé  ; bractées  foliacées,  dressées,  non  engainantes,  dépassant 
les  épis  mâles.  Ecailles  femelles  tantôt  plus  courtes,  tantôt  plus 
longues  que  le  fruit,  brunes,  munies  d’une  seule  nervure  verte  et 
étroite.  Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  d’un  vert  livide,  étalés 
à la  maturité , nerviés  sur  les  deux  faces,  ovales  ou  ovales-oblongs, 
comprimés , anguleux  aux  bords,  acuminés  en  un  bec  écliancré. 
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Akène  brun,  obové-orbiculaire,  triquètre,  ponctué.  Feuilles  d’un 
vert  un  peu  glauque,  allongées,  linéaires,  longuement  acuminées, 
flressées,  planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène. 
Figes  raides,  dressées,  triquètres,  à angles  aigus  et  très-rudes. 
Souche  longuement  rampante.  — Plante  de  8-10  décimètres. 

a.  genuina.  Utricules  fructifères  ovales  ; écailles  femelles  lancéo- 
lées, aiguës  ou  brièvement  mucronées. 

p.  Kochiana  Gaud.  helv.  6,  p.  130.  Utricules  fructifères  ovales- 
oblongs;  écailles  femelles  longuement  cuspidées.  C.  Kochiana 
I)  C.  cat.  hort.  monsp.  80. 

Hab.  Bords  des  ruisseaux  et  des  rivières.  X Mai. 

C.  m paria  Curt.  fl.  lond.  4,  t.  (30  ; I ) C.  fl.  fr.  3,  p.  130  et 
0,  p.  297  ; Gaud.  helv.  6,  p.  131  ; Koch , syn.  887  ; Anders.  cyp. 
16,  t.  8,  f.  110;  C.  crassa  Khrh.  calam.  59.  — Schk.  car.  t.  Qq. 
f.  1 05.  Fries , herb.  norm.  fasc.  9,  n°  78  ! — Trois  a cinq  épis  mâles, 
roux,  sessiles,  rapprochés,  à écailles  toutes  acuminées-aristées ; 
3-4  épis  femelles  écartés,  cylindriques,  épais  et  compactes,  le  su- 
périeur sessile  et  dressé,  l’inférieur  pédonculé  et  souvent  penché; 
bractées  foliacées,  non  engainantes,  dépassant  les  épis  mâles.  Ecailles 
femelles  tantôt  plus  courtes,  tantôt  plus  longues  que  les  fruits,  lan- 
céolées, longuement  acuminées  en  une  pointe  raide  et  rude,  munies 
de  plusieurs  nervures  et  vertes  sur  le  dos,  brunes  sur  les  côtés. 
Trois  stigmates.  Utricules  fructifères  assez  gros,  jaunâtres,  puis 
bruns,  étalés  à la  maturité , nerviés  et  convexes  sur  les  deux  faces, 
ovoïcles-coniques , arrondis  sur  les  bords , terminés  par  un  bec  bi- 
denté.  Akène  fauve,  elliptique— triquètre,  lisse.  Feuilles  d’un  vert 
foncé  en  dessus,  d’un  vert  glauque  en  dessous,  dressées,  très-allon- 
gées, linéaires-lancéolées,  longuement  acuminées,  planes,  carénées, 
rudes  aux  bords  et  sur  la  carène.  Tiges  dressées,  épaisses,  à 3 angles 
dont  deux  plus  aigus  et  rudes.  Souche  épaisse,  écailleuse,  longue- 
ment rampante.  — Plante  de  6-10  décimètres. 

Hab . Bords  des  eaux;  commun  dans  toute  la  France.  'Jf  Mai-juin. 


C.  KiiTAis  Host,  gram.  austr.  \ , p.  6,  t.  85  ; Rchb.  fl.  excurs.  1 , 
p.  68  ; Koch,  syn.  887  ; Parlât,  fl.  ital.  2,  p.  219.  — le.  Schk. 
car.  t.  Qqqq>  f • 205.  Rchb.  exsicc.  n°  2510!;  Schullz,  exsicc. 
n°  948! — Un  ou  deux  épis  mâles  linéaires,  atténués  aux  deux  bouts; 
2-4  épis  femelles  dressés,  denses,  écartés  les  uns  des  autres,  ovales, 
oblongs  ou  cylindriques,  sessiles  ou  les  inférieurs  pédonculés;  brac- 
tées herbacées,  l’inférieure  très-brièvement  engainante,  linéaire, 
allongée.  Ecailles  femelles  à la  fin  plus  courtes  que  les  fruits,  brunes 
avec  la  nervure  dorsale  verte,  ovales,  longuement  cuspidées.  Trois 
stigmates.  Utricules  fructifères  fauves,  glabres,  opaques,  finement 
striés  en  long,  arrondis  sur  les  bords , convexes  sur  les  deux  facest 
ovoïdes , insensiblement  atténués  en  un  bec  bicuspidé.  Akène  fauve, 
obové-trigone , atténué  à la  base,  arrondi  au  sommet  apiculé. 
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Feuilles  vertes,  allongées,  planes,  carénées,  linéaires,  acuminées, 
rudes  aux  bords.  Tiges  dressées,  trigones,  lisses  au  sommet.  Souche 
grêle,  longuement  rampante,  stolonifère.  — Plante  de  4-8  déci- 
mètres. 

Hnb.  Lieux  marécageux;  Lyon,  Villefranche;  Nantes.  ’ïf  Avril-mai. 

3.  Trois  stigmates;  utricules  velus. 

4J.  FiLiFORiiis  L.  s p.  1505;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  119;  Gaud. 
helv.  6,  p.  73;  Koch,  sxjn.  888;  Anders.  cyp.  20,  t.  8,  f.  103.  — 
le.  Schk.  car.  t.  K , f.  45.  Fries , herb.  norm.  fasc.  9,  n°  79  !; 
Rchb.  exsicc.  n°  552  !;  Schultz , exsicc.  n°  371  ! ; Billot , exsicc. 
n°  686  !;  Puelle  et  Maille , fl.  loc.  n°  51  ! — Un  ou  deux  épis  mâles 
très-grêles,  le  terminal  toujours  allongé;  2 ou  3 épis  femelles  très— 
écartés,  dressés,  cy1indriques-oblongsf  sessiles  ou  l’inférieur  briève- 
ment pédonculé  ; bractée  inférieure  foliacée,  non  engainante , 
étroite,  atteignant  ou  dépassant  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles  plus 
courtes  que  les  fruits,  lancéolées,  cuspidées,  concaves,  brunes  avec 
une  nervure  dorsale  verte  saillante.  Trois  stigmates.  Utricules  fruc- 
tifères assez  gros , blanchâtres,  très-velus,  nerviés  sur  les  faces, 
ovoïdes,  obtusément  trigones,  atténués  en  un  bec  plan  en  dessus, 
bifide.  Akène  fauve,  obové-triquètre,  lisse.  Feuilles  un  peu  glauques, 
raides,  dressées,  égalant  souvent  la  tige,  étroites  et  filiformes , ca- 
naliculées , non  carénées,  rudes  aux  bords.  Tiges  grêles,  raides, 
dressées,  arrondies,  un  peu  anguleuses  au  sommet,  pourvues  in- 
férieurement de  petites  gaines  aphylles  ou  brièvement  foliacées. 
Souche  rampante.  — Plante  de  5-10  décimètres. 

Hab.  Marais  profonds,  bords  des  étangs;  Haguenau  et  Soufflenheim;  Bitche, 
Vosges  au  lac  de  Longemer;  Marne  dans  la  vallée  de  la  Vesle;  environs  de 
Paris,  à St-Léger,  Malesherbes,  Mennecy,  Château-Landon  ; Nantes;  landes 
d’Angrie  (Maine-et-Loire);  Abbevilie:  Lille  ( Cussac );  assez  commun  dans  le 
Puy-de-Dôme,  le  Cantal,  lacs  des  monts  Dores;  Napoléon-Vendée;  Surgères 
dans  la  Charente-Inférieure;  montagnes  d’Aubrac;  Lyon;  Aulun;  Ponlarlier, 
Belieu,  Montbéliard,  Besancon.  Juin. 

C.  ni rt a L.  sp.  1 389  ; U C.  fl.  fr.  5 , p.  121  ; Gaud.  helv.  6 , 
p.  128  ; Koch , syn.  888  ; Anders.  cyp.  21 , t.  8,  f.  101 . — Schk. 
car.  t.  Uuy  f.  108.  Rchb.  exsicc.  w°1125!  — Deux  ou  trois  épis 
mâles  rapprochés , aigus , velus,  le  terminal  plus  grand  ; 2-3  épis 
femelles  écartés  des  épis  mâles , et  aussi  les  uns  des  autres,  occu- 
pant la  moitié  supérieure  de  la  tige  , dressés,  épais,  un  peu  lâches, 
elliptiques-oblongsy  d’autant  plus  longuement  pédonculés  qu’ils  sont 
plus  inférieurs  ; bractées  foliacées,  l’inférieure  longuement  vagi- 
nante  et  dépassant  l’épi  mâle.  Ecailles  femelles  d’un  vert  pâle,  plus 
courtes  que  les  fruits,  scarieuses  sur  les  bords,  largement  ovales , 
terminées  par  une  pointe  longue  et  rude.  Trois  stigmates.  Utricules 
fructifères  dressés,  assez  gros,  verts,  puis  brunâtres,  hérissés, 
ovoïdes,  convexes  et  nerviés  sur  les  deux  faces,  atténués  en  bec  droit 
large,  plan  en  dessus,  profondément  bifide.  Akène  fauve,  obové  , 
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atténué  à la  base  et  stipité,  triquètre.  Feuilles  d’un  vert  gai,  molles, 
dressées,  planes , rudes  aux  bords  , tantôt  velues  ainsi  que  leurs 
gaines,  tantôt  glabres  (C.  hirtœformis  /Jers.  syn.  1,  p.  b-47).  Tiges 
dressées,  triquètres,  lisses  si  ce  n’est  entre  les  épis.  Souche  longue- 
ment rampante.  — Plante  de  2-d  décimètres. 

llab.  Lieux  sablonneux  et  humides;  commun  dans  toute  la  France.  ^Mai- 
juin. 
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Cyi'ehis  Premeii  Pari.  — Indiqué  en  Corse  par  Parlatore; 
nous  ne  connaissons  pas  cette  plante  qui  du  reste  paraît  bien 
voisine  des  Cyperus  badius  et  longus  et  n’est  peut-être,  comme  le 
pensent  plusieurs  auteurs,  qu’une  variété  de  l’un  ou  de  l’autre. 

Cyperus  yecietcs  Willd.  — Plante  américaine,  à peu  près 
naturalisée  à Bordeaux  et  à Bayonne. 

Cy péris  payyoyices  L.  — Nous  n’avons  pu  constater  sa 
présence  dans  les  Pyrénées,  où  il  a été  indiqué. 

Cyperus  uieiuus  Pourr.  — Nous  est  inconnu. 
lioRREsiY  caricixa  Willd.  — Indiqué  par  Mutel  au  Lauta- 


ret. 


AU.  — Lapeyrouse  le  signale  dans  les 
Mutel  affirme  l’avoir  trouvé 


C.AREY  JllCIFOLIA 

Hautes-Py  rénées. 

Cure  y microstyea  Gay.  — 
dans  les  Alpes  de  la  Provence. 

Carey  sayatilis  !..  — Indiqué  par  Lapeyrouse  dans  les  Py- 
rénées orientales  et  par  Mutel  dans  les  Alpes. 

Carey  LOUA4  EA  L.  — Nous  n’avons  pas  pu  constater  sa 
présence  dans  les  Pyrénées  et  encore  moins  à Saint-Léger  près  de 
Paris. 

Carey  iatricata  Tin.  — Parlatore  l’indique  en  Corse,  au 
monte  Kenoso;  nous  ne  connaissons  pas  cette  plante. 

Carey  acuuiiyata  Willd.  — Nous  ne  l’avons  pas  rencontré 
dans  les  Pyrénées  orientales,  où  il  a été  signalé. 

Carey  cespidata  Willd.  — Indiqué  par  Loiseleur  à la 
Ferté-sous-Jouarre. 

Carey  furcata  Lapeyr.  — Nous  est  inconnu. 

Carey  Michelii  Host.  — N’existe  pas  aux  environs  de  Paris, 
où  Mérat  l’a  signalé. 

Carey  sph.erica  Lapeyr.  — Dans  les  Albères,  suivant  La- 


peyrouse. 

Carey  neglecta  Desgl.  — Nous  n’avons  pas  vu  celte  plante, 
que  nous  avons  cherchée  en  vain  dans  l’herbier  de  Loiseleur. 

Carey  sefaiaya  Wahlenb.  — Il  n’est  pas  probable  que  cette 
plante  existe  à Toulouse. 
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iXLII.  GRAMINÉES. 

(Gramineæ  Juss.  gen.  28.)  (1) 

Fleurs  hermaphrodites  ou  unisexuelles,  disposées  en  épillets; 
ceux-ci  formés  de  deux  bractées  ( glumes ) alternes,  rarement  avortées 
et  d’une  ou  de  plusieurs  fleurs  alternes  et  distiques.  Enveloppe  flo- 
rale externe  formée  de  deux  écailles  ( glumelles ) dont  l’extérieure  est 
insérée  plus  bas  que  l’autre.  Enveloppe  florale  interne  formée  de 
2-5  écailles  très-petites  (glumellules),  quelquefois  avortées,  placées 
lorsqu’elles  existent  à la  base  des  organes  sexuels.  Etamines  ordi- 
nairement 3,  rarement  en  nombre  moindre  ou  en  nombre  plus 
grand,  hypogynes,  libres;  anthères  biloculaires , émarginées  à la 
base  et  au  sommet,  à loges  s’ouvrant  en  long  ou  plus  rarement  par 
un  pore  terminal.  Deux  styles,  quelquefois  soudés  en  un  seul,  s’insé- 
rant au  sommet  de  l’ovaire  ou  un  peu  au-dessous;  stigmates  2,  plus 
rarement  1 ou  5,  plumeux,  poilus  ou  en  goupillon.  Ovaire  unique, 
uniloculaire,  libre,  uniovulé.  Le  fruit  est  un  caryops  libre  ou  plus 
ou  moins  soudé  aux  glumelles,  indéhiscent,  à péricarpe  soudé  avec 
la  graine;  albumen  épais,  farineux.  Embryon  très-petit,  placé  en 
dehors  de  l’albumen,  à sa  base  et  à sa  partie  externe.  — Gaines  des 
feuilles  fendues  en  long. 

Qbs.  — « Tous  les  auteurs  qui  se  sont  occupés  des  Graminées  ont  éprouvé 
beaucoup  de  peine  pour  en  caractériser  les  genres  et  pour  les  classer  d'une 
manière  rationnelle.  Aux  caractères  génériques  principaux,  auxquels  on  a eu 
égard  jusqu’ici,  j’ai  proposé,  dès  1844,  dans  ma  Flore  de  Lorraine,  d’en  ajouter 
un  nouveau  jusque-là  à peu  près  complètement  négligé  : je  veux  parler  de  la 
forme  du  fruit.  Dans  certains  genres,  il  est  comprimé  par  le  dos,  dans  d’autres 
par  le  côté,  ou  bien  il  est  cylindrique,  semi-cylindrique  ou  globuleux;  tantôt  il 
est  canaliculé  ou  pourvu  d’un  sillon  étroit  sur  sa  face  interne,  tantôt  au  con- 
traire il  est  dépourvu  de  canal  et  de  sillon;  enfin,  dans  quelques  genres  [Scle- 
rorhloa,  Gaudinia),  il  est  prolongé  au  sommet  en  uu  bec  épais  qui  porte  les 
styles.  Les  modifications  dans  la  forme  du  fruit,  auxquelles  les  auteurs  ont  ac- 
cordé une  très-grande  valeur  pour  caractériser  les  genres  dans  presque  toutes 
les  familles  végétales,  n’en  auraient-ils  aucune  dans  la  s'ule  famille  des  Grami- 
nées ? Je  ne  puis  le  penser,  et  j’ai  dû  accordera  ces  caractères  une  certaine 
importance  dans  l’établissement  des  genres  de  cette  famille  et  dans  leur  clas- 
sification. Godron.  » 

g 1 . Epillets  non  insérés  dans  des  excavations  du  rachis. 

A.  Fleurs  ne  sJétalant  pas  pendant  Vanthèse. 

Trir.  1 . ORYZEÆ. — Epillets  comprimés  par  le  côté,  presque 
plans  sur  les  faces,  à une  seule  fleur  hermaphrodite  accompagnée 
quelquefois  d’une  ou  deux  fleurs  rudimentaires.  Glumes  nulles  ou 
très-petites.  Glumelle  inférieure  carénée.  Stigmates  sortant  sur  les 
côtés  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté,  non  canaliculé. 

leersia  soland. 

( I)  Auctore  Godron. 
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seule  fleur  hermaphrodite  accompagnée  souvent  d’une  ou  deux  fleurs 
mâles  ou  rudimentaires.  Glumes  égalant  la  fleur  ou  plus  longues. 
Glumelle  inférieure  carénée.  Stigmates  sortant  au  sommet  de  la 
fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté  non  canaliculé. 


MIBORA  ADANS. 
CBYPSIS  AIT 


PHLEDM  L. 
ALOPECUBÜS  L. 


PHALARIS  P.  BEADV. 
HIEBOCHLOA  GMEL. 


ANTHOXANTHUM  L. 

Trib.  3.  SESLEIUÀCEÆ.  — Epillets  comprimés  par  le  côté,  con- 
vexes sur  les  deux  faces,  à 2-0  fleurs  hermaphrodites.  Glumelle  in- 
férieure arrondie  sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au  sommet  de  la 
fleur.  Caryops  comprimé  parle  dos  ou  subcylindrique. 

SESLERIA  SCOP.  0BE0CHL0A  LINK,  ECHINARIA  DESF. 

Trib.  4.  PANICEÆ. — Epillets  comprimés  par  le  dos,  plans- 
convexes,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Glumelle  inférieure  ar- 
rondie sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au  sommet  ou  sous  le  sommet 
de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos. 

TRAGDS  HALL.  SETABIA  P.  BEAÜV.  PANICUM  L. 

Trib.  o.  SPARTINEÆ.  — Epillets  comprimés  par  le  côté,  con- 
vexes sur  les  deux  faces,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Glumelle 
inférieure  carénée  sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au-dessous  du 
sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté. 


SPARTINA  SCHBEB. 


CYNODON  RICH. 


B.  Fleurs  s'étalant  pendant  ianthèse. 

Trib.  6.  ANDUOPOGONEÆ.  — Epillets  géminés , l’un  sessile, 


l’autre  pédicellé,  à une  seule  fleur  hermaphrodite  ou  mâle.  Glumelles 
membraneuses;  l’inférieure  arrondie  sur  le  dos.  Styles  allongés; 
stigmates  sortant  sous  le  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par 
le  dos,  non  canaliculé,  lâchement  entouré  par  les  glumelles. 


EBIANTHÜS  RICH. 


SORGHÜM  PERS. 


ANDR0P0G0N  L. 


pédicellé  , à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Glumelles  membra- 
neuses ; l’inférieure  carénée  suv  »e  dos.  Styles  allongés;  stigmates 
sortant  au  sommet  de  la  îreur.  Caryops  comprimé  par  le  côté,  non 
canaliculé,  lâchement  entouré  par  les  glumelles. 


IMPERATA  CYRILL. 


Trib.  8.  ABCNDINACEÆ.  — Epillets  épars,  à 2-6  fleurs  herma- 


phrodites. Glumelles  membraneuses  ; l’inférieure  carénée  sur  le  dos. 
Styles  allongés;  stigmates  sortant  suus  le  sommet  de  la  fleur.  Ca- 
ryops  


ARUNDO  L 
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Trib.  9.  AGROSTIDEÆ.  — Epillets  épars,  à une  seule  fleur  her- 
maphrodite ou  plus  rarement  à plusieurs.  Glumelles  membraneuses; 
l’inférieure  carénée  sur  le  dos.  Styles  nuis  ou  courts;  stigmates  sor- 
tant à la  base  de  la  fleur.  Caryops  ovoïde  ou  oblong,  à section 
transversale  suborbiculaire , muni  d’un  sillon  ou  superficiellement 
canaliculé  à la  face  interne,  lâchement  entouré  par  les  glumelles. 

CALAMAGROSTIS  ADANS.  AGROSTIS  L.  P0LYP0G0N  DESF. 

AMPELODESMOS  LINK.  SP0R0B0LDS  P.  BEAÜV.  LAGURÜS  L. 

PSAMMA  P.  BEAÜV.  GASTRIDIÜM  P.  BEAÜV. 


Trib.  1 0.  STIPACEÆ.  — Epillets  épars,  à une  seule  fleur  herma- 
phrodite. Glumelles  à la  fin  coriaces;  l’inférieure  arrondie  sur  le 
dos.  Styles  courts  ou  nuis  ; stigmates  sortant  sur  les  côtés  de  la  fleur. 
Caryops  fusiforme,  à section  transversale  suborbiculaire,  muni  d’un 
étroit  sillon  sur  la  face  interne,  très-étroitement  enveloppé  par  les 
glumelles. 

STIPA  L.  LASIAGROSTIS  LINK.  MILIUM  L. 

ARISTELLA  BERTOL.  PIPTATHERUM  P.  BEAÜV. 


Trib.  11.  AIROPSIDEÆ.  — Epillets  épars,  à deux  fleurs  herma- 
phrodites. Glumelles  membraneuses;  l’inférieure  carénée  et  nautique. 

| Styles  très-courts  ou  nuis;  stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur. 
Caryops  comprimé  par  le  dos,  plan  ou  superficiellement  canaliculé 
à la  face  interne. 

AIROPSIS  P.  BEAÜV.  ANTINORIA  PARL.  MOLINIERIA  PARL, 

Trib.  12.  AVENACEÆ. — Epillets  épars,  à 2-9  fleurs  dont  l’in- 
férieure est  rarement  mâle  et  les  autres  hermaphrodites.  Glumelles 
herbacées;  l’inférieure  arrondie  sur  le  dos  et  munie  d’une  arête 
dorsale.  Caryops  comprimé  par  le  dos,  canaliculé  ou  muni  d’un  sillon 
à la  face  interne. 

CORYNEPHORUS  P,  BEAÜV.  DESCHAMPSIA  P.  BEAÜV.  AVENA  L. 

AIRA  L.  VENTENATA  K (EL.  ARRHENATHERÜM  P.  BEAÜV, 


Trib.  13.  TR1SETEÆ.  — Epillets  épars,  à 2-6  fleurs  hermaphro- 
dites. Glumelles  membraneuses;  l’inférieure  carénée,  mutique  ou 
pourvue  d’une  arête  dorsale.  Styles  très-courts  ou  nuis;  stigmates 
sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté,  non  ca- 
naliculé et  sans  sillon. 

TRISETUM  PERS.  HOLCÜS  L.  KŒLERIA  PERS.  CATABROSA  P.  BEAÜV. 

Trib.  14.  FESTUCACEÆ.  — Epillets  épars,  à fleurs  hermaphro- 
dites au  nombre  de  deux  ou  plus.  Glumelles  herbacées;  l’inférieure 
mutique  ou  pourvue  d’une  arête  terminale.  Styles  très-courts  ou 
nuis;  stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par 
le  dos,  à section  transversale  orbiculaire,  canaliculé  ou  muni  d’un 
sillon  à la  face  interne. 
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1.  Glumelte  inferieure  non  apirulée  ni  aristée,  pourvue  de  nervures  parallèles 

qui  il’ atteignent  pas  le  sommet;  caryops  non  appendieulé  au  sommet. 

GLYCERIA  R.  BROWN.  POA  L.  MELICA  L. 

SCHISMUS  P.  BEADV.  ERAGROSTIS  P.  BEAÜV.  SPHENOPUS  TRIN. 

SCLEROCHLOA  P.  BEADV.  BRIZA  L. 

2.  Glumelle  inferieure  apiculee,  lob  niée  ou  aristée  au  sommet,  munie  de  ner- 
vures qui  toutes  ou  du  moins  les  médianes  sont  convergentes;  caryops  non 
appendieulé  au  sommet. 

SCLEROPOA  GRIES.  DACTYLIS  L.  MOLINIA  SCHRANK. 

(ELDROPÜS  TRIN.  DIPLACHNE  P.  BEADV.  DANTHONIA  D C. 

3.  Glumelle  inferieure  apiculee  ou  aristee  au  sommet,  munie  de  nervures  qui 
toutes  ou  du  moins  les  médianes  sont  convergentes;  caryops  appendieulé  au 
som  met. 

CYNOSDROS  L.  FESTDCA  L.  SERRAFALCDS  PARL. 

VDLPIA  GMEL.  BROMDS  L. 


g 2.  EPILLKTS  INSÉRÉS  DANS  DES  EXCAVATIONS  DD  RACHIS. 

Trib.  15.  HORDEACEÆ.  — Epillels  réunis  2 à 6 sur  chaque  dent 
du  rachis,  à une  ou  plusieurs  Heurs  hermaphrodites.  Styles  nuis; 
2 stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  semi-cylindrique, 
canaliculé  ou  muni  d’un  sillon  à la  face  interne. 

HORDEDM  L.  ELYMDS  L. 

Trib.  16.  TIUTICEÆ.  — Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du 
rachis,  à deux  ou  plusieurs  fleurs  hermaphrodites.  Styles  nuis;  2 
stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  semi-cylindrique, 
canaliculé  ou  muni  d’un  sillon  à la  face  interne. 

t.  Caryops  pubescent  au  sommet. 

SECALE  L.  AGROPYRÜM  P.  BEADV. 

TRITICÜM  P.  BEADV.  BRACHYPODIÜM  P.  BEADV. 

2.  Caryops  glabre  au  sommet. 

LOLIDM  L.  GAUDINIA  P.  BEADV.  NARDDRDS  RCHB. 

Trib.  17.  ROTTBOELIACEÆ.  — Epillets  solitaires  sur  chaque 
dent  du  rachis,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Styles  nuis  ou  très- 
courts;  2 stigmates  sortant  à la  base  de  la  fieur.  Caryops  semi-cylin- 
drique , canaliculé  ou  muni  d’un  sillon  à la  face  interne. 

LEPTDBDS  R.  BROWN.  PSILDRDS  TRIN. 

Trib.  18.  NAUDOIDEÆ.  — Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du 
rachis,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Un  seul  style;  un  stigmate 
allongé  et  sortant  au  sommet  de  la  fleur. 

NABDDS  L. 
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g 1.  Epillets  non  insérés  dans  des  excavations  du  rachis. 

A.  Fleurs  ne  s’étalant  pas  pendant  l’anthèse. 

Trib.  1.  ORYZEÆ  Kunth,  enum.  1,  p.  5. — Epillets  comprimés 
par  le  côté  , presque  plans  sur  les  faces,  à une  seule  fleur  herma- 
phrodite accompagnée  quelquefois  d’une  ou  deux  fleurs  rudimen- 
taires. Glumes  nulles  ou  très-petites.  Glumelle  inférieure  carénée. 
Stigmates  sortant  sur  les  côtés  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le 
côté,  non  canaliculé. 

LEERSIA.  (Solaud.  ia  Swartz,  fl.  ind.  I,  p.  119.) 

Epillets  brièvement  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  plans  sur 
les  deux  faces,  renfermant  une  seule  fleur  hermaphrodite  et  formant 
par  leur  réunion  une  panicule  diffuse.  Glumes  nulles.  Glumelles  2, 
égales,  conniventes,  comprimées,  carénées  l’une  et  l’autre,  aiguës, 
entières  et  mutiques;  l’inférieure  plus  large.  Glumellules  2,  glabres, 
ovales.  Etamines  5.  Styles  2,  courts;  stigmates  plumeux,  s’étalant 
sur  les  côtés  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  mais  enveloppé  par 
les  balles,  très-comprimé  par  le  côté,  obliquement  oblong , non 
canaliculé. 

Wj.  orizoide§  Soland.  l.<  c.;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  I I ; Dub.  bot. 
501  ; Lois.  gall.  1,  p.  59  ; Anders.  agrost.  p.  98,  t.  JO,  f.  116; 
Phalaris  oryzoides  L.  sp.  81  ; Homalocenchrus  oryzoides  Poil, 
pal.  I , p.  52;  Asprella  oryzoides  Lam.  illustr.  n°  858.  — le.  Rchb. 
icon.  f.  1405.  Rchb.  exsicc.  n°  708!;  Billot , exsicc.  n°  1582!  — 
Panicule  lâche,  d’un  vert  blanchâtre,  rameuse,  à rameaux  capillaires, 
flexueux,  rudes  et  très-étalés.  Glumelles  semi-elliptiques,  hérissées 
sur  la  carène  de  poils  fasciculés  dont  le  médian  grand  et  raide,  et 
munies  sur  les  côtés  de  poils  épars.  Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires, 
acuminées,  planes,  rudes  sur  les  deux  faces,  bordées  d’aspérités  di- 
rigées en  haut  supérieurement  et  dirigées  en  bas  inférieurement; 
gaines  comprimées,  rudes;  ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes 
dressés,  ou  courbés  et  même  radicants  à la  base,  velus  sur  les  nœuds, 
quelquefois  rameux  à la  base.  Souche  grêle,  rampante,  stolonifère. 
— Plante  de  6-12  décimètres. 

Hab.  Bords  des  eaux;  dans  toute  la  France  et  en  Corse,  'if  Août-septembre. 

Trib.  2.  PHALARIDEÆ  Kunth , enum.  J,  p.  18.  — Epillets  com- 
primés par  le  côté  , à une  seule  heur  hermaphrodite  accompagnée 
souvent  d’une  ou  deux  fleurs  mâles  ou  rudimentaires.  Glumes  égalant 
la  fleur  ou  plus  longues.  Glumelle  inférieure  carénée.  Stigmates 
sortant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté  , non 
canaliculé. 
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PIIALARIS.  (P.  Beauv.  agrost.  3G.  t.  7,  f.  I.) 

Epillpts  brièvement  pédicellés,  comprimés  par  le  côté  , convexes 
sur  la  face  externe,  un  peu  concaves  sur  l’interne,  renfermant  une 
seule  fleur  hermaphrodite , qui  porte  presque  toujours  au-dessous 
d'elle  une  on  deux  écailles,  rudiments  d’une  deuxième  et  d’une 
troisième  fleur,  formant  par  leur  réunion  une  grappe  spiciforme 
dense  ou  une  panicule  difluse.  Glumes  2,  égales,  pi  us  longues  que 
les  fleurs,  comprimées  - carénées , à carène  ordinairement  ailée. 
(Jumelle  inférieure  carénée , ordinairement  aigue  et  entière;  glu- 
nielle  supérieure  munie  d une  seule  carène.  Glumellules  2 . très- 
petites,  glabres.  Etamines  3.  .Styles  2,  très-longs;  stigmates  plu- 
meux, s’étalant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre  mais 
enveloppé  par  les  balles,  comprimé  par  le  côté,  elliptique-oblong, 
non  canal  i eu  lé. 


Sect.  t.  Elpiulaius. — Glumes  à carène  ailé;  panicule  spiciforme  dense. 

a.  Racine  fibreuse. 

I*.  CAV4BIEIV8I8  L.  sp . 79;  Sm.  brit.  1,  p.  02;  Desf.  atl.  1, 
p.  55;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  485;  Hertol.  fl.  ital.  1, 
]).  337  ( non  !)(.). — le.  Rchb.  icon.  f.  1492. — Panicule  spiciforme 
ovoïde  ou  ovoïde-oblongue.  Glumes  semi-ovales,  mucronées,  assez 
grandes,  pourvues  de  poils  épars  ou  glabres,  munies  de  chaque  côté 
d'une  ou  de  deux  nervures,  pourvues  d’une  bande  verte  de  chaque  côté 
de  la  carène,  du  reste  blanchâtres,  à carène  relevée  dans  sa  moitié 
supérieure  d’une  aile  large  entière  et  rude.  Glumelle  inférieure  lan- 
céolée , velue,  munie  à sa  base  de  deux  écailles  linéaires,  aiguës, 
ciliées,  de  moitié  moins  longues  que  la  fleur  fertile.  Feuilles  linéaires, 
acuminées,  rudes  sur  les  faces;  gaine  supérieure  enflée.  Chaumes 
dressés,  brièvement  nus  au  sommet.  Racine  annuelle,  fibreuse. — 
Plante  de  4-10  décimètres. 

Ilab.  Stibspontanc  à 11} ères  et  en  Corse,  (l  Avril-mai. 

P.  BBAiHiiT.iCHis  Link , in  Schrad.  journ.  i,  part.  3, 
p.  134;  Boiss.'poy.  Esp.  2,  p.  033;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  68; 
P.  canariensi.s  Brot.  lusit.  1,  p.  96;  l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  10;  Lois, 
gall.  1,  p.  40;  Dub.  bot.  507  non  L.)  ; P.  quadrivalvù  Lag.  gen. 
et  sp.  p.  3 ; Guss.  syn.  1 , p.  1 18  ; Godr.  fl.  juv.  p.  40  ; P.  nitida 
Preslf  cyp.  et  gram.  sicul.  2G;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  338.—  Ic. 
Tnn.  sp.  gram.  fasc.  1,  t.  74.  — Panicule  spiciforme  ovoïde. 
Glumes  semi-ovales,  aiguës,  très-finement  ponctuées,  munies  de 
chaque  côté  d’une  nervure,  vertes  entre  les  nervures  et  la  carène, 
blanches  en  dehors,  a carène  relevée  dans  sa  moitié  supérieure 
d’une  aile  entière  et  tronquée  obliquement.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  velue,  munie  à sa  base  de  deux  écailles  ovales,  obtuses, 
glabres  et  six  fois  plus  courtes  que  la  fleur  fertile.  Feuilles  linéaires, 
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acuminées  , planes,  miles  en  dessous;  gaîne  supérieure  enflée. 
Chaumes  dressés,  longuement  nus  au  sommet.  Racine  annuelle , 
fibreuse.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  stériles,  à Grasse,  Cannes,  Fréjus,  Toulon;  Montpellier;  Nar- 
bonne; Toulouse;  Leetoure;  en  Corse,  à Ajaccio,  Bonifacio.  (i  Mai-juin. 

I*.  imbivok  Retz,  obs.  5,  p.  8 ; Guss.  rar.  23  et  syn.  1 , p.  119  ; 
Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  342  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  654  ; Pari.  ! fl. 
ital.  1,  p.  69  ; Godr.  fl.juv.  p.  40  ; P.  bulbosa  Desf.  atl.  1,  p.  55 
(■ non  L .);  P.  aquatica  Ait.  kew.  1,  p.  56;  Schrad.  germ.  1,  p.  179; 
D C.  /I.  fr.  5,  p.  249  ; Lois.  gall.  1,  p.  46;  Dub.  bot.  507  ; Mert. 
et  Koch,  1,  p.  485;  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  32  ( non  L.).  — le. 
Rchb.  f.  1493.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  830  ! — Particule  spi— 
ciforme  oblongue  ou  cylindrique  - oblongue.  Glumes  lancéolées, 
brièvement  acuminées,  très-aiguës,  munies  de  chaque  côté  d’une 
nervure  verte,  blanches  dans  les  intervalles,  à carène  relevée  dans 
sa  moitié  supérieure  d'une  aile  érodée-dentée.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  velue,  pourvue  à sa  base  d’une  écaille  étroite,  linéaire, 
aiguë,  un  peu  velue  et  qui  égale  le  tiers  de  la  fleur  fertile.  Feuilles 
linéaires,  acuminées,  planes,  rudes  aux  bords;  gaîne  supérieure 
enflée.  Chaumes  grêles,  dressés  ou  un  peu  ascendants,  longuement 
nus  au  sommet.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

Ilab.  Lieux  herbeux;  Hyères,  Marseille,  Arles;  Montpellier,  Cette;  Nar- 
bonne, Perpignan  ; environs  de  Bordeaux  ; la  Tranche-Vendée;  des  d'Ouessant 
et  de  Batz,  Belle-Ile,  île  d’Hoëdic,  environs  de  Nantes,  Gavres,  Vannes;  Bar- 
fieur;  Corse,  à Ajaccio,  à Bonifacio.  (T)  Mai-juin. 

P.  critsoides  D'Vrv.  enum.  p.  7 ; Kunth , enum.  1,  p.  53 
et  525  et  2,  p.  23.  — Panicule  spiciforme  ovoïde,  dense,  petite, 
obtuse.  Glumes  oblongues,  obtuses,  mucronées,  munies  de  chaque 
côté  d’une  nervure,  pourvues  d’une  bande  verte  le  long  de  la  carène, 
du  reste  blanchâtres,  à carène  relevée  depuis  la  base  jusqu'au 
sommet  d’une  aile  entière  et  rude.  Glumelle  inférieure  ovale,  obtuse, 
glabre,  dépourvue  d' écaille  à sa  base.  Feuilles  courtes,  canaliculées, 
arquées  en  dehors,  rudes  aux  bords,  à gaînes  toutes  ovales,  étalées 
et  embrassant  à peine  le  chaume  par  leur  base;  la  gaîne  supérieure 
enveloppant  la  base  de  l'épi.  Chaumes  dressés,  flexueux,  grêles. 
Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  5-8  centimètres. 

Hab.  Toulon  (Robert).  (î 

Obs  Cette  plante  a été  donnée,  en  1826,  par  M.  Ptobert  à MM.  Soyer-Wil- 
lemet  et  Monnier  comme  spontanée  aux  environs  de  Toulon,  ce  que  j’ai  pu 
constater  dans  les  herbiers  de  ces  deux  savants  botanistes;  et  cependant  elle 
ne  figure  pas  dans  le  catalogue  des  plantes  des  environs  de  Toulon  publié 
en  1858  par  M.  Robert.  Serait-ce  un  oubli,  ou  l’honorable  directeur  du  jardin 
botanique  de  la  Marine  aurait-il  reconnu  que  cette  plante  a été  accidentellement 
importée  à Toulon  ? 

P.  trïucata  Guss.  prodr . suppl.  p.  18  et  syn.  \ ,p.  118  ; 
Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  777;  Parl.fi.  ital.  1,  p.  71;  Godr.  fl. 
juv.  p.  40;  P.  aquatica  Desf.  atl.  1 , p.  56  ( non  Koch).  — 
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Panicule  spiciforme,  cylindrique-oblongue.  Glumes  semi-obovées, 
obtusiuscules,  munies  d’une  nervure  de  chaque  côté  et  près  de  la 
carène  d’une  bande  verte,  à carène  relevée  dans  ses  deux  tiers  su- 
périeurs d'une  aile  entière , élargie  et  obliquement  tronquée  au  som- 
met. Glumelle  inférieure  lancéolée,  velue,  pourvue  à sa  base  de 
deux  écailles  ovales  et  dix  fois  plus  courtes  que  la  /leur  fertile. 
Feuilles  linéaires,  longuement  acuminées,  planes,  rudes;  gaine  su- 
périeur enllée.  Chaumes  dresses,  très— grêles  et  nus  au  sommet. 
Souche  vivace,  fibreuse.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

liai.  Lieux  humides  à Marseille  [Biaise).  If  Mai. 

P.  pabidoxa  L.sp.  1 G05  ; Schrad.  germ.  1,  p.  179;  Desf. 
atl.  1,  p.  ;>6  ; 1)  L.  fl.  fr.  5,  p.  10  ; Lois.  gall.  1 , p.  46  ; Dub.  bot 
507;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  480;  Rchb.  excurs.  1, 
p.  32;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  343;  Guss.syn.  1,  p.  119;  Boiss.  voy. 
hsp.  2,  p.  035  ; Pari.!  fl.,  ital.  I , p.  72  ; P.  prœmorsa  Lam.  dict.  1 , 
p.  93.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1491.  Rchb.  exsicc.  n°  2109!  — Pa- 
nicule spiciforme  oblongue-obovée,  très-obtuse,  formée  d’épillets 
réunis  en  faisceaux  par  5 ou  G;  l’épillet  central  de  chaque  faisceau 
hei  maphrodite  ; les  latéraux  et  souvent  tous  les  inférieurs  neutres, 
plus  petits  et  même  déformés.  Plus  rarement  tous  les  épillets  laté- 
raux sont  déformés  (P.  appendiculata  Schultes , mant.  2,  p.  2 IG). 
Glumes  des  épillets  fertiles  étroitement  lancéolées,  acuminées,  aris- 
tées,  blanchâtres,  munies  de  chaque  côté  de  trois  nervures  rappro- 
chées du  bord,  a carène  relevée  dans  sa  moitié  supérieure  d'une 
aile  qui  se  termine  par  une  pointe  lancéolée.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  glabre  , munie  à sa  base  de  deux  écailles  très-petites , 
obtuses,  concaves  et  glabres.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes, 
rudes  sur  le  dos;  gaine  supérieure  enflée  et  enveloppant  la  base  de 
l'épi.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Racine  annuelle,  fibreuse.— 
Plante  de  2-6  décimètres. 

Ilab.  Dans  les  moissons;  Grasse,  Fréjus,  Hvères , Toulon;  Narbonne; 
Mondammergues  dans  le  Lot  ( Puel ) ; Bordeaux  et  Blaye,*  Corse.  (ï  Avril-mai. 


b.  Racine  tuberculeuse. 

P.  ceudlesceiis  Desf.  atl.  1,  p.  50;  Guss.  syn.  1,  p.  119; 
Roiss.  voy.  Esp.  2,  p.  G34;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  73;  Godr.  fl. 
juv.  p.  40;  P aqualica  Rcrtol.  fl.  ital.  1,  p.  341  ; Koch , syn . 
894  (an.  L.  ?);  P.  bulbosa  Lois.  gall.  1 , p.  46  non  L.  nec  Desf.).— 
Rourgeau , iter  hisp.  n08  500  et  918!  — Panicule  spiciforme  cylin- 
drique - oblongue  , souvent  pourvue  d’épillets  stériles  à sa  base. 
Glumes  lancéolées,  mucronécs,  munies  d’une  nervure  de  chaque 
côté  et  d'une  bande  verte  le  long  de  la  carène,  du  reste  blanchâtres 
ou  teintées  de  violet  , à carène  relevée  dans  sa  moitié  supérieure 
d une  aile  large  et  dentelée.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  glabre, 
luisante,  munie  a sa  base  d’une  très-petite  écaille  qui  manque  sou- 
vent. Feuilles  linéaires,  longuement  acuminées,  rudes  sur  les  faces; 
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gaîne  supérieure  un  peu  enflée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants, 
longuement  nus  au  sommet.  Souche  vivace,  formée  d’un  ou  de  deux 
tubercules  assez  gros.  — Plante  de  4—10  décimètres. 

Hnb.  Lieux  humides;  Grasse,  Cannes,  Fréjus,  Hyères,  Toulon  , Marseille; 
Corse,  à Ajaccio,  à Bonifacio.  'if  Avril-mai. 

5*.  rouos.%  L.  syst.  ed.  15,  p.  88;  Guss.  rar . p.  25  et  syn.  1, 
p.  1 17;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  559  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  654  ; Pari.! 
fl.  ital.  1 . p.  74  ; Godr.  fl.  juv.  p.  40  ; P.  aquatica  L.  sp.  97  ( ex 
herb.  non  Bertol.).  — le.  Trin.  sp.  gram.  fasc.  7,  t.  81.  Soleir. 
eœsicc.  n°  4897  ! — Panicule  spiciforme  allongée,  cylindrique,  un 
peu  atténuée  au  sommet  et  atteignant  jusqu’à  un  décimètre.  Glumes 
lancéolées,  aiguës,  munies  de  chaque  côté  d’une  nervure  et  d’une 
bande  verte  le  long  de  la  carène,  du  reste  blanchâtres,  à carène  re- 
levée d’une  aile  étroite  et  entière  qui  de  la  base  atteint  le  sommet. 
Glumelle  inférieure  lancéolée,  velue,  munie  à sa  base  d’une  écaille 
étroite,  linéaire,  aiguë,  velue  et  qui  égale  le  tiers  de  la  fleur  fertile. 
Feuilles  linéaires,  acuminées,  allongées,  planes,  rudes  sur  les  deux 
faces;  gaîne  supérieure  un  peu  enflée.  Chaumes  dressés  ou  ascen- 
dants, raides,  nus  au  sommet.  Souche  vivace,  formée  de  plusieurs 
tubercules  superposés  et  plus  ou  moins  développés.  — Plante  de 
5-1  o décimètres. 

Hab.  Dans  les  champs;  Anlibes,  Cannes,  Grasse,  Hyères,  Toulon,  Marseille; 
Montpellier;  Corse,  à Calvi , Ajaccio,  Bonifacio.  'if  Mai-juin. 

Sect.  2.  Baldingerx  Fl.  (1er.  Wett.  1,  p.  96.  Glumes  à carène  non  ailée; 

panicule  diffuse. 

P.  ARmniiACEA  L.  sp.  80;  Schrad.  germ.  1,  p.  180,  t.  6, 
f.  5 ; Vill.  Dauph.  2,  p.  59;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,p.  487; 
Dub.  bot.  507  ; Arundo  colorata  Willd.  sp.  1,  p.  457  ; Calama- 
grostis  colorata  D C.  fl.  fr.  5,  p.  26  ; Lois,  g ail.  1 , p.  55  ; Baldin - 
géra  colorata  Fl.  der  Wett.  I.  c.  ; Baldingera  arundinacea  Du- 
mort.  agrost.  150  ; Digraphis  arundinacea  Trin.  fund.  agrost.  127; 
Anders.  agrost.  p.  109,  t.  12,  f.  155. — Panicule  diffuse,  allongée, 
dressée  ou  p'enchée  au  sommet,  verte  ou  plus  souvent  panachée  de 
vert  et  de  violet,  étalée  pendant  l’anthèse,  puis  contractée,  très- 
rameuse.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  munies  de  deux  nervures  laté- 
rales et  d’une  nervure  dorsale.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  glabre 
et  luisante.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes,  rudes,  à gaines 
appliquées.  Chaumes  raides,  dressés.  Souche  rampante.  — Plante 
de  8-1 5 décimètres. 

Ilab.  Bords  des  eaux;  commun  dans  toute  la  France,  ‘if  Juin-juillet. 

HIEROCFILOA.  (Gmel.  fl.  sib.  t,  p.  100.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces  , renfermant  trois  fleurs , dont  les  deux  inférieures  mâles 
et  pourvues  de  trois  étamines,  la  supérieure  hermaphrodite  et 
n’ayant  que  deux  étamines,  formant  par  leur  réunion  une  panicule. 
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G J urnes  2,  carénées , égales.  Glumelles  2;  l’inférieure  entière,  ca- 
r<-née,  mutique  ou  aristée  sous  le  sommet;  la  supérieure  bicarénée 
dans  les  fleurs  mules,  unicarénée  dans  la  fleur  hermaphrodite.  Glu- 
mellules  2,  oblongues,  glabres.  Styles  2;  stigmates  plumeux,  s’éta- 
lant au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  oblong,  un  peu 
comprimé  par  le  côté,  non  canaliculé. 

II.  borkujs  Rœm.  et  Schult.  2,  p.  513;  Mert.  et  Koch , 
deutsehl.  fl.  I,  p.  548;  Rertol.  fl.  ital.  4,  p.  779;  Pari.  fl.  ital. 
U p.  62;  Anders.  agrost.  p.  110,  t.  12,  f.  137;  JJ.  odorata 
H ahlenb.  ups.  32;  Jfolcus  odoratus  L.  fl.  suec.  p.  3G3;  J.ois. 
gall.  I,  p.  61  [ex  parte);  IIolcus  borealis  Schrad.  germ.  1,  p.  252; 

Avenu  odorata  p.  malica  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  42;  Dub.  bot.  512. 

le.  Rchb.  icon.  f.  1728.  Fries , herb.  norm.  8,  n°  82!;  Schultz , 
exsicc.  n"  375  ! — Panicule  ovale,  lâche,  étalée  pendant  l’anthèse; 
péd icelles  glabres  même  sous  l’épillet,  capillaires,  flexueux.  Glumes 
luisantes,  panachées  de  brun,  de  jaune  et  de  blanc,  ovales,  aiguës, 
denticulécs  au  sommet  et  quelquefois  mucronulées.  Glumelle  infé- 
rieure oblongue,  velue,  acutiuscule,  toujours  mutique  dans  la  fleur 
hermaphrodite,  mais  pourvue  dans  les  fleurs  mâles  d’une  arête  très- 
courte  et  insérée  sous  le  sommet.  Feuilles  inférieures  linéaires, 
acuminées,  rudes  aux  bords;  les  caulinaires  supérieures  à limbe 
court;  ligule  courte  et  glabre.  Chaumes  dressés.  Souche  rampante. 
— Plante  de  2-4  décimètres. 

•f5arcelonnclte  1 <ians  les  Basses-Alpes  [Houx,  empl.  des  contnb.  indir.). 
4 Mai-juin.  ' 


AMTHOXA NTHUM . (L.  Ken.  n°  '<2.) 

Fpillets  très-brièvement  pédicellés,  comprimés  par  le  coté,  un 
peu  convexes  sur  les  deux  faces , renfermant  trois  fleurs  dont  les 
dni.r  inférieures  stériles  et  la  supérieure  hermaphrodite  , formant 
par  leur  réunion  une  panicule  spiciforme.  Glumes  2,  carénées , très- 
inégales  ; l’inférieure  plus  petite  ; la  supérieure  dépassant  et  enve- 
loppant les  fleurs.  Glumelle  des  fleurs  stériles  unique,  émarginée, 
\ el ne  et  aristee.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  2,  très-petiles,  membra- 
neuses, arrondies  sur  le  dos , non  aristées.  Glumellules  nulles.  Eta- 
m i nés  2,  à anthères  linéaires.  Styles  2 ; stigmates  allongés,  plumeux, 
s’étalant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  luisant,  ovale, 
aigu,  un  peu  comprimé  par  le  côté,  non  canaliculé. 

A.  «noRiTiu  L.  sp.  40  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  2 ; Dub.  bot.  509  ; 
Forf.  gall.  I,  p.  19.  Phalaris  ciliata  Pourr.  ! act.  Tout.  3,  p. 
o23.  - le.  Rchb.  icon.  f.  1722.  Billot , exsicc.  n°  1353  ! — Pani- 

< ule  spieilorme  dense,  cylindrique-oblongue,  atténuée  au  sommet,  à 
la  tin  jaunâtre.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  cuspidées  ; l’inférieure 
uninei  viee  ; la  supérieure  du  double  plus  longue,  (inement  ponctuée, 
glabre  ou  plus  rarement  velue,  trinerviée.  Fleurs  stériles  velues,  a 
peine  plus  longues  que  la  fleur  fertile;  l’inférieure  munie  au-dessus 
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; nouiilée,  élégamment  striée  et  tordue  dans  sa  moitié  inférieure  ; la 
fleur  stérile  supérieure  pourvue  sous  le  sommet  d’une  arête  droite 
beaucoup  plus  courte.  Fleurs  fertiles  glabres,  petites.  Feuilles  d’un 
vert  gai,  planes,  linéaires,  aiguës,  un  peu  velues  ou  glabres,  mais 
il  ciliées  à l’entrée  de  la  gaîne;  ligule  oblongue.  Chaumes  dressés. 
î Soüche  vivace , fibreuse. — Plante  de  3-4  décimètres,  odorante 
a même  après  la  dessiccation. 

Hab.  Prairies,  bois;  commua  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

A.  Pu  élu  Lecoq  et  Lamotte!  cat.  pi.  Auvergne,  p.  585;  A. 

> odoratum  fl.  laxiflorum  St. -Am.  fl,  agen.  p.  15;  A.  odoratum  P. 

nanum  Lloyd!  fl.  Loire-  Infér.  p.  295;  A.  aristatum  Bor.!  fl. 
s centre,  2,  p.  576;  Lloyd!  p.  ouest,  p.  505  (non  Boiss.),  — Puel  et 
I Maille,  herb.  fl.  loc.  nos  15,  55  et  79  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1578  ! — 
Panicüle  spiciforme  un  peu  lâche,  oblongue,  atténuée  au  sommet, 

! verte,  dûmes  lancéolées,  aiguës,  cuspidées,  glabrescentes  ; l’infé- 
ij  rieure  uninerviée;  la  supérieure  du  double  plus  longue,  finement 
ponctuée,  tri nerviée . Fleurs  stériles  velues,  et  presque  du  double 
plus  longues  que  la  fleur  fertile;  l’inférieure  munie  au-dessus  de  sa 
base  d’une  arête  d'un  tiers  plus  longue  que  la  glume  supérieure,  ge- 
nouillée,  élégamment  striée  et  un  peu  tordue  dans  sa  moitié  infé- 
i rieure;  fleur  stérile  supérieure  pourvue  sous  le  sommet  d’une  arête 
: droite  beaucoup  plus  courte.  Fleurs  fertiles  glabres,  petites,  lui— 
j santés.  Feuilles  d’un  vert  gai,  courtes,  planes,  linéaires , aiguës, 
1;  glabres  ou  ciliées  à l’entrée  de  la  gaîne  ; ligule  oblongue.  Chaumes 
il  très-grêles,  dressés,  très-rameux  à la  base.  Racine  annuelle,  fibreuse. 
-J  — Son  épi  est  plus  court  et  moins  épais  que  dans  l’espèce  précé- 
J|  dente;  ses  épillets  sont  bien  plus  petits;  ses  anthères  plus  courtes 
)j  et  plus  étroites  ; son  odeur  est  moins  forte  et  sa  taille  moins  élevée, 
a Sa  tige  rameuse  à la  base,  sa  racine  annuelle  et  enfin  son  port,  ne 
J permettent  pas  non  plus  de  la  confondre  avec  sa  congénère. 

llab.  Moissons  des  champs  sablonneux;  Tours,  Angers;  Nantes,  Vannes, 
0 Quiberon,  Belle-Ile,  île  de  Croix,  îles  de  Glénans,  d’Yeu,  d’Houat;  Lorient, 
« Napoléon-Vendée  et  Sables-d’Olonne;  Alloguy  dans  le  Cher;  commun  dans 
à la  Charente-Inférieure  ; Bordeaux  ( Durieu );  Cessas  et  Caville  (Gironde);  Agen; 
J Lodève;  tout  le  centre  de  la  France;  Autun  (C avion).  (T)  Juin-juillet. 

Obs. — Cette  plante  est  voisine  de  l’Anth.  aristatum  Boiss.  (A.  carrenia- 
îi  num  Pari.),  avec  lequel  quelques  auteurs  l’ont  confondue,  et  cette  erreur  est 
f d’autant  plus  facile  à comprendre,  que,  parmi  les  échantillons  distribués  par 
Î|1  M.  Boissier  sous  le  nom  d’ A.  aristatum,  il  en  est  quelques-uns,  recueillis  à 
'l,  Madrid,  qui  appartiennent  réellement  à 174.  Puelii  et  qui  se  trouvent  mêlés 
4 au  véritable  A.  aristatum,. 

Cette  dernière  espèce  se  distingue  de  174.  Puelii  par  les  caractères  suivants  : 
lj  panicüle  spiciforme  ovale  ou  ovale-oblongue,  élargie  et  non  tronquée  à la  base, 
ijj  dense;  épillets  plus  grands;  glumes  velues;  fleurs  stériles  deux  lois  plus 
41  longues  que  la  fleur  fertile,  à glumelles  plus  longues  et  proportionnellement 
(|  plus  étroites;  chaumes  plus  robustes,  rarement  rameux  à la  base.  Cette  plante 
croît  non-seulement  en  Espagne,  mais  en  Algérie  et  en  Sardaigne,  d’où  nous 
iji  l’avons  reçue  de  Ph.  Thomas. 
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MIBORA.  (Adans.  fam.  pl.  2,  p.  495.) 

Fpi  I lets  Irès-brièvement  pé<1  icellés,  uni  flores,  formant  une  grappe 
parfaitement  simple.  Glumes  2,  peu  inégales,  membraneuses,  plus 
longues  (j ue  la  fleur,  arrondies  sur  le  dos,  nautiques.  Glumelles  2, 
membraneuses,  inégales;  l’inférieure  plus  grande,  arrondie  sur  le 
dos,  nautique;  la  supérieure  binerviée.  Glumellules  2,  très-petites, 
glabres.  Etamines  3.  Styles  2,  libres;  stigmates  très-longs,  fili- 
formes, poilus,  sortant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre , 
libre,  obove,  comprime  par  le  côté,  élégamment  chagriné,  non  ca- 
nal icu  lé. 


ill.  vhi\a  P.  Iieauv.  agrost.  p.  29,  t.  8,  f.  4;  Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  \ , p.  477  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  103;  M.  minima  Coss. 
et  Gertn.  fl.  par.  627  ; Agrostis  minima  L.  sp.  93;  Vill.  Dauph . 
2,  p.  72  ; I)esf.  atl.  1,  p.  69  ; Chamagroslis  minima  Borckh. 
Oberktz.  fl.  Wibel.  werth.  126  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  77;  I)ub.  bot. 
327;  Knappia  agrostideaSm.  brit.  1387;  Bertol.fl.  ital.  1 , p.  377; 
Sturmia  verna  Pers.  syn.  1 , p.  7G.  — le.  Engl.  bot.  t.  1127^ 
Billot,  exsicc.  n°  89!;  Schultz , exsicc.  n°  377!;  Puel  et  Maille , 
/{•  l°c'  n"  ^12!  — Grappe  spiciforme , dressée,  violette  ou  verte, 
làelia  et  linéaire,  formée  de  4—1 2 épillets  petits,  unilatéraux,  soli- 
taires sur  les  dents  du  rachis  qui  est  flexueux.  Glumes  linéaires- 
oblongues  , tronquées-érodées  au  sommet,  luisantes  et  glabres. 
Glumelles  velues,  lacérées  au  sommet.  Feuilles  linéaires,  très- 
étroites,  canaliculées,  obtuses,  glabres;  les  inférieures  réduites  à 
une  écaillé  membraneuse  et  blanche  ; ligule  oblongue , saillante. 
Chaumes  étroitement  fascicules,  dressés  , presque  capillaires  , lon- 
guement nus  au  sommet.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  3-1  o’ cen- 
timètres, formant  de  petits  gazons. 

Ilnb.  Lieux  sablonneux;  commun  clans  toute  la  France,  si  ce  n'est  dans  le 
nord-est.  (i  Mars-avril. 


CRYPSIS.  (Ait.  kew.  ed.  t,  t.  t,  p.  48.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  faces, 
t e n f e i ma  n t une  seule  fleur  hcr  ma  phrodi  te,  formai!  t par  leur  ré  un  ion 
une  panicule  spiciforme.  Glumes  2,  plus  courtes  que  la  fleur  ou 
l’égalant,  comprimées-carénées , inégales;  l’inférieure  plus  petite. 
Glumelles  membraneuses,  toutes  les  deux  unicarènées  et  mutiques. 
Glumellules  nulles.  Etamines  2-3.  Styles  2,  terminaux,  allongés; 
stigmates  plumeux,  s’étalant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,’ 
libre,  ovoïde,  comprimé  par  le  côté,  non  canaliculé. 


€.  ALOPECiRoiDES  Schrad.  germ.  1 , p.  167  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  248;  Dub.  bot.  309;  Lois,  g ail.  1,  p.  45  ; Guss.  rar.  24;  Mert. 
et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  476  ; Bertol.fl.  ital.  1,  p.  367.  — 
le.  Brhb.  icon.  f.  1471.  Schultz,  exsicc.  n"  189!;  Bchb.  exsicc. 
n°  1810  !;  Billot,  exsicc.  n”  1356! — Panicule  spiciforme,  cylin- 
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drique  ou  oblongue,  obtuse , atténuée  à la  base , serrée,  d’un  violet 
noirâtre,  exserte.  G!  urnes  aiguës,  rudes  sur  la  carène.  Toujours  trois 
i étamines.  Feuilles  d’un  vert  un  peu  glauque,  linéaires,  acuminées, 

: étalées-dressées,  rudes  sur  les  bords  et  en  dessus  ; gaines  allongées 
î et  à la  fin  appliquées;  ligule  remplacée  par  une  rangée  de  poils. 
.1  Chaumes  très-nombreux,  arrondis,  inégaux,  se  développant  succes- 
i sivement,  quelquefois  ram  eux  inférieurement,  étalés  en  cercle, 
presque  entièrement  couverts  par  les  gaines.  Racine  fibreuse.  — 
1 Plante  de  1 -2  décimètres. 

Hab.  Champs  inondés  pendant  l’hiver;  Nancy.  Poot-à-Mousson  . Metz, 

^ Dieuze;  Reims,  et  environs  de  Paris  où  il  est  très-rare;  Dijon,  étangs  de  Li- 
teaux et  de  Cluny;  Lyon;  Dauphiné;  Moulins;  Nièvre,  Cher,  Indre,  Deux- 
v Sèvres;  Orléans,  Angers , Ancenis  , Nantes;  Vendée,  etc.;  Aléria  en  Corse. 
I (T)  Août-septembre. 

C.  SoaŒXOïDES  Lam.  illustr.  n°  855;  Desf.  atl.  1 , p.  62; 

! D C.  fl.  fr.  5,  p.  5;  Dub.  bot.  509;  Lois.  gall.  1,  p.  45;  Guss.  rar. 

! 25;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  475;  Bertol.  fl.  ital.  I , 
j p.  365  ; Pari . fl.  ital.  \ , p.  92  ; Phleum  Schœnoides  L.  sp.  88.  — 
le.  Rchb.  icon.  f.  1470.  — Panicule  spiciforme  ovale  ou  ovale- 
h oblongue,  obtuse , serrée,  d’un  blanc  souvent  lavé  de  violet,  enve- 
j loppée  à sa  base  par  la  gaine  de  la  feuille  supérieure,  dûmes  aiguës, 
tj  rudes  sut'  la  carène.  Toujours  trois  étamines.  Feuilles  glauques  , 
linéaires,  acuminées  , à la  fin  très— étalées,  velues  et  rudes  ; gaines 
des  feuilles  courtes  et  élargies;  ligule  remplacée  par  des  poils. 
Chaumes  très-nombreux  , comprimés-anguleux  , inégaux  , se  déve- 
loppant successivement , souvent  rameux  au  sommet , ascendants 
et  étalés,  non  entièrement  couverts  par  les  gaines  des  feuilles.  Ra- 
cine fibreuse.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  humides;  Fréjus,  Toulon;  Nîmes,  Montpellier,  Balaruc,  Cette, 
Agde , Narbonne;  Bordeaux;  Sables-d’Olonne  (Marichal)  ; île  d’Oléron.  (T) 
Juillet-août. 

C.  acuuc.ata  Ait.  kew.  ed.  1 , t.  1 , p.  48;  Desf.  atl.  1 , p.  62; 
D C.  fl.  fr.  3,  p.  3;  Dub.  bot.  509;  Lois.  gall.  1 ,p.  45;  Guss.  rar.  25; 

ÎMert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  474;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  95  ; 

Schœnus  aculeatusL.  sp.  65;  Phleum  schœnoides  Jacq.  austr.  5, 
Jj  p.  29,  t.  7.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1469  ; Lam.  illustr.  t.  42  , f.  2. 
i Rchb.  exsicc.  n°  118  !;  Billot , exsicc.  n°  1579  ! — Panicule  spi- 
i ciforme  très-courte,  hémisphérique , serrée  , verdâtre  , enveloppée 
5j  par  les  gaines  très-élargies  des  deux  feuilles  supérieures,  dûmes 
| obtusiuscules,  rudes  sur  la  carène.  Deux  étamines.  Feuilles  glauques, 
6 acuminées  et  longuement  subuléesau  sommet  , très-étalées , velues 
3 et  rudes;  gaines  courtes  et  élargies,  souvent  violacées  ; ligule  rem- 
j placée  par  des  poils.  Chaumes  très-nombreux , comprimés  , étalés 
) en  cercle,  très-rameux,  non  couverts  par  les  gaines  des  feuilles.  Ra- 
il cine  fibreuse.  — Plante  de  5-25  centimètres. 

Hab.  Lieux  humides;  Grasse,  Fréjus,  Toulon;  Aigues-Morles  , Nîmes, 
Montpellier;  Narbonne;  Sables-d’Olonne , Rochefort , ile  d’Oléron,  Moutoir 
| près  de  Nantes,  Brest.  (T  Juillet-août. 
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PIIL.EUM.  (L.  gen.  n°  77.) 

hpdlots  subsessiles,  comprimés  par  le  colé,  à peine  convexes  sur 
les  /aces , renfermant  une  fleur  hermaphrodite  et  quelquefois  le  ru- 
diment dune  fleur  supérieure,  formant  par  leur  réunion  une  pani- 
culi1  spiciforme  dense,  (dûmes  2,  égales , plus  longues  que  les  fleurs 
( onipnmees-carénées , a carène  non  ailée.  Glumelle  inférieure  ca- 
rence, tronquée  et  irrégulièrement  dentelée  au  sommet;  glumelle 
supérieure  bidentée,  munie  de  deux  carènes  rapprochées  et  sépa- 
rées par  un  étroit  sillon.  Glumellules  2,  bilobées , glabres.  IJta- 
iiniies  3.  Styles  2 , courts;  stigmates  allongés,  plumeux  , s’étalant 
au-dessus  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  mais  enveloppé  par 
les  balles,  comprimé  par  le  côté,  elliptique,  non  canaliculé. 

Sect.  I.  Lcphleijm — Glumelle  inférieure  trinerviée. 

'*  I - sp.  79;  Desf.  ail.  1 , v.  (M  ; D C.  fl.  fr.  5 , 

p.  6 ; Lois.  gall.  I , p.  47;  Pub.  bot.  308;  Mert.  et  Koch,  deutschl 

W8,9;  Anders-  agrost.  p.  106,  t.  U,  f.  130;  P.  Bertolo- 
mi  D C.  hort.  monsp.  152.  — le.  IM, b.  f.  1484.  — Panicule 
spicilorme  cylindrique,  obtuse,  très-serrée,  verdâtre  ; épillets  uni- 
Hores,  sans  rudiment  d'une  deuxième  fleur,  dûmes  tincaires- 
oblongues,  tronquées  à angle  droit  au  sommet,  munies  de  deux 
nervures  latérales  rapprochées  et  d’une  carène  droite  longuement 
ciliée  et  terminée  par  une  arête  presque  droite  égalant  le  tiers  ou 
le  quart  du  limbe,  (.lumelles  de  moitié  plus  courtes  que  lesglumes 
feuilles  assez  longues,  planes,  très-aiguës,  très-rudes  aux  bords 
et  un  peu  sur  les  faces.  Chaumes  dressés  ou  un  peu  genouillés  à 
la  base.  Souche  vivace,  courte , fibreuse.  — Plante  de  2-3  déci- 
mètres. 

a.  genuinum.  — Souche  non  tuberculeuse. 

|î.  nodosum  Gaud.  helv.  1,  p.  IG4.  — Souche  tuberculeuse. 
P.  nodosum  L.  sp.  88;  P C.  fl.  fr.  3,  p.  0;  serolinum  Jord.! 
pug.  p.  i 40. 

Ilnb.  Prairies;  commun  dans  toute  la  France,  f Juin-juillet. 

Obs.  La  longueur  et  la  grosseur  des  épis  varie  beaucoup  dans  cette  esnèce- 
,1  en  es  de  i"e,,i,.  de  ta  direction  de.  chaumes el  il  n'est  pas  rare  de  “K 
titi  la  loi mt  t\pe  <i  liges  gcnouillees  et  ascendantes.  D’une  autre  part  le  / * 
nodosum  se  rencontre  souvent  à tiges  dressées,  bien  que  Linné  lui  attribué 
tinVîn  ;illMieS  ascemants’  carar|ère  que  M.  Jordan  accorde  aussi  à son  P.  *cro- 


I Bœhhebi  Wtbcl,  prnn.  fl.  u-erth.  p.  123  ; Sehrad.  qenn. 
’ Ç ‘ 1 86  ' Mert;  e!  Koch<  deutsehl.  fl.  1 , p.  491  ; Lois.  gall.  t 
p.  O ; 5m.  Engl.  fl.  t,  p.  77;  llertol.fi.  ital.  1,  p.  33(7;  Gndr.  fl 

p \ T1': ; ParL  fL  ltal  1 ■ V- «3;  p.  pbalaroides  Kœl.  grain. 
»- ’ni  G p-  lfi8;  Andcr*-  agrost.p.  107,  t.  12,/'.'  132- 

. / liait! ris  Pers.syn.  1 ,p.  79;  Phalaris  phleoides  L.sp.  80-  PC. 

I ■ l>  • p.  9;  Pub.  bot.  307;  Chilochloa  Bœhmeri.  P.  Ileauv. 
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ij agrost . 37;  Rchb.  excurs.  1 , p.  52.  — le.  Rchb.  icon.  f.  J 488. 

i'Schultz,  exsicc.  n°  576!;  Billot , exsicc.  n°  1357  ! ; Fries,  hèrb. 
morm.  1 1 , n°  84  ! — Panicule  spiciforme  cylindrique,  atténuée  aux 
deux  extrémités , quelquefois  un  peu  interrompue  à la  base  , d’un 
. 'vert  jaunâtre  ou  purpurine;  épillets  uniflores,  mais  ayant  le  rudi- 
ment dé  une  deuxième  fleur.  Glumes  linéaires-oblongues , très-obli- 
. quement  tronquées  au  sommet,  ponctuées-tuberculeuses,  munies  de 
; deux  nervures  latérales  rapprochées  et  d’une  carène  droite  plus  ou 
moins  longuement  ciliée  et  terminée  par  une  arête  réduite  à un 
mucron  à la  fin  étalé.  Glumelles  plus  courtes  que  les  glumes. 
Feuilles  courtes,  planes,  rudes  sur  le  dos  et  sur  les  bords.  Chaumes 
i luisants,  dressés  ou  un  peu  courbés  à la  base.  Souche  vivace , courte , 
\ fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres.  L’épi  varie,  mais  il  est  gé- 
» néralement  plus  long  et  plus  grêle  dans  les  échantillons  de  la  région 
méditerranéenne. 

Hab.  Coteaux  calcaires;  commun  en  Lorraine  et  dans  la  chaîne  du  Jura  ; 
Strasbourg,  Colmar;  Paris,  Villers-Cotterets;  Rouen,  Falaise,  Caen;  Blois, 
Tours,  Saumur,  Thouars,  Angers,  Beaulieu  ; Arthou  dans  la  Loire-Inférieure; 
: commun  à Poitiers,  en  Vendée,  en  Auvergne,  dans  la  Dordogne,  dans  la  vallée 
de  la  Garonne;  se  retrouve  dans  les  Deux-Sèvres,  le  Cher,  la  Nievre;  Lyon, 
Montbrison  ; en  Dauphiné  où  il  monte  dans  les  Alpes  jusqu'à  la  Bérarde;  Gar- 
pentras;  Nîmes,  Montpellier  ; Narbonne;  Pyrénées  jusqu’à  Mont  Louis  et 
Caulerets;  Corse,  à Bonifacio,  Calenzana,  etc.  ^Juin-juillet. 

I*.  asi*erum  Jacq.  coll.  1 ,p.  110;  Vill.  Dauph.  2,  p.  61  ; 
< Schrad.  germ.  1 , p.  185  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  7 ; Lois.  gall.  1 , p.  46; 
Dub.  bot.  508  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  495;  Gaud. 
helv.  \ ,p.  167  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  555;  Guss.  syn.  1,  p.  123; 
Pari.  fl.  ital.  1 , p.  81  ; P.  viride  AU.  ped.  2,  p.  252  et  auct.  58; 
P.  paniculatum  Huds.  angl.  26;  Phalaris  aspera  Retz,  obs.  4, 
jj.  14;  Chilochloa  aspera  P . Beauv.  agrost.  27;  Rchb.  excurs.  1, 
p.  52.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1487.  Rchb.  exsicc.  n°  705  ! — Pani- 
cule spiciforme  cylindrique,  un  peu  atténuée  au  sommet , dense  et 
d’un  vert  glauque  ; épillets  renfermant  une  fleur  fertile  et  le  rudi- 
ment d'une  deuxième  fleur.  Glumes  obovées-cunéiformes , épaissies 
vers  le  sommet  et  contractées  au-dessus  en  un  court  mucron , ponc- 
tuées-tuberculeuses,  munies  de  2 nervures  latérales  écartées  et  d’une 
carène  droite,  épaisse,  rude,  non  ciliée.  Glumelles  de  moitié  moins 
longues  que  les  glumes.  Feuilles  planes,  aiguës,  rudes  aux  bords  ; 
la  gaine  supérieure  un  peu  enflée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants, 
souvent  rameux  à la  base.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de 
1-5  décimètres. 

Ilab.  Lieux  secs,-  Alsace,  à Nicderbronn,  Ilaguenau,  Rosheim,  Mutzig, 
Colmar,  Kouffach;  Lorraine,  à Châlel-sur-Moselle  (Vincent);  Montbéliard 
( Contejean );  Lyon  ; Grenoble;  commun  en  Provence,  dans  le  Gard,  dans  la 
Lozère  ; Toulouse  ; sables  de  l'Ailier,  (fj  Avril-mai. 

P.  iLiMüuvi  L.  sp.  88  ; Vill.  Dauph  2,  p.  62;  Lam.  dict.  2, 
p.  505;  Sm.  brit.  I,  p.  69  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  7 ; Lois.  gall.  1, 
p.  47  ; Dub.  bot.  508;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  490  ; 
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Ga?*\  he‘v-  }'£■  !6t;'-  Rchh-  e-T™rs.  l,p.  51  ; llerlol.  fl.  liai.  | 
Ç’i-’*  ’ «ar  ‘ ' ,la  ' U P-  "9;  Anders.  agrost.  ».  |07,  r.  12’ 

fl  1 V eomm,<latum  Garni,  agrost.  |,p.  49elhelv.  1,’n.  ififi- 

L.'Jj  fr'n  ’kl'  'U8-‘  _ h /tM'  f'  U8Î>-  MUot,  exsicc. 
” » V R,:hh:  »°*907  «2108  ! ; Frie*,  AerA.  norm.  14, 

n .11  Pamcule  spiciforme  ovale  ou  ovale-oblongue,  obla.se  t res- 
serrée, d’un  vert  purpurin  ; épillets  uniflores,  sans  rudiment  d’un» 
( euxieme  fleur.  Munies  hnéaires-oblongues,  tronquées  un  peu 
obliquement  au  sommet,  non  tuberculeuses,  munies  de  deux  ner- 
x ures  latérales  rapprochées  et  d'une  carène  droite  longuement  ciliée 
et  terminée  par  une  arête  presque  aussi  longue  que  le  limbe  et  tantôt 
ciliée  tantôt  nue.  Mutuelles  de  moitié  plus  courtes  que  lesglumes. 
teuilles  peu  allongées,  planes,  aiguës,  rudes  aux  bords;  les  supé- 
rieures a game  un  peu  enflée.  Chaumes  ascendants.  Souche  un  peu 
f ampanfe.  — Plante  de  1—4  décimètres 

Hab  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Grenoble,  Grande-Chartreuse  I autarel 
mont  de  Laos  Gap. vallee  de  l’Arche;  Jura,  a la  Dole  et  au  Teculet  rare 
dans  h s mont  Dores  et  dans  le  Gantai  • Pyrénées  Gani/mn  v.i  rr 

ùin-a°oût ’’  ES(,Uie,Ty’  BéDa8(,,,e*  SaiDl-B^1  CoJrse,*au  'ruont  ('rosso! 

. **•  Alt.  ped.  i,  p.  235  et  auct.  38  ; Schrad.  germ. 

,/>.  l«  / /.  1 , f.  - ; Mert . et  Koch , dcutschl.fi.  1,  p.  495- 
(,aud  hclc.  1 , p.  169;  Lois.  gall.  1,  p.  4',;  llerlol.  fl.  ital.  1 ! 

' nf  ’,/  arl  J}-  ltalJ  • V-  P-  phalaroideum  Vill.  Dauph.  2, 

P-  f;"  / ' a£lhT.Umr  Ten-  fl-  naP-  3-  p-  (il  ; Guss.  syn.  1 , ».  1 22 • 
Chilochloa  Michel, i Rchb.  cxcurs.  I , p 32  ; Phalaris  alpina  I)  G. 

/ • /'  • V-  J I Pub.  bot.  507 . — le.  Rchb.  icon.  f.  1 .igy.  R illot 
exsicc.  n 294  et  bis!;  Schultz,  exsicc.  n°  949  ! ; Rchb.  exsicc. 
n°  802  ! — Pamcule  spiciforme  cylindrique,  atténuée  aux  deux 
extrémités,  un  peu  lâche  et  un  peu  interrompue  à la  base  d'un 
verl  purpurin  ; epillets  renfermant  une  fleur  fertile  et  le  rudiment 
dune  deuxieme  fleur,  dûmes  lancéolées,  acuminées,  mucronées, 
non  tuberculeuses,  munies  de  deux  nervures  latérales  écartées  et 
d une  caréné  assez  longuement  ciliée.  Glumelles  un  peu  plus  courtes 
que  les  glumes.  l- euilles  planes,  brièvement  acuminées,  aiguës  un 
peu  rudes  aux  bords;  gaine  supérieure  un  peu  enflée.  Chaumes 
dresses.  Souche  un  peu  rampante , émettant  de  courts  stolons.  — 
Plante  de  o-o  deciirielres. 

Ju^'i,rSeVjumS,San,eChaUdC"  Saint-Nuier  pré,  de  Grenoble; 

P XRraiRirn  L.  Sp.  88;  Schrad.  germ.  1,  n.  189  ; Mert  et 
Koch, Jcutsch  fl.  1,p  496;  Lois.  galLl,  p.  4V;  Rchb.  cxcurs 

fl  ital  V » a'  ' 1 ' P'  j60;  Gus*-  *yn-  U P-  <23;  Pari.  ■ 

arenaria  Ffuds.  angl  ,1  f fl  c/fl.  fril'v  i 
C,yps,s  arenaria  Desf.  ail.  1,  p.  03  ; Chilochloa  arenaria  P 
Ifeauv.  agrost  o7  ; Acnodon  arenarius  Link , hort.  ber.  1 , p.  bb. 
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— Ic.  Engl.  bot.  t.  222  ; Rchb.  icon.  f.  1482.  Puel  et  Maille , 
1 herb.  fl.  loc.  n°  110  ! ; Billot , exsicc.  n°  477  !;  Schultz , exsicc. 
■ n°  749  !;  Fries , />erô.  norm.  2,  n°  72  ! — Panicule  spiciforme  cy- 
limirique-oblongue,  atténuée  aux  deux  bouts , dense  et  d’un  vert 
glauque  ; épillets  renfermant  une  fleur  fertile  et  le  rudiment  d’une 
deuxième  fleur.  Glumes  lancéolées,  aiguës , mucronées , non  tuber- 
culeuses, munies  de  deux  nervures  latérales  écartées  dont  une  peu 
visible  et  d’une  carène  épaisse  longuement  ciliée  supérieurement. 
Glumelles  deux  ou  trois  fois  plus  courtes  que  les  glumes.  Feuilles 
courtes,  planes,  aiguës  ; gaine  supérieure  un  peu  enflée.  Chaumes 
dressés  ou  ascendants,  souvent  rameux  à la  base.  Racine  annuelle , 
j fibreuse.  — - Plante  de  1-2  décimètres. 

Ilinb.  Commun  sur  les  côtes  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée;  pénètre 
dans  l'intérieur  des  terres  et  se  retrouve  à Sentis,  à L>on,  à Carpentras, 
Alais,  Anduze,  Mende,  Florac,  Moissac,  Agen.  etc.  (1  Mai-juin. 

| 

Sect.  2.  Acnodonton  P.  Beauv.  agrost.  2i.  — Glumelle  inférieure  a cinq 

nervures. 

I*.  TEffUE  Schrad.  germ.  1 , p.  J 91  ; Lois.  gall.  1 , p.  46  ; Mert. 
et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  488  ; Rchb.  excurs.  1 , p.  51  ; Bertol. 
fl.  ital.  1 , p.  561  ; Guss.  syn.  1 , p.  125;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  87  ; 
! Phalaris  bulbosa  L.  amœn.  acad.  4,  p.  264;  Phalaris  cylindrica 
\ D C.  fl.  fr.  5,  p.  Il,  et  5,  p.  249;  Dub.  bot.  507  ; Achnodonton 

I tenue  et  Bellardi  P.  Beauv.  agrost.  24.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1481 . 
Billot,  exsicc.  n°  1580  ! — Panicule  spiciforine  cylindrique,  atîé- 

Inuée  au  sommet,  grêle  et  dense,  d’un  vert  glauque;  épillets  renfer- 
mant une  Heur  fertile  et  le  rudiment  d’une  deuxième  fleur.  Glumes 
semi-ovales,  courbées  sur  le  dos,  aiguës,  très-brièvement  mucronées, 
commentes,  finement  ponctuées-tuberculeuses,  munies  de  deux  ner- 
vures latérales  écartées  dont  l une  moins  visible  et  d’une  carène 
épaisse,  rude  et  non  ciliée.  Glumelles  de  moitié  plus  courtes  que  les 
glumes.  Feuilles  étroites,  planes,  linéaires,  acuminées,  rudes  aux 
bords;  gaine  supérieure  un  peu  épaissie.  Chaumes  dressés  ou  ascen- 
dants, grêles,  souvent  rameux  à labase.  Racine  annuelle,  fibreuse. 
— Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Lieux  herbeux  de  la  région  méditerranéenne,  Fréjus,  Hyères,  Toulon, 
Marsei  le,  Vaucluse  ; Toulouse  (Timbal-Lagrave).  (I  Juin. 

ALOPECURUS.  ( L.  gen.  n°  78.) 

Epillets  brièvement  pédicel lés,  comprimés  par  le  côté,  convexes 
sur  une  face , plans  ou  un  peu  concaves  sur  l’autre , renfermant 
une  seule  fleur  hermaphrodite  et  formant  par  leur  réunion  une  pani- 
cule spiciforine  dense.  Glumes  2,  plus  longues  que  la  fleur,  presque 
égales  entre  elles,  libres  ou  soudées  à la  base,  comprimées-carénées , 
nautiques  ou  aristées.  Glumelle  unique  (par  avortement  de  la  se- 
conde), ovale,  comprimée,  carénée,  aristée  au-dessus  de  la  base. 
Glumellules  milles.  Etamines  5.  Styles  2,  souvent  soudés  à la  base; 

29 
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stigmates  allongés  et  pubescents.  Caryops  glabre,  libre,  mais  en- 
veloppé par  les  balles,  comprimé  par  le  côté,  ovale,  non  cana- 
liculé. 

Sect.  I.  Eualopecubus.  — Glumes  mutiques;  une  seule  glumelle. 

A PR4TEASI9  L.  sp.  88  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  66  ; I)esf.  atl.  1 , 
P • 64  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  4;  Lois.  gall.  1,  p.  40;  Duo.  bot.  500; 
Anders.  cujrost.  p.  104,  t.  I l,  f.  J 27.  — le.  Barr.  icon.  12  4,  f 1 ; 
Rchb.  icon.  f.  1479.  Billot , exs.  n°  1354!;  Fries , herb.  norm.  10, 
n°  88  ! et  H,  n°  83!  — Panicule  spiciforme  cylindrique , obtuse, 
Irès-dense,  d’un  \ert  pale  ou  plus  rarement  d’un  violet  noir,  à ra- 
meaux très-courts  et  portant  de  4-6  épillets.  Glumes  lancéolées, 
aiguës , soudées  jusqu  au  milieu , longuement  ciliées  sur  la  carène, 
pubescentes  sur  les  nervures  latérales.  Glumelle  unique  lancéolée, 
aiguë  ou  obliquement  tronquée,  pubescente  au  sommet,  quinque- 
nerviée,  munie  au-dessous  du  milieu  d’une  arête  rude  etexserle. 
Feuilles  linéaires-lancéolées,  planes,  très-rudes  sur  les  bords  ; gaîne 
supérieure  un  peu  enflée  au  milieu.  Chaumes  dressés  ou  couchés- 
genouillés  a la  base.  Souche  vivace,  épaisse,  oblique , articulée, 
émettant  de  courts  stolons  — Plante  de  3-6  décimètres. 

Ilfib.  Prairies;  commun  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

4.  1GRE9TI8  L.  sp.  89  ; Vill.  Dauph.  2 , p.  67;  Desf.  atl.  I, 
P • 64;  D ( . fl.  fr.  3,  p.  4;  Lois.  gall.  1,  p.  40;  Dub.  bot.  500; 
Anders.  agrost.  p.  105,  t.  11 , f.  125.  — le.  Engl.  bot.  t.  848; 
Rchb.  icon.  f.  1475.  Rchb.  exsicc.  n°  1505!;  Fries,  herb.  norm.  4, 
n°  85!;  Schultz,  exs.  n°  1 164!;  Billot , exs.  n°  476!  — Panicule 
spiciforme  cylindrique,  atténuée  aux  deux  extrémités,  un  peu  lâche, 
verdâtre  ou  violacée,  à rameaux  courts  et  ne  portant  qu’un  épillet. 
dûmes  lancéolées,  acuminèes,  soudées  jusqu  au  milieu,  étroitement 
ailées  et  brièvement  pubescentes  sur  la  carène.  Glumelle  unique 
lancéolée,  obtusiuscule,  énerviée,  portant  au-dessous  du  milieu  une 
arête  rude  et  exserte.  Feuilles  linéaires,  acuminèes,  planes,  rudes 
sur  les  bords  et  en  dessus  ; gaîne  supérieure  appliquée,  cylindrique. 
Chaumes  dressés  ou  ascendants,  grêles,  un  peu  rudes  sons  la  pani- 
cule. Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  2-5  décimètres. 

Hnb.  Dans  les  champs;  commun  dans  toute  la  France.  Cl  Juin-juillet. 

4.  (.ivkiiatin  L.  sp.  80;  Vill.  Dauph.  2,  p.  67;  Desf.  atl.  1 , 
p.  65;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  4;  Lois.  gall.  i,  p.  40;  Dub.  bot.  500; 
Anders.  agrost.  p.  105,  t.  11,  f.  128.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1477. 
Fries,  herb.  norm.  10,  n°  89  ! — Panicule  spiciforme  cylindrique , 
obtuse , d’un  vert  blanchâtre  ou  violacée,  aussi  mince  et  ordinaire- 
ment plus  courte  que  dans  l’espèce  précédente,  à rameaux  très- 
courts  et  portant  plusieurs  épillets.  Glumes  oblongues,  un  peu  ob- 
tuses, scarieuses  aux  bords,  à peine  soudées  a la  base,  pubescentes 
sur  les  côtés,  longuement  ciliées  sur  la  carène.  Glumelle  unique 
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lancéolée,  aiguë,  énerviée,  portant  vei*s  le  quart  inférieur  une 
arête  rude  et  exserte.  Feuilles  un  peu  glauques,  linéaires,  acumi- 
nées,  planes,  rudes  sur  les  bords  et  en  dessus;  gaine  supérieure 
appliquée  et  cylindrique.  Chaumes  genou i liés  et  couchés  à la  base, 
puis  redressés;  les  latéraux  souvent  radicants  à leurs  nœuds.  Racine 
annuelle , fibreuse . — Plante  de  2-3  décimètres. 

Hnb.  Marais,  lieux  humides  ; commun  dans  toute  la  France.  (T)  Mai-août. 

A.  FULVusSm.  Engl.  fl.  1 ,p.  83  ; Garni,  helv.  1 , p.  142  ; Rchb. 
excurs.  1,  p.  30;  Koch,  syn.  896;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  153; 
.4.  paludosus  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  481  ; Anders.  agrost. 
p.  105,  t.  11,  f.  120.  — le.  Engl.  bot.  t.  1467;  Rchb.  icon.  f. 
1476.  Fries,  herb.  norm.  ]0,n°  90!  — Très-voisin  du  précédent, 
il  s’en  distingue  par  les  caractères  suivants  : panicule  spiciformemi 
peu  amincie  au  sommet  ; épillets  plus  courts,  rétrécis  au  sommet 
(et  non  pas  également  larges  au  milieu  et  au  sommet),  elliptiques; 
glumelle  unique  très-obtuse,  plus  large,  portant  à son  milieu  ou  un 
peu  au-dessus  une  arête  qui  ne  dépasse  pas  les  glumes;  anthères 
d’un  tiers  plus  courtes;  plante  plus  grêle,  tout  à fait  glauque.  — 
Chaumes  ordinairement  rameux  à la  base. 

Ilab.  Lieux  humides  des  terrains  siliceux;  Nancy,  Lunéville,  Sarrebourg 
et  tonie  la  chaîne  des  Vosges;  Strasbourg,  Ilaguenau  ; Besançon;  Lyon; 
Monlbrison  ; Reims  ; commun  dans  le  centre  et  daus  tout  l’ouest  de  la  France; 
se  retrouve  à Mont-Louis  dans  les  Pyrénées  orientales,  (j)  Mai-août. 

A.  BVLBOsis  L.  sp.  1665;  Sm.  brit.  1,  p.  73  ; D C.  fl.  fr.  5, 
p.  5 ; Dub.  bot.  509  ; Lois.  gall.  1 , p.  40  ; Rchb.  excurs , 1 , p.  30; 

„ Rtrtol.  fl.  ital.  1 , p.  572  ; Guss.  syn.  t , p.  125  ; Pari.  ! fl.  ital.  1 , 
p.  100.  — le.  Engl.  bot.  t.  1249  ; Rchb.  icon.  fl.  germ.  f.  1475. 
Rchb.  exsicc.  n°  2503  !;  Billot,  exsicc.  n°  1555  ! — Panicule  spi- 
ciforme  cylindrique,  égale,  grêle,  verdâtre,  à rameaux  très-courts, 
souvent  géminés  et  portant  chacun  un  seul  épillet.  Glumes  oblon- 
gues,  aiguës,  pubescentes  ou  glabres,  libres  jusqu  à la  base,  briève- 
ment ciliées  sur  la  carène.  Glumelle  unique,  tronquée  au  sommet, 
tainerviée,  portant  près  de  sa  base  une  arête  rude  et  exserte.  Feuilles 
linéaires,  acuminées,  planes,  un  peu  rudes  aux  bords;  gaîne  supé- 
rieure appliquée  et  cylindrique.  Chaumes  solitaires,  dressés  ou  as- 
cendants, grêles.  Souche  vivace,  tuberculeuse. — - Plante  de  2-4  déc. 

Ilab.  Lieux  humides;  AbtTeville,  Boulogne,  le  Havre,  Falaise,  Caen;  Qui- 
neville  dans  la  Manche  ( Lebel },  Vannes,  Lorient,  Nantes  et  vallée  de  la  Loire 
jusqu’à  Satnnur;  Napoléon-Vendée  et  les  Sables-d’Olonue;  Poitiers;  Limoges, 
Lamothe  Saint-IIéray  dans  les  Deux-Sèvres;  Bordeaux  et  vallée  de  la  Garonne 
jusqu’à  Toulouse;  Fréjus,  Hyères , Toulon;  Nimes,  Montpellier,  Béziers, 
Narbonne,  Banyuls-sur-Mer,  Perpignan,  d’où  il  monte  dans  les  Pyrénées 
jusqu’à  Mont-Louis;  Corse,  à Bastia  et  à Saint-Florent,  'if  Mai-juillet. 

A.  CTRiCiLATiJS  Pers.  syn.  1 ,p.  80;  Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1 , p.  482  ; Gaud.  helv.  1 , p.  1 46  ; Dub.  bot.  509  ; Lois.  gall.  1 , 
p.  40;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  375;  Rchb.  excurs.  1,  p.  30;  Godr. 
fl.  lorr.  3,  p.  133;  Guss.  syn.  1 , p.  125;  Pari.  fl.  ital.  1 ,p.  101  ; 
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P ha  l aris  utriculata  L.  sp.  80  ; I)  C.  fl.  fr.  3,/).  10.  — Je.  Rehb. 
f.  1 472.  Puel  et  Maille , herb.  fl.  toc.  n°  151  ! ; Schultz , exs.  n°  04  ! ; 
Billot y eœsicc.  n°  181  ! — Panicule  spiciforme  ovoïde , compacte, 
d'un  blanc  verdâtre  ou  purpurine,  à rameaux  très-courts  et  portant 
chacun  un  seul  épillet.  Glumes  longuement  acuminées,  très-aiguës, 
soudées  jusqu  au  milieu, h carène  mince  et  rude  au  sommet,  épaissie 
et  longuement  ciliée  dans  sa  moitié  inférieure.  Glumelle  unique 
lancéolée,  obliquement  tronquée,  longuement  tubuleuse  à la  base, 
3-3-  nerviée,  portant  presque  à sa  base  une  arête  rude  et  fortement 
exserle.  f euilles  vertes,  courtes,  étroites,  linéaires,  aiguës,  planes, 
un  peu  rudes  en  dessus  et  sur  les  bords;  gaîne  supérieure  en flée-vé- 
siculeuse  dans  sa  partie  supérieure.  Chaumes  dressés  ou  ascendants, 
fasciculés.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1 -2  décimètres. 

H a b.  Prairies;  assez  commun  dans  l’est  de  la  France;  Metz,  Nancy,  Toul, 
Bar-le-Duc,  Lommercy,  Mirecourl,  Lunéville,  Sarrebourg , Sarreguernines; 
Schlestadt;  Montbéliard;  Vesoul  ; Bourbonne-les-Bains,  Langres,  Trojes; 
Dijon,  Semur,  Saulieu,  Beaune,  Aulun,  Clunv,  Auxerre  et  Avallon;  Lyon  ; 
Ileiltz-le-Hutier  dans  ta  Marne;  Mendon  près  de  Paris;  Bordeaux,  Saint-Jean- 
Pied-de-Port ; Mont-Louis.  I Mai-juin. 

Secl.  2.  Coi.ouachnk  /’.  Reauv.  ugrost.  22.  — GÎ  unies  aristées;  deux 

glumelles . 

A.  Geharui  Vill.  Daupk.  ù2,p.  G6  ; Dub.  bot.  500  ; IJarl.  fl. 
ital.  1,  p.  102;  A.  capitatus  Lam.  illustr.  p.  168;  Pldeum  Ge- 
rardi  Ail.  ped.  2,  p.  232  ; Schrad.  germ.  1,  p.  189  ; I)  C.  fl.  fr.  3, 
p.  7 ; Lois.  gall.  1,  48  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  I , p.  492  ; 

Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  553  ; Colobachne  Gerardi  lÀnk,  hort.  ber.  1, 
p.  74;  Jlchb.  fl.  excurs.  1,  p.  31  ; Phleum  n°  4.  Gérard , gall.- 
prov.  78.  — le.  Jacq.  rar.  2,  t.  501  ; Bchb.  icon.  f.  1480.  Kn- 
dress,  unio  ilin.  1831  1 ; Bchb.  eœsicc.  n°  1506!  — Panicule  spici- 
forme  globuleuse  ou  ovoïde,  dense,  obtuse,  blanchâtre,  à rameaux 
courts,  et  portant  de  2 à 5 épillets.  Glumes  lancéolées,  aristées, 
libres  jusqu’à  la  base,  longuement  ciliées  sur  la  carène.  Glumelle 
inférieure  oblongue,  obtuse,  mucronulée,  quinquenerviée,  portant 
au-dessous  du  milieu  une  arête  incluse.  Feuilles  linéaires,  acum*- 
nées,  planes,  rudes  aux  bords;  gaîne  supérieure  enflée  au  sommet. 
Chaumes  dressés  ou  ascendants,  longuement  nus  au  sommet.  Souche 
épaisse,  dure,  oblique,  rameuse,  un  peu  rampante.  — Plante  de 
I -3  décimètres. 

Hab.  Les  hautes  Alpes,  Briançon,  mont  Genèvre,  mont  Vizo,  Galibier,  col 
de  Vars,  col  de  l'Eehaiida,  vallée  de  l'Arche,  mont  Monnier,  Gap;  Pxrénées, 
porleil  de  Lanoux  près  de  Mont-Louis,  val  d Evnes,  Ben  isijue,  port  de  la 
Picade,  port  de  Salden,  piquette  d'F.ndretlis,  etc.  'if  Juillet-août. 

Irib.  3.  SESLERIACEÆ  Koch,  syn.  910.  — Epillets  comprimés 
par  le  côté,  convexes  sur  les  deux  faces,  à 2-6  Heurs  hermaphro- 
dites. Glumelle  inférieure  arrondie  sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au 
sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos  ou  subcylindrique. 
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SESLERIA.  (Scop.  carn.  \,  p.  189.) 

Epillets  sessiles  ou  très-brièvement  pédicellés,  contenant  de  deux 

six  fleurs  hermaphrodites,  ovales,  comprimés  par  le  côté,  formant 
une  grappe  spiciforme  serrée.  Glumes  2,  presque  égales,  membra- 
neuses, carénées,  lancéolées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  oblongue, 
munie  nu  sommet  de  5-5  dents  mucronées  ou  aristées , plurinerviée  ; 
glumelle  supérieure  bifide,  pliée  en  deux,  munie  sur  le  dos  de  deux 
petites  carènes  rapprochées  et  séparées  par  un  sillon.  Glumellules  2, 
oblongues,  entières  ou  divisées.  Etamines  5.  Styles  très-courts  et 
souvent  soudés  à leur  base;  stigmates  allongés,  filiformes,  pubes- 
cents,  sortant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  parle  dos, 
obové,  épaissi  et  velu  au  sommet,  convexe  en  dehors,  déprimé  à la 
base  de  la  face  interne. 

S.  CERHiiE.%  Arduin,  specim.  ait.  18,  t.  6,  f.  5-5;  Vill.  Dauph. 
2,  p.  92;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  76;  Lois.  ! gall.  I,  p.  67  ; Dub.  bot. 
526;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  626;  Cynosurus  cœruleus 
L.  sp.  106.  — ïc.  Engl.  bot.  t.  1615;  Rchb.  icon.  f.  1510.  Billot , 
exsicc.  n°  479  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  121  ! — Grappe  spiciforme  serrée, 
presque  simple,  ovale  ou  oblongue , à épillets  presque  sessiles.  Epil- 
lets ovales,  bleuâtres  ou  panachés  de  bleu  et  de  blanc,  ou  meme 
tout  <à  fait  blancs,  bi-tri  flores  ; les  inférieurs  pourvus  d’une  bractée 
ovale,  mucronée,  amplexicaule.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  souvent 
brièvement  aristées.  Glumelle  inférieure  quinquenerviée , pubes- 
cente,  à 5 dents  qui  se  terminent  par  de  courtes  arêtes.  Feuilles 
linéaires,  obtuses , planes;  les  radicales  très-longues;  les  caulinaires 
très-courtes.  Chaumes  dressés,  longuement  nus  au  sommet,  formant 
avec  les  feuilles  radicales  un  gazon  serré.  Souche  fibreuse. — Plante 
de  2-4  décimètres.  Les  formes  méridionales  ont  les  feuilles  plus 
étroites,  sans  être  pour  cela  le  S.  tenui folia  Schrad. 

Hab.  Les  coteaux,  dans  presque  toute  la  France,  ’lf  Mars-avril. 

S.  argentea  Savi , bot.  etrusc.  1,  p.  68;  Pari.  fl.  ital.  1, 
p.  514;  S.  cylindrica  DC.  fl.  fr.  5,  p.  279;  S.  elongata  Hosty 
gram.  austr.  2,  p.  69.  t.  97  ; Lois.  gall.  1,  p.  67  ; Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1,  p.  624;  Festuca  argentea  Savi , in  Uster.  ann.  1800, 
t.  \9f.i.  — Rchb.  exsicc.  n°  1405  !;  Schultz,  exsicc.  n°  1572  ! 
— Grappe  spiciforme  composée,  cylindrique , allongée,  à épillets 
presque  sessiles.  Epillets  oblorigs,  verts,  bi— tri  flores  ; les  inférieurs 
pourvus  d’une  bractée  laciniée.  Glumes  lancéolées,  acuminées,  aris- 
tées. Glumelle  inférieure  quinquenerviée  et  terminée  par  5 arêtes 
inégales.  Feuilles  linéaires,  très-aiguës , mucronées,  planes;  les  ra- 
dicales très-allongées  ; les  caulinaires  plus  courtes.  Chaumes  dressés, 
longuement  nus  au  sommet.  Souche  stolonifère.  — Plante  de  5-6 
décimètres. 

Hab.  Collines  autour  de  Grasse.  24  Juin-juillet. 
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OREOCHLOA.  (Link,  hort.  ber.  I,  p.  44. 

Epillets  très-brièvement  pédicellés,  contenant  de  deux  à six  Heurs 
hermaphrodites,  o\a!es,  comprimés  par  le  côté,  formant  une  grappe 
spicilorme  serrée  et  distique,  Glumes  2,  presque  égales,  membra- 
neuses, carénées,  lancéolées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  oblongne, 
entière  au  sommet , pluri nerviée ; glumelle  supérieure  bifide,  pliée 
en  deux  , munie  sur  le  dos  de  deux  petites  carènes  rapprochées  et 
séparées  par  un  sillon.  Glumellules  2,  oldongues,  entières  ou  divi- 
sées. Lia  mi  nés  3.  Styles  très-courts  et  souvent  soudés  à leur  base; 
stigmates  allongés,  filiformes,  pubescents,  sortant  au  sommet  de  la 
fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos,  oblong,  glabre  au  sommet, 
convexe  en  dehors,  plati  à la  face  interne. 

O.  DiSTicn.4  Link,  l.  c.  ; Sesleria  distic/ta  Pers.  syn.  1 , p.  72; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  627;  Gaud.  helv.  1,  p.  2G!  , 
Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  508;  Poa  disticha  Wulf.  in  Jury.  mise.  2, 
p.  24;  l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  63;  Dub.  bot.  522  ; Poa  seslerioides  Lois, 
gall.  ! , p.  82  (non  Ail.  nec  Lam.).  — le.  Jacq.  rar.  t.  10  ; Rchb. 
icon.  f.  \ 366.  Rillot,  eæsicc.  n°  1364  !;  Rchb.  exsicc.  n°  903  ! — 
Grappe  spiciforme  serrée , subunilatérale , petite,  ovale,  à rachis 
flexueux,  a épillets  tres-brièveinent  pédicellés.  Epillets  ovales , pa- 
naches de  blanc  et  de  bleu,  ou  quelquefois  entièrement  blanchâtres, 
contenant  de  3-6  fleurs.  Glumes  ovales-lancéolées,  fortement  caré- 
nées, rudes  sur  la  carène,  scarieuses  aux  bords  et  au  sommet.  Glu- 
melle inférieure  mutique  ou  mucronée,  quinquenerviée , velue  à la 
base  sur  les  nervures.  Feuilles  radicales  étroitement  faciculées , en- 
roulées-sétacées , raides , glabres  et  lisses;  ligule  saillante,  lancéolée, 
(-baumes  dressés,  droits,  filiformes,  longuement  nus  au  sommet. 
Souche  fibreuse , non  stolonifère,  formant  un  gazon  serré.  — Plante 
de  1 -2  décimètres. 

Hnb.  Commun  sur  tous  les  sommets  élevés  delà  chaîne  des  Pyrénées.^ 
Juillet-août.  ~ 


O.  PEOEiioiT.iii  Roi ss.  et  Reut.!  pug.  p.  126;  Poa  sesle- 
rioides Ail.,  ped.  2 , p.  246  ( non  Lois,  nec  Lam.).  — Grappe  spici- 
forme serrée,  unilatérale,  petite,  ovale,  à rachis  flexueux,  à épillets 
très-brièvement  pédicellés.  Epillets  ovales,  d’un  bleu  noirâtre,  con- 
tenant 4-5  fleurs.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  carénées,  rudes  sur  la 
carène,  scarieuses  aux  bords  et  au  sommet.  Glumelle  inférieure 
presque  aiguë,  faiblement  nerviée,  très- brièvement  pubescenle. 
feuilles  radicales  non  étroitement  fasciculées , planes , étroites,  acu- 
minées,  aiguës,  molles , glabres  et  lisses;  ligule  saillante,  lancéolée, 
enveloppant  la  lige.  Chaumes  ascendants,  très-fins,  flexueux.  Souche 
émettant  des  stolons  filiformes  et  formant  un  gazon  lâche.  — Plante 
de  1-2  décimètres. 

Hab.  Hantes  Alpes  du  Dauphiné;  vallon  des  Vaches  au  mont  Vizo  (Grenier) 
Août. 
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ECHINARIA.  (Desl.  atl.  1,  p.  585.) 

Epillets  presque  sessiles,  contenant  2 à 4 fleurs,  cunéiformes, 
comprimés  par  le  côté,  formant  une  grappe  spiciforme  globuleuse 
serrée.  Glumes  2,  inégales,  membraneuses,  carénées;  l’inférieure  à 
2-5  nervures  et  à 2-5  arêtes  courtes;  la  supérieure  plus  longue, 
uninerviée  et  uniaristée.  Glumelle  inférieure  coriace,  arrondie  sur 
le  dos,  obscurément  nerviée,  terminée  par  5 ou  7 épines  inégales  et 
divariquées;  glumelle  supérieure  pliée  en  deux,  munie  sur  le  dos  de 
deux  carènes  rapprochées  et  séparées  par  un  sillon  et  terminées  au 
sommet  par  deux  épines.  Glumellules  2,  cunéiformes,  lobées, 
glabres.  Etamines  5.  Styles  2,  terminaux,  se  prolongeant  en  stig- 
mates filiformes  allongés,  glabres  et  saillants  au  sommet  de  la  fleur. 
Caryops  libre,  obové-subglobuleux , non  comprimé , pubescent  au 
sommet  très-obtus. 


E.  capitata  Desf.  atl.  I , p.  5S5;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  74  ; Dub. 
bot.  526,  Bertol.  fl.  ilal.  1,  p.  510  ; Koch , syn.  910;  Guss.  syn.  1, 
p.  105  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  520  ; Cenchrus  capitatus  L.  sp.  1488; 
Vill.  Dauph.  2,  p.  178  ; Sesleria  echinata  Lam.  illustr.  1,  t.  47, 
f.  2;  Lois.  gall.  1,  p.  67. — le.  Rchb.  icon.  f.  1507.  Schultz , 
exsicc.  n°  951  ! ; Billot,  exsicc.  n°  296  ! — Grappe  formant  un  capi- 
tule globuleux,  serré,  armé  d’épines  inégales  et  dirigées  de  tous 
côtés.  Glumes  oblongues,  blanchâtres.  Glumelle  inférieure  verte, 

| puis  jaunâtre,  étroitement  scarieuse  aux  bords,  à épines  terminales 
plus  longues  qu’elle.  Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires,  finement 
pubescentes  sur  les  deux  faces  et  sur  leurs  gaines  ; ligule  courte, 
tronquée,  pubeseente.  Chaumes  dressés,  raides,  longuement  nus 
au  sommet.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  5-15  centimètres. 

Hab.  Lieux  herbeux,  collines  arides;  commun  en  Corse,  en  Provence,  à 
Gap,  eu  Languedoc,  en  Roussillon;  Mende;  dans  toute  la  vallée  de  la  Garonne 
et  les  vallées  tributaires;  dans  les  Landes,  le  Périgord,  la  Vendée,  les  Deux- 
Sèvres,  le  Cher,  le  Poitou,  Nantes.  (ïj  Mai-juin. 


Trib.  4.  PANICEÆ  Kunth,  enum.  1,  p.  40.  — Epillets  compri- 
més par  le  dos,  plans-convexes,  à une  seule  fleur  hermaphrodite. 
Glumelle  inférieure  arrondie  sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au  som- 
met ou  sous  le  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  parle  dos. 


TRAGUS.  (Hall.  helv.  2,  p.  203.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  dos,  plans  d’un  côté,  con- 
vexes de  l’autre,  renfermant  deux  fleurs  dont  l’inférieure  neutre  et 
la  supérieure  hermaphrodite,  nus  à la  base,  formant  par  leur  réunion 
une  panicule  spiciforme.  Glume  inférieure  nulle;  la  supérieure 
très-petite,  membraneuse,  plane.  Glumelle  de  la  fleur  inférieure 
unique,  coriace,  concave,  munie  sur  le  dos  de  cinq  à sept  rangées 
d’épines.  Glumellesde  la  fleur  hermaphrodite  2,  inégales,  membra- 
neuses, concaves,  lisses.  Glumellules  2 , membraneuses,  glabres. 
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Etamines  ,1.  Styles  2 , terminaux  ; stigmates  en  goupillon  s'étalant 
sous  le  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  oblong  , compri- 
mé par  le  dos,  convexe  sur  les  deux  faces  mais  déprimé  à la  base  de 
la  face  interne,  non  cnnaliculé. 

T.  RUEMosrs  Hall.  I.  c.;  Desf.  ail.  2,  p.  386  : 1)  C.  fl.  fr. 
3,  p.  12;  JJub.  bot.  501  ; Mert.et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  72-4; 
(raud.  helv.  1 , p.  174;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  129  ; Cenchrus  racemo- 
sus  L.  sp.  1487;  Vtll.  Dauph.  2 ,p.  178;  Lappago  racemosa  Willd. 
sp.  1,  p.  484  ; Schrad.  germ.  1,  p.  412;  Guss.  rar.  50;  Lois.  gall. 
1,  p.  45;  Bertol.  fl.  ital.  1 ,p.  821.—  1c.  Rchb.  icon.  f.  1414. 
Billot,  exsicc.  n°  474!;  Bchb.  exsicc.  /i°  1804  ! — Panicule  spici- 
forme  lâche,  verte  ou  purpurine,  à épillets  ternés-quinés , acumi- 
nes,  disposés  sur  huit  rangs,  dont  quatre  plus  grands,  à la  (in  très- 
étalés.  Glumelle  unique  de  la  fleur  inférieure  lancéolée,  acuminée  , 
munie  de  5-7  nervures  armées  de  petits  aiguillons  crochus  au  som- 
met. Feuilles  d'un  vert  gai,  acuminées  , planes,  courtes  , rudes  sur 
les  laces,  fortement  ciliées  ; gaine  supérieure  un  peu  ventrue  ; li- 
gule remplacée  par  une  série  de  poils.  Chaumes  simples  ourameux, 
un  peu  comprimés,  genouillés,  ascendants.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-2  décimètres. 

llab.  Lieux  sablonneux  ; commun  dans  la  région  méditerranéenne  , d’où  il 
remonte  jusqu'à  Grenoble  et  Lyon;  Olette  dans  les  Pyrénées  orientales;  Tou- 
louse, Castel-Sarrasin,  Moissac;  vallée  de  la  Dordogne,  Fauras et  Ro\an  dans 
la  Charente-Inlérieure;  Notre-Dame-des-Monls  en  Vendée;  vallée  de  là  Loire 
a Sa u mur,  Tours,  Montbrison;  bords  de  l’Ailier;  Etampes  et  Matesherbes 
(I  Juin-juillet. 

SETAfllA.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  51,  t.  15,  f.  5.) 

Epillets  brièvement. pédicel lés,  comprimés  par  le  dos,  plans  d’un 
coté,  convexes  de  l’autre,  renfermant  deux  fleurs,  dont  l’inférieure 
male  et  la  supérieure  hermaphrodite,  pourvus  à leur  base  d'une  ou 
de  plusieurs  soies  rudes  et  exsertes,  formant  parleur  réunion  une 
panicule  spiciforme.  Glumes  2,  membraneuses,  concaves,  inégales; 
l’inférieure  plus  petite.  Glumelles  2,  ou  plus  rarement  une  seule  à 
la  fleur  mâle,  membraneuses;  l’inférieure  nerviée  , plane  sur  I e dos, 
mu  tique  ; la  supérieure  lorsqu'elle  existe  énerviée.  Glumelles  de  la 
fleur  fertile  2,  concaves,  égales,  cartilagineuses , ponctuées  ou  ru- 
gueuses. Glumellules  2,  charnues,  glabres.  Etamines  5.  Styles  2, 
terminaux,  allongés,  écartés  h leur  base;  stigmates  en  goupillon  ,’ 

■s  étalant  au  sommet  de  la  (leur.  Caryops  glabre,  libre  , ovale,  con- 
vexe sur  une  face,  plan  sur  l autre  face  qui  à sa  base  présente  une 
dépression,  mais  n’est  pas  eanaliculée. 

S.  claijca  P.  Beauv.  agrost.  p.  51  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  127; 
Guss.  syn.  1,  p.  115;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  112;  Panicum  glaucum 
L sp.  85;  Desf.  atl.  1,  p.  57;  Vill.  Dauph.  2,  p.  63;  I)  C.  fl.  fr. 
3,p.  13;  Dub.  bot.  506;  Lois.  gall.  1,  p.  73;  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1 , p.  470;  Grand,  helv.  1,  p.  loi  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , 
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p.AZÏ  ; Panicum  lœviyalum  var.  p.  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  578.  — - le. 
Rchb.  icon.  f.  1466.  Billot , exsicc.  n°  88  !;  Rchb.  exsicc.  w°516  ! 
4 — Epillets  ovales,  obtus,  disposés  en  panicule  spieiforme  dense , à 

ila  ün  jaunâtre,  lisse  lorsqu’on  la  passe  entre  les  doigts  de  bas  en 
haut.  Bractées  sétacées  nombreuses,  exsertes,  d’un  jaune  safran, 
£ munies  d’aiguillons  dirigés  en  haut.  Glumes  membraneuses,  un  peu 
inégales;  l’inférieure  plus  petite,  largement  ovale  , embrassante;  la 

(supérieure  obtuse,  Irinerviée,  de  moitié  plus  courte  que  la  fleur. 

Glumelles  de  la  fleur  mâle  ovales;  l’inférieure  quinquenerviée,  éga- 
; lant  la  fleur  fertile;  la  supérieure  ci  peine  plus  courte , ovale, 
i aiguë,  énerviée.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  ovales,  obtuses,  élé- 
[ gomment  ridées  en  travers.  Feuilles  d’un  vert  gai,  acuminées,  rudes 
aux  bords.  Chaumes  dressés,  inégaux,  grêles,  lisses  sous  la  panicule. 
Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Champs  dans  l’alluvion  siliceuse  , commun  dans  presque  toute  la 
France,  (f.  Juin-juillet. 

j . S.  Tinini§  P.  Beauv.  agrost.p.  51;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  127; 
\ Pari.  fl.  ital.  1,  p.  11  1 ; A nders.  agrost.  p.  102,  t.  11,  f.  123; 
\ Panicum  viride  L.  sp.  83;  Desf.  atl.  1,  p , 50;  D C.  fl.  fr.  3, 
p.  13;  Dub.  bot.  506  ; Lois.  gall.  1,  p.  73;  Mert.  et  Koch , 
c deutschl.  fl.  1,  p.  469  ; Gaacl.  helv.  1.  p.  152  ; Panicum  reclina- 
natum  Vill.  Dauph.  2 ,p.  64;  Panicum  lœvigatum  Lam.  fl.  fr.  3, 
p.  578  [excl.  var.  P.).  — le.  Rchb.  icon.  f.  1467.  Billot,  exsicc. 
n°  475!;  Rchb.  exsicc.  n°  517!  — Epillets  petits,  elliptiques,  ob- 
ij  tus,  disposés  en  panicule  spieiforme  dense,  verte  ou  purpurine, 
;5  lisse  lorsqu’on  la  passe  entre  les  doigts  de  bas  en  haut.  Bractées  sé- 
tacées nombreusès,  exsertes,  vertes,  munies  d’aiguillons  dirigés  en 
haut.  Glumes  membraneuses,  très-inégales  ; l’inférieure  de  moitié 
plus  courte,  largement  ovale,  aiguë,  embrassante;  la  supérieure 
obtuse,  quinquenerviée,  égalant  la  fleur.  Glumelles  de  la  fleur  mâle 
membraneuses;  l’inférieure  elliptique,  obtuse,  quinquenerviée,  éga- 
lant la  fleur  fertile  ; la  supérieure  de  moitié  plus  courte , étroite  , 
lancéolée  , bidentée,  énerviée.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  égales 
entre  elles,  elliptiques,  obtuses,  finement  ponctuées.  Feuilles  vertes 
avec  une  nervure  blanche,  dressées  , longuement  acuminées-séta- 
cées,  rudes  aux  bords.  Chaumes  dressés  ou  étalés,  lisses  sous  la  pa- 
nicule. Racine  fibreuse.  — Plante  de  1-4  décimètres.  La  forme 
naine,  à chaumes  presque  couchés,  est  le  Panicum  viride  Vill. 
Dauph.  2,  p.  64. 

.Ilab.  Lieux  cultivés;  commun  dans  tous  les  terrains.  (J  Juin-juillet. 

S.  ambigua  Guss.syn.  \ ,p.  414;  Godr . fl.  juv.  ed.  2,  p.  106. 
— Epillets  elliptiques,  obtus,  disposés  en  panicule  spieiforme,  in- 
terrompue et  comme  formée  de  verticilles  ci  la  base , verte,  lisse  lors- 
qu’on la  passe  entre  les  doigts  de  bas  en  haut.  Bractées  sétacées 
solitaires  ou  plus  rarement  géminées,  exsertes,  vertes,  munies  d’ai- 
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guijluns  dirigés  en  haut.  Glumes  membraneuses,  très-inégales;  l’in- 
ferirui e des  deux  tiers  plus  courte  que  sa  congénère,  largement 
o\..le,  acutiuscule,  embrassante;  la  supérieure  ovale,  obtuse  sep- 
temnerviee,  égalant  la  Heur.  Oluinelles  de  la  Heur  mâle  membra- 
lieuses;  I inferieure  ovale,  obtuse,  quinquenerviée,  égalant  la  Ileur 
ternie  ; la  supérieure  d'un  tiers  plus  courte,  lancéolée,  bidentée 
enemee.  Glumelles  de  la  Ileur  fertile  égales  entre  elles,  elliptiques* 
obtuses,  finement  ponctuées.  Feuilles  vertes  avec  une  nervure 
blanche,  longuement  acuminées,  très-rudes.  Chaumes  ascendants 
Il e\ ueu\,  rameux  et  comprimés  à la  base,  très-rudes  sous  la  pani- 
cule.  — Plante  de  5-5  décimètres,  diffuse. 

Hab.  Narbonne  [Delort).  g)  Juin-août. 


ObS;  Cette  es!  intermediaire  entre  l'espèce  précédente  et  la  suivante 
tlle  n est  peut-etre  qu  une  h > bride  du  S.  rerticillnta  fécondé  par  le  s.  viridi v 
au  md, eu  desquels  elle  végète.  L'existence  des  b>  brides,  développées  sponta- 
nément parmi  les  nramméns  psi  mimnr/Ch»;  ....  r „ ; i 


Elle 

au  milieu  desqi.v,. 0 .cguc.  i.  cusieme  aes  mondes,  dévête 

nement  parmi  les  graminées,  est  aujourd'hui  un  fait  démontré. 

S.  yi  k.iii.  i ata  P.  I leauv . agrost.  p.  51  ; Godr.  fl.  lorr.  3 
P • 1 26  ï Guss-  «V*1-  Up-i  1 4 ; Pari.  fl.  ital.  1 , p . 1 ] (1  ; Anders. 
a.yr.?st'  > f-  1--;  Partie u m verlicillatum  L . sp.  82* 

ï dl  Dauph.  2,  p 63  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  1 3 ; Dub.  bot.  5U6  ; Lois. 
V , - 10  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  468;  Gaud. 

helv.  1 , p 1 50  ; Per  toi.  fl.  ital.  1,  ;v.  418;  Panicum  asperum 
Lam.  fl.  fr.  3,  p.  577.  — Je.  Rchb.  icon.  f 1465.  — Epillels  el- 
1 p r i <| ues,  obtus,  disposés  en  panicule  spiciforme  interrompue  et 
comme  formée  de  verticilles  à la  base,  verte,  très-rude  et  accro- 
< hante  lorsqu  on  la  passe  entre  les  doigts  de  bas  en  haut.  Bradées 
setacees  ordinairement  géminées,  exsertes,  ou  plus  rarement  éga- 
lant les  fleurs,  vertes,  munies  d’aiguillons  dirigés  en  bas.  Glumes 
membraneuses,  très-inégales;  l’inférieure  de  moitié  pi  us  courte  que 
sa  congénère,  largement  ovale,  acutiuscule,  embrassante;  la  supé- 
rieure obtuse,  quinquenerviée,  égalant  la  fleur.  Glumelles  de  la 
fleur  nulle  membraneuses;  l’inférieure  ovale,  obtuse,  quinquener- 
Mee,  égalant  la  fleur  fertile;  la  supérieure  d'un  tiers  plus  courte, 
lancéolée,  tronquée,  énerviée.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  égales 
entre  elles,  ovales,  obtuses,  f nement  pontuées.  Feuilles  vertes  avec 
unenenure  blanche,  étalées,  longuement  acuminées,  très-rudes. 
Chaumes  ascendants,  flexueux,  rameux  et  comprimés  à la  base  très- 
rudes  sous  la  panicule.  Racine  fibreuse.— Plante  de  3-5  déc.,  diffuse. 
Ilab.  Lieux  cultivés,  décombres,  bords  des  rivières  : assez  commun  Q Juin- 

30111  . 


S.  ita.  u a P.  licauv.  agrost.  p.  51  ; Koch,  sun  p.  893  * Pa- 
nicum italicum  L.  sp.  83;  l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  14  ; Dub.  bot.' 506  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  74  ; Gaud.  helv.  1 , p.  152  ; Panicum  marilimum 
Lam.  dict.  4 , p.  737.  — le.  Host,  gram.  austr.  4,  t.  14.  — Epil- 
lets  elliptiques,  obtus,  disposés  en  panicule  spiciforme,  ordinaire- 
ment lobulée,  à la  fin  penchée,  compacte,  à la  fin  jaunâtre,  lisse 
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lorsqu’on  la  passe  entre  les  doigts  de  haut  en  bas.  Bractées  sétacées 
solitaires,  géminées  ou  ternées,  exsertes,  jaunâtres,  munies  d’aiguil- 
lons dirigés  en  haut.  Glumes  membraneuses,  lancéolées,  aiguës; 
l’inférieure  de  moitié  plus  petite  que  sa  congénère  ; la  supérieure 
un  peu  plus  courte  que  la  fleur  fertile.  Glumelles  de  la  fleur  mâle 
membraneuses;  l’inférieure  elliptique,  quinquenerviée;  la  supé- 
rieure nulle.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  égalant  celle  de  la  fleur 
stérile,  elliptiques,  obtuses,  très-finement  pontuées.  Feuilles  vertes 
avec  une  nervure  blanche,  dressées,  longuement  acuminées-séta- 
cées,  rudes.  Chaumes  dressés,  droits.  Racine  fibreuse.  — Plante 
de  5-1  0 décimètres. 


Hab.  Originaire  de  l'Inde,  cette  plante  est  naturalisée  près  de  Toulon. 
(T;  Juillet-août. 


PAiNlCUM.(L.  gen.  n°76.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  dos,  plans  d’un  côté,  con- 
vexes de  l’autre,  renfermant  deux  fleurs  dont  l’inférieure  neutre  ou 
mâle  et  la  supérieure  hermaphrodite,  nus  à la  base,  formant  par 
leur  réunion  des  épis  ou  une  panicule  diffuse.  Glumes  2,  membra- 
neuses, concaves,  plus  courtes  que  les  fleurs,  très-inégales;  l’infé- 
rieure très-petite,  quelquefois  nulle.  Glumelle  unique  ou  deux  glu- 
melles à la  fleur  inférieure,  coriaces;  l’inférieure  convexe  sur  le 
dos,  mutique  ou  aristée;  la  supérieure  lorsqu’elle  existe  plane,  en- 
tière eténerviée.  Glumelles  toujours  2 à la  fleur  fertile,  égales,  car- 
tilagineuses, lisses.  Glumelles  2,  charnues,  glabres.  Etamines  3. 
Styles  2,  terminaux,  allongés,  écartés  à la  base;  stigmates  en  gou- 
pillon, s’étalant  au  sommet  de  la  Heur.  Caryops  glabre,  libre,  ellip- 
soïde, comprimé  par  le  dos,  convexe  sur  les  deux  faces,  non  cana- 
Jiculé. 


Sert.  t.  Eupanicum. — Fleurs  disposées  en  pauicule.  Deux  glumelles-à  la  fleur 

inférieure. 

I*.  L.  sp.  86  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  15  ; Dub.  bot. 

506;  Lois,  g ail.  1,  p.  74;  Koch,  syn.  892;  Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  432  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  121. — le.  Ilost,  gram.  austr.  4,  t. 
16.  — Epillets  très-petits,  oblongs,  acuminés,  formant  une  pani- 
cule diffuse,  dressée,  à rameaux  capillaires  et  très-étalés.  Glumes 
inégales,  membraneuses,  concaves;  l’inférieure  un  peu  écartée  des 
fleurs,  largement  ovale,  aiguë,  trinerviée,  des  deux  tiers  plus  courte 
que  la  supérieure  ; celle-ci  lancéolée,  acuminée,  quinquenerviée. 
Glumelle  inférieure  de  la  fleur  stérile  de  meme  forme  que  les  glumes 
et  d’une  longueur  intermédiaire;  glumelle  supérieure  nulle.  Glu- 
melles de  la  fleur  fertile  plus  courtes  que  celles  de  la  fleur  stérile, 
égales  entre  elles,  luisantes,  lisses,  énerviées.  Feuilles  larges  et 
molles,  acuminées,  rudes  sur  les  bords,  très-velues  sur  les  gaines. 
Chaumes  dressés,  rameux  à la  base,  très-grôles.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Champs  à Saint-Laurent- du- Var,  à Toulon.  (T)  Juillet-août. 
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P.  BEPEiïi  L.  sp.  87  ; Desf.  atl.  1,  p.  60;  D C.  fl.  fr  5 
p.  230;  Dub.  bot.  500  ; Lois.  gall.  1,  p.  74  ; Bertol.  fl.  ital  1 ’ 
V-  430  ; buts.  syn.  i,p.  112;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  \ 20  ; P.  arena- 
runn  Brot  lus.  \,p.  82.  - fr.  Cav.  icon.  t.  110.  Bourgeau,  iter 
ht*p.  n 4 J^  et  15o2!  — Epillels obloiigs.  aigus,  formant  une  pani- 
* ( oui  to,  a rameaux  lins  et  dressés-étalés.  (il u mes  très-inégales 

membraneuses,  concaves;  l’inférieure  un  peu  écartée  des  fleurs’ 
suboi biculaire,  embrassante,  uninerviée,  quatre  fois  plus  courte 
que  la  superieu re  ; celle-ci  lancéolée,  aiguë,  septemnerviée.  Glu- 
melle  inleneure  delà  fleur  stérile  de  même  forme  et  de  même  lon- 
gueur que  la  glume  supérieure  et  égalant  sa  congénère;  celle-ci 
b i dentee  au  sommet.  Clumelles  de  la  fleur  fertile  plus  courtes  nue 
celles  de  la  fleur  stérile,  égales  entre  elles,  luisantes,  lisses  éner- 
yees.  feuilles  raides,  étalées— distiques,  acuminées,  rudes  sur  les 
bords,  un  peu  velues  surtout  à l’entrée  des  gaines;  les  caulinaires 
intérieures  et  celles  des  rameaux  non  florifères  rapprochées. 
Chaumes  couchés  et  même  radicants  à la  base,  puis  dressés,  rameux 
a rameaux  épaissis  par  des  écailles  et  des  gaines  emboîtées.’ 
Souche  rampante , tuberculeuse , stolonifère.  — Plante  de  *-« 
decimetres. 

Ilab.  Toulon,  IÇères  ; Corse  (de  Martrin-Donos).  if.  Juin-octobre. 

'* L SP-  ««S  "C.  fl.  fr.  3,  13;  Dub.  bol. 

■d)(>  Lois.  gall.  \ , p. -U;  hoch,  syn.  892.—  Ic.  Host,  gram. 
ans  / . t 20.  - Lpillets  assez  gros,  oblongs,  acuminés,  formant 
nue  panicule  ditluse  et  penchée  au  sommet.  Glumes  inégales,  mem- 
braneuses, ovales,  brièvement  acuminées,  plurinerviées,  concaves  • 
m eneure  un  peu  écartée  des  fleurs,  (Vun  tiers  plus  courte  que  sa 
congénère.  Glumelle  inférieure  de  la  fleur  stérile  de  même  forme 
que  les  g I unies  et  d’une  longueur  intermédiaire,  mais  du  double  plus 
longue  que  la  supérieure;  celle-ci  bilobée  au  sommet.  Glumelles  de 
la  fleur  fertile  plus  courtes  que  celles  de  la  fleur  stérile,  égales  entre 
elles,  luisantes,  lisses,  énerviées.  Feuilles  larges  et  molles,  acumi- 
nees,  rudes  sur  les  bords,  très-velues  sur  les  gaines.  Chaumes 
dresses  robustes,  rameux  à leur  base.  Racine  fibreuse.  — Plante  de 
o-l  2 decimetres. 

1 ,[lnbà'u]aD[e  ®r,,{?l.na,r(;  de  Hnde,  fréquemment  cultivée  et  naturalisée  au 
Cm  . aHjcres,  loulou,  Marseille,  Avignon.  (îyjuillel  août. 

Sect.  2.  EcHMocuLOi  />.  Beauv.  aarost.  55.  - Fleurs  en  épis  composes  uni- 
latéraux et  allerues  le  long  de  l’a xe  de  1 inflorescence. 

„ sp,p]/i!LlDauph'  2> /?* 65  ; aa-  1 « 

\ - f V-  14  ; I)ub ■ bot • 306  ; Lois.  gall.  1 , ».  74  * 
7/ \ '.e' tf,korh*  deutschl.  fl.  |,  p.  467  ; Gaud.  helv.i,p.  1 57  * 

ert°l:  *'!!•  423  ; Guss • *yn-  UM;  Pari,  fl  ital. \] 

P-  1 15;  Echinochloa  crus-galli  P Beauv.  I.  c.  — Ic.  Bchb. 

icon.  f.  1411  «M412.  Fries , herb.  norm.  1,  n°  73  î — Epillets 
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ovoïdes,  aigus,  portés  sur  des  pédicellestrès-courtset  raineux,  rappro- 
chés et  disposés  en  épis  nombreux,  unilatéraux,  verdâtres  ou  vio- 
lacés, alternes  le  long  d’un  axe  central  anguleux  et  rude,  d’autant 
plus  longs  et  plus  écartés  qu’ils  sont  plus  inférieurs,  formant  par 
leur  réunion  une  panicule  oblongue.  Glumes  ciliées  sur  les  nervures 
et  très-inégales;  l’inférieure  de  moitié  plus  courte  que  sa  congénère, 
presque  en  cœur,  aiguë;  la  supérieure  lancéolée,  mueronée  ou  aris- 
tée,  égalant  les  fleurs.  GIumelles2à  la  fleur  stérile  ; l’inférieure 
; ovale,  aiguë,  plus  ou  moins  longuement  aristée,  septemnerviée, 
hérissée  sur  les  nervures;  la  supérieure  plus  courte,  énerviée.  GIu- 
; nielles  de  la  fleur  ferJile  égales,  lisses,  énerviées.  Feuilles  linéaires, 
acuminées,  souvent  onduleuses  aux  bords,  glabres,  à gaines  compri- 
mées. Chaumes  dressésou  ascendants,  robustes,  comprimés. Racine 
fibreuse.  — Plante  de  2-8  décimètres. 

Ilab.  Les  lieux  humides  et  sablonneux,  dans  toute  la  France.  (Jj  Juillet- 
août. 


Sect.  5.  Digitakia.  Scop.  carn.  I,  p.  42.  — Fleurs  disposées  en  épis  simples, 
linéaires,  uuilatéraux,  digités  ou  verticillés. 

*SP.  §anguimle  L.  sp.  84;  Desf.  atl.  1 , p.  39  ; Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1 , p.  465  ; Gaud.  helv.  1 , p.  53  ; Gus.s.  syn.  1 , p.  1)1; 
Dactylon  sanguinale  Vill.  Dauph.  2 , p.  59;  Digit aria  sang uinalis 
Scop.  carn.  1,  p.  52;  Dab.  bot.  501  ; Bertol.  fl.  ital.  1 ,p.  414; 
Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  125;  Paspalum  sanguinale  Lam.  illustr. 
n°  938  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  1 6 ; Syntherisma  vulgare  Schrad.  germ.  1 , 
p.  161  ; Lois,  g ail,  1 , p.  42.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1407  et  1408. 
Billot,  exsicc.  n°  1577  ! — Fpillels  lancéolés,  disposés  en  3 à 8 épis 
digités,  souvent  avec  un  ou  deux  placés  plus  bas,  d’abord  dressés, 
puis  étalés,  allongés,  ordinairement  violacés.  Glumes  très-inégales; 
l’inférieure  très -petite,  squamiforme  ; la  supérieure  lancéolée, 
aiguë,  finement  velue,  de  moitié  plus  courte  que  les  fleurs.  Glumelle 
unique  de  la  fleur  inférieure  lancéolée,  très-aiguë,  fortement  ner- 
viée.  Glumelles  de  la  fleur  fertile  égales  entre  elles  et  égalant  la  fleur 
inférieure,  lisses,  énerviées.  Feuilles  courtes,  étalées,  largement 
linéaires,  acuminées,  plus  ou  moins  velues  sur  les  faces  et  sur  la 
gaine.  Chaumes  nombreux,  étalés  en  cercle  et  ascendants,  souvent 
radieants  à la  base.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

a.  genuinum.  Glumelle  unique  de  la  fleur  inférieure  non  ciliée 
sur  les  nervures  latérales,  pubescente  aux  bords.  Schultz,  exs.  372! 

p.  ciliare.  Glumelle  unique  de  la  fleur  inférieure  ciliée  sur  les 
nervures  latérales.  P.  ciliare  Betz,  obs.  bot.  fasc.  4,  p.  16;  Pas- 
palum ciliare  D C . fl.  fr.  5,  p.  250  ; Digitaria  ciliaris  Kœl. 
gram.  27  ; Dub.  bot.  501  ; Syntherisma  ciliare  Lois.  gall.  1,  p.  42. 
Fries,  herb.  norm.  13,  n°  88  ! ; Schultz,  exsicc.  n°  573!  ; Puel  et 
Maille,  herb.  fl,,  loc.  n°  105! 

Uab.  Lieux  cultivés  des  terrains  siliceux.  La  var.  a.  assez  commune  dans 
presque  toute  la  Frauce.  La  var.  (3.  à Haguenau,  Strasbourg.  Branges  dans 
Saône-et-Loire,  Lyon,  Agen.  0 Juillet-septembre. 
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P (SUBrim  Gaud.  Iiclc.  I,  p.  135;  Koch,  syn.  892;  lh,n- 
tana  glabra  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  il 1 ; llerlol.  fl  ital 1 

>'■  4|.7  arL  fl-  ''!>[  I • P-  127  ; Digitaria  humifusa  Père.  syn.  t 
p.  . .),  Ihgitai  ta  pli  forint!  Kœl.  grain.  2<i  ; Dub.  bot  501  • Pas- 
palum ambiguum  DC.  p.  fr.  5,  p.  10;  Syntherisma  glabrum 
SDchr?d:  9e ™-  '•  P • l«5,  '•  3,  f-  G ; Lois.  gall.  i,  p.  il  - h 

ltchai:r.  ('  î406’  Friet’  herb ■ norm ■ '•>  »"  70  ! ; Billot,  exsicc. 
r.  8,8  ; Schullz,  exsicc.  n°  Ô7i  ! - EpÜIel*  petit*,  elliptiques. 
at0tts,  disposés  en  2 a 4 épis  digtlés,  plus  courts  et  plus  grêles  nue 
dans  I espece  précédente,  à la  lin  étalés,  ordinairement  violacés, 
(.lumps  extrêmement  inégales;  l’inférieure  très-petite  et  souvent 
avortée;  la  supérieure  elliptique,  finement  velue,  égalant  les  Peurs. 
Glumelle  unique  de  la  fleur  inférieure  lancéolée,  aiguë  nerviée 
puhescenle  Glumellesde  la  fleur  fertile  égales  entre  elles  et  égalant 
la  fleur^  inferieure,  lisses,  énerviées.  Feuilles  courtes,  linéaires 
ac ii minces,  glabres  si  ce  n’est  à l'entrée  des  gaines.  Chaumes  nom- 
lucux,  trcs-inegaux  grêles,  tout  (ujmt  couchés.  Racine  fibreuse. — 
Plante  de  1-3  décimètres.  . ~ ^ 

(J  1 j u^|* lel-oc tobre ! V<^S  ***  lCrrüinS  sablonn6^  « commun  dans  toute  la  Franc*. 

„f*‘LVACi,:¥ATl"M  (*ufj  Paspalo)  Sic.  fl.  ind.  1 , p.  135  (1797''  • 
hunth,  enum.  1,  p.  32  ; Steud.  glum.  20;  P.  DigitariaLaterr. 
mm  des  champs  1 823,  />.' 329  et  fl.  bord.  éd.  4,  ».  420  • Mute l fl 
fr.  4 /).  22;  Lagrèze- Fossat,  fl.  Tarn-et^Gar.  p.  493’;  Paspalum 

DesTUl;.  *°C ‘ linn‘  Bord * l*P-  43  ann.  europ.  10, 
p.  1-9,  Paspalum  littorale  R.  Brown,  prodr.  1 , p.  188  ; Digitaria 
Paspaloides  Dub.  bot.  301  ; Nmd.  fl.  sous-pyr.  683  (non  Midi.. 

/ 1 (‘n  lc.0.n ‘ f‘  1 1 4-  Salzmann,  pl.  bras,  exsicc.  n°  272  ! 

[sub  I aspalo  didactylo);  Billot , exsicc.  n°  1376  ! — Kpillets  ovales 
aigus  disposés  en  2 épis,  plus  rarement  en  1 ou  3,  d’abord  dressés’ 
puis  étalés,  verts.  Glurnes  extrêmement  inégales;  l’inférieure  très- 
pet  it-r  et  souvent  avortée;  la  supérieure  ovale,  aiguë,  pubescente 
égalant  les  fleurs.  Glumelle  unique  de  la  fleur  inférieure  ovale’ 
aigue,  mucronulée,  tri  nerviée , glabre.  Glumelles  de  la  fleur  fertile 
égalés  entre  elles  et  égalant  la  fleur  inférieure,  lisses  énerviées 
filles  d’un  vert  gai,  linéaires,  aiguës,  très-rudes  aux  bords,  velues 
a entiee  des  gaines.  Chaumes  couchés  et  radicants  à la  base  puis 
ascendants , rameux  inférieurement,  un  peu  comprimés.  Souche 
lampante.  Plante  de  3-10  décimètres. 

uran,e  complètement  naturalisée  dans  la  valide  de  la  Gironde 

uovenlbr?  "e  PU'S  Bla,e*u<lllu'è  T™louse;  Biaril*  el  Bayonne,  if  Août! 


rttiB.  ...  SPARTINEÆ  Godr.  et  Gren.  — E|.illels  comprimés  par 
le  côte  convexes  surles  deux  faces,  à une  seule  fleur  hermaphrodite 
Glumelle  inferieure  carénée  sur  le  dos.  Stigmates  sortant  au-dessous 
OU  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  côté. 
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CYNODON.  (Ricli.  in  Pers.  syu.  I,  85.) 

Epillets  lancéolés,  comprimés  par  le  côté,  uniflores  avec  ie  rudi- 
ment d’une  2e  fleur,  disposés  en  plusieurs  épis  distincts  et  formant 
une  ombelle  simple.  Glumes  2,  presque  égales , un  peu  étalées , ca- 
rénées, mutiques.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  comprimée-carénée, 
entière  et  nautique,  égalant  la  supérieure;  celle-ci  bidentée,  pliée 
en  deux,  munie  sur  le  dos  de  deux  petites  carène?  rapprochées  et  sé- 
parées par  un  sillon.  Glumellules  2,  charnues  et  glabres.  Etamines 
5.  Styles  2,  courts;  stigmates  en  goupillon,  s’étalant  sous  le  sommet 
de  la  fleur.  Caryops  libre  et  glabre,  comprimé  par  le  côté,  non 
canaliculé. 

C.  Dactylo»  Pers.  syn.  1,  p.  85;  Dub.  bot.  501  ; Panicum 
Dactylon  L.  sp.  85;  Digitaria  Dactylon  Scop.  carn.  1 , p.  52;  Digi- 
taria  stolonifera  Schrad.  fl.  germ.  I,  p.  165;  Lois.  gall.  I,  p.  41  ; 
Paspalum  Dactylon  DC.  fl.  fr.  3,  p.  16  ; Dactylon  officinale  Vill. 
Dauph.  2,  p.  69. — Billot , exsicc.  n°  1581!;  Schultz , exsicc. 
n°  750  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  510  ! — Epillets  petits,  presque  sessiles, 
uniflores,  disposés  sur  deux  rangs  et  formant  4 à 7 épis  distincts, 
étalés,  linéaires,  unilatéraux,  verdâtres  ou  violacés.  Glumes  acurni- 
nées,  aiguës,  rudes  sur  la  carène,  membraneuses  sur  les  côtés. 
Feuilles  glauques,  courtes,  linéaires,  longuement  acuminées,  rudes 
sur  les  bords,  un  peu  velues.  Chaumes  fleuris  genou  i I lés  et  rameux  à 
la  base,  ascendants;  chaumes  non  florifères  plus  courts,  couchés, 
munis  de  feuilles  rapprochées,  étalées,  distiques.  Souche  dure,  lon- 
guement rampante.  — Plante  de  1-3  décimètres,  variable  quant  à 
la  longueur  de  ses  épis. 

Hab.  Lieux  incultes,  bords  des  routes;  commun  surtout  dans  les  terrains 
siliceux  de  presque  toute  la  France.  ~ Juin-septembre. 

SPART1NA.  (Scbreb.  in  L.  gen.  pl.  t,  p.  45.) 

Epillets  lancéolés,  comprimés  par  le  côté,  uniflores,  disposés  en 
plusieurs  épis  distincts  et  formant  une  grappe  par  leur  réunion. 
Glumes  2,  très-inégales , appliquées , carénées,  mutiques,  la  supé- 
rieure égalant  ou  dépassant  la  fleur.  Glumelle  inférieure  lancéolée, 
comprimée-carénée,  entière  ou  échancrée  au  sommet,  toujours 
plus  courte  que  la  supérieure  ; celle-ci  pliée  en  deux,  munie  sur  le 
dos  de  deux  nervures  rapprochées , mais  non  bicarénée.  Glumel- 
lules 2,  très-courtes,  tronquées.  Etamines  3.  Styles  2,  allongés, 
soudés  à leur  base  ; stigmates  en  goupillon,  s’étalant  vers  le  sommet 
de  la  fleur.  Caryops  libre  et  glabre,  comprimé  par  le  côté,  non  ca- 
naliculé. 

S.  YER§icoi.on  Fabre,  in  ann.  sc.  nat.  sér.  3,  t.  13,;?.  123, 
t.  3;  Walpers,  ann.  bot.  3,  p.  765;  S.  Duriœi  Parlât,  fl.  ital.  J, 
p.  230.  — Grappe  lâche,  formée  de  3 à 5 épis;  ceux-ci  dressés, 
brièvement  pédonculés,  si  ce  n’est  le  terminal  qui  l’est  longuement, 
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linéaires,  comprimés,  unilatéraux , formés  de  2 rang»  d'épillet *. 
etroitement  imbriqués  ; rachis  déprimé  et  presque  cauaiiculé  sur  le 
dos.  Epillets  petits,  unidores,  sessiles,  lancéolés,  comprimés,  un 
peu  tordus  sur  eux-mêmes.  Clames  très-inégales,  à carène  dent i— 
culée-ciliée;  la  glume  inférieure  étroite,  linéaire,  binerviéc,  la  su- 
pciii me  du  double  plus  longue,  lancéolée,  obtusiuscule , concave  et 
•ans  nervures  sur  sa  moitié  interne,  convexe  sur  l’autre  moitié  qui 
est  munie  de  deux  nervures  contiguës  à la  nervure  dorsale.  Glumellcs 
carénées,  obtuses  ou  émarginées  au  sommet.  Feuilles  très-allongées, 
cannliculées,  puis  enroulées  et  jonciformes  par  la  dessiccation, 
d'abord  purpurines,  puis  vertes  et  marquées  de  stries  blanches  ; li- 
gule remplacée  par  une  série  de  poils  serrés.  Chaumes  les  uns 
dressés,  raides  et  florifères,  les  autres  couchés  ou  rampants.  Souche 
longuement  rampante,  assez  épaisse.  — Plante  de  10-15  déci- 
mètres, formant  des  gazons  épais. 

Ilub  Prairies  et  sables  maritimes  ; Fréjus  Perreymond);  entre  Montpellier 
et  Cette,  embouchure  de  l'Hérault  (Fabre),  if  Novembre-mars. 

strict*  Roth,  catalect.  bot.  5,  p.  9 ; Lois.  gall.  1,  p.  -il  ; 
AI(i  t . et  A o( h , deutschl.  fl.  1 , p.  460  ; Rchb , fl.  excurs.  1 , p.  22' 
Rertol.  fl.  ital.  \ ,p.  575;  Parlât,  fl.  ital.  1,  p . 229;  Babingt] 
m annal  ofbrit.  bot.  ed.  2,  p.  583;  Lloyd!  fl.  Loire- Inférieure,  296; 
Bréb.  fl.  norm.  éd.  2,  p.  523;  Trachynotia  stricto  IJ  C.  fl.  fr.  ê>\ 
p.  74;  Dub  bot.  527;  Laterr.  fl.  Bord.  éd.  4,  p 442;  üactglis 
stricto  Soland.  in  Ait.  hort.  kew.  1,  p.  104  ; Sm.  brit.  1,  p.  J | o ; 
Lapeyr.  abr.  pyr.  42;  Üaclylis  cynosuroide » Lœfl.  il.  hisp.  115 

non  L.);  Limnetis  pungens  Rich.  in  Pers.  syn.  1,  g.  72.  le. 

Lngl.  bot.  tab.  580.  Puel  et  Maille,  herb.  fl.  loc.  n°  95  ! ; Billot, 

( xsn ( . n 1089  ! Grappe  formée  de  deux  épis  appliqués  dos  à 

dos,  plus  rarement  de  5 ou  4,  tous  dressés-appliqués,  sessiles  ou 
les  supérieurs  un  peu  pédonculés,  linéaires,  aigus,  allongés,  com- 
primés, unilatéraux,  formés  de  deux  rangs  d’épillets  lâchement  rap- 
prochés; rachis  flexueux,  dûprimé  et  presque  canaliculé  sur  le  dos. 
Kpiilels  un i flores,  sessiles,  linéaires-lancéolés,  comprimés,  pubes- 
cents.  Glumes  inégales,  ciliées  sur  la  carène;  l’inférieure’ étroite, 
linéaire,  uninerviée;  la  supérieure  d'un  quart  plus  longue,  com- 
primée par  le  côté,  non  acuminée,  bilobulée  et  mucronée  au  sommet 
Glumellcs  semblables  à la  glume  supérieure.  Feuilles  peu  allongées! 
dressées,  enroulées-jonciformes,  subulées et  mucronées  au  sommet, 
raides  et  vertes  ; ligule  très-courte,  dentelée.  Chaumes  tous  dressés, 
raides.  Souche  grêle,  rampante.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

Ilab.  Lieux  marécageux  des  bords  de  l'Océan;  (iujan  et  la  Teste-  embou- 
chure de  i.i  Charente  à Fauras,  la  Rochelle,  ile  d'Aix,  Me  de  Ré  ile  d'OIeron  • 
Sables-d  Olonne,  Me  de  Noirmoutiers,  Planhamel  près  de  Carnac  Vannes’ 
Saint  Vaast-la-Hougue,  Isign),  etc.  if  Août-septembre. 

S.  AITIKVIFIO.U  Lois.  gall.  ed.  i,  p.  719;  Lapeyr.  abr. 
pyr.  42;  Babingt.  mon.  ofbrit.  bot.  384;  Trachynotia  alterni- 
flora  D C.  fl.  fr.  5,  p.  279;  Dub.  bot.  527.  — le.  Engl  bot. 


GRAMINÉES. 


465 


t.  2812.  — Grappe  formée  de  5-7  épis  dressés-appliqués,  sessiles 
ou  les  supérieurs  pédonculés,  linéaires,  aigus,  allongés,  com- 
primés, subdistiques , formés  d’épillets  alternes  et  écartés  les  uns  des 
autres  ; rachis  flexueux,  trigone.  Epillets  uniflores,  sessiles,  li- 
néaires-lancéolés , comprimés,  glabres  ou  finement  pubescents. 
dûmes  très-inégales,  ciliées  sur  la  carène;  l’inférieure  étroite, 
linéaire,  aiguë;  la  supérieure  du  double  plus  longue,  comprimée 
par  le  côté,  acuminée , aiguë  et  entière  au  sommet.  Glumelles  sem- 
blables cà  la  glume  supérieure.  Feuilles  allongées,  dressées,  étroites, 
canaliculées,  puis  enroulées  par  la  dessiccation,  longuement  atté- 
nuées au  sommet,  raides  et  vertes;  ligule  remplacée  par  une  série 
de  poils  serrés.  Chaumes  tous  dressés.  Souche  grêle,  rampante.  — 
Plante  de  3-6  décimètres. 

Hab.  Prairies  humides  et  maritimes  des  environs  de  Bayonne,  ’if  Juin- 
juillet. 


B.  Fleurs  s’étalant  pendant  Vanthèse. 


Trib.  6.  AlNDBOPOGONEÆ  Kunth,  enum.  1 , p.  470.  — Epillets 
géminés,  l’un  sessiîe , l’autre  pédicellé,  à une  seule  heur  herma- 
phrodite ou  mâle.  Glumelles  membraneuses  ; l’inférieure  arrondie 
sur  le  dos.  Styles  allongés;  stigmates  sortant  sous  le  sommet  de  la 
fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos,  non  canaliculé,  lâchement  en- 
touré par  les  glumelles. 


ANDROPOGON.  (L.  gen.  u°  H 45.) 

Epillets  géminés,  mais  ternés  au  sommet  de  l’épi,  uniflores, 
polygames , les  épillets  males  pédicellés , les  épillets  femelles  et  her- 
maphrodites sessiles,  nus  à leur  base , formant  par  leur  réunion  des 
épis  solitaires  ou  fasciculés.  Glumes  2,  égales  ou  presque  égales, 
mutiques  ou  la  supérieure  aristée.  Glumelle  inférieure  membra- 
neuse, arrondie  sur  le  dos  ; glumelle  supérieure  plus  courte  et  aristée 
dans  les  fleurs  fertiles.  Glumellules  2,  tronquées,  glabres.  Etamines 3. 
Styles  2,  terminaux  ; stigmates  en  goupillon,  s’étalant  sous  le  sommet 
de  la  fleur.  Caryops  glabre  et  libre,  elliptique— oblong,  comprimé 
, par  le  dos. 


Sect.  I.  Ischæmum.  — Axe  de  l’épi  articulé  et  fragile;  épis  solitaires  ou 

fasciculés  au  sommet  du  chaume. 

A.  Ssi'ii.fiMc.Yi  L.  sp.  1845;  Vill.  Dauph.  2,/).  68;  DC.fl.  fr.  5, 
p.  95;  Dubybot. 499;  Lois.gall.  1 ,p.  43;  Mert. et  Koch,  deutschl.fi. 1 , 
p.  639;  Gaud.  helv.  1 , p.  2 1 5;  Rchb.  fl.  excurs.  1 , p.  35;  Parlât,  fl. 
ital.  1 %p.  159.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1500.  Billot,  exsi’cc.  n°  475!; 
Rchb.  exsicc.  n"  651  ! — Panicule  formée  de  cinq  à dix  épis  digités , 
linéaires,  brièvement  pédonculés,  fasciculés  au  sommet  du  chaume, 
verts  ou  purpurins,  étalés  pendant  l’anthèse,  puis  dressés  ; axe  de 
l’épi  articulé  et  fragile,  longuement  velu  sur  les  côtés.  Epillets  gé- 
TOM.  III.  30 
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minés,  barbus  a leur  base,  l'un  hermaphrodite  et  sessile,  l’autre 
mâle  et  pédicellé.  Epillets  hermaphrodites  à deux  fleurs  dont  l’une 
demi-avortée  simule  une  troisième  glumelle  ; glumes  presque  égales  ; 
l’inférieure  plurinerviée,  velue  inférieurement,  émarginée  au  som- 
met et  mutique , la  supérieure  trinerviée,  ciliée  sur  la  carène  et 
mutique  ; glumelles  2,  plus  courtes  que  les  glumes,  la  supérieure 
entière  et  terminée  par  une  arête  fine,  genouillée,  tordue  et  rude 
au-dessous  du  point  de  flexion,  quatre  fois  plus  longue  que  sa  balle. 
Epillets  mâles  : fleur  non  aristée.  Feuilles  glauques,  linéaires,  acu- 
minées,  carénées,  un  peu  rudes,  munies  de  poils  épars  ; ligule  rem- 
placée par  une  rangée  de  poils.  Chaumes  dressés  ou  ascendants, 
grêles,  souvent  rameux.  Souche  rampante,  articulée.  — Plante  de 
3-5  décimètres,  gazonnante. 

llab.  Coteaux  calcaires;  assez  commun  dans  le  midi,  le  centre  et  l’est  de  la 
France,  si  ce  n'est  toutefois  eu  Lorraine  où  cette  plante  est  extrêmement  rare. 

Juin-août. 

A.  provinciale  Lam.  dict.  1,  p.  576;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  90; 
Dub . bot . 500  ; Lois.  gall.  1,  p.  42;  A.  Ischœmum  L.  herb.  ( non 
L.  sp .);  Andropogon  n°  4,  Gérard , gall.  prov.  p.  107,  t.  4.  — 
Panicule  formée  île  trois  à cinq  épis  subdigitèsy  rapprochés  au  som- 
met du  chaume,  dressés,  linéaires,  comprimés,  assez  lâches,  très- 
inégaux  ; les  plus  longs  brièvement  pédoncules  et  atteignant  jusqu’à 
10  centimètres;  axe  de  l’épi  articulé,  très-fragile,  velu  sur  les  côtés. 
Epillets  géminés,  brièvement  barbus  à la  base  ; l’un  hermaphrodite 
et  sessile,  l’autre  male  et  pédicellé.  Epillets  hermaphrodites  : 
glumes  égales,  aiguës , l’inférieure  plurinerviée  et  mutique,  la  su- 
périeure trinerviée  ; glumelle  inférieure  égalant  les  glumes  et  mu- 
tique, la  supérieure  plus  courte  , bifide  au  sommet,  émettant  du 
fond  de  l'échancrure  une  arête  deux  fois  pins  longue  qu’elle,  ge- 
nouillée, tordue  au-dessous  du  point  de  flexion,  rude  dans  toute  sa 
longueur.  Epillets  mâles  : glumes  un  peu  inégales,  aiguës;  glu- 
melles inégales,  la  supérieure  mutique.  Feuilles  vertes  avec  sa  ner- 
vure médiane  blanche,  rudes,  allongées,  linéaires,  acuminées-séta- 
cées,  glabres  ou  munies  de  quelques  poils  épars;  ligule  courte, 
arrondie,  ciliée.  Chaumes  dressés,  robustes,  raides,  quelquefois 
rameux  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  8-12  décimètres, 
gazonnante. 

llab.  Provence  ( üaridel  et  Gérard).  2 f. 

qrs.  Cette  plante  ne  parait  pas  avoir  etc  retrouvée  depuis  Gérard;  nous 

l avons  décrite  d’après  des  échantillons  cultivés. 

Cette  espèce  rare  se  trouve  dans  lherbierde  Linné,  sous  le  nom  d'.L  ls<l\œ- 
mum,  et  nous  fournit  un  nouvel  exemple  à ajouter  à tant  d’autres,  qui  prouvent 
que  la  collection  du  célèbre  auteur  du  système  sexuel  n’est  pas  exempte  d'er- 
reurs de  dénomination.  Il  est  cependant  bien  difficile  de  penser  que  Linné  n'ait 
pas  connu  la  plante  que  nous  avons,  avec  tous  les  auteurs,  désignée  sous  le 
nom  d’.L  hchœmum  ; car  elle  est  commune  dans  toute  l’Europe  méridionale; 
elle  a été  signalée  par  tous  les  botanistes  anciens,  et  tous  les  synonymes  cites 
dans  le  Spccies  plantarum  s'y  rapportent  exactement. 
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A.  »i§tac’hïoii  L.  sp.  1481  ; Schrad.  germ.  1,  p.  232;  AU. 
ped.  2,  p.  261  ; Desf.  atl.  2,  p.  377  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,  p.  96;  Dub. 
bot.  500  ; Lois.  gall.  1 , p.  42;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1, 
p.  540;  Gaud.  helv.  1,  p.  214;  Crwss.  syn.  1 , p.  162;  Pollinia 
distachya  Spreng.  pug.  2,  p.  12  ; liertol.  fl.  ital.  1 , £>.  463;  Par/. 
//.  ?'/aZ.  1 , />.  144.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1501.  Gérard , gall.-prov. 
t.  3,  f.  2.  Billot^  exsicc.  n°  875  ! — - Panicule  réduile  à deux  épis 
géminés  au  sommet  du  chaume,  l’un  sessile,  l’autre  brièvement 
pédoncule,  dressés,  linéaires,  comprimés,  égaux,  atteignant  jusqu’à 
7 centimètres  ; axe  de  l’épi  articulé,  à la  tin  fragile,  velu  d’un  côté. 
Epillets  géminés,  brièvement  barbus  à leur  base,  l’un  hermaphro- 
dite et  sessile,  Vautre  mâle  et  pédicellé.  Epillets  hermaphrodites  : 
glumes  inégales,  l’inférieure  pluriuerviée,  bifide  éi  lanières  mucro- 
nées , la  supérieure  plus  courte,  trinerviée,  émarginée , émettant 
du  centre  de  V échancrure  une  arête  fine,  presque  droite,  aussi 
longue  ou  un  peu  plus  longue  que  sa  balle  ; glumelle  inférieure  plus 
courte  que  les  glumes,  membraneuse,  obtusiuscule  ; glumelle  supé- 
rieure plus  étroite  et  égalant  l’inférieure,  bipartite  à lobes  acumi- 
nés , émettant  du  sinus  de  la  division  une  arête  six  fois  plus  longue 
qu’elle,  genouillée,  tordue  au-dessous  du  point  de  flexion,  rude 
dans  toute  sa  longueur.  Epi  llets  males  : glumes  inégales,  l’inférieure 
bifide,  aristée  dans  l’échancrure,  la  supérieure  plus  courte,  aiguë  ; 
glumelles  plus  courtes  que  les  glumes, aiguës,  non  aristées.  Feuilles 
vertes  avec  la  nervure  médiane  blanche,  planes,  étroites,  linéaires, 
acuminées-sétacées,  ordinairement  munies  de  poils  épars;  ligule 
remplacée  par  une  série  de  poils.  Chaumes  dressés,  grêles  et  simples. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-6  décimètres,  gazonuante. 

Hab.  La  région  méditerranéenne;  Draguignan,  Cannes,  Grasse,  Fréjus, 
Toulon;  Port-Vendres,  Banyuls-sur-Mer.  'If  Juin-septembre. 


A.  Allioi\ii  D C.  fl . fr.  5,  p.  97  ; Dub.  bot.  500  ; Lois.  gall. 
1 , p.  42;  Gaud.  helv.  1 , p.  212;  A.  contorlum  Desf.  atl.  2, 
p.  577  ( non  L.);  Ileteropogon  Allionii  Rœm.  et  Schult.  syst.  2, 
p.  855  ; Rchb.  fl.  excurs.  J,  p.  55  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl. 
1 , p.  544  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  460  ; Guss.  syn.  1 , p.  1 64  ; Pari, 
fl.  ital.  1,  p.  148  ; Heteropogon glaber  Pers.  syn.  2,  p.  553  ; P.  de 
Beaux,  agrost.  p.  15,  t.  23,  f.  8.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1496;  AU. 
ped.  t.  91,  f.  4.  Billot , exsicc.  n°  876  ! — Un  seul  épi  terminal, 
dressé,  cylindrique-comprimé,  atteignant  jusqu’à  6 centimètres 
(sans  les  arêtes)  ; axe  de  l 'épi  articulé,  à la  fin  fragile,  presque  glabre 
inférieurement,  mais  couvert  dans  ses  parties  moyenne  et  supé- 
rieure de  poils  roux.  Epillets  géminés,  l’un  sessile,  l’autre  pédi- 
cellé, les  inférieurs  tous  mâles  ; les  paires  supérieures  formées 
d’un  épillet  rnàle  et  d’un  épillet  femelle  ; les  épillets  femelles  pour- 
vus à leur  base  d’une  barbe  rousse.  Epillets  femelles  : glumes 
presque  égales,  brunes,  rudes  et  brièvement  hérissées  sur  le  dos, 
l’inférieure  obtuse  et  mutique , la  supérieure  plus  étroite  et  glabre 
aux  bords;  glumelle  inférieure  plus  courte  que  les  glumes,  membra- 
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neuse,  blanche;  glumelle  supérieure  bien  plus  courte,  très-étroite 
et  atténuée  à la  base,  entière  et  prolongée  en  une  arête  brune,  douze 
fois  plus  longue  qu’elle,  plus  épaisse,  genouillée,  tordue  et  poilue 
au-dessous  du  point  de  flexion,  rude  et  subulée  au-dessus  ; toutes 
les  arêtes  se  dirigeant  à la  fin  d’un  même  côté  et  s’entortillant  les 
unes  autour  des  autres.  Fleurs  mâles  : glumes  inégales,  l’inférieure 
inéquilatère,  un  peu  tordue  sur  elle-même,  obtuse,  la  supérieure 
plus  étroite  et  aiguë.  Feuilles  glauques,  courtes,  linéaires,  pliées  eu 
deux,  munies  à la  base  de  quelques  poils  longs;  ligule  remplacée 
par  une  série  de  petits  poils.  Chaumes  dressés,  grêles,  simples  ou 
quelquefois  rameux  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  4-6 
décimètres,  gazon nan te. 

Ilab.  Les  côtes  du  Roussillon;  Banyuls-sur-Mer,  Collioures,  Port-Veudres. 
x Août-septembre. 

Sect.  2.  Chrysopogon  7 Vin.  fnnd.  agrosl.  p.  161.  — Axe  de  l’épi  non  articulé, 
non  cassant;  épis  terminaux  et  solitaires,  en  particule  non  feuillée. 

A.  Gryulus  L.  sp.  1480;  Schrad.  germ.  4,  p.  235;  Vill. 
Dauph.  2,  p.  08  ; All.ped.  2,  p.  260  ; I)esf.  ail.  2,  p.  378  ; I)  C. 
fl.  fr.  3,  p.  95;  l)ub.  bot.  499;  Lois.  gall.  4,  p.  45;  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  541  ; Gaud.  helv.  1,  p.  210  ; Chrgsopo - 
gon  Gryllus  Trin.  I.  c.;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  4 46;  Pollinia  Gryllus 
Spreng . pug.  2,  p.  10;  Itchb.  fl.  excurs.  4,  p.  34;  Ber  toi.  fl.  ital. 
4,  p.  405;  Apluda  Gryllus  P.  Beauv.  agrost.  p.  15,  /.  23,  f.  0. 
— Ic.  Bchb.  icon.  f.  1502;  Lam.  illustr.  t.  840,  f.  1.  Rchb. 
eæsicc.  n°  1 112!  — Panicule  dressée,  grande,  simple,  étalée  pen- 
dant l’anthèse,  violacée  ou  rarement  blanche,  rameuse;  rameaux 
semi-verticillés  aux  nœuds,  allongés,  capillaires,  lisses  et  portant 
chacun  un  épi  petit  et  formé  de  trois  épillets,  dont  le  médian  her- 
maphrodite etsessile,  les  latéraux  mâles  et  pédicellés;  axe  île  l’épi 
non  articulé.  Fleurs  hermaphrodites  munies  à leur  base  d’une  barbe 
brune  ; glumes  presque  égales,  coriaces,  l’inférieure  obscurément 
nerviée,  munie  latéralement  de  deux  lignes  longitudinales  de  petites 
épines,  bidentée  au  sommet,  la  gluine  supérieure  terminée  par  une 
arête  droite,  sétacée  et  aussi  longue  qu’elle;  glumelle  inférieure 
membraneuse,  un  peu  plus  courte  que  les  glumes,  ciliée,  nautique, 
la  supérieure  plus  courte  et  très-étroite,  prolongée  eu  une  arête 
brune,  douze  fois  plus  longne  qu’elle,  aussi  épaisse,  genouillée, 
tordue  et  poilue  au-dessous  du  point  de  flexion,  rude  et  subulée  au- 
dessus.  Feuilles  molles,  linéaires,  acuminées,  planes,  un  peu  rudes, 
munies  de  poils  épars;  ligule  remplacée  par  une  série  de  poils  très- 
courts.  Chaumes  dressés,  grêles  et  raides,  un  peu  rudes  au  sommet. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-4  0 décimètres,  formant  de  petits 
gazons. 

Ilab.  Lieux  stériles  de  la  Provence  et  du  Languedoc;  Crasse,  Fréjus,  Tou- 
lon, Marseille,  Aix,  Ar'es,  Avignon,  Carpcutras,  e’c.;  Aigues-Mortes,  IN i mes, 
Alais,  Anduze,  Montpellier;  remonte  la  vallée  du  Rhône  jusqu’à  Lyon.  ^Juin- 
juillet. 
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Sect.  5.  Polydistach yophorum  IYoû. — Axe  de  l’épi  non  articulé,  non  fragile; 
épis  géminés,  disposés  eu  panicule  feuillée. 

A.  il i bit u iii  L.  sp.  1 482  ; Ail.  ped.  2,  p.  261  ; Desf.  atl.  2, 
p.  578;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  96  ; Dub.  bot.  500;  Lois.  gall.  1,  p.  43; 
Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  33;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1835,  p.  475; 
Cast.  cat.  mars,  suppl.  30;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  468;  Guss.  syn. 
\ , p.  1 62;  Vis.  fl.  daim.  1 , p.  50  ; Pari.  fl.  ital.  I , p.  1 41 . — le. 
Rchb.  icon.  f.  1498  ; Rocc.  mus.  t.  8,  f.  1.  — Panicule  feuillée  , 
très-lâche,  interrompue  à la  base,  à rameaux  géminés  ou  plus  rare- 
ment solitaires  à l’aisselle  des  feuilles  supérieures  et  enveloppés  à 
la  base  par  leur  gaîne,  se  subdivisant  en  pédoncules  capillaires, 
courbés  en  arc,  hérissés  au  sommet,  sortant  d’une  bractée  engai- 
nante un  peu  velue  et  à la  fin  rougeâtre.  Epis  le  plus  souvent  gémi- 
nés au  sommet  de  chaque  pédoncule,  linéaires,  comprimés  , longs 
de  2-3  centimètres  et  dont  l’un  est  sessile  , l’autre  brièvement  pé- 
dicellé  ; axe  de  l’épi  non  fragile,  ni  articulé,  poilu  sur  les  côtés. 
Epillets  géminés,  l’un  hermaphrodite  et  sessile,  l’autre  mâle  et  pé- 
dicellé,  l’un  et  l’autre  couverts  de  longs  poils  soyeux  étalés-dressés. 
Epillets  hermaphrodites  : glumes  égales,  obtuses , l’inférieure  plu- 
rinerviée,  la  supérieure  trinerviée;  glumelie  inférieure  égalant  les 
glumes,  ciliée  et  mutique  , la  supérieure  plus  courte,  très-étroite  , 
bidentée  au  sommet,  portant  dans  l’échancrure  une  arête  quatre 
fois  plus  longue  qu  elle  , genouillée,  pubescente  et  tordue  au-des- 
sous du  point  de  flexion,  capillaire  et  rude  au-dessus.  Epillets  males: 
glumes  un  peu  inégales,  aiguës  ; glumelie  inférieure  égalant  les 
glumes,  aiguë,  ciliée,  la  supérieure  plus  courte  , sphacélée  au  som- 
met, mutique.  Feuilles  glauques  avec  la  nervure  médiane  blanche, 
rudes,  allongées,  étroitement  linéaires,  effilées  supérieurement, 
souvent  munies  de  quelques  poils  épars  ; ligule  courte  , tronquée  , 
ciliée.  Chaumes  dressés,  raides,  rameux  au  sommet.  Souche  fi- 
breuse. — Plante  de  5-12  décimètres,  gazonnante. 

llab.  Coteaux  stériles;  asssz  commua  dans  les  Pyrénées  orientales  où  il 
monte  jusqu'au  Vernet  et  même  au  delà  d’Olette;  Marseille,  Toulon,  Hyères, 
tirasse,  Cannes;  Corse,  à Corté  et  à Bastia,  if  Juin-août. 

A.  Pi'BEiCEis  Vis.  pl.  rar.  daim.  p.  5 et  fl.  daim.  I,  p.  51, 
t.  2,  f.  2 ; Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  53;  Koch,  syn.  890;  Bertol.  fl. 
ital.  4,  p.  779;  Guss. .syn.  1,  p.  162;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  142;  A. 
giganteum  Ten.  fl.  nap.  5,  p.  285;  A Solieri  Requien,  ined.  — 
le.  Rchb.  icon.  f.  1499.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  829  ! ; Soleir. 
exsicc.  n°  4839  ! — Cette  plante  est  très-voisine  de  la  précédente 
et  croît  souvent  dans  les  mêmes  lieux  ; elle  s’en  distingue  toutefois 
par  ses  épis  généralement  plus  allongés  et  plus  gros , couverts  de 
poils  appliqués  moins  denses  et  moins  longs  ; par  ses  pédoncules 
brièvement  pubescents  au  sommet  et  sortant  d’une  gaîne  plus 
étroite  et  glabre  ; par  les  glumes  de  la  fleur  hermaphrodite  très-ai- 
guës et  par  son  arête  six  fois  plus  longue  que  la  glumelie  supé- 
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rieure  ; par  ses  feuilles  bien  plus  étroites  et  plus  courtes  ; par  ses 
chaumes  moins  élevés  et  plus  grêles. 

llub.  Les  Pyrénées  orientales,  Arles-sur-Tech,  Villefrauche,  Port-Vendres, 
>arbonne;  Marseille,  libères,  Cannes,  Bonnes,  etc.;  Corse, à Ajaccio,  à Boni- 
facio,  monte  Santo-Augelo.  X Juin-septembre. 


SORGHUM.  (Pcrs.  s\  n.  t , p.  101.) 

Epillets  géminés  ou  tentés,  uniflores,  l'un  sessile  et  à fleur 
hermaphrodite t l’autre  ou  les  deux  autres  pédicellés  et  à /leur 
mâle,  nus  à leur  base,  formant  tous  par  leur  réunion  une  panicule 
rameuse,  dûmes  de  la  Heur  hermaphrodite  2,  presque  égales, 
cartilagineuses,  mutiques  ; l’inférieure  tridentée.  Glumelle  infé- 
rieure membraneuse,  concave,  aigue,  mutique  ; la  supérieure  plus 
courte,  bifide  au  sommet,  mutique  ou  pourvue  d’une  arête  au  fond 
de  la  division.  Glumellules  nulles.  Etamines  5.  Styles 2,  terminaux; 
stigmates  en  goupillon  s’étalant  sous  le  sommet  de  la  fleur.  Caryops 
glabre  et  libre,  ovale,  comprimé  par  le  dos,  convexe  sur  les  faces, 
non  canaliculé. 


S.  iiai.epKi1.se  Pcrs.  (.  e.;  Ber  toi.  fl.  ital.  1,  p.  475  ; Guss. 
syn.  \ ,p.  158;  Pari.  fl.  ital.  I,  p.  150;  Holcus  halepensis  L.  sp. 
1485  ; I)  C.  fl.  fr.  5,p.  98  ; Dub.  bot.  499  ; Andropogon  halepensis 
Sibth.  et  Sm.  fl.  græc.  1,  p.  52;  Mert.  et  Kuch,  deutsehl.  fl.  I, 
p.  542  ; Andropogon  arundinaceus  Scop.  carn  2,  p.  274  ; Lois, 
gall.  1,  p.  45.  — le.  Bocc.  mus.  t.  87.  Billot,  exsicc.  n°  877  ! ; 
Bchb.  exsicc.  n°  805  ! — Panicule  grande,  pyramidale,  dressée, 
très-rameuse,  à épillets  rapprochés  au  sommet  des  rameaux  et 
unilatéraux,  panachés  de  vert  et  de  violet,  dûmes  de  la  fleur 
hermaphrodite  lancéolées,  presque  égales,  un  peu  velues;  l’infé- 
rieure plus  large,  plane  sur  le  dos,  tridentée  au  sommet;  la  supé- 
rieure carénée  supérieurement.  Glumelle  inférieure  égalant  les 
glumes  ; la  supérieure  beaucoup  plus  courte,  bilobée,  émettant  du 
fond  de  l’échancrure  une  arête  genouillée,  tordue  à sa  base,  à la  fin 
courbée  en  dehors.  Feuilles  d’un  vert  gai,  avec  une  large  nervure 
médiane  blanche,  linéaires-lancéolées  , longuement  acummées- 
sétacées,  très-rudes  aux  bords,  à gaines  comprimées  ; ligule  courte 
ciliée.  Chaumes  dressés,  robustes.  Souche  rampante.  — Plante  de  5 
à 1 2 centimètres. 


Hab.  Plante  vraisemblablement  introduite  et  aujourd’hui  commune  dans 
toute  la  région  méditerranéenne,  d’où  elle  monte  dans  les  Pyrénées  orientales 
jusqu'à  Oletle  ; se  retrouve  a < astelsarrasin  et  a Toulouse.  X Juillet-seplembre. 

Obs.  — On  cultive  fréquemment  dans  le  midi  de  la  France  une  autre  espece 
du  même  genre,  le  Sorghum  rulqnre  l'ers. 


ERIAÎSTHUS.  Bich.  in  P.  Beauv.  agrost.  p.  I L) 

Epillets  géminés,  l’un  sessile,  l’autre  pédicellé,  articulés  à leur 
base  et  entourés  d’un  involucrc  de  poils  soyeux,  pourvus  de  deux 
fleurs  dont  l’inférieure  neutre  et  la  supérieure  hermaphrodite , 
formant  par  leur  réunion  une  grande  panicule.  Glumes  2,  presque 
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égales,  membraneuses-concaves,  plus  longues  que  les  fleurs.  Glu- 
melle  de  la  fleur  inférieure  unique.  Glumellesde  la  fleur  supérieure 
2,  membraneuses,  inégales;  l'inférieure  plus  grande,  aristée;  la 
supérieure  nautique.  Glumellules  2,  tronquées.  Etamines  1-3.  Styles 
2,  allongés,  libres  jusqu’à  la  base;  stigmates  en  goupillon,  s’étalant 
sous  le  sommet  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  ovoïde,  comprimé 
par  le  dos,  non  canaliculé. 

E.  Raveiiæ  P.  Beauv.  I.  c.  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  135; 
Andropogon  Ravennœ  L.  sp.  1481  ; Saccharum  Ravennœ  L.  syst. 
ed.  13,  p.  88  ; Desf.  atl.  1,  p.  53;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  29;  Dub. 
bot.  500;  Mert.  et  Koch , deulschl.  fl.  1,  p.  537  ; Bertol.  fl.  ital. 
1,  p.  529;  Guss.  syn.  1,  p.  160.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1505. 
Rchb.  exsicc.  n°  908  ! — Panicule  grande,  pyramidale  et  atteignant 
jusqu’à  4 et  5 décimètres,  dressée,  très-fournie,  très-rameuse,  à la 
tin  contractée  et  d’un  blanc  soyeux.  Glumes  presque  égales,  viola- 
cées, plus  longues  que  les  fleurs,  glabres  dans  les  épillets  sessiles, 
munies  à leur  base  dans  les  épillets  pédicellés  de  poils  soyeux  aussi 
longs  qu’elles  ; l’inférieure  plane  sur  le  dos,  munie  de  deux  nervures 
latérales  saillantes  et  rudes,  inégalement  bimucronée  au  sommet  ; 
la  supérieure  acuminée-sétacée , carénée  et  munie  en  outre  de 
deux  faibles  nervures  latérales.  Giumelles  égales  entre  elles,  lan- 
céolées, membraneuses,  faiblement  nerviées , ciliées  aux  bords; 
l’inférieure  aristée  au  sommet.  Feuilles  très-allongées,  canaliculées, 
longuement  acuminées,  rudes  sur  les  faces  et  sur  les  bords,  à limbe 
longuement  cilié  à sa  base  ; ligule  remplacée  par  un  faisceau  de 
poils.  Chaumes  dressés,  robustes.  Solicite  rampante. — riante  de 
1 0-1 5 décimètres. 

llab.  Les  Sables  ; Fréjus,  Hvères,  Toulon;  bords  delà  Durance  à Avignon; 
Aigues-Mortes;  Agde.  if  Septembre-octobre. 

Trib.  7.  IMPERATEÆ  Godr.  et  Gren.  — Epillets  géminés,  Pun 
sessile,  l’autre  pédicel lé,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Giumelles 
membraneuses;  l’inférieure  carénée  sur  le  dos.  Styles  allongés; 
stigmates  sortant  au  sommet  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le 
côté,  non  canaliculé,  lâchement  entouré  par  les  giumelles. 

IMPERATA.  (Cyrill.  rar.  nap.  fasc.  2,  p.  26.) 

Epillets  géminés,  l’un  sessile,  l’autre  pédicellé , articulés  à leur 
base  et  entourés  d’un  involucre  de  poils  soyeux,  pourvus  de  deux 
fleurs  dont  l’inférieure  neutre  et  la  supérieure  hermaphrodite,  for- 
mant par  leur  réunion  une  panicule  spiciforme.  Glumes  2,  presque 
égales,  membraneuses,  carénées,  plus  longues  que  les  fleurs.  Glu- 
melle  de  la  fleurinférieure  unique.  Giumelles  de  la  fleursupérieure2, 
membraneuses,  toujours  nautiques;  l’inférieure  plus  grande.  Glu- 
mellules nulles.  Etamines  2.  Styles  2 , allongés,  soudés  dans  leur 
moitié  inférieure  ; stigmates  poilus,  s’étalant  au  sommet  de  la  fleur. 
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Caryops  glabre,  lilire,  ovoïde,  comprimé  par  le  côlé,  non  canali- 
culé. 

I.  m,i\»RU  t P.  Beauv.  agrost.  p.  7 ; Mert.et  Koch,  deutschl. 
fl.  I,  p.  556  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  157;  Lagurus  cylindricus  L.  sp. 
120;  Saccharum  cylindricum  Lam.  dict.  ï,  p.  594;  Desf.  atl.  1, 
p.  54;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  29  ; Dub.!  bot.  500  ; Lois.  gall.  1,  p.  55; 
Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  332;  Guss.  syn.  1 , />.  161 . — le.  Rchb.  icon. 
f.  1504.  Endress , unio  itin.  1829.  — Panicule  spiciforme,  cylin- 
drique, dense,  dressée,  d’un  blanc  soyeux.  Glumes  presque  égales, 
blanches  ou  un  peu  violacées,  plus  longues  que  les  Heurs,  lancéolées, 
aiguës,  l'une  et  l'autre  concaves,  nerviées,  pourvues  sur  le  dos  dans 
leur  moitié  inférieure  de  poils  soyeux  deux  fois  plus  longs  que  les 
épillels.  Glumelles  inégales,  membraneuses,  ciliées  ; la  supérieure 
de  moitié  plus  courte.  Feuilles  glauques,  linéaires,  acuminées,  ca- 
naliculées  ; ligule  très-courte,  longuement  ciliée.  Chaumes  dressés, 
raides.  Souche  rampante,  stolonifère.  — Plante  de  3-6  décimètres. 

Ilab.  Fieux  sablonneux;  Antibes,  I'rejus,  Toulon,  Marseille;  Avignon; 
Aigues-Mortes,  Montpellier,  Celle,  Agde;  Narbonne,  Perpignan,  etc.  ; Corse, 
à Bastia,  Porto-Veecliio,  Cal vi.  ^ Juillet-août. 

Trib.  8.  A1UJNDINACEÆ  Kunth,  enum.  1,  p.  236.  — Epillets 
épars,  à 2-6  fleurs  hermaphrodites.  Glumelles  membraneuses;  l’in- 
férieure carénée  sur  le  dos.  Styles  allongés  ; stigmates  sortant  sous 
le  sommet  de  l;i  fleur.  Caryops 

ARUÎSDO.  (L.  gen.  n°  95;  exel,  sp.) 

Epillets  pédicel lés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant  2-7  fleurs 
hermaphrodites  et  toutes  longuement  barbues  à leur  base,  formant 
par  leur  réunion  une  grande  panicule.  Glumes  2,  égalant  les  fleurs , 
carénées,  presque  égales.  Glumelle  inférieure  membraneuse,  lan- 
céolée, acuminée,  bifide  au  sommet  et  munie  entre  les  lobules  su — 
bulés  d’une  courte  arête  ; glumelle  supérieure  plus  courte,  bica re- 
née. Glumellules  2,  épaisses,  glabres.  Etamines  5.  Styles  2,  allon- 
gés; stigmates  en  goupillon.  Caryops.... 

A.  Dovtv  L.  sp.  1 20  ; \ ill.  Dauph.  2 ,p.  152;  Schrad.  germ.  1 , 
p.  225;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  26  ; Dub.  bot.  520;  Lois.  gall.  î , p.  60; 
Bertol.  fl.  ital.  I,  p.  752;  Guss.  syn . 1,  p.  159;  Pari . fl.  ital. 
1,  p.  217;  Dona.r  arundinaceus  P.  Beauv.  agrost.  1 1 ; Scolochloa 
Donax  Gaud.  helv.  I.  />.  2X12;  Scolochloa  arundinacea  Mert.  et 
Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  550.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1731  et  exsicc. 
n°  528  î — Panicule  en  thyrse , atteignant  jtequ'à  5 décimètres, 
dressée,  très-fournie  et  très-rameuse;  rameaux  semiverticillés  aux 
nœuds  et  velus  à leur  point  d'insertion,  anguleux,  rudes.  Epillets 
verdâtres  ou  un  peu  purpurins,  bi-triflores.  Glumes  lancéolées, 
acuminées,  aiguës,  tri  nerviées , rudes  sur  la  carène,  égalant  les 
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fleurs.  Glumelle  inférieure  couverte  dans  sa  moitié  inférieure  de 
longs  poils  qui  égalent  les  glumes,  lancéolée,  acuminée,  trifide  et 
triaristée  au  sommet;  les  arêtes  latérales  courtes,  la  médiane  plus 
longue;  glumelle  interne  d’un  tiers  plus  courte  que  l’externe,  biden- 
tée  au  sommet.  Feuilles  très-grandes,  d’un  vert  glauque,  fermes, 
lancéolées,  longuement  acuminées,  planes,  lisses  aux  bords;  ligule 
très-courte,  tronquée,  brièvement  ciliée.  Chaumes  subligneux,  très- 
épais,  dressés,  atteignant  5 à 4 mètres.  Souche  rampante,  tuber- 
culeuse. 

Hab.  Toute  la  région  méditerranéenne,  Septembre-octobre. 


A.  Pi.141444  Turr.  fl.  ital.  prodr.  \ , p.  63;  Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  754;  Koch , syn.  910;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  218;  A.  mauritanien 
Desf.  ail  J,  p.  106;  Dub.  bot.  521  ; Guss.  syn.  1,  p.  138  ( non 
Poir.);  Calamagrostis  donaciformis  Lois.!  g ail.  1,  p.  53;  Donax 
mauritanicus  Rœm.  et  Schult.  syst.  2 ,p.  601.  — le.  Rchb.  icon. 
f.  1752!  ; Endress.  pl.  pyr.  exsicc.  unio  itin.  1829.  Rchb.  exsicc. 
n°  1205!  — Panicule  allongée,  étroite,  dressée,  très-rameuse;  ra- 
meaux semiverticillés  et  glabres  ou  presque  glabres  aux  points  d’in- 
sertion, anguleux,  lisses.  Epillets  de  moitié  plus  petits  que  dans  VA. 
Donax,  verdâtres  ou  un  peu  purpurins,  uni-bifiores.  Glumes  lan- 
céolées, acuminées,  très-aiguës,  trinerviées,  lisses  sur  la  carène, 
plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  couverte  dans  sa 
moitié  inférieure  de  poils  longs  mais  plus  courts  que  les  glumes, 
longuement  et  finement  acuminée,  très-brièvement  aristée  ; glu- 
melle interne  de  moitié  plus  courte  que  l’externe,  bidentée.  Feuilles 
d’un  vert  glauque,  linéaires,  longuement  acuminées,  planes,  rudes 
aux  bords;  ligule  très-courte,  tronquée,  brièvement  ciliée.  Chaumes 
dressés,  grêles,  de  2 ou  5 mètres.  Souche  rampante,  tuberculeuse. 

Hab.  Antibes,  Fréjus;  île  Sainte-Lucie;  Corse,  à Porto-Vecchio.  ^Sep- 
tembre-octobre. 

PHR  AG  MITES.  (Trin.  fund.  agr.  p.  154.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant  3-7  fleurs, 
dont  Y inférieure  male  et  nue  à sa  base  et  les  supérieures  herma- 
phrodites et  longuement  barbues  à leur  base,  formant  par  leur  réu- 
nion une  grande  panicule.  Glumes  2,  plus  courtes  que  les  fleurs,  ca- 
rénées, inégales  ; l’inférieure  plus  petite.  Glumelle  inférieure  mem- 
braneuse, lancéolée,  acuminée-subulée  , entière  au  sommet  ; glu- 
melle supérieure  bien  plus  courte,  bicarénée.  Glumellules  2 , 
épaisses,  glabres.  Etamines  3.  Styles  2, -allongés  ; stigmates  en  gou- 
pillon. Caryops 


P.  t'o.is va I .4I*  Trin.  I.  c.;  Mert.  et  Koch,  deutsch.  fl.  1 , p.  528; 
Gaud.  helv.  1,  p.  203;  Anders.  agrost.  p.  79,  t.  8,  f.  91  ; Arundo 
PhragmitesL.  sp.  120;  Vill.  Dauph.  2,  p.  152;  Desf.  atl.  1 ,p.  107; 
D C . //.  fr.  3,  p.  45;  Dub.  bot.  520;  Lois.  gall.  1,  p.  60.  — le. 
Rchb.  icon.  f.  1729.  Billot f exsicc.  n°90  /;  Rchb.  exsicc.  n°  2124  ! 
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— Panicule  grande,  égale , très-fournie,  dressée,  puis  penchée, 
très-rameuse;  rameaux  seini vert icillés  aux  nœuds  et  velus  à leur 
point  d’insertion.  Glumes  trinerviées,  très-aiguës , entières  au  som- 
met ; l’inférieure  de  moitié  moins  longue  que  la  supérieure.  Glu- 
rrielle  inférieure  longuement  acuminée-subulée  ; la  supérieure  li- 
néaire-lancéolée , bidentée.  Feuilles  grandes,  d’un  vert  un  peu 
glauque,  plus  rarement  panachées  de  vert  et  de  blanc,  distiques, 
fermes,  linéaires-lancéolées , longuement  et  finement  acuminées , 
planes,  rudes  sur  les  bords;  ligule  formée  d’une  rangée  de  poils 
courts  et  égaux.  Chaumes  raides-dressés  , très-feuillés  , atteignant 
la  taille  d’un  homme.  Souche  longuement  rampante,  articulée. 

«.  vulgaris.  Epillets  bruns , plurillores. 

p.  flavesrens  Cust.  in  Gaud.  helv.  6 , p.  341.  Epillets  jaunâtres , 
plurillores.  P.  isiaca  Rchb.  fl.  exc.  1,  p.  140  bis  [non  Kunlh). 

y.  nigricans.  Epillets  noirs,  subunillores;  plante  naine  et  grêle. 
P.  humilis  Üenot.  ind.  hort.  gen.  *27  ; Arundo  nigricans  Htèrat , 
par.  ed.  3, />.  38;  Arundo  phragmites  |5.  subuni flora  I)  C.  fl.  fr. 
3,  p.  263  ; Arundo  pseudophragmites  Lej.  spa.  1 , p.  43. 

Itab.  Commun  élans  les  marais  et  le  long  des  rivières,  'if  Août-septembre. 

I*.  <>i(a\Ti  A Gag , in  Endress,  pl.  yyr.  exsicc.  unio  itin.  1830 
et  not.  sur  Emir.  p.  16;  P.  isiacus  Kunlh  , enum.  1,  p.  231  et, 
suppl.  193  (non  Rchb.);  Arundo  maxima  Forsk.  œgypl.  24;  Arundo 
isiaca  Delile!  fl.  œggpt.  4;  Arundo  altissima  Benth , rat.  ggr.  62 
(descriptio  claudicat).  — Billot,  exsicc.  n°  880  ! — Panicule  très- 
grande  , un  peu  penchée,  subunilatérale , assez  fournie  , très-ra- 
meuse ; rameaux  semiverticillés  aux  nœuds  et  velus  à leur  point 
d’insertion.  Epillets  fauves,  dûmes  trinerviées,  oblusiuscules , mu- 
cronécs,  tridentées  ; l’inférieure  de  moitié  moins  longue  que  la  su- 
périeure. Glumelle  inférieure  longuement  acuminée-subulée  ; la  su- 
périeure Jinéaire-oblongue,  échancrée.  Feuilles  grandes , d’un  vert 
glauque,  fermes,  lancéolées,  longuement  et  finement  acuminées  , 
planes,  lisses  sur  les  bords  ; ligule  formée  d’une  rangée  de  poils 
dont  les  médians  plus  allongés.  Chaumes  raides,  dressés,  très- 

feuillés,  atteignant  5 à 6 mètres.  Souche Port  de  Y Arundo 

DonaXy  mais  plante  plus  grêle  et  de  taille  pl  us  élevée.  Se  distingue, 
en  outre  des  caractères  indiqués,  du  P.  vulgaris  par  sa  panicule  plus 
grande  et  plus  étroite  proportionnément,  par  ses  épillets  [dus  gros, 
par  ses  feuilles  plus  larges,  scs  chaumes  plus  robustes  et  trois  fois 
plus  élevés. 

Hnb.  Fontaine  de  Salees  entre  Narbonne  et  Perpignan,  x.  Octobre. 

Trib.  9.  AGROSTIDEÆ  Kunth , enum.  1,  p.  198.  — Epillets 
épars,  à une  seule  fleur  hermaphrodite  ou  plus  rarement  à plusieurs. 
Glumelles  membraneuses;  l'inférieure  carénée  sur  le  dos.  Styles  nuis 
ou  courts;  stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  ovoïde  ou 
oblong,  à section  transversale  suborbiculaire  , muni  d’un  sillon  ou 
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superficiellement  canaliculé  à la  face  interne,  lâchement  entouré 
par  les  glumelles. 

CALAMAGROSTIS.  (Adans.  fani.  des  pi.  2,  p.  5t.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  une  seule  fleur  hermaphrodite  et  quelquefois  le 
rudiment  d’une  seconde  fleur,  formant  par  leur  réunion  une  pan i— 
eule  rameuse.  Glumes  2,  beaucoup  plus  longues  que  les  fleurs,  ca- 
rénées, aiguës,  mutiques,  presque  égales  ou  l’inférieure  plus  longue. 
Glumelle  inférieure  barbue  à la  base,  membraneuse,  oblongue,  ca- 
rénée sur  le  dos,  tronquée  ou  dentée  au  sommet , aristée  sur  le  dos, 
plus  longue  que  la  supérieure  ; celle-ci  pliée  en  deux,  pourvue  sur 
le  dos  de  deux  petites  carènes  rapprochées  et  séparées  par  un  sillon. 
Gin inel Iules  2,  lancéolées,  glabres.  Etamines  3.  Stigmates  presque 
sessiles,  plumeux,  s’étalant  à la  base  de  la  fleur.  Garvops  libre, 
glabre,  linéaire-oblong,  un  peu  comprimé  par  le  dos,  déprimé  et 
superficiellement  canaliculé  à la  face  interne. 

Sect.  I . Epigeios  Koch,  syn.  903.  — Arête  droite  ou  nulle. 

C.  eimgebos  Roth,  fl.  germ.  1 , p.  34  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  257  ; 
Dub.  bot.  .502  ; Lois.  gall.  1,  p.  55;  Anders.  agrost.  p.  82,  t.  8, 
f.  94  ; Arundo  epigeios  L.  sp.  120  ; Vil l.  Dauph.  2,  p.  152;  Mert. 
et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  520  ; Gaud.  helv.  1 , p.  J 94.  — le.  Engl, 
bot.  t.  403;  Rchb.  icon.  f.  1451  à 1453.  Fries,  herb.  norm.  8, 
n°  83!;  Billot,  exsicc.  n°  687!;  Rchb.  exsicc.  nos  114,  115  et  515! 
— Particule  raide,  dressée,  compacte,  ordinairement  violacée,  quel- 
quefois verte  [C.  glauca  Rchb.  fl.  excurs.  p.  27)  ou  panachée  de 
vert  et  de  violet  (C.  huebneriana  Rchb.  I.  c.),  lobée,  très-rameuse; 
rameaux  dressés,  rudes,  fasciculés,  nus  à la  base.  Glumes  un  peu 
inégales,  atténuées  en  un  acumen  subulé  et  comprimé  latéralement, 
très-rudes  sur  la  carène  et  sur  les  bords.  Glumelle  inférieure  de 
moitié  plus  courte  que  les  glumes,  bifide,  portant  sur  le  dos  vers 
son  milieu  une  arête  droite,  line  et  qui  n atteint  pas  la  longueur 
des  poils  ; ceux-ci  nombreux,  presque  aussi  longs  que  les  glumes. 
Feuilles  glauques,  fermes,  raides,  très  -longuement  acuminées-séta- 
cées,  très-  longues,  très-rudes  sur  les  bords  et  sur  la  face  supérieure; 
ligule  aiguë.  Chaumes  raides,  dressés,  robustes.  Souche  rampante, 
articulée.  — Plante  de  8-12  décimètres. 

Hab.  Commun  dans  les  bois  humides,  if  Juillet-août. 

C.  littorea  D C.  fl.  fr.  5,  p.  255;  Dub.  bot.  502;  Lois, 
gall.  1,  p.  55;  C.  laxa  Host,  gram.  austr.  4,  p.  25,  t.  43;  C.  ef- 
fusa  Gmel.  bad.  1,  p.  262;  Arundo  littorea  Schrad.  germ.  I, 
p.  212,  t.  4,  f.  2;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  519;  Arundo 
pseudo-phragmites  Hall.  fil.  in  Rœm.  arch.  i,p.  11  ; Gaud.  helv.  1 , 
p.  196  (non  Rchb.).  — le.  Rchb.  icon.  f.  1449,  et  1450.  Schultz , 
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exsicc.  n°  191  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  1 1 1 U ! — Pan icule  allongée,  un 
peu  lâche,  dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  violacée,  très-ra- 
meuse; rameaux  étalés,  rudes,  nus  à la  base.  Glumes  inégales,  at- 
ténuées en  un  acuraen  su  bu  I é et  comprimé  latéralement,  rudes  sur 
la  carène.  Glumelle  inférieure  de  moitié  plus  courte  que  les  glumes, 
bitide,  portant  dans  l'échancrure  une  arête  droite  qui  atteint  ou 
dépasse  la  longueur  des  poils;  ceux-ci  égalant  les  glumes.  Veuilles 
glauques,  fermes,  acuminées,  un  peu  rudes  ; ligule  ovale,  obtuse. 
Chaumes  raides,  dressés.  Souche  rampante,  articulée.  — Plante 
de  5- 1 0 décimètres. 

Ilnb.  Bords  des  fleuves;  le  long  du  Rhône  depuis  Lyon  jusqu'à  Beaucaire; 
bords  du  Lozon  à Carpentras  ; rives  delà  Durance  à Avignon,  d'où  il  remonte 
jusqu'en  Dauphiné;  le  long  du  Rhin,  a Strasbourg,  Neufbrisacb,  Iluningue,  etc. 
if  Juillet-août. 

C.  LtiCEOLATA  Roth,  gémi.  1,  ».  31;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  256; 
Dub.  bot.  502;  Lois.  gall.  1,  p.  53;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  141  ; An- 
ders.  agrost.  p.  83,  t.  9,  f.  96  ; Arundo  Calamagrostis  />.  sp.  121; 
Schrad.  germ.  1,  214,  t.  4,  f.  4 ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , 
p.  518  ; Gaud.  helv.  1,  p.  198.  — le.  Engl.  bot.  t.  2159  ; Itchb. 
icon.  f.  14-47  et  1448.  Fries,  herb.  norm.  10,  n°  92!;  Schultz, 
exsicc.  »°  378!;  Billot,  exsicc.  n°  478  !;  Rchb.  exsicc.  ?iU8  I 12  et 
113!  — Panicule  allongée,  d’abord  dressée,  puis  penchée  au  som- 
met, lâche,  ordinairement  violacée,  plus  rarement  verte  (C.  gaudi- 
niana  Rchb.  fl.  excurs.  27),  très-rameuse;  rameaux  étalés, 
Oexueux,  rudes  et  dont  les  plus  courts  sont  pourvus  de  fleurs  jusqu'à 
la  base.  Glumes  plus  minces  et  plus  molles  (pie  dans  les  espèces 
précédentes,  un  peu  inégales,  atténuées  en  un  acumen  subtile  et 
comprimé  latéralement , rudes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure 
d'un  tiers  plus  courte  que  la  glume,  dentée  ou  faiblement  émarginée 
au  sommet,  portant  dans  V échancrure  une  arête  droite  qui  dépasse 
à peine  les  dents;  poils  nombreux  , un  peu  plus  courts  que  les 
glumes.  Feuilles  ordinairement  un  peu  velues  en  dessus  , moins 
fermes  et  moins  raides  que  dans  les  espèces  précédentes,  moins 
rudes,  à nervures  plus  égales  et  moins  rapprochées.  Chaumes  dres- 
sés, grêles  au  sommet.  Souche  rampante,  articulée.  — Plante  de 
8- 1 2 décimètres. 

Ilnb.  Prairies  humides;  çà  et  là  dans  le  nord  et  dans  le  nord-est  de  la 
France;  Strasbourg,  Haguenau,  Colmar;  Nancy;  Ardennes;  environs  de  Paris; 
Rouen,  le  Havre;  marais  d'Auge  dans  le  Calvados;  Angers,  Nantes;  Lyon. 

Juillet-août. 

V.  viLLosA  Mut.  fl.  fr.  4,  p.  41,  t.  l$>,f.  580;  C.  Halleriana 
I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  256;  Andcrs.  agrost.  p.  85,  t.  9,  f.  98  ; C.  pseu - 
dophragmites  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  26  (non  Hall,  fil.);  C.  varia 
Ilost , gram.  austr.  4,  p.  25,  t.  47  (non  Schrad.) ; Agrostis  villosa 
Vill.l  Dauph.  1,  p.  378  et  2,  p.  79;  Arundo  Calamagrostis  Hall, 
fil.  in  Rœm.  arch.  I,  par.  2,  p.  10  non  L.);  Arundo  Halleriana 
Gaud.  helv.  1,  p.  197;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  I , p.  521  ; 
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L Arundo  Clarionis  Lois,  gcill.  ed.  \;  p.  719. — le.  Rchb.  icon.  f. 
î 1444.  Fries,  herb.  norm.  8,  n°  85  et  10,  n°  94  ! — Panicule  al  Ion— 
Il  gée,  dressée,  un  peu  lâche,  violette,  très-rameuse;  rameaux  étalés, 

Î rudes,  nus  à la  base.  Glumes  égales , lancéolées,  acuminées,  très- 
aiguës,  rudes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  d'un  tiers  plus 
i courte  que  la  glume,  bifide,  munie  sur  le  dos  d'une  arête  droite  qui 
1 la  dépasse  à peine  et.  qui  est  peu  visible  au  milieu  des  poils;  ceux- 
: ci  égalant  presque  les  glumes.  Feuilles  étroites , acuminées  , rudes 
i et  souvent  un  peu  velues  en  dessus  ; ligule  obîongue.  Chaumes 
1.  dressés,  raides,  grêles.  Souche  rampante,  articulée.  — Plante  de 
6- 10  décimètres. 

Hab.  Hautes-Alpes,  à Briançon,  à Vallouise.  Juillet-août. 

C.  tehella  llost , gram.  austr.  4,  p.  29,  t.  50  ; Lois.  gall.  1, 

: p.  54;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  209  ; Arundo  tenella  Schrad.  germ.  J, 
p.  220,  t.  5,  t.  1 ; Mert.et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  521  ; Agrostis 
: pilosa  Schleich.  in  Gciud.  helv.  1,  p.  185.  — le.  Rchb.  icon.  f. 

1 1458.  et  eœsicc.  n°  108  ! — Panicule  lâche,  dressée,  violacée,  ra- 
meuse ; rameaux  capillaires,  rudes,  nus  à la  base.  Glumes  égales, 
lancéolées;  l’inférieure  très-aiguë,  rude  sur  la  carène.  Glumelle  in- 
férieure d'un  sixième  plus  courte  que  les  glumes,  tronquée  et  den- 
telée au  sommet,  mutique  ou  plus  rarement  munie  vers  son  milieu 
d'une  arête  dorsale  égalant  les  glumes;  poils  peu  nombreux,  trois 
fois  plus  courts  que  les  glumes.  Feuilles  vertes,  dressées,  planes, 
linéaires,  acuminées,  rudes  aux  bords;  ligule  obîongue,  frangée  au 
sommet.  Chaumes  dressés,  raides,  grêles,  filiformes  au  sommet. 
Souche  rampante,  articulée.  - — Plante  de  4-8  décimètres,  à épillets 
plus  petits  que  dans  les  espèces  précédentes. 

liai).  Hautes  Alpes  du  Dauphiné;  la  Pra  et  Reve!  au-dessus  de  Grenoble, 
la  Bérarde,  moût  Vizo.  Juillet-août. 

Sect.  2.  Deyeuxia  P.  Beauv.  agrost.  p.  45.  — Arête  genouillée. 

C.  varia  Schrad.  germ.  1,  p.  216,  t.  4,  f.  6 (sub  Arundine)  ; 
C . montana  D C.  fl.  fr.  5,  p.  254;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  142  ; An- 
ders.  agrost.  p.  90,  t.  9,  f.  106  ( non  Llost);  C.  sylvatica  Host , 
gram.  austr.  4,  p.  28,  t.  48  [non  D C .);  C.  arundinacea  D C.  fl. 
fr.  3 ,p.  25  (non  Roth);  C.  subulata  Dumort.  agrost.  t.  9,  f.  56  ; 
C.  acutiflora  D C.  fl.  fr.  5 ,p  255;  Arundo  varia  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1 , p.  523  ; Arundo  sedenensis  Lois.  gall.  ed.  1 , p.  719  ; 
Arundo  montana  Gaud.  helv.  1 ,p.  200;  Deyeuxia  varia  Kunlh, 
enum.  1 , p.  242;  Agrostis  arundinacea  Vill.  Dauph.  2,  p.  79 
(non  L.).  — Je.  Rchb.  icon.  f.  1442  et  1443.  Fries,  herb.  norm.  8, 
n°  89  !;  Rchb.  exsicc.  n°  110  et  514  ! — Panicule  longue,  étroite, 
ayant  quelque  ressemblance  avec  le  LIolcus  mollis,  panachée  de 
violet  et  de  jaunâtre,  rameuse  ; rameaux  capillaires,  rudes,  d’abord 
1 étalés,  puis  redressés  après  l’anthèse,  flexueux  et  dont  les  plus  courts 
i sont  pourvus  de  fleurs  jusqu’à  la  base.  Glumes  lancéolées,  briève- 
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ment  et  brusquement  acuminées,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la 
carène.  (Jumelle  inférieure  d'un  quart  plus  courte  que  lesglumes, 
dentée  au  sommet,  portant  un  peu  au-dessus  de  sa  base  une  longue 
arête  genouilléc  <j u i égale  les  glumes;  poils  égalant  la  glumelle  infé- 
rieure ou  un  peu  plus  courts.  Feuilles  allongées,  linéaires,  acumi- 
nées. rudes  sur  les  bords  et  sur  les  deux  faces,  uu  peu  velues  en 
dessus,  munies  de  nervures  inégales  et  un  peu  écartées.  Chaumes 
dressés,  raides,  entourés  d écailles  à leur  base.  Souche  rampante. — 
Plante  de  G- H)  décimètres. 


Ilab.  Forêts  des  hautes  Vosges,  les  Ballons  et  Hohneck,  d’où  il  descend 
dans  les  vallées,  Donnon  ; chaîne  du  Jura,  Suchet,  Mont-d’Or,  Mamieure, 
Nautua,  le  Reculet  ; hautes  Alpes,  Saint- ISizier  près  de  Grenoble,  la  Mouche- 
rolle,  la  Grave,  la  Bêrarde,  Vil  la  rs  d’Arène,  mont  Séuse,  Sejue,  Digue,  vallée 
de  l’Arche,  etc. ‘4-  Juillet-août. 


€.  moiiTAMA  Hast,  gram.  austr.  4,  p.  27,  t.  46  (non  I)  C.)  ; 
Deyeuxia  varia  p.  montana  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  212.  — Kralik , 
pl.  cors,  exsicc.  n°  835  ! ; Soleir.  exsicc.  n°  1 1 G ! — Panicule  longue, 
dressée,  verdâtre  ou  violacée,  rameuse;  rameaux  courts,  capillaires, 
dressés-étalés,  très-rudes.  Glumes  égales,  linéaires-lancéolées,  in- 
sensiblement atténuées  au  sommet,  rudes  sur  la  carène.  (Jumelle 
inférieure  un  peu  plus  courte  que  les  glumes,  bifide,  pourvue  vers 
sa  base  d’une  arête  dorsale  genou  i liée  et  une  fois  plus  longue  qu’elles; 
poils  peu  nombreux  et  un  peu  plus  courts  que  les  glumes.  Feuilles 
d’un  vert  pâle,  un  peu  fermes,  linéaires,  longuement  acuminées, 
un  peu  rudes;  ligule  oblongue,  lacérée.  Chaumes  dressés.  Souche 
assez  largement  rampante,  articulée.  — Plante  d’un  vert  pâle,  haute 
de  4-6  décimètres. 

Ilab.  Corse.  au  Moote-Rotondo,  monte  d’Oro,  arn  bains  de  Guagno 

( Hequien ).  '*f  Juiu-juillet. 


C.  a n m DIN  ACE  A Roth , germ.  2,  part.  1 , p.  89  (non  I)  C.)  ; C. 
sylvatica  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  253  ; Dub.  bot . 502  ; Lois.  yall.  1 , p.  54; 
kochy  syn.  906  , Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  142  ; Andcrs.  agrost.  p.  91, 
t.  9,  t.  104  ( non  Host);  C.  pyramidalis  Host , gram.  austr.  4, 
p.  28,  t.  49  ; Agrostis  arundinacea  L.  sp.  91  (non  VilL);  Arundo 
sylvatica  Schrad.  germ.  1 , p.  218,  t.  A,f.  7;  Gaud.  helv.  1 , p.  199; 
Deyeuxia  sylvatica  Kunth,  cnum.  1,  p.  243.  — le.  Rchb.  icon. 
f.  1440.  Fries , herb.  norm.  8,  n°  90!;  Schultz , exsicc.  n°  192!  — 
Panicule  longue,  lâche  et  souvent  interrompue,  dressée,  panachée 
de  violet  et  de  jaunâtre,  rameuse  ; rameaux  courts,  inégaux,  dressés- 
étalés,  rudes,  et  dont  les  plus  courts  sont  pourvus  d’épillets  presque 
jusqu’à  la  base.  Glumes  égales,  lancéolées,  acuminées,  un  peu  rudes 
sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  d’un  cinquième  plus  courte  que 
lesglumes,  irrégulièrement  bifide,  portant  un  peu  au-dessus  de  sa 
base  une  longue  arête  qui  dépasse  les  glumes  ; poils  quatre  fois  plus 
courts  que  la  glumelle  inférieure.  Feuilles  allongées,  linéaires,  acu- 
minées, rudes  sur  les  bords  et  sur  les  deux  faces,  un  peu  velues  en 
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dessus.  Chaumes  dressés,  raides.  Souche  rampante.  — Plante  de 
6-1 0 décimètres. 

ilnb.  Forêts  des  montagnes;  toute  la  chaîne  des  Vosges;  mont  Pilât  près 
de  Lyon  et  Pierre-sur-Haute  dans  le  Forez;  Mende;  Aumessas  près  du  Vigan 
(Martin);  Pyrénées,  Canigou,  Mont-Louis,  Vallée  d’Fynes,  Bagnères  de  Lu- 
dion, Luz;  Moulûmes  dans  la  Vienne.  'If  Juillet-août. 


AMPELODESMOS.  (Link,  hort.  ber.  \,  156.) 
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Epillets  pédicellés,  renfermant  2-5  f leurs  hermaphrodites , com- 
primés, alternes  , formant  par  leur  réunion  une  grande  panicule 
unilatérale.  Ciumes  2,  presque  égales,  carénées,  non  ventrues  , ai- 
guës, subtrinerviées,  plus  courtes  que  les  fleurs  qui  leur  sont  oppo- 
sées. Glumelle  inférieure  munie  de  poils  à sa  base,  un  peu  coriace, 
lancéolée,  acuminée,  carénée,  bidentée  au  sommet,  brièvement  aris- 
tée;  glumelle  supérieure  bidentée,  bicarénée,  à carènes  ciliées.  Glu- 
melluies  2,  lancéolées,  acuminées,  velues.  Etamines  3.  Styles  2 , 
très-courts,  terminaux;  stigmates  plumeux.  Caryops  libre,  subcy- 
lindrique, obtus,  muni  d’un  sillon  sur  la  face  interne. 


A.  teiax  Link,  l.  c.  ; Kunth,  enum.  1,  p.  249;  Koch , syn. 
910;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  464  ; Arundo  ampelodesmos  Cyr.  neap. 

! pl.  fasc.  2 ,p.  30,  t.  12  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  758  ; Guss.  syn.  1 , 
p.  158;  Arundo  festucoides  Desf.  atl.  i,p.  108,  t.  34;  Arundo 
i mauritanien  Poir.  voy.  5,  p.  105  ( non  Desf.);  Arundo  tenax  Vahl, 
symb.  2,  p.  25;  Donax  tenax  P.  Beauv.  agr.  p.  78.  — Panicule 
i allongée,  étroite  , interrompue,  unilatérale,  penchée  au  sommet, 
i très-rameuse  ; rameaux  pubescents  et  rudes,  divisés  presque  dès  la 
a base.  Epillets  verdâtres  ou  panachés  de  vert  et  de  pourpre.  Glumes 
î lancéolées,  acuminées,  mucronées,  trinerviées,  rudes  sur  la  carène. 
Glumelle  inférieure  couverte  dans  sa  moitié  inférieure  de  poils 
blancs-soyeux,  acuminée,  mucronée,  subquinquenerviée  ; glumelle 
supérieure  égalant  presque  l’externe.  Feuilles  d’un  vert  gai  , allon- 
gées, raides,  étroites,  linéaires , canaliculées , acuminées-subulées, 
rudes  à la  face  supérieure  et  aux  bords;  ligule  lancéolée.  Chaumes 
dressés,  atteignant  2-5  mètres.  Souche  courte,  fibreuse.  — Plante 
gazonnante. 

Hab.  La  Corse  (Bernard),  Mai-juin. 


PSAMMA.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  143.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  deux  fleurs  dont  l’une  hermaphrodite  et  l’autre 
rudimentaire,  formant  par  leur  réunion  un  épi  composé.  Glumes  2, 
peu  inégales,  plus  longues  que  les  fleurs,  carénées,  aiguës,  mu- 
tiques;  l’inférieure  un  peu  plus  courte,  uninerviée  ; la  supérieure 
s trinerviée.  Glumelle  inférieure  barbue  à la  base,  un  peu  coriace, 
3 lancéolée,  comprimée-carénée  , quinquenerviée , bidentée  et  mu- 
i cronée  au  sommet,  non  anslée,  dépassant  à peine  la  supérieure; 
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celle-ci  pliée  en  deux,  pourvue  de  deux  petites  carènes  rapprochées 
et  séparées  par  un  sillon.  Glumell nies  2,  lancéolées , acuininées  , 
glabres.  Etamines  5.  Stigmates  sessiles,  plumeux,  s’étalant  à la  base 
delà  fleur.  Caryops  libre,  glabre,  oblong-cylindrique , creusé  d'un 
sillon  profond  à la  face  interne. 

AitEMAKi.%  Rœm.  et  Schult.  syst.  2, />.  845;  Kochtsyn. 
907;  Ps.  littoralis  P.  Beauv.  agrost.  p.  145  ; Arundo  arenaria  L. 
sp.  121;  I)esf.  atl.  1 ,p.  106;  Calamagroslis  arenaria  Roth , tent. 
2,  part.  I,  p.  95;  I ) C.  fl.  fr.  5,  p.  24  ; Lois.  gall.  1 , p.  55  ; An- 
ders.  agrost.  p.  80,  t.  8,  f.  92  ; Ammophila  arundinacea  Uost, 
gram.  austr.  4,  p.  24,  t.  41;  Rertol.  fl.  ital.  1,  p.  752;  Guss.  syn. 
1 , p.  157;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  214.  — le.  Rchb.  ieon.  f.  1454. 
Fries,  herb.  norm.  15,  n°  90  !;  Schultz , exsicc.  n°  551  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  1505!  — Epi  allongé,  raide,  serré,  atténué  aux  deux 
bouts,  composé.  Glumes  presque  égales,  rudes  sur  la  carène  et  sur 
les  faces,  lancéolées,  aiguës;  l’inférieure  unie,  la  supérieure  triner- 
viée.  G1  u nielle  inférieure  un  peu  plus  courte  que  les  glumes,  quin- 
quenérviée,  bidentée  avec  un  court  mucron  dans  l’échancrure  ; 
poils  de  la  base  de  la  fleur  de  moitié  plus  courts  que  la  glumelle. 
Feuilles  étroites,  raides,  enroulées,  subulées  et  presque  piquantes 
au  sommet,  rudes  à la  face  interne;  ligule  très-allongée,  bifide. 
Chaumes  dressés,  raides.  Souche  dure,  articulée,  grêle,  longuement 
rampante.  — Plante  de  0-10  décimètres. 

Ilnb.  Sables  maritimes  des  deux  mers;  eûtes  de  la  Corse.  Mai-juillet. 

AGROST1S.  (L.  gen.  n°  80.) 

Epillets  pédicel lés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  une  fleur  hermaphrodite  et  quelquefois  le  rudi- 
ment d’une  seconde  fleur,  formant  par  leur  réunion  une  panicule 
rameuse,  dûmes  2,  plus  longues  que  la  fleur,  carénées,  un  peu 
inégales,  aiguës.  Glumelle  inférieure  très-brièvement  barbue  à sa 
base,  membraneuse,  oblongue,  carénée  sur  le  dos,  tronquée  et 
dentelée  au  sommet,  munie  ou  dépourvue  d’arëte  dorsale  genouillée; 
glumelle  supérieure,  beaucoup  plus  petite,  bicarénée,  souvent  com- 
plètement nulle.  Glumellules  2,  entières,  glabres.  Etamines  1-5. 
Stigmates  presque  sessiles,  plumeux,  s’étalant  à la  base  de  la  fleur. 
Caryops  libre,  glabre,  ellipsoïde,  non  comprimé  et  à section  trans- 
versale orbiculaire,  muni  d’ un  léger  sillon  sur  la  face  interne. 

Sect.  t.  ëuaghostis.  — Glume  inférieure  plus  grande  que  la  supérieure; 

deux  glumelles. 

A.  Ai.iiA  L.  sp.  95;  Schrad.  germ.  1 , p.  209,  tab.  2,  f.  1 ; Sm. 
brit.  I,  p.  81  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  22  ; J)ub.  bot.  505  ; Lois.  gall.  1, 
p.  52  ; Merl.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  508  ; Gaud.  helv.  \,  p. 
187  ; Guss.  syn.  1,  p.  155;  Roiss.  voy.  Esp.  2,  p.  644  ; Pari.  fl. 
ital.  1,  p.  180  ; .1.  stolonifcra  L.  sp.  95  (excl.  var.  a.)  ; Vill. 
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Dauph.  2,  p.  73  ; Wahlenb.  suec.  p.  40;  Fries , nov.  p.  10  ; Koch , 
syn.  901  ; Anders.  agr.  p.  92,  t.  10,  t.  109  ( non  Pari,  nec  Poil). 
— Ic.  Rchb.  ic.  fl.  germ.  f.  1436.  Billot , exs.  n°  1361!  ; Rchb. 
exsicc.  nos  404  et  1807  ! — Panicule  blanchâtre  ou  plus  rarement 
violette,  oblongue,  lobée,  très-rameuse,  toujours  contractée  avant 
et  après  l’anthèse  ; rameaux  grêles,  inégaux,  rudes;  les  plus  courts 
pourvus  d’épillets  jusqu’à  leur  base.  Glumes  lancéolées,  aiguës , 
rudes  sur  la  carène,  du  reste  glabres,  rapprochées  après  l’anthèse. 
Glumelle  inférieure  plus  courte  que  les  glumes,  ovale,  obtuse, 
souvent  denticulée,  mutique  ou  rarement  pourvue  d’une  courte 
arête  sous  le  sommet  ; glumelle  supérieure  de  moitié  plus  courte 
que  l’inférieure.  Feuilles  courtes,  toutes  planes,  linéaires,  aiguës, 
rudes  sur  les  faces  et  sur  les  bords;  ligule  oblongue , saillante. 
Chaumes  fleuris  dressés,  ou  couchés  ou  même  radicants  à leur  base, 
rameux  inférieurement.  Souche  émettant  le  plus  souvent  des  stolons 
plus  ou  moins  nombreux,  couchés  ou  rampants.  — Plante  poly- 
morphe, de  2—1 0 décimètres,  se  distinguant  en  outre  des  deux 
espèces  suivantes  par  sa  panicule  toujours  plus  étroite  proportion- 
nément,  atténuée  au  sommet. 

a.  genuina  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  138.  Chaumes  rampants  à la 
base  ; panicule  oblongue  et  lâche,  tantôt  blanchâtre  (A.  stolonifera 
Hosty  gram.  austr.  4,  tab.  56;  A.  alba  pallens  Gaud.  hein.  1 , p. 
187),  tantôt  violette  (A.  diffusa  Hosty  l.  c.  tab.  55;  A.  alba  decum- 
bens  Gaud.  I.  c.;  A.  decumbens  Dub.  bot.  503).  La  forme  maritime 
est  VA.  maritima  P.  subrepens  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  253). 

p.  gigantea  Mey.  chl.  hanov.  655.  Chaumes  dressés,  plus  robustes, 
raides  ; panicule  plus  grande,  plus  compacte,  ordinairement  verdâ- 
tre ; feuilles  iarges.  A.  gigantea  Gaud.  agrost.  1,  p.  81  ; A.  alba 
major  Gaud.  helv.  1 ,p.  189. 

y.  maritima  Mey.  I.  c.  Chaumes  dressés,  grêles  et  raides  ; pani- 
cule très-étroite,  spiciforme,  compacte,  le  plus  souvent  d’un  blanc 
fauve  ; feuilles  plus  courtes  et  plus  étroites,  raides  et  glauques.  A. 
maritima  Lam.  dict.  1,  p.  61  ; D C.  fl  fr.  3,  p.  25  ; Dub  bot.  503. 

Hub.  La  var.  a.  commune  dans  les  prairies  humides.  La  var.  p.  dans  les 
bois.  La  var.  y.  dans  les  sables  maritimes.  ^ Juin-juillet. 

Obs.  — Les  auteurs  sont  loin  d'être  d'accord  sur  la  plante  à laquelle  Linné 
a donné  le  nom  d’.-L  stolonifera.  Si  nous  consultons  scs  ouvrages,  c'est 
d^ans  la  première  édition  du  Flora  suecica  (1745),  que  ce  nom  apparait  pour  la 
première  fois;  il  était  généralement  appliqué  alors  en  Suède  (A.  stolonifera 
vultjo,  dit  Linné)  à la  plante  qu’il  iudique  dans  cet  ouvrage  sous  le  n°  61  et 
qu’il  dit  commune  aux  environs  d'Upsal.  Quelle  est  cette  espèce  ? D’après  les 
recherches  des  botanistes  suédois  qui  ont  visité  les  lieux  où  Linné  l’a  recueillie, 
il  parait  démontré  que  le  célèbre  auteur  du  système  sexuel  a eu  en  vue  la  plante 
déc  rite  depuis  par  XVithering  sous  le  nom  d\4.  vulgaris ; elle  est  commune  à 
Upsal  et  a été  publiée  par  Fries,  dans  son  herbarium  normale  ( fasc . 9,  n°  85). 

Dans  1 ’lter  scanense  (1751)  Linné  indique  un  A.  stolonifera  arenariu,  qu’il 
signale  : in  arendmobili  Scaniœ.  Dans  la  première  édition  du  Species  planta- 
rum  (1755),  il  réunit  ces  deux  piaules,  sous  le  nom  d’.4.  stolonifera  et  la  plante 
de  Scanie  forme  la  variété  p.  Cette  réunion  est  maintenue  dans  la  deuxième 
édition  du  Flora  suecica.  Mais  cette  plaute  de  Scanie  est  différente  de  celle 
d’Upsal  et  pour  tous  les  Suédois,  qui  l’ont  observée  dans  la  localité  classique, 
TOM.  III.  31 
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elle  n'est  qu'une  forme  de  l’espèce  décrite  par  Linue  sous  le  nom  d'.l.  ulba  que 
nous  lui  avons  conservé,  à l’exemple  de  Schrader  et  de  beaucoup  d'autres 
auteurs.  Ce  qui  vient  encore  augmenter  la  confusion,  c’est  la  plante  qui  existe 
dans  l’herbier  de  Linné  sous  le  nom  d’.l.  sUtlonifera  et  qui  est  différente  des 
deux  premières.  Suivant  Schrader,  Fries,  Parlalore,  cet  échantillon  appartient 
a IM.  verlicillata  Fi//.,  plante  du  bassin  de  la  Méditerranée  et  des  Canaries, 
et  qui  n’existe  pas  en  Suède. 

Il  résulte  néanmoins  de  cet  exposé  que  le  nom  d’.l.  stolonifcra  L.  a été  donne 
à trois  espèces  différentes,  qui  sont  toutes  le  plus  souvent  stolonifères  et  que, 
si  ce  nom  devait  être  conservé,  c’est  à l’.l.  r ulgaris  qu’il  appartiendrait.  Nous 
pensons  toutefois  qu’il  y a avantage  à le  supprimer. 

Nous  trouvons  ici  encore  un  exemple  évident  qui  démontre  que  l’herbier  de 
Linné  est  quelquefois  un  guide,  non-seulement  insuffisant,  mais  même  trom- 
peur, pour  déterminer  d’une  manière  rigoureuse  certaines  espèces  linnéeuues. 

Pour  qu’on  puisse,  en  s’étavant  sur  cet  herbier,  débrouiller  une  question 
de  svoonv  mie.  il  faudrait  s’assurer  d’abord  que  la  plante,  dont  on  cherche  le  nom 
linnéen,  est  étiquetée  de  la  main  de  Linné  et  qu  elle  l a été  à l'époque  même  où 
il  décrivait  cette  plante  dans  la  première  édition  du  Spcries;  il  faudrait  être 
certain  en  outre,  qu’il  n’v  a pas  eu  dans  cet  herbier  de  déplacements  d’étiquettes. 
Mais  quelle  confiance  peut-on  y ajouter,  dans  les  cas  où  cet  herbier  est  en 
contradiction  flagrante  avec  la  géographie  botanique,  ou  avec  les  descriptions 
mêmes  de  Linné  ? 

A.  VFiinrii  i iTA  Vill.  prosp.  16  et  Vauph.  %,p.  74;  Ber- 
tol.  fl.  ital.  1 , p.  408  ; Guss.  syn.  1 , p.  1 34  ; Boiss.  voy.  Esp.  2 , 
p.  645;  A.  stoloni fera  L.  herb.;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  179  (non  L. 
sp.  nec  fl.  suec.);  A.  aquatica  Pourr.I  ad.  Tout.  3,  p.  306. — le. 
Rchb.  icon.  f.  1435.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°855  a/;  Soleir. 
eæsicc.  n°  4869!  — Pameule  d'un  vert  blanchâtre,  ovale-oblongue, 
lobée,  très-rameuse,  étalée  môme  après  l’an  thèse  ; rameaux  très- 
inégaux,  rapprochés  en  demi— verticilles  serrés;  les  rameaux  courts 
pourvus  d’épillets  jusqu’à  la  base.  Glumes  lancéolées,  obtuses , 
brièvement  pubescentes  sur  toute  leur  partie  verte,  rapprochées 
après  l’anthèse.  Glumelles  obtuses  et  dentelées  au  sommet,  égales 
entre  elles , mais  de  moitié  plus  courtes  que  les  glumes;  l’inférieure 
toujours  dépourvue  d’arête.  Feuilles  courtes,  molles  , toutes  planes, 
linéaires,  aiguës , un  peu  glauques,  rudes  sur  les  faces  et  sur  les 
bords;  ligule  courte,  tronquée.  Ghaumes  fleuris  ascendants  ou  radi- 
canlsà  leur  base;  souvent  des  stolons  feu i I lés  plus  ou  moins  nom- 
breux. — Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilab.  Au  pied  des  murs,  rochers  humides,  dans  la  région  méditerranéenne; 
Fréjus,  iles  d’Hvères,  Toulon.  Marseille,  Avignon,  Nirnes,  Saint-Ambroix  , 
Anduze,  Montpellier,  Ganges,  Agde.  Béziers;  Narbonne,  Perpignan  , le  Yer- 
net , Olette,  etc.,  dans  les  Pxrenées  orientales;  Corse,  a l’embouchure  du 
Bravoue,  Ajaccio,  Aléria,  Bonilacio,  etc.  ^Juin-septembre. 

A.  vulgaris  With.  arrang.  132;  Sm.  brit.  1,  p.  79;  Schrad. 
germ.  1 , p.  207,  t.  2,  f.  5;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  22  et  5,  p.  252;  Mert. 
et  Koch , deulschl.  fl.  1,  p.  505;  Gjaud.  helv.  1 , p.  190  ; Bertol.  fl. 
ital.  1,  p.  402;  Guss.  syn.  1,  p.  133;  Anders.  agrost.p.  93,  t.  10  , 
f.  1 10;  Pari.  //.  ital.  1,  p.  183;  A.  capillaris  Vill.  Üauph.  2 , p.  73 
(non  L.  nec  AU.);  A.  stolonifera  L.  sp.  93  (excl.  var.  p.);  Poil.  pal. 

1 , p.  68. — le.  Rchb.  icon.  f.  1427.  Fries,  herb.  norm.  11,  n°  85!, 
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Rchb.  eæsicc.n0  1806  ! — Panicule  ovoïde,  lâche,  violette  ou  rare- 
ment blanchâtre,  très-étalée  même  après  l’anthèse;  rameaux  fins, 
flexueux,  un  peu  rudes,  divariqués,  trichotomes,  tous  nus  à leur 
base.  Glumes  peu  inégales,  lancéolées,  aiguës,  un  peu  rudes  au 
sommet  sur  la  carène,  du  reste  glabres,  à la  fin  très-étalées.  Glu- 
melles  très-inégales  entre  elles ; l’inférieure  égalant  les  glumes  , ob- 
tuse, dentelée,  deux  fois  plus  longue  que  la  supérieure,  le  plus  sou- 
vent mutique  ou  rarement  plus  ou  moins  longuement  aristée  (A 
dubiaD  C.  fl.  fr.  o,p.  21).  Feuilles  linéaires,  toutes  planes,  rudes 
sur  les  bords  et  sur  les  faces;  ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes 
dressés,  ascendants  et  même  radicants  à la  base.  Souche  émettant 
souvent  des  stolons.  — Plante  polymorphe  , de  1-5  décimètres.  La 
forme  vivipare  est  PA.  sylvatica  Poil.  pal.  1,  p.  69.  La  forme 
naine,  dont  les  ovaires  sont  atteints  par  YUredo  est  TA  pumila  L. 
mant.  51 . 

a.  genuina.  Feuilles  vertes. 

p.  glauca.  Feuilles  glauques.  A.  glaucina  Bast.  ess.  suppl.  25. 

Hab.  Commun  dans  les  prés  secs,  les  bois  et  jusqu’au  sommet  des  hautes 
montagnes.  La  var.  p.  commune  dans  les  landes  de  l’ouest,  if  Juin-juillet. 

4.  OLivETORim  Godr.  et  Gren.  — Panicule  ovale-oblongue  , 
lâche,  rougeâtre  ou  à la  fin  fauve,  étalée  souvent  même  après  Pan- 
thèse;  rameaux  capillaires , flexueux,  rudes,  tous  longuement  nus  à 
leur  base.  Glumes  peu  inégales,  lancéolées , aiguës,  un  peu  rudes 
au  sommet  sur  la  carène,  du  reste  glabres,  à la  fin  rapprochées. 
Glumelles  très-inégales  entre  elles;  l’inférieure  plus  courte  que  les 
glumes,  aiguë  et  dentelée,  sans  arête  ; glumelle  supérieure  trois  fois 
plus  courte,  échancrée  au  sommet.  Feuilles  radicales  et  caulinaires 
inférieures  linéaires,  étroites,  mais  planes  ; les  caulinaires  supé- 
rieures très-fines,  subulées  ; ligule  oblongue,  saillante.  Chaumes 
dressés,  filiformes  au  sommet.  Souche  fibreuse,  émettant  quelque- 
fois de  courts  stolons.  — Plante  de  3-5  décimètres,  gazonnante. 
Elle  diffère  en  outre  de  VA.  vulgaris  par  sa  tige  plus  ténue,  par  ses 
feuilles  supérieures  enroulées  et  très-fines,  par  sa  ligule  trois  fois 
plus  longue  et  non  tronquée;  par  sa  panicule  encore  plus  lâche  et 
par  ses  épilletsplus  petits.  La  présence  d’une  glumelle  supérieure 
et  de  feuilles  radicales  planes  la  sépare  de  VA.  canina,  dont  elle 
a le  port. 

Hab.  La  région  des  oliviers;  Grasse  {Durai),  le  Luc  ( Itanrij ),  Toulon  (Lo- 
ret);  Montpellier,  Béziers  (Col  Blanc),  Àgde;  Narbonne  (Delort),  Port-Vendres. 
if  Juin. 

Sect.  2.  Trichodiüm  Midi.  fl.  bor.  amer.  I , p.  4L  — Glume  inférieure  plus 
grande  que  la  supérieure;  une  seule  glumelle. 

a.  Racine  vivace. 

4.  <\\rv\  L.  sp.  92;  Sm.  brit.  1,  p.  78  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  20; 
Dub.  bot.  504  ; Lois.  gall.  1 , p.  51  ; Mert,  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , 
p.  512  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  396;  Gaud.  helv.  1,  p.  181;  Anders. 
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agrost.  p.  9 4,  t.  10,  f.  1 12;  Trichodium  caninum  Schrad.  germ.  1 , 
p.  198  ; Agraulus  caninus  P.  Beauv.  agrost.  p.  5.  — lc.Rchb. 
icon.  f.  1424.  Fries , herb.  norm.  9,  n°  87!;  Schultz  , exsicc. 
n°  1569!;  Bchb.  exsicc. n°  515! — Panicule  ovale-oblongue,  lâche, 
ordinairement  violette,  quelquefois  rougeâtre  [A.  rubra  I)  C.  fl. 
fr.  5,  p.  19,  non  />.),  ou  jaunâtre  (.4.  varions  Thuill.  par.  55),  ou 
blanche  (A.  pallida  Schk.  non  l)  C.),  inégalement  contractée  après 
Panthèse;  rameaux  capillaires,  flexueux,  un  peu  rudes,  tous  lon- 
guement nus  à leur  base,  diurnes  inégales,  lancéolées  , aiguës,  à la 
fin  rapprochées.  Glumelie  inférieure  plus  courte  que  les  glumes, 
tronquée,  denticulée,  munie  au-dessous  du  milieu  d’une  arête  ge- 
nouillée,  plus  rarement  mutique  ; glumelie  supérieure  nulle.  Feuilles 
radicales  fasciculées,  très-étroites,  roulées-sétacées  ; les  caulinaires 
planes;  ligule  oblongue,  saillante.  Chaumes  souvent  genouillés  et 
même  radicanls  à la  base,  grêles.  Souche  émettant  souvent  des  sto- 
lons. — Plante  de  2-4  décimètres. 

a . genuina.  Feuilles  vertes. 

3.  glauca.  Feuilles  glauques.  A.  vinealis  I)esv.  pl.  ang.  51  ( excl . 
syn.  Bast.). 

liai).  Commun  dans  les  prés  et  les  bois  humides  des  terrains  de  grès  et 
d’alluvion.  -f  Juillet-août. 

A.  betacea  Curt.  lond.  fasc.  6,  t.  12;  Sm.  brit.  1 , p.  79; 
Babingt.  man.  of  brit.  bot.  581  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  251  ; Lloyd ! 
fl.  ouest,  p.  512;  Le  (rail,  fl.  morb.  695  (non  Vill.);  A.  filiformis 
Bast.!  ess.  28  ( non  Vill.);  Trichodium  setaceum  Bœm.  etSchult. 
syst.  2,  p.  280;  Vilfa  setacea  P.  Beauv.  agrost.  16;  Arundo  ca- 
pillata  Chaub.  act.  soc.linn.  Bord.  t.  19,  p.  44,  t.  1.  — le.  Engl, 
bot.  t.  H 88.  Schultz,  exsicc.  n°  190  !;  Puel  et  Maille,  herb.  fl. 
loc.  7\°  42  ! — Panicule  étroite,  jaunâtre  ou  souvent  un  peu  violette, 
contractée  après  Fanthèse  ; rameaux  dressés,  flexueux,  rudes , nus  à 
leur  base.  Glumes  inégales,  lancéolées,  acuminées-cuspidées , à la 
fin  rapprochées.  Glumelie  inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  les 
glumes,  obtuse,  munie  de  deux  petites  soies  au  sommet  et  au-dessus 
de  la  base  d’une  arête  genouillée;  glumelie  supérieure  nulle. 
Feuilles  d’un  vert  glauque;  les  radicales  fasciculées,  enroulées-sé- 
tacées,  très-fines  ; les  caulinaires  peu  nombreuses  , courtes,  un  peu 
plus  larges  ; ligule  oblongue,  saillante.  Chaumes  dressés,  filiformes 
au  sommet.  Souche  fibreuse,  sans  stolons.  — Plante  de  2-4  déci- 
mètres, gazonnante. 

Ilab.  Commun  dans  les  landes  de  l’ouest  depuis  Dax  jusqu’à  Saint-Malo  ; 
remonte  la  vallée  de  la  Foire  jusqu’aux  environs  de  Tours,  Juillet-août. 

A.  alpin  a Scop.  carn.  1 ,p.  60;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl. 
1 , p.  515;  Pari.  fl.  ital.  1,  p . 189  (non  alior.);  A.  pyrenaica 
Pourr.  act.  Toulouse,  5,  p.  506;  A.  festucoides  Vill.  prosp.  16  et 
Dauph.  2,  p.  76;  A.  filiformis  Vill.  I)auph.  2,  p.  78;  D C . fl.  fr. 
5,  p.  20;  .1.  Schleicheri  Jord.  et  Verlot!  Arch.  de  fl.  France  et  Al- 
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lemagne , p.  547;  A.rupestris  Dub.  bol.  504;  £of<?.  gall.  1,  p.  51; 
Gaud.  helv.  4 , p.  178  (non  4//.);  Trichodium  rupestre  Schrad. 
germ.  1,  p.  201,  G 5,  f.  5.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1422.  Rchb.  exs. 
nos  801  2107!;  Billot , nos  1585  et  1584!  — Panicule  ovale 

ou  oblongue,  violette  ou  jaunâtre  (Avenu  aurata  AU.  ped.  2,  p.  255), 
ordinairement  étalée  après  l’anthèse  ; rameaux  fins,  flexueux,  briè- 
vement hérissés  et  très-rudes , longuement  nus  à leur  base  et  por- 
tant h leur  sommet  les  épillets  rapprochés.  Glumes  inégales;  l’infé- 
rieure lancéolée,  acuminée- mucronée  ; la  supérieure  érodée-den- 
ticulée  au  sommet  non  acuminé.  Glumelle  inférieure  égalant  la 
glume  supérieure,  tronquée-denticulée  , munie  au  sommet  de  2-4 
petites  soies  plus  ou  moins  longues  et  à sa  base  d’une  arête  dorsale 
longue  et  genouillée  ; glumelle  supérieure  nulle.  Feuilles  d’un  vert 
pâle  ; les  radicales  fasciculées,  fines,  enroulées-sétacées  ; les  cauli- 
nairesun  peu  plus  larges;  ligule  lancéolée,  saillante.  Chaumes  dres- 
sés, filiformes.  Souche  fibreuse,  sans  stolons.  — Plante  de  1-5  dé- 
cimètres, gazonnante. 

Ilab.  Commun  dans  les  pâturages  des  Alpes,  Saint-Nizier  près  de  Grenoble, 
Lautaret,  Mont-Aurouse  près  de  Gap,  mont  Vizo,  vallée  de  Larcbe,  etc.; 
dans  le  Jura,  au  Reculet;  mont  Veutoux;  montagnes  des  environs  de  Mende; 
Pyrénées  centrales , Gavarnie,  port  d’Oo,  Bagnères-de-Bigorre,  pic  de  l'Hyé- 
ris,  etc.  if  Juillet-août. 

A.  rupestri si/1.  ped.  2,  p.  257;  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  21;  Mert. 
et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  514;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  190  ; A.  alpi- 
na  Dub.  bot.  504  ; Lois.  gall.  1 , p.  51  ; Gaud.  helv.  1 , p.  180; 
Rertol.  fl.  ital.  1 ,p.  598  ( non  Scop.);  A.  setacea  Vill.  Dauph.  2, 
p.  76  [non  Curt.);  Trichodium  alpinum  Schrad.  germ.  1 , p.  200  ; 
Agraulus  alpinus  P.  Beauv.  agrost.  5.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1425. 
Fries , herb.  norm.  11,  n°  86!  ; Schultz,  exsicc.  n°  751  !;  Billot , 
exsicc.  n°  1560  ! — Panicule  ovale  , violette  ou  rarement  jaunâtre  , 
étalée  après  Panthèse  ; rameaux  capillaires  , lisses  et  glabres , lon- 
guement nus  à leur  base  et  portant  des  épillets  écartés  les  uns  des 
autres.  Glumes  un  peu  inégales,  lancéolées,  aiguës,  mucronées. 
Glumelle  inférieure  à peine  plus  courte  que  la  glume  supérieure  , 
obtuse,  munieau  sommet  de  deux  petites  soies  et  un  peu  au-dessous 
du  milieu  d’une  arête  dorsale  longue  et  genouillée  ; glumelle  supé- 
rieure nulle.  Feuilles  d’un  vert  pâle  , filiformes,  toutes  enroulées- 
sétacées  ; les  radicales  fasciculées  ; ligule  lancéolée  , saillante. 
Chaumes  dressés,  filiformes.  Souche  fibreuse,  sans  stolons.  — 
Plante  de  5-15  centimètres,  gazonnante. 

Hab.  Toute  la  chaîne  des  hautes  Alpes  et  des  Pyrénées;  monts  Dores;  en 
Corse,  aux  monts  Rotundo,  d'Oro,  Grosso,  -^Juillet-août. 

b.  Racine  annuelle. 

A.  ELEG.4M8  Thore , in  Lois.  not.  p.  15,  t.  1,  f.  1 et  journ. 
de  Desv.  2,  p.  207,  t.  8,  f.  1 ; Poir.  dict.  suppl.  I,  p.  255;  DC. 
fl.  fr.  S,  p.  252  ; Dub.  bot.  505;  A.  capillaris  Thore,  Chlor.  land. 
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20  ( non  L.  nec  Vill.);  A.  exilis  Lois.  nouv.  not.  7 et  gall.  I , p.  50  ; 
Trichodium  elegans  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  285.  — Endress , 
pl.  pyr.  exsicc.  unio  itin.  1851  ! ; Schultz,  exsicc.  n°  582  ! ; Puel 
et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  1 i ! — Panicule  ovale,  lâche,  formée 
d'épillets  extrêmement  petits,  violette  ou  d’un  jaune  verdâtre,  étalée 
après  l’an tlièse ; rameaux  très-ténus,  lisses,  divariqués,  longuement 
nus  à leur  base  et  portant  les  épillets  écartés  les  uns  des  autres. 
Glumes  égales,  oblongues,  obtusiuscules,  lisses.  Glumelle  inférieure 
un  peu  plus  courte  que  les  glumes,  tronquée-denticulée  au  sommet, 
dépourvue  d’arête  ; glumelle  supérieure  nulle.  Feuilles  très-étroites, 
canaliculées ; ligule  oblongue,  tronquée-érodée.  Chaumes  capil- 
laires, dressés.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  5-20  cen- 
timètres, remarquable  par  la  ténuité  de  toutes  ses  parties. 

llnb.  Landes  de  Dax.  Mont-de-Marsan,  (iujan  près  de  la  Teste;  Fréjus, 
Hyères,  Toulon,  (i  Mai-juin. 

A.  pallid.%  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  251  ; Dub.  bot.  504;  Salis,  fl. 
od.  bot.  Zeit.  1855,  p.  475;  Guss.  rar.  p.  20,  t.  5,  f.  1 et  syn.  1, 
p.  155;  Iiertol.  fl.  ital.  1,  p.  595;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  646; 
Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  188;  A.  spica-venti  p.  Lois.  gall.  1,  p.  52.— 
Schultz,  exsicc.  n°  1 559  î ; Soleir.  exsicc.  n°  69!  — Panicule 
oblongue,  d’un  vert  pâle,  contractée  après  l’anthèse,  formée  d'é- 
pi I lets  petits;  rameaux  capillaires,  flexueux,  rudes,  tous  longuement 
nus  à leur  base  et  portant  à leur  sommet  des  épillets  fasciculés. 
Glumes  inégales,  lancéolées,  acuminées,  cuspidées , à la  tin  rappro- 
chées. Glumelle  inférieure  de  moitié  plus  courte  que  les  glumes, 
tronquée  et  munie  de  2-5  petites  soies  au  sommet  et  un  peu  au- 
dessus  du  milieu  d’une  arête  dorsale  genouillée  ; glumelle  supérieure 
nulle.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  planes , étroites,  mais  les  supé- 
rieures un  peu  plus  larges  et  plus  courtes;  ligule  oblongue,  saillante. 
Chaumes  courbés  ou  genouillés  à la  base,  puis  dressés,  grêles. 
Racine  annuelle,  fibreuse,  sans  stolons.  — Plante  de  1-5  décimètres, 
ayant  le  port  du  Corgnephorus  fasciculatus. 

Ilab.  Lieux  humides,  lit  des  torrents  desséchés;  Cannes,  Fréjus;  Corse, 
Ajaccio,  Porto- Vecchio,  Bonifacio.  I Avril-mai. 

Sect.  5.  Aphu  P.  Hrativ.  ugrost.  p.  51.  — Glume  inférieure  plus  petite  que 

la  supérieure;  deux  {dumelles. 

A.  SPiCA-VESTi  L.  sp.  91  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  77;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  18;  Dub.  bot.  504;  Lois.  gall.  I,  p.  52;  Apera  spica- 
venti  P.  Beauv.  agrost.  p.  7,  t.  7,  f.  11  ; Anemagrostis  spica- 
venti  Trin.  fund.  agrost.  129.  — le.  Engl.  bot.  t.  951;  Rchb. 
icon.  f.  1421.  Billot , exsicc.  n°  1562!;  Eries,  herb.  norm.  14. 
n°  95!  — Panicule  grande,  large , jaunâtre  ou  violette,  étalée-dif- 
fuse,  souvent  penchée  au  sommet,  très-rameuse  ; rameaux  capil  - 
laires,  flexueux,  trichotomes,  rudes,  étalés  horizontalement  pen- 
dant l'anthèse  ; les  plus  courts  pourvus  d’épillets  jusqu'à  leur  base. 
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(«lûmes  inégales,  lancéolées , aiguës.  Glumelle  inférieure  un  peu 
plus  longue  que  les  glumes,  aiguë  et  entière,  munie  sous  le  sommet 
d’une  arête  très-fine,  flexueuse,  quatre  fois  plus  longue  que  Pépillet. 
Etamines  à anthères  linéciires-oblongues.  Feuilles  toutes  planes, 
linéaires,  rudes,  brièvement  velues  sur  les  nervures;  ligule  lancéo- 
lée, saillante.  Chaumes  dressés.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante 
de  5-1 0 décimètres. 

Hab.  Dans  les  moissons  où  il  est  très-commun,  si  ce  n’est  dans  le  midi. 
(T)  Juin-juillet. 

A.  iaterrvpta  L.  sp.  92  ; Schrad.  germ.  1 , p.  204  ; D C.  fl. 
fr.  5,  p.  19  ; Dub.  bot.  504  ; Lois,  g ail.  1,  p.  52;  Merl.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1,  p.  504;  Gaud.  helv.  1,  p.  184;  Bertol.  jl.  ital.  1, 
p.  594;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  195;  Apera  interrupta  P.  Beauv. 
agrost.  51  ; Anemagrostis  interrupta  Trin.  fund.  agrost.  129.  — 
le.  Vaill.  par.  t.  17,  f.  4;  Bchb.icon.  f.  1419.  — Panicule  allon- 
gèey  étroite , atténuée  au  sommet , d’un  vert  jaunâtre , contractée 
même  pendant  l’anthèse,  souvent  interrompue  ; rameaux  moins 
nombreux  et  plus  courts  que  dans  l’espèce  précédente,  très-inégaux, 
capillaires,  flexueux,  rudes,  dressés  même  pendant  la  floraison;  les 
plus  courts  pourvus  de  fleurs  presque  jusqu’à  la  base.  Glumes  iné- 
gales, lancéolées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  un  peu  plus  longue 
que  les  glumes,  entière  et  aiguë,  munie  sous  le  sommet  d’une  arête 
très-fine,  flexueuse,  quatre  fois  plus  longue  que  l’épillet.  Etamines 
à anthères  ovcdes-orbiculaires.  Feuilles  toutes  planes,  étroites,  li- 
néaires, rudes,  brièvement  velues  sur  les  nervures  ; ligule  lancéolée, 
saillante.  Chaumes  dressés,  grêles.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — 
Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux,  moissons  ; environs  de  Paris  ; Rouen,  Caen,  Evreux; 
Saumur,  Tours,  Orléans,  Nevers,  Moulins,  Poitiers,  Cbatellerault,  Loudun  ; 
Cbarente-Inférieure ; Toulouse.  Moissac;  Florac;  Mende,  Saint-Ambroix, 
Alais ; Grenoble,  etc.  (T  Juin-juillet. 

SPOROBOLUS.  (R.  Brown,  prodr.  I,  p.  170.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant  une  fleur 
hermaphrodite , formant  parleur  réunion  une  panicule  ou  un  épi. 
Glumes  2,  carénées,  inégales,  aiguës  ; l’inférieure  plus  courte  que 
la  fleur.  Glumelle  inférieure  brièvement  barbue  à sa  base,  mem- 
braneuse, lancéolée,  aiguë,  dépourvue  d’arête  ; glumelle  supérieure 
égalant  l’inférieure,  bicarénée.  Glumellules  2,  entières,  glabres. 
Etamines  2-5.  Deux  styles  terminaux  ; stigmates  plumeux,  s’étalant 
à la  base  de  la  fleur.  Caryops  libre,  caduc 

Obs.  — Le  genre  Sporobolus,  tel  qu'il  a été  constitué,  compte  des  espèces 
exotiques  dont  les  unes  ont  te  caryops  comprimé  par  le  dos  et  les  autres  par  le 
coté.  Ce  caractère  tiré  de  la  forme  du  fruit,  qui  a une  si  grande  importane 
dans  les  Crucifères,  les  Ombellifères,  les  Synanthérées,  etc.,  n’en  aurait-il 
aucune  dans  les  Graminées?  Nous  ne  pouvons  le  penser  et  ce  qui  nous  con- 
firme dans  cette  idée,  c'est  que  nous  avons  vu  jusqu’ici  que  ce  caractère  groupe 
d’une  manière  fort  naturelle  les  Graminées  et  il  nous  parait  avoir  une  valeur 
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d'autant  plus  grande  qu'il  vient  constamment  confirmer  les  autres  caractères 
sur  lesquels  on  a jusqu’ici  établi  les  genres  les  plus  naturels  de  cette  famille. 
Les  Sporobolus  devront  donc  former  deux  genres  distincts.  Mais  nous  ne  savons 
pas  auquel  des  deux  doit  appartenir  notre  espèce  fran  aise,  dont  nous  n’avons 
pu  nous  procurer  les  fruits.  Aussi  n’est-ce  qu'à  titre  provisoire  que  nous  avons 
rapproché  notre  genre  Sporobolus  des  Agrostis. 

Si».  Pi  NCEits  Kunth  , grarn.  4,  p.  68  et  enum.  1,  p.  210; 
Gris.  spic.  fl.  rum.  et  bith.  2,  p.  461  ; Pari.  ! fl.  ital.  1,  p.  193  ; 
Agrostis  pungens  Sehreb.  gram.  2,  p.  46,  t.  27,  f.  3 ; l)esf.  atl.  1, 
p.  68  ; I)  C.  fl  fr.  3,  p.  23  et  3,  p.  233  ; Duo.  bot.  303  ; Lois; 
gall.  1 ,p.  35;  Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1835,  p.  473;  Bertol.  fl. 
ital.  i , p.  409  ; Vilfa  pungens  P.  Beauv.  agrost.  16.  — le. 
Bchb.  icon.  f.  1437.  Bourgeau,  pi.  hisp.  eœsicc.  n°  493!  — 
Particule  petite,  ovale,  aiguë,  contractée  avant  et  après  l’anthèse, 
d’un  vert  pâle;  rameaux  courts,  rapprochés,  presque  lisses.  Glumes 
un  peu  inégales,  lancéolées,  aiguës,  lisses  sur  le  dos.  Glumelles 
égales  entre  elles  et  égalant  la  glume  inférieure  à laquelle  elles 
ressemblent.  Feuilles  glauques,  distiques,  raides,  velues  à la  face 
supérieure,  rudes  aux  bords,  à la  fin  enroulées-sétacées  ; ligule 
remplacée  par  des  poils.  Chaumes  rampants  sous  terre,  puis  ascen- 
dants, rameux,  très-feuiliés.  Souche  rampante,  émettant  des  stolons 
écailleux  et  allongés.  — Plante  de  1-2  décimètres. 

Ilnb.  Sables  maritimes  descôtes  de  la  Méditerranée;  Carmes,  Fréjus,  Ilyères, 
Toulon,  Marseille  ; Aigues  Mortes,  Maguelone,  Cette,  etc.  ; Corse  a Ajaccio. 
Bastia,  Bonifacio.  '^Juillet-août. 

GASTKIDIUM.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  21,  t.  6.  f.  0.) 

Epillets  brièvement  pédicellés,  très-comprimés  parle  côté,  mais 
renflés-globuleux  à la  base,  renfermant  une  fleur  hermaphrodite , 
formant  par  leur  réunion  un  épi  composé.  Glumes  2,  beaucoup 
plus  longues  que  la  fleur,  carénées,  un  peu  inégales,  aiguës.  G 1 u— 
melle  inférieure  très-brièvement  barbue  à sa  base,  oblongue, 
tronquée-dentelée  au  sommet , munie  ou  dépourvue  d’arête  dorsale 
genouillée  ; glumelle  supérieure  très-petite,  bicarénée.  Glumellules 
2,  entières,  glabres.  Etamines  3.  Stigmates  presque  sessiles,  plu- 
meux, s’étalant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  libre,  mais  enveloppé 
par  la  base  indurée  des  balles,  glabre,  ovale-elliptique,  un  peu 
comprimé  par  le  dos , plan  sur  la  face  interne,  parcouru  par  un 
sillon  stiperficiel. 

O.  iiMm.nuM  Gaud.  helv.  1,  p.  176;  l.ois.  gall.  1,  p. 
49  ; Guss.  syn.  1,  p.  132;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  173;  Milium  lendi- 
gerum  L.  sp.  91  ; Vill.  Dauph.  2 , p.  71  ; IJesf.  atl.  1 , p.  63  ; Sm. 
brit.  1 , p.  76  ; Schrad.  germ.  \ , p.  19  4 ; Dub.  bot.  503;  Salis,  fl. 
od.  bot.  Zeit.  1833,  p.  475;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  590  ; G.  aus- 
trale P.  Beauv.  agrost.  21  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p. 
502  ; Agrostis  lendigera  D C.  fl.  fr.  3,  p.  18  ; Agrostis  ventricosa 
Gouan,  hort.  monsp.  p.  39,  t.  1 , f.  2 ; Agrostis  panicea  Lam. 
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illustr.  n°  811.  — le.  Barr.  icon.  124,  f.  2;  Rchb.  icon.  f. 
-1418.  Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  28  !;  Billot,  exsicc.  n°  1365  !; 
Schultz,  exsicc.  n°  950  ! — Panicule  spi  ci  forme , atténuée  aux  deux 
bouts,  lâche  pendant  l’anthèse,  puis  contractée,  luisante,  d’un  vert 
blanchâtre.  Glumes  inégales,  étroites,  lancéolées,  longuement  acu- 
minées-sétacées,  renflées  luisantes  et  comme  cartilagineuses  à la 
base,  rudes  sur  la  carène  seulement.  Glumelle  inférieure  beaucoup 
plus  courte  que  les  glumes,  tronquée  et  munie  au  sommet  de  5-5 

I soies  courtes  et  sur  le  dos  au-dessous  du  sommet  d’une  arête  longue 
et  tordue,  ou  dépourvue  de  cette  arête  (G.  lendigerum  p.  mulicum 
Gaud.l.  c.).  Feuilles  d’un  vert  glauque,  étroites,  linéaires,  rudes 
seulement  aux  bords  ; ligule  lancéolée,  saillante.  Chaumes  dressés 
ou  genouillés-ascendants,  raides,  solitaires  ou  fasciculés,  souvent 
rameuxà  la  base.  Racine  annuelle,  tibreuse.  — Plante  de  1-4  déci- 
mètres. 

Hab.  Commun  dans  toute  la  région  des  oliviers,  d’où  il  remonte  la  vallée  du 
Rhône  jusqu’à  Lyon  et  celle  de  la  Saône  jusqu  à Cluny  ; toute  la  vallée  de  la 
Garonne  et  vallées  tributaires  ; commun  sur  les  côtes  de  l’ouest  jusqu’en  Nor- 
mandie; vallées  de  la  Loire  et  de  ses  affluents.  (f)  Mai-juillet. 


Gr.  scAimuM  Presl,  cyp.  et  gram.  sicul.  21  ; Guss.  syn.  1,  p. 
132;  Pari,  fl.it al.  1 , p.  176;  G . muticum  Spreng.  nov.  prov.  20  ; 
Lois,  g ail.  1,  p.  49  ; Perreym.  cat.  Fréj.  37;  Bob.  cat.  Toul.  59  ; 
G.  siculum  Trin.  uni  fl.  169  ; Milium  scabrum  Guss.  prodr.  1,  p. 
54  (non  Mert .)  ; Milium  muticum  Lan.  elench.  p.  2 ; Ber  toi.  fl. 
t ital.\,p.  591. — Panicule  spiciforme,  atténuée  aux  deux  bouts, 
1 toujours  contractée  même  pendant  l’anthèse,  d’un  vert  blanchâtre. 
Glumes  peu  inégales,  lancéolées,  aiguës,  non  ac'uminées , arquées- 
convergentes,  renflées  et  glabres  à la  base,  ponctuées-rudes  sur  le 
reste  de  leur  surface.  Glumelle  inférieure^beaucoup  plus  courte  que 
les  glumes,  tronquée  et  dentelée  au  sommet,  mutique  ou  plus 
rarement  munie  dans  quelques  fleurs  supérieures  d’une  arête  lon- 
gue et  tordue,  insérée  au-dessous  du  sommet.  Feuilles  d’un  vert 
glauque,  linéaires,  rudes  sur  toute  leur  surface  ; ligule  lancéolée, 
saillante.  Chaumes  dressés  ou  plus  souvent  genouillés-ascendants, 
raides,  fasciculés.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-2 
décimètres. 

Hab.  Fréjus,  ile  Sle-Marguerite,  Toulon.  (J j Avril-mai. 

POLYPOGON.  ( Desf.  atl.  t,  p.  66.) 

Epillets  pédicellés  , comprimés  parle  côté,  renfermant  une  fleur 
tij  hermaphrodite  et  formant  par  leur  réunion  une  panicule  spiciforme. 
id  Glumes  2,  beaucoup  plus  longues  que  la  fleur,  carénées,  presque 
m égales,  entières  et  obtuses  ou  échancrées  au  sommet,  munies  d’une 
tl  arête  insérée  dans  l’échancrure  ou  un  peu  au-dessous  du  sommet, 
lij  Glumelle  inférieure  membraneuse,  glabre  à sa  base,  oblongue, 
ai  carénée  sur  le  dos,  entière , aristée  sous  le  sommet;  glumelle  supé- 
>i|  rieure  plus  petite,  bicarénée.  Glumellules  2,  entières,  glabres.  Eta- 


mines  5.  Stigmates  presque  sessiles,  plumeux,  s’étalant  à la  hase  de 
la  Heur.  Caryops  libre,  glabre,  ovoïde-oblong,  à coupe  transversale 
presque  orbiculaire , muni  d'un  sillon  sur  la  face  interne. 


I*.  HOKSPEL1EN8E  Desf.  ail.  1,  p.  67  ; 1)  C.  fl.  fr.  3,;).  5; 
Dub.  bot.  508  ; Lois.  gall.  1 , p.  48  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , 
p.  407  ; Salis,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1853,  p.  475;  Gaud.  helv.  1, 
p.  193  ; 5m.  Engl.  fl.  1,  p.  85;  Bouts,  voy.  Esp.  2,  p.  647  ; Part, 
fl.  ital.  1,  p.  198  ; Alopecurus  monspeliensis  L.  sp.  89  ; Alopecurus 
paniceus  Lam.fl.fr.  3 ,p.  560;  Phleum  crinitum  Schreb.  gram.  1, 
p.  151,  t.  20,  f.  3;  5m.  brit.  1 ,p.  71.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1446. 
Billot , exsicc.  n°  1559  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  2405!  — Panicule  spi- 
cilorrne,  lobulée  ou  plus  petite  et  égale  (P.  intermedium  Guss. 
syn-  i,|».  126),  oblongue,  dense;  pédicelles  articulés;  article  su- 
périeur épaissi  et  aussi  long  que  large , bien  plus  court  que  l’article 
inférieur.  Gluines  égales,  oblongues,  obtusiuscules  et  entières  au 
sommet,  rudes  et  pubescentes  sur  le  dos , pourvues  au-dessous  du 
sommet  d’une  arête  fine  et  trois  fois  plus  longue  qu’elles.  Glumelle 
inférieure  de  moitié  plus  courte  (pie  les  glumes,  dentelée  au  sommet, 
aristée.  Feuilles  vertes,  planes,  linéaires,  rudes  sur  les  deux  faces; 
ligule  lancéolée,  frangée.  Chaumes  dressés.  Racine  annuelle,  fi- 
breuse. — Plante  de  1-4  décimètres. 

liai).  Lieux  sablonneux,  principalement  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  et 
de  1 Océan  ; s cleud  a quelques  kilomètres  dans  l’intérieur  des  terres  ; se  re- 
trouve toutefois  en  Auvergne  a Pont-du-Chàteau  dans  un  lieu  arrogé  par  une 
source  minérale!  (Leroq  et  Lam  t.)  ii  Mai-juin. 


1*.  ni  au  itim  (jm  Willd.  in  nov.  act.  nat.  cur.  3,  p.  443;  D C. 
hort.  monsp.  154  et  fl.  fr.  5 , p.  248;  Dub.  bot.  508;  Lois.  gall.  1, 
p.  48  ; Salis,  fl.  od.  bot .'  Zeit.  1833,  p.  475;  Pari.  fl.  ital.  1, 
p.  200  (excl.  var.  y.).  — le.  Guss.  rar.  t.  5,  f.  2 ( mala ).  Soleir. 
exsicc.  n"  40!  — Panicule  spici forme , oblongue,  dense;  pédicelles 
articulés  ; article  supérieur  épaissi,  aussi  long  que  large  et  bien  plus 
court  que  l article  inférieur.  Glumes  égales,  oblongues-cunéiformes, 
bifides , aristées,  fortement  ciliées  aux  bords,  munies  sur  le  dos  dans 
leur  moitié  inférieure  de  petites  écailles  argentées;  arête  insérée 
dans  V échancrure  au  quart  supérieur  des  glumes  et  trois  fois  plus 
longue  qu’elles.  Glumelle  inférieure  trois  fois  plus  courte  que  les 
glumes,  obtuse,  mutique.  Feuilles  d’un  vert  gai,  planes,  étroites, 
linéaires,  courtes,  rudes  sur  les  deux  faces;  ligule  lancéolée. 
Chaumes  greles,  dressés.  Racine  annuelle , fibreuse.  — Plante  de 
1 -3  décimètres. 

Hab.  Lieux  humides  des  côtes  de  la  Méditerranée  et  de  l'Océan,  où  il  est 
commun  ; s'étend  uu  peu  dans  les  terres,  (i  Mai. 


P.  8IB9PITH1CEIIM  Rcquien  ! in  Ann.  sc.  nat.  ser.  1,  t.  5/ 
p.  386;  Lois.  gall.  1 , p.  48;  P.  maritimum  fi.  subspathaceum  Dub. 
bot.  508;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  200.  — Kralik,  pl.  cors.  exsicc. 
n os  832  et  833!  — Panicule  spieiforme,  oblongue,  dense,  sublobulée 
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et  dont  la  base  est  d’abord  enveloppée  par  la  gaine  de  la  feuille  su- 
périeure très-élargie;  pédicelles  articulés;  l’article  supérieur  épaissi, 
trois  fois  plus  long  que  large  et  plus  long  que  Varticle  inférieur. 
Glumes  égales,  oblongues-cunéifonnes,  bifides , arislées,  ciliées  aux 
bords,  munies  sur  le  dos  dans  leur  moitié  inférieure  d'écailles  sail- 
lantes et  divariquées ; arêle  insérée  dans  V échancrure  vers  le  tiers 
supérieur  des  glumes  et  trois  fois  aussi  longue  qu’elles.  Feuilles 
d’un  vert  gai,  planes,  étroites,  linéaires,  rudes  sur  les  deux  faces; 
ligule  lancéolée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Racine  annuelle , 
fibreuse.  — Plante  de  1-2  décimètres. 


Hab.  Iles  d'Hyères  et  les  côtes  de  la  Corse,  Bonifacio,  île  de  Lavezzi,  Ajaccio, 
) île  de  Cavallo.  (T)  Avril-mai. 

Ods.  — Ce  n’est  pas  la  présence  d’une  feuille  supérieure,  enveloppant  par  sa 
] gaine  dilatée  la  base  de  l’épi,  qui  forme  le  caractère  distinctif  de  cette  espèce  ; 
l car  il  n'est  pas  constant  et  se  rencontre  du  reste,  quoique  assez  rarement, 
1 dans  le  P.  mariümum.  Mais  la  lougueur  relative  des  deux  articles  du  pédi- 
; celle  nous  offre  un  caractère  constant  et  facile  à saisir.  Le  P.  subspathaceum 
i croit  aussi  dans  l’ile  de  Sardaigne  et  en  Sicile  et  on  le  retrouvera  sans  doute 
sur  d’autres  points  des  côtes  de  la  Méditerranée. 


I*.  littorale  Sm . comp.  fl.  brit.  13;  Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1,  p.  499;  Lloyd!  fl.  Loire-Inférieure  f 297  ; P.  elongatus  Lag. 
gen.  et  sp.  3 ( non  Humb.  et  Kunth)  ; P.  Lagascæ  Rœm.  et  Schult. 
syst.  2,  p.  526;  Dub.  bot.  508;  Agrostis  littoralis  Sm.  brit.  1, 
p.  78;  Agrostis  lutosa  Poir.  dict.  suppl.  1,  p.  249.  — le.  Engl, 
bot.  t.  1251.  — Panicule  allongée,  étroite,  lobée,  un  peu  lâche  ; 
pédicelles  inégaux,  articulés  à,  la  base , mais  se  séparant  tardivement. 
Glumes  égales,  linéaires-lancéolées,  aiguës  et  entières  au  sommet, 
rudes  sur  le  dos,  à peine  ciliées  aux  bords,  terminées  par  une  arête 
; aussi  longue  ou  plus  longue  qu’elles.  Glumelle  inférieure  de  moitié 
plus  courte  que  les.  glumes,  ajustée  sous  le  sommet.  Feuilles  d’un 
i vert  gai,  planes,  linéaires,  rudes  sur  les  deux  faces;  ligule  lancéo- 
lée. Chaumes  genouiJlés  et  radicants  à la  base,  puis  dressés.  Souche 
i vivace , grêle , rampante.  — Plante  de  2-4  décimètres,  ayant  le  port 
i de  Y Agrostis  alba. 

Ilab.  Marais  salés  des  côtes  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée;  en  Bretagne, 
à Vannes,  Auray,  la  Roche-Bernard,  Bourgneuf  ; en  Vendée,  à l’Aiguillou-sur- 
' Mer,  Talmont,  Jard  ( Pontarlier );  en  Aunis,  à Brouage  et  à Moëze  {Lloyd); 
Bayonne  (Grenier):  Narbonne  ( Delort );  Maguelone  près  de  Montpellier,  if 
Juin -juillet. 


LAGURUS.  (L.  gen.  n"  1 04). 

Epillets  brièvement  péd icel lés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant 
\ une  fleur  hermaphrodite  avec  le  rudiment  d’une  deuxième  fleur, 
i formant  par  leur  réunion  un  épi  composé.  Glumes  2,  plus  longues 
h que  la  fleur,  carénées,  égales,  atténuées  en  une  longue  arête.  Glu- 
s melle  inférieure  barbue  à la  base,  membraneuse,  lancéolée,  carénée 
tisur  le  dos,  terminée  par  deux  dents  aristées  et  munie  d’une  arête 
JJ  dorsale  ; glumelle  supérieure  plus  courte,  bicarénée.  Glumel!ules2, 
î ((‘entières  ou  lobées,  glabres.  Etamines  3.  Stigmates  sessiles,  plu- 
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meux , s’étalant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  libre,  glabre,  fusi- 
forme, apiculé  aux  deux  extrémités,  un  peu  comprimé  par  le  dos, 
muni  d’un  sillon  sur  la  face  interne. 

■j.  ovatijs  L sp.  119;  Vill.  Dauph.  p.  178;  Desf.  atl.  1, 
p.  105;  Sm.  brit.  1,p.  143;  I)  C . fl.  fr.  5,  p.  28;  Dub.  bot.  500-; 
Lois.  gall.  1 , p.  55  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  i , p.  534  ; llertol. 
fl.  ital.  1,  p.  728;  Guss.  syn.  1,  p.  127  ; Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  204. 
— Ic.  Barr.  icon.  t.  1 16,  f.  1 et  2 ; Rchb.  icon.  f.  1415.  Kralik, 
pl • cors,  exsicc.  n°  834  !;  Billot , exsicc.  n°  182!  — Epi  composé, 
très-dense,  ovoïde  ou  subglobuleux,  obtus,  mou,  blanc-soyeux, 
dressé,  puis  penché.  Glumes égales,  velues,  carénées,  terminées  par 
une  longue  arête  plumeuse.  Glumelle  inférieure  portant  son  arête 
dorsale  au- dessous  du  sommet.  Feuilles  planes,  d’un  vert  blanchâtre, 
mollement  velues,  ainsi  que  leurs  gaines  dont  la  supérieure  est  un 
peu  enflée;  ligule  courte,  obtuse,  pubescente.  Chaumes  dressés 
ou  ascendants.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Ilab.  Commun  dans  les  sables  sur  les  côtes  de  la  Provence,  du  Languedoc 
et  du  Roussillon  ; côtes  de  la  Corse;  plus  rare  sur  les  côtes  (te  l'Océan,  ile- 
dOléron,  iles  d'Houat  et  d'Hœdic;  à Cherbourg  et  à Tourlaville  dans  la 
Manche.  (ï;  Mai-juin. 


1 Ri  R.  10.  STIPACEÆ  h mit  h,  enum.  1,  p.  175.  — Epillets  épars, 
à une  seule  fleur  hermaphrodite.  Glumelles  à la  lin  coriaces;  l’in- 
férieure arrondie  sur  le  dos.  Styles  courts  ou  nuis;  stigmates  sortant 
sur  les  côtés  de  la  fleur.  Caryops  fusiforme,  à section  transversale 
suborbiculaire,  muni  d’un  étroit  sillon  sur  la  face  interne , très- 
étroitement  enveloppé  par  les  glumelles. 

STI  PA.  (L.  gen.  n"  90.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant  une  fleur 
hermaphrodite  et  stipitée,  formant  par  leur  réunion  une  panicule. 
Glumes  2,  plus  longues  que  la  fleur,  carénées,  presque  égales,  mem- 
braneuses, insensiblement  atténuées  en  un  acumen  canaliculé  qui 
ressemble  à une  arête.  Glumelle  inférieure  coriace,  enroulée  et 
renfermant  étroitement  la  supérieure , terminée  par  une  arête  ; 
celle-ci  articulée  sur  le  sommet  de  la  glumelle,  tordue  sur  elle- 
meme  dans  sa  partie  inférieure,  genouillée  au-dessus  ; glumelle 
supérieure  un  peu  plus  courte,  entière,  binerviée.  Glumellules  2. 
Etamines  3;  anthères  barbues  au  sommet.  Styles  2,  courts; 
stigmates  plumeux,  s’étalant  à la  base  de  la  fleur.'  Caryops  libre, 
glabre,  subcylindrique,  un  peu  comprimé  au  sommet  parle  côté, 
muni  sur  la  face  interne  d’un  léger  sillon. 

St.  tortue  Desf.  atl.  I,  p.  99,  t.  31,  f.  1 ; 1)  C.  fl.  fr.  5, 
p.  257;  Dub.  bot.  506;  Lois.  gall.  1,  p.  48;  Salis , fl.  od.  bot. 
Zeit.  1833,  p.  475;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  688  ; Guss.  syn.  1,  p. 
129;  Pari.  fl.  ital.  1,  p:  168  ; St.  hnmilis  Brot.  lus.  1,  p.  86, 
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t.  9.  — le.  Bocc.  mus.  t.  97.  Billot , exsicc.  n°  688!  ; Kralik , 
pi.  cors,  exsicc.  n°  851  ! — Panicule  dressée,  spiciforme,  dense,  à 
la  fin  resserrée  par  l’entortillement  des  arêtes,  rameuse  ; rameaux 
courts  et  rudes  ; les  inférieurs  géminés  ou  ternés.  Glumes  égales, 
du  double  plus  longues  que  la  fleur,  faiblement  nerviées,  blanchâ- 
tres, membraneuses,  très-étroites,  atténuées  en  un  acumen  très- 
fin  et  plus  court  qu’elles.  Glumelle  inférieure  très-velue  à sa  base 
et  parsemée  de  poils  épars  dans  le  reste  de  son  étendue,  contractée 
au  sommet,  terminée  par  une  arête  fine,  longue  de  5 à 6 centimè- 
tres, tordue  et  poilue  dans  sa  partie  inférieure,  nue  et  rude  dans  1a. 
supérieure,  à la  fin  tortillée.  Feuilles  glauques,  courtes,  enroulées, 
fines,  étalées,  pubescentes  à la  face  supérieure  ; ligule  très-courte, 
tronquée,  velue  sur  les  côtés.  Chaumes  plus  ou  moins  genouillés  à 
la  base,  puis  dressés,  couverts  par  les  gaines  jusqu’au  sommet. 
Racine  annuelle , fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Lieux  incultes  de  la  régiou  Méditerranéenne  ; Marseille,  Aix,  Nîmes, 
Montpellier,  Perpignan,  Collioures,  Banyuls-sur-Mer,  Argelès  ; Corse,  Calvi, 
Ajaccio,  Corié,  Ostriconi,  Bastia,  Bonilacio,  îles  Sanguinaires.  (|)  Avril-mai. 

St.  «hjucea  L.sp.  116;  AU.  auct.  59;  Vill.  Dauph.  2,  p.  159; 
D C.  fl.  fr.  5,  p.  27  ; Dub.  bot.  506  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  687  ; 
Boiss.!  voy.  Esp.  2,  p.  642;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  166.  — Schultz , 
exsicc.  n°  1165!  — Panicule  dressée,  lâche,  allongée,  rameuse; 
rameaux  dressés,  anguleux,  lisses  ; les  inférieurs  solitaires  ou  gémi- 
nés. Glumes  presque  égales,  plus  longues  que  la  fleur,  à peine 
nerviées  à la  base,  blanchâtres,  membraneuses,  fragiles,  atténuées  en 
un  acumen  extrêmement  fin  et  plus  long  qu’elles.  Glumelle  inférieure 
velue  à la  base  et  munie  dans  sa  moitié  inférieure  de  5-5  lignes  de 
poils  appliqués,  rude  sous  le  sommet,  dépourvue  de  nervures,  ter- 
minée par  une  couronne  de  poils  courts  et  par  une  arête  atteignant 
9 centimètres,  tordue  et  pubescente  inférieurement,  genouillée  au 
milieu,  rude,  nue  et  capillaire  dans  sa  partie  supérieure,  à la  fin 
droite.  Feuilles  glauques,  raides,  enroulées-sétacées,  très-fines, 
dressées,  rudes  cà  la  face  supérieure  ; ligule  allongée,  aiguë , glabre. 
Chaumes  dressés,  raides.  Souche  vivace,  fibreuse. — Plante  de 
5-10  décimètres,  gazonnanle. 

Hab.  Lieux  stériles  de  la  région  Méditerranéenne;  Grasse,  Fréjus,  Hjères, 
Toulon,  Marseille,  Aix,  Aviguon,  Carpentras,  Montpellier,  St.-Guilhem-le- 
Désert,  Agde;  Narbonne,  Donos,  Perpignan,  if  Mai-juin. 

St.  capillata  L.  sp.  116  ; Schrad.  germ.  1,  p.  251  ; Vill. 
Dauph.  2,  p.  159  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  27  et  5,  p.  257  ; Dub.  bot. 
506  ; Lois,  g ail.  1,  p.  49;  Guss.  rar.  p.  49;  Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1,  p.  552;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  686;  Requien!  in 
Guérin,  descript . Vaucl.  ed.  2,  p.  208  ; Gaud.  helv.  1,  p.  170  ; 
Pari.  fl.  ital.  1 ,p.  165.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1462.  Puel  et  Maille, 
herb.  fl.  loc.  n'  55  ! ; Billot,  exsicc.  n°  879  ! ; Schultz,  exsicc. 
n°  555!  — Panicule  dressée,  lâche,  allongée,  étalée , rameuse; 
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rameau \ très-inégaux,  mais  généralement  plus  longs  et  plus  divisés* 
que  dans  les  deux  espèces  voisines,  étalés,  rudes  ; les  inférieurs* 
ternés  ou  quaternés.  (dûmes  un  peu  inégales  , plus  longues  que  la 
fleur,  faiblement  nerviées,  blanchâtres,  membraneuses,  atténuées 
en  un  acumen  très-tin  et  plus  court  qu’elles.  Glumelle  inférieure 
velue  a la  base  et  munie  de  5-5  lignes  de  poils  appliqués  dans  sa 
partie  inférieure,  glabre  et  lisse  en-dessus,  munie  au  sommet  d’uu 
léger  bourrelet  et  d'une  arête  capillaire,  longue  de  plus  d’un  déci- 
mètre, tordue  a la  base,  nue,  mais  rude,  genouillée  et  irréguliè- 
rement contournée.  Feuilles  glauques,  raides,  enroulées,  fines, 
dressées,  pubescentes  en-dessus;  ligule  saillante,  lancéolée,  fendue, 
glabre.  Chaumes  dressés,  raides,  couverts  par  les  gaines  jusqu’au 
sommet.  Souche  vivace,  fibreuse.  — Plante  de  5-10  décimètres, 


gazonuante. 


tiab.  Lieux  arides  du  midi  delà  France  ; Marseille,  la  Crau,  Aix,  Carpeu- 
tras,  Avignon,  bisleron,  Briançon,  (irenoble,  Montpellier,  Celte,  Perpignan. 
Juillet-août. 


St.  pekiati  L.  sp.  115;  Vill.  Dauph.  2,  p.  138;  Desf.  atl. 
1,  p.  97  ; Scltrad.  germ.  1,  p.  229  ; I)  Ç.  fl.  fr.  3,  p.  27  ; Dut), 
bot.  506  ; Lois . gall.  1,  p.  48  ; Mert.  et  Koch,  dcutschl.  fl.  1,  p. 
531  ; Gaud.  helv.  1 , p.  172;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  685  ; Guss.  syn. 
1 , p.  128  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  642  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  164  ; 
Anders.  agrost.  p.  96,  t.  10,  f.  114. —7c.  Lam.  illustr.  1,  C 41, 
/.  1;  Jlchb.  icon.  f.  1463.  Fries,  herb.  norm.  7,  n°  88  ! ; Billot, 
eocsicc . n°  689  ! — Panicule  pauciflore,  lâche,  étalée,  peu  rameuse; 
rameaux  courts,  flexueux,  lisses  ou  rudes  ; les  inférieurs  géminés 
ou  ternés.  dûmes  presque  égales,  deux  fois  plus  longues  que  la 
fleur,  tri-quinquénerviées,  d’un  vert  jaunâtre,  insensiblement  atté- 
nuées en  un  acumen  plus  long  qu’elles,  membraneux,  très-fin. 
Glumelle  inférieure  velue  à sa  base  et  munie  de  cinq  bandes  de  poils 
appliqués  dans  sa  moitié  inférieure,  glabre  et  lisse  dans  sa  partie 
supérieure,  dépourvue  de  nervures,  munie  au  sommet  d’un  bourre- 
let saillant  et  d’une  arête  atteignant  jusqu’à  trois  décimètres,  tordue 
et  glabre  dans  son  tiers  inférieur,  genouillée  au-dessus,  fortement 
plumeuse  dans  ses  deux  tiers  supérieurs,  flexueuse,  arquée  au 
dehors.  Feuilles  glauques,  allongées,  raides,  enroulées  et  filiformes, 
dressées,  rudes  en-dessous;  ligule  ovale,  pubescente.  Chaumes 
dressés,  raides,  couverts  par  les  gaines  presque  jusqu’au  sommet. 
Souche  vivace,  fibreuse.  — Plante  de  5-8  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Lieux  secs  et  incultes  ; assez  commun  dans  le  midi  et  l’est  de  la  France, 
plus  rare  dans  le  centre  et  surtout  dans  l’ouest.  £ Juillet-août. 

ARISTELLA.  (Hertol.  fl.  ital.  I , p.  690.) 

Fpillets  pédicel lés,  comprimés  par  le  côté,  renfermant  une  fleur 
hermaphrodite  sessile  , formant  par  leur  réunion  une  panicule 
étroite,  (dûmes  2,  plus  longues  que  la  fleur,  carénées,  presque 
égales,  aigueset  mucronees.  Glumelle  inférieure  coriace,  enroulée  , 
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mais  laissant  en  dehors  la  glumclle  supérieure,  portant  un  peu  au- 
dessous  du  sommet  une  arête  articulée  à sa  base,  non  tordue  ni  ge- 
nouillée  , persistante  ; glumelle  supérieure  plus  courle,  bidentée , 
binerviée.  Glumelluies  2.  Etamines  5 ; anthères  glabres  au  sommet. 
Styles  2,  courts  ; stigmates  plumeux,  s’étalant  à la  base  de  la  fleur. 
Caryops  libre,  glabre,.... 

A.  imomoi»E§  Bertol.  I.  c.;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  644  ; 
Pari.  fl.  ital.  1 , p.  171  ; Stipa  Aristella  L.  syst.  ed.  12 , t.  5,  p. 
229  ; 6 rouan , illustr.  p.  4,  t.  1 , f.  5;  AU.  auct.  59,  t.  2,  f.  4;  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  28  et  5,  p.  258  ; Dub.  bot.  505;  Lois.  gall.  1,  p.  49; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  532;  Guss.  syn.  1 , p.  129;  Agros- 
tis  bromoides  L.  mant.  1,  p.  30;  Andropogon  hermaphroditum 
Pourr.!  act.  Toul.  3,  p.  308.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1461. — Pani- 
cule  dressée  , raide,  allongée,  très-étroite,  lâche  et  interrompue, 
rameuse  ; rameaux  inégaux,  grêles,  dressés,  les  inférieurs  géminés. 
Glumes  égales,  plus  longues  que  la  fleur,  fortement  trinerviées,  d’un 
blanc  verdâtre,  acuminées,  mucronées.  Glumelle  inférieure  velue  à 
la  base,  sans  bourrelet  ou  coronule  au  sommet,  munie  un  peu  au- 
dessousdu  sommet  d’une  arête  capillaire,  droite,  longue  de  12  à 16 
millimètres.  Feuilles  allongées,  très-étroites,  enroulées,  dressées, 
rudes  en-dessus  ; ligule  à peine  visible.  Chaumes  dressés,  raides, 
très-grêles.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-10  décimètres,  gazon- 
nante. 

Ilab.  Lieux  stériles  de  la  région  méditerranéenne;  Grasse,  Fréjus,  Toulon, 
Arles;  Aigues-Mortes,  Nîmes,  Uzès,  Montpellier,  Saint-Guilhem-le  Désert; 
Narbonue,  Perpignan  et  monte  dans  les  Pyrénées  orientales  jusqu’à  111e  et 
Saint  Anial.  'if  Juin. 

LASIAGROSTIS.  (Link.  hort.  ber.t,  p.  99.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  une  fleur  hermaphrodite  brièvement  stipitée,  for- 
mant par  leur  réunion  une  panicule.  Glumes  2,  plus  longues  que  la 
fleur,  un  peu  inégales,  carénées,  membraneuses,  mutiques.  Glumelle 
inférieure  longuement  barbue  à la  base  et  sur  les  côtés,  un  peu  co- 
riace, linéaire-lancéolée,  arrondie  sur  le  dos,  bifide  et  munie  dans 
l’échancrure  d’une  arête  non  articulée  persistante  ; glumelle  supé- 
rieure plus  courte,  munie  de  deux  carènes  obtuses  séparées  par  un 
étroit  sillon.  Glumelluies  5,  glabres.  Etamines  3 ; anthères  briève- 
ment hérissées  au  sommet.  Styles  2,  très-courts  ; stigmates  plu- 
meux , s’étalant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  libre,  glabre,  fusi- 
forme, muni  d’un  léger  sillon  sur  la  face  interne. 

tu.  Calamagrostis  Link.  I.  c.;  Bchb.  excurs.  1 , p.  29; 
Koch , syn.  909;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  161  ; Agrostis  Calamagrostis 
L.  sp.  92  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  78;  Calamagrostis  argentea  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  25  et  5,  p.  253;  Stipa  Calamagrostis  Wahlenb.  helv.  23  ; 
Gaud.  helv.  1,  p.  172;  Achnantherum  Calamagrostis  P.  Beauv. 


41)8 


GRAMINÉES. 


agrost.  6,  /.  8,  f.  7. — Je.  Rchb.  ieon.  f.  1484.  — Panicule  allon- 
gée, penchée  au  sommet,  lâche,  étalée  pendant  l’anthèse  , très-ra- 
meuse, à rameaux  semiverlicillés,  fins  et  rudes,  longuement  nus  et 
simples  inférieurement,  (dûmes  lancéolées,  acuminées,  trinerviées 
à la  base,  tinement  ponctuées-rudes.  Glumelle  inférieure  uniner- 
viée,  munie  à sa  base  et  sur  les  côtésde  longs  poils  blancs  argentés; 
arête  jaunâtre  , genouillée  à la  base  et  une  fois  plus  longue  que  la 
glumelle.  Feuilles  longues,  raides,  étroitement  linéaires,  acumi- 
nées, canaliculées,  à la  lin  enroulées  ; ligule  très-courte,  tronquée. 
Chaumes  dressés,  raides  et  grêles.  Souche  courte  , dure,  fibreuse. 
— Plante  de  8-10  décimètres,  formant  un  gazon  épais  et  serré. 

Ilab.  Lieux  montagneux  et  stériles;  chaîne  du  Jura,  à Saint-Hippoh  le , 
Pont-de-Boide,  Ornans,  Monthier  sur  la  Loue,  Arbois  , ÎNautua,  etc.;  Ljon; 
Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence,  Grenoble,  Gap,  Mont-Genèvre  , col  de 
Yars,  Digne,  Tournous,  Barcelonnette,  moût  Ventoux,  Saiut-Arnoux  ; Kspé- 
rou  ; Pyrénées,  col  de  Torlos,  l'üiéris,  etc.  ’if  Juin-août. 


PIPTATHERUM.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  18,  t.  5,  f.  10.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  dos,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  une  fleur  hermaphrodite  et  formant  par  leur  réu- 
nion une  panicule.  dûmes  2,  plus  longues  que  la  lleur,  arrondies 
sur  le  dos,  concaves,  presque  égales,  membraneuses,  mutiques.  Glu- 
melle inférieure  coriace,  luisante,  embrassant  la  supérieure  par  ses 
bords,  munie  d’une  arête  articulée  à sa  base  et  très-caduque;  glu- 
melle supérieure  égale  à l’inférieure,  binerviée , entière.  Glumel- 
Iules  8,  entières.  Flammes  3 ; anthères  nues  au  sommet.  Styles  2, 
terminaux,  très-courts;  stigmates  plumeux,  s’étalant  à la  base  de  la 
lleur.  Caryops  libre,  mais  étroitement  renfermé  dans  les  balles, 
glabre,  oblong,  comprimé  par  le  dos,  un  peu  déprimé  sur  la  face 
interne,  qui  est  munie  d’un  léger  sillon  longitudinal. 


I*.  C£rile§cens  IJ.  Bcauv.  agrost.  p.  18,  t.  10,  f.  5;  Bous, 
voy.  2,  p.  840  ; Milium  cœrulescens  Desf.  atl.  1,  p.  68,  t.  12  ; I)ub. 
bot.  508;  Lois,  g ail.  1,  p.  49;  Bcrtol.  fl.  ilal.  1,  p.  388;  Guss. 
syn.  1,  />.  150;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  J 58;  Urachne  cœrulescens 
Trin.  unif.  172.  — Bourgeau,  iler  hisp.  n°  1512!  — Epillets  lan- 
céolés, les  plus  grands  du  genre,  panachés  de  vert  et  de  bleuâtre, 
formant  une  panicule  dressée,  pauciflore  et  peu  rameuse  ; rameaux 
solitaires  ou  géminés,  capillaires,  lisses  ou  presque  lisses,  longue- 
ment nus  à la  base,  étalés  pendant  l’an  thèse,  puis  contractés.  Glumes 
égalesy  lancéolées,  acuminées,  obscurément  nerviées  à leur  base. 
Glumelle  inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  les  glumes,  glabre, 
obtuse,  terminée  par  une  arête  plus  courte  quelle  et  très-caduque. 
Feuilles  étroites,  linéaires,  acuminées,  à la  lin  enroulées;  ligule 
lancéolée , saillante.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Souche  fi- 
breuse. — Plante  de  3-8  décimètres. 

Hab.  Lieux  incultes  de  la  Provence,  Saint-Arnoux,  Grasse,  Fréjus,  Toulon, 
Hyères,  etc.;  du  Roussillon,  Narbonne,  Ban\uls-sur-Mer,  Collioures,  Ville- 
. franche;  Corse,  a Ajaccio.  U Avril-mai. 
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I*.  pahadoxi!»!  P.  Beauv.  agrost.  p.  18;  Boiss.  voy.  2, 
p.  641  ; Milium  paradoxum  L.  sp.  90;  Schrad.  germ.  1,  p.  196; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  501  ; Dub.  bot.  505  ; Lois.  gall.  1 , 
p.  50;  Rchb.  f l . excurs.  i,p.  28;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  585;  Pari, 
fl.  ital.  1 , p.  157  ; Urachne  virescens  Trin.  unifl.  175.  — le.  Rchb. 
icon.  f.  1460.  Bourgeau,  iter  hisp.  n°  497!  — Epillets  oblongs, 
verdâtres,  formant  une  panieule  allongée,  pauciflore,  penchée  au 
sommet,  peu  rameuse  ; rameaux  2 à 5 à chaque  nœud,  rudes,  lon- 
guement nus  à leur  base,  étalés  pendant  l’anthèse,  puis  contractés, 
dûmes  égales , lancéolées,  aiguës,  5-5-nerviées.  Glumelle  inférieure 
d’un  tiers  plus  courte  que  les  glumes,  velue,  obtuse,  énerviée,  ter- 
minée par  une  arête  quatre  ou  cinq  fois  plus  longue  quelle  et  très- 
caduque.  Feuilles  assez  larges,  linéaires,  acuminées,  planes;  ligule 
très-courte,  tronquée.  Chaumes  dressés.  Souche  fibreuse.  — Plante 
de  5—10  décimètres,  à épillets  plus  petits  que  ceux  de  l’espèce  pré- 
cédente, mais  du  double  plus  grands  que  ceux  de  la  suivante. 

Ilab.  Lieux  stériles  : Nîmes,  Anduze,  Aumessas  et  Saint-Hippolyte  dans  le 
Gard;  Montpellier,  Saint-Guilhem-le  - Désert,  Ganges,  Béziers,  Bédarieux  ; 
Narbonne;  etc.;  fort  d'Urdos  dans  les  Basses-Pyrénées  (Loret).  Mai. 

P.  HiiLTiFLoniiM  P.  Beauv.  agrost.  p.  18  ; Milium  multiflo- 
rum  Cav.  demonstr.  56  ; Schrad.  germ.  ! , p.  195;  Dub.  bot.  505; 
Lois.  gall.  1 , p.  50;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  501  ; Salis, 
fl.  od.  bot.  Zeit.  1855,/).  475;  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  28;  Bertol. 
fl.  ital.  1,  p.  586;  Guss.  syn.  1,  p.  150;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  159; 
Agrostis  miliacea  L.  sp.  91  ; Gouan,  illustr.  p.  5;  D C.  fl.  fr.  5, 
p.  19;  Urachne  parviflora  Trin.  fund.  40.  — le.  Host,  grain, 
austr.  5,  t.  45.  Kralik,  exsicc.  n°  856  ! — Epillets  petits,  ovoïdes, 
acuminés , verdâtres  ou  purpurins,  formant  une  panieule  qui  atteint 
jusqu’à  5 décimètres,  un  peu  penchée  au  sommet,  multiflore,  très- 
rameuse  ; rameaux  nombreux  à chaque  nœud,  très-inégaux,  rudes, 
nus  à la  base,  étalés  pendant  l’anthèse,  puis  contractés;  les  infé- 
rieurs quelquefois  dépourvus  d’épillets  (Milium  Thomasii  Dub. 
bot.  505)  et  simulant  le  verticille  inférieur  de  VAira  involucrata. 
dûmes,  inégalés,  lancéolées,  acuminées,  mucronées,  trinerviées. 
Glumelle  inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  les  glumes,  glabre, 
obtuse,  munie  un  peu  au-dessous  du  sommet  d’une  arête  deux  fois 
plus  longue  qu'elle  et  très-caduque.  Feuilles  linéaires,  acuminées, 
d’abord  planes,  puis  enroulées  par  les  bords;  ligule  courte , tron- 
quée. Chaumes  dressés,  raides,  durs,  souvent  rameux  inférieure- 
ment. Souche  fibreuse.  — Plante  de  6-12  décimètres. 

Ilab.  Lieux  arides,  bois  ; commun  dans  toute  la  région  méditerranéenne; 
monte  dans  les  Pyrénées  orientales  jusqu’au  delà  d’Olette;  commun  en  Corse. 
'if  Juin-septembre. 

MILIUM.  (L.gen.  n°  79). 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  dos,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  une  fleur  hermaphrodite  et  formant  par  leur  réu- 
nion une  panieule.  Glumes  2,  égalant  la  lleur,  arrondies  sur  le  dos, 
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concaves,  presque  égales,  membraneuses,  viatiques.  Glumelle  infé- 
rieure* coriace,  luisante,  embrassant  la  supérieure  par  ses  bords, 
toujours  dépourvue  d’arête  ; glumelle  supérieure  égalant  l’inférieure, 
concave , émarginée  au  sommet.  Glumeilules  2,  entières.  Etamines 
S • anthères  glabres  au  sommet.  Styles  2,  courts;  stigmates  plu- 
meux, s'étalant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  étroitement  renfermé 
dms  les  balles,  glabre,  ovale,  comprimé  par  le  dos,  convexe  sur  la 
face  externe,  déprimé  et  presque  plan  sur  la  face  interne. 

.11.  EiTKSiiiH  L.  sp.  90  ; Vill.  Dauph.  2,  p.  70  \Sm.  bnt.  2, 
v 75  ; Schrad.  germ.  \,p.  197  ; Mert.  et  Koch , deutschl.fi.  I, 
p.  500;  Gaud.  helv.  1 , p.  175;  Lois.  gall.  1 , p.  50  ; Dub.  bot.  505; 
lier  toi.  fl.  ital.  1 , p.  583;  Guss.  syn.  I,  p . 131  ; Pari.  fl.  ital.  I, 
p.  15-4  ; Anders.  agrost.  p.  97,  t . 10,  f.  115;  Agrostis  effusa  I)  ( . 
fl  fr.  5,  p.  21.  — Je.  Engl.  bot.  t.  1106;  llchb.  icon.  f.  1 456. 
Billot,  exsicc.  n°  1 585  î — Epillets  ovoïdes,  obtus,  verdâtres  ou 
violets,  épars,  disposés  en  une  grande  panicule  pyramidale  et  lâche, 
très-rameuse;  rameaux  très-inégaux,  capillaires,  rudes,  longue- 
ment nus  a la  base,  étalés  ou  à la  fin  réfléchis,  dûmes  ovales, 
aiguës,  lisses,  3-5-nerviées.  Glumelle  inférieure  lisse,  glabre,  éner- 
viée.  Feuilles  d’un  vert  foncé,  allongées,  assez  larges,  linéaires, 
acuminées,  rudes  sur  les  bords,  lisses  sur  les  gaines  ; ligule  lancéo- 
lée, saillante.  Chaumes  élancés,  dressés.  Souche  fibreuse,  émettant 
de  courts  stolons.  — Plante  de  6-12  décimètres. 

Ilnb.  Bois;  commun  dans  presque  toute  la  France.-^  Mai-juillet. 


H . Mcviuu  .ii  C.  /iich.  inMerletfherb.  de  Maine-et-Loii  e,  220, 
Roem.  et  Srhult.  syst.mant.  3,  p.  561  ; Vumart.  agrost.  belg.  p.  1 36, 
f 1 3 f . 49  ; Salis , fl.  od.bot.  Zeit.  1833,  p.  475;  Bcrtol.  fl.  ital. 
1,  n.  384  ; Boreau , bull.  soc.  Angers , ser.  2,  /.  3,  p.  160;  Lloyd , 
fl.  ouest , p.  515;  M.  vernale  I)ub.  bot.  p.  1035;  Lois.  not.  6 et 
nall.  1 , v.  50  ( non  Bieb.);  M.  confertum  Guss.  syn.  1 , p.  131  (non 
I — le.  Rchb.icon.  f.  1458.  Billot,  exsicc.  n°  295  !;  Schullz, 
exsicc.  n°  752  î ; Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  1 36  ! ; Soleir.  exsicc. 
n°  25  ! — Epillets  ovoïdes,  obtus,  verdâtres,  rapprochés,  disposés 
eu  une  petite  panicule  lâche,  peu  rameuse  ; rameaux  courts,  iné- 
gaux capillaires,  rudes,  nus  à la  base,  flexueux,  étalés- dressés,  puis 
contractés.  Glumes  presque  égales,  lancéolées,  aiguës,  faiblement 
trinerviées,  finement  tuberculeuses  et  rudes  sur  leur  face  externe. 
Glumelle  inférieure  lisse,  glabre,  obtuse,  énerviée.  Feuilles  pâles, 
courtes,  étroitement  linéaires,  planes,  à gaines  rudes;  ligule  lancéo- 
lée, saillante.  Chaumes  dressés,  grêles,  faibles,  rudes  de  bas  en 
haut,  à la  fin  longuement  nus  supérieurement.  Racine  annuelle, 

fibreuse.  — Plante  de  1-4  décimètres. 

Hnb.  Bois  humides  ; Corse,  Liza,  mont  Goscione,  Fiumorbo,  Bonifacio; 
Tonton  ; Mérignac  et  Gaudcran  prés  de  Bordeaux  ; Thouars,  Bourgueil  près  de 
Ghinon.l  Avril  mai. 
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Trir.  11.  A1R0PSIDEÆ  Godr.  et  Gren.  — Epillets  épars,  à 
deux  fleurs  hermaphrodites.  Glumelles  membraneuses;  l’inférieure 
carénée  et  nautique.  Styles  très-courts  ou  nuis;  stigmates  sortant  à 
la  base  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos,  plan  ou  super- 
ficiellement canaliculéà  la  face  interne. 


1 

! 

1 

1 


l 

). 

: 

( 

tl 

)i. 

-i1 

i 1 

ift 

i 

e 

à 

!ll 


. 


A1ROPSIS.  (P.  Beauv.  agrost.  71,  t.  t4,f.  8.) 

Epillets  très-petits,  pédicellés,  globuleux , renfermant  deux  fleurs 
hermaphrodites  et  sessiles.  Glumes  2 , presque  égales,  membra- 
neuses, ventrues,  carénées,  enveloppant  complètement  les  fleurs. 
Glumelle  inférieure  membraneuse,  large,  carénée,  scarieuse  au 
sommet  subtrilobé  , mutique  , uninerviée  ; glumelle  supérieure 
bicarénée  , obovée,  obtuse  ou  lobulée.  Glumellules  falciformes , 
entières,  glabres.  Etamines  3.  Styles  2 , très-courts,  terminaux; 
stigmates  plumeux.  Caryops  très-petit,  suborbiculciire,  convexe  sur 
la  face  externe,  plan  sur  la  face  interne , glabre,  enveloppé  étroite- 
ment par  les  glumelles. 

A.  globosa  Desv.  journ.  bot.  1,  p.  200;  D C.  fl.  fr.  5,  p. 
262;  Lois.  gall.  1,  p.  56;  Dub.  bot.  510  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  232; 
Air  a globosa  Thore,  journ.  bot.  1 , p.  197,  t.  l,f.  3 et  A ; Bertol. 
fl.  ital.  2,  p.  778;  Guss.  syn.  1,  p.  147  ; Milium  tenellum  Cav. 
icon.  3,  n°  299,  t.  274,  f.  1. — Puelet  Maillef  herb.  fl.  loc.  n°  15!; 
Schultz , exsicc.  n°  380!;  Billot , exsicc.  n°  1368!  — Panicule 
dressée,  petite,  oblongue,  spiciforme,  dense,  rameuse;  rameaux 
capillaires,  lisses,  flexueux,  portant  des  épillets  presque  dès  la  base. 
Epillets  brièvement  pédicellés  , rapprochés  les  uns  des  autres,  lui- 
sants, blanchâtres.  Glumes  rapprochées,  un  peu  rudes  sur  la  carène. 
Glumelle  inférieure  velue  extérieurement  et  longuement  ciliée  aux 
bords.  Feuilles  courtes,  raides  , canaliculées , sillonnées  de  stries 
droites  et  scabres , glabres  ainsi  que  les  gaines  dont  la  supérieure 
est  ventrue  et  rougeâtre;  ligule  allongée,  lancéolée.  Chaumes  dres- 
sés, très-fins.  Racine  petite  , fibreuse.  — Plante  de  5-12  centi- 
mètres. 

Ilab.  Lieux  sablonneux;  île  de  Ré;  la  Teste,  Gujan,  Saint-Sever,  Dax, 
Mont-de-Marsan,  Bayonne;  Montpellier,  Toulon,  le  Luc,  Fréjus,  Grasse,  etc. 
(T  Avril- mai. 


ANTINORIA.  (Pari.  fl.  palerm.  t,  p.  92.) 

Epillets  petits,  pédicellés,  comprimés  par  le  côté  et  convexes  sur 
les  deux  faces,  renfermant  deux  fleurs  hermaphrodites,  l’une  sessile, 
l’autre  stipitée.  Glumes  2,  presque  égales,  membraneuses,  caré- 
nées, plus  longues  que  les  fleurs,  uni-trinerviées.  Glumelle  infé- 
rieure membraneuse,  large,  carénée,  scarieuse  au  sommet  subtri- 
lobé, mutique,  trinerviée;  glumelle  supérieure  bicarénée,  tronquée- 
émarginée  au  sommet.  Glumellules  lancéolées,  entières,  glabres. 
Etamines  3.  Stigmates  sessiles,  presque  terminaux,  écartés  l’un  de 
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Pautre,  plumeux,  sortant  à la  base  de  la  Heur.  Caryops  obove-sub- 
pyri forme , très-obtus,  comprimé  par  lu  dos,  plan  sur  la  face  in- 
terne, glabre,  enveloppé  étroitement  par  les  glumelles. 


.4.  »«■:%  Pari.  fl.  paierai.  1,  p.  95;  Airopsis  Agrosti- 

dea  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  262;  Desv.  pl.  Angers,  56;  Lois.  gall.  ed.  2, 
t.  1,  p.  56;  Dub.  bot.  510;  Coss.  et  Germ.!  fl.  par.  640;  l.loyd!  fl. 
Loire-Inf.  505;  Bor.l  fl.  centre , 2,  p.  578;  Airopsis  Candollii  l)esv. 
journ.  bot.  1,  p.  200;  Bast.  ess.  54 ; Aira  minuta  Lois.  gall.  ed. 

1 , p.  45  {non  L.);  Aira  agrostidea  Lois.  not.  16  (non  Guss.);  Poa 
agrostidea  D C.  ic.  rar.  gall.  p.  1 , /.  1 ; Poa  airoides  Saint- H il . not. 

\ \ {non  Kœl.) — Pan icule dressée,  plusieurs  fois  trichotome,  à la  lin 
divariquée,  l.aclie,  irrégulièrement  ovale;  rameaux  capillaires,  un  peu 
rudes.  Epillets  longuement  péil icelles  , écartés  les  uns  des  autres, 
très-petits,  luisants,  panachés  de  vert  et  de  violet;  axe  de  l’épillet 
glabre.  Glumes  à la  lin  étalées,  bien  plus  longues  que  les  Heurs , 
rudes  sur  la  carène,  obtuses;  l'inférieure  uninerviée , la  supérieure 
trinerviée.  Feuilles  vertes,  molles,  linéaires,  aiguës  , sillonnées  de 
stries  onduleuses  et  scabres,  glabres  ainsi  que  les  gaines;  ligule  al- 
longée, lancéolée.  Chaumes  longuement  radicauts  à la  base , puis 
dressés,  flexueux-géniculés,  grêles  et  mous.  Souche  rampante,  slo- 

lonifère.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Uni).  Prairies  humides,  marais;  Rennes;  commun  à Nantes  ; Chiliennes, 
Juigué-sur-Loire,  Yierzon,  landesde  Récon  et  landes  d’Asnières  dans  Maine- 
et-Loire;  marais  de  Mortheau  en  Dampierre  (Vendée);  clan”  du  (irand-Douhe 
dans  le  Cher  ( Deséglise );  Sologne;  foret  de  Fontainebleau,  '-f  Juin-juillet. 


MOLINERIX.  (Part.  fl.  ital.  I,  p.  256.) 

Epillets  petits,  pédicellés,  comprimes  par  le  côté  et  convexes  sur 
les  deux  faces,  renfermant  deux  fleurs  hermaphrodites,  l’une  sessile, 
l’autre  stipitée.  Glumes  2,  égales,  membraneuses,  carénées,  plus 
courtes  que  les  fleurs,  uni-trinerviées.  Glumelle  inférieure  membra- 
neuse, oblongue,  carénée,  arrondie-subtrilobée  au  sommet,  mu- 
tique,  multinerviée  ; glumelle  supérieure  oblongue,  bicarénée, 
émarginée  au  sommet.  Glumellules  2,  ovales-lancéolées,  entières, 
glabres.  Etamines  5.  Stigmates  sessiles,  rapprochés,  terminaux, 
plumeux,  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  lancéolé , atténue 
aux  deux  extrémités , comprimé  par  le  dos,  canaliculè  sur  la  face 
interne , enveloppé  étroitement  par  les  glumelles. 


.11  xiihuta  Pari.  I.  c.;  Aira  minuta  Læfl.  it.  p.  2;  Lois, 
gall.  ed.  2,  t.  1,  p.  56;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.. 441  (non  Lois.  gall.  . 
ed.  1);  .lira  Lagascœ  Kunth,  enum  \,p.  99;  Airopsis  minutai 
Desv.  in  Rœm.  et  Schult.  sgst.  2,  p.  578;  Poa  minuta  Trin.  in 
act.  petrop.  6,  part.  1,  p.  572;  Catabrosa  minuta  Trin  fund. 
agrost.  p.  136;  Gris.  spic.  fl.  rum.  et  Bith.  2,  p.  457.  — Ic. 
Schreb.  grain.  2,  /.  21,  f.  2.  Solcir.  exsicc.  n°  4663! — Particule  r 
petite,  dressée,  plusieurs  fois  trichotome,  à la  fin  fortement  divan--: 
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quée,  lâche,  ovale  ; rameaux  capillaires  et  lisses.  Epillets  très-petits, 
trois  à cinq  fois  moins  longs  que  leurs  pédicelles,  écartés  les  uns  des 
autres,  luisants  et  panachés  de  hlanc,  de  vert  et  de  violet.  Gluines 
à la  lin  tros-é talées,  un  peu  plus  courtes  que  les  fleurs,  ohlongues, 
carénées  et  lisses  sur  la  carène,  érodées-denticulées  au  sommet; 
l’inférieure  uninerviée,  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure 
glabre,  tronquée-lobulée  au  sommet,  munie  de  5-7  nervures  sail- 
lantes et  rudes  ; glumelle  supérieure  émarginée  ou  bi lobée  au  som- 
met. Anthères  courtes,  ovales.  Feuilles  molles,  d’un  vert  pâle, 
courtes,  canaliculées,  puis  enroulées,  obtusiuseules,  rudes  aux  bords, 
à gaines  glabres  et  fortement  striées,  à ligule  saillante  et  lancéolée. 
Chaumes  un  peu  fasciculés,  fins,  dressés  ou  ascendants.  Racine 
petite,  fibreuse.  — Plante  de  3-10  centimètres. 

Hab.  La  Corse,  à Calvi  ( Soleirol ).  (7,  Mars-avril. 
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Trib.  12.  AVENÂCEÆ  Kunth,  enum.  1,  p.  286  (ex  parte). — 
Epillets  épars,  à 2-0  fleurs  dont  l’inférieure  est  rarement  mâle  et  les 
autres  hermaphrodites.  Glumelles  herbacées  ; l’inférieure  arrondie 
sur  le  dos  et  munie  d’une  arête  dorsale.  Caryops  comprimé  par  le 
dos,  canaliculéou  muni  d’un  sillon  à la  face  interne. 

CORYNEPHORUS.  (P.  Beauv.  agrosf.  p.  90,  t.  18,  f.  2.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  deux  fleurs  hermaprodites,  l’inférieure  sessile,  la 
supérieure  stipitée.  Glumes  2,  presque  égales,  membraneuses,  ca- 
rénées, plus  longues  que  les  fleurs,  uninerviées.  Glumelle  inférieure 
concave , entière  et  aiguë  au  sommet , aristée  sur  le  dos  ; arête  arti- 
culée au  milieu  et  épaissie  au  sommet;  glumelle  supérieure  biner- 
viée,  trilobée  au  sommet.  Glumellules  bifides,  glabres.  Etamines  3. 
Stigmates  2,  terminaux,  sessiles,  plumeux.  Caryops  oblong,  obtus , 
muni  d'un  sillon  longitudinal  étroit  sur  la  face  interne,  glabre, 
étroitement  enveloppé  par  les  glumelles. 

i\  CANESCEifS  P.  Beauv.  I.  c.  ; Koch,  syn.  915;  Pari.  fl. 
ital.  1 , p.  248  ; Anders.  agrost.  p.  75  , t.  8,  f.  54  ; Aira  canescens 
L.  sp.  97;  Vill.  Dauph.  2,  p.  85;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  44;  Lois, 
g ail.  1,  p.  57;  Dub.  bot.  51  l : Gaud.  helv.  I , p.  322;  Berlol.  fl. 
ital.  1,  p.  452;  Aira  variegata  Saint-Âm.  fl  agen.  p.  32.  — le. 
Engl.  bot.  t.  1190.  Fries,  herb.  norm.  1,  n°  77!;  Schullz,  exsicc. 
n°  1166  !;  Billot,  exsicc.  n°  91  ! — Panicule  dressée,  contractée 
avant  et  après  l’anthèse  , étalée  et  oblongue  pendant  la  floraison, 
plusieurs  fois  trichotome  ; rameaux  capillaires,  rudes,  inégaux;  les 
plus  courts  portant  des  épillets  jusqu’à  leur  base  et  les  autres  nus 
dans  leur  tiers  inférieur.  Epillets  oblongs,  panachés  de  rose,  de  vio- 
let et  de  blanc,  puis  tout  à fait  blanchâtres  ; axe  de  l’épillet  barbu 
sous  les  fleurs;  le  faisceau  de  poils  égalant  à peine  le  sixième  de  la 
longueur  de  la  glumelle.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  rudes  sur  la  ca- 
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rêne.  Arête  delà  glumelle  inférieure  droite , dépassant  à peine  1rs 
glumes,  articulée  au  milieu  ; article  inférieur  brun  et  égal  ; article 
supérieur  fliforme-cylindrique , atténue  à la  base,  blanc;  articula- 
tion pourvue  d'une  collerette  brièvement  ciliée.  Feuilles  glauques, 
sétacées , raides  et  très-rudes;  les  radicales  faseieulées  ; ligule 
oblongue.  Chaumes  fascicules,  souvent  genouillésà  leui  base.  Souche 
fibreuse,  formant  un  gazon  épais.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

a.  genuina.  Chaumes  dressés,  allongés. 

p.  maritima  Xob.  Chaumes  étalés,  genouillés,  très-courts;  pani- 
cule  petite. 

llab.  Lieux  sablonneux.  La  var.  a.  commune  dans  toute  la  France.  La  var. 
p.  sur  les  côtes  de  l’Océan  el  de  la  Méditerranée,  Juillet-août. 

C.  ARTicvLATiii  P.  Beauv.  I.  c.  ; Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  248 
ex  cl.  var.  p.);  Air  a articulât  a Desf.  atl.  1 , p.  70,  1. 13;  DC.  fl.  fr. 
5,  p.  261;  Lois.  gall.  1,  p.  57  ; Dub.  bot.  511  ; Guss.  rar.  p.  21  ; 
Ber  toi.  fl.  ital.  1,7?.  -453;  Air  a hybrida  G and.  agrost.  helv.  I , p. 

4 24.  — Billot,  exsicc.  n°  480  \\Soleir.  exsicc.  n°  4814!  — Pani- 
cune  dressée,  contractée  avant  et  après  l’anthèse , étalée  et  ovale 
pendant  la  floraison,  plusieurs  fois  trichotome  ; rameaux  capillaires, 
lisses  et  nus  dans  leur  moité  inférieure,  rudes  et  portant  des  épillets 
lâchement  rapprochés  dans  leur  moitié  supérieure.  Lpillets  oblongs, 
panachés  de  vert,  de  pourpre  et  de  blanc;  axe  de  l’épillet  barbu  sous 
les  fleurs  ; le  faisceau  de  poils  égalant  les  deux  tiers  de  la  longueur 
de  la  glumelle.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  rudes  sur  la  carène. 
Arête  de  la  glumelle  inférieure  droite,  ne  dépassant  pas  les  glumes, 
articulée  au  milieu;  article  inférieur  brun  et  égal  ; article  supérieur 
brusquement  dilaté  en  massue,  blanc;  articulation  pourvue  d’une 
collerette  brièvement  ciliée.  Feuilles  vertes,  fines,  d’abord  planes, 
puis  enroulées-sétacées,  obtnsiuscules,  élégamment  ponctuées-rudes 
sur  les  deux  faces;  les  radicales  non  faseieulées;  ligule  oblongue. 
Chaumes  rapprochés  en  petit  nombre,  ascendants.  Racine  annuelle, 
fibreuse.  — Plante  de  2-3  décimètres. 

Uab.  Sables  maritimes  de  la  Méditerranée;  Cannes,  iles  d’Hyères,  Tou 
Ion.  Aigues-Mortes,  Narbonne,  Collioures,  etc.;  Corse  à Bastia,  Calvi,  Ajaccio, 
fl  Avril-mai. 

C.  fasciciilatijS  Boiss.  et  Brut.  pug.  125;  Godr.  not.  fl. 
montp.  p.  24;  Aira  C.  articulatus  p.  gracilis  Pari.  fl.  ital.  1,  p. 
249;  articulata  p.  gracilis  Desf.  fl.  ail.  1,  p.  70;  Guss.  syn.  1 , 
p:  4 49. — Schultz,  exs.  193  ! — Panicule  dressée,  contractée  avant 
et  après  l’anthèse,  très-étalée  , lâche  et  ovale  pendant  la  floraison  , 
plusieurs  fois  trichotome;  rameaux  capillaires,  allongés,  lisses,  nus 
dans  leurs  trois  quarts  inférieurs  et  portant  des  épillets  étroitement 
fasciculés  au  sommet.  Epillets  de  moitié  plus  petits  que  dans  le  C. 
articulatus , oblongs,  panachés  de  vert,  de  pourpre  et  de  blanc; 
axe  de  Fépillet  barbu  sous  chaque  fleur,  le  faisceau  de  poils  égalant 
le  sixième  de  la  longueur  de  la  glumelle.  Glumes  lancéolées,  acu- 
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mmées, aiguës,  rudes  sur  la  carène.  Arête  de  la  gluraelle  inférieure 
droite,  égalant  presque  les  glurnes,  articulée  au  milieu  ; article  in- 
férieur brun  et  égal  ; article  supérieur  filiforme-cylindrique  , atté- 
nué ci  sa  base;  articulation  pourvue  d’une  collerette  brièvement  ci- 
liée. Feuilles  vertes , fines,  d’abord  planes,  puis  enroulées-sélacées 
î aiguës,  ponctuées-rudes  sur  les  deux  faces  ; les  radicales  non  fasci- 
\ culées;  ligule  oblongue.  Chaumes  rapprochés  en  petit  nombre  , 
i dressés.  Racine  fibreuse,  annuelle.  — Plante  de  2-5  décimètres 
1 bien  distincte  de  l’espèce  précédente,  avec  laquelle  on  l’a  confondue, 
j par  son  port  et  par  les  caractères  indiqués. 

Hab.  Lieux  cultivés;  Fréjus,  iles  d'Hyères , Toulon;  Montpellier,  F.scan- 

> dorgues  près  de  Lodève,  Auiane , Agde  , Narbonne,  Perpignan  , Bail) uls-sur- 
Mer,  Coilioures,  Port-Vendres,  Trancade  de  Villéfranche,  etc.  (î)  Juin. 

AIRA.  ( L.  gen.  n°  81  ; excl . sp.  ) 

Epi llets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
I faces,  renfermant  deux  fleurs  hermaphrodites  et  sessiles.  dûmes  2, 
presque  égales,  membraneuses,  carénées,  plus  longues  que  les  fleurs, 
i uninerviées.  Glumelle  inférieure  membraneuse,  arrondie  sur  le  dos, 
1 bifide  au  sommet  et  souvent,  pourvue  sur  le  dos  d’une  arête  non 
i articulée  ni  épaissie  au  sommet;  glumelle  supérieure  bicarénée, 
bidentée  au  sommet.  Glumellules  ovales-lancéoiées,  entières,  gla- 
bres. Etamines  5.  Stigmates  terminaux,  subsessiles,  plumeux. 
Caryops  glabre,  subfusiforme , muni  dJun  sillon  longitudinal  étroit 

sur  la  face  interne,  à la  fin  adhérent  aux  glumelles  coriaces. 

/ 

a.  Epillets  écartés  les  uns  des  autres. 

A.  caryophïllea  L.  sp.  97  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  44;  Lois. 

> gall.  1,  p.  58  ; Dub.  bot.  511  ; Avena  caryophyllea  Wigg.  prim. 
fi.  bols.  10;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fi.  1,  p.  572  ; Godr.  fi.  lorr. 
5,  p.  154  ; Airopsis  caryophyllea  Fries,  nov.  Mant.  5,  p.  180  ; 
Anders.  agrost.  70,  t.  7,  f.  77.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1676.  Fries, 

\ herb.  norm.  2,  n°  75!;  Billot,  exsicc.  n°  481  ! — Panieule 
» dresssée,  trichotome,  à la  fin  étalée-dressée  ou  plus  rarement 
divariquée  (A.  divaricata  Pourr.  act.  Tout.  5,  p.  507)  ; rameaux 
>|  capillaires,  lisses  à la  base,  un  peu  rudes  au  sommet.  Epillets  sim- 
plement plus  courts  que  les  pédicelles,  oblongs,  luisants,  à fleurs 
ordinairement  aristées  toutes  les  deux.  Glurnes  rudes  sur  la  carène, 
brièvement  acuminées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  brune,  ponctuée- 

Irude,  munie  à sa  base  de  deux  petits  faisceaux  de  poils,  acuminée 
au  sommet  terminé  par  deux  soies  comtes;  arête  insérée  au  tiers 
inférieur  de  la  glumelle,  une  fois  aussi  longue  que  les  glurnes. 
Feuilles  courtes,  raides,  sétacées,  fortement  striées  et  rudes  sur  les 
gaines;  ligule  allongée,  lancéolée.  Chaumes  dressés  ou  étalés, 
filiformes,  simples.  Racine  petite,  fibreuse.  — Plante  de  1 0—1 5 
centimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux;  commun  dans  toute  la  France  (î  Mai-juin. 
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.4.  Tejvoiui  Gus»,  prodr.  1,  p.  62  et  suppl.  1 , p.  15  ; Bertol. 
fl,  Haï.  1,  p.  444;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  651.  — Panicule  dressée, 
plusieurs  fois  triehotome  , à la  lin  divariquée,  très-rameuse; 
rameaux  rougeâtres,  capillaires,  lisses.  Epillets  de  cinq  à huit  fois 
plus  courts  que  leurs  pédicelles,  très-petits,  ovales,  luisants,  pana- 
chés de  violet  et  de  blanc,  à fleurs  tantôt  dépourvues,  tantôt  pour- 
vues d’arête,  dûmes  un  peu  rudes  sur  la  carène,  obtuses  au 
sommet  non  apiculé.  dumelle  inférieure  brune,  ponctuée-rude, 
acuminée,  glabre  à sa  base,  acuminée  au  sommet  un  peu  infléchi 
en  dedans.  Feuilles  sétacées,  à gaines  sillonnées  et  rudes;  ligule 
allongée,  lancéolée.  Chaumes  fasciculés,  filiformes,  dressés  ou 
ascendants.  Racine  petite,  fibreuse.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

a.  mutica.  Les  deux  Heurs  de  Pépillet  dépourvues  d’arète  ; glu- 
melle  inférieure  de  l’une  et  l’autre  fleurs  entière  au  sommet.  A. 
inflexa  Lois.  gall.  1,  p.  50,  t.  22;  A.  pulchella  Link , hort.  ber. 

\ , p.  130  ( non  Rœm.  et  Schult.,  nec  ISocc.  et  Balb.);  Airopsis  pul- 
chella Ten.  fl.  nap.  3,  p.  50,  t.  102,  f.  2 ; Fiorinia  pulchella  Pari, 
fl.  ital.  1 , p.  233. 

p.  mixta.  Les  épillels  des  deux  autres  variétés  réunies  sur  le 
même  pied. 

y.  semiaristata . L’une  des  fleurs  de  Pépillet  pourvue  d’une  arête 
insérée  au  tiers  inférieur  de  la  glumelle  et  une  fois  un  tiers  aussi 
longue  que  les  glumes;  glumelle  inférieure  de  la  fleur  aristée  ter- 
minée par  deux  soies  très-courtes.  A.  intermedia  Guss.  prodr.  suppl. 
1,  p.  16  ; Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  255;  Jord.l  pug.  146  ; Godr.  not. 
fl.  montp.  25;  A.  capillaris  Guss.  syn.  1,  p.  148  ( non  Iïost .);  A. 
corymbosa  Chaub.  fl.  pelop.  p.  5,  t.  7 et  act.  soc.  linn.  Bordeaux , 
t.  19,  lier.  1 , t.  A. 

Hab.  Lieux  sablonneux.  La  var.  a.  à Bastia  et  Bonifacio  (Heqnien).  La  var. 
p.  à Ajaccio  (Clément).  La  var.  y.  à Cannes.  Bonnes,  le  Luc,  îles  d'Hyères;  en 
Corse  à Bastia  et  aux  bains  de  Cuagno.  (\  Avril-mai. 

Obs.  _ Dans  tous  les  Aira  les  fleurs  mutiques  ont  la  glumelle  inférieure 
entière  au  sommet  Dans  les  fleurs  arislées  sur  le  dos  de  la  glumelle,  celle-ci 
se  termine  au  contraire  par  deux  soies  quelquefois  très-courtes,  mais  cepen- 
dant visibles.  Les  deux  états  se  rencontrent  dans  un  seul  et  même  épillet,  lors- 
qu'il renferme  une  fleur  mutique  et  une  fleur  aristée.  Celle  observation  expli- 
que comment  nous  avons  été  conduit  à réunir  1.1.  lenorii  a l A . intennediu. 


A.  ELEGAHS  Gaud.  agrost.  helv.  1,  p.  130  (1811);  Gris, 
spic.  fl.  rum.  et  bith.  2,  p.  456  ; A.  capillaris  Iïost,  gram.  austr. 
4,  p.  20,  t.  55  (1814);  Gaud.  helv.  1,  p.  527  ; Lois.  gall.  1,  p. 
58  ; Dub.  bot.  511  ; Bchb.  fl.  cxcurs.  1,  p.  50  ; Boiss.  voy.  Esp. 
2,  p.  651  ; Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  255;  Godr.  not.  fl.  montp.  25 
non  Lag.  nec  Guss.);  A.  pulchella  ISocc.  et  Balb.  fl.  ticin.  I,  p. 
403  ( non  Willd.);  Avenu  capillaris  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , 
p.  573.  _ Jc  Bchb.  icon.  f.  1077.  Schultz,  exs.  n°  1575!;  Bchb. 
exsicc.  n°  2506!  — Panicule  dressée,  plusieurs  fois  triehotome, 
très-étaléc  ; rameaux  allongés,  capillaires,  lisses  à la  base,  un  peu 
rudes  au  sommet.  Epillels  quatre  à six  fois  plus  courts  que  leurs 
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pédicelles,  très-petits,  oblongs,  luisants,  à fleurs  aristées  toutes  les 
deux  ou  la  supérieure  mutique.  Glumes  rudes  sur  la  carène,  obtu- 
ses-érodées  au  sommet  ordinairement  apiculé.  Glumelle  inférieure 
brune,  ponctuée-rude,  acuminée  au  sommet  qui  reste  droit  et  se 
termine  dans  les  fleurs  aristées  par  deux  soies  assez  longues , munie 
à sa  base  de  deux  faisceaux  de  poils  très-courts;  arête  insérée 
au  quart  inférieur  de  la  glumelle,  une  fois  aussi  longue  que  les 
glumes.  Feuilles  courtes,  sétacées , à gaines  fortement  sillonnées 
et  rudes  ; ligule  oblongue,  lancéolée,  lacérée  au  sommet.  Chaumes 
filiformes,  dressés  ou  ascendants.  Racine  petite,  fibreuse.  — Plante 
de  1-5  décimètres. 

a.  genuina.  Epillets  à une  seule  fleur  aristée.  A.  capillaris  Jord.  ! 
pug.  145.  La  forme  à épillets  plus  petits  est  le  A.  corsica  Jord.! 
pug.  145  ( non  Tausch). 

(3.  biaristata.  Epillets  à deux  fleurs  aristées.  A.  ambigua  De 
Notaris,  in  ann.  se.  nat.  sér.  5,  t.  2,  p.  565  ; Jord.!  pug.  145. 

Hab.  Lieux  sablonneux  ; Corse,  à Ajaccio;  Fréjus,  Forèt-des-Maures,  îles 
d’Hyères,  Toulon;  Montpellier;  remonte  la  vallée  du  Rhône  et  se  retrouve  à 
Valence  et  à Lyon,  (j  Mai-juin. 

A.  proviiiciali§  Jord.!  pug.  142.  — Panicule  dressée, 
plusieurs  fois  trichotome,  à la  fin  dressée-étalée  ; rameaux  allongés, 
capillaires,  un  peu  rudes  dans  toute  leur  longueur.  Epillets  les  plus 
gros  du  genre,  deux  à quatre  fois  plus  courts  que  leurs  pédicelles, 
oblongs,  luisants,  à deux  fleurs  dont  l’inférieure  ordinairement 
aristée  et  la  supérieure  mutique.  Glumes  rudes  sur  la  carène,  aiguës 
et  finement  denticulées  aux  bords.  Glumelle  inférieure  brune,  ponc- 
tuée-rude, acuminée  au  sommet,  un  peu  incliné  en  dedans  et  termi- 
née par  deux  soies  courtes,  munie  à sa  base  de  deux  faisceaux  de 
poils  très-courts  ; arête  insérée  au  quart  inférieur  de  la  glumelle, 
une  fois  et  demie  aussi  longue  que  les  glumes.  Feuilles  sétacées, 
à gaines  sillonnées  el  rudes;  ligule  allongée,  lancéolée,  lacérée. 
Chaumes  filiformes,  fasciculés,  dressés.  Racine  petite,  fibreuse.  — 
Plante  de  2-5  décimètres. 

Hab.  Cannes,  le  Luc,  Fréjus,  Toulon.  (T)  Mai-juin. 

b.  Epillets  rapprochés  les  uns  des  autres  au  sommet  des  rameaux. 

A.  ciipaniaka  Guss.  syn.  1 ,p.  145  ; Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  252  ; 
Jord.! pug.  145  ; Godr.  not.  fl.  montp.  25;  A.  caryophyllea  y.  in- 
termedia Mutel,fl.  fr.  4 ,p.  52,  t.  80,  f.  594.  — Soleir.  cxsicc. 
n°  4815  ! — Panicule  dressée,  plusieurs  fois  trichotome,  ci  la  fin 
étalée-dressée ; rameaux  capillaires,  lisses  à la  base,  un  peu  rudes 
au  sommet.  Epillets  plus  longs  que  leurs  pédicelles  ou  les  égalant, 
très-petits,  rapprochés  en  faisceau  au  sommet  de  chaque  rameau, 
oblongs,  luisants,  à deux  fleurs  dont  l’inférieure  ordinairement  mu- 
tique et  la  supérieure  aristée.  Glumes  à la  fin  très-étalées,  rudes  sur 
la  carène,  tronquées-denticulées  au  sommet  ordinairement  apiculé. 
Glumellule  inférieure  brune,  ponctuée-rude,  glabre  à la  base,  acu- 
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minée  au  sommet  qui  est  droit  et  très-brièvement  bifide  dans  la 
fleur  arisfée;  arête  insérée  au  quart  inférieure  de  la  glumelle, 
presque  une  fois  aussi  longue  que  lpsglumes.  Feuilles  radicales  fines, 
setacées  ; les  caulinaires  plus  larges,  canaliculées,  à gaînesfortement 
sillonnées  et  rudes;  ligule  allongée,  lancéolée,  lacérée  au  sommet. 
Chaumes  filiformes,  dressés,  fasciculés.  Racine  petite,  fibreuse.  — 
Plante  de  2-3  décimètres. 

liai).  Cannes.  Fréjus,  Hyères  ; Aigues- Mortes,  Montpellier,  Agde  ; Narbonne; 
Corse,  à Ajaccio,  Calvi,  Cor  lé,  Booifacio,  Sartêne.(j  Avril-mai. 

A.  viti.TiciLviiN  Durnort.  a g rosi . 121  , Moreau!  fl.  centre ,2, 
P • <r>80  ; Jord.!  pug.  1 14  ; A.  aggregata  Timeroy , in  Jord.!  pug. 
1 14.  — Schultz , exsicc.  n°  157  4 î;  Rchb.  exs.  n°  132!  — Panicule 
dressée,  plusieurs  lois  trichotorne,  à la  fin  étalée-dressée ; rameaux 
capillaires,  lisses  a la  base,  un  peu  rudes  au  sommet.  Epillets  éga- 
lant leurs  pédicelles,  rapprochés  en  faisceau  au  sommet  de  chaque 
rameau,  oblongs,  luisants,  un  peu  ventrus,  à (leurs  ordinairement 
aristées  toutes  les  deux,  dûmes  jamais  très-étalées,  rudes  sur  la 
carène,  brièvement  acuminées , aiguës.  Glumelle  inférieure  brune, 
ponctuée-rude,  munie  à sa  base  de  deux  petits  faisceaux  de  poils 
très-courts,  acuminee  au  sommet  qui  reste  droit  et  qui  se  termine 
par  deux  soies  très-courtes  dans  les  Heurs  aristées;  arête  insérée  au 
tiers  inferieur  de  la  glumelle  et  une  fois  et  demie  aussi  longue  que 
les  glumes.  f euilles  étroites,  à la  lin  canaliculées,  à gaines  sillonnées 
et  rudes;  ligule  allongée,  lancéolée,  aiguë.  Chaumes  fasciculés, 
dressés.  Racine  fibreuse.  — Plantede  1-3  décimètres. 

Ilab.  Commun  dans  tout  l'ouest  de  la  France,  depuis  Dunkerque  jusqu’à 
1 embouchure  de  la  Gironde;  remonte  la  vallée  de  la  Garonne  jusqu’au  de  la 
de  Ioulouse,  cellcde  la  Loire  jusqu’à  Tours,  celle  de  la  Seine  jusqu’à  Rouen; 
Abbeville;  commun  en  Auvergne  et  dans  tout  le  centre  delà  France;  se  retrouve 
dans  lest  a Romans  (Drôme),  a Lyon,  à Montbrison,  àAulun,  à Chaussin 
(Jura;,  i Juin-juillet. 


A.  l'incov  L.  sp.  97  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  44;  Lois.  gall.  1, 
p.  58  ; I)ub.  bot.  511;  Avenu  præcoxP.  Heauv.  agrost.  89; 
Airopsis  prœcox  Fries , nov.  mant.  3,  p.  180;  Andcrs.  agrost.  70, 
t.  7 , f.  78. — le.  ( urt.lond.  3,  t . M.  Fries,  herb.  norm.  2,n°  74!; 
Billot,  exsicc.  n°  884!;  Schultz,  exsicc.  n°  383  ! — Panicule  petite, 
spin  forme,  contractée,  ovale  ou  oblongue,  à rameaux  très-courts 
toujours  dressés.  E[)illets  plus  longs  que  leurs  pédicelles,  tous  fasci- 
culés, oblongs,  luisants,  à fleurs  ordinairement  aristées  toutes  les 
deux.  Glumes  jamais  très-étalées,  rudes  sur  la  carène,  aiguës.  Glu- 
molle  inférieure  brune,  ponctuée-rude,  munie  à sa  base  de  deux 
petits  faisceaux  de  poils  courts,  acuminée  au  sommet  qui  reste  droit 
et  se  termine  par  deux  soies  assez  longues;  arête  insérée  au  tiers 
inférieur  de  la  glumelle  et  une  fois  et  demie  aussi  longue  que  les 
glumes.  Feuilles  étroites,  à la  fin  enroulées-sétacées,  à gaines  sil- 
lonnées et  un  peu  rudes;  ligule  allongée,  lancéolée,  lacérée. 
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Chaumes  fascicules,  dressés  ou  ascendanls.  Racine  petite,  fibreuse. 
— Plante  de  5-1 5 centimètres. 

Hnb.  Lieux  sablonneux;  commun  dans  presque  toute  la  France.  (T)  Avril- 
mai  . 

DESCHAMPSIA.  (P.  Beaux.  agrost.  91.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté  et  convexes  sur  les  deux 
faces,  renfermant  2-5  fleurs  dont  l’inférieure  sessile  et  les  supé- 
rieures stipitées.  Glumes  2,  presque  égales,  membraneuses,  caré- 
nées, égalant  presque  les  fleurs,  uni-trinerviées.  Glumelle  inférieure 
membraneuse,  concave , tronquée-dentée  au  sommet , aristée  sur  le 
dos  ; arête  non  articulée , non  épaissie  au  sommet  ; glumelle  supé- 
rieure bicarénée,  bifide  au  sommet.  Glumellules  lancéolées,  en- 
tières, glabres.  Etamines  5.  Stigmates  terminaux,  subsessiles,  plu- 
meux . Caryops  sub  fusiforme,  comprimé  par  le  dos , plan  sur  la  face 
interne , glabre , libre. 

Sert.  I . Euceschampsia.  — Arête  dorsale  de  la  fleur  droite. 

a>  c.'E§ïmt«s.4  P.  Beauv.  agrost.  91  ; Pari.  fl.  ital.  1 , 
p.  241  ; Air  a cœspitosa  L.  sp.  96  ; Vill.  Dciuph.  2,  p.  85  ; D C.  fl. 
fr.  5,  p.  45;  Lois,  g ail.  1,  p.  57.  — Je.  Rchb.  icon.  f.  1682. 
Billot , exsicc.  n°  1587!  — Panicule  grande,  dressée  ou  un  peu 
penchée,  très-étalée  pendant  Panthèse  , très-rameuse;  rameaux 
capillaires,  rudes;  les  plus  courts  munis  d’épillets  jusqu’à  la  base; 
les  inférieurs  semi verticil lés.  Epillets  plus  longs  que  leurs  pédicelles, 
petits,  luisants;  axe  de  l’épillet  barbu  sous  les  fleurs.  Glumes  lan- 
céolées, aiguës,  rudes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  lisse,  munie 
à sa  base,  plus  rarement  à son  milieu,  d’une  arête  fine  droite  et  plus 
courte  que  la  glumelle.  Feuilles  radicales  très-longues,  fasciculées, 
dressées,  linéaires,  planes , fermes,  lisses  en  dessous,  très-rudes  et 
sillonnées  en  dessus;  les  caulinaires  plus  courtes  et  plus  larges; 
ligule  oblongue.  Chaumes  dressés,  très-rudes  au  sommet.  Souche 
fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de  4—1 0 décimètres. 

a.  genuina.  Epillets  panachés  de  violet  de  jaune  et  de  blanc. 

p.  pallida.  Epillets  plus  petits,  d’un  vert  blanchâtre.  Aira  par- 
viflora  Thuill.  par.  p.  58  ; Aira  altissima  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  581 . 

y.  Alpina  Gaud.  helv.  1,  p.  525.  Epillets  bruns;  plante  moins 
élevée. 

Hab.  Prés,  bois;  commun  dans  toute  la  France.  Juin-juillet. 

Ifr.  media  Bœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  687;  Pari.  fl.  ital.  1 , p. 
245;  D.junceaP.  Beauv.  agrost.  91  ; Aira  media  Gouan , illustr. 
p.  5;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  261  ; Dub.  bot.  511  ; Bertol.  fl.  ital.  1, 
p.  449;  Boreau  ! fl.  centr.  2,  p.  578  ; Aira  j une ea  Vill.  Dauph.  1 , 
p.  517  et  2,  p.  86  ; Lois.  ; gall . 1 , p.  57  ; Aira  setacea  Pourr.  act. 
Tout.  5,  p.  507  ?;  Schismus  Gouani  Trin.  fund.  agrost.  148.  — 
h.  Mutel , fl.  fr.  t.  78,  f.  588.  Billot , exsicc.  n°  1090  ! — Panicule 
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drossée,  grande,  très-étalée  pendant  l'anthèse,  très-rameuse  ; ra- 
meaux capillaires,  très-rudes,  longuement  nus  inférieurement;  les 
inférieurs  semi-vertieillés.  Epillets  égalant  leurs  pédicelles  ou  plus 
longs,  rapprochés  au  sommet  des  rameaux,  luisants,  panachés  de 
blanc,  de  jaune  et  de  violet,  à la  fin  d’un  blanc  jaunâtre;  axe  de 
l’épi I let  barbu  sous  les  fleurs. Glumes  lancéolées,  rudes  sur  la  carène. 
(Üumelle  inférieure  lisse,  munie  au-dessous  du  milieu  ou  au  milieu 
d’une  arête  droite  qui  égale  la  longueur  de  la  glumelle,  plus  rare- 
ment dépourvue  d’arète  ( Aira  subaristata  Faye , not.  p.  15). 
rouilles  radicales  fasciculées,  dressées,  un  peu  raides,  fines,  enrou- 
lées-sétacées , rudes  et  glauques;  ligule  allongée,  lacérée  au  sommet. 
Chaumes  dressés,  fascicules,  raides  et  très-rudes  au  sommet.  Souche 
fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de  4-10  décimètres. 


liait.  Bois  et  lieux  incultes;  commun  dans  toute  la  région  des  oliviers;  re- 
monte la  vallée  du  Rhône  jusqu  a Lvon;  Crémieu  (Isère)  ; Cap,  Sisteron, 
Caslellanne;  Dijon  ; Surgères,  forêt  de  Benon  et  Saint-Georges  du  Bois  dans 
la  Charente  Intérieure  ; Saint-Cvr  en  Talmondais  et  le  Champ-Saint-Père 
dans  la  Vendée,  Bourges,  Saint-Thorclle  et  bois  de  Chavannes  dans  le  Cher. 
'*f  Juin-juillet. 


Sect.  2.  Aviv.u.i.a  Bluff  el  l'iug.  rom)).  I,  p.  150.  — Arête  dorsale  de  la  fleur 

genouillée. 

I».  I iiuili.ieri  Godr.  et  Gren.  ; Aira  discolor  Thuill.  par. 
p.  59  (ex  specimin.  lectis  circà  Rambouillet)  ; Aira  uliginosa 
Weihe , ap.  Rœningh.  fl.  mon  as  t.  p.  25;  Koch , syn.  915  ; Boreau! 
fl.  centre , 2,  p.  579;  Cosson  et  Germ.  fl.  par.  059;  Delastre , fl. 
Vienne,  475;  Lloyd!  fl.  Loire- Inférieure,  502;  Aira  montana 
Desv.  obs.  Angers , 55  ; Lois.  gall.  1,  p.  57  non  L.).  — le.  Rchb. 
icon.f.  1(581  et  exsicc.  n°  202!  — Panicule  dressée,  peu  étalée 
après  l’antlièse,  très-rameuse;  rameaux  capillaires,  très-rudes,  lon- 
guement nus  inférieurement  ; les  inférieurs  semi-vertieillés.  Epillets 
plus  longs  que  leurs  pédicelles,  rapprochés  au  sommet  des  rameaux, 
luisants,  panachés  de  vert  de  violet  et  de  jaune,  à la  (in  jaunâtres  ; 
axe  de  l’épillct  brièvement  velu  dans  toute  sa  longueur.  Glumes 
lancéolées,  rudes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  ponctuée-rude, 
munie  un  peu  au-dessus  de  sa  base  d’une  arête  genouillée  deux  fois 
aussi  longue  que  la  glumelle.  Eeuilles  radicales  fasciculées,  dressées, 
très-étroites,  planes  ou  pliées  en  deux,  très-rudes  et  glauques;  ligule 
allongée,  lancéolée,  aiguë.  Chaumes  dressés,  fascicules,  raides, 
très-lisses  au  sommet.  Souche  fibreuse,  gazonnante,  émettant  quel- 
quefois des  jets  courts.  — Plante  de  5-G  décimètres. 

liai).  Lieux  humides  et  tourbeux  ; Saint-Léger  près  de  Paris,  Rambouillet; 
Vire;  lande  de  Cessa  y dans  la  Manche  'Lebel);  Vannes  et  Krdeven  dans 
le  Morbihan  ; commun  aux  environs  de  Nantes;  Angers:  Cholet,  Pauancé; 
Poitiers,  Montmorillon  ; étangs  de  Mézièresdaos  l’Indre;  Samblaneais  Indre- 
et-Loire  ; Napoléon-Vendée  ( Bonlnrhcr ).  if  Août-septembre. 


1*.  fi,f\io§4  Gris.  spic.  fl.  rum.  et  bith.  2,  p.  457  ; Aira 
jlexuosa  L.  sp.  96;  Vill.  Dauph.  2,  p.  85  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  45  ; 
Lois.  1 , p.  57;  Pub.  bot.  511;  Avenu  flexuosa  Mort,  et  Koch , 
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deutsch.fi.  \,p.  570.  — le.  Engl.  bot.  t.  1519;  Ilchb.  icon.  f. 
1678  et  1679.  Billot , exsicc.  n°  1569!  — Panicule  dressée  ou  un 
peu  penchée  au  sommet,  étalée  pendant  l’anthèse,  contractée  après 
la  floraison;  rameaux  capillaires,  rudes,  flexueux,  longuement  nus  à 
leur  base;  les  inférieurs  géminés  ou  ternés.  Epillets  plus  courts  que 
leurs  pédicelles  ou  les  égalant,  élégamment  panachés  de  blanc  de 
violet  et  de  jaune,  .plus  rarement  d’un  vert  blanchâtre  ; axe  de 
l’épillet  assez  longuement  barbu  sous  les  fleurs.  Glumes  lancéolées, 
l'udes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  ponctuée-rude,  munie  un 
peu  au-dessus  de  sa  base  d’une  arête  genouillée  et  une  fois  et  demie 
aussi  longue  que  la  glumelle.  Feuilles  radicales  fasciculées,  dressées, 
très-étroites,  setacées;  les  caulinaires  rudes;  ligule  oblongue,  ob- 
tuse, souvent  bifide.  Chaumes  dressés,  fasciculés,  raides,  rudes  au 
sommet.  Souche  fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de  5-6  décimè- 
tres. Varie  dans  les  hautes  montagnes  à épillets  plus  fortement 
colorés,  à panicule  plus  petite  et  plus  contractée;  c’est  YAira  mon- 
tana  L.  fl.  suec.  p.  24.  La  forme  à épillets  plus  gros  et  blanchâtres 
est  YAira  Legei  Boreau , soc.  d’Angers,  24e  année,  n°  6. 

Hab.  Dans  les  bois;  commun  dans  toute  la  France.  ^Juin-août. 


VEiNTEiNATA.  (Kœl.  gram.  p.  272.) 

Epillets  pédicellés , contenant  2-3  fleurs  hermaphrodites,  sub- 
cylindriques-comprimés,  alternes  et  formant  une  panicule  rameuse. 
Glumes  2,  très-inégales  , carénées,  multinerviées.  Glumelle  infé- 
rieure herbacée,  arrondie  sur  le  dos,  entière  au  sommet  prolon- 
gé en  une  arête  droite , mais  dépourvue  d’arête  dorsale  dans  la 
fleur  inférieure,  terminée  dans  la  fleur  supérieure  ou  dans  les  deux 
fleurs  supérieures  par  deux  longues  soies  et  munie  d’une  arête  dor- 
sale genouillée;  glumelle  supérieure  bicarénée,  presque  entière  au 
sommet.  Glumellules  glabres , petites , lancéolées,  entières.  Eta- 
mines 5-2.  Stigmates  terminaux,  presque  sessiles,  plumeux,  s’éta- 
lant en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  demi-cylindrique , lar- 
gement canaliculé  sur  la  face  interne , libre. 


%r.  avehacea  Kœl.  gram.  274  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  272  ; 
Avena  tenais  Mœnch,  meth.  195;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  59  ; Lois,  g ail. 

1 , p.  65  ; Dub.  bot.  512;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  560  ; 
Gaud.  helv.  1 , p.  535  ; Bertol.  fl.  ital.  1 . p.  097  ; Avena  triaris- 
tata  Vill.  Dauph.  2,  p.  148,  t.  4 ; Bromus  triflorus  Poil.  pal.  1 , 
p.  119  ; Triseturr,  tenue  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  657  ; Trise- 
tum  striatum  Pers.  syn.  1,  p.  97  ; Holcus  biaristatus  Wigg.hols. 
p.  72.  — le.  Leersjierb.  t.  9,  f.  3 ; Pœhb.  icon.  f.  1690.  Schultz, 
exsicc.  n°  556  1;  Billot,  exsicc.  n°  1375! — Panicule  dressée 
ou  un  peu  penchée  au  sommet,  égale,  lâche,  à la  fin  très— étalée,  à 
nœuds  écartés,  rameuse;  rameaux  allongés,  très-fins,  rudes, 
flexueux,  longuement  nus  inférieurement  et  portant  au  sommet  de 
2 à 5 épillets  rapprochés;  pédicelles  latéraux  très-courts  et  épais  ; 
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les  rameaux  inférieurs  soin i -verlicillés  par  r>  à 3.  Epillets  dressés  , 
verdâtres,  glabres;  axe  de  l'épi] let  brièvement  barbu  sous  chaque 
fleur  à l'exception  de  l’inférieure  qui  est  nue  à sa  base.  Glumes 
lancéolées,  acuminées,  mucronées,  largement  scarieuses  aux  bords, 
munies  de  7-9  nervures  rapprochées.  Glumelle  inférieure  des  Heurs 
supérieures  faiblement  nerviée , un  peu  rude  sur  le  dos  , fendu  au 
sommet  en  deux  lobes  termines  par  une  soie  , munie  sur  le  dos  et 
\cis  le  milieu  d une  arête  tordue-genouillée  cl  plus  longue  que  la 
fleur  ; dans  la  fleur  inférieure  la  glumelle  externe  est  lancéolée, 
plus  visiblement  nerviée,  non  aristée  sur  le  dos,  entière  au  sommet 
prolongé  en  une  arête  droite  qui  égale  le  tiers  de  la  (leur.  Feuilles 
< oin  tes,  étroites,  planes  ou  a la  (in  enroulées,  finement  pubescentes 
en  dessus,  rudesaux  bords  ; ligule  allongée,  étroite,  aiguë.  Chaumes 
diesses,  greles.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-i  décimètres. 

Ilab.  Coteaux  stériles;  Provence  et  Dauphine  méridional;  Espérou;  Mende; 
L\on,  Montbrison;  Aulun,  Cluny  ; commun  en  Auvergne  et  dans  le  Cantal- 
Limoges  ; îles  de  la  Loire,  (i  Juin. 


AVI. NA.  (L.  gen  u°9l,ex  parle.) 

Fpillets  pédicellés,  renfermant  2-9  fleurs,  d’abord  cylindriques, 
puis  ouverts  et  comprimes  par  le  côté  , alternes  et  formant  une  pa- 
nicule  rameuse.  (Humes  2,  peu  inégales,  carénées,  uni-mulliner- 
uees.  (.lumelle  inférieure  coriace,  à la  fin  enroulée  étroitement, 
autour  de  la  graine  et  arrondie  sur  le  dos , bifide  ou  rarement  bi- 
cuspidée  au  sommet , munie  au  moins  dans  les  fleurs  inférieures 
d une  arête  dorsale  genouillée  ; glumelle  supérieure  bicarénée  , bi- 
d e 1 1 1 e e . Glumellules  glabres,  lancéolées,  aiguës,  entières.  Etamines 
3.  Stigmates  terminaux,  sessiles,  plumeux,  s’étalant  en  dehors  de 
la  Heur.  Carvops  velu,  sub fusiforme,  muni  d’un  sillon  longitudinal 
choit  sur  la  face  interne  , libre  , mais  enveloppé  par  les  glumelles 
devenues  coriaces. 


Sect.  L Ki  av  en  a . — Lpillets  pendants;  glumes  multincrviees. 

a.  Saliva1  Coss.  et  Dur.  — Fleurs  non  articulées  sur  te  rachis  de  l’epillrt 
et  ne  se  détachant  pas  à la  maturité. 

A.  sauva  L.  sp.  118.  — Panicule  grande,  lâche  , étalée  en 
tous  sens,  dressée,  très-raineuse  ; rameaux  fins,  lisses  à la  base, 
rudes  au  sommet  et  portant  plusieurs  épi  Ilots  ; rameaux  infé- 
tieurs  seini  -verlicillés  par  \ a 8.  Epillets  très-ouverts,  bi  flores  ; 
axe  de  I epillet  glabre,  si  ce  n est  à la  base  de  la  fleur  inférieure  où 
se  tiouvent  quelques  poils  courts.  Glumes  glabres,  acuminées  , mu- 
nies de  7-9  nervures , plus  longues  que  les  fleurs.  Glumelle  infé- 
ticuie  glabre  et  lisse  sur  sa  face  externe,  un  peu  rude  seulement  au 
sommet,  bidentée  au  sommet,  munie  sur  le  dos  au-dessus  du  milieu 
d une  arête  tordue-genouillée  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  li- 
néaires, aiguës,  planes,  rudes  ; ligule  courte,  tronquée.  Chaumes 
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dressés,  striés  , glabres.  Bacine  fibreuse.  — Plante  de  5-1 U déci- 
mètres. On  en  cultive  plusieurs  variétés. 

Ilnb.  Cultivé  et  souvent  subspontaué.  (i.  Juillet-août. 

A.  oiubvïaii*  Schreb.  spicil.  52  ; A.  racemosa  Thuill.  par. 
59.  — Panicule  unilatérale,  allongée,  dressée  ou  un  peu  penchée 
au  sommet  , contractée  , un  peu  rameuse  ; rameaux  fins,  rudes  , 
portant  un  ou  plusieurs  épillets;  rameaux  inférieurs  semi-verti- 
cillés.  Epillets  peu  ouverts,  bifiores.  Axe  de  Pépillét  glabre.  Glumes 
glabres,  acuminées  , 9- 1 I -nerviées  , plus  longues  que  les  fleurs; 
Glumelle  inférieure  glabre  et  lisse , brièvement  bidentée , munie 
sur  le  dos  au-dessus  du  milieu  d’une  arête  droite  ou  un  peu 
flexueuse,  plus  longue  que  la  fleur,  manquant  souvent  à la  fleur  su- 
périeure et.  quelquefois  à toutes  les  deux.  Feuilles  linéaires , ai- 
gues, planes , rudes  ; ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  dressés, 
striés,  glabres.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  5-10  décimètres. 

ltab.  Cultivée!  souvent  subspontané.  (T  Juillet-août. 

Obs.  — On  cultive  aussi  dans  quelques  parties  de  la  France  les  Avena  mula 
L.  et  Avena  brevis  Roth. 

A.  strigosa  Schreb.  spicil.  52;  Schrad.  germ.  1 , p.  568; 
Sm.  fl.  brit.  1590  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  40  ; Dub.  bot.  514  ; Mert. 
et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  557  ; Goclr.  fl.  lorr.  5,  p.  151;  An- 
ders.  agrost.  65,  t.  1 ,f.  75;  A.  nervosa  Lam.  illustr.  n°  1 1 1 5;  Dan- 
thonia  strigosa  P.  Beauv.  agrost.  160.  — le.  Engl.  bot.  t.  1266; 
Rchb.  icon.  f.  1710.  Fries,  herb.  norm.  2,  n°  76  ! — Panicule  uni- 
latérale, dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  très— étalée  pen- 
dant Panthèse,  puis  contractée,  presque  simple;  rameaux  fins,  rudes, 
ne  portant  le  plus  souvent  qu’un  épillet.  Rameaux  inférieurs  semi- 
verticillés.  Epillets  peu  ouverts,  bifiores;  axe  de  l’épillet  glabre, 
si  ce  n est  sous  la  fleur  supérieure  où  il  existe  un  faisceau  de  poils 
courts.  Glumes  glabres,  7-9-nerviées  , égalant  les  fleurs.  Glumelle 
inférieure  glabre  et  lisse,  jaunâtre,  bifide,  à lobes  terminés  chacun 
par  une  arête  droite  et  portant  vers  le  milieu  du  dos  une  arête  plus 
forte,  tordue-genouillée  et  du  double  plus  longue  que  la  fleur. 
Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes,  plus  ou  moins  rudes  ; ligule 
courte,  lacérée.  Chaumes  dressés,  striés,  glabres.  Racine  fibreuse. 

— Plante  de  5-10  décimètres. 

Hab.  Les  moissons;  çà  et  là  dans  presque  toute  la  France,  mais  plus  rare 
dans  le  midi.  (Tj  Juillet-août. 

A.  imivi*  Roth,  tentam.  germ.  1 , p.  40  ; Schrad.  germ.  1 , p 
569  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  258  ; Dub.  bot.  514  ; Lois.  gall.  1,  p.  62. 

— Ic.  Rchb.  icon.  f.  1708.  — Panicule  unilatérale,  dressée,  étalée 
pendant  l’an  thèse , rameuse  ; rameaux  fins  et  rudes,  portant  un  ou 
plusieurs  épillets;  les  inférieurs  semi  vertici  I lés.  Epillets  courts,  peu 
ouverts,  ordinairement  bifiores;  axe  de  l’épillet  pourvu  sous  les 
Heurs  de  quelques  poils  très-courts.  Glumes  ovales-lancéolées , 
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glabres,  7-9-nerviées,  égalant  les  Ileurs.  Glumelle  inférieure  un  peu 
relue  et  rude  au  sommet,  jaunâtre,  obtuse  et  bimucronulée , portant 
au-dessus  du  milieu  du  dos  une  arête  saillante,  genouillée,  deux  fois 
plus  longue  que  Ja  fleur.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  planes  et  rudes; 
ligule  courte  et  tronquée.  Chaumes  dressés,  striés,  glabres.  Itacine 
fibreuse.  — Plante  de  5-8  décimètres. 

Itnb.  Subspontané  çà  et  la  clans  les  moissons  : Vire  Lenonnund),  Tarascon 
daus  l'Ariége  de  Maririn-l)on os);  Hajoune.  i Juillet-août. 


b.  Agrestes  Coss.  et  l)nr.  — Fleur  inferieure,  et  quelquefois  les  deiu  fleurs, 
articulées  sur  le  rachis  de  l’èpillet  et  tr'es-caduques. 

I.  'Foutes  les  fleurs  fertiles  articulées. 

A.  imuuTA  lirot.  lus.  1,  p.  108  (1804);  Pari.!  fl.  ital.  1,  p. 
291  ; A.  hirsuta  Roth,  cat.  bot.  5,  p.  19  (1800)  ; Koch,syn.  918  ; 
Guss.  sijn.  1,  p.  155;  Roiss.  coy.  Esp.  2,  p.  657  ; A.  hirtula  I.ag. 
yen.  et  sp.  4;  A.  atherantha  Presl,  cyp.  et  yram.  sicul.  30. — 
Schultz , exsicc.  n°  381  !;  Billot , cxsicc.  n°  882  !;  Rchb.  exsicc.  n° 
1309  ! — Panicule  unilatérale,  dressée,  étalée,  rameuse  ; rameaux 
très-fins,  un  peu  rudes,  portant  un  ou  plusieurs  épillets;  rameaux 
inférieurs  semiverticillés.  Epillets  très-ouverts,  bi-tritlores  ; axe  de 
Pépillet  velu.  Gluines  glabres,  7-9-nerviées,  un  peu  plus  longues  que 
les  fleurs.  GJumelle  inférieure  ponctuée* rude,  jaunâtre,  couverte 
depuis  la  base  jusqu'au  milieu  de  longs  poils  blanchâtres  et  soyeux, 
bifide  à lobes  terminés  chacun  par  une  arête  droite,  munie  vers  le 
milieu  du  dos  d'une  arête  plus  forte  tord  ne— genou  i 1 lée  et  plus  lon- 
gue que  la  fleur.  Feuilles  linéaires  , acuminées,  planes  , à peine 
rudes;  les  inférieures  pubescentes  sur  les  gaines;  ligule  courte  , 
tronquée.  Chaumes  dressés,  striés,  glabres,  grêles  au  sommet. 
Ilacine  fibreuse.  — Plante  de  3-8  décimètres. 

llab.  Lieux  stériles  ; commun  dans  toute  ta  région  des  oliviers  .*  vallée  de  la 
Garonne  et  vallées  tributaires  ; dans  le^  Landes,  d'où  il  remonte  le  long  des 
côtes  jusqu'en  Vendée;  Corse,  Ajaccio,  i Juin-août. 


A.  F .% Tl) a L.  sp.  1 18  ; Schrad.  germ.  I , p.  373  ; Sm.  brit.  1 , 
p.  139;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  35  [excl.  car.  p.)  ; Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  \ , p.  559;  Dub.  bot.  514  ; Gaud.  helv.  1,  p.  330  ; 
Guss.  syn.  1 , p.  155;  Anders.  agrost.  p.  04,  t.  7,  f.  72. — le. 
Schrcb.  yram.  \,t.  15;  Rchb.  icon.  f.  1712.  Billot,  exsicc. 
n°  1 372  ! — Panicule  étalée  en  tous  sens,  rameuse;  rameaux  lins, 
très-rudes,  flexueux,  portant  un  ou  plusieurs  épillets;  rameaux 
inférieurs  semiverticillés.  Epillets  très-ouverts,  bi-tri Fiores  ; axe  de 
Pépillet  velu  dans  toute  sa  longueur.  Glumes  glabres,  acuminées, 
7-9-nerviées,  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure 
ponctuée  et  très-rucle,  brune,  terminée  par  deux  dents  aigues, 
munie  de  poils  fauves  de  la  base  à l'insertion  de  l’arête,  ou  seule- 
ment à la  base(d.  intermedia  Lindgren,  bot.  not.  1841,  p.  151), 
ou  tout  à fait  glabre  si  ce  n’est  sur  le  callus  (A.  hybrida  Retenu. 
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in  Rchb.  fl.  sax.  p.  17),  pourvue  vers  le  milieu  du  dos  d’une  arête 
tordue-genouillée  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  linéaires,  acu- 
minées,  planes,  glabres  ou  un  peu  velues,  rudes  sur  les  faces  ; ligule 
courte,  tronquée.  Kacine  fibreuse.  — Plante  de  8-12  décimètres. 
llab.  Les  moissons  dans  presque  toute  la  France.  (Y)  Juin-août. 

2.  Fleur  inferieure  seule  articulée. 

A.  ludoviciana  Durieu , act.  soc.  linn.  Bord.  t.  20,  p.  41.— 
Panicule  subunilatérale,  dressée,  étalée  pendant  l’anthèse,  peu  ra- 
meuse; rameaux  très-fins,  rudes,  portant  1-2  épillets  ; les  rameaux 
inférieurs  semi-verticillés.  Epillets  de  moyenne  taille,  très-ouverts, 
à deux  fleurs  fertiles;  axe  de  l’épillet  glabre  dans  sa  moitié  inté- 
rieure, velu  dans  sa  moitié  supérieure.  Glumes  glabres,  brièvement 
acuminées,  7-9-nerviées,  un  peu  plus  longues  que  les  fleurs.  Glumelle 
inférieure  ponctuée-rude,  à la  fin  jaunâtre  si  ce  n’est  au  sommet, 
bimucronée,  couverte  dans  les  deux  tiers  inférieurs  de  poils  fauves 
soyeux  ou  plus  rarement  glabre  [A.  ludoviciana  P.  glabrescens  Dur. 
ï l.  c.)  et  munie  vers  le  milieu  du  dos  d’une  arête  longue  tordue- 
t genouillée.  Caryops  aminci  ci  la  base  en  un  bec  recourbé  formé  par 
>j  la  radicule.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes,  glabres  ou  ciliées; 

1 ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  dressés,  striés;  nœuds  glabres  ou 
poilus.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  3-6  décimètres. 

llab.  Bordeaux,  Mouzac  et  Kibérac  dans  la  Dordogne,  Agen.  Toulouse. 
(l)  Juin-août. 

A.  STERii.is  L.  sp.  118  ; Schrad.  germ.  1,  p.  370  ; DC.fl.fr. 
5,  p.  239  ; Dub.  bot.  314;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  337; 
M Bertol.  fl.ital.  1,  p.  692;  Guss.  syn.  1 ,p.  153  ; Boiss.  voy.  Esp. 

2,  p.  657  ; Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  289.  — le.  Jacq.  rar.  t.  23;  Rchb. 
î icon.  f.  1711,  et  exsicc.  n°  529!  — Panicule  lâche,  unilatérale, 
li  dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  étalée  pendant  l’anthèse, 
i rameuse  ; rameaux  fins,  très-rudes,  portant  un  ou  plusieurs  épillets; 
i rameaux  inférieurs  géminés  ou  semi-verticillés.  Epillets  très-grands, 

I très-ouverts,  formés  de  trois  ou  quatre  fleurs  dont  les  supérieures 
t sont  toujours  glabres  et  dépourvues  d’arête  ; axe  de  l’épillet  glabre , 
l si  ce  n est  ci  la  base  delà  fleur  inférieure.  Glumes  glabres,  acumi- 
i nées,  7-1 1 -nerviées,  plus  longues  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure 
] ponctuée-rude,  jaunâtre,  terminée  par  deux  dents  aiguës,  couverte 
i dans  les  deux  fleurs  inférieures  depuis  la  base  jusqu’au  milieu  de 
i longs  poils  fauves  soyeux  et  munie  vers  le  milieu  du  dos  d’une  arête 
! très-longue  tordue-genouillée.  Caryops  obtus  à la  base  et  briève- 
y ment  mamelonné  par  la  radicule.  Feuilles  larges,  linéaires-lancéo- 
•I  lées,  planes,  glabres,  rudes  en  dessus;  ligule  courte,  tronquée. 
J Chaumes  dressés,  striés,  glabres  si  ce  n’est  au  nœud  supérieur  qui 
tl  est  pubescent.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  5-9  décimètres. 

llab.  Commun  dans  tout  le  midi;  remonte  la  vallee  du  Rhône  jusqu’à  L)on. 
ij  (jj  Juillet-août. 
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iiect.  L.  Avkmsthum  Koch,  syn.  918. — Epillets  dresses;  plumes  uui-lri- 

nerviées. 


a.  Ligule  très-courte,  tronquée. 

• A.  setacea  Vill.  Dauph.  2,  p.  144,  /.  5;  I)C.  fl.  fr.  3,  p.  57  ; 
Lois.  gall.  1 , p.  64  ; Dub.  bot.  513;  Bertol.  fl.  ital  4,  p.  707; 
Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  281  ; A.  subulata  Lam.  illustr.  n°  1113.  — 
Je.  Mutel , fl.  fr.  t.  81,  f.  597.  Billot,  exsicc.  n°  1 589  ! — Panicule 
ovale-oblongue,  dressée,  un  peu  penchée  au  sommel,  peu  rameuse; 
rameaux  courts,  brièvement  hispides,  portant  de  1-4  épillets;  ra- 
meaux inférieurs  géminés,  ternés  ou  quaternés.  Epillets  petits,  lui- 
sants, panachés  de  violet  et  de  jaune  ou  tout  à fait  jaunes,  formés  de 
5 Heurs;  axe  de  l’épillet  muni  sous  chaque  fleur  d’un  faisceau  de 
poils  qui  égale  ou  dépasse  la  moitié  de  la  glumelle.  dûmes  lancéo- 
lées, brièvement  acuminées,  brièvement  ciliées  sur  la  carène,  ordi- 
nairement violacées  a la  base  ; l’inférieure  uninerviée,  la  supérieure 
trinerviée  et  un  peu  plus  longue  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure 
ponctuée-rude,  faiblement  nerviée,  largement  scarieuse  au  sommet 
brièvement  bidenté  ; arête  jaunâtre,  insérée  vers  le  milieu  du  dos, 
plus  longue  que  la  (leur.  Feuilles  allongées,  fines,  enroulées-subu- 
lees,  raides,  pubescentes  sur  les  gaines;  ligule  presque  nulle. 
Chaumes  fascicules,  dressés,  grêles  et  filiformes  au  sommet.  Souche 
fibreuse,  formant  des  gazons  tres-épais. — Plante  de  5-7  décimètres. 

liai).  Les  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence,  Saint-Nizier  et  Col-de- 
I Arc  près  de  Grenoble.  Lautaret,  Glandaz  près  Die,  mont  Aiguille,  montSeuse 
et  mont  Aurouseprèsde  Gap,  Vizo.  mont  Veuloux.  Jf  Juillet-août. 


A.  fiufoi  ia  Lag.  gen.  et  sp.  4;  Boiss.  elench.  63e/  vo\j.  Esp. 
2,  p.  655  ; A.  convoluta  Presl,  cgp  et  gram.  sic.  p.  51  ; Pari.!  fl. 
ital.  1 , p.  2 74  ; A.  fallax  J en.  fl.  nap.  3,  p.  96  ; Guss.  rar.  p.  50, 
/.  9;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  700  (non  Rœm.  et  Schult.);  A.  striata 
Vis.  fl.  daim.  1,  p.  70;  Koch,  syn.  919  (non  Lam.).  — Panicule 
oblongue,  dressée,  a la  fin  contractée  et  étroite,  rameuse;  rameaux 
lins,  rudes,  portant  de  1-5  épillets;  les  inférieurs  semi-vertieillés. 
Epillets  luisants,  étroits,  jaunâtres,  formés  de  3-4  fleurs  dont  2-3 
pourvues  d’arête;  axe  de  l’épillet  velu  dans  toute  sa  longueur, 
dûmes  lancéolées,  lisses  ; l’inférieure  uninerviée  (nflême  dans  la 
plante  d’Espagne)  ; la  supérieure  trinerviée,  égalant  presque  la  fleur. 
Glumelle  inférieure  non  ponctuée,  lisse,  nerviée,  scarieuse  et  bifide 
au  sommet;  arête  jaunâtre,  insérée  vers  le  milieu  du  dos  et  plus 
longue  que  la  Heur.  Feuilles  allongées,  raides,  rudes  à lafacesnpé- 
rieure,  enroulèes-sétacées , à gaines  glabres,  à ligule  très-courte, 
tronquée,  pubescente.  Chaumes  fascicules,  dressés,  raides.  Souche 
fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de  5-8  décimètres. 

Ilab.  Pyrénées  orientales,  à Fine  ( Franqueville ).  if  Juin. 


A.  SEHPERVIBEN8  Vill.  prosp.  17  et  Daupk.  2 ,p.  140,  /.  5; 
P C.  fl.  fr.  3 , p.  35;  Mutel,  fl.  fr.  4,  p.  Ci  , /.  82 , f.  599  (non 
Ilost,  nec  alior.);  A.  striata  Lam.  dict.  1,  p.  332  ; Pari.  fl.  ital. 
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I,  p-  277  (non  Koch , nec  Vis.).  — Panicule  allongée,  penchée  au 
sommet,  rameuse  ; rameaux  très-lins,  brièvement  hérissés  et  rudes, 
divisés  au-dessus  de  la  base,  longuement  nus  inférieurement  et  por- 
tant chacun  4 à 6 épillets;  rameaux  inférieurs  géminés.  Epillels 
mats 9 panachés  de  violet , formés  de  5 fleurs  dont  les  deux  infé- 
rieures fertiles  et  ordinairement  une  seule  aristée  , axe  de  l’épillet 
barbu  sous  chaque  fleur.  Glumes  lancéolées,  rudes  sur  la  carène  ; 
l’inférieure  uninerviée;  la  supérieure  trinerviée,  un  peu  plus  longue 
que  la  fleur.  Glumelle  inférieure  finement  ponctuée-rude , nerviée, 
largement  scarieuse  au  sommet  lacéré;  arête  jaunâtre,  insérée  sur 
le  dos  et  au-dessus  du  milieu,  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  al- 
longées, glauques,  glabres  et  fortement  striées  à la  face  supérieure, 
un  peu  rudes  aux  bords,  fermes , enroulées-sétacées  ; les  gaines  in- 
férieures glabres,  si  ce  n’est  à leurgorge  munie  de  chaque  côté  d’un 
faisceau  de  poils  ; ligule  très-courte,  tronquée,  ciliée.  Chaumes  peu 
nombreux  et  non  fasciculés,  dressés , raides,  longuement  nus  au 
sommet.  Souche  fibreuse,  formant  d'énormes  gazons  serrés,  comme 
fauchés  après  l’hiver  et  poussant  leurs  feuilles  avant  les  autres  gra- 
minées. — Plante  de  10-15  décimètres. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné,  la  Garde  , moût  Séuse,  pic  de  Glaize  . Charouse 
et  mont  Aurouse  près  de  Gap,  et,  suivant  de  Candolle  et  Parlatore,  Pyrénées 
occidentales.  '*f  Juillet-août. 

A.  M»\n\4  Vill.  Dauph.  2,  p.  151  ; Mutel , fl.  fr.  4,  p.  6'0  , 
t.  81 , f.  598  ; Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  280  ; A.  sedenensis  D C.  fl.  fr. 
5,  p.  719  et  5,  p.  260  ; Dub.  bot.  513;  Boiss.  voy,  2,  p.  654;  A. 
sempervirens  Lapeyr.  abr.  pyr.  50;  Benth.  cat.  pyr.  63  [non  Vill. 
nec  Host);  A.  fallax  Bœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  672  ( non  Ten.). — 
Panicule  dressée,  étroite,  peu  rameuse;  rameaux  courts,  fins,  briè- 
vement rudes-hispides , nus  inférieurement  et  portant  chacun  de 
1-4  épillets;  rameaux  inférieurs  réunis  2 à 4 en  demi-verticille. 
Epillets  luisants,  panachésde  violet,  formés  de  3-4  fleurs  dont  2 ou 
3 fertiles  et  aristées;  axe  de  l’épillet  barbu  souschaque  fleur.  Glumes 
lancéolées,  rudes  sur  la  carène;  l’inférieure  uninerviée;  la  supérieure 
trinerviée,  égalant  la  fleur.  Glumelle  inférieure  ponctuée-rude,  ner- 
viée, largement  scarieuse  au  sommet  lacéré  ; arête  jaunâtre,  insérée 
sur  le  dos  au-dessus  du  milieu  et  plus  longue  que  la  (leur.  Feuilles 
courtes,  planes,  linéaires,  rudes  à la  face  supérieure  et  sur  les  bords; 
gaines  inférieures  glabres  ou  pubescentes;  ligule  très-courte,  tron- 
quée, pubescente.  Chaumes  fasciculés , dressés  ou  ascendants. 
Souche  fibreuse,  formant  des  gazons  peu  étendus.  — Plante  de  4-7 
décimètres. 

Hab.  Alpes  du  Dauphiné  et  de  la  Provence,  commun  aux  environs  de  Gre- 
noble, Lautaret,  Chaillot,  Mont-de-Lans,  mont  Aurouse  près  de  Gap.  col  de 
l’Echauda,  mont  Geuèvre,  mont  Vizo,  vallée  de  Larché  et  col  de  la  Madeleine, 
mont  Ventoux;  Plomb  de  CaDlal;  Pyrénées,  Cauigou,  val  d’Eynes,  Lahassère, 
pic  du  Midi,  Esquierry,  Venasque,  Gavarnie,  pic  de  PHyéris,  col  de  Lurdé, 
port  de  la  Picade,  mont  Laid  , Eaux-bonnes,  mont  de  Béost , etc.  Juillet- 
août. 
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O.  Ligule  allongée,  lancéolée. 

A.  IIontii  Boiss.  pug.  121  ; A.  sempervirens  Host , grain,  austr. 
5,  p.  28,  t.  41  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p . 566  ; Ber  loi.  fl. 
ital.  1 , p.  698  ; Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  276  ( certè  non  Vill.). — Bchb. 
exsicc.  n°  2125!  — Panicule  lâche,  penchée  au  sommet,  étalée 
pendant  Pauthèse,  rameuse;  rameaux  très-fins,  fiexueux,  rudes  au 
sommet,  longuement  nus  à la  base,  portant  de  1-5  épillets;  rameaux 
inférieurs  géminés  ou  ternés.  Epillets  luisants,  panachés  de  violet, 
formés  c/e  2— i fleurs,  dont  les  deux  inférieures  fertiles  et  aristées; 
axe  de  Pépillet  barbu  sous  chaque  fleur,  le  faisceau  de  poils  égalant 
le  quart  de  la  longueur  de  la  glumelle.  dûmes  rudes  sur  la  carène  ; 
l’inférieure  uninerviée  ; la  supérieure  t ri  nerviée  et  égalant  la  fleur. 
Glumelle  inférieure  finement  ponctuée-rude,  fortement  nerviée, 
largement  scarieuse  au  sommet  lacéré;  arête  brune,  insérée  sur 
le  dos  un  peu  au-dessus  du  milieu  et  plus  longue  que  la  lleur. 
Feuilles  allongées,  glauques,  rudes  aux  bords,  finement  pubesccntcs 
à la  face  supérieure , fermes,  enroulées-sétacées , à gaines  infé- 
rieures parfois  velues,  à ligule  oblongue,  lacérée,  glabre.  Chaumes 
fasciculés,  dressés,  raides,  longuement  nus  au  sommet.  Souche 
fibreuse , formant  un  gazon  serré,  mais  bien  moins  étendu  que 
celui  de  VA.  sempervirens  de  Villars;  cette  dernière  est  du  reste 
bien  plus  robuste  et  d’une  taille  plus  élevée.  — Plante  de  5-7  dé- 
cimètres. 

llnb.  Les  Alpes,  vallée  du  Lauzonnier  où  je  l’ai  recueillie  en  1855.  Août. 


A.  sclcata  Gag!  in  Durieu , pl.  astur.  exsicc.  n°  170; 
Delastre , fl.  Vienne,  p.  477,  t.  4;  Guép.  fl.  Maine-et-Loire , éd.  5, 
p.  45;  Boreau!  fl.  centre,  éd.  2,  t.  2,  p.  582;  A.  versicolor  St  .-Am. 
fl.  agen.  48;  Chaub.  in  act.  soc.  linn.  Bord.  t.  19,  p.  45  [certè 
non  Vill.);  A.  pratensis  Laterr.  fl.  Bord.  éd.  4,  p.  440  (non  L.); 
A.  lodunensis  Delastre!  in  cat.  horl.  pict.  1855.  — Schultz , exsicc. 
n°  753!;  Puel  et  Maille,  herb.  fl.  loc.  n°  45!;  Billot,  exsicc.  n°  1 375! 
— Panicule  dressée,  allongée,  peu  étalée,  rameuse;  rameaux  courts, 
rudes,  portant  de  1-5  épillets;  rameaux  inférieurs  géminés  ou  ternés, 
Epillets  luisants,  panachés  de  fauve  et  de  blanc,  formés  de  3-5  fleurs ; 
axe  de  Pépillet  brièvement  barbu  sous  chaque  Heur  ; le  faisceau  de 
poils  égalant  le  dixième  de  la  longueur  de  la  glumelle.  dûmes 
linéaires-lancéolées,  aiguës,  trinerviées,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Glumelle  inférieure  ponctuée-rude,  fortement  striée , largement 
scarieuse  au  sommet,  qui  est  fendu  en  deux  ou  trois  lanières  fines  ; 
arête  brune,  insérée  #ui  milieu  du  dos,  plus  longue  que  la  fleur. 
Feuilles  linéaires,  planes  ou  jiliées  en  deux,  glabres,  rudes  aux  bords; 
les  radicales  distiques  ; ligule  lancéolée,  aiguë,  glabre.  Chaumes 
fasciculés,  dressés,  raides,  grêles  et  longuement  nus  au  sommet, 
comprimés  à la  base.  Souche  fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de 
5-10  décimètres.  Elle  est  voisine,  mais  parfaitement  distincte  des 
A.  splendens  Boiss.  et  A.  planiculmis  Schrad.;  c lie  ne  peut  pas  être 
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confondue  «avec  l’espèce  suivante,  qui  ne  croît  que  dans  les  hautes 
montagnes  et  dans  la  région  des  neiges. 

Ilab.  Lieux  sablonneux;  Tarbes,  Baguères-de-Bigorre,  Bagnères-t!e-Luehou, 
vallée  de  l’Esponne,  Gerde;  St.-Jean-Pied-de-Port , St.-Sever,  Mont-de- 
Marsau;  Merignac  dans  la  Gironde:  commun  dans  la  Charente-Inférieure; 
Angoulème.  Poitiers,  Loudun,  Charentilly  (Indre-et-Loire);  Saumur,  Brézé  ; 
lande  de  Poulaillers  près  de  Tours,  if  Mai-Juin. 

A.  SciiEucazEKi  AU.  ped.  2,p.  255  (1785);  Rclib.  fl.  excurs. 
1,  p.  51  ; Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  282;  A.  versicolor  Vill.  Dauph.  1 , 
p.  515  (1786)  et  2,  p.  142,  t.  A,  f.  5;  Schrad.  germ.  1,  p.  384  ; 
D C.  fl.  fr.  3.  p.  36  ; Lois,  g ail.  1 , p.  63  ; Dub.  bot.  513;  Mert. 
et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  570;  Guss.  rar.  p.  49;  Gaud.  helv. 
1,  p.  533;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  706  ; Benth.  cat.  63;  A.  glauca 
Lapeyr.  abr.pyr.  suppl.  20.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1699;  Scheuchz. 
prodr.  t.  5.  Schultz,  exsicc.  n°  954  ! ; Rchb.  exsicc.  n°  920  ! 
— Panicule  courte , presque  ovale , dressée,  un  peu  rameuse; 
rameaux  courts,  rudes,  portant  1-2  épi llets  ; rameaux  inférieurs 
géminés  ou  solitaires.  Epillets  luisants,  élégamment  panachés  de 
vert,  de  violet  et  de  jaune,  formés  de  5 Heurs;  axe  de  l’épillet  briè- 
vement barbu  sous  chaque  fleur,  le  faisceau  de  poils  dépassant  un 
peu  la  base  de  la  glumelle.  Glumes  lancéolées,  brièvement  acumi- 
nées,  rudes  sur  la  carène,  trinerviées , plus  courtes  que  les  fleurs. 
Glumelle  inférieure  ponctuée-rude,  nerviée,  largement  scarieuse  au 
au  sommet  bidenté;  arête  brune,  insérée  sur  le  milieu  du  dos, 
plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  glabres  ainsi  que  leurs  gaines, 
rudes  aux  bords,  lisses  ci  la  face  supérieure , courtes,  planes , obtuses; 
ligule  allongée,  lancéolée,  lacérée,  glabre.  Chaumes  fasciculés , 
dressés.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  1-4  décimètres. 

Hab.  Hautes-Alpes,  la  Pra  et  Revel,  près  de  Grenoble,  Lautaret,  Sept-Lans, 
col  de  l’Echauda  ; monts  Dores,  Pyrénées,  Canigou,  Fond-de-Comps,  Bagnè- 
res-de-Luchon,  Esquierry,  etc.  ^Juillet-août. 

A.  pijbesci:iv§  L.  sp.  1665;  Schrad.  germ.  1,  p.  382;  D C. 
fl.  fr.  5,  p.  36  ; Dub.  bot.  513  ; Mert.  et  Kochy  deutschl.  fl.  \ , p. 
568;  Gaud.  helv.  1,  p.  554;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  286;  Anders. 
agrost.  66,  L 7,  f.  75.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1700.  — Panicule 
dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  oblonguef  contractée,  peu 
rameuse;  rameaux  fins,  lisses  ou  un  peu  rudes,  courts,  portant  un 
seul  épillet,  plus  rarement  2 ou  3;  rameaux  inférieurs  réunis  par 
4-5  en  demi-verticille.  Epillets  luisants,  panachés  de  blanc  argenté 
et  de  violet,  très-comprimés,  formés  de  3-4  fleurs;  axe  de  l’épillet 
barbu  sous  chaque  fleur;  faisceau  de  poils  de  la  deuxième  fleur 
égalant  la  moitié  de  cette  fleur.  Glumes  entièrement  scarieuses, 
diaphanes,  rudes  sur  la  carène;  l’inférieure  étroite,  uninerviée  ; 
la  supérieure  trinerviée,  égalant  les  fleurs  ou  plus  courte.  Glumelle 
inférieure  rude  sur  le  dos,  largement  scarieuse  au  sommet  lacéré, 
faiblement  nerviée  ; arête  brune,  insérée  vers  le  milieu  du  dos,  une 
fois  plus  longue  que  la  fleur  ; glumelle  supérieure  non  ciliée.  Feuilles 
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molles,  planes,  linéaires,  obtusiuscules,  presque  lisses;  les  inférieures 
plus  ou  moins  pourvues  sur  les  deux  faces  et  sur  les  gaines  de  poils 
étalés;  ligule  oblongue,  acuminée,  glabre.  Chaumes  dressés  el 
genouillésà  leur  nœud  inférieur,  glabres.  Souche  fibreuse,  émettant 
souvent  de  courts  stolons.  — Plante  de  5-6  décimètres. 

Hab.  Prairies,  bois  ; commun  dans  toute  la  France.  4-  Mai-juin. 

.4.  si  *o«  iiiiin  \ L.  niant.  54  ; Godr.  not.  fl.  montp.  20  ; 
A.  amethysthui  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  260;  Koch , syn.  918;  Pari.! 
fl.  ital.  1 , p.  288.  — Se  distingue  de  P A.  pubescens , avec  lequel  il 
a été  souvent  confondu,  par  ses  épillets  pl lis  gros,  et  formés  seule- 
ment de  2-5  fleurs  ; par  ses  glumes  plus  longues,  violettes  depuis 
la  base  jusqu’au  milieu,  l’inférieure  trinerviée  comme  la  supérieure 
el  celle-ci  déliassant  les  fleurs;  par  sa  glumelle  inférieure  dont  farcie 
est  insérée  au-dessous  du  milieu. 

Ilab.  Coteaux  arides,  Lu/,  Mont-Louis,  Narbonne;  pic  St. -Loup  près  de 
Montpellier;  Mende;  mont  Venloux;  Lan  lie  et  mont  Yizo;  escarpements  du 
Hohneck  dans  les  Vosges.  '2f  Juin-juillet. 

4.  AOSTRiLis  Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  285.  — Panicule  dressée, 
allongée,  étroite,  rameuse  ; rameaux  rudes,  dressés,  portant  de  1-5 
épillets  ; rameaux  inférieurs  géminés  ou  ternes.  Epillets  panachés 
de  vert  et  de  blanc,  à la  fin  jaunâtres,  très-comprimés,  formés  de 
5-9  fleurs  ; axe  de  l’épillet  barbu  sous  chaque  fleur,  le  faisceau  de 
poils  dépassant  à peine  la  base  de  chaque  glumelle.  Glumes  linéaires- 
luncéolées,  aiguës,  trinerviées,  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle 
inférieure  ponctuée-rude  sur  le  dos,  faiblement  nerviée,  largement 
scarieuse  au  sommet  lacéré  mais  non  tronqué;  arête  brune,  insé- 
rée vers  le  milieu  du  dos,  plus  longue  que  la  fleur  ; glumelle  infé- 
rieure brièvement  ciliée.  Feuilles  glabres,  ainsi  que  leurs  gaines, 
rudes  au.r  bords  et  à la  face  supérieure , planes  ; ligule  allongée  , 
lancéolée,  glabre.  Chaumes  fascicules,  dressés,  longuement  nus  au 
sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-8  décimètres.  Se  distingue 
en  outre  de  l’espèce  suivante  par  ses  épillets  beaucoup  plus  grands, 
plus  larges,  plus  comprimés  ; par  ses  glumes  et  sa  glumelle  propor- 
tionnément  plus  longues  et  plus  étroites. 

Ilab.  Lieux  stériles;  Provence,  à Montaud  près  de  Salon  (Castagne),  ty. 

4.  HROxiomi:*i  Gouan,  hort.  monsp.  52  et  fl.  monsp.  125;  />. 
sp.  1666;  Lois.  gall.  1,  p.  64;  Koch,  syn.  919;  Pari.!  fl.  ital.  1, 
p.  284;  A.  pratensis  p.  D C.  fl.  fr.  3,  p.  58.  — Panicule  dressée, 
allongée,  étroite,  rameuse;  rameaux  fins,  rudes,  dressés,  portant 
de  1-5  épillets  ; rameaux  inférieurs  géminés  ou  ternes.  Epillets  pa- 
nachés de  vert  et  de  blanc,  à la  fin  jaunâtres,  peu  comprimés,  for- 
més de  6-8  fleurs  ; axe  de  l’épillet  muni  sous  chaque  ileur  d’un  fais- 
ceau de  poils  qui  ne  dépassent  passa  base,  mais  glabre  dans  le  reste 
de  son  étendue.  Glumes  lancéolées,  aiguës,  trinerviées,  plus  courtes 
que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  ponctuée-rude,  faiblement  ner- 
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viée,  largement  scarieuse  au  sommet  tronqué-lacèrè  ; arête  brune  , 
insérée  sur  le  dos  un  peu  au-dessus  du  milieu,  plus  longue  que  la 
fleur;  glumelle  supérieure  brièvement  ciliée.  Feuilles  glabres  ainsi 
que  les  gaines,  rudes  aux  bords,  lisses  à la  face  supérieure , planes; 
ligule  allongée,  lancéolée,  glabre.  Chaumes  fasciculés,  dressés  ou 
ascendants.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  4-6  décimètres.  Se  dis- 
tingue en  outre  de  l\A.  pratensis  par  ses  épillets  plus  petits,  plus 
étroits;  par  ses  glumes  et  sa  glumelle  inférieure  plus  courtes  et  pro- 
portionnément  plus  larges. 

Hnb.  Lieux  stériles;  commun  dans  toute  la  région  des  oliviers,  Juin. 

A.  pratensis  L.  sp.  119;  Schrad.  germ.  \ , p.  585  ; D C. 
fl.  fr.  3,  p.  38  (excl.  var.  p.);  Lois.  gall.  i,p.  64;  Dub.  bot.  515; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  569;  Gaud.  hein.  1 , p.  351; 
Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  283;  Anders.  agrost.  67,  t.  7,  f.  76  ; A.  lon- 
gifolia  Req.  et  D C.!  in  Dub.  bot.  514  ( non  T/tore ) ; A.  Requienii 
Mutel,  fl.  fr.  4,  p.  62.  — le.  Engl.  bot.  t.  1204;  Rchb.  icon.  f. 
1697-1698.  Rillot,  exsicc.  n°  883!;  Rchb.  exsicc.  n°  134 \;Schultz, 
exsicc.  n°  556  ! — Panicule  dressée,  étroite,  presque  spiciforrne , 
contractée , presque  simple  ; pédoncules  courts,  rudes,  dressés-ap- 
pliqués,  portant  1 et  rarement  2 épillets  ; les  pédoncules  inférieurs 
géminés.  Epillets  luisants,  plus  ou  moins  panachés  de  vert  et  de 
violet,  formés  de  4-5  fleurs;  axe  de  fépillet  barbu  sous  chaque 
fleur;  le  faisceau  de  poils  de  la  deuxième  fleur  égalant  la  dixième 
partie  de  la  glumelle.  Glumes  lancéolées  , acuminées  , trinerviées  , 
plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  intérieure  ponctuée-rude,  fai- 
blement nerviée,  largement  scarieuse  au  sommet  lacéré;  arête  brune, 
insérée  au  milieu  du  dos,  plus  longue  que  la  fleur;  glumelle  supé- 
rieure brièvement  ciliée.  Feuilles  glabres  ainsi  que  les  gaînes,  rudes 
aux  bords  et  à la  face  supérieure , planes  ou  quelquefois  enroulées 
parles  bords;  ligule  allongée,  lancéolée,  glabre.  Chaumes  dressés , 
raides,  longuement  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de 
5-8  décimètres. 

Hnb.  Prés  secs,  bois  ; assez  commuu  dans  presque  toute  la  France,  Juin- 
juillet. 


ARRHEiNATHERUM.  (P.  Beauv.  agrost.  55,  t.  1 1,  f.  5.) 

* 

Epillets  pédicellés,  contenant  2 fleurs  dont  l’inférieure  ordinaire- 
ment mâle,  comprimés,  convexes  sur  les  deux  faces,  alternes  et  for- 
mant une  panicule  rameuse.  Glumes  2,  inégales,  carénées,  1-5-ner- 
viées.  Glumelle  inférieure  herbacée,  carénée , bifide  au  sommet , 
munie  dans  la  fleur  inférieure  d’une  arête  dorsale  genouillée;  glu- 
melle supérieure  bicarénée,  bidentée.  Glumellules  glabres,  lancéo- 
lées, entières.  Etamines  5.  Stigmates  terminaux,  grands,  sessiles, 
plumeux,  s’étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  velu  au  sommety 
elliptique,  comprimé  par  le  dos,  canaliculé  sur  la  face  interne , 
libre. 
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A.  ELATius  Mertl  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  540;  Garni, 
helv.  I,  p.  542  ; Par/.  /?.  ital.  1,  p.  293;  yi.  avenaccum  Pal. 
Beauo.  agrost.  55  ; Aliéna  e/afior  L.  sp.  \\1  ,D  C.  fl.  fr.  5,p.  -il  : 
Avenu  alba  I)  ( '.!  fl.  fr.  5,  p.  259  ; H olcus  avenue  eus  Scop.  carn. 
2,p.  2j6.  — le.  fl.  dan.  t.  165.  Fries , herb.  norm.  9,  n°  88  ! 
Billot,  exsicc.  n"  1370  ! — Panicule  dressée  ou  un  peu  penchée 
au  sommet,  égalé,  étalée  pendant  l’anlhèse,  puis  contractée,  ra- 
meuse; rameaux  lins,  rudes,  flexueux,  assez  courts,  disposés  en 
demi-verticilles  un  peu  écartés,  ce  qui  donne  à la  panicule  un 
aspect  interrompu.  Epillets  dressés,  d’un  vert  blanchâtre.  Glumes 
scarieuses;  l’inférieure  de  moitié  plus  petite,  uninerviée ; la  supé- 
rieure égalant  presque  les  fleurs,  munie  de  3-5  nervures  rudes. 
Glumelle  inférieure  finement  ponctuée,  glabre  ou  souvent  velue  in- 
férieurement dans  la  fleur  supérieure  ; arête  de  la  fleur  mâle  tordue- 
genouillée,  plus  longue  que  la  glumelle,  insérée  sur  le  dos  et  au- 
dessous  du  milieu , plus  petite  et  insérée  sous  le  sommet  dans  la 
fleur  hermaphrodite.  Feuilles  linéaires,  longuement  acuminées, 
planes , rudes  en  dessus  et  sur  les  bords,  un  peu  velues  à la  face  su- 
périeure, glabres  sur  les  gaines;  ligule  courte,  ciliée.  Chaumes 
élancés,  dressés  ou  un  peu  courbés  à la  base,  nus  au  sommet. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  5—1 8 décimètres. 

a.  genuinum.  Collet  delà  racine  non  tuberculeux;  nœuds  du 
chau  me  glabres. 

p.  bulbosum  Gaud.  helv.  1,  p,  342.  Collet  de  la  racine  renflé  en 
2-3  tubercules  superposés  ; nœuds  inférieurs  du  chaume  ordinaire- 
ment pubescents.  Avenu  bulbosa  Willd.  nov.  act.  soc.  berol.  2, 
p.  116;  Avena  precatoria  Thuill.  par.  p.  58. — Billot , exsicc. 
n°  1371  ! 

Ilnb.  Prairies,  bois;  commun  dans  toute  la  France,  ’ty  Juin-juillet. 


A.  I noiua  Dcsm.  cat.  Dord.  p.  153;  Avena  longifolia  Thore , 
prom.  golf.  Gasc.  p.  92;  Gag , ann.  sc.  nat.  ser.  1,  t.  25,  p.  241  ; 
St-Am.  fl.  ag.  47;  Boreau , fl.  centre , éd.  2,  t.  2,  p.  583;  Bréb. 
fl.  norm.  éd.  2,  p.  308  (non  Dub.);  Avenu  Thorei  Dub.  bot.  512  ; 
Delastre , fl.  Vienne , 477;  Laterr.  fl.  Bord.  4e  éd.  p.  438.  — le. 
Afutel , fl.  fr.  t.  83,  f.  600 .Schultz,  exsicc.  n°  1 94!  ; Puel  et  Maille , 
herb.  fl.  loc.  n°  36  ! — Panicule  dressée,  allongée,  étroite,  pubes- 
cente  aux  nœuds,  peu  étalée,  très-rameuse  ; rameaux  fins,  très- 
rudes,  dressés,  seini-verlicillés.  Epillets  dressés,  verdâtres.  Glumes 
scarieuses,  acuminées,  rudes  sur  la  carène,  trinerviées.  Glumelle . 
inférieure  finement  ponctuée,  pourvue  de  poils  appliqués  et  épars, 
nerviée  ; arête  de  la  fleur  mâle  tordue-genouillée,  aussi  longue  que 
la  glumelle,  insérée  sur  le  dos  et  au-dessus  du  milieu  ; arête  de  la 
fleur  hermaphrodite  avortée.  Feuilles  étroites,  plus  ou  moins  pu- 
bescentes  ainsi  que  leurs  gaînes,  rudes  et  fortement  sillonnées  en  / » 
dessus,  d'abord  planes,  puis  enroulées  et  fermes  ; les  radicales 
très-allongées;  ligule  courte,  ciliée.  Chaumes  fascicules,  dressés, 
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raides,  sillonnés,  souvent  rudes  au  sommet.  Souche  fibreuse,  for- 
mant un  gazon  épais.  — Plante  de  G— 1 0 décimètres. 

Ilab.  Lieux  sablonneux  des  département  s occidentaux  ; Orthez,  Pau.  Bayonne, 
vieux  Boucau,  la  l’este,  Dax,  Mont-de-Marsan  et  dans  toutes  les  Landes; 
commun  dans  la  Gironde,  l’Agenais,  la  Charente  Inférieure;  Segonzac  dans  la 
Dordogne;  dans  la  Vienne  à Montmorillon,  lande  de  Moulimes,  étang  de 
Montarban;  Vire,  Lisieux,  Falaise,  Juin-juillet. 


Trib.  15.  TRISETEÆ  Godr.  et  Gren. — Epillets  épars,  à 2-6 
fleurs  hermaphrodites.  Glumelles  membraneuses;  l’inférieure  caré- 
née, mutique  ou  pourvue  d’une  arête  dorsale.  Styles  très-courts  ou 
nuis;  stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par 
le  côté,  non  canaliculé  et  sans  sillon. 

TRISETUM.  (Pers.  syn.  1,  p.  97.) 

Epillets  pédicellés,  contenant  de  2-6  fleurs,  d’abord  cylindriques, 
puis  lancéolés,  comprimés  par  le  côté  et  convexes  sur  les  deux  faces, 
alternes  et  formant  une  panicule  rameuse.  Glumes  2,  inégales, 
carénées,  uni-trinerviées.  Glumelle  inférieure  membraneuse,  caré- 
née, brièvement  et  finement  bicuspidée  au  sommet , munie  d’une 
arête  dorsale  ordinairement  genouillée  ; glumelle  supérieure  bica- 
rén êe  bidentée.  Glumellules  glabres,  subbilobées.  Etamines  5 ou  2. 
Stigmates  terminaux,  presque  sessiles,  plumeux,  s’étalant  en  dehors 
de  la  fleur.  Caryops  glabre,  oblong,  comprimé  par  le  côté,  plan  sur 
les  deux  faces  latérales , non  canaliculé,  non  pourvu  d’un  sillon, 
libre. 

T.  S5JKSPICATUM  P.  Beauv.  agrost.  88  ; Fries , mant.  5,  p. 
180;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  2ô8  ; Anders.  agrost.  69,  t.  7,  f.  81  ; 
T.  airoides  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  666;  Aira  spicata  L.  fl. 
suec.  éd.  2,  p . 23  et  sp.  95  ; Aira  subspicata  L.  syst.  éd.  12,  t.  2, 
p.  91  ; Schrad.  germ.  1 , p.  264  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  445  ; Avena 
airoides  Kœl.  gram.  298;  D C.  fl.  fr . 3,  p.  37;  Mert.  et  Kocli , 
deutschl.  fl.  1,  p.  566;  Avena  subspicata  Sut.  helv.  1,  p.  40; 
Gaud.  lielv.  1 , p.  339  ; Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  418  ; Kœleria  spicata 
Rchb.  fl.  excurs.  i,p.  49  ; Kœleria  aristata  Lois,  g ail.  1,  p.  66. 
— Ic.  Rchb.  icon.  f.  1691.  Fries!  herb.  norm.  11,  n°  88  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  918!  — Panicule  dressée,  courte,  égale,  spici  forme, 
ovale  ou  ovale-oblongue,  de  use,  rameuse;  rameaux  courts,  appli- 
qués, velus  ainsi  que  le  rachis,  portant  de  1—5  epillets  ; les  rameaux 
inférieurs  semi- verticillés.  Epillets  luisants,  panachés  de  vert  de 
violet  et  de  jaune,  à la  fin  tout  à fait  jaunes,  glabres,  formés  de  1-5 
fleurs;  axe  de  I’épillet  brièvement  barbu  sous  chaque  fleur.  Glumes 
lancéolées,  acuminées,  aiguës,  largement  scarieuses  aux  bords, 
rudes  sur  la  carène,  un  peu  inégales;  l’inférieure  uninerviée;  la 
supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure  rude  sur  la  carène  , 
presque  uninerviée,  terminée  par  deux  soies  extrêmement  courtes  , 
munie  sur  le  dos  et  au-dessus  du  milieu  d’une  arête  d’abord  droite  , 
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puis  courbéo-réfléehie,  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  courtes, 
linéaires,  obtuses,  un  peu  fermes,  à la  lin  pliées-canaliculées, 
très-rudes  aux  bords,  glabres  ou  plus  rarement  pubescentes,  ainsi 
(jue  leurs  gaînes;  ligule  ovale,  frangée,  ciliée.  Chaumes  fasciculés, 
dressés , tomenteux  au  sommet.  Souche  fibreuse , émettant  des 
faisceaux  de  feuilles.  — Plante  de  5-15  centimètres. 

Hnb.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Lautaret.  Villars-d'Arèue,  mont  Vizo: 
Hautes  Pyréuées,  pic  <i  a midi  de  Bigorre.  -^Juillet-août. 

Oiis.  Les  échantillons  de  Laponie  ont  l'épi  plus  allongé,  plus  étroit  et  ordi- 
nairement un  peu  lâche  à la  base  ; les  épillets  sont  un  peu  plus  petits,  plus 
someDt  tritlores  ; les  feuilles  sont  plus  molles  et  plus  souvent  velues.  Mais  je 
rie  trouve  du  reste  aucun  caractère  suffisant  pour  distinguer  la  plante  du  nord 
de  I Europe  de  celle  des  Alpes  et  des  P\  rénées. 


T.  coiDEssiTUM  Schult.  syst . niant.  2,  p.  366;  T.  aureum 
Tcn.  fl.  nap.  2,  p.  378;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  267  ; Avenu  conden- 
sata  Link , enum.  ait.  hort.  berol.  1 , p.  82;  Guss.  pl.  rar.  p.  53  et 
si/n  I ,p.  152;  Perlai,  fl.  ital.  1 , p.  872.  — le.  Ten.  fl.  nap.  t. 
107.  — Panicule  dressée,  ovale , dense,  étalée  pendant  Panthèse  , 
puis  contractée,  très-rameuse;  rameaux  courts,  rudes  au  sommet, 
i rcs-d i visés  , nus  dans  leur  moitié  inférieure.  Epillets  petits  , lui- 
sants, d'un  vert-jaunàtre,' formés  de  2-5  (leurs  ; axe  de  Pépiilet  à 
peine  pubescent,  non  barbu  sous  les  fleurs,  dûmes  largement  sca- 
i i ouses  aux  bords,  rudes  sur  la  caréné,  très— aiguës;  l'inférieure  acu- 
minée,  uninerviée  ; la  supérieure  ovale-lancéolée,  trinerviée.  Glu— 
nielle  inférieure  rude  sur  la  carène,  largement  scarieuse  aux  bords, 
presque  uninerviée,  terminée  par  deux  soies  courtes,  munie  sur  le 
dos  et  au-dessus  du  milieu  d’une  arête  genouillée  plus  longue  que  la 
Heur.  Feuilles  linéaires,  planes,  souvent  velues  à la  face  supérieure, 
glabres  sur  les  gaînes  ; ligule  ovale,  lacérée.  Chaumes  fasciculés, 
étalés,  souvent  rameux  à la  base,  grêles.  Itacine  fibreuse.  — Plante 
de  1-2  décimètres. 

liai).  Marseille  (Biaise  et  Houx),  (i)  Mai-juin. 


I . itECiLKCTU.vi  Roem.  et  Schult.  syst.  2,  p.  660;  Boiss.  voy. 
hsp.  2,  p.  6f>2;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  268;  Avena  panicea  Lam. 
illustr.  n°  1117;  Desf.  atl.  1,  p.  103  ; Lois.  gall.  1,  p.  62;  Avena 
neglecta  Savi , fl.  pis.  1 , p.  132,  t.  1,  f.  4;  Guss.  pl.  rar.  54  et  syn. 
1,  p.  152.—  Soleir.  exs.  n°  4521  !— Panicule  dressée,  cylindrique- 
oblongue,  lobulée , dense,  étalée  pendant  l’anthèse,  puis  contractée, 
très-rameuse;  rameaux  courts,  rudes,  très-divisés  et  couverts  d’é- 
pillets  presque  jusqu’à  la  base.  Epillets  petits,  luisants,  d’un  vert 
pale,  formés  de  4-6  fleurs  ; axe  de  Pépiilet  un  peu  velu  , non  barbu 
sous  les  fleurs,  dûmes  largement  scarieuses  aux  bords,  rudes  sur  la 
caréné,  tres-aiguës  ; l’inférieure  plus  étroite,  uninerviée  ; la  supé- 
rieure trinerviée,  égalant  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  rude  sur  la 
carène,  largement  scarieuse  aux  bords,  presque  uninerviée,  termi- 
née par  deux  soies  courtes  et  inégales,  munie  sur  le  dos  et  au-des- 
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sus  (lu  milieu  (Tune  arête  dressée  et  flcxueuse  qui  égale  la  (leur. 
Feuilles  linéaires,  planes,  molles,  velues  ainsi  que  leurs  gaines , 
rudes  aux  bords  ; ligule  oblique,  courte,  lacérée.  Chaumes  fascicu- 
lés,  dressés,  souvent  rameux  à la  base,  grêles.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-4  décimètres. 

llab.  Narbonne,  Marseille,  Saint-Florent,  Ajaccio.  (T ) Avril-mai. 

T.  fi^ayesceus  P.  Beauv.  agrost.  p.  88,  t,  18,  f.  1;  Pari.! 
fl.  ital.  1,  p.  260;  T.  pratense  Pers.  syn.  1,  p.  97;  Godr.  fl.  lorr. 
5,  p.  148;  Avena  flavescens  L.  sp.  118;  Desf.  fl.  atl.  1,  p.  101  ; 
DC.  [I.  fr.  5,  p.  40;  Lois,  g ail.  ! , p.  64.  — le.  Rchb.  icon.f. 
1694.  Billot y exsicc.  n°  1374  ! — Panicule  dressée  ou  un  peu  pen- 
chée au  sommet,  cylindrique-oblongue , lobulée,  étalée  pendant 
Panthèse,  puis  contractée,  rameuse;  rameaux  fins,  rudes,  flexueux, 
nus  à la  base;  les  inférieurs  semi-verticillés.  Epillets  de  grandeur 
un  peu  variable  , luisants  , jaunâtres  , plus  rarement  panachés  de 
blanc,  de  jaune  et  de  violet  (Avena  alpestris  D C.  fl.  fr.  5,  p.  260, 
non  Host ),  formés  ue  2 ou  3 fleurs  ; axe  de  Pépillet  velu  d’un  côté 
et  barbu  sous  les  fleurs;  le  faisceau  de  poils  égalant  le  sixième  de  la 
longueur  de  la  glumelle.  Glumes  presque  entièrement  scarieuses , 
acuminées,  rudes  sur  la  carène  ; l’inférieure  uninerviée;  la  supé- 
rieure trinerviée.  Glumelle  inférieure  rude  sur  le  dos,  scarieuse  aux 
bords,  quinquénerviée , terminée  par  deux  soies  courtes  et  munie 
sur  le  dos  et  au-dessus  du  milieu  d’une  arête  genouillée  plus  longue 
que  la  fleur.  Feuilles  linéaires,  planes,  rudes  aux  bords,  plus  ou 
moins  velues  sur  les  deux  laces  et  sur  les  gaines  inférieures;  ligule 
courte,  tronquée.  Chaumes  dressés,  souvent  velus  aux  nœuds.  Souche 
rampante,  émettant  des  stolons.  — Plante  de  3-7  décimètres. 

Ilab.  Prairies,  bois;  commun  dans  toute  la  France,  ‘if  Juin-juillet. 

T.  uiSTiciBOFiaYEEE.il  P.  Beauv.  agrost.  p.  88;  Pari.!  fl. 
ital.  1 , p.  263  ; T.  brevifolium  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  665  ; 
Avena  distichophylla  Vill.  Dauph.  2,  p.  144,  t.  4,  f.  4 ; D C.  fl.  fr. 
3,  p.  56;  Lois,  g ail.  1,  p.  64;  Dub.  bot.  515;  Gaud.  helv.  1,  p. 
358  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  563  ( non  Host);  Avena  bre- 
vifolia  Host,  gram.  austr.  5,  p.  28,  t.  40  ; Schrad.  germ.  1,  p. 
380  ; Avena  disticha  Lam.  dict.  1,  p.  133.  — le.  Rchb.  icon.  f. 
1693  et  exsicc.  n°  919  !;  Billot,  exsicc.  n°  1590  ! — Panicule  dres- 
sée, courte,  ovale-oblongue , étalée  pendant  l’anthèse,  rameuse  ; ra- 
meaux courts,  rudes,  flexueux,  brièvement  nus  à la  base,  les  infé- 
rieurs géminés.  Epillets  luisants,  panachés  de  vert,  de  violet  et  de 
blanc,  formés  de  2-3  fleurs;  axede  Pépilletbarbusouscbaque  fleur, 
le  faisceau  de  poils  égalant  ou  dépassant  la  moitié  de  la  glumelle. 
Glumes  scarieuses  aux  bords,  linéaires,  acuminées,  aiguës,  un  peu 
rudes  sur  la  carène,  trinerviées.  Glumelle  inférieure  lisse,  large- 
ment scarieuse  aux  bords,  faiblement  nerviée,  terminée  par  deux 
soies  extrêmement  courtes  et  à peine  visibles,. munie  sur  le  dos  et 
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graminées. 


au-dossusdu  milieu  d'une  arête  genouillée  plus  longue  que  la  fleur 
Feuilles  courtes,  distiques,  très-étalées,  planes,  linéaires,  acumi- 
iirrs-subutées,  fermes,  glauques,  glabres  ou  parsemées  de  poils 
e\ti  (‘mement  .courts,  rudes  aux  bords,  rapprochées  au  sommet  des 
rameaux  stériles  et  a la  base  des  rameaux  fleuris;  ligule  très-courte 
tronquée.  Chaumes  rameux,  rampants  et  persistants  à la  base] 
puis  dressés  et  feuillés.  Souche  rampante,  émettant  beaucoup  de 
ïameaux  folufères.  — Plante  de  1-3  décimètres,  formant  gazon. 

Hnb.  Alpes  du  Dauphioé  et  de  la  Provence,  la  Moucherolle  près  de  Gre- 
notile  Laularet  Villars-d  Arène,  mont  Aurouse,  mont  Genèvre,  Briançon 
mont  \ izo,  col  de  I Echauda,  Barcelonnette,  mont  Ventoux.  'if  Août. 

HOLCUS.  (L.  gen.  n°  f 1 46.) 

Epillets  pédicellés,  comprimés  par  le  côté,  convexes  sur  les  deux 
laces,  renfermant  deux  fleurs  dont  la  supérieure  est  mâle  et  l'in fé— 
"cure  hermaphrodite,  formant  par  leur  réunion  une  panicule  com- 
,)0s^e-  „(;l,'!nes  comprimées- carénées,  presque  égales  en  lon- 
gueur; I inferieure  uninerviée;  la  supérieure  do  double  plus  large, 
tnnerviée.  Glumelle  inférieure  carénée,  obtuse,  munie  d’une  arête 
au-dessous  du  sommet  dans  la  fleur  supérieure  ; glumelle  supé- 
"(  ure  lncarenee,  tronquée  et  dentée  au  sommet.  Giumellules  2 
glafn-es.  Flammes  3.  Styles  2,  très-courts  ; stigmates  plumeux,  s’é-, 
talant  a la  base  de  la  fleur.  Caryops  glabre,  libre,  oblong,  comprimé 
par  le  côté,  convexe  sur  les  faces  latérales;  non  canal  iculé. 

" «■«««»  1 SP-  1485  ; Desf-  a,L  2-  V-  381  ; Loi*,  gall.  \ 

VI'  -n-  n Ï0V-,  V-  76’  L*'f-  8S;  Aven'1  lanal<t  K«i 
nlni  Vu  °n  f,'  {r-  3>  P ■ 41  ; /)ub-  boL  3(2;  Aira  holcus 
lanatus  Vill.  Dauph.  2,  p.  87.  — le.  Itchb.  icon.  f.  1718-1720 

— amcule  orale-obiongue,  égaie,  étalée  pendant  ranthèse,  puis 

I ti  !‘!  ^;-î’  ancha.,re  °".  leSeremenl  lavée  de  rouge,  dûmes  lan- 
Ulcs,  ciliées  sur  la  caréné,  ponctuées-rudes  sur  les  faces  ; la  su- 

pci  lettre  plus  grande,  émarginée  au  sommet  avec  une  courte  arête 
dans  I échancrure  tnnerviée  à nervures  latérales  plu * rapprochée * 

V que  > e a car<!ne\u  ne"r  supérieure  glabre,  luisante, 
aristée  sous  le  sommet  ; arête  incluse,  .ce  courbant  en  dehors  en 

I me  1 e crochet.  Feuilles  molles,  linéaires,  aenminées,  planes 

< ouverles  ainsi  que  leurs  gaines  de  petits  poils  mous  étalés  ; ligule 

ol  l„ng„P.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  velus  sur  les  nœuds  et 

au-dessous  d eux.  Souche  courte,  fibreu.ee.  — Plante  de  3-5  déci- 
métrés. 

Ilab.  Prairies,  bois.  ^Juin-août. 

H. «oiiis  L.  sp.  1485;  Desf.  atl.  2 , p.  382;  Loi*,  gall.  1, 

500  'tA”de”-?9ro>t.p.  77,  t.  8,  f.  86;  Avenu  mallis  Kœl.  gram. 

Vill' h.  k » ■ 4 1 ; bnt-  312;  Aira  holcus  mollis 

Dauph.  2,  p.  88.  - le.  Rchb.  icon.  f.  ,721.  Itchb.  exsicc. 
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n°  1510  ! — Panicule  étroite,  oblongue,  égale,  étalée  pendant  l’an- 
thèse,  puis  contractée,  blanchâtre.  Gluincs  lancéolées,  acuminées, 
ciliées  sur  la  carène,  pubescentes  sur  les  faces  ; la  supérieure  plus 
grande,  aiguë,  mucronée,  tri nerviée  à nervures  plus  rapprochées  de 
la  carène  que  du  bord.  La  fleur  supérieure  velue  à sa  base,  aristée 
sous  le  sommet  ; arête  exserte , d'abord  droite , puis  gcnouillée , mais 
jamais  courbée  en  crochet.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes, 
d’abord  pubescentes,  puis  glabres,  rudes  sur  les  bords  ; ligule 
oblongue.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  velus  sur  les  nœuds. 
Souche  rampante.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

llab.  Bois  sablonneux.  Juillet-août. 

KŒLERIA.  (Pers.  syn.  t,  p.  97.) 

Epillets  pédiccllés,  bi-quinquéflores,  ovales,  comprimés  par  le 
côté,  alternes  et  formant  une  paniculespiciforme  rameuse,  dûmes  2, 
» i plus  ou  moins  inégales,  membraneuses;  l’inférieure  plus  petite, 

uninerviée,  la  supérieure  t ri  nerviée . Glumelle  inférieure  carénée, 
entière  et  mu  tique,  ou  bidentée  au  sommet  et  brièvement  aristée  ; 
glumelle  supérieure  atténuée  au  sommet,  bicarénée,  bidentée.  Glu- 
mellules  ovales-oblongues , entières  ou  bidentées,  glabres.  Eta- 
mines 5.  Styles  2,  très-courts,  terminaux;  stigmates  plumeux, 
s’étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  oblong,  comprimé  par  le 
côté,  plan  sur  les  deux  faces,  glabre  et  libre. 

Sect.  t.  Airochloa  Link,  hort.  berol.  \,  p.  127.  — Glumelle  inférieure  entière 

au  sommet,  non  aristée. 

14.  cri st at a Pers.  sijn.  1 , p.  97  ; D C.  hort.  monsp.  1 16  et  fl. 
fr.  5,  p.  268  ; Dub.  bot.  522;  Lois.  gall.  \,p.  65;  Anders.  agrost. 
p.  63,  t.  7,  f.  82;  Aira  cristata  L.  sp.  94;  Poa  cristata  Willd. 
sp.  1,  p.  402;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  65  (excl.  var.);  Festuca  cristata 
Vill.  Dauph.  2,  p.  95.  — le.  Engl.  bot.  t.  648.  Billot,  exsicc.  n° 
1365!;  Fries , herb.  norm.  14,  n°  88!  — Panicule  spiciforme, 
lobulée,  atténuée  aux  deux  extrémités,  interrompue  à sa  base,  ra- 
meuse; rameaux  courts,  flexueux,  pubescents,  étalés  au  moment 
de  la  floraison,  dressés- appliqués  avant  et  après  l’anthèse.  Epillets 
luisants,  glabres,  d’un  vert  blanchâtre  ou  panachés  de  vert  et  de 
violet,  à 2-4  fleurs.  Glumes  plus  courtes  que  les  fleurs,  rudes  sur 
la  carène.  Glumelle  inférieure  acuminée,  mutique  ou  mucronée. 
Feuilles  un  peu  raides,  linéaires,  aiguës,  planes,  rudes  et  longue- 
ment ciliées  sur  les  bords  ou  plus  rarement  dépourvues  de  cils 
(Aira  cristata  Sm.  brit.  \,p.  85);  les  inférieures  souvent  velues 
sur  leurs  limbes  et  sur  leurs  gaines  ; celles-ci  ne  se  déchirant  pas 
après  la  dessiccation,  et  ne  formant  pas  ti  la  base  des  tiges  un  réseau 
filamenteux  épais;  ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes  dressés, 
longuement  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse, gazonnante.  — Plante 
de  2-5  décimètres. 
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a.  genuina.  Panicule  eylindrique-oblongue,  assez  épaisse. 

P-  gracili*  P ers.  syn.  1,  p.  97.  Panicule  serrée,  étroite,  presque 
linéaire.  Pou  nitida  Lam.  illustr.  l,p.  |82. 

llnb.  Commun  dans  les  prairies  de  toute  la  France.  X Juin-juillet. 

K.  URAftiMFLOBt  Bertol.  ap.  Rœm.  et  Schult.  syst.  mant.  2, 
p.  343;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  3 26;  K.  gracilis  Guss.  syn.  \,p.  143 
(nun  P ers.);  Aira  grandiflora  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  .436.  _ pani- 
cule spicifonne,  lobulée , atténuée  aux  deux  extrémités,  dense, 
mais  interrompue  à la  base,  rameuse;  rameaux  très-courts,  pubes- 
ceuls,  lâchement  dressés  au  moment  de  la  floraison  , appliqués 
ayant  et  après  l'anthèse.  Kpillets  plus  grands  que  dans  l’espèce  pré- 
cédente, luisants,  glabres,  d'un  blanc  jaunâtre,  à 2 et  rarement  à 
3 Heurs,  (dûmes  égalant  les  fleurs,  rudes  sur  la  carène.  C, Jumelle 
inférieure  finement  ponctuée,  acuminée , assez  longuement  mucro- 
née.  Feuilles  radicales  étroitement  fasciculées,  planes , glabres,  plus 
rarement  velues,  bordées  dans  la  partie  inférieure  de  leur  limbe  de 
longs  poils  raides  et  tuberculeux  à leur  base  ; les  caulinaires  à limbe 
beaucoup  plus  court  et  bordées  d’un  petit  nombre  decils;  gaines  in- 
férieures ne  se  déchirant  pas  après  la  dessiccation  et  ne  formant  pas 
a la  base  des  tiges  un  réseau  filamenteux  épais  ; ligule  courte,  tron- 
quée et  lacérée.  Chaumes  dressés,  longuement  nus  au  sommet  nui 
est  glabre  ou  pubescent.  — Plante  de  3-3  décimètres. 

Ilab.  Marseille,  tirasse.  ‘-^Juin-juillet. 

K.  tuicNCcis  D C.  hort.  monsp.  I | 7 et  fl.  fr.  3,  p.  269  ; Dub. 
bot.  r>22  ; Lois.  gall.  \ , p.  66;  Laterr.  fl.  Bord.  ed.  4,  p ’ 43^  • 
h.  enstata  Lloyd , fl.  Loire-lnf.  p.  301  ( non  Pers.).  — Pucl  et 
Maille- , herb.  fl.  loc.  ny  4 40! — Panicule  spicifonne,  lobulée,  atté- 
nuée aux  deux  extrémités,  dense,  mais  un  peu  interrompue  à la  base 
rameuse  ; rameaux  courts,  pubescents,  lâchement  dressés  au  mo- 
ment de  la  floraison,  appliqués  avant  et  après  l’anthèse.  Kpillets  lui- 
sants, glabres,  d’un  blanc  argenté,  bi-trifiores.  Glumes  plus  courtes 
que  les  Heurs,  rudes  sur  la  carène.  Glumelle  inférieure  aiguë , non 
acuminée , mutique  ou  à peine  mucronée.  Feuilles  radicales  étroites 
enroulées-sétacées,  couvertes  ainsique  leurs  gaines  d’une  pubescence 
courte  soyeuse  et  dense  ; les  caulinaires  à limbe  plus  large,  plan 
egalement  pubescent;  gaines  inférieures  munies  à leur  gorge  de 
quelques  poils  longs,  ne  se  déchirant  pas  par  la  dessiccation  et  nefor- 
mant  pas  à la  base  des  liges  un  réseau  filamenteux  épais;  ligule 
très-courte,  tronquée.  Chaumes  dressés,  brièvement  pubescents 
Souche  fibreuse.  — Plante  glauque. 

a.  genuina.  Plante  de  1-2  décimètres,  à chaumes  feuillés  presque 
jusqu  au  sommet  ; panicule  assez  épaisse. 

. •1:  9™cilis.  Plante  atteignant  jusqu’à  4 décimètres,  plus  grêle 
ll  chaumes  longuement  nus  au  sommet;  panicule  plus  allongée 
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et  bien  pl us  étroite  que  dans  le  type.  K.  gracilis  var.  a.  St. -Am.  jl. 
agen.  p.  57  ( non  P ers.). 

Ilab.  Dunes  et  falaises  des  eûtes  de  l’Océan,  Biaritz,  Bayonne,  la  'l’este; 
Arlac  (Gironde)  ; Rayan  dans  la  Charente-Inférieure;  Sables-d’Olonne,  Saint- 
Jean-de-Mont  et  Saint-Vincent-sur-Jard  dans  la  Vendée  ; Piriac  dans  la  t.oire- 
Inférieure;  Quiberon  dans  le  Morbihan;  falaise  de  Carteret  dans  la  Manche. 
La  Variété  fi.  à Mont-de- Marsan  età  la  Teste.  '2f  Juin. 

Il  ilb'icola  Godr.  et  Gren.  — Panicule  spiciforme,  très- 
dense,  cylindrique-oblougue,  rameuse;  rameaux  très-courts,  rudes, 
dressés-appliqués.  Epillets  presque  sessiles,  d’un  blanc  cendré,  bi- 
Ilores,  bien  plus  petits  que  dans  l’espèce  suivante.  Glumes  inégales , 
lancéolées,  velues,  ciliées  sur  la  carène,  barbues  au  sommet;  la  plus 
longue  un  peu  plus  courte  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  ai- 
guëmutique,  velue:  glumelle  supérieure  rude  sur  les  carènes, 
ciliée  aux  bords,  à peine  atténuée  au  sommet  terminé  par  deux  dents 
courtes  et  larges.  Feuilles  radicales  étroites,  enroulées-sétacées, 
rudes  aux  bords,  glabres  même  à la  base  du  limbe,  finement  pubes- 
centes  sur  les  gaines;  les  caulinaires  à limbe  bien  plus  large,  plan, 
linéaire,  acuminé;  gaines  inférieures  se  déchirant  en  un  réseau  fila- 
menteux et  lâche  qui  forme  une  enveloppe  épaisse  à la  base  des 
chaumes  ; ligule  courte,  tronquée,  ciliolée.  Chaumes  dressés,  fasci- 
cules , longuement  nus  et  velus-tomenteux  au  sommet.  Souche 
fibreuse,  gazonnante.  — Plante  de  2-3  décimètres,  d’une  teinte 
cendrée. 

Hab.  Les  Alpes  du  Dauphiné,  au  Lautaret.  Juillet. 

Obs. — Celte  piaule  est  voisine  du  K.  casiellana  Doiss.  et  lient,  pug.  p.  122; 
mais  nous  pensons  quelle  en  diffère  spécifiquement. 

K.  setacea  Pers.  syn.  1,  p.  97.  — Panicule  spiciforme, 
serrée,  ovale  ou  oblongue,  rameuse  ; rameaux  très-courts,  pubes- 
cents,  dressés-appliqués.  Epillets  presque  sessiles,  luisants,  souvent 
panachés  de  violet,  biflores.  Glumes  presque  égales , linéaires- lan- 
céolées, rudes  ou  ciliées  sur  la  carène  ; la  plus  longue  égalant  les 
fleurs.  Glumelle  inférieure  acuminée , mutique  ou  mucronée  ; glu- 
melle supérieure  rude  sur  les  carènes,  atténuée  au  sommet  terminé 
par  deux  dents  étroites  très-aiguës , inégales  et  assez  longues. 
Feuilles  radicales  étroites,  enroulées-sétacées,  rudes  aux  bords, 
glabres  si  ce  n’est  à la  base  du  limbe  souvent  pourvu  de  quelques 
cils;  les  caulinaires  à limbe  court,  plan  ou  canaliculé;  gaines 
inférieures  se  déchirant  en  un  réseau  filamenteux  serré  qui  forme 
une  enveloppe  épaisse  autour  de  la  base  des  chaumes  ; ligule  courte, 
arrondie,  denticulée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  longuement 
nus  et  plus  ou  moins  pubescents  au  sommet.  Souche  fibreuse, 
gazonnante.  — Plante  de  1-3  décimètres. 

a.  glabra.  Epillets  glabres,  à glumelle  inférieure  un  peu  rude 
sur  la  carène  ; chaumes  non  ou  à peine  pubescents  au  sommet.  J(. 
valesiaca  Gaud.  agrost.  1,  p.  149  et  helv.  1,  p.  266  ; D C.  hort. 
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mous j).  i>.  1 17  ; Lagrèze-Fossat,  fl.  Tarn.-ct-Gar.  p.  137.  Billot , 

exsicc.  n°  150  G ! 


fi.  ci  liât  a.  Epillets  glabres,  à glurnel  Je  inférieure  ciliée  sur  la 
caréné  ; chaumes  toujours  pubescents  au  sommet.  K.  setacea  DC. 
hort.  monsp.  p.  118  et  fl,  fr.  5,  p.  269  ; Dub.  bot.  522  ; Benth. 
eut.  pyr.  p.  93;  Boreau  ! fl.  centre  2,  p . 593;  K.  valcsiaca  p. 
setacea  Koch,  syn.  p.  913;  Pari.!  fl.  ital.  i,p.  321;  K.  tuberosa 
Lois.  gall.  1,  p.  00;  St. -Am.  fl.  agen.  p.  57  (an  Pers.?);  K. 
valcsiaca  Rchb.  fl.  excars.  1,  p.  19  et  icon.  f.  1071  ; Festuca 
splendens  Pourr .! act.  Toul.  3 ,p.  519;  Poapectinacea  Lam.  illustr. 
I,  p.  183.  Schultz,  exsicc.  n°  551!;  Puel  et  Maille,  herb.  fl.  loc. 
n° 173  ! 


p.  pubescens.  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  325.  Epillets  pubescents  ainsi 
<|ue  les  chaumes,  yli'ra  valesiaca  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  158  ; 
(iranien  valesiacum , ienuifolium , panicula  spicata,  viridi-argented 
splendente  Scheuchz.  agrost.  p.  169. 

Co,eaux  stériles.  La  var.  a.  aux  environs  de  Dijon  ; à St.-Moré  dans 
I Yonne;  assez  commun  en  Auvergne;  Mende;  Carpenlras;  Lyou  ; Pyrénées, 
l.s(jiiierr> , col  d Lslaulée,  les  Laux-Bonnes  ; etc.  La  var.  fl.  commune  dans  le 
midi  a tirasse,  Toulon,  Marseille,  mont  Ventoux,  Alais,  Mende,  Nîmes, 
Montpellier,  Béziers,  Narbonne;  dans  les  Pyrénées,  au  Canigou,  val  d’Eynes, 
mont  Laid,  l'Héris,  I.uz,  etc.;  la  Koche-l  Abei'lle  dans  la  Haute-Vienne;  Mortho- 
mier  dans  le  Cher,  Episy  près  de  Moel  dans  Seine-cl-Marne  (Cos son)  ; 
M.-Horent  dans  la  Dordogne  (de  Laverneller,  etc.  La  var.  y.  Alpes  du  Dau- 
phine, a u Laularet,  au  ment  Aurouse.  'if  Juin-août. 


Se(t.  1.  Lopiiochloa  HrhO.  fl.  exclus . I,  p.  42.  — Glumelle  inférieure  biden- 

tée  au  sommet  et  aristée. 

K.  îillosa  Pers.  syn.  1,  p.  97  ; I)  C.  hort.  monsp.  p.  118 et 
fl.  fr.  5 ,p.  270;  Lois.gall.  1 ,p.  05;  Dub.bot.  521;  Pari.  fl.  ital. 
1,  p.  529;  K.  Barrelieri  Ten.  syll.  p.  39;  Phalaris  ciliata  Pourr. 
act.  Toul.  5,  p.  323;  Phalaris  pubescens  Lam.  dict.  1 yp.  92;  DC. 
fl.  fr.  3,  p.  8;  Air  a pubescens  Vahl , symb.  o,p.  9;  Desf.  atl.  2,  ». 
•il(>;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  159. — le.  Gérard , fl.  gall.  -prov.  t.  1 ; 
Rchb.  icon.  f.  1007. — Panicule  spiciforme,  très-serrée , ovale, 
oblongue  ou  cylindrique,  obtuse  , jamais  lobulée ; rameaux  très- 
courts,  pubescents.  Epillets  presque  sessiles,  panachés  de  blanc  et 
de  voit,  i ai  ornent  panaches  de  violet,  uni — bi  fl  o res . Diurnes  presque 
• gales,  longuement  ciliees  sur  la  caréné,  plus  ou  moins  velues  sur 
les  laces,  largement  scarieuses  aux  bords,  aiguës  ou  rarement  ob— 
tusiuscules,  égalant  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  non  tuber- 
culeuse*,  glabre  sur  les  cotés,  brièvement  ciliée  sur  la  carène, 
echa ocrée  au  sommet  tantôt  mulique,  tantôt  émettant  du  fond  de 
*•  liant,  i ute  une  aiete  (inc  incluse  ou  exserte  ; glumelle  supérieure 
lancéolée,  bidenlée,  à dents  aiguës.  Feuilles  molles,  linéaires,  acu- 
ininees,  planes,  velues  sur  les  2 faces  et  sur  leurs  gaines,  quelque- 
l°ts  glabrescentes;  la  gaine  supérieure  un  peu  enflée  ; ligule  tron- 
quée, très-courte  , ciliée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  nus  et 
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ordinairement  glabres  au  sommet.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — 
Plante  de  1-4  décimètres. 

Ilab.  Commun  dans  toute  la  région  méditerranéenne  ; Cannes,  des  d’Hycres, 
Toulon,  Marseille,  Avignon,  Aigues-Mortes,  Montpellier,  Cette,  Narbonne,  etc. 
Corse,  à Ajaccio,  (i  Mai-juin. 

K.  embi.eoides  Pers.  syn.  1,  p.  97;  D C.  hort.  monsp.  p. 
1 19  et  fl.  fr.  5,  p.  271  ; Dub.  bot.  521  ; Lois.  gall.  1,  p.  66;  Mert. 
et  Koch,  deutschl.fi.  1 , p.  582  ; Guss.  syn.  1 , p.  144;  Pari.  fl. 
ital.  1,  p.  530;  Festuca  phleoides  Vill.  Dauph.  2 , p.  95,  t.  2 , f.  7; 
Desf.  atl.  1,  p.  90  , t.  25;  DC.  fl.  fr.  3 , p.  54;  Festuca  cristata 
L.  sp.  111;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  624;  Lophochloa  phleoides  Rchb. 
fl.  excurs.  1,  p.  42.  — Billot , exsicc.  n°  881  !;  Rchb.  ex  sic  c. 
1205!;  Soleir.  exsicc.  n°  4640! — Panicule  spiciforme,  très-serrée, 
cylindrique,  souvent  lobulée  ; rameaux  pubescents.  Epillets  presque 
sessiles,  luisants,  panachés  de  blanc  et  de  vert,  à 2-5  fleurs.  Glumes 
inégales,  rudes  sur  la  carène,  plus  ou  moins  velues  sur  les  faces  , 
scarieuses aux  bords,  plus  courtes  queles  fleurs.  Giumelle  inférieure 
tuberculeuse , velue  ou  presque  glabre,  bidentée  au  sommet,  émet- 
tant du  fond  de  l’échancrure  une  arêle  fine  longue  de  1-2  milli- 
mètres dans  les  fleurs  inférieures  et  presque  nulle  dans  les  supé- 
rieures; giumelle  supérieure  très-étroite,  profondément  bifide  , à 
lobules  cuspidés.  Feuilles  molles,  linéaires,  aeuminées,  planes,  or- 
dinairement velues  sur  les  deux  faces  et  sur  les  gaines  ; ligule  courte, 
dentelée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  nus  et  glabres  au  som- 
met. Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Uab.  Commun  dans  toute  la  région  des  oliviers;  remonte  vers  le  Nord  jus- 
qu’à Grenoble  et  Lyon;  commun  dans  la  vallée  de  la  Garonne  et  les  vallées 
tributaires  ; dans  les  Landes,  la  Dordogne;  la  Rochelle,  île  de  Ré  ; Pornic  ; 
Chàtellerault,  etc.;  Corse  à Bastia,  Calvi.  (f)  Mai-juin. 

CATABROSA.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  97.) 

Epillets  petits,  pédicellés,  comprimés  par  le  côté  et  convexes  sur 
les  deux  faces,  renfermant  deux  fleurs  hermaphrodites,  l’inférieure 
sessile,  la  supérieure  stipitée.  Glumes  2,  inégales,  membraneuses  , 
concaves,  uni  - trinerviées.  Giumelle  inférieure  membraneuse, 
oblongue,  carénée,  scarieuse  et  tronquée  ou  arrondie  au  sommet , 
nautique,  à 5-7  nervures;  giumelle  supérieure  lancéolée,  bicarénée, 
tronquée  ou  émarginée  au  sommet.  Glumellules  lancéolées, glabres. 
Etamines  5.  Styles  2 , très-courts,  terminaux  ; stigmates  plumeux. 
Caryops  brièvement  stipilé,  obové  , comprimé  par  le  côté,  convexe 
sur  les  faces  latérales , non  canaliculé,  ni  pourvu  de  sillon,  glabre  et 
libre. 

C.  aquatica  P.  Beauv.  agrost.  p.  97,  G 19,  f.  8;  Fries  , 
nov.  mant.  3,  p.  174  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  157  ; Pari.  fl.  ital.  1 
p.  238;  Anders.  agrost.  57,  t.  6,  f.  64;  Aira  aquatica  L.  sp.  9.5  ; 
Poa  airoides  Kœl.  gram.  194;  D C.  fl.  fr.  3 , p.  64  ; Gaud.  helv , 
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I , j).  250;  Glyceria  aquatica  Presl , fl.  cech.  p.  25;  Merl.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1,  p.  580;  Glyceria  airoides  Rchb.  fl.  excurs.  1 , p. 
45;  Colpodium  aquaticum  Trin.  act.  pelropol.  G,  part.  1,  p.  395. 
— Ic.  Rchb.  icon.  f.  1608.  Fries , herb.  norm.  9,  n°  89  !;  Rchb. 
exsicc.  n°913!  — Panicule  grande,  pyramidale  , dressée,  à la  lin 
très— étalée,  très- rame  use  ; rameaux  très-inégaux,  sillonnés,  lisses  si 
ce  n’est  au  sommet,  semi-verticillés  par  4-10.  Epillels  égalant  leur 
pédicelle,  rapprochés  les  uns  des  autres,  mais,  verts  ou  panachés 
de  vert  et  de  violet,  (dûmes  à la  lin  étalées,  bien  plus  courtes  que 
les  fleurs,  ovales,  carénées  et  lisses  sur  la  carène,  obtuses  ou  sub- 
lobées au  sommet;  l’inférieure  uninerviée,  la  supérieure  trinerviée. 
Glumelle  intérieure  glabre,  tronquée-lobulée  au  sommet,  munie  de 
trois  nervures  saillantes  et  lisses  ; glumelle  supérieure  échancrée  au 
sommet.  Anthères  linéaires.  Feuilles  molles,  d’un  vert  un  peu 
glauque,  linéaires,  presque  obtuses,  planes,  courtes  et  presque 
lisses,  à gaines  glabres  fortement  striées,  à ligule  courte,  ovale,  ai- 
luc.  Chaumes  radicants  et  rameux  à la  base,  puis  dressés.  Souche 
rampante,  émettant  des  stolons  grêles,  plus  ou  moins  allongés.  — 
Plante  de  2-5  décimètres. 

Hab.  Marais,  fossés;  commun  dans  toute  la  France;  monte  dans  les  Alpes. 
'2f  Juin-juillet. 


Trib.  14.  FESTUCACEÆ  Kunth,  enum.  1,  p.  321  (ex  parte). 
— Epillets  épars,  à fleurs  hermaphrodites  au  nombre  de  2 ou  plus. 
Glumelles  herbacées;  l’inférieure  mutique  ou  pourvue  d’une  arête 
terminale  ordinairement  courte.  Styles  très-courts  ou  nuis;  stig- 
mates sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  comprimé  par  le  dos,  à 
section  transversale  presque  orbiculaire , canaliculé  ou  muni  d’un 
sillon  sur  la  face  interne. 

I . Glumelle  inférieure  non  apiculée  ni  aristèe,  pourvue  de  nervures  parallèles 
qui  n'atteignent  ))us  le  sommet;  carijops  non  appendiculc  au  sommet. 

GLYCERIA.  (R.  Rrown.  prodr.  t,  p.  179.) 

Epillets  plus  ou  moins  pédicellés,  renfermant  de  3-1 1 fleurs  her- 
maphrodites, alternes  et  formant  une  grappe  rameuse,  (dûmes  2, 
très-  inégales,  membraneuses,  plus  courtes  que  Jes  fleurs,  uni— tri— 
nerviées.  Glumelle  inférieure  membraneuse,  oblongue,  arrondie 
sur  le  dos,  obtuse  ou  tronquée  au  sommet  qui  estscarieux,  à 5-7  ner- 
vures équidistantes  et  qui  n’atteignent  pas  le  sommet;  glumelle 
supérieure  lancéolée,  bicarénée,  bidentéc,  à carènes  ciliées.  Glu- 
mellules  tronquées,  glabres.  Etamines  2-3;  anthères  linéaires. 
Styles  plus  ou  moins  longs,  terminaux;  stigmates  plumeux.  Caryops 
ovale  ou  oblong,  obtus,  convexe  sur  une  face,  superficiellement 
canaliculé  sur  l’autre , libre  et  glabre.  — Genre  tout  aussi  naturel 
par  le  port  des  espèces  qu’il  renferme  que  par  leurs  caractères  bo- 
taniques. 
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.Sert.  t.  Fuc.lyceria  Ledeb.  fl.  ross.  4,  ]>.  590.  — Epillets  cylindriques  avant 

l'antbèse;  glumelle  inférieure  à 7 nervures;  glumellules  soudées  entre  elles; 

st j les  allongés;  caryops  muni  sur  sa  face  plane  d’un  sillon  longitudinal 

très-étroit  et  surmonté  par  les  styles  persistants  et  divariqués. 

G.  FixiTAMi  B.  Broicn,  prodr.  1,  p.  179;  Mert.  et  Koch , 
deutschl  fl,.  1,  p.  587;  Fries,  mant.  2,  p . 7;  Pari.  fl.  ital.  1, 
p.  575;  Anders.  agrost.  p.  51,  t.  5,  f.  54  ( non  Guss.);  Festuca 
fluitans  L.  sp.  111  ; Poa  fluitans  Kœl.  gram.  204.  — le.  fl.  dan. 
t.  257.  Fries , herb.  norm.  5,  nos  92  et  95  ! ; Billot  y exsicc.  n°  485  ! — 
Grappe  très-longue  et  atteignant  j usqu’à  4 décimètres,  subunilaté- 
rale, ordinairement  dressée,  très-lâche,  simple  ou  composée  ; ra- 
meaux très-fins,  le  plus  souvent  géminés  au  nœud  inférieur,  très- 
inégaux  et  nus  à leur  base,  étalés  à angle  droit  pendant  l’antbèse, 
puis  redressés  contre  Taxe  ; rachis  à nœuds  très-écartés.  Epillets 
assez  fragiles,  tous  assez  longuement  pédicellés , écartés,  d’un  vert 
pâle,  linéaires,  allongés  et  atteignant  jusqu’à  5 centimètres,  com- 
primés, lâches,  appliqués  contre  l’axe,  renfermant  de  7—1 1 fleurs. 
Glumes  très-inégales,  lancéolées  , obtusiuscules.  Glumelle  infé- 
rieure oblongue-lancéolée,  scarieuse  et  subaiguë  au  sommet  quel- 
quefois apiculé,  très-finement  hérissée  et  rude  en  dehors,  à ner- 
vures saillantes;  glumelle  supérieure  un  peu  plus  courte  que  l’in- 
férieure. Caryops  brun,  oblong.  Feuilles  assez  larges,  linéaires, 
planes,  rudes  aux  bords;  les  inférieures  souvent  très-allongées  et 
flottant,  sur  l’eau;  gaines  comprimées-ancipitées,  ne  se  déchirant 
pas  en  réseau  fîbrilleux  ; ligule  courte  presque  aiguë,  souvent  la- 
cérée. Chaumes  couchés  et  longuement  radicants  à la  base,  puis 
dressés.  Souche  fibreuse.  — Plante  dépassant  souvent  un  mètre. 

llnb.  Fosses,  marais;  commun  dans  toute  la  France,  if  Mai-juillet. 

G.  i»i.ic;at a Fries,  mant.  5,  p.  176;  Koch,  syn.  952;  Godr. 
mém.  acad.  Nancy,  1849,  p.  529;  Boreau,  fl.  centr.  éd.  2,  t.  2, 
p.  596  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  575;  And.  agrost.  p.  51,  t.  5,  jf.  55; 
G.  fluitans  Guss.  syn.  1,  p.  101  ( non  R.  Brown);  G.  hybrida 
Townsend  in  And.  agrost.  p.  52;  Poa  Barrelieri  Biv.  piant.  ined. 
publ.  dal  figlio , p.  5. — Fries , herb.  norm.  5,  n°  91  ! ; Schultz,  exs. 
n°  1542!  ; Billot , exsicc.  n°  185  ! — Se  distingue  : 1°  du  G.  flui- 
tans, avec  lequel  il  a été  longtemps  confondu,  par  sa  grappe  pen- 
chée au  sommet,  à nœuds  plus  rapprochés,  à rameaux  dressés  pen- 
dant l’anthèse,  ensuite  étalés;  par  ses  épillets  plus  étroits,  presque 
cylindriques,  plus  courts  (1-1  1/2  centimètre),  plus  serrés,  à fleurs 
non  écartées,  mais  se  recouvrant  l’une  l’autre  ; par  ses  glumes  plus 
courtes  et  plus  obtuses;  par  sa  glumelle  inférieure  plus  courte,  el- 
liptique, plus  largement  scarieuse  au  sommet  qui  est  arrondi  et 
sinuè-crénelé  ; par  les  gaines  des  feuilles  se  déchirant  en  réseau 
filamenteux;  par  ses  chaumes  moins  longuement  rampants  à leur 
base  ; 2°  du  G.  spicata  par  ses  épillets  tous  bien  plus  longuement 
pédicellés , plus  étroits,  plus  cylindriques,  plus  serrés  ; par  sa  glu- 
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nielle  inférieure  dépassant  la  supérieure  ; 5°  de  tous  les  deux  pur 
sa  grappe  plus  large,  plus  fournie,  plus  rameuse,  à rameaux  infé- 
rieurs ordinairement  réunis  au  nombre  de  5 en  un  demi-verticille  ; 
par  son  earyops  plus  large,  pl us  court,  ovoïde;  par  la  ligule  des 
feuilles  beaucoup  [tins  courte. 

Ilab.  Fossés,  marais;  aussi  commun  que  le  précédent,  monte  dans  les  Alpes 
juaquà  Larché  et  dans  les  Pyrénées  jusqu’à  Mont-Louis.  '*f  Mai-juillet. 


O.  ica  ta  Guss.  syn.  2,  p.  784;  Pari.  fl.  ital . 1,  p.  374  ; 
Pua  spicata  Biv.  piant . ined.  publ.  dal  figlio,  p.  3.  — Grappe 
longue,  étroite,  subunilatérale,  dressée,  très— lâche  ; un  rameau 
nu  ci  sa  base  et  un  épillet  presque  sessile  réunis  éi  chacun  des  nœuds 
inférieurs;  les  rameaux  étalés  et  même  réfléchis  pendant  l’anthèse, 
puis  dressés-étalés,  munis  chacun  d’un  ou  de  deux  épillets  latéraux 
presque  sessiles  et  d’un  épillet  terminal  pédicellé  ; rachis  à nœuds 
peu  écartés.  Epillets  fragiles,  plus  longs  que  les  entrenœuds,  d’un 
vert  pâle,  atteignant  2 centimètres,  linéaires,  un  peu  comprimés, 
moins  lâches  que  dans  le  G.  /lui tans , appliqués,  renfermant  de 5-1  1 
fleurs,  (dûmes  très-inégales,  oblongues , très-obtuses.  Glumelle 
inférieure  oblongue,  élargie  au  sommet  qui  est  scarieux  arrondi  et 
sinué-crénelé , ponctuée-tuberculeuse  en  dehors,  à nervures  peu 
saillantes  ; glumelle  supérieure  dépassant  un  peu  l'inférieure  et 
laissant  voir  ses  deux  pointes.  Caryops  brun,  oblong.  Feuilles 
linéaires,  pliées  en  long,  rudes  aux  bords  ; gaines  comprimées  an - 
cipitées  ; ligule  longue  de  1 centimètre , lacérée  au  sommet.  Chau- 
mes couchés  et  radicants  à la  base,  puis  dressés  ou  flottants,  striés. 
— Plante  de  1 mètre. 

Ilab.  Marais;  Corse  àBonifacio  (Kcquien).  Juin -jui  Iet. 


G.  lomacea  Godr.  fl.  lorr.  3 ,p.  IG8;  Festuca  loliacea  Iluds. 
fl.  angl.  éd.  1,  p.  58;  Sm.  brit.  1,  p.  1 27  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  48; 
Mert.  et  Koch , deutsch.  fl.  J,  p.  666;  Gaud.  helv.  1 , p.  263  ; 
Pari.  fl.  ital.  1,  p.  456  ; Festuca  Phœnix  Thuill.  par.  52  (ex 
Mert.  et  Koch)  ; Poa  loliaxea  Kœl.  gram.  207;  Lolium  festuca- 
ceum  Linky  hort.  berol.  1,  p.  273;  Schœnodorus  loliaceus  Rœm. 
etSchult.  syst.  2,  p.  705;  Brachypodium  loliaceum  Fries , mant. 
5,  p.  1 5 et  Summ.  veg.  scand.  247.  — le.  Engl.  bot.  t.  1821  ; 
Rchb.  icon.  f . 1347.  Fries  y herb.  norm.  8,  n°  96!;  Schultz,  exsicc. 
566.  — Grappe  allongée,  spiciforme , lâche,  étroite,  distique, 
ressemblant  à celle  d’un  Lolium , dressée,  simple  ou  très-rarement 
pourvue  d’un  rameau  court  à la  base  ; rachis  creusé  aux  points 
d’insertion  des  épillets,  à nœuds  rapprochés.  Epillets  fragiles, 
linéaires-oblongs,  lâches,  alternes,  toujours  solitaires  sur  un  pédi- 
celle  appliqué  contre  laxey  très-court  et  même  nul  au  sommet  de 
l’epi.  Glumes  des  épillets  latéraux  très-inégales,  linéaires,  acuminécs- 
subulées , l’inférieure  plus  petite,  trinerviée,  la  supérieure  à 5 ner- 
vures; glumes  des  épillets  terminaux  presque  égales.  Glumelle 
intérieure  linéai re-lancéolée,  lisse,  largement  blanche-scarieuse  au 
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sommet  acutiuscule,  à nervures  peu  saillantes  ; glumelle  supérieure 
dépassant  un  peu  V inférieure  et  laissant  voir  ses  deux  pointes. 
Caryops  noirâtre,  ovale-oblong.  Feuilles  linéaires,  planes,  rudes  sur 
les  bords  et  munies  de  nervures  fines;  gaines  cylindriques;  ligule 
très-courte  et  tronquée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Souche 
fibreuse.  — Plante  de  4-6  décimètres. 

Hab.  Prairies  ferliles;  çà  et  là  dans  presque  toute  la  France,  if  Mai-juin. 

Ous.  — Si  l’on  a placé  celte  plante  successivement  dans  nn  grand  nombre  de 
genres,  c’est  qu'on  n’a  pas  examiné  ses  caryops.  Les  modifications  du  fruit  ont, 
dans  les  Graminées  de  même  que  dans  la  plupart  des  familles  naturelles,  une 
importance  très-grande  comme  caractères  génériques.  Or  les  graines  du  G. lolia- 
rea présentent  une  telle  similitude  avec  celles  des  G.fluilans,plicata  etspirata, 
qu’il  est  impossible  de  séparer  ces  plantes  génériquement  et,  il  y a plus  de  dix 
ans  que,  dans  notre  Flore  de  Lorraine,  nous  avons  déjà  insisté  sur  ce  fait.  En 
effet  dans  le  G.  loliarea,  comme  dans  les  espèces  auxquelles  nous  l’associons, 
le  caryops  est  ovale  ou  oblong,  complètement  libre,  très-convexe  sur  une  face, 
plan  sur  l’autre  face  qui  est  parcourue  par  un  léger  sillon  longitudinal  et  le 
sommet,  qui  est  obtus,  porte  deux  petites  pointes  courbées  en  dehors  et  qui  ne 
sont  pas  autre  chose  que  la  base  persistante  des  si > les . 

11  n’est  pas  possible  de  confondre  le  G.  loliarea  avec  la  forme  appauvrie  du 
Festura  pratensis,  auquel  plusieurs  auteurs  le  rapportent  comme  variété;  car 
dans  cettedernière  espèce  le  caryops  est  fortement  adhérent  aux  balles,  un  peu 
compiimé  par  les  côtés;  sa  face  interne  est  concave  et  forme  un  sillon  large  et 
profond;  les  styles  sont  complètement  caduques  et  ne  laissent  aucune  trace  sur 
ie  fruit. 


Sect  2.  Megachloa  JSob.  — Epillets  comprimés  latéralement  même  avant  l’an- 
thèse  ; glumelle  inférieure  à 7 nervures;  glumellules  libres  ; styles  allongés; 
caryops  muni  sur  sa  face  plane  d’un  sillon  longitudinal  très-étroit  et  surmonté 
par  les  styles  persistants  et  divariqués. 

G.  AQii.vrii'A  JVahlberg,  fl.  gotk.  p.  18  ; Sm.  Engl.  fl.  1,  p. 
H 6 ; Guss.  syn.  1,  p.  101;  G.  spectabilis  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  1,  p.  586  ; Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  167  ; Anders.  agrost.  p.  52,  t. 
5,  f.  56  ; Poa  aqualica  L.  sp.  98;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  58.  — le. 
Morison , hist.  3,  sect.  8,  t.  6,  f.  25;  Rchb.  icon.  f.  1614.  Friesf 
herb.  norm.  9,  n°  91  ! — Particule  très-grande,  décomposée,  égale, 
dressée,  très-fournie,  très-rameuse;  rameaux  rudes,  flexueux,  étalés, 
nombreux  et  très-inégaux  à chaque  nœud,  où  ils  forment  un  demi- 
verticille.  Epillets  fragiles,  tous  finement  et  assez  longuement 
pédicellés,  panachés  de  vert  et  de  violet,  petits,  ovales-oblongs, 
comprimés,  un  peu  lâches,  dressés,  renfermant  de  5-9  fleurs. 
Glumes  un  peu  inégales,  lancéolées,  obtusiuscules.  Glumelle  infé- 
rieure oblongue,  obtuse,  étroitement  scarieuse  au  sommet,  à ner- 
vures saillantes.  Feuilles  fermes , linéaires-lancéolées , brusquement 
acuminées  en  une  pointe  fine,  planes,  carénées,  rudes  sur  les  bords 
et  au  sommet  de  la  carène,  dressées  ; les  radicales  très-allongées, 
fasciculées  ; gaine  cylindrique,  marquée  de  deux  taches  jaunes  au 
sommet;  ligule  courte  , tronquée.  Ghaumes  épaisf  élevés , raides- 
dressés.  Souche  rampante.  — Plante  remarquable  par  sa  taille  qui 
atteint  jusqu’à  2 mètres. 

Hab.  Commun  aux  bords  des  rivières  et  des  marais.  ^Juin-août. 
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ii.  itiiHVATA  Trin.  inact.  petrop.  ser.  G,  math.-phys.  1,  p. 
30  ; G.  Michau.cii  Kunth , gram.  1,  p.  313,  /.  85  enum.  i,  p. 
307;  Poa  neruala  Willd.  sp.  I ,p.  5«9  ; Pou  striata  Midi.'  bor.- 
amer.  1,  p.  GlJ  non  Lam.  nec  Thunb.).  — Panicule  rameuse,  égale, 
dressée,  lâche;  rameaux  fins,  llexueux,  rudes,  dressés,  au  nombre 
de  1 à 3 à chaque  nœud.  Epillets  fragiles,  inégalement  pédicellés, 
verts,  très-petits,  ovales,  comprimés,  dressés,  renfermant  4 à 5 
fleurs.  dûmes  prescjue  égales,  ovales,  denticulées  au  sommet.  Glu- 
molle  inférieure  oblongue,  obtuse,  scarieuse  au  sommet,  à nervures 
saillantes.  Feuilles  molles,  linéaires , aiguës,  planes,  rudes  aux  bords, 
dressées,  les  radicales  non  fasciculées;  gaîne  cylindrique,  non 
maculée  au  sommet;  ligule  ovale,  obtuse,  dentelée  au  sommet. 
Chaumes  grêles  et  dressés.  Souche  line,  rampante,  rameuse.  — 
Plante  de  5-7  décimètres. 

llab.  Plante  de  l’Amérique  septentrionale , naturalisée  et  très-abondante 
dans  les  parties  basses  et  marécageuses  du  bois  de  Meudon,  près  de  Paris. 

Juin. 


Sert.  ô.  ÎIkleochloa  l'vies,  p.  scan.  p.  202. — Epillets  comprimés  même  avant 
l'antbrsc;  plumette  inférieure  a '>  nervures;  glumellules  libres;  styles 
extrêmement  courts  et  caducs;  caryops  dépourvu  de  sillon  sur  la  face  plane 
et  nu  au  sommet. 

<■.  i FMitiii  ciHMDi  Ifeynhold , in  Rchb.  fl.excurs.  1,  p.  45; 
Koch,  syn.  932;  Vis.  fl.  daim.  1,  p.  84;  Godr.  not.  fl.  montp.  21 
(non  Fries  nec  Guss.);  G.  capillaris  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , 
p.  869;  Poa  feslucœformis  Ifost,  gram.  austr.  3,  p.  12,  /.  17  ; 
Poa  mediterranea  Chatib.  act.soc.  linn.  Bord.  t.  19,  p.  45;  Pucci- 
nellia  feslucœformis  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  368.  — le.  Rchb.  icon. 
f.  161.3.  — Panicule  dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  presque 
égale,  longue  de  1-2  décimètres,  lâche,  simple  ou  composée; 
rameaux  capillaires,  flexueux,  rudes,  les  plus  longs  étalés  pendant  la 
floraison  et  longuement  nus  à la  base,  tous  redressés  et  appliqués 
contre  V axe  après  l'anthèse  ce  qui  rend  la  panicule  très-étroite  ; 
les  rameaux  inférieurs  réunis  3-5  en  demi-verticille.  Epillets  fra- 
giles, écartés  les  uns  des  autres,  mais  plus  longs  que  lesenlrenœuds, 
linéaires,  comprimés,  verdâtres,  renfermant  de  5-11  fleurs  rappro- 
chées. Glumes  largement  hlanches-scarieuses  sur  les  bords  et  au 
sommet,  étroites,  lancéolées,  inégales;  l’inférieure  subaiguë,  plus 
longue  que  la  moitié  de  la  glumelle  qui  lui  est  opposée;  la  supérieure 
arrondie  au  sommet,  Glumelle  inférieure  linéaire-oblongue,  arron- 
die ou  subtrilobulée  au  sommet,  pubescente  à la  base,  obscurément 
nerviée,  non  mucronée.  Feuilles  un  peu  raides,  d’un  vert  glauque, 
allongées,  étalées,  étroites,  enroulées-subulées,  à gaîne  exactement 
appliquée  sur  la  tige,  à ligule  allongée,  lancéolée,  lacérée.  Chaumes 
fas.  iculés,  dressés,  raides  et  grêles.  Souche  libreuse,  sans  stolons. 
— Plante  de  4 décimètres. 

Ilah.  Marais  maritime*,  des  côtes  de  la  Méditerranée  ; Toulon  , Montpellier, 
Narbonne,  f Juin-juillet. 
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Ci.  convoluta  Fries,  mant.  3,  p.  17.1;  Godr.  not.  fl.  montp. 
21;  G.  distans  Guss.  syn.  1,  p.  100  (non  Wahl.);  G.  festucœformis 
Guss.  syn.  2,  p.  784  ( non  Heynh.);  Festuca  convoluta  Kunth,  enum. 
1,  p.  595;  Atropis  convoluta  Gris,  in  Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  389; 
Puccinellia  Gussonii  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  369;  Poa  maritima  Pourr. 
act . Tout.  3 , p.  325  ( non  Huds.). — le.  Rchb.  icon.f  1611. — Pa- 
nicule  dressée  , presque  égale  , oblongue,  lâche,  composée  ou  dé- 
composée; rameaux  fins,  llexueux,  rudes;  les  plus  longs  nus  à la 
base,  tous  d’abord  dressés,  puis  étalés  ou  réfléchis  comme  dans  le 
G.  distans;  les  rameaux  inférieurs  au  nombre  de  2 à 5 réunis  en 
demi— verticille.  Epillets  peu  fragiles,  écartés,  mais  plus  longs  que 
les  entrenœuds,  linéaires-oblongs,  comprimés , ordinairement  pa- 
nachés de  vert  et  de  violet,  renfermant  5-11  fleurs  rapprochées. 
Glumes  blanches-scarieuses  aux  bords  et  au  sommet,  lancéolées, 
inégales,  obtuses;  l’inférieure  égalant  les  deux  tiers  de  la  glumelle 
qui  lui  est  opposée,  uni-trinerviée;  la  supérieure  à 5-5  faibles  ner- 
vures rapprochées.  Glumelle  inférieure  oblongue,  obtuse,  pubes- 
cente  dans  sa  moitié  inférieure  , obscurément  nerviée.  Feuilles 
glauques  et  raides,  enroulées  par  les  bords,  subulées , étalées-dres- 
sées,  à gaines  un  peu  lâches,  à ligule  saillante  et  arrondie.  Chaumes 
fasciculés,  dressés  ou  ascendants,  non  radicanls.  Souche  fibreuse  , 
sans  stolons.  — Plante  de  2-4  décimètres.  Le  G.  tenuifolia  Boiss. 
et  Peut,  pug.p.  127  ! est  très-voisin  de  cette  espèce,  mais  s’en  dis- 
tingue néanmoins  par  sa  panicule  toujours  contractée  , plus  étroite 
et  moins  rameuse  ; par  ses  épiliets  plus  longs,  à fleurs  plus  nom- 
breuses et  plus  grosses;  par  ses  feuilles  beaucoup  plus  fines,  fili- 
formes, à ligule  allongée  et  lancéolée  aiguë. 

Ilab.  Les  côtes  de  la  Méditerranée,  Marseille,  Aigues-Mortes,  Montpellier, 
Narbonne,  etc.  Juin-juillet. 

G.  maritima  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  588;  Wahlberg, 
fl.  goth.  p.  17;  Fries,  mant.  2,  p.  8 ; Anders.  agrost.  p.  55,  t.  6, 
f.  60;  Poa  maritima  Huds.  fl.  angl.  p.  42;  Smith,  brit.  1 , p.  97  ; 
Atropis  maritima  Gris,  in  Ledeb.  fl.  ross.  4,  p.  389.  — le.  Engl, 
bot.  t.  1140;  Rchb.  icon.  f.  1612.  Fries,  herb.  norm.  5,  n°  94  !; 
Rchb.  exsicc.  n°  805!  — Panicule  dressée,  presque  égale,  petite, 
oblongue,  assez  fournie,  composée;  rameaux  fins,  flexueux,  rudes, 
les  plus  longs  nus  ci  la  base,  tous  d’abord  étalés-dressés,  puis  ap- 
pliqués contre  l’axe  après  l'anthèse  ; les  rameaux  inférieurs  ordinai- 
rement géminés.  Epillets  non  cassants,  rapprochés,  ovales-oblongs, 
comprimés,  panachés  de  vert  et  de  violet,  renfermant  4-6  fleurs 
lâches.  Glumes  blanches-scarieuses  sur  les  bords  et  au  sommet , 
lancéolées,  inégales;  l’inférieure  acutiuscule,  uninerviée,  n’attei- 
gnant pas  lemilieude  la  glumelle  qui  lui  est  opposée  ; la  supérieure 
obtuse  et  trinerviée.  Glumelle  inférieure  ovale-oblongue , arrondie 
ou  subtrilob ulée  au  sommet , pubescente  à la  base,  obscurément 
nerviée.  Feuilles  vertes  et  molles,  étalées,  linéaires,  un  peu  enrou- 
lées par  les  bordsj  à gaîne  lâche,  à ligule  arrondie.  Chaumes  fleuris 
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ascendants  ou  dressés;  les  chaumes  non  florifères  couchés  et  radi- 
cants , stoloniformes.  Souche  rampante.  — Plante  de  1-  4 déci- 
mètres. 

Ilnb.  Sur  tes  côtes  de  l’Océan  depuis  Dunkerque  jusqu'à  la  Teste  de  Bucli. 
mais  peu  abondant.  K-  Juin-juillet. 


dimtaan  Wahlenb . fl.  ups.  5li;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  1,  p.  588;  Goilr.  fl.  lorr.  3,  p.  107  ; Fries , niant.  2,  p.  10  ; 
Anders.  agrost.  p.  54,  t.  G,  f.  02  (non  Guss.);  Poa  distans  L.  niant . 
32  ; Sm.  brit.  1 , p.  9G  ; I)  C . fl.  fr.  5,  p.  58  ; Poa  satina  Poil, 
pal.  1,  p.  89  ; Poa  retroflexa  Curt.  lond.  G,  t.  1 ; Puccinellia  dis- 
tans Pari.  fl.  ital.  1,  p.  5G7  ; Atropis  distans  Gris,  in  Ledeb.  fl. 
ross. . 4,  p.  588.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1609.  Fries , herb.  norm. 
G,  ti 0 87!;  Schultz,  exsicc.  ;ios  184  et  1 168  !;  Rchb.  exsicc.  n°  709!; 
Billot,  exsicc.  n°  184!  — Panicule  dressée,  presque  égale,  lâche  , 
composée  ; rameaux  lins,  flexueux,  rudes,  longuement  nus  à la  base , 
d’abord  dressés,  puis  très— étalés  pendant  J’anthèse  et.  ensuite  ré- 
fléchis; les  inférieurs  subquinés  et  réunis  en  demi— verticille.  Epil- 
lets  fragiles,  rapprochés,  oblongs  , comprimés,  verts  ou  panachés 
de  vert  et  de  violet,  renfermant  4-6  (leurs  lâches.  Glumes  presque 
entièrement  blanches-scarieuses,  ovales,  obtuses , très-inégales;  l’in- 
férieure plus  petite,  uninerviée,  égalant  le  tiers  de  la  glumelle  <j ui 
lui  est  opposée;  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure 
oblongue,  arrondie  ou  su  btrilobulée  au  sommet,  un  peu  pubescente 
à sa  base,  obscurément  nerviée.  Feuilles  fermes,  étalées,  linéaires, 
acuminées,  planes , rudes  en-dessus  et  sur  les  bords,  à ligule  courte 
et  obtuse.  Chaumes  ascendants,  étalés.  Souche  fibreuse,  sans  sto- 
lons. — Plante  de  2-5  décimètres,  glauque, 
a.  genuina.  Epillets  à 5-G  fleurs, 
p.  tenuiflora  Nob.  Epillets  de  moitié  plus  petits, 

Air  a brigantiaca  Choix,  in  Vill.  Dauph.  1,  p.  378 
cea  Vill.  Dauph.  2,  p.  81  ; Poa  distans  Gaud.  helv. 


a 5-4  fleurs. 

I Air  a milia- 
p.  254. 


1 


llab.  Commun  sur  les  côtes  de  l’Océan  et  de  la  Méditerranée;  se  retrouve 
près  des  salines  de  la  Lorraine  à Dieuze,  Marsal,  Moyen  vie,  Vie,  Rosbruck 
et  Kocheren;  en  Franche-Comté  à (irozon  près  d’Arbois,  a Monlmorot  près 
Lons-le-Saunier, et  à mont  Dauphin;  Clermont-Ferrand.  La  var. (La Briançon. 
V-  Mai-juin. 


co\fi:rta  Fries , niant.  2,  p.  10  et  summ.  scand.  245; 
Anders.  agrost.  p.  55,  t.  G,  f.  61  ; G.  maritima  Rœp.  fl.  meckl.  2, 
p.  227  (non  M.  et  K.);  Sclerochloa  Borreri  Bab.  man.  ofbrit.  bot. 
p.  593.  — le.  Engl.  bot.  t.  2997.  — Panicule  dressée,  presque 
égale,  compacte,  composée  ; rameaux  fins,  flexueux,  un  peu  rudes, 
pourvus  presque  tous  d’épillcts  jusqu'à  la  base , d’abord  dressés, 
puis  êtalés-dressés  ; les  inférieurs  réunis  au  nombre  de  2-4  et  for- 
mant un  demi-verticille  ; épillets  fragiles,  serrés  les  uns  contre  les 
autres,  oblongs,  comprimés,  verdâtres,  renfermant  de  3-5  fleurs 
rapprochées.  Glumes  largement  blanches-scarieuses  aux  bords  et  au 
sommet,  ovales,  très-inégales;  l’inférieure  petite,  obtusiuscule, 
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sublrinerviée,  égalant  le  tiers  de  la  longueur  de  la  glumelle  qui  lui 
est  opposée  ; la  supérieure  arrondie  ou  subtrilobée  au  sommet,  à 
5-5  nervures.  Glumelle  inférieure  obovée-cunéiforme,  tronquée  ou 
subtrilobulée  au  sommet,  un  peu  velue  à la  base,  obscurément  ner- 
viée , la  nervure  dorsale  saillante  vers  le  sommet  et  se  prolongeant 
souvent  en  un  court  mucron.  Feuilles  molles,  vertes, planes,  étalées, 
linéaires,  aiguës,  rudes  sur  la  face  supérieure,  à gaine  un  peu  dila- 
tée, à ligule  saillante  et  obtuse.  Chaumes  étroitement  fasciculés, 
dressés  ou  ascendants.  Souche  fibreuse,  sans  stolons.  — Plante  de 
2-4  décimètres. 

Hab.  Côtes  de  l’Océan  près  de  Vannes  et  des  Sables-d’OIonne.  if  Juin-juillet. 

procuiubeiis  Sm.  Engl.  fl.  1 , p.  119;  Lloyd , fl.  Seine-In- 
férieure , 508;  Sclerochloa  procumbens  P.  Beauv.  agrost.  98; 
Bab.  man.  ofbrit.  bot.  p.  595;  Poa  procumbensCurt.  lond.  6,  t.  11  ; 
Sm.  brit.  I , p.  98  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  275  ; Breb.  fl.  norm.  éd.  2, 
p.  51  4 ; Festuca  procumbens  Kunth , enum.  1 , p.  595.  — le.  Engl, 
bot.  t.  552.  — Panicule  subunilatérale  , ovale  ou  oblongue,  raide, 
composée;  rameaux  courts,  rapprochés,  un  peu  épais,  rudes, 
pourvus  d’ épillets  presque  jusqu’  à la  base , étalés,  jamais  réfléchis  ; 
les  inférieurs  géminés  ou  ternés.  Epillets  non  fragiles,  serrés  les 
uns  contre  les  autres,  oblongs,  comprimés,  verdâtres,  renfermant 
5-5  fleurs  rapprochées.  Glumes  blanches-scarieuses  aux  bords  et  au 
sommet,  inégales,  obtuses  ou  tronquées;  l’inférieure  ovale,  uni- 
nerviée  ; la  supérieure  oblongue,  à 5 fortes  nervures.  Glumelle  in- 
férieure oblongue,  obtuse  ou  tronquée,  glabre,  fortement  nerviée. 
Feuilles  vertes,  planes,  larges  et.  courtes,  aiguës  et  courbées  au 
sommet,  rudes  sur  la  nervure  dorsale.  Chaumes  fasciculés,  épais, 
inégaux,  d’abord  couchés,  puis  ascendants.  Racine  annuelle,  fi- 
breuse — Plante  de  1-2  décimètres. 

Ilab.  Côtes  de  l’Océan  depuis  Dunkerque  jusqu’aux  Sables-d'Olonne  ; peu 
commun.  (î  Juin-juillet. 

SCHIM1US.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  74,  t.  15,  f.  4.) 

Epillets  pédicellés,  renfermant  5-7  fleurs,  oblongs-cunéiformes, 
comprimés  par  le  côté,  alternes  et  formant  une  petite  panicule 
rameuse.  Glumes  2,  presque  égales,  membraneuses,  nerviées.  Glu- 
melle inférieure  arrondie  sur  le  dos,  nerviée,  bifide  au  sommet, 
nautique  ; la  supérieure  atténuée  au  sommet,  bicarénée,  entière. 
Giumellules  entières,  tronquées,  glabres.  Etamines  5.  Styles  2,  ter- 
minaux, allongés;  stigmates  poilus,  s’étalant  au  sommet  de  la  fleur. 
Caryops  obové,  comprimé  par  le  dos,  convexe  sur  les  deux  faces, 
glabre  et  libre. 

S.  AiARGiMATiJi  P.  Beauv.  I.  c.;  Kunth,  enum.  1 , p.  584; 
Festuca  calycina  L.  amœnit.  acad.  5,  p.  400  et  sp.  110  ; Lois, 
g ail.  1 , p.  84  ; Kœleria  calycina  D C.  fl.  fr.  5,  p.  271  ; Dub.  bot. 
521 . — le.  Cav.icon.  t.  44,  f.  2.  Endress,  pl.  pyr.  unioitin.  1829. — 
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Pan  n ul ♦»  petite,  oblongue,  panachée  de  vert  et  de  blanc,  lâclie,  à la 
tin  contractée,  dûmes  lancéolées,  aiguës,  carénées,  largement  sca- 
rieuses  aux  bords,  atteignant  le  sommet  de  la  fleur  supérieure,  (il u- 
nielle  inférieure  obovée,  largement  scarieuse  et  fendue  au  sommet, 
velue  sur  le  dos,  munie  de  neuf  nervures;  la  supérieure  oblongue, 
aiguë,  binerviée.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  étroites,  linéaires,  aiguës, 
planes  ou  à la  Fin  un  pou  enroulées,  longuement  velues;  ligule 
remplacée  par  des  poils.  Chaumes  genouillés,  ascendants,  grêles. 
Racine  fibreuse.  — Plante  de  8-12  centimètres. 

Ilub.  Marseille;  remparts  de  Narbonne  ( Dclort ),  Perpignan,  (i  . 


SCLEROCHLOA.  (P.  Beauv.  agrost.  98.) 


Epillets  brièvement  pédicellés,  renfermant  3-5  fleurs  hermaphro- 
dites, comprimés,  alternes,  appliqués  obliquement  contre  l’axe  par 
le  bord  et  formant  une  grappe  spiciforme  subunilalérale.  Gluines  2, 
très-inégales,  carénées,  pl us  courtes  que  les  fleurs  ; l’inférieure 
plus  petite,  trinerviée  ; la  supérieure  à 7 nervures,  dumelle  infé- 
rieure oblongue,  carénée , tronquée  ou  émarginée  au  sommet  ; gla- 
belle supérieure  tronquée  et  entière  au  sommet,  bicarénée,  à ca- 
rénés subailées  et  ciliées,  dumellules  obliquement  ovales,  dentées 
au  sommet,  glabres.  Etamines  3 ; anthères  courtes,  ovales.  Styles 
très-courts;  stigmates  terminaux,  rapprochés,  plumeux.  Caryops 
glabre  et  libre,  oblong-trigoney  plan  sur  la  face  interne , contracté 
en  bec  bifide. 


S.  dura  P.  Beauv.  agr.  98;  Gaud.  hclv.  1,  p.  225;  Godr. 
fl.  lorr.  3,  p.  156;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  466  ; Cynosurus  durus  L. 
sp-  f 105;  Poa  dura  Scop.  carn.  1,  p.  70;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  66; 
Lois,  g ail . I ,/).  81  ; Mcrt.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  592;  Ber- 
tol.  fl.  \tal.  1,  p.  525;  Festuca  dura  Vill.  Dauph.  2,  p.  94.  — 
le.  Rchb.  icon.  f.  1516.  Schultz , exsicc.  n°  384  !;  Bchb.  cxsicc. 
21 19  ! — (frappe  spiciforme  ovale,  très-compacte,  raide,  subuni- 
lalérale, un  peu  courbée  au  sommet,  presque  simple  ; les  épillets  in- 
férieurs et,  supérieurs  solitaires  sur  les  dents  du  rachis,  les  épillets 
médians  réunis  au  nombre  de  2-4  sur  des  rameaux  très-courts,  tous 
très-brièvement  pédicellés,  les  terminaux  toutefois  un  peu  plus  lon- 
guement; péd icelles  épais,  trigones.  Epillets  appliqués  les  uns 
contre  les  autres,  panachés  de  vert  et  de  blanc,  glabres,  oblongs,  un 
peu  comprimés,  renfermant  3-5  fleurs,  dûmes  très-inégales,  lar- 
gement blanches- scarieuses  aux  bords  et  au  sommet,  à nervures 
saillantes  et  également  espacées  ; la  gluine  inférieure  plus  courte, 
tronquée;  la  supérieure  oblongue,  obtuse  et  émarginée.  dumelle 
inférieure  rude  sur  la  carène,  émarginée,  souvent  mucronulée. 
Feuilles  linéaires,  planes,  rudes  aux  bords  et  sur  la  nervure  dorsale  ; 
ligule  oblongue;  gaine  des  feuilles  scarieuse  aux  bords.  Chaumes 
fasciculés,  étalés  sur  la  terre,  comprimés,  couverts  par  les  feuilles 
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jusqu’à  la  grappe.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  5—1  0, 
centimètres. 

Ilab.  Prairies,  bords  des  chemins;  assez  rare  en  France;  Colmar,  Schelestadt, 
Neuf-Brisach  ; Besange-la-Grande  dans  la  Meurthe;  Vire;  Limagne  d’Au- 
vergne, Beaumont,  Puy-de-Cœur,  Maluitrat,  Aulnat,  Marmillat  (Leroq  Lamott.); 
Agen,  Toulouse;  Montpellier;  Avignon,  Toulon;  Gap,  Grenoble.  (f) 
Mai-juin. 


POA.  (L.  gen.  n°  83;excl.  sp.) 


Epillets  pédicellés,  renfermant  2-8  fleurs,  ovales,  comprimés  par 
le  côté,  alternes  et  formant  une  panicule  rameuse.  Glumes  2,  peu 
inégales,  herbacées,  membraneuses  aux  bords,  ordinairement  tri— 
nerviées  toutes  les  deux.  Glumelle  inférieure  carénée , entière  et 
mutique  au  sommet;  glumelle  supérieure  biearénée,  bifide.  Glu- 
mellules  entières  ou  bi lobées,  glabres.  Etamines  5.  Styles  2,  très- 
courts;  stigmates  plumeux,  s’étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Caryops 
libre  et  glabre,  oblong-trigone  avec  V angle  externe  obtus  et  la  face 


interne  un  peu  déprimée. 


a.  Glumelle  inférieure  à 5 nervures  à peine  visibles. 
1 . Racine  fibreuse. 


P.  aisija  L.  sp.  99  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  59  ; Lois.  gall.  1 , p,  78; 
Dub.  bot.  524. — le.  Rchb.  icon.  f.  1621  et  1622.  Billot , exsicc. 
n°  95  ! — Panicule  dressée,  presque  unilatérale,  lâche,  divariquée , 
rameuse;  rameaux  solitaires  ou  géminés  aux  nœuds  inférieurs,  éta- 
lés à angle  droit , capillaires,  lisses.  Epillets  ovales , panachés  de 
blanc  et  de  vert  et  quelquefois  de  violet  (P.  supina  Schrad.  germ.  1, 
p.  289),  renfermant  2-5  fleurs  libres.  Glumes  un  peu  inégales,  plus 
courtes  que  l’épillet,  lancéolées,  aiguës,  lisses  sur  la  carène  ; l'infé- 
rieure uninerviée , la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  supérieure  lan- 
céolée, obtuse,  obscurément  quinquénerviée,  glabre  ou  munie  sur  la 
carène  et  sur  la  moitié  inférieure  des  bords  d’une  ligne  de  poils 
soyeux.  Feuilles  molles,  d’un  vert  gai,  linéaires,  aiguës,  planes, 
rudes  sur  les  bords,  à gaines  comprimées;  ligule  des  feuilles  supé- 
rieures oblongue.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  quelquefois  radi- 
canls,  comprimés,  flexibles,  lisses.  Racine  annuelle , fibreuse. — 
Plante  de  1-2  décimètres. 

llub.  Commun  dans  les  lieux  cultivés  et  autour  des  habitations  (f)  Avril- 
octobre. 

BV  jminoii  Gaud.  helv.  J,  p.  253;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl. 
1 , p.  602  ; Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  46  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  548  ; 
P.  supina  Panzer  in  Sturms germ.  1 , fasc.  34,  C 1 ( non  Schrad.). — 
le.  Rchb.  icon.  f.  1624.  Rchb.  exsicc.  n°915  ! — Panicule  un  peu 
penchée,  oblongue,  un  peu  étalée  pendant  l’anthès e,puis  contrac- 
tée, rameuse  ; rameaux  géminés  ou  solitaires  aux  nœuds  inférieurs, 
dressés,  flexueux,  lisses,  capillaires,  ce  qui  rend  les  épillets  très- 
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mobiles.  Epi  Nets  ovales-oblongs,  élégamment  panachés  de  vert,  de 
violet  et  de  blanc,  à 4-G  fleurs  réunies  à leur  hase  par  un  tomen- 
tum  laineux.  Glumes peu  inégales,  demoitié  plus  courtes  que  l’épillet, 
lancéolées,  aiguës,  rudessur  laça  rêne  ; l'inférieureuninerviée,  lasupé- 
rieure  trinerviée.  Glumelle  supérieure  lancéolée,  aiguë,  obscurément 
quinquénerviée,  munie  sur  la  carène  et  sur  la  moitié  inférieure  des 
bords  d’une  ligne  de  poils  soyeux.  Feuilles  étroitement  linéaires, 
molles,  planes,  glabres;  la  gaîne  supérieure  plus  longue  que  le 
limbe;  toutes  les  ligules  allongées,  lancéolées,  aiguës.  Chaumes 
fasciculés,  dressés  ou  ascendants,  faibles,  liliformes.  Souche  fibreuse. 
— Plante  île  1-2  décimètres. 

liai).  Les  Alpes  du  Dauphiné,  à la  Moucherolle  (Clément):  Col  de  Larché. 
^ Juillet -août. 


IV  Mx.i  Jlœnke , sudet.  p.  118;  Schrad.  germ.  1,  p.  291  ; 
Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  599;  Gaud.  helv.  1 , p.  252; 
Lois.  gall.  1 , p.  78;  Dub.  bot.  524;  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  4G  ; 
h nés,  mant.  1 , p.  7 ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  552;  Roiss.voy.  Esp.  2, 
p.  G 59  \%^arl.  fl.  ital.  1 , p.  346;  Anders.  agrost.  p.  44,  t.  5,  f.  48; 
R.  ftfxynfa  Sm.  brit.  1,  p.  101  (non  Host , nec  Wahlenb.)  ; P.  ele- 
gans  I ) G.  fl,  fr.  5,  p.  02.  — le.  Scheuchz.  prodr.  t.  4,  f.  2;  Rchb. 
icon.  f.  1 G 50.  Fries,  herb.  norm.  G,  n°  85  J ; Rchb.  exsicc.  n°  1 40G  ! — 
Panicule  penchée  au  sommet,  oblongue,  contractée , rameuse;  ra- 
meaux géminés  ou  solitaires  aux  nœuds  inférieurs,  dressés,  llexueux, 
lisses,  filiformes,  mais  fermes.  Epillets  largement  ovales,  panachés 
de  vert  de  violet  et  de  blanc,  à 2-5  fleurs  libres  ou  réunies  à leur 
base  par  un  tomentum  court.  Glumes  presque  égales  entre  elles  et 
égalant  l'épillet , lancéolées,  mucronées,  rudessur  la  carène,  lune 
et  l’autre  trinerviées.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  oblusiuscule, 
obscurément  quinquénerviée  , munie  inférieurement  sur  la  carène 
et  sur  les  bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  très- 
aigues,  molles,  planes,  glabres;  gaîne  supérieure  souvent,  plus  courte 
que  le  limbe;  ligules  toutes  allongées , lancéolées,  aiguës.  Chaumes 
étroitement  fasciculés,  dressés  ou  ascendants,  quelquefois  radicants 
a la  hase,  greles,  mais  fermes.  Souche  fibreuse,  gazonnante.  — 
Plante  souvent  glauque,  de  1-2  décimètres. 

, Hab.  Alpes  du  Dauphiné,  mont  Chaillol  près  de  Gap,  la  Pra,  placiers  de  la 
Grave;  Pj rénées,  val  d’Eynes;  Corse,  au  monte  Ilolundo.  ^ Juillet-août. 


IV  c.csi.t  Sm.  brit.  1,  p.  103  et  Engl.  fl.  1,  p.  128;  Mert.  et 
hoch,  deutschl.  fl.  1,  p.  G20  inannot.;  Wahlenb.  fl.  suec.  p.  58; 
Gaud.  helv.  1 , p.  249  ; Bab.  man.  of  brit.  bot.  ed.  2,  p.  390;  An- 
ders. agrost.  p.  43,  t.  4,  f.  47  ; P.  glaucaSm.  Engl.  fl.  1 , p.  128 
(non  I)C.);  P.  aspera  Gaud.  agrost.  1,  p.  198  ; P.  Gaudini  Rœm. 
et  S c huit.  sgst.  2,  p.  548.—  le.  Engl.  bot.  t.  1719  et  1720.  Fries , 
herb.  norm.  3,  n'  95!  — Panicule  dressée,  oblongue,  contractée , 
rameuse;  rameaux  courts,  inégaux,  réunis  2 à 5 aux  nœuds  infé- 
ticuis,  rudes,  dressés,  raides.  Epillets  ovales-lancéolés,  panachés 
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de  jaune  de  violet  et  de  blanc,  à 2-5  fleurs  libres.  Glumes  peu  iné- 
gales et  plus  courtes  que  Pépillet,  lancéolées,  aiguës,  rudes  sur  la 
carène,  l’une  et  Vautre  trinerviées.  Glumelle  inférieure  lancéolée, 
obtuse,  obscurément  nerviée,  munie  à sa  base  d’un  peu  de  tomen- 
turn  laineux  et  dans  sa  moitié  inférieure  sur  la  carène  et  sur  les 
bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  étroites,  linéaires,  acuminées,  planes 
ou  à la  fin  un  peu  enroulées  par  les  bords,  rudes,  étalées,  raides  et 
glabres;  gaines  souvent  rudes,  recouvrant  tous  les  nœuds  très-rap- 
prochés  dans  le  tiers  inférieur  de  la  tige  ; ligules  inférieures  courtes 
et  tronquées , la  supérieure  ovale.  Chaumes  fasciculés  , dressés, 
raides,  longuement  nus  et  souvent  rudes  au  sommet.  Souche  fibreuse, 
serrée.  — Plante  de  1-5  décimètres. 

Ilab.  Alpes  du  Dauphiné,  Lautarel,  mont  Aurouse,  mont  Vizo,  etc.  Juillet- 
; oût. 

P.  neihoeialis  L.  sp.  102;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  61  ; Lois.  gall. 
1,  p.  76;  Dub.  bot.  524;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  615  ; 
Anders.  agrost.  p.  41,  t.  4,  f.  46;  P.  cinerea  Vill.!  Dauph.  2,  p. 
126.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1658  à 1644.  — Panicule  dressée  ou  un 
peu  penchée,  oblongue,  étalée  au  moment  de  Vanthèse,  puis  con- 
tractée y rameuse;  rameaux  allongés,  tins,  rudes  et  flexueux, 
semi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs.  Epillets  ovales -lancéolés , 
ordinairement  verdâtres,  à 2-5  fleurs  libres  ou  un  peu  réunies  par 
un  tomentum  laineux.  Glumes  presque  égales,  plus  courtes  que 
l’épillet,  lancéolées,  très-aiguës,  rudes  sur  la  carène,  l’une  et  l’autre 
trinerviées.  Glumelle  inférieure  lancéolée , obtuse  et  blanche- 
scarieuse  au  sommet,  obscurément  nerviée,  munie  dans  sa  moitié 
inférieure  sur  la  carène  et  sur  les  bords  de  poils  soyeux.  Feuilles 
étroites,  linéaires,  aiguës,  planes,  rudes  en  dessus  et  sur  les  bords; 
gaines  des  feuilles  caulinaires  un  peu  comprimées,  plus  courtes  que 
les  entrenœuds;  ligules  presque  nulles.  Chaumes  grêles,  dressés, 
non  recouverts  sur  les  nœuds.  Souche  tibreuse.  — Plante  poly- 
morphe, gazonnante,  de  2-8  décimètres. 

a.  vulgaris.  Epillets  petits,  renfermant  2-5  fleurs  qui  dépassent  à 
peine  les  glumes.  La  forme  glauque  est  le  P.  glauca  Bast.  ess.  p. 
59  ( non  Sm.  nec  D C .);  la  forme  des  lieux  ombragés  et  humides  est 
le  P.  debilis  Thuill.  par.  p.  45. 

p.  rigidula.  Epillets  plus  gros,  à 5-7  fleurs  dépassant  les  glumes; 
plante  élevée  et  plus  raide.  P.serotina  Schrad.  germ.  \ ,p.  299 
(non  Ehrh.);  P.  coarctata  D C.  fl.  fr.  5 ,p.  275. 

y.  alpina.  Epillets  à 5-4  fleurs  dépassant  les  glumes;  panicule 
étroite  et  peu  fournie;  plante  peu  élevée,  raide,  ordinairement 
glauque.  P.  glauca  D C.  fl.  fr.  5,  p.  275  ( non  Sm.  nec  Bast.)  ; 
P.  miliacea  D C.  fl.  fr.  5,  p.  64;  P.  Parnelli  Bab.  man.  of.  brit. 
bot.  ed.  2,  p.  590. 

Hab.  Commun  dans  les  bois  de  presque  toute  la  Fiance;  la  var.  y.  dans  les 
Alpes,  au  mont  Aurouse,  a Gap,  à la  Bérarde,  à Larché  et  dans  les  Pyrénées 
à la  vallée  d’Eynes,  au  Canigou,  àBéost,  etc.  Juin-août. 
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I*.  ■iKAiiAiA  Ho  iss . et  /{eut.!  pu(j.  128;  P.  biflora  Ferai , 
in  herb.  Fauché.  — Panicule  dressée,  oblongue,  r7a/ee,  rameuse; 
rameaux  lins,  très-flexueux,  rudes,  géminés  ou  tentés  aux  nœuds 
inferieurs.  Kpillets  oxales,  verdâtres,  à deux  Ileurs  libres  el  écartées, 
(dûmes  inégales,  plus  courtes  que  l’épillet,  très-aiguës;  l'inférieure 
plus  pelite,  uninerviée;  la  supérieure  trinerviée.  Clumelle  inférieure 
lancéolée,  aiguë,  munie  de  trois  nervures  saillantes,  pubescente  à la 
base.  Feuilles  étroites,  linéaires,  aiguës,  planes,  lisses,  à gaines 
plus  courtes  que  les  entrenœuds;  ligule  lancéolée,  très-saillante. 
Chaumes  très-grêles,  dressés,  non  recouverts  sur  les  nœuds.  Souche 
fibreuse.  — Plante  gazonnante. 

Ilab.  Dans  la  foret  d'I  rat  i (Pyrénées  occidentales).  24  Juillet. 


I*.  nuiohaa  Fhrh.  Reitr.  fi,  />.  83  et  Calam.  n°  82;  Gaud. 
helv.  1,  p.  256;  Dub.  bot.  525;  Fries,  nov.  p.  12;  Anders.  agrost. 
p.  40,  t.  4,  f.  45  (non  Schrad.);  P.  fertilis  Jlost,  gram.  austr.  3,  p. 
10,  t.  14;  Mert.  el  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  fil 4 ; Bertol.  fl.  ital. 
1.  p.  540;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  356;  P.  palustris  Roth , tent.  2,  p. 
1 1 7 ; Kœl.  gram.  p.  1 55  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  60  et  5,  p.  272  ( non  />. 
nec  Fhrh.);  P.  angustifolia  Wahlenb.  fl.  suec.  p.  58;  Rchb.  fl. 
exeurs.  1 ,p.  47  (an  I. . ?).  — le.  Rchb.  icon.  f.  1645  à 1647.  Fries , 
herb.  norm.  6,  n°  83!  — Panieule  dressée  ou  penchée,  grande, 
oblongue,  lâche,  étalée-diffuse , rameuse;  rameaux  longs,  semi-ver- 
l ici  liés,  longuement  nus  à la  base,  rudes,  Hexueux,  étalés-dressés. 
Kpillets  orales,  aigus,  ordinairement  verts,  à 2-3  fleurs  réunies  à 
leur  base  par  un  tomentum  laineux,  (dûmes  inégales,  plus  courtes 
(pie  Pépillet,  acuminées,  rudes  sur  la  carène,  l’une  et  l’autre  tri- 
nerriées.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  obtuse,  faiblement  carénée, 
obscurément  nerviée,  munie  inférieurement  sur  la  carène  el  sur  les 
bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  étroites,  linéaires,  très-aiguës, 
planes,  rudes  aux  bords,  un  peu  fermes;  toutes  les  ligules  ovales , 
obtuses.  Chaumes  dressés,  grêles,  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse. 
— Plante  de  4-8  décimètres. 

Ilab.  Bords  des  eaux;  assez  commun  en  Alsace  et  en  Lorraine;  mais  parait 
rare  dans  le  reste  delà  France;  se  trouve  cependant  à Besançon,  a Lyon, 
a Nevers,  a Poitiers,  aux  environs  d'Angers,  a Valogne,  etc.  -f  Juin- 
juillel. 


■V  AiPitïA  L.  sp.  99;  Vill.  Dauph.  2,  p.  124  ; /)  C.  fl.  fr.  3, 
p.  62;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  606  ; Lois.  gall.  1 , p.  78  ; 
Dub.  bot.  524  ; Gaud.  helv.  1 ,p.  244  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  527  ; 
Pari.  fl.  ital.  1 , p.  33!)  ; Anders.  agrost.  p.  45,  t.  5,  f.  49;  P.  di- 
varicata  Vill.  Dauph.  2,  p.  127  (non  I)  C.).  — le.  Rchb.  icon.  f. 
1626.  Fries , herb.  norm.  4,  n°  96  !;  Billot , exsicc.  n°  1 380  !;  Rchb. 
exsicc.  n°  916!  — Particule  dressée,  ovale,  très-étalée  pendant 
l anthète,  puis  contractée,  rameuse;  rameaux  géminés  aux  nœuds 
inférieurs,  tlexueux,  fins,  lisses  ou  un  peu  rudes.  Kpillets  ovales , 
ordinairement  panachés  de  vert  et  de  violet,  à 4-6  fleurs  libres. 
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G lûmes  presque  égales,  de  moitié  plus  courtes  que  Pépiliet,  lan- 
céolées, brièvement  acuminées,  rudes  sur  la  carène,  l’une  et  Vautre 
trinerviées.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  aiguë,  fortement  caré- 
née, obscurément  quinquénerviée,  munie  dans  sa  moitié  inférieure 
sur  la  carène  et  sur  les  bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  linéaires, 
brusquement  ifiucronées,  planes,  un  peu  fermes,  glabres,  rudes  aux 
bords  ; les  caulinaires  à gaine  allongée,  à limbe  court  ; ligules  supé- 
rieures oblongues,  aiguës.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  raides, 
longuement  nusau  sommet.  Souche  fibreuse,  gazonnante.  — Plante 
de  1-3 décimètres,  souvent  vivipare. 

a.  genuina.  Panicule  lâche,  diffuse. 

p.  brevifolia.  Panicule  petite,  dense;  feuilles  courtes,  plus  raides. 
P.  brevifolia  D C.  fl.  fr.  5,  p.  274;  P.  badensis  Uœnck.  in  Willd. 
sp.  1 , p.  592  ; Lois.  gall.  1 , p.  79. 

Ilab.  Pâturages  des  montagnes;  commun  dans  les  Alpes,  le  Jura,  les  monts 
Dores,  les  Pyrénées.  La  var.  p.  à Baume  dans  la  Côte-d’Or,  Lyon,  mont 
Ventoux,  montagnes  de  la  Lozère,  du  Yigan,  de  l’Aveyron,  ‘if  Juillet- 
août. 

P.  bcerosa  L.  sp.  102  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  01  ; Lois.  gall.  1 , 
p.  79  ; Dub.  bot.  523.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1619.  Schultz , eocsicc. 
n°  385!  ; Billot , exsicc.  n°  482!  — Panicule  dressée,  ovale,  com- 
pacte, contractée  avant  et  après  V anthèse , un  peu  étalée  pendant 
la  floraison,  rameuse;  rameaux  courts,  rudes,  solitaires  ou  géminés. 
Epillets  rapprochés  au  sommet  des  rameaux,  ovales , panachés  de 
blanc,  de  jaune  et  de  violet,  à 4-6  fleurs  réunies  à leur  base  par  un 
tomentum  laineux.  Glumes  presque  égales,  plus  courtes  que  Pépiliet, 
ovales,  aiguës,  rudes  sur  la  carène,  l'une  et  Vautre  trinerviées.  Glu- 
melle inférieure  lancéolée,  aiguë,  obscurément  quinquénerviée,  mu- 
nie dans  ses  deux  tiers  inférieurs  sur  la  carène  et  sur  les  bords  de 
poils  soyeux  abondants.  Feuilles  linéaires,  aiguës,  planes,  un  peu 
rudes  sur  les  bords  ; ligules  oblongues , aiguës.  Chaumes  dressés, 
épaissis  en  bulbe  à leur  base.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  1-4 
décimètres,  souvent  vivipare. 

Hab.  Lieux  incultes  ; commun  dans  toute  la  France,  if  Mai-juin. 


2.  Souche  rampante. 

P.  compressa  L.  sp.  101  ; D C.  fl.  fr.  5 ,p.  61  ; Lois.  gall. 
\ , p.  77  ; Dub.  bot.  523.  — le.  Vaill.  bot.  par.  t.  18,  f.  5 ; Rchb. 
icon.  f.  1656.  Fries , herb.  norm.  15,  n°  92  ! ; Billot , exsicc. 
n°  1 382  ! — Panicule  dressée,  oblongue,  assez  compacte,  contractée 
avant  et  après  Panthèse,  étalée  au  moment  de  la  floraison,  rameuse; 
rameaux  géminés  ou  tqrnés  aux  nœuds  inférieurs,  rudes,  courts, 
flexueux,  les  plus  courts  garnis  d’épillets  presque  jusqu’à  la  base. 
Epillets  lancéolés,  verts  ou  panachés  de  violet,  à 5-9  fleurs  libres. 
Glumes  un  peu  inégales,  de  moitié  plus  courtes  que  Pépiliet,  lancéo- 
lées, aiguës,  rudes  sur  la  carène,  l’une  et  l’autre  trinerviées.  Glu- 
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nielle  inférieure  lancéolée,  obtuse  cl  scatieuse  au  sommet,  obscuré- 
ment uerviée,  munie  dans  sa  moitié  inférieure  sur  la  carène  et  sur 
les  bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  courtes,  un  peu  glauques,  li- 
néaires, planes,  lisses  ; ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes  couchés 
à la  hase  et  quelquefois  radicants,  puis  redressés,  comprimés-anc'i- 
pitésc  Souche  rampante,  rameuse,  émettant  des  stolons  écailleux. — 
Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilab.  Prairies  sèches,  champs  sablonneux,  vieux  murs  ; commun  dans  toute 
la  France,  if  Juin-juillet. 

P.  ihntictiopiiylta  Gaud.  helv.  1 , p.  250  ; Mcrt.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1 , p.  G03  ; Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  46  ; P.  cenisia  AU. 
auct.  40  ; 1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  720  ; Lois.  gall.  1 , p.  78  ; l)ub.  bot. 
■124;  Rertol.  fl.  ital.  1 , p.  533;  Pari.  fl.  ital.  \ ,p.  345 (non  Hast, 
nec  Sehrad.)  ; P.  cinerça  Vill.  Dauph.  2 , p.  120?;  P.  flexuosa 
l/ost , (jram.  austr.  4,  p.  15,  t.  26  (non  Sm.  nec  Wahlenb.).  — le. 
Rchb.  icon.  f.  1632.  Billot,  exsicc.  n°  1381  \ ; Rchb.  exsicc. 
n°  129!  — Panicule  dressée,  oblongue,  un  peu  étalée  pendant  Pan- 
thèse,  puis  contractée,  rameuse  ; rameaux  géminés  aux  nœuds  infé- 
rieurs, flexueux,  raides-dressés,  rudes.  Epillets  ovales,  panachés  de 
vert,  de  violet  et  de  blanc,  à 3-5  fleurs  réunies  à leur  base  par  un 
tomentum  laineux.  Clumes  presque  égales,  plus  courtes  quePépillol, 
lancéolées,  acuminées,  rudes  sur  la  carène,  l’une  et  l’autre  triner- 
viées.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  aiguë,  fortement  carénée, 
obscurément  quinquénerviée,  munie  de  poils  soyeux  sur  la  moitié 
inférieure  des  nervures.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes,  d’un 
vert  glauque,  un  peu  fermes,  étalées,  glabres,  rudes  aux  bords; 
celles  des  rameaux  non  florifères  rapprochées  et  distiques;  ligule 
orale,  obtuse.  Chaumes  couchés  à la  base,  puis  dressés,  raides,  cy- 
lindriques, longuement  nus  au  sommet.  Souche  longuement  ram- 
pante, très-rameuse,  stolonifère.  — Plante  de  1-3  décimètres. 

Ilnb.  Dans  les  rocailles  aux  bords  des  torrents  ; Hautes-Alpes  du  Dauphiné; 
Chamechaude  et  Revel  près  de  Grenoble,  Grande-Chartreuse,  Laularet, 
sources  du  Gruiervif,  inont  Aurouse  près  de  Gap,  col  de  l'Fchauda,  mont 
M minier  ; vallée  de  Larché;  mont  Ventoux;  Pyrénées,  au  Pic-du-Midi 
(liamnnd)  ; Corse,  monte  Rotuudo.  ^ Juillet  août. 


b.  Glumelle  inferieure  à 5 nervures  saillantes. 

P.  i»  n ate  ni  mis  L.  sp.  99;  I)  C.  fl.  fr.  3 ,p.  60;  Lois.  gall.  1» 
p.  76;  Dub.  bot.  523.  — Je.  Rchb.  icon.  f.  1648  à 1652.  Fries , 
herb.  norm.  9,  n°  93!  — Panicule  dressée,  grande,  oblongue,  éta- 
lée même  après  Panthèse  , rameuse;  rameaux  inférieurs  ordinaire- 
ment quinés,  rudes,  flexueux.  Epillets  ovales,  verts  ou  panachés  de 
violet,  à 3-5  fleurs  réunies  par  un  tomentum  laineux.  Clumes  presque 
égales,  plus  courtes  que  Pépillet,  rudes  sur  la  carène  ; l’inférieure 
étroite,  aiguë,  uninerviée  ; la  supérieure  lancéolée,  tri nerviée.  Glu- 
melle inférieure  lancéolée,  scarieuse  au  sommet,  munie  de  cinq 
nervures  aiguës,  munie  dans  sa  moitié  inférieure  sur  la  carène  et 
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sur  les  bords  de  poils  soyeux.  Feuilles  linéaires,  aigues,  rudes  aux 
bords  et  sur  la  nervure  dorsale;  gaines  lisses,  celles  des  faisceaux 
stériles  comprimées  ; ligule  très-courte , tronquée.  Chaumes  dressés, 
cylindriques,  lisses  et  nus  au  sommet.  Souche  rampante,  émettant 
des  stolons  écailleux.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

a.  vulgaris  Gaud.  helv.  I,  p.  258.  Feuilles  planes;  les  radicales 
presque  aussi  larges  que  les  caulinaires. 

p.  angustifolia  Sm.  brit.  105.  Feuilles  radicales  eriroulées-séta- 
cées,  beaucoup  plus  étroites  que  les  caulinaires.  P.  angustifolia  L. 
sp.  99  ( non  Wahlenb.). 

Ilab.  Commun  dans  les  prairies,  aux  bords  des  roules,  etc.  '2f  Mai-juin. 

P.  Tim  iALis  L.  sp.  99;  Sm.  brit.  1 , p.  105  ; Dub.  bot.  525  ; 
P.scabra  Ehrh.  calam.  n°  75;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  59;  Lois.  1, 
p.  76  ; P.  dubia  Leers,  herb.  p.  28,  t.  6,  f.  5.  — le.  Rchb.  icon. 
f.  1653  et  1654.  Fries,  herb.  norm.  7,  n°  92  ! — Panicule  grande, 
dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  étalée,  très-rameuse;  ra- 
meaux inférieurs  ordinairement  quinés,  nus  à la  base,  fins,  très- 
rudes,  étalés.  Epillets  ovales,  verts  ou  panachés  de  violet,  à 3-4  fleurs 
réunies  à leur  base  par  un  tomentum  laineux,  dûmes  inégales,  plus 
courtes  que  les  épillets,  lancéolées,  mucronées,  rudes  sur  les  ner- 
vures; l’inférieure  uninerviée,  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle 
inférieure  lancéolée,  aiguë,  munie  de  5 nervures  saillantes,  glabre 
sur  les  bords,  mais  pourvue  de  poils  soyeux  dans  la  moitié  inférieure 
de  sa  carène.  Feuilles  linéaires,  insensiblement  atténuées  au  sommet 
qui  est  aigu,  planes  même  au  sommet,  rudes  sur  les  bords  et  sur  les 
deux  faces;  gaines  rudes,  celles  des  faisceaux  stériles  comprimées; 
ligule  oblongue,  aiguë.  Chaumes  dressés,  cylindriques,  nus  et  rudes 
au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  3-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  humides;  commun  dans  toule  la  France,  Juin-juillet. 

P.  shdetic.%  Hœnke,  sud.  120;  Schrad.  germ.  1,  p.  295; 
D C.  fl.  fr.  5,  p.  272  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  I , p.  609  ; Lois, 
goill.  1,  p.  76;  Dub.  bot.  524;  Gaud.  helv.  1,  p.  227  ; Ber  toi.  fi. 
it.  I,  p.  550;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  161  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  351  ; 
P.  sylvatica  Vill.  Dauph.  1,  p.  276  et  2,  p.  128,  t.  3 ( non  Poil.); 
P.  trinervata  DC.  fl.  fr.  5,  p.  58  ( non  Ehrh.);  P.  rubens  Mœnch, 
meth.  187;  DC.  fl.  fr.  3,  p.  59;  P.  Willemetiana  Godfrin , in 
Willm.  phyt.  p.  86  ! ; Festuca  compressa  D C.  fl.  fr.  5,  p.  253.  — - 
le.  Rchb.  icon.  f.  1657  eM658.  Schultz,  exsicc.  n°  755!;  Billot, 
exsicc.  n°  886!  — Panicule  grande,  d’abord  dressée,  puis  penchée 
au  sommet,  étalée— diffuse,  très-rameuse;  rameaux  inférieurs  ternés 
ou  quaternés,  très-fins,  rudes,  flexueux,  brièvement  nus  à la  base. 
Epillets  ovalcs-oblongs,  verts  ou  purpurins,  à 4-5  fleurs  libres, 
dûmes  inégales,  lancéolées,  aiguës,  rudes  sur  la  carène,  l’inférieure 
uninerviée,  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure  lancéolée, 
aiguë,  glabre  meme  à la  base,  scarieuse  au  sommet,  munie  de  5 lier— 
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v ures  saillantes  et  rudes.  Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires-lancéo- 
li'es,  courbées  en  cuiller  au  sommet  brusquement  mucroné , planes, 
rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène;  celles  des  faisceaux  stériles 
rapprochées  et  distiques,  à gaines  fortement  comprimées;  les  cau- 
linaires  à limbe  court  et  large,  à gaines  aussi  très-comprimées; 
ligule  courte,  obtuse.  Chaumes  dressés,  comprimés.  Souche  ra- 
meuse, à divisions  un  peu  rampantes.  — Plante  gazonnante,  de 
6-10  décimètres. 

Ilab.  Les  forêts;  commun  dans  la  chaîne  des  Vosges;  en  Lorraine  sur  les 
coteaux  du  calcaire  jurassique  et  sur  le  lias;  rare  dans  les  montagnes  de  la 
Côte-d'Or;  Àutun,  Cluny  ; Arbois;  commun  dans  toute  la  chaîne  du  Jura; 
mont  Pilât;  Alpes  du  Dauphiné;  mont  Mézeuc;  montagnes  du  Cantal  et  du 
Forez;  Lozère;  Puy-de-Dôme,  monts  Dores,  etc.  if  Juin-juillet. 

Ors.  — Il  n'est  pas  possible  de  considérer  le  P.  remota  de  Fries  comme  une 
simple  variété  de  l’espèce  précédente.  Non  seulement  la  plante  du  célèbre 
professeur  d'Upsal  a la  panicule  unilatérale  (et  non  pas  égale),  a rameaux  plus 
lins  et  très-longuement  nus  a leur  base,  mais  ses  épillets  sont  de  moitié  plus 
petits,  plus  brièvement  pédicellés;  ses  glumes  sont  bien  plus  étroites,  plus 
aiguës,  moins  inégales,  et  toutes  les  deux  ont  trois  nervures;  sa  glumelle 
inférieure  est  très-aigue;  ses  feuilles  supérieures  ont  le  limbe  plus  allongé, 
acuminé,  aigu. 

Le  /\  su  délira  n’est  pas  exclusivement  propre  aux  hautes  montagnes  de 
l’Europe,  comme  quelques  auteurs  l’indiquent;  mais  il  descend  jusque  dans 
les  plaines,  notamment  en  Lorraine  où  nous  l’avons  fréquemment  observé 
dans  les  vallées  de  la  Moselle  et  de  la  Meurlhe.  Ce  n’est  donc  pas  l'élévation 
plus  ou  moins  grande  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  qui  l'a  modifié  et  l’a  rendu 
différent  de  l’espèce  suivante,  avec  laquelle  il  croit  pêle-mêle  sur  les  sommets 
les  plus  élevés  du  Jura. 

I*.  h yiirii) a Gaud.  agrost.  1,  p.  21  Sethelv.  1,  p.  229;  Mert. 
et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  610,  in  annot.  et  Koch,  syn.  950  ! — 
le.  Rchb.  icon.  f.  1656.  Schultz,  exsicc.  n°  562!  ; Rchb.  exsicc. 
n°  526!  — Panicule  grande,  diffuse,  penchée  au  sommet,  très-ra- 
meuse ; rameaux  très-fins,  rudes,  quaîernés  ou  quinés,  toujours 
longuement  nus  à la  hase.  Epillets  ovales-oblongs,  verts  ou  purpu- 
rins, à 4-5  fleurs  libres.  Glumes  inégales,  plus  courtes  que  l’épillet, 
lancéolées,  aiguës,  rudes  sur  la  carène;  l’inférieure  plus  courte  et 
plus  étroite,  uninerviée  ; la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  infé- 
rieure lancéolée,  très-aiguë,  scarieuse  au  sommet,  munie  de  5 ner- 
vures moins  saillantes  que  dans  l’espèce  précédente,  pourvue  à sa 
hase  de  quelques  poils  laineux.  Feuilles  d’un  vert  gai,  allongées, 
linéaires,  insensiblement  acuminées , très-aiguës , non  courbées  en 
cuiller  au  sommet,  planes,  rudes  sur  les  bords  et  sur  la  carène;  les 
radicales  distiques,  formant  des  faisceaux  comprimés;  les  cauli— 
maires  à limbe  aussi  long  que  leurs  gaines;  celles-ci  comprimées; 
ligule  courte,  tronquée , denticulée.  Chaumes  dressés,  comprimés. 
Souche  longuement  rampante.  — Plante  de  8-12  décimètres,  par- 
faitement distincte  par  son  port  de  l’espèce  précédente,  à laquelle 
elle  ne  se  lie  que  par  des  intermédiaires. 

Ilab.  Les  montagnes  du  Jura,  la  Dole,  le  Suchet,  le  Mont-d’Or,  le  Recule!. 
if  Juin-juillet. 
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ERAGROSTIS.  (P.  Beauv.  agrosl.  p.  7 0.) 

Epillets  pédicellés,  contenant  4-5  fleurs,  linéaires  ou  linéaires- 
oblongs,  comprimés  parle  côté,  et  dont  l’axe  persiste  après  la  chute 
des  fleurs,  alternes  et  formant  une  panicule  rameuse.  Glumes  2, 
peu  inégales,  membraneuses,  carénées,  uni-trinerviées.  Glumelle 
inférieure  vcntrue-carénée , nautique  ou  mucronée,  tri nerviée  ; glu- 
melle supérieure  bicarénée,  entière . Glumellules2,  petites,  entières. 
Etamines  3.  Styles  2,  très-courts;  stigmates  plumeux,  s’étalant  en 
dehors  de  la  fleur.  Caryops  libre  et  glabre,  ovoïde  ou  globuleux, 
légèrement  déprimé  sur  la  face  interne,  non  canaliculé. 

E.  megastacuya  Link , hort.  ber.  J,  p.  187  ; Guss.  syn.  1, 
p.  103;  Boiss.  voy.  Esp.%,p.  658;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  380; 
Briza  Eragrostis  L.  sp.  103;  Vill.  Dauph.  2,  p.  136  ; Desf.  atl. 
1,  p.  78;  Poa  megastachya  Kœl.  gram.  181  ; D C.  fl.  fr.  3,  p. 
56  ; Lois,  g ail.  1 , p.  82  ; Dub.  bot.  525  ; Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1,  p.  597  ; Gaud.  helv.  1,  p.  230.  — le.  Bchb.  icon.  f.  1662. 
Schultz,  exs.  n°  956!  ; Bchb.  exs.  201  !;  Billot,  exs.  92!  — Panicule 
ovale,  égale,  étalée,  rameuse  ; ramçaux  courts,  solitaires,  alternes , 
assez  épais,  anguleux,  très-brièvement  nus  et  glabres  à la  base. 
Epi  Ile  ts  fasciculés , très-brièvement  pédicellés,  linéaires-oblongs, 
comprimés,  luisants,  panachés  de  vert  et  de  violet,  renfermant  de 
6 à 25  fleurs  étroitement  imbriquées.  Glumes  lancéolées,  aiguës, 
rudes  sur  la  carène  ; la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure 
ovale,  obtuse  ou  émarginée,  mucronulée,  à nervures  latérales 
saillantes.  Feuilles  planes,  acuminées , glanduleuses  aux  bords, 
souvent  ciliées,  munies  en  dessous  de  7 nervures  saillantes  et  éga- 
lement espacées  ; gaines  comprimées,  glabres;  ligule  remplacée  par 
de  petits  poils  qui  s’allongent  vers  les  bords  et  forment  deux 
faisceaux  qui  embrassent  la  tige.  Chaumes  genouillés,  ascendants, 
très-étalés.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  1-3  décimètres. 

Ilab.  Lieux  sablonneux;  très-commun  dans  la  moitié  méridionale  de  la 
France;  çà  et  là  dans  le  nord,  (f)  Juin-juillet. 

E.  po£Oi»e§  P.  Beauv.  agrost.  71  ; Guss.  syn.  1,  p.  102; 
Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  658  ; Pari,  fl, . ital.  1 , p.  379  ; E.  poœfor- 
rnis  Link,  hort.  berol.  1,  p.  188;  Poa  Eragrostis  L.  sp.  100;  Lois, 
gall.  1,  p.  82  ; Dub.  bot.  525  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p. 
596;  Gaud.  helv.  1,  p.  251.  — le.  Bchb.  icon.  f.  1661.  Schultz , 
exsicc.  n° 560  !;  Bchb.  exsicc.  n°  527!  — Très-voisin  du  précédent, 
il  s’en  distingue  toutefois  par  sa  grappe  oblongue,  plus  lâche  et 
moins  raide,  à rameaux  plus  lins  et  plus  longuement  nus  à leur 
base;  par  ses  pédicellés  plus  longs  et  capillaires  ; par  ses  épillets 
plus  petits,  plus  colorés,  non  fasciculés  et  renfermant  de  8-20  fleurs 
lâchement  rapprochées  ; par  ses  glumelles  inférieures  obtuses,  mais 
non  mucronées ; par  les  gaines  des  feuilles  hérissées  de  longs  poils 
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qUe  i'ün  retrouve  souvent  sur  le  limbe  et  qui  sont  nombreux  et 
étalés  à la  gorge  ; par  ses  chaumes  plus  grêles  et  plus  dressés. 

llub.  Lieux  sablonneux  du  Midi;  Cannes,  Hyeres,  Toulon,  Marseille,  Car- 
pentras,  Avignon,  Mmes,  Montpellier,  Narbonne;  Mende,  Florac;  Lyon; 
(ire noble  ; Angles  (Tarn),  etc.  (£)  Juillet-août. 


K.  piLOi.t  P.  Beauv.  agrost.  p.  71  ; Guss.  syn.  1 , p.  102; 
Pari.  fl.  ital.  1 , />.  378;  K . verticillata  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p. 
317  ; Poa  pilosa  L.  sp.  100;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  272  ; Lois.  gall.  1 , 
p.  81  ; Dub.  bot.  523;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  595;  Gaud. 
helv.  1,  p.  232;  Poa  Eragrostis  AU.  ped.  2,  p.  247;  Vill.  Dauph. 
2,  p.  133;  Desf.  atl.  I,  p.  IA  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  56.  — le.  Rchb. 
icon.  f.  1659  et  1660.  Schultz,  exsicc.  n°  561  ! ; Billot,  exsicc. 
n°  885!;  Rchb.  exsicc.  n°  2121  ! — Panicule  oblongue,  égale, 
d’abord  contractée,  puis  étalée,  très-rameuse;  rameaux  capillaires, 
flexueux , un  peu  rudes,  nus  dans  leur  moitié  inférieure , disposés 
par  A ou  5 en  demi-verticilles  et  pouivus  de  quelques  poils  à leur 
base.  Epillets  assez  longuement  pédicellés,  solitaires,  très-petits, 
linéaires,  comprimés,  luisants,  purpurins  ou  panachés  de  vert  et 
de  pourpre,  renfermant  de  4-12  fleurs  lâchement  rapprochées. 
Glumes  lancéolées,  aiguës,  uninerves.  Glumelle  inférieure  presque 
aigue , rude  sur  la  carène,  munie  de  deux  nervures  latérales  faibles. 
Feuilles  étroites,  planes,  acuminées,  non  glanduleuses  aux  bords, 
rudes  en  dessus  et  munies  eu  dessous  de  5 nervures  saillantes;  gaines 
comprimées,  glabres;  ligule  remplacée  par  des  poils.  Chaumes 
grêles,  dressés  ou  un  peu  couchés  à la  base.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-3  décimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux  ; très-commun  dans  le  midi  et  l’ouest  de  la  France; 
çà  et  là  dans  le  nord  et  dans  l’est.  (J^  Juillet-août. 

RRIZA.  (L,  geo.  84.) 

Epillets  pédicellés,  tri-multiflores , ovales  ou  suborbiculaires, 
comprimés  par  le  côté,  formant  une  panicule  simple  ou  rameuse, 
(dûmes  2,  presque  égales,  membraneuses,  arrondies  sur  le  dos, 
concaves,  à 7-9  nervures.  Glumelle  inférieure  largement  ovale,  ven- 
true, arrondie  sur  le  dos,  en  cœur  à la  base,  obtuse  et  mutique, 
pl uri nerviée  ; glumelle  supérieure  beaucoup  plus  petite,  presque 
orbiculaire,  bicarénée,  tronquée.  Glumellules  2,  ovales-lancéolées, 
glabres.  Etamines  3.  Styles  2,  courts;  stigmates  plumeux,  s’étalant 
en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  adhérent  à la  glumelle  interne,  com- 
primé par  le  dos,  convexe  en  dehors,  concave  en  dedans. 

It.  maxima  L.  sp.  103;  Desf.  atl.  1,  p.  77  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  66  ; Lois.  gall.  1 , p.  75;  Dub.  bot.  526;  Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1,  p.  623;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  565,  Guss.  syn.  1,  p.  104; 
B ni  ss.  voy.  Esp.  2,  p.  661  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  385;  B.  monspes- 
sulana  Gouan , hort.  monsp.  p.  45  ; B.  rubra  Lam.  illustr.  1 , 
p.  187;  B.  major  Presl,  cyp.  et  gram.  sicul.  42.  — le.  Rchb. 
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icon.  f.  1 G 6 6 . Kralik,  cors,  exsicc.  n°  841!;  Billot , exsicc. 
n°  1578!  — Panicule  simple  ou  presque  simple,  penchée  au  sommet, 
unilatérale,  peu  fournie;  rameaux  capillaires,  flexueux,  solitaires 
ou  les  inférieurs  géminés.  Epillets  très-grands,  penchés,  ovales, 
enflés,  très-mobiles,  contenant  de  5-1 5 fleurs  étroitement  imbri- 
quées, luisants,  blanclmtres-argentés  ou  à la  fin  fauves,  glabres  ou 
pubescents.  Glumes  peu  inégales,  ovales,  obtuses,  concaves,  ordi- 
nairement purpurines  au  moins  à leur  centre.  Glumelle  inférieure 
suborbiculaire-en-cœur,  très-brièvement  acuminée  et  obtusiuscule. 
Caryops  suborbiculaire.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  rudes  sur  les 
2 faces,  à gaine  supérieure  un  peu  enflée,  à ligule  saillante,  lan- 
céolée. Chaumes  dressés.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-4  déc. 

Hab.  Lieux  incultes  du  midi;  Cannes,  Hyères,  Toulon,  Grasse,  le  Luc, 
Marseille;  Nîmes,  Alais,  Anduze;  Montpellier,  le  Vigan,  Saint-Chinian,  Lo- 
dève, Béziers;  Narbonne,  Perpignan,  Port-Vendres,  Collioures,  Donos;  Can- 
calières  près  de  Castres  {de  Martrins ) ; Corse,  Ajaccio,  Sartène,  Bastia,  Calvi, 
Bonifacio.  (T)  Mai-juin. 

B ni  edi  a L.  sp.  105;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  67;  Lois.  gall.  1, 
p.  75;  Dub.  bot.  526;  B.  tremula  Kœl.  gram.  149  ; B.  lutescens 
Foucault,  journ.  bot.  5,  t.  24,  f.  5. — Billot,  exsicc.  n°  1595!  — 
Panicule  lâche,  dressée,  composée  ; rameaux  allongés,  capillaires, 
lisses,  à la  fin  étalés  horizontalement,  longuement  nus  inférieure- 
ment, bi-trichotomes  ; les  inférieurs  géminés.  Epillets  penchés, 
assez  longuement  pédicellés,  très-mobiles,  à la  fin  plus  larges  que 
longs,  presque  en  cœur,  luisants,  panachés  de  vert  et  de  pourpre, 
plus  rarement  tout  à fait  verts  ou  jaunâtres,  glabres,  renfermant 
5 à 9 fleurs  à la  fin  un  peu  écartées.  Glumes  presque  égales,  obovées, 
concaves  en  capuchon,  blanches-scarieuses  aux  bords,  étalées  ho- 
rizontalement. Glumelle  inférieure  ovale-en-cœur,  obtuse,  scarieuse 
aux  bords.  Caryops  obové- cunéiforme.  Feuilles  courtes,  linéaires, 
acuminées,  planes,  rudes  sur  les  faces  et  sur  les  bords;  gaine  supé- 
rieure très -longue;  ligule  courte , tronquée.  Chaumes  dressés. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-5  décimètres,  à épillets  de  gran- 
deur variable. 

Hab.  Bois,  coteaux  incubes;  commun  dans  toute  la  France.  Juin-juillet. 

Obs.  — On  trouve  sur  les  coteaux  des  environs  de  Besançou  un  Briza  à 
grappe  simple,  très-étroite,  «spiciforme,  et  qu’on  prendrait  au  premier  abord 
pour  une  espèce  distincte.  Mais  ses  épillets,  quoique  plus  petits,  sont  vérita- 
blement ceux  du  B.  media  et  il  ne  diffère  pas  du  reste  de  cette  espèce  par  les 
organes  de  la  végétation.  Seulement  l’axe  primaire  de  la  grappe  est  plus  épais, 
plus  anguleux,  tordu  sur  lui-même,  et  un  examen  attentif  permet  de  constater 
que  ce  n’est  qu’une  monstruosité  dans  laquelle  les  rameaux  de  la  panicule  sont 
soudés  à l’axe  central,  les  pédicelles  seuls  restant  libres.  On  distingue  parfai- 
tement les  nœuds  de  la  grappe. 

B.  limon  L.  sp.  102;  Desf.  atl.  1 , p.  77  ; Lois.  gall.  1,  p. 
75  ; Dub.  bot.  526  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  622;  Gaud. 
helv.  \,p.  262;  Bertol.  fl.  ital.  1 ,p.  561  ; Guss.  syn.  1,  p.  104; 
Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  661  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  582  ; B.  virens 
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1)  ( . /I.  fr.  5,  p.  G7  ; Loin.  yall.  1,  p.  75  (an  L.?). — le.  Bc/ib.  ic. 
f.  1005  et  1 GG  i . Schultz , exsicc.  n°  559  ! ; Puel  et  Maille,  herb. 
fl.  lue.  n " 92  !;  Billot,  exsicc.  n°  1379!  — Panicule  lâche,  dressée, 
composée;  rameaux  allongés,  capillaires,  rudes,  étalés-di variqués 
pendant  cl  après  l'authèse  .longuement  nus  inférieurement,  bi- 
ti icliolomes  ; les  inférieurs  géminés.  Epillets  petits,  penchés,  assez 
longuement  pédicellés,  mobiles,  triangulaires-en-cœur , obtus,  con- 
tenant 5-7  Heurs  étroitement  imbriquées,  luisants  , d’un  vert  pâle, 
quelquefois  mêlé  de  pourpre,  glabres.  Glumes  peu  inégales,  obo- 
\ ées,  concaves  en  capuchon,  blanches-scarieuses  aux  bords,  étalées 
horizontalement.  Glumelle  inférieure  suborbiculaire-en-cœur,  très- 
obtuse.  Caryops  suborbiculaire.  Feuilles  linéaires,  acuminées  , rudes 
sur  les  deux  faces;  ligule  allongée,  lancéolée,  aigue.  Chaumes  dres- 
sés. Itacine  fibreuse.  — Plante  de  2-3  décimètres. 

llnb.  Champs  sablonneux;  commun  en  Provence,  en  Languedoc  et  en  Kous- 
si ll<m ; les  P) renées;  vallée  de  la  Garonne  et  vallées  tributaires;  Landes;  la 
Charente-Inférieure  et  la  Dordogne;  Napoléon-Vendée  ; Chatelleraull , Lou 
duu,  Nantes,  Saumur,  Angers,  Tours;  Laval,  Lununs;  Vannes  , tiennes,  Ile- 
de-tiroix  , Cherbourg,  Valognes,  Vire,  Saint-Lo,  Falaise,  Lisieux,  Pont-Au- 
demer,  etc.;  Corse,  Vieo,  Ajaccio,  Corté,  Bastia,  monte  Grosso,  Bonifacio. 
(1,  Mai-juin. 


ME LIC A.  (L.  gen.  n°  82.) 

Epillets  pédicellés,  d'abord  ovoïdes,  puis  ouverts  et  comprimés 
par  le  côté,  renfermant  de  2-4  fleurs  dont  les  supérieures  avortées. 
Glumes  2,  inégales,  membraneuses,  concaves  , mutiques,  égalant 
presque  les  fleurs , munies  de  5-7  nervures.  Glumelle  inférieure 
cartilagineuse  si  ce  n’est  au  sommet  qui  est  scarieux  et  entier , ar- 
rondie sur  le  dos , fortement  nerviée  ; glumelle  supérieure  bicaré- 
née,  bidentée.  Glumellules  un  peu  charnues,  entières  et  arrondies 
au  sommet.  Etamines  3.  Styles  très-courts  , terminaux;  stigmates 
plumeux.  Caryops  elliptique,  presque  plan  sur  la  face  interne  qui 
est  parcourue  par  un  long  sillon  longitudinal,  glabre. 


a.  Glumelle  inferieure  munie  de  longs  poils. 

Xï.  XI%<„\oni  Godr.  et  Gr'en.;  M.  ciliata  Vill.  Dauph.  2 , 
p.  89  ; (rouan,  hort.  monsp.  45;  Desf.  atl.  1,  p.  71  ; Sibtk.  et 
Sm.  fl.  grœc.  I,  p.  54,  t.  70;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  487  ; Guss. 
sgn.  1,  p.  140  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  299  ( non  L.  fl.  suec.);  Gramen 
montanum  avenaceutn  lanuginosum  Magnol,  bot.  122.  — Kralih, 
pl . cors.  exs.  n°  839!;  Durieu , pl.  ast.  cxs.  n°  178!;  Billot,  exs. 
n"  1592  et  bis!  — Panicule  np  ici  forme,  allongée  et  atteignant  jusqu’à 
2 décimètres,  cylindrique-lobulée,  dense  au  sommet  , interrompue 
a la  base,  très-rameuse;  rameaux  très-inégaux,  rudes,  dressés-ap- 
pl  i q nés , S€»m  i -vert  ici  liés  aux  nœuds  inférieurs,  et  dont  les  plus  longs 
atteignent  trois  centimètres.  Glumes  blanchâtres  , ponctuées-rudes, 
très-inégales,  munies  de  5 nervures  dont  les  latérales  ne  sont  vi- 
sdiles  qu'a  la  base;  la  glume  inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  sa 
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congénère  , ovale-lancéolée,  brusquement  apiculée-subulée ; la  su- 
périeure plus  étroite,  longuement  et  insensiblement  acuminée.  Glu- 
melle  inférieure  delà  fleur  fertile  étroitement  lancéolée  , aiguë , 
rude-tuberculeuse  sur  le  dos,  longuement  ciliée  s . r les  bords  depuis 
la  base  jusqu'au  sommet;  la  supérieure  un  peu  plus  courte,  biden- 
tée,  brièvement  ciliée  sur  les  carènes.  Caryops  brun,  luisant,  très- 
lisse,  elliptique— oblong.  Feuilles  linéaires , acuminées,  planes  et  à 
la  fin  enroulées  par  les  bords , fermes,  finement  pubescentes  en  des- 
sus, rudes  en  dessous,  à gaines  fortement  striées;  ligule  saillante, 
oblongue.  Chaumes  dressés  , non  fasciculés,  lisses  au  sommet. 
Souche  brièvement  rampante. — Plante  de  4 à 10  décimètres. 

Hab.  Sur  les  coteaux  stériles,  sur  les  murs  ; commun  dans  toute  la  région 
des  oliviers;  se  retrouve  à Mende,  à Caslellanne,  à Lyon,  à Montbrison;  Chinou; 
dans  la  Limagne  d’Auvergne;  à Niort;  à Ragnères-de-Luchon , Pierrefitte  et 
Cauterets,et  probablement  sur  beaucoup  d’autres  points  de  la  France.  Avril- 
mai. 

II.  ciliata  L.  fi.  suec.  ed.  2,  p.  26;  Poil.  pal.  1,  p.  78;  Wah- 
lenb.  fi.  suec.  51;  Kirschleger,  prodr.  fl.  Alsace,  205  ; Schultz, 
fl.  der  Pfalz,  556;  Dœll,  reinisch.  fl.  98;  Anders.  agrost.  p.  77, 
t.  8,  f.  88  (non  auct.  austr.).  — le.  Rchb.  icon.f.  1575.  Fries, 
herb.  norm.  A,  n°  98!;  Schultz , exs.  n°  557  !;  Rchb.  exs.  n°  911!; 
Rillot,  exs.  1 377  ! — Panicule  spiciforme , ne  dépassant  pas  7 cent., 
cylindrique , non  lobulèe,  égale,  dense,  non  interrompue  à la  base, 
rameuse;  rameaux  courts,  inégaux,  pubescents  et  rudes , dressés- 
appliqués,  géminés  ou  ternes  aux  nœuds  inférieurs.  Glumes  plus  ou 
moins  colorées  , très-inégales  ; l’inférieure  d’un  tiers  plus  courte 
que  sa  congénère,  non  ponctuée  , ovale-lancéolée,  brusquement 
apiculée;  la  supérieure  ponctuée-rude  , plus  étroite , acuminée. 
Glumelle  inférieure  de  la  fleur  fertile  étroitement  lancéolée  , aiguë  , 
rude-tuberculeuse  sur  le  dos,  longuement  ciliée  sur  les  bords  de- 
puis sa  base  jusqu'au  sommet ; la  supérieure  un  peu  plus  courte,  su- 
perficiellement bidentée,  brièvement  ciliée  sur  ses  carènes  dans  leur 
tierssupérieur.  Caryopsbrun,  peu  luisant,  finement  ridé  sur  toute  sa 
surface  (à  l’état  de  maturité  parfaite),  elliptique,  atténué  aux  deux 
bouts.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes  et  à la  fin  pliées  en  deux, 
fermes,  finement  pubescentes  en  dessus,  rudes  en  dessous  et  sur  les 
gaines;  celles-ci  fortement  striées  ; ligule  saillante  , oblongue. 
Chaumes  dressés  , fasciculés , grêles,  souvent  rudes  au  sommet. 
Souche  longuement  rampante. — Plante  de  3-6  décimètres. 

Hab.  Collines  calcaires  de  1 Alsace,  Mutzig,  château  de  Ramstein,  Ingers- 
heim,  Turkeim,  Rouffach,  Soultzmatt,  etc.  Août-Juin. 

Obs.  — Cette  plante  n’existe  en  France,  à notre  connaissance  du  moius, 
qu’en  Alsace;  mais  on  la  rencontre  plus  au  nord  dans  la  vallée  du  Rhin  ; elle 
est  commune  dans  le  Palatinat;  nous  la  possédons  également  de  la  Saxe  et  de 
la  Suède  méridionale. 

M.  AEimoDENSis  Pari.  fl.  palerm.  1,  p.  120,  et  fl.  ital  1, 
p.  300;  Guss.  syn.  2,  p.  886;  M.  ciliata  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  165; 
Holandre,  fl.  Moselle,  p.  803  ( non  L.).  — Billot,  exs.  n°  1593!  — 
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— Panicub*  spiciforme,  courte,  moins  épaisse  que  dans  les  espèces 
précédentes,  lâche,  unilatérale,  peu  rameuse;  rameaux  courts,  iné- 
gaux, pubescents  et  rudes,  dressés-appliqués,  géminés  ou  ternés  aux 
noMids  inférieurs.  Glumes  plus  ou  moins  colorées,  ponctuées-rudes, 
peu  inégales,  lancéolées,  apiculées,  munies  de  5 à 7 nervures  visibles 
dans  presque  toute  la  longueur  de  la  glume.  Glumelle  inférieure  de 
la  fleur  fertile  étroitement  lancéolée,  aiguë,  rude-tuberculeuse  sur 
le  dos,  longuement  ciliée  aux  bords  depuis  la  base  jusqu  au  sommet  ; 
la  upérieure  un  peu  plus  courte,  b i d entée,  brièvement  ciliée  sur  ses 
carènes  dans  leur  tiers  supérieur.  Carvops  brun,  luisant,  elliptique, 
très-lisse  sur  le  dos,  mais  finement  chagriné  sur  la  face  interne. 
Feuilles  très-étroites,  enroulées-sétacées,  fermes  , finement  pubes- 
centes  en  dessus,  rudes  en  dessous,  à gaines  faiblement  striées; 
ligule  saillante,  oblongue.  Chaumes  dressés,  étroitement  fasciculés, 
grêles,  rudes  au  sommet.  Souche  rampante. — Plante  de  5-5décim., 
plus  grêle  dans  toutes  ses  parties  que  les  espèces  précédentes. 


Ilab.  Lieux  stériles;  Pyrénées,  Mont-Louis,  IJssat,  Pierrefitte,  Saint-Sau- 
veur, Kéost,  Lu/.;  Dordogne;  Puy-de-Cronel en  Auvergne;  Lozère;  Dauphiné; 
Kressuire  dans  les  Deux-Sèvres:  Anjou;  l'ours;  Paris;  Troyes;  Besançon; 
Dijon;  Langres;  cascade  du  Nydeck  dans  les  Vosges;  Westhalten  en  Alsace; 
ÎSeulchaleau  ; Poinpev  près  de  Nancy;  Metz;  Commercx  et  Verdun.  '^Juin- 
juillet. 


11.  Ku  iii.xi  AU.  auct.  43;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  32  ; Lois.  gall.  1, 
p.  00  : Dub.  bot.  310  ; Hchb.  fl.  excurs.  1 , p.  41  ; Ilertol.  fl.  italA  , 
p.  490  ; Koch,  syn.  923  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  302  ; M.  setacea  Pers. 
si/n.  I , p.  78;  M.  amethystina  Pourr.  act.  acad.  Toul.  3,  p.  322. — 
le.  U ch  b.  icon.  f.  1378.  — Panicule  lâche,  unilatérale , ordinaire- 
ment rameuse  à la  base,  étalée-pyramidale  pendant  Fanthèse,  puis 
contractée;  rameaux  lisses  à la  base,  pubescents  au  sommet,  soli- 
taires ou  géminés  aux  nouids  inférieurs,  dûmes  plus  ou  moins  co- 
lorées, peu  inégales,  finement  ponctuées-rudes,  ovales-lancéolées, 
brièvement  acuminées.  (ilumelle  inférieure  delà  fleur  fertile  oblon- 
gne , obtusiuscule,  rude-tuberculeuse  sur  le  dos  et  fortement  ner- 
xiée,  longuement  ciliée  aux  bords  depuis  la  base  jusqu  au-dessus  du 
milieu;  glumelle  supérieure  plus  courte,  bidentée,  brièvement  ci- 
liée sur  les  carènes.  Carvops  brun,  très-luisant,  finement  ridé,  el- 
liplique-oblong.  Feuilles  étroites,  enroulées-sétacées , fermes,  fine- 
ment pubescentes  en  dessus,  lisses  en  dessous,  un  peu  rudes  sur  les 
gaines  fortement  striées  ; ligule  saillante,  lancéolée.  Chaumes  étroi- 
tement fasciculés,  dressés  ou  ascendants,  raides  et  grêles,  lisses  ou 
un  peu  rudes  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  2-3  déc. 

liai).  Lieux  stériles  de  loule  la  région  méditerranéenne,  où  il  est  commun. 
4-  Avril-mai. 


b.  Cjlnmetle  inferieure  glabre. 

■H.  vi 4jok  Sibth.  et  Sm.  prodr.  fl.  græc.  I,  p.  31;  Pari.!  fl. 
ital.  I , p.  306;  M.  pyramidalis  Bertol.  amcenil.  329;  Guss.  syn.  1 , 
p.  1 il  («on  Lam.);  M.  nul  ans  Savi  ! fl.  pis.  I,  p.  92  ( non  L.  nec 


GRAMINÉKS. 


Cav.);  JH.  australis  Cosson,  ap.  Bourgeau,  pi.  exsicc.  Toulon , 
18  48,  n°  437  î ; M.  minuta  y.  latifolia  Cosson , not.  pl.  crit.  p.  12. 
— Ic.  Barr.  icon.  t.  96,  f.  1.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  837!  — 
Panicule  dressée  ou  un  peu  penchée  au  sommet,  allongée,  lâche, 
unilatérale,  rameuse,  très-étalée  après  Tanthèse  et  pyramidale.,  non 
contractée  après  la  floraison;  rameaux  lisses  à la  base,  rudes  au 
sommet,  géminés  ou  ternés  aux  nœuds  inférieurs.  Epi Jlets  penchés, 
à quatre  /leurs,  dont  les  deux  supérieures  stériles.  Glumes  plus  ou 
moins  colorées  à leur  base,  largement  scarieuses  au  sommet,  fine- 
ment ponctuées-rudes  sur  le  dos,  ovales- lancéolées,  brièvement 
acuminées,  inégales;  l’inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  sa  con- 
génère. Glumelle  inférieure  de  la  fleur  fertile  oblongue,  scarieuse 
et  aiguë  au  sommet,  finement  ponctuée-rude  sur  le  dos,  fortement 
nerviée,  glabre  ; glumelle  supérieure  plus  courte,  superficiellement 
bidentée,  ciliée  sur  ses  carènes  dans  leur  moitié  supérieure.  Ca- 
ryops  brun,  très-luisant,  elliptique  , atténué  aux  deux  bouts,  lisse 
sur  la  face  dorsale , finement  ridé  sur  la  face  interne.  Feuilles  assez 
larges,  linéaires,  acuminées-sétacées  au  sommet,  planes  ou  canali- 
culées  à la  base , fermes,  pubescentes  en  dessus,  rudes  en  dessous 
et  sur  les  gaines  ; ligule  courte , tronquée  avec  deux  pointes  laté- 
rales plus  saillantes.  Chaumes  dressés,  fasciculés,  robustes,  ordi- 
nairement simples.  Souche  épaisse,  courte , tortueuse  et  fibreuse. — 
Plante  de  4-8  décimètres. 

Uab.  La  région  méditerranéenne;  Cannes,  Hyères,  Toulon;  Corse  à Porto- 
Vecchio.  Bastia,  Ajaccio,  if  Avril-mai. 

11.  mimta  L.  niant.  32;  M.  pyramidalis  Lam.  fl.  fr.  3, 
p.  585  ( non  Bertol .);  M.  ramosa  Vill.  Dauph.  2,  p.  91  ; D C.  fl. 
fr.  3,  p.  31  ; Lois.  gall.  1,  p.  60;  Dub.  bot.  510;  Boiss.  voy. 
Esp.  2,  p.  663;  M.  aspera  Desf.  atl.  1,  p.  71  ; M.  nutans  Cav. 
icon.  rar.  2,  t.  175,  f.  2 ( non  L.  nec  Savi).  — le.  Barr.  icon. 
t.  95,  f.  1.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  838!  — Panicule  dressée, 
lâche,  unilatérale,  ordinairement  rameuse  à la  base,  très-étalée  et 
pyramidale  pendant  l’anthèse  ; rameaux  lisses,  un  peu  pubescents 
au  sommet,  géminés  aux  nœuds  inférieurs.  Epillets  penchés,  à 
quatre  fleurs,  dont  les  deux  supérieures  stériles.  Glumes  plus  ou 
moins  colorées  cà  leur  base,  largement  scarieuses  au  sommet,  fine- 
ment ponctuées-rudes,  ovales-lancéolées,  aiguës,  munies  de  5-7  ner- 
vures inégales;  l’inférieure  d’un  tiers  plus  courte  que  sa  congénère. 
Glumelle  inf.  de  la  fleur  fertile  oblongue,  scarieuse  et  aiguë  au  som- 
met, finement  ponctuée-rude,  fortement  nerviée,  glabre;  glumelle 
supérieure  plus  courte,  superficiellement  bidentée,  ciliée  sur  les 
carènes  dans  leur  moitié  supérieure.  Caryops  brun,  très-luisant, 
oblong,  atténué  aux  deux  bouts,  finement  ridé  sur  toute  sa  surface. 
Feuilles  très-étroites,  enroulées-sétacées , fermes,  pubescentes  en 
dessus,  lisses  en  dessous,  un  peu  rudes  sur  les  gaines  ; ligule  allon- 
gée, lacérée  au  sommet.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  atténués  à 
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la  base,  fascicules,  très-grêles  et  presque  filiformes,  ordinairement 
raineux  inférieurement.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  1-4  déci- 
mètres. 


Il  a b.  Lieux  stériles  du  midi;  tirasse,  Fréjus,  Toulon,  Marseille,  Aix,  ShIoh. 
Avignon;  Nîmes;  Narbonne,  Perpignan;  dans  les  Basses-Alpes,  à Digne,  à 
CastelLune;  Corse,  Bastia,  monte  Rotundo,  Bouifacio,  iles  Sanguinaires, 
z:  Mai-juin. 


*■.  iutasn  L.  sp.  08;  Vill.  Dph.  2,  p.  89;  Lois.  gall.  1 , p.  59; 
Dub.  bot.  510  ( non  Cav.  nec  Savi);  M.  montana  lluds.  angl.  31  ; 
I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  31 . — le.  Rchb.  ic.  f.  1577.  Schultz,  exs.  n°  7-54! 
— Panicule  lâche,  unilatérale,  dressée,  puis  penchée,  presquesimple; 
rameaux  courts,  rudes,  appliqués  contre  Taxe,  portant  un  ou  deux 
épillets  ; pédicelles  velus  et  courbés  au  sommet.  Epillets  pendants, 
à trois  fleurs,  dont  la  supérieure  stérile,  dûmes  colorées  à leur  base, 
scarieuses  aux  bords,  ovales-lancéolées,  très-obtuses,  inégales,  Glu- 
melle  inférieure  de  la  Heur  inférieure  oblongue,  scarieuse  au  som- 
met, finement  ponctuée-rude,  fortement  nerviée,  glabre;  glumelle 
supérieure  un  peu  plus  courte,  entière  au  sommet,  brièvem1  ciliée 
sur  ses  carènes.  Caryops  brun,  très-luisant,  elliptique,  arrondi  à la 
base,  très-lisse.  Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires,  acumii.ées,  planes , 
rudes  aux  bords,  munies  de  poils  épars  à la  face  su pér. ; ligule  très- 
courte , arrondie.  Chaumes  grêles,  dressés,  non  fascicules,  rudes  au 
sommet.  Souche  longuement  rampante , émettant  des  stolons.  — 
Plante  de  3-6  décimètres. 

llub.  Les  bois;  commun  dans  presque  toute  la  France.  ^ Mai-juin. 


*■  DilFioRA  Retz , obs.  I ,p.  10  ; I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  30  ; Lois, 
gall.  1,  p.  59;  Dub.  bot.  510;  M.  Lobclii  Vill.  Dph.  2,  p.  89,  t.  3. 
— Ic.  Rchb.  ic.  f.  1576.  Fries , herb.  n.  14,  n°  89  !;  Schultz , exs. 
n"  558!;  Ihllot , exs.  n°  1 59  4! — Se  distingue  du  précédent  par  les 
caractères  suivants  : panicule  plus  lâche,  à rameaux  principaux  al- 
longes, nus  à la  base,  étalés , portant  plusieurs  épillets;  pédicelles  plus 
longs,  droits , rudes,  mais  non  velus;  épillets  dressés , plus  petits, 
renfermant  deux  fleurs  dont  une  seule  fertile;  glumes  brièvement 
acuminées  et  presque  aiguës;  ligule  opposée  à la  feuille,  velue, 
brusquement  prolongée  en  un  appendice  étroit  et  plus  long  quelle; 
plante  plus  grêle. 

Ilctb.  Les  bois;  commun  dans  toute  la  France.  'U-  Juin-juillet. 


SPHKNOPUS.  (Triu.  fund.  agrost.  133.) 

Epillets  pédicellés,  bi-tri flores,  ovales,  comprimés  par  le  côté, 
formant  une  panicule  plusieurs  fois  tricholome.  Glumes  2,  très- 
inégales  , membraneuses,  carénées,  uni  - trinerviées.  Glumelle 
inferieure  carénée,  obtuse , mutique,  subtri  nerviée  ; glumelle  su- 
peiieure  bicarénée , bilobée.  Glumellules  2,  oblongues , aiguës, 
glabres.  Etamines  3.  Styles  2,  très-courts;  stigmates  plumeux, 
? étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  libre  et  glabre,  linéaire- 
oblorig,  comprimé  par  le  dos,  canaliculé  sur  la  face  interne. 
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S.  Ciouahi  Trin.  fund.  agrost.  135;  S.  divaricatus  Rchb.  fl. 
excurs.  1,  p.  45;  Guss.  syn.  1,  p.  95;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  376; 
Poa  divaricata  Gouan,  illustr.  p.  4,  t.  2,  f.  1 ; Desf.  atl.  1,  p. 
75;  D G.  fl.  fr.  3,  p.  65  et  5,  p.  274;  Lois,  ga.ll.  1,  p.  81  ; Dub. 
bot.  523  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  520  ( non  Sam );  Sclerochloa  diva- 
ricata P.  Beauv.  agrost.  p.  98;  Sclerochloa  expansa  Link,  hort. 
ber.  2,  p.  374;  Festuca  expansa  Kunth , enum  1,  p.  392.  — le. 
Rchb.  icon.  f.  1616.  Billot , exsicc.  n°  1596! — Panicule  d’abord 
contractée,  puis  fortement  divariquée  et  largement  ovale,  plusieurs 
fois  trichotome  ; rameaux  capillaires,  longuement  nus  inférieure- 
ment et  portant  les  épillets  vers  leur  extrémité  ; pédicelles  insensi- 
blement épaissis  vers  le  sommet.  Epillets  très-petits,  ovales,  com- 
primés, cà  fleurs  lâchement  rapprochées.  Glumes  très-inégales,  large- 
ment membraneuses,  obtuses.  Glumelle  inférieure  oblongue,  obtuse, 
un  peu  rude  sur  la  carène.  Feuilles  étroites,  à la  fin  enroulées  par 
les  bords;  ligule  saillante,  lancéolée.  Chaumes  grêles,  genouillés, 
ascendants.  Racine  Fibreuse. — Plante  de  6-20  centimètres. 

Ilab.  Lieux  maritimes,  inondés  peudant  l’hiver  ; Cannes,  Toulon,  Hyères, 
Arles,  Aigues-Mortes,  Maguelonne,  Cette,  Narbonne,  etc.  (T;  Avril-mai. 

2.  Glumelle  inférieure  apiculêe,  lobulée  ou  aristèe  au  sommet,  munie  de  ner- 
vures qui  toutes  ou  du  moins  les  médianes  son'  convergentes  ; cargops  non 
appendicuté  au  sommet. 

SCLEROPOA.  (Gris.  spic.  fl.  rum.  2,  p.  431.) 

Epillets  brièvement  pédicellés,  renfermant  de  5-11  fleurs  herma- 
phrodites, comprimés,  alternes,  appliqués  obliquement  contre  l’axe 
par  le  bord  et  formant  une  grappe  simple  ou  rameuse  subunilatérale. 
Glumes  2,  presque  égales,  carénées,  non  ventrues,  uni-trinerviées, 
plus  courtes  que  les  fleurs  qui  leur  sont  opposées.  Glumelle  infé- 
rieure oblongue-lancéolée,  carénée , entière , obtuse  ou  aiguë,  mu- 
tique  ou  mucronulée;  glumelle  supérieure  bidentée , bicarénée,  à 
carènes  ciliées.  Glumellules  oblongues,  obtuses,  entières,  glabres. 
Etamines  3;  anthères  linéaires.  Stigmates  sessiles,  subterminaux, 
rapprochés,  plumeux.  Caryops  oblong,  obtus,  courbé  en  gouttière, 
adhérent  aux  glumelles,  à sommet  glabre. 

S.  mariti.ua  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  468;  Sclerochloa  maritima 
Link , hort.  berol.  2,  p.  274;  Rchb.  fl.  excurs.  1 , p.  36  ; Triticum 
maritimum  L.  sp.  128  ; Gus.  rar.  p.  60;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  814 
(non  Vill.);  Festuca  maritima  D C.  fl.  fr.  3 ,p.  47;  Festuca  ro- 
busta  Mutel,  fl.  fr.  4,  p.  118,  f.  626;  Poa  maritima  Pourr.lact. 
Tout.  3,  p.  525  ; Brachy podium  maritimum  Rœm.  et  Schult. 
syst.  2,  p.  743.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1519.  — Grappe  ovale,  subu- 
nilatérale, divariquée,  le  plus  souvent  composée  ou  même  décom- 
posée, inégalement  dichotome,  présentant  à chaque  bifurcation  un 
épillet  qui  est  très-brièvement  pédieellé  ainsi  que  les  épillets  laté- 
raux, les  épillets  terminaux  seuls  plus  longuement  pédicellés  ; pédi- 


celles  épais,  ancipilés.  Epillets  à la  lin  très-étalés,  glabres,  serrés, 
lancéolés,  comprimés  , ordinairement  plus  longs  que  les  entre- 
mêlais, renfermant  5-9  (leurs  caduques.  Glumes  presque  égales, 
I i nra i res— lancéolées,  aiguës,  carénées,  scarieuses  aux  bords,  à 3-5 
nervures.  Glumelle  inférieure  aiguë , mucronulée,  carénée  à carène 
tranchantey  munie  île  chaque  côté  de  deux  nervures  géminées  et  sub- 
marginales. Feuilles  courtes,  étroitement  linéaires,  à la  fin  enrou- 
lées, rudes  aux  bords  et  à la  face  supérieure,  un  peu  raides;  la  supé- 
rieure rapprochée  de  la  grappe;  ligule  bipartite,  lacérée  au  sommet. 
Chaumes  ascendants,  rameux,  lisses,  genouillés  aux  nœuds.  Racine 
annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-3  décimètres,  glabre  et  glauque. 
Varie  à grappe  simple. 

liai).  Très-commun  dans  les  sables  maritimes  sur  toutes  les  côtes  de  la 
Méditerranée  ; Corse  à Bonifacio.  i Mai-juin. 


.S.  hihipoa  Pari.  fl.  ital.  1,  472;  Sclerochloa  hemipoa 
Guss.  syn.  1,  p.  93;  Festuca  hemipoa  Delile , in  Spreng.  syst.  4, 
/>.  30;  Triticum  hemipoa  Delile,  in  Tenore,  /l.  nap.  4,  p.  18; 
Poa  rigida  var.  3.  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  523;  Delile,  cat.  hort. 
montp.  1830,  p.  27.  — Grappe  ovale-lancéolée , subunilatérale, 
étalée,  non  divariquée , composée,  lâche  à la  hase,  nue  aux  bifur- 
cations, à rameaux  géminés,  très-inégaux  et  munis d’épillets  alternes 
très-brièvement  pédicellés,  les épillets  terminaux  seuls  plus  longue- 
ment pédicellés;  pédiceiles  épais,  trigones,  très-rudes.  Epillets 
dressés-élalés  , glabres  , serrés , linéaires-ohlongs  , comprimés  , 
plus  longs  que  les  entrenœuds,  renfermant  5-9  fleurs  persis- 
tantes. Glumes  égales,  lancéolées,  aiguës,  carénées  à carène  très- 
rude,  étroitement  scarieuses  aux  bords,  1 -3-nerviées.  Glumelle  in- 
férieure acutiuscule  et  brièvement  mucronulée,  rude  sur  la  carène 
qui  est  tranchante,  munie  de  deux  nervures  latérales  épaisses. 
Feuilles  courtes,  linéaires,  acuminées,  à la  fin  un  peu  enroulées, 
rudes  aux  bords  et  à la  face  supérieure;  ligule  saillante,  déchirée. 
Chaumes  ordinairement  rougeâtres,  dressés  ou  ascendants,  genouil- 
lés inférieurement,  longuement  nus  au  sommet,  rudes  sous  la 
grappe,  raides,  rameux  à leur  base.  Racine  fibreuse.  — Plante  de 
I -2  décim.,  à fleurs  plus  grandes  et  à grappe  bien  plus  large  que  dans 
l’espèce  suivante,  qui  croît  dans  les  memes  lieux,  sur  les  bords  de  la 
mer,  sans  que  ces  deux  plantes  se  confondent  jamais.  On  ne  peut 
pas  dès  lors  attribuer  au  sol  et  au  climat  les  différences  qui  les 
séparent. 

Ilab.  Sables  maritimes,  à Amie,  Cette,  Montpellier,  Amues- Mortes,  Mar- 
seille, etc.  ©Juin. 


S.  rigida  Gris.  spic.  fl.  rum.  2,  p.  431  ; Sclerochloa  rigida 
Linh,  hort.  ber.  1,  p.  150  ; Bchb.  fl.  excurs , 1,  p.  5G  ; Guss.  syn. 
1,/>.  94;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  666;  Poa  rigida  L.  sp.  101  ; DC. 
P;  fr-  3,  p.  65;  Lois.  gall.  1,  p.  81  ; Gaud,  helv.  1,  p.  229; 
Lestuca  rigida  Kunth , enum.  I,  p.  392;  Koch,  syn.  936.  — le 
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Vaill.  bot.  I.  18,  f.  4 ; Rchb.  icon.  f.  1518.  Schullz , exsicc. 
n°  960!;  Billot , exsicc.  n°  486! — Panicule  oblongue-lancéolée , 
subunilatérale,  non  divariquée,  assez  serrée,  raide,  composée  ou 
décomposée,  nue  aux  bifurcations,  à épillets  latéraux  brièvement 
pédicellés,  les  épillets  terminaux  seuls  plus  longuement  pédieellés; 
pédicelles  épais,  trigones,  rudes  sur  les  angles.  Epillets  dressés- 
étalés,  glabres,  un  peu  lâches,  plus  longs  que  les  entrenœuds, 
linéaires-oblongs,  comprimés,  renfermant  5-1 1 tleurs  petites  et 
persistantes.  Glumes  un  peu  inégales,  linéaires-lancéolées,  obtuses, 
carénées  et  lisses  sur  la  carène,  étroitement  scarieuses  aux  bords, 
J -5-nerviées.  Glumelle  inférieure  obtuse,  quelquefois  mucronulée, 
obtusément  carénée,  à nervures  latérales  à peine  visibles.  Feuilles 
linéaires,  acuminées,  à la  fin  enroulées,  rudes  aux  bords  et  à la 
face  supérieure;  ligule  saillante,  lacérée.  Chaumes  dressés  ou  ascen- 
dants, lisses,  raides,  rameux  à la  base,  couverts  de  feuilles  jusqu’à 
la  grappe.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  3-15  centimètres. 

Hab.  Murs,  lieux  sablonneux  ; commun  dans  tout  le  midi  et  dans  l’ouest 
jusqu’à  Paris  ; rare  dansl’est  de  la  France;  Corse  à Ajaccio,  (fj  Mai-juin. 

S.  i, OMAH  A Godr.  et  Gren.  ; Catapodium  loliaceum  Link, 
hort.  ber.  1 , p.  45  ; Guss.  syn.  i , p.  69  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  478  ; 
Poa  loliacea  Huds.  fl.  angl.  43  ; Mert.  et  Koch,  cleutschl.  fl.  1 , p. 
592;  Triticum  Rottbolla  D C.  fl.  fr.  3,  p.  86  et  5,  p.  285  ; Tri- 
ticum  loliaceum  Sm.  brit.  1 , p.  159;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  8 )7; 
Brachypodium  loliaceum  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  746.  — le. 
Engl.  bot.  t.  221  ; Rchb.  icon.  f.  1372.  — Grappe  spiciforme , 
dressée,  raide,  étroite,  distique  et  un  peu  unilatérale,  simple  ou 
rameuse  à la  base  ; pédicelles  épais,  très-courts,  appliqués;  rachis 
fortement  creusé.  Epillets  dressés-étalés,  glabres,  serrés,  panachés 
de  vert  et  de  blanc,  ovales-oblongs,  comprimés,  renfermant  de  7-11 
tleurs.  Glumes  lancéolées,  aiguës  ou  obtusiuscules,  vertes,  mais 
blanchâtres  à la  base  et  au  sommet.  Glumelle  inférieure  obtuse  et 
mutique,  obtusément  carénée,  munie  de  2 nervures  latérales  peu 
visibles.  Feuilles  vertes,  planes,  courtes,  linéaires,  aiguës,  glabres, 
rapprochées;  la  supérieure  enveloppant  souvent  par  sa  gaine  la  base 
de  la  grappe;  ligule  saillante,  tronquée-lacérée.  Chaumes  étalés  ou 
couchés,  raides,  souvent  rameux.  Racine  fibreuse.  — Plante  de 
5-1 5 centimètres. 

Hab.  Sables  maritimes;  commun  sur  les  côtes  de  l’Océan  et  de  la  Méditer- 
ranée; Corse,  Ajaccio,  Bonifacio.  (r,  Mai-Juin. 

ÆLÜttOPUS.  (Trin.  fund.  agrost.  1 i.5.) 

Epillets  très-brièvement  pédicellés,  renfermant  de  5-11  fleurs 
hermaphrodites,  comprimés  par  le  côté,  alternes,  appliqués  contre 
l’axe  parle  côté  et  formant  une  grappe  composée,  spiciforme,  subuni- 
latérale. Glumes  2,  inégales,  carénées,  non  ventrues,  mucronées, 
tri-quinquénerviées,  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure 
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ovale-oblongue,  carénée , plurinerviée,  émarginée  au  sommet  qui 
est  brièvement  aristé;  glumelle  supérieure  large,  obtuse  ou  tron- 
quée, liicnrénée,  rude  sur  les  rarèues.  Glumellules  2,  ovales,  bifides, 
charnues,  glabres.  Etamines  3;  anthères  linéaires.  Styles  2,  allon- 
gés; stigmates  courts,  en  goupillon.  Caryops  obové,  convexe  en 
( le/tors , plan  en  dedans,  glabre  et  libre. 


Æ.  i.iTTon*iis  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  461  ; Lcdeb.  fl.  ross.  ■ 4,  p. 
369;  Dactylis  littoralis  Willd.  sp  1,  p.  408;  Lois.  gall.  1,  p.  69  ; 
/ler toi.  fl.  ital.  1,  p.  571  ; Guss.  syn.  \ ,p.  31  ; Boiss.  voy.  Esp. 
2.  p.  664  ; Dactylis  mari  lima  Schrad.  germ.  1 ,p.  315,  t.  6,  f.  1 ; 
Poa  littoralis  Gouan , fl.  montp.  470;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  63;  Dub. 
bot.  522;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  59-4;  Calolheca  litto- 
ralis Spreng.  syst.  1,  p.  347.—  le.  Cav.  icon.  t.  126  ; Bchb.  icon. 
f.  1520  et  exsicc.  n°  2504!;  Soleir.  cxsicc.  n°  4674!  — Grappe 
spiciforme,  composée,  unilatérale,  ovale,  oblongue  ou  linéaire- 
oblongue,  tantôt  continue  et  dense,  tantôt  interrompue  à la  base, 
à rachis  flexueux  et  rude,  à rameaux  extrêmement  courts.  Epillets 
oblongs,  aigus,  verts  ou  purpurins,  renfermant  de  5-11  fleurs 
glabres.  Glumes  lancéolées,  mucronées,  scarieuses  aux  bords; 
l’inférieure  à Snervures  rapprochées,  la  supérieure  quinquénerviée, 
l'une  et  l’autre  rudes  sur  les  nervures.  Glumelle  inférieure  ovale, 
fortement  nerviée,  faiblement  échancrée  au  sommet  brièvement 
aristé;  glumelle  supérieure  tronquée.  Feuilles  glauques,  linéaires, 
acuminées,  d’abord  planes,  puis  enroulées  au  sommet,  étalées  et 
distiques,  rudes  aux  bords,  glabres  ou  plus  rarement  munies  de 
quelques  poils;  ligule  représentée  par  des  poils  courts  au  centre 
et  s’allongeant  vers  les  bords.  Chaumes  longuement  couchés  sur  la 
terre  et  quelquefois  radicants  aux  nœuds  qui  sont  pourvus  d’une 
gaine  d’où  sortent  un  ou  plusieurs  rameaux,  les  uns  florifères, 
les  autres  follifères,  tous  courts  et  ascendants.  Souche  fibreuse, 
émettant  des  stolons  très-allongés.  — Plante  de  3-5  décimètres’ 
polymorphe. 

Uni).  Fieux  humides  des  côtes  de  la  Méditerranée;  Corse,  à Aléria  etèCapo- 
Kosso;  Ibères,  Toulon,  Marseille;  Arles.  Aigues-mortes.  Vie  et  Maguelonne 
près  de  Montpellier,  Frontignan,  Balaruc  ; Narbonne,  if  Mai-août. 


DACTYLIS.  (L.  gen.  86.) 

Fpillets  très-brièvement  pédicellés,  renfermant  de  3-5  fleurs 
hm maphrodites,  comprimés  par  le  côté,  alternes,  appliqués  contre 
axe  I)ar  ^ côté  el  formant  une  grappe  composée  subunilatérale. 
■ lûmes  2 , inégales,  inéquilalères,  carénées,  non  ventrues,  un  peu 
tordues  au  sommet,  mucronées,  uni  - binerviées.  Glumelle  infé- 
laut.éolee,  carénée,  quinquenerviée,  entière  ou  émarginée 
au  sommet  qui  est  mucroné-aristé  ; glumelle  supérieure  bifide  à 
ai9u*>  ^ ica  ré  née,  ciliée  sur  les  carènes.  Glumellules  2,  bifides, 

‘ a,,lues’  glabres.  Etamines 5;  anthères  linéaires.  Styles  2,  courts; 
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stigmates  allongés,  plumeux.  Caryops  oblong , comprimé  par  le  côté , 
subtrigone  avec  un  angle  saillant  en  dehors  et  la  face  interne  étroite 
et  parcourue  par  un  sillon , glabre  et  libre. 

».  GLO.iiERAT.%  L.  sp . 105  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  73;  Lois.  gall.  1 , 
p.  68;  Dub.  bot.  521  ; Festuca  glomerata  Vill.  dauph.  2,  p.  96. — 
Panicule  dressée,  unilatérale,  très-rameuse,  à rameaux  inférieurs 
tantôt  allongés  et  nus  à leur  base,  tantôt  tous  très-courts  et  pourvus 
d’épi llets  dans  toute  leur  longueur  ce  qui  donne  à la  grappe  l’appa- 
rence d’un  épi.  Epillets  agglomérés  et  serrés  les  uns  contre  les  autres, 
oblongs,  renfermant  5-5  fleurs.  Glumes  inégales,  plus  courtes  que 
les  fleurs,  lancéolées,  acuminées.  Glumelle  inférieure  quinquéner- 
viée,  lancéolée,  acuminée,  entière  au  sommet , brièvement  aristée, 
souvent  ciliée  sur  la  carène  et  quelquefois  pubescente  sur  les  faces. 
Feuilles  vertes,  linéaires,  acuminées,  planes,  rudes  sur  les  faces; 
les  radicales  détruites  au  moment  de  la  floraison.  Chaumes  dressés. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  3-10  décimètres. 

Ilab.  Commun  dans  toutela  France.  Juin-juillet. 

».  hispanica  Roth,  cat.  bot.  1 , p.  8 ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  278; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , 634  ; Guss.  prodr.  1 , p.  108.  — le. 
Rchb.  icon.  f.  1521.  Kralik,  pi.  cors,  exsicc.  n°  845  a!  — Pani- 
cule dressée,  unilatérale,  ordinairement  continue,  spiciforme,  dense, 
ovale  ou  oblongue,  plus  rarement  les  rameaux  inférieurs  s’allongent 
et  sont  nus  à leur  base.  Epillets  serrés  les  uns  contre  les  autres, 
oblongs,  triflores.  Glumes  peu  inégales,  plus  courtes  que  les  fleurs, 
lancéolées,  aiguës  ou  obtuses,  mucronées.  Glumelle  inférieure 
quinquénerviée,  lancéolée,  non  acuminée,  échancrée  au  sommet  en 
2 lobules  arrondis  avec  un  mucron  intermédiaire,  ordinairement 
ciliée  sur  la  carène.  Feuilles  glauques,  étroites,  linéaires,  pliées  en 
deux,  lisses  sur  les  faces  ; les  radicales  persistantes,  fasciculées, 
formant  gazon.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Souche  fibreuse. 
— Plante  de  2-6  décimètres. 

Ilab.  Assez  commun  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  ; en  Corse  à Ajaccio, 
Bonifacio,  iles  Sanguinaires  ; Toulon,  Marseille,  Montpellier,  Narbonne;  plus 
rare  sur  les  côtes  de  l’Océan.  Mai  juin. 

DIPLACHNE.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  80.) 

Epillets  pédicellés,  tri-m ul Li flores,  lâches,  oblongs,  comprimés 
par  le  côté,  alternes  et  formant  une  panicule  rameuse.  Glumes  2, 
inégales,  herbacées,  membraneuses  aux  bords,  uni-trinerviées. 
Glumelle  inférieure  carénée , bidentée  et  brièvement  aristée  au 
sommet;  glumelle  supérieure  bicarénée,  bifide.  Glumellules2,  semi- 
lancéolées,  glabres.  Etamines  3.  Styles  2,  très-courts  et  persistants  ; 
stigmates  en  goupillon.  Cayops  libre  et  glabre,  fusiforme,  faible- 
ment sillonné. 

».  serotiaa  Link,  hort.  ber.  1,  p.  155;  Rchb.  fl.  excurs.  1 , 
p.  41  ; Guss.  syn.  1,  p.  92  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  365;  Festuca 
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erotina  I sp.  1 \\  \DC.  fl.  //'.  5,  />.  46;  Dub.  bot . 619;  Lois . 
gall.  I,  p.  KG;  Bertol.  fl.  liai.  1,  p.  62  I ; Molinia  serutina  Mort, 
et  Koch , deutschl.  fl.  I , p.  586;  Gaud.  heh\  1 , p.  217;  Schenodorus 
serotinus  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  702. — /c.  Rchb.  ic.f.  1571. 
Schultz,  exsicc.  n°  7 56  ! ; /?c/i6.  exsicc.  n°  1405! — Panicule  courte, 
étalée  pendant  l’anthèse,  à rameaux  solitaires  aux  nœuds,  briève- 
ment nus  à la  base.  Epillets  linéaires— oblongs,  verts  ou  violets, 
contenant  de  5-5  fleurs  lâchement  distiques.  Elûmes  carénées, 
lancéolées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  quinquénerviée, 
terminée  par  une  arête  extrêmement  courte.  Feuilles  courtes, 
étalées,  un  peu  fermes,  rudes,  linéaires,  aeuminées,  d’abord 
planes,  puis  enroulées  au  sommet;  ligule  très-courte,  tronquée. 
Chaumes  dressés,  fasciculés,  raides,  demi-cylindriques  au  sommet. 
Souche  dure,  noueuse,  rampante.  — Plante  de  3-6  décimètres. 

Ilab.  Collines  arides;  tirasse,  Fréjus,  Marseille,  Avignon;  Grenoble,  Helle>, 
Vienne;  Montpellier;  le  Vigan;  Narbonne,  Donos,  Perpignan,  Villefranche 
el  le  Vernet.  if  Août -septembre. 


MOLINIA.  (Schrank,  baier.  fl.  I,  p.  354.) 

Epillets  pédicellés,  bi-quinquéflores,  lancéolés,  comprimés  par 
le  côté,  alternes  et  formant  une  panicule  rameuse,  dûmes  2,  iné- 
gales, membraneuses,  uninerviées.  Glumelle  inférieure  arrondie  sur 
le  dos , entière  y obtuse,  mutique;  glumelle  supérieure  obtuse , 
biearénée,  à carènes  nues.  Glumellules  2,  semi-lancéolées,  glabres. 
Etamines  3.  Styles  2,  très-courts,  persistants;  stigmates  en  gou- 
pillon. Caryops  libre  et  glabre,  oblong-cylindrique , muni  d'un 
sillon  longitudinal  sur  la  face  interne. 


.11.  (üriifa  Mœnck , met  h.  185;  M.  altissima  IJnk,  hort. 
ber.  1,  p.  196;  M.  minor  HoU  fl.  Moselle , éd.  î,  p.  815;  Aira 
cœrulea  L.  sp.  95;  Melica  cærulea  L.  mant.  p.  325;  Lois.  gall.  1 , 
p.  59;  F es  tue  a cœrulea  DC.  fl.  fr.  3,  p.  46;  Dub.  bot.  520;  Arundo 
Agrostis  Lapeyr.l  abr.  pyr.  52  (non  Scop.). — le.  Rchb.  iconf. 
1606  et  1607.  Billot , exsicc.  n°  94  ! — Panicule  allongée,  étroite, 
dressée,  à rameaux  filiformes,  flexueux  et  rudes,  ordinairement 
géminés  mais  divisés  presque  dès  la  base.  Epillets  verts  ou  violets, 
contenant  2 ou  3 fleurs  dont  la  supérieure  stérile.  Glumes  lancéo- 
lées, aiguës,  bien  plus  courtes  que  la  fleur.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  trinerviée.  Feuilles  vertes,  fermes,  souvent  très-longues, 
linéaires,  aeuminées,  planes,  très-rudes  sur  les  bords  ; ligule  rem- 
placée par  une  rangée  de  poils.  Chaumes  raides,  dressés,  longue- 
ment nus  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-15  déc. 

Ilnb.  Prairies,  bois  ; commun  dans  toute  la  France,  if  Mai-juin. 


DANTHONIA.  M)  C.  fl.  fr.  3,  p.  52.) 

Epillets  pédicellés,  à la  fin  un  peu  comprimés  par  le  côté  et  con- 
vexes sur  les  deux  faces,  renfermant  de  2-6  fleurs  hermaphrodites, 
mais  dont  la  supérieure  reste  stérile.  Glumes  2 , égales,  membra- 
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lieuses,  concaves  et  un  peu  ventrues,  égalant  les  lleurs  ou  plus 
longues,  à 5-5  nervures.  Glurnelle  inférieure  un  peu  coriace,  ar- 
rondie sur  le  dos,  bifide  au  sommet,  avec  la  nervure  dorsale  se  pro- 
longeant tantôt  en  un  troisième  lobe,  tantôt  en  une  arête  terminale; 
glurnelle  supérieure  biearénée,  entière  au  sommet.  Glumellules  un 
peu  charnues,  cunéiformes,  entières  ou  bilobées.  Etamines  3.  Styles 
courts,  terminaux,  écartés  l’un  de  l’autre  ; stigmates  plumeux.  Ca- 
ryops  glabre,  orale,  comprime  par  le  dos , convexe  à la  face  ex- 
terne, presque  plana  la  face  interne  qui  est  pourvue  à sa  base  d’une 
ligne  luisante,  terminé  au  sommet  par  deux  petites  pointes  diver- 
gentes (base  des  styles). 

0*.  oecumiiews  DC.  fl.  fr.  5,  p.  53;  Dub.  bot.  515;  Festuca 
decumbens  L.  sp.  110;  Vill.  Dauph.  2,  p.  112;  Poa  decumbens 
Scop.  carn.  1 , p.  69  ; Lois.  gall.  1 , p.  80;  Promus  decumbens  Kæl. 
gram.  242  ; Triodia  decumbens  P.  Beauv.  agrost.  76,  t.  15,  f.  9 ; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  675.  — le.  Engl.  bot.  t.  792. 
Fries,  herb.  norm.  9,  n°  94!;  Billot,  exsicc.  n°  1576!;  Rchb. 
exsicc.  n°  910! — Panicule  dressée,  contractée,  spiciforme,  presque 
simple,  formée  de  5 à 15  épillets  assez  longuement  pédicellés,  verts 
ou  un  peu  lavés  de  violet.  Glumes  égalant  presque  les  fleurs  et  les 
embrassant  étroitement,  lancéolées,  aiguës , munies  d’une  nervure 
dorsale  saillante  et  rude  et  de  nervures  latérales  qui  n’atteignent 
pas  le  sommet.  Glurnelle  inférieure  étroitement  scarieuse  aux  bords, 
munie  à sa  base  de  deux  faisceaux  de  poils  courts,  lisse  sur  le  dos, 
ovale,  terminée  par  trois  dents  non  subulées  et  dont  la  médiane 
remplace  Y arête.  Caryops  brun,  ovale.  Feuilles  vertes,  linéaires  , 
acuminées,  planes  ou  à la  tin  enroulées  aux  bords,  munies  ordinai- 
rement de  quelques  poils  épars,  un  peu  raides,  rudes  sur  les  bords; 
ligule  remplacée  par  une  rangée  de  longs  poils.  Chaumes  d’abord 
décombants,  puis  redressés  au  moment  de  Yanthèse.  Souche  fibreuse. 

— Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Prairies,  bois;  commun  dans  presque  toute  la  France.  ^ Juin-juillet. 

D.  R»uovircciAEis  D C.  fl.  fr.  3,  p.  55;  P.  Beauv.  agrost. 
92;  Dub.  bot.  514;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  726  ; Pari.  fl.  ital.  1 , 
p.  296;  D.  calycina  Rchb.  fl.  excurs.  \ , p.  52  ; Avenu  calycina 
Vill.  Dauph.  2,  p.  148  , t.  2,  f.  9 ; Lois.  gall.  1,  p.65  ( non  Lam.). 

— Ic.  Rchb.  icon.  f.  1714,  et  exsicc.  n°  1117  !;  Billot,  exsicc. 
n 9 1591  ! — Panicule  dressée,  contractée  et  lâche,  spiciforme, 
simple,  formée  de  2 à 6 épillets  assez  longuement  pédicellés,  verts 
ou  un  peu  lavés  de  violet.  Glumes  plus  longues  que  les  fleurs  et  les 
embrassant  étroitement,  lancéolées,  acuminées,  munies  d’une  ner- 
vure dorsale  saillante  et  rude  et  de  nervures  latérales  qui  n’atteignent 
pas  le  sommet.  Glurnelle  inférieure  étroitement  scarieuse  aux  bords, 
munie  à sa  base  de  deux  faisceaux  de  poils  et  ciliée  dans  ses  deux 
tiers  inférieurs,  lisse  sur  le  dos,  terminée  par  deux  dents  acuminées- 
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subulees , efi/re  lesquelles  se  trouve  une  arête  flexueuse  et  tortillée 
une  fois  plus  longue  que  la  glumelle.  Caryops  brun,  ovale-ohlong. 
Feuilles  vertes,  linéaires , acuminées  , planes,  glabres,  rudes  aux 
bords;  ligule  remplacée  par  une  rangée  de  longs  poils.  Chaumes 
toujours  dressés.  Souche  libreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilab.  Les  Alpes  de  la  Provence  et  du  Dauphiné;  Castellanue,  Sisteron,  Gap. 
'if  Mai-juin. 

3.  ( ilumelh  inferieure  apiculee  ou  aristec  au  sommet,  munie  de  nervures  qui 
toutes  ou  du  moins  les  médianes  sont  convergentes  ; caryops  appcndicule  au 
sommet. 


CYNOSURUS.  (L.  gen.  n°  87.) 

Fpillels  pédicellés,  com[)rimés  par  le  côté,  les  uns  fertiles  et  for- 
més de  2 à 5 fleurs  , les  autres  stériles  et  multillores,  formant  tous 
par  leur  réunion  une  panicule  rameuse  et  unilatérale.  Epillets  sté- 
riles à fleurs  distiques,  réduites  à leurs  glumelles  inférieures  trans- 
formées en  bractées.  Glumes  des  épillels  fertiles  2,  presque  égales  , 
membraneuses,  uninerviées.  Glumelle  inférieure  arrondie  sur  le 
dos,  quinquénerviée,  bidentée  au  sommet  aristé  entre  les  dents  ; 
glumelle  supérieure  bicarénée  , bidentée.  Glumellules  2,  entières] 
glabres.  Etamines  3.  Styles  2,  très-courts,  terminaux;  stigmates 
plumeux,  s’étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  oblong  , convexe 
sur  le  dos,  superficiellement  canaliculé  sur  la  face  interne,  non  ap - 
pendiculé  au  sommet,  glabre  et  enveloppé  étroitement  par  les  glu- 
melles. 

Sert.  1.  Evcykosi rus.  — Epillets  stériles  dépourvus  de  glumes,  à glumelles 

acuminées-aristées  ou  mucronées. 

C.  CRI8TATD8  L.  sp . 105;  Vil l.  Dauph.  2 , p.  91  ; D C.  fl. 
fr.  3,  p.  75  ; Dub.  bot.  526  ; Lois,  cjall.  1 , p.  68.  — le.  Lam. 
illustr . t.  47,  f.  1;  Rchb.  icon.  f.  1351-1352.  Billot,  exsicc. 
n°  1383!  — Panicule  spiciforme  , linéaire,  unilatérale,  dense, 
dressée,  rameuse  ; rameaux  très-courts  , pubescents,  alternes,  por- 
tant à lotir  sommet  des  épillels  très-brièvement  pédicellés  et  étroi- 
tement fascicules.  Epillets  stériles  à écailles  rapprochées,  distiques, 
linéaires,  mucronées , rudes  sur  la  carène.  Epillets  fertiles  petits, 
verts,  renfermant  3-5  fleurs.  Glumes  presque  égales,  uninerviées, 
acuminées,  mucronées.  Glumelle  inférieure  ponctuée-rude  dans  sa 
moitié  supérieure,  lancéolée,  acuminée,  obscurément  bidentée,  ter- 
minée par  une  arête  plus  courte  quelle.  Feuilles  étroites,  linéaires, 
acuminées,  planes,  presque  lisses  ; ligule  courte , tronquée.  Chaumes 
dressés,  fascicules,  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de 
3-6  décimètres. 

Ilab.  Prairies  sèches  ; commun  dans  toute  la  France.  ^Juin-juillet. 

1.  Erini%%T v»  L.  sp.  105;  Vill.  Dauph.  2,  p.  92;  Desf.  ail. 

1 , p.  8 1 ; D C.  fl.  fr . 5,  p.  75;  Dub.  bot.  526;  Lois.  gall.  t , p.  68; 
(raud.  helv.  1 , p.  264;  Bertol.  fl . ital.  1 , p.  586  ; Guss.  syn.  1 , 
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p.  107;  j Pari.  ! fi.  itai.  ] , p.  336;  Koch,  syn.  035;  Chrysurus  echi- 
natus  P.  Beauc.  agrost.  123;  Phalona  echinatct  Dumort.  agrost. 
belg.  114.  — le.  Lam.  illustr.  t.  47,  f.  2;  Rchb.  icon.  f.  1349- 
1350.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  n°  842!;  Schultz  , exsicc.  n°  957! 

— Panicule  ovale , unilatérale  , dense,  dressée,  très-rameuse;  ra- 
meaux rudes,  alternes,  plusieurs  fois  dichotomes , portant  à leur 
sommet  des  épillets  brièvement  pédicel lés  et  fasciculés.  Epillets sté- 
riles à écailles  également  espacées , distiques,  étroites,  1 i néai res— 
lancéolées,  aristées , rudes  sur  la  carène  et  dont  les  supérieures  sont 
accidentellement  fertiles  (C.fertilis  De  Lens,  in  Lois.  gall.  \ ,p.  68). 
Epillets  fertiles  verts,  bi-triflores.  Glumes  presque  égales  , uniner- 
viées,  acuminées  , brièvement  aristées.  Glumelle  inférieure  ponc- 
tuée-rude  dans  sa  moitié  supérieure,  lancéolée,  acummée,  bidentée 
et  pourvue  entre  les  deux  dents  d’une  arête  dressée  et  une  fois  plus 
longue  qu'elle.  Feuilles  larges,  linéaires,  acuminées,  glabres,  planes, 
rudes  sur  le  dos  et  sur  les  bords;  ligule  oblique  , longuement  sou- 
dée, oblongue.  Chaumes  dressés,  glabres.  Racine  fibreuse,  annuelle. 

— Plante  de  2-6  décimètres. 

Hab.  Champs  et  vignes;  commun  tin  ns  toute  la  régiou  des  oliviers,  d'où  il 
remonte  jusqu’à  Grenoble;  commun  dans  la  vallée  delà  Garonne  et  dans  les 
vallées  tributaires,  Moissac,  Bagnères-de-Luchon,  Cazarilles,  St. -Sauveur, 
Cauterets,  Béost,  St.-Sever;  Charente-Inférieure  ; se  retrouve  plus  au  nord  sur 
les  côtes  de  l’Océan,  à Brest,  St. -Malo,  ilede  Groix,  Cherbourg,  à la  falaise 
de  la  Hogue;  Ile-aux-Moines  dans  le  Morbihan.  (T)  Mai-juin. 

C.  polibuacteatis  Poir . voy . Bctrb.  2,  p.  97  (1789); 
C.  elegans  Desf.  atl.  1 , p.  82,  t.  17  (1798)  ; Dub.  bot.  526  ; Bertol. 
fl.  ital.  1,  p.  588;  Guss.  syn.  1,  p.  108;  Boiss.  voy.  Esp.  2,/). 
655;  Pari.!  fl.  ital.  I,  p.  337;  Chrysurus  elegans  Bœm.  etSchult. 
syst.  2,  p.  807.  — Panicule  ovale  ou  oblongue , unilatérale,  un  peu 
lâche,  dressée,  très-rameuse;  rameaux  rudes,  alternes,  plusieurs 
fois  bi-trichotomes,  portant  (à  leur  sommet  des  épillets  pédicel  lés  et 
fasciculés.  Epillets  stériles  à écailles  distiques,  inégales  et  iné- 
galement espacées,  les  inférieures  un  peu  écartées,  linéaires  et  très- 
étroites,  les  supérieures  rapprochées  et  ovales-lancéolées,  toutes 
rudes  sur  le  dos  et  d’autant  plus  longuement  aristées  qu’elles  sont 
plus  inférieures.  Epillets  fertiles  verts  ou  fauves,  bi flores . Glumes 
presque  égales,  uninerviées,  acuminées,  brièvement  aristées.  Glu- 
melle inférieure  brièvement  hispide  dans  sa  moitié  supérieure, 
ovale-oblongue,  brièvement  bidentée  et  pourvue  entre  les  deux 
dents  d’une  arête  dressée  et  une  fois  plus  longue  quelle.  Feuilles 
étroites,  linéaires,  acuminées,  pubescentes  sur  la  face  interne, 
planes,  rudes  aux  bords;  ligule  oblique,  longuement  soudée,  oblon- 
gue. Chaumes  dressés,  grêles,  glabres.  Racine  fibreuse , annuelle. 

— Plante  de  2-4  décimètres. 

p.  gracilis.  Panicule  linéaire-oblongue.  C.  gracilis  Viv.  jl.  cors, 
diagn.  p.  3;  Lois.  gall.  1 , p.  68. 

Hab.  Toulon,  Marseille;  Corse  à Ajaccio.  Bastia,  Ba&lelica,  monte  di  Gagna, 
monte  d’Oro,  Coscione,  etc.  (f)  Mai-juin. 
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Sect.  2.  Lamahckia  Mœnch,  vieth.  201 . — Kpillets  stériles  pourvus  de  doux 
Rluuies,  ;i  fjlumelles  arroudies  au  sommet  et  mm  arislées. 

V %ihi:in  L.  sp.  107;  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  G18;  Desf.  atl.  1 ,p. 
83;  Schrad.  germ.  1,  p.  317;  Bertol.  fl.  ital.  I,  p.  590;  Lois, 
fjall.  1,  p.  08  ; Lamarckia  aurea  Mœnch,  meth  201  ; I)  C.  hort. 
monsp.  120  et  fl.  fr.  5,  p.  30;  Dub.  bot.  510;  Mert.  et  Koch ’ 
deutschl.  fl.  1 ,p.  630;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  333;  C hr y sur  us cy no- 
sur  o ides  P ers.  syn.  1,  p.  80;  Guss.  syn.  1 , p.  100;  Chrysurus 
aureus  Spreng.  syst.  1,  p.  290;  Bchb.  fl.  excurs.  1,  p.  30 . — le. 
P.  lleauv  agrost.  t.  22,/*.  5;  Rchb.  icon.  f.  1515.  Billot . exsicc. 
n"  090  ! Panicule  oblongue,  unilatérale,  rameuse,  d’abord  verte, 
puis  d’ftn  jaune  doré  ; rameaux  pubescents,  barbus  et  fortement 
courbés  sous  leurs  axes  secondaires,  portant  à leur  sommet  des  épil- 
bds  pédicellés  fascicules  et  pendants.  Epillets  stériles  formés  de 
deux  glumes  presque  égales  linéaires  aiguës  étroites,  et  d’écailles 
(iistifj ues  obovées  arrondies  et  denticulées  au  sommet,  rudes  sur  le 
dos.  Lpillets  fetliles  formes  d une  fleur  inférieure  hermaphrodite 
cl  d une  11  eu i supérieure  avortée.  Glumes  un  peu  écartées  de  la 
fh  ui  infei  ieuie,  presque  égalés,  étroitement  lancéolées,  acuminées, 
brièvement  aristées.  Glumelle  inférieure  brièvement  liispide  au 
commet,  luisante,  lancéolée,  brièvement  bidentée  et  pourvue  entre 
les  deux  dents  d’une  arête  dressée  et  deux  fois  plus  longue  qu’elle. 

I eu  il  ! es  d un  vert  pale,  molles,  planes,  glabres,  un  peu  rudes  aux 
>ous,  ligule  allongée,  lacérée  au  sommet.  Chaumes  dressés  ou 
ascendants,  grêles  et  glabres.  Racine  fibreuse,  annuelle.  — Plante 
de  1-3  décimètres. 

Ilfib.  Les  côtes  de  la  Méditerranée;  Port-Vendres,  Banyuls-sur-Mer,  Col- 
Imures;  Hyeres,  Fréjus,  Bormes;  Corse,  à Bastia,  à Ajaccio/etc.  (T;  Avril-mai. 

VULPIA.  (Gmel.  bad.  t,  p.  8.) 

Epillets  pédicellés,  rmilliflores,  d’abord  cylindriques-subulés,  puis 
comprimés  et  élargis  au  sommet  pendant  l’anfhèse,  alternes  et  for- 
mant une  panicule  rameuse,  (dûmes  2,  [dus  ou  moins  inégales, 
membraneuses,  carénées,  acuminées;  l’inférieure  plus  petite  et 
quelquefois  presque  nulle,  uninerviée;  la  supérieure  trinerviée. 
Glumelle  inférieure  fusi forme-subulée,  carénée , entière  ou  plus  ra- 
temeut  bidentée  au  sommet  et  prolongée  en  une  arête  évidemment 
t et  minai  e ; glumelle  supérieure  acuminée,  bicarénée,  bifide  ou  bi- 
dentée au  sommet.  Glumellules  2 , ovales,  bilobées,  glabres.  Eta- 
mines 1-3.  Stigmates  sessiles,  terminaux,  plumeux,  rapprochés, 
toujours  renfermés  entre  les  glumelles.  Caryops  linéaire-oblong, 
<ou  , en  gouttière,  appendiculé  et  glabre  au  sommet,  adhérent 
•m\  glumelles.  P éd icel les  comprimés-ancipités. 

n Yl  BO"  S°y-  Willm.  in  Godr.  fl.  lurr.  3,  «.177; 

' ’’  /■  excurs-  I , p.  37  ; V.  tnyuros  Gmel.  bad.  1 , p.  8 ; Boiss. 
°V*  *sp*  -,  p.  008  ; h est  uc  a pseudotnyuros  Soy  .—  Willnx.  Ann.  sc. 


GRAMINÉES. 


565 

nat . ser.  I , t.  7,  p.  240  e/  06s.  150;  Festuca  myuros  Poil.  pal.  1, 
p.  104;  Lam.  /I.  fr.  5,  p.  602;  Desf.  atl.  1 , p.  86;  5m.  6n7.  1, 
p.  118  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  54  5,  p.  268  ; Lois.  gall.  1,  p.  87  ; 

Dub.  bot.  517;  Mert.  et  Koch , deutschl.  jl.  1 , p.  657;  Guss.  syn.  1 , 
p.  85  ( non  L.).  — le.  Leers,  herb.  t.  5,  f.  5;  Rchb.  icon . f 1525. 
Billot,  exsicc.  n°  487  ! — Panicule  allongée,  très-étroite,  unilaté- 
rale, penchée  au  sommet,  très-rameuse;  rameaux  dressés-appliqués, 
solitaires  ou  rarement  géminés  à chaque  nœud,  très-inégaux,  por- 
tant dans  presque  toute  leur  longueur  des  épillets  alternes  et  briève- 
ment pédicellés;  pédicelles  comprimés,  rudes,  un  peu  atténués  à 
la  base.  Epillets  petits,  verts  et  à la  fin  jaunâtres,  oblongs-cunéi- 
formes,  dressés-appliqués,  glabres  ou  plus  rarement  velus,  formés 
de  4-6  fleurs;  axe  de  l’épillet  glabre,  dûmes  linéaires,  acuminées- 
sétacées,  non  aristées,  très-inégales;  la  supérieure  ayant  trois  fois 
la  longueur  de  Y inférieure  et  n égalant  que  la  moitié  de  la  fleur 
immédiatement  supérieure  non  compris  son  arête.  Glumelle  infé- 
rieure non  ciliée,  rude  sur  sa  face  externe  qui  semble  finement 
ponctuée-tuberculeuse  ; arête  fine,  dressée  et  plus  longue  que  la 
fleur;  glumelle  supérieure  très-brièvement  bidentée.  Une  étamine. 
Feuilles  étroites,  un  peu  rudes  sur  les  bords,  à la  fin  carénées-séta- 
cées,  couvrant  par  leurs  gaines  toute  la  longueur  du  chaume  ; gaine 
supérieure  très-longue,  un  peu  dilatée  au  sommet,  renfermant  or- 
dinairement la  base  de  la  panicule;  ligule  courte,  tronquée,  ciliée. 
Chaumes  grêles,  nombreux,  dressés,  faseiculés.  Racine  annuelle, 
fibreuse.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux,  bords  des  champs;  commun  dans  toute  la  France. 
(X*  Mai-juin. 

V.  si'iCRoiDES  Gmel.  bad.  1,  p.  8;  Rchb.  fl.  excurs.  1, 
p.  57  ; Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  178  ; V.  bromoides  Link,  enum.  hort. 
ber.  2,  p.  271  ; Festuca  sciuroides  Roth,  cat.  bot.  2,  p.  1 1 ; Festuca 
bromoides  Sm.  brit.  1 , p , 118;  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  602  ; D C.  /?.  fr.  5, 
p.  55  ; Lois.  gall.  1 , p.  87  ; Dub.  bot.  51 7 ; Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1 , p.  656;  Guss.  syn.  1,  p.  85  ( non  L.).  — le.  Rchb.  icon. 
f.  1529.  Fries , herb.  norm.  15,  n°  95!;  Billot,  exsicc.  488!; 
Scliultz,  exsicc.  n°  564!  — Se  distingue  de  l’espèce  précédente  par 
les  caractères  suivants:  panicule  beaucoup  plus  courte,  dressée, 
bien  moins  rameuse  et  quelquefois  simple;  pédicelles  un  peu  plus 
longs  et  un  peu  moins  épais;  valves  de  la  glume  plus  longues  et 
moins  inégales,  la  supérieure  ayant  deux  fois  la  longueur  de  Yinfé- 
rieure,  plus  évidemment  munie  de  5 nervures,  égalant  presque  la 
longueur  de  la  fleur  immédiatement  supérieure  moins  son  arête; 
chaumes  plus  grêles,  plus  raides,  longuement  nus  au  sommet, 
souvent  rameux  cà  la  base,  à peine  gazonnants. — Plante  de  2-5  dé- 
cimètres. 

Hab.  Lieux  sablonneux,  bords  des  champs;  commun  dans  toute  la  France, 
(i)  Mai-juin. 
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V.  Mfinos  Bchb.  fl.  excurs.  1,  p.  57  ( non  Gmel.);  V.  ciliata 
lin/;,  hort.  ber.  I,  p.  147;  Boiss.  vu;/.  Esp.  2,  p.  669;  Pari.!  fl. 
liai.  1 , p.  422  ; V.  pilosa  Gmel.  bail.  1,  p.  19;  Festuca  myuros 
!..  *p.  Hü);  Su;/. -Willem,  obs.  15:2;  Savi,  fl.  / iis . I , p.  1 14;  Festuca 
ciliata  Per»,  syn.  1,  p.  94;  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  55;  Lois.gall.  1 , 
XX;  I)ub.  bot.  517;  Koch , syn.  956;  Guss.  syn.  1,  p.  84.  — le. 
Bchb.  icon.  f.  152  4.  Schultz,  exsicc.  n°  758 î;  Billot , exsirc. 
w°  1 354  ! — Panicule  sprciforme . subunilatérale,  grêle,  un  peu 
lâche,  dressée , contractée, 'rameuse  ; chaque  nœud  inférieur  pourvu 
de  deux  rameaux  dressés  et  très-inégaux,  l’un  plus  long,  brièvement 
nu  a la  base  et  portant  de  2-4  épillets  appliqués,  l’autre  repré- 
senté par  un  épi  1 le t presque  sessile  ; pédicelles  très-courts,  aussi 
larges  que  longs , comprimés-ancipités,  brièvement  bispides  ainsi 
que  l’axe  central.  Epillets  petits,  oblongs-cunéifonnes,  verts  et  à la 
lin  jaunâtres,  formés  de  4 a 6 fleurs;  axe  de  Pépillet  velu  sous 
chaque  /leur,  (dûmes  glabres,  lancéolées-subulées,  très-inégales; 
la  supérieure  deux  fois  plus  courte  que  la  Heur  immédiatement 
supérieure  moins  son  arête;  glume  inférieure  extrêmement ■ courte 
(I/-  à I millimètre).  Glumelle  inférieure  acuminée,  tantôt  velue 
sur  toute  sa  face  externe,  tantôt  seulement  à la  base,  toujours  lon- 
guement ciliée , prolongée  en  une  arête  plus  longue  que  la  fleur; 
glumelle  supérieure  bien  plus  courte,  brièvement  bidentée  au 
sommet.  Lne  étamine.  Feuilles  vertes,  enroulées-subulées,  fine- 
ment pubescentes  en  dessus;  la  supérieure  enveloppant  souvent  la 
base  de  la  panicule  ; ligule  très-courte,  munie  d’un  côté  d’une 
oreillette  saillante.  Chaumes  grêles,  dressés.  Racine  annuelle , 
fibreuse.  — Plante  de  4-5  décimètres. 

Ilab.  Lieux  incultes;  commun  dans  tout  le  midi  et  l’ouest  de  la  France. 

I \»  ai -juin. 

V.  metacea  Pari,  in  ann.  sc.  nat.  mai , 1841 , p.  297  et  fl.  ital. 

1 > }>■  426;  Festuca  sicula  Guss.  prodr.  I , p.  450  (exclud.  car.  p.); 
Festuca  setacea  Guss.  syn.  1,  p.  85  ( non  Poit.);  Festuca  Thoma- 
siana  Gay  ! in  Mut.  fl.  fr.  4,  p.  92,  t.  84,  f.  608  b.  — Panicule 
allongée,  étroite,  subunilatérale,  dressée,  lâche,  composée;  ra- 
meaux solitaires  ou  géminés  aux  nœuds  inférieurs,  très-inégaux  et 
pourvus  d’un  assez  grand  nombre  d’épillets  ; pédicelles  bien  plus 
courts  que  les  épillets , étroits,  comprimés-ancipités,  atténués  à la 
base,  rudes  aux  bords.  Epillets  petits,  obovés-cunéiformes,  d’un 
vert  pâle  ou  un  peu  panachés  de  violet,  formés  de  5-4  fleurs  ; axe 
de  IVpillet  fin  et  rude,  dûmes  très-inégales;  la  supérieure  acumi- 
née, brièvement  aristée  (même  sur  les  échantillons  de  Sicile)  un 
peu  plus  longue  que  la  fleur  immédiatement  supérieure  ; glume 
inferieure  trois  fois  plus  courte,  subulée.  Glumelle  inférieure  gla- 
bre, non  ciliée , acuminée,  terminée  par  une  arête  plus  longue 
qu’elle;  glumelle  supérieure  profondément  bifide.  Trois  étamines, 
feuilles  vertes,  enronlées-sétacées,  glabres  en  dessus;  la  supérieure 
eeartee  de  la  panicule;  ligule  courte,  tronquée,  articulée  d’un 
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côté.  Chaumes  dressés,  grêles,  ordinairement  nus  dans  leur  partie 
supérieure.  Souche  vivace , fibreuse.  — Plante  de  5-4-  décimètres. 

Ilab.  Cannes (Loret),  Fréjus  {Salle);  Ajaccio  (Clément),  Bouifacio(de  Pouzols). 
2/.  Avril -mai. 


\.  a:\i(  iMi  A Link , liort.  ber.  1,  p.  142  et  2,  p.  273;  Boiss. 
voy.  2,  p.  669;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  427;  Fesluca  geniculata 
Willd.  enum.  I,  p.  118;  Savi,  cose  bot.  p.  52,  t.  3,  f.  5;  Guss. 
syn.  1,  p.  82:  Godr.  fl.  juven.  45;  Festuca  stipoides  Lois.  not. 
21  ; Dub.  bot.  517  ( non  Desf.)  ; Promus  geniculatus  L.  mant.  53. 
— Ic.  Schreb.  gram.  2,  t.  31. — Panicule  allongée,  presque  égale, 
dressée , lâche,  composée  ; rameaux  réunis  au  nombre  de  5-5  aux 
nœuds  inférieurs , très-inégaux,  souvent  contournés  à la  base,  plus 
ou  moins  pourvus  d’épillets,  le  rameau  ou  les  rameaux  intermé- 
diaires réduits  à un  épillet  pédicellé  ; pédicelles  allongés,  égalant 
les  épillets , comprimés-ancipités,  linéaires-cunéiformes,  rudes  aux 
bords.  Epillets  petits,  oblongs-cunéiformes,  verts  ou  panachés  de 
violet,  formés  de  5-5  tleurs  ; axe  de  l’épillet  fin  et  rude,  dûmes 
simplement  inégales;  la  supérieure  aiguë,  égalant  la  fleur  moins 
son  arête;  l'inférieure  d'un  tiers  plus  courte.  Glumelle  inférieure 
glabre  ou  rarement  velue,  non  ciliée , acuminée,  terminée  par  une 
arête  aussi  longue qn'eïïe-,  glumelle  supérieure  brièvement  bidentée. 
Trois  étamines.  Feuilles  vertes,  planes,  à la  fin  enroulées,  pubes- 
centes  en  dessus;  ligule  courte,  auriculée  d’un  côté.  Chaumes 
ascendants,  genouillés  à la  base,  à la  fin  nus  au  sommet.  Racine 
annuelle , fibreuse.  — Plante  de  2-5  décimètres. 

Il ab.  Ussat  (De  Martrin- Donos)  ; Collionres  ; Marseille;  Bonifacio.  (T)  Mai- 
juin. 

\.  licustica  Link,  hort.  ber.  1,  p.  148  et  2,  p.  273;  Pari.! 
fl.  ital.  1 , p.  428  ; Festuca  ligustica  Bertol.  Amœn.  ital.  p.  8 et  fl. 
ital.  1,  p.  631  ; Savi,  cose  bot.  p.  55,  t.  3,  f.  10  ; Guss.  syn.  1, 
p.  85;  Godr.  fl.  juven.  45  ; Festuca  stipoides  D C.  fl.  fr.  5,  p.  267 
(non  Desf.);  Bromus  ligusticus  AU.  ped.  2,  p.  249.  — le.  Rchb. 
icon.  f.  1528.  — Panicule  oblongue,  subunilatérale,  penchée  au 
sommet,  très-fournie,  très-étalée  pendant  Panthèse,  puis  contractée, 
composée  ; rameaux  réunis  au  nombre  de  5-4  à chacun  des  nœuds 
inférieurs,  très-inégaux,  souvent  contournés  à la  base,  plus  ou 
moins  pourvus  d’épillets,  le  rameau  ou  les  rameaux  intermédiaires 
réduits  à un  seul  épillet  ; pédicelles  bien  plus  courts  que  les  épillets, 
comprimés-ancipités,  épaissis  et  arrondis  au  sommet,  à peine  rudes 
aux  bords.  Epillets  oblongs-cunéiformes,  ordinairement  panachés 
de  violet,  formés  de  2-4  fleurs  ; axe  de  l’épillet  fin  et  rude,  dûmes 
extrêmement  inégales;  la  supérieure  aristée  et  dépassant  la  fleur 
moins  son  arête;  l’inférieure  très-petite  ou  presque  nulle.  Glumelle 
inférieure  glabre,  non  ciliée,  acuminée,  terminée  par  une  arête  plus 
longue  qu’elle;  glumelle  supérieure  bifide.  Trois  étamines.  Feuilles 
d’un  vert  un  peu  glauque,  planes,  à la  fin  plus  ou  moins  enroulées, 
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finement  pubeseentes  en-dessus,  la  supérieure  ordinairement  écar- 
tée di*  la  panicule  ; ligule  oblique,  tronquée.  Chaumes  dressés  ou 
ascendants.  Kaeine  annuelle , libreuse.  — Plante  de  2-3  décim. 

Ilab.  Cannes,  r réjus,  Hyères,  Toulon,  Marseille;  Corse,  à Cal vi.  (i  Avril- 
mai. 

V.  uromoideh  Rchb.  fl.  excurs.  1,  p.  57;  Godr.  fl.  lorr.  5, 
p.  178  (non  Link , nec  Rchb.  icon.);  V.  membranacea  Link,  /tort', 
ber.  1 , p.  1 47  ; lia  iss.  voy.  Fsp.  2,  p.  609  ; V.  unigiumis  Pari.  ! fl. 
ital.  1,  p.  424  ; Festuca  bromoides  L.  sp.  110;  Soy.-Willm.  ubs. 
153  (non  Sm.);  Festuca  agrestis  Lois.  gall.  1 , p.  87  ; Festuca  lon- 
giseta  Iirot.  lusit.  1,  p.  116;  Festuca  Willemetii  Savi!  cose  bot. 
p.  53;  Festuca  unigiumis  S oland.  in  Ait.  hort.  keiv.  ed.  1,  t.  1, 
]).  108;  I)  C.  fl.  f'r . 3,  p.  55  et  5,  p.  268;  Lois.  gall.  \ , p.  88  ; 
l/ub.  bot.  51  7 ; Koch,  syn.  936  ; Guss.  syn.  1 , p.  82.  — Je.  Rchb. 
icon.  f.  1526  et  1527.  — Panicule  spiciforme , subunilatérale, 
dressée,  raide,  contractée,  presque  simple  ; pédicelles  assez  longs, 
comprimés-ancipités,  linéaires-cunéiformes.  Epillets  oblongs-cu - 
néiformes,  rappelant  ceux  des  Promus,  grands,  d’un  vert  pâle, 
loi  niés  de  4-6  Heurs;  axe  de  l’épi I lot  rude,  dûmes  extrêmement 
inégalés,  la  supérieure  au  moins  dix  fois  plus  longue  que  V infé- 
rieure, égalant  presque  la  fleur  et  longuement  aristèe ; la  glume 
inférieure  très-courte , aiguë  ou  tronquée  ou  presque  nulle.  Cl u - 
melle  inférieure  glabre,  acuminée,  rude  sur  la  carène,  prolongée 
en  une  arête  droite  et  une  fois  plus  longue  que  la  fleur;  glumelle 
supérieure  profondément  bifide.  Trois  étamines.  Feuilles  d’un  vert 
pale,  étroites,  à la  fin  carénées-sétacées,  pubeseentes  en  dessus  ; la 
supérieure  ordinairement  rapprochée  de  la  panicule  et  enveloppant 
souvent  la  base;  ligule  courte  et  tronquée.  Chaumes  dressés,  mais 
ordinairement  genou i 1 lés èi  la  base,  raides.  Racine  annuelle,  fibreuse. 
— Plante  de  2-5  décimètres,  polymorphe,  à panicule  tantôt  grêle 
et  lâche,  tantôt  épaisse  et  dense. 

Ilnb.  Lieux  stériles,  champs,  plages  maritimes  ; commun  dans  tout  le  midi 
el  dans  l'ouest  de  la  France;  rare  dans  l’est,  L\ou,  Nancy,  Trignv  dans  la 
Marne.  (J;  Mai-juin. 

V.  iY<  itv*«  tTA  Pari.  pl.  nov.  p.  56  et  fl.  ital.  1 , p.  429  ; 
Festuca  incrassata  Salzm.I  in  Lois.  gall.  \ , p.  85;  Godr.  fl.juven. 
p.  45  (non  Rertol.);  Festuca  stipoides  Desf.  atl.  \ , p.  30  (non  Lois.). 

Ic.  Mutel,  fl.  fr.  t.  89,  f.  614.  — Panicule  ovale  ou  oblongue, 
subunilatérale,  dressée  , étalée  pendant  l’anthèse  , puis  contractée  , 
presque  simple  ; rameaux  courts,  portant  de  2-4  épillets,  briève- 
ment nus  a la  base,  ordinairement  solitaires  aux  nœuds,  mais  pré- 
•''rnfnnt  toujours  à leur  aisselle  un  épillet  subsessile  qui  remplace 
complètement  le  rameau  aux  nœuds  supérieurs;  pédicelles  très-iné- 
g;mx,  anci  pi  tés,  rud.*s  aux  bords,  à peine  atténués  à la  base.  Fpillets 
° » ongs,  verdâtres,  formés  de  6-9  fleurs  écartées  les  unes  des  autres; 
axe  de  l’épillet  rude.  Glumes  lancéolées,  acuminées,  aiguës  , i né- 
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gales;  la  supérieure  du  double  plus  longue  que  f inférieure  , mais 
de  moitié  plus  courte  que  la  /leur.  Glumelle  inférieure  glabre  , non 
ciliée , acuminée,  rude  sur  la  carène,  largement  blancïie-scarieuse 
vers  le  sommet  qui  est  entier  ou  brièvement  bidenté  et  terminé  par 
une  arête  flexueuse  de  moitié  plus  courte  que  la  fleur;  glumelle  su- 
périeure brièvement  bidentée.  Une  étamine.  Feuilles  vertes  , 
étroites,  linéaires,  planes,  un  peu  rudes  en  dessus,  à ligule  ovale  et 
obtuse.  Chaumes  dressés,  nus  dans  leur  moitié  supérieure.  Racine 
annuelle , fibreuse.  — Plante  de  1-2  décimètres. 

H ah.  La  Corse  (Salzmann) . (T)  Avril-mai. 

\r.  $li€B9Ei>is  Rchb.  fl.  excurs.  i,p.  140;  Boiss.voy.  Esp.Q, 
p.  6 (* 9 ; Festuca  Michelii  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  629;  Bromus  Mi- 
chelii Savi,  bot.  etrusc.  1 , p.  78;  Kœleria  macilenta  D C.  fl.  fr.  5, 
p. 270;  Pub.  bot.  521  ; Avena  puberula  Guss.  rar.  p.  55,  C 10, 
f.  2;  Trisetum  puberulum  T en.  fl.  nap.  4 ,p.  17;  AveUinia  Michelii 
Pari.!  pl.  nov.  p.  59  et  fl.  ital.  1 , p.  416. — Soleir.  exsicc.  n°4639! 
— Panicule  spiciforme,  subunilatérale,  dressée  , contractée  , com- 
posée; rameaux  réunis  au  nombre  de  5-4  aux  nœuds  inférieurs, 
très-inégaux,  souvent  contournés  à leur  base,  plus  ou  moins  pour- 
vus d’épillets;  pédicelles  grêles,  allongés,  dressés,  anguleux,  rudes. 
Epillets  pelils,  panachés  de  vert  et  de  blanc,  formés  de  2 à 4 fleurs 
un  peu  écartées  les  unes  des  autres  ; axe  de  l’épillet  très-fin  , muni 
sous  la  fleur  d’une  ligne  de  petits  poils  écartés  et  raides.  Glumes  ex- 
trêmement inégales;  la  supérieure  linéaire-lancéolée  , aiguë,  rude 
sur  la  carène,  égalant  ou  dépassant  les  fleurs  ; glume  inférieure  5 à 
4 fois  plus  courte , très-étroite,  acuminée.  Glumelle  inférieure  en- 
roulée par  les  bords  et  subulée,  grêle,  rude  sur  la  carène,  se  termi- 
nant au  sommet  par  deux  petites  pointes  sétacées  entre  lesquelles 
naît  une  arête  de  moitié  moinslongue  que  la  fleur;  glumelle  supérieure 
de  moitié  plus  courte,  bifide  au  sommet.  Trois  étamines.  Feuilles 
d’un  vert  pâle,  striées,  linéaires,  planes,  puis  courbées  en  gouttière, 
pubescentes  sur  les  deux  faces;  la  feuille  supérieure  écartée  de  la 
panicule;  ligule  courte,  lacérée.  Chaumes  dressés,  grêles  et  même 
filiformes  au  sommet.  Etacine  annuelle  , fibreuse.  — Plante  de  1-5 
décimètres. 

Hab.  Les  côtes  de  la  Méditerranée;  Fréjus,  Hyères  , Toulon  , Marseille; 
Saint-Gilles  dans  le  Gard;  Montpellier;  Fontfroide  près  de  Narbonne;  Corse, 
à Calvi,  Ajaccio,  Bonifacio.  (T)  Avril-mai. 

FESTUCA.  (L.  gen.  n°  88;  excl.  sp.) 

Epillets  pédicellés,  bi-multiflores , d’abord  cylindriques  aigus, 
puis  comprimés,  ovales  ou  lancéolés,  alternes  et  formant  une  pani- 
cule rameuse.  Glumes  2,  inégales,  membraneuses;  l’inférieure  plus 
petite,  uninerviée,  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure 
demi-cylindrique y aiguë,  arrondie  sur  le  dos,  entière  au  sommet, 
munie  d’une  arête  évidemment  terminale  et  ordinairement  courte, 
plus  rarement  avortée;  glumelle  supérieure  aiguë,  bicarénée,  bi- 
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dentée  ou  bifide  au  sommet.  Glumellules  2 , oblongues,  entières, 
glabres.  Etamines  3.  Stigmates  presque  sessiles.  plumeux,  termi- 
naux, un  peu  écartés,  s’étalant  en  dehors  de  la  fleur.  Carvops 
courbé  en  gouttière,  appendiculé  et  ordinairement  glabre  au  som- 
met, adhérent  aux  glumelles. 


Feuilles  radicales  enrouler ’s-sc  tarées . 

Glumelle  intérieure  tres-etroitement  srarieuse  aux  bords  vers  le  sommet 
fortement  enroulée  par  les  bords  apres  l’anlhe se. 

teiüuifoli.%  Sibth.  oxon.  p.  44;  Sehrad.  germ.  1,  p.  518; 
I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  264;  lioreau , fl.  cent.  2,  p.  592;  F.  capillatà 
Lam.  fl.  fr.  3,  p.  597  ; Lois.  gall.  1,  p.  83;  F.  ooina  Aud.  gall. 
non  L.  nec  Sehrad.)  ; F.  filiformis  Pourr.  I act.  Tout.  3 p 319- 
Poa  cap  illata  Mérat , fl.  par.  ed.  2,  t.  2,  p.  38  ; Poa  setàcea  Kœl. 
gtam.  162.  — /c.  Rchb.  icon.  f.  1552.  — Panicule  dressée,  étroite 
il  pi  esque  linéaire,  subunilatérale,  contractée , peu  rameuse;  ra- 
meaux courts,  capillaires,  rudes,  solitaires  à chaque  nœud;  les  in- 
ferieurs brièvement  nus  à leur  base,  portant  de  3-5  épillets  rappro- 
chés. Fpillets  ovales,  comprimés,  formés  de  3-5  fleurs;  axe  de 
I epiljet  un  peu  rude.  Glumeg  linéaires,  aiguës,  inégales.  Glumelle 
inferieure  linéaire-Jancéolée,  aiguë,  mutique , non  comprimée  par 
le  cote,  arrondie  sur  le  dos,  à peine  visiblement  nerviée , verte  ou 
jaunatie,  a peine  scarieuse  aux  bords;  la  supérieure  terminée  par 
«feux  dents  très-courtes.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  dressées,  toutes  ca- 
pnlanes , comprimées  latéralement,  non  carénées,  molles,  rudes  sur 
les  nervures;  les  radicales  fasciculées,  à gaines  très-étroites;  les 
f a ul inaires  conformes,  à limbe  court,  à ligule  extrêmement  courte 
et  biauriculée.  Chaumes  dressés  dès  la  base,  filiformes,  droits, 
anguleux  et  rudes  au  sommet.  Souche  fibreuse,  dense,  à radicelles 
brunes  et  capillaires.  — Plante  de  2-4  décimètres,  formant  des 
gazons  épais  et  serrés.  Se  distingue  en  outre  du  F.  ovina , plante 
peu  connue,  avec  laquelle  la  plupart  des  au  leurs  le  réunissent  comme 
variété,  par  les  caractères  suivants  : panicule  toujours  étroite,  con- 
'tactee  et  pauciflore  même  dans  les  échantillons  robustes,  à rameaux 
courts  et  peu  divisés;  épillets  plus  courts  et  plus  larges,  à fleurs 
hum  plus  etalees  et  plus  écartées  les  unes  des  autres;  glumelle  in- 
teneure  plus  étroite  et  plus  atténuée  au  sommet;  feuilles  bien  plus 

!mcs;  deux  espèces  se  rencontrent  quelquefois  pêle-mêle  dans 
ta  meme  localité  sans  se  confondre. 


^ /MaV- j iihj1  * sal),0Dueux  . assez  commun  dans  une  grande  partie  de  la  France. 

# ^ I A’  suec‘  P • 30;  bries,  nov.  13  ( exel . var.)  ; 

f .jf1-}.  -P-  87  ; fl-  cent.  2,  p.  591 . — In. Rchb.  inon. 

' „ t"r[es\,hep-  n,,rm  *,  n“  93!  — Panicule  dressée 
^b"n'latérale,  étalée,  composée  ou  décomposée;  ra- 
raP'Haires,  rudes,  solitaires  à chaque  nœud,  brièvement  nus 
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à la  base;  les  inférieurs  portant  5-10  épillets  rapprochés.  Epillets 
oblongs , comprimés,  formés  de  3-5  fleurs;  axe  de  l’épillet  un  peu 
rude  sous  chaque  fleur.  Glumes  linéaires,  insensiblem1  atténuées  au 
sommet,  très-aiguës,  inégales.  Glumelle  inf.  linéaire-lancéolée, aiguë, 
brièvement  arislée,  arrondie  sur  le  dos,  mais  un  peu  carénée  au 
sommet,  un  peu  comprimée  latéralement,  à peine  nerviée,  ordinai- 
rement panaci  ée  de  brun  et  de  violet,  étroitement  scarieuse  aux 
bords;  la  supérieure  terminée  par  deux  dents  très-courtes.  Feuilles 
dressées,  vertes,  toutes  fili form es -sub idées,  non  carénées , un  peu 
fermes , légèrement  rudes  sur  la  nervure  dorsale;  les  radicales  fas- 
ciculées,  à gaines  élargies;  les  caulinaires  conformes,  h limbe  court, 
à ligule  extrêmement  courte  et  biauriculée.  Chaumes  dressés  dès 
la  base,  un  peu  raides,  droits,  très-grêles,  anguleux  et  nus  au  som- 
met. Souche  fibreuse,  dense,  à radicelles  fines,  flexueuses,  noirâtres. 
— Plante  formant  des  gazons  serrés,  bien  distincte,  par  son  port, 
de  la  précédente. 

a.  genuina.  Plante  de  2-5  décimètres,  à panicule  allongée. 

p.  alpina  Nob.  Plante  de  1 décimètre,  à panicule  bien  plus 
courte,  simulant  le  port  de  l’espèce  suivante,  mais  s’en  distin- 
guant néanmoins  par  les  caractères  indiqués.  F.  alpina  Gaud. 
agrost.  1 , p.  279  ; D C.  fl.  fr.  5 ,p.  266  ; F.  montis  aurei  Delarbre 
fl.  auv.  2 , p.  696. 

llab.  Lieux  sablonneux.  La  var.  a.  peu  commune;  Hagueaau,  Sarrebourg, 
Nancy,  Paris,  la  Sologne,  les  cotes  île  l’ouest,  l’Auvergne.  La  var.  [5.  dans  les 
Hautes-Alpes  au  Lautaret;  Monls-Dores,  Cantal;  Pyrénées,  Canigou,  Carn- 
bredase,  col  de  Noury,  lacs  de  Carlite,  port  de  la  Picade,  lac  de  Staubé,  mont 
de  Béost.  etc.  % Mai-juin. 

F.  SIaixerb  All.ped.  2,  p.  255;  Vill.  Dauph.  2,  p.  105  ; DC. 
fl.  fr.  3,  p.  53;  Lois,  g ail.  1,  p.  84;  Dub.  bot.  519;  Mert.  et 
Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  644;  Gaud.  helv.  1,  p.  281  ; Boi.ss.  vog. 
Fsp.  2,  p.  672;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  452.  — le.  Rchb.  icon  f. 
1555  et  exsicc.  n°  125!  — Panicule  dressée,  ovale  ou  oblongue, 
spiciforme,  contractée,  subunilatérale,  pauciflore,  simple  ou  pres- 
que simple,  non  ou  à peine  interrompue;  rameaux  réduits  à des 
pédoncules  beaucoup  plus  courts  que  l’épillet.  Epillets  ovales- 
oblongs , comprimés,  formés  de  4-5  fleurs  écartées  les  unes  des 
autres  ; axe  de  l’épillet  rude  sous  chaque  fleur.  Glumes  très-inégales, 
acuminées-subulées.  Glumelle  inférieure  linéaire-lancéolée,  acumi- 
née,  aiguë,  carénée  au  sommet,  munie  de  5 nervures  saillantes,  rude 
sur  les  nervures,  ordinairement  violette,  plus  rarement  d’un  jaune 
doré  (F.  aiiratci  Gaud.  helv.  1,  p.  280),  terminée  par  une  arête 
aussi  longue  quelle ; glumelle  supérieure  fendue  au  sommet  en  deux 
pointes  sétacées.  Feuilles  d’un  vert  un  peu  glauque,  dressées, 
toutes  capillaires,  pliées-anguleuses,  molles  et  lisses;  les  radicales 
fasciculées,  à gaines  très-étroites;  les  caulinaires  conformes,  à 
limbe  court,  cà  ligule  presque  nulle,  biauriculée,  ciliolée.  Chaumes 
dressés-é talés,  très-fins,  anguleux  au  sommet.  Souche  fibreuse , à 
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radicelles  brunes,  capillaires.— Phmle  de  5à  I2centimèlres  formant 
«les  gazons  serres. 

//u/r.  Les  II;iules-Alpes,  »u  (ialibier,  Laularet,  mont  de  Laos  Embrun 
omiivoi),  etc.;  j i enees,  au  Canigou;  Corse,  au  moule  Grosso,  if  Juillet-août! 

]?«;  Sc  Ttn^r-  n 

1 p.Syüub  bol.  018;  Ma,.  et  Koch,  deuù'hï.  fi.’  \ p ' 

(.mut  he  v.  I,  p.  282;  Fries,  nov.  15  et  mant  5 p G il  *„!' 
«««d  24G  ; Guss  syn.  I , p 86;  And.  agrost.  p.  22*,  t.  3 f.  2G 
i.'  ■>c/;raf(l^  F ovinaSchrad.  germ.  t 'p.  519  (non 

, . Z-.l’-  °,C-  r7  tn<jL  bot‘  '■  470 ; ««A*,  icon.  f.  1538  et 

too.i.  l rtes,  herb.  norm.  8,  n"  94  ! — Panicule  dressée  «train 

<■  unirw-r’  sU  J"llllaU  r;lle’  1111  I"'11  étalée  pendant  l’anthè'se  puis 
untiactee  rameuse;  rameaux  rudes,  flexueux,  solitaires  à cliauue 
mrud  ; les  inférieurs  nus  dans  leur  tiers  inférieur  et  portant  de  5 7 
r|"  °!s  l'approches  ; pédicelles  latéraux  deux  fois  plus  loti-s  et' de 
mo.t.e  moins  épais  que  dans  le  F.  indigesta,  anVuleux  Lme,3 
comprimes,  formés  de  5-5  fleurs  lâchement  imbriquées- 
axe  de  ! ep.Met  rude  sous  chaque  fleur,  dûmes  très-inégales  acU- 
CS,  aigu,  s,  mucronees.  Glurnelle  inférieure  linéaire,  acuniinée 
' 1 e,,k  11  ''jroneeau  sommet,  à peine nerviée,  mate,  le  plus  sou— 

1 l>ana.< "'e  (*®  Vll,let,  terminée  par  une  arête  de  moitié  moins 
"ligue  gu  elle  ; glurnelle  supérieure  brièvement  bidentée  et  pubes 

"î"!.”»  - 1"  :*& 

lenoi s (r.  curvula  Gaud.  aqrost.  \ , n.  239)  étmiiomonf 
un  V cu  ra  ^lrlesl)0r,,s’  Racées,  comprimées  latéralement , carénées 

plUS  °"  mo'ns  t'udes;  les  radicales  fascicuTées 
I -f  . ,1  11  1 les  eau  I mai  res  à ligule  très-courte  conformes 

toute  bniîT’  " lu|l‘cs'  <:l>aumes  dressés,  raides,  finement  striés  dans 
fibreuse  à l udfcplü's  I !!Ut,es  m.ais  «on  anguleux  au  sommet.  Souche 

"•  '7!'  épi».,. 

veL'“pU!a  ^o*.  Diffère  de  la  variété  précédente  par  ses  épillels 

^ amtr-  *’  P'  61  ' *•  «;F.  cL rca 

courlewMjp  lia  raf'  Syn-  ?3n  Ferilles  beaucoup  plus 

I P 3Vi  r rCh„aTeV  epillelf  glabres.  F . glauca  Schrad.  germ. 
'f1  0;22  ’ ü C • /?•  A*.  5,  p.  51  (non Fries). 

lant  pre«aup*l  G<f'- fL  lorr:  3-  />■  173.  Feuilles  glauques,  éga- 
F.  d!,ra  />  c ^ )r."5,ep.<26(i0nt  panicule  Pclile  et  serrée. 

Jura,  les  Vo^esrtf MaduifleL8 ! 1,1  Var'  r'  ll'"'s  les  p)r<Snées,  les  Alpes,  le 
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F.  iiuk;i:«ta  Boiss.  ! Elench.  p.  64;  F.  duriuscula  var.  e. 
Boiss.  voy.  Esp.  2,  ]).  671.  — Bourgeau , pi.  hisp.  exsicc. 
n°  1556! — Panicule  dressée,  étroite , oblongue , subunilatérale, 
contractée  meme  pendant  Vanthèse , peu  rameuse;  rameaux  courts, 
épais,  rudes,  solitaires  à chaque  nœud;  les  inférieurs  brièvement 
nus  à la  base  et  portant  2-4-  épillets  rapprochés  ; les  pédicel les  la- 
téraux très-courts,  épais,  anguleux.  Epillets  elliptiques , comprimés, 
formés  de  5-7  fleurs  lâchement  imbriquées;  axe  de  l’épillet  rude 
sous  la  fleur.  Glumes  très- inégales,  acuminées,  mucronées.  Glu- 
melle  inférieure  linéaire-lancéolée , un  peu  carénée  au  sommet, 
dépourvue  de  nervures  visibles,  verte  et  luisante,  munie  d’une  arête 
de  moitié  moins  longue  quelle;  glumelle  supérieure  bifide  etpubes- 
eente  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  dressées  ou  courbées 
eu  dehors,  étroitement  enroulées  par  les  bords  et  parfaitement  cy- 
lindriques, non  carénées,  épaisses,  très-raides,  piquantes  au  som- 
met, très-lisses  ; les  radicales  fasciculées,  à gaines  élargies  ; les  cau- 
1 i nai res  conformes,  à ligule  courte,  ciliolée  et  munie  de  deux  oreil- 
lettes saillantes.  Chaumes  dressés,  raides,  entièrement  lisses,  unis 
si  ce  n’est  au  sommet  légèrement  strié,  mais  non  anguleux,  nus 
dans  leur  moitié  ou  leurs  deux  tiers  supérieurs.  Souche  fibreuse,  à 
radicelles  brunes,  capibaires.  — Plante  de  2-5  décimètres,  formant 
des  gazons  épais  et  très-glissants. 

tlab.  Pyrénées,  au  Canigou  et  probablement  sur  d’autres  points  de  la  chaîne. 
'Jf  Août. 

F.  violacea  Gaud.  agrost.  1,  p.  251  et  fl.  helv.  1,  p.  278; 
D C.  fl.  fr.  5,  p . 265;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  646;  Pari, 
fl.  ital.  1,  p.  454.  — le.  Bchb.  icon.  f.  1557  et  exsicc.  n°  124! — 
Panicule  dressée,  étroite,  oblongue , subunilatérale,  un  peu  étalée, 
rameuse  ; rameaux  capillaires,  rudes,  flexueux,  solitaires  ou  les  in- 
férieurs géminés,  nus  à la  base,  plus  longs  que  les  épillets  qui  sont 
au  nombre  de  1-3  sur  chaque  rameau.  Epillets  ovales-oblongs , 
comprimés,  formés  de  5-4  fleurs;  axe  de  l’épillet  rude  sous  chaque 
fleur.  Glumes  très-inégales,  acuminées-subulées.  Glumelle  infé- 
rieure linéaire-lancéolée,  acuminée,  carénée  au  sommet,  ci  peine 
nerviée,  panachée  de  vert,  de  blanc  et  de  violet,  terminée  par  une 
arête  de  moitié  moins  longue  quelle;  glumelle  supérieure  superfi- 
ciellement bidentée  et  pubescente  au  sommet.  Feuilles  d’un  vert 
gai,  dressées,  toutes  capillaires , pliées-anguleuses,  molles,  presque 
lisses;  les  radicales  fasciculées,  à gaines  un  peu  élargies;  les  cauli- 
naires  conformes,  à limbe  court,  à ligule  très-courte,  inégalement 
biauriculée.  Chaumes  dressés,  plus  épais  que  les  feuilles,  anguleux 
au  sommet.  Souche  fibreuse , à radicelles  brunes,  capillaires.  — 
Plante  de  1-2  décimètres,  gazonnante. 

Ilab.  Les  hautes  Alpes;  lac  de  Cœurs  et  Chamechaude  au-dessus  de  Gre- 
noble, Lautaret,  Rabou  près  de  Gap , Villars-d’Arène,  Guillestre,  l’Echauda 
en  Vallouise,  mont  Vizo  et  mont  Aurouse,  etc.;  mont  de  Béost  dans  les  Pyré- 
nées-Occidentales. Juillet-août. 
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F.  ribri  L.  sp.  109;  Yill.  Dauph.  2,  p.  101;  Sm.  brit.  1, 

116;  DC.fl.  fr.  o,p.  50;  Lois.gall.  1,  p.  84;  Dub.  bot.  518; 
Mtrt.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,;;.  655;  Gaud.  helv.  1,  p.  285; 
Pari.  fl.  ital.  1 , p.  441  ; F.  heteromalla  Pourr.  act.  acad.  Toul.  3* 
p.  319.  — Je.  /{ch b.  icon.  f.  1557. — Panicule  dressée,  oblongue, 
subunilatérale,  étalée  pendant  l’anthèse,  puis  contractée,  rameuse; 
rameaux  rudes,  flexueux,  géminés  aux  nœuds  inférieurs,’  nus  dans 
leur  moitié  inférieure  et  portant  de  2-6  épillets  rapprochés.  Epillets 
oblongs-elliptiques , comprimés,  formés  de  5-12  Heurs  un  peu  écar- 
tées les  unes  des  autres;  axe  de  Pépillet  un  peu  rude.  Elûmes  très- 
inégales,  acuminées,  mucronées.  Elumelle  inférieure  linéaire— lan- 
céolée, un  peu  carénée  au  sommet,  distinctement  nerviée , luisante , 
Je  plus  souvent  violette,  munie  d’une  arête  de  moitié  moins  longue 
gu  elle;  glu  me]  le  supérieure  presque  entière  au  sommet  finement 
pubescent.  Feuilles  dressées  ou  étalées,  finement  pubescentes  à la 
lare  supérieure;  les  radicales  fasciculèes , étroites , enroulées  par 
les  bords f sétacées-anguleuses,  un  peu  fermes,  lisses;  les  caulinaires 
plus  larges  et  presque  planes , à ligule  très-courte  et  brièvement 
biauriculée.  Chaumes  dressés,  lâchement  fascicules,  raides  fine- 
ment striés  et  longuement  nus  au  sommet.  Souche  brièvement  ram- 
pante, émettant  des  stolons  courts , grêles,  jaunâtres,  terminés  par 
un  faisceau  de  feuilles.  — Plante  de  3-0  décimètres, 
a.  genuma.  Epillets  glabres. 

P-  pubescens  J\ob.  Epillets  pubescents  ou  velus. 

Hnb.  Prairies,  bords  des  bois;  commun  dans  toute  la  France.  Mai-juin. 

* l akkwahba  Osbeck.  in  Retz,  suppl.  prim.  fl.  scand.  p.  4 
( 1 805)  ; b . sa  b u h col  a />.  Duf.  in  ann.  sc.  nat.  sér.  1 , t.  5,  p.  84; 
Çuh.Ool.  517  ; F.  junci  folia  St. -Am.  /l.agen.  .{0;  F.  dumetorum 
Mute!,  fl.  fr.  4,  p.  104,  t.  86,  f 615;  Lloyd!  fl.  Loire-lnf.  511  ; 
lioreau , fl.  cent.  2,  p.  595  (non  L.  nec  Fries)  ; F.  rubra  e.  lanuqi- 
n().so  Mei  t . et  lioch , deutschl.  fl.  1 , p.  654  ; F.  cinerea  1)  C . fl.  fr. 

3,  p.  51  (quoad  specim.  marit.).  — Schultz , exsicc.  n°  962  ! — 
Panicule  dressée,  allongée,  subunilatérale,  étalée  pendant  Pan- 
1 i(!se’  puis  contractée  et  étroite,  rameuse;  rameaux  plus  ou  moins 
rudes,  flexueux,  semi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs  et  portant 
def  2-1 0 epillets  rapprochés.  Epillets  elliptiques , comprimés,  for- 
mes de  5-9  fleurs  lâchement  imbriquées;  axe  de  l’épillet  velu  d’un 
rote.  Elûmes  très-inégales,  acuminées,  mucronées,  toujours  glabres 
ou  simplement  ciliées.  Elumelle  inférieure  li néai re-lancéolée , un 
peu  ca renée  au  sommet,  obscurément  nerviée , toujours  d’une  teinte 
cendrée,  terminée  par  une  arête  de  moitié  moins  longue  quelle; 
g mnellesupérieure  presque  entière  au  sommet  finement  pubescent. 
f euilles  glauques,  finement  pubescentes  à la  face  supérieure,  étalées 
et  iiexueuses,  toutes  enroulèes-sétacées , comprimées  par  le  côté  et 

InniïT'  r?r  î Ies,  radicales  non  fasciculèes;  les  caulinaires 
informes,  a ligule  tres-courte,  à deux  oreillettes-  inégales,  dont 
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Tune  très-saillante.  Chaumes  ascendants  et  genouillés  cà  la  base, 
puis  dressés,  non  fascicules,  raides,  striés , lisses,  brièvement  nus 
au  sommet  et  quelquefois  même  la  feuille  supérieure  embrasse  la 
base  de  la  panicule.  Souche  longuement  rampante , émettant  des 
stolons  grêles  et  bruns  qui  se  terminent  par  quelques  feuilles.  — 
Plante  de  3-6  décimètres. 

a.  genuina.  Glumelles  couvertes  de  poils  mous  et  étalés. 

p.  glabrata  Lebel , ined.  Glumelles  presque  glabres  ou  munies  de 
poils  très-courts,  appliqués. 

Hab.  Commun  dans  les  sables  maritimes  des  côtes  de  l’Océan,  depuis 
Bayonne  jusqu’à  Dunkerque,  if  Juin-août. 

F.  heterophilla  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  600  ; Vill.  Dauph.  2, 
p.  100  \D  C.fl.  fr.  3,  p . 52;  Lois.  gall.  \ ,p.  85  ; Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  I ,p.  655;  Gaud.  helv.  1,  p.  289;  F.  duriuscula  L. 
sijst.  2,  p.  96  ; Schrad.  germ.  1 , p.  328  ( non  L.  sp.).  — le.  Vaill. 
bot.  t.  18 ,f.  6 ; Rchb.  f.  1558.  Schultz,  exsicc.  n°  386  ! ; Billot , 
exsicc.n0  1385!  — Panicule  allongée,  lâche,  souvent  penchée  au 
sommet,  unilatérale,  étalée  pendant  l’anthèse,  rameuse;  rameaux 
lins  et  rudes;  les  rameaux  inférieurs  ordinairement  géminés.  Epi  1— 
lets  étroits , oblongs,  renfermant  4-5  fleurs  à la  fin  écartées.  Glumes 
inégales,  acuminées  - subulées,  mucronées.  Glumelle  inférieure 
étroite,  acuminée,  obscurément  nerviée , terminée  par  une  arête 
moins  longue  quelle ; glumelle  supérieure  bidentée  au  sommet. 
Feuilles  radicales  très-nombreuses,  fasciculées,  dressées,  molles  et 
rudes,  fines,  fortement  carénées , enroulées  par  les  bords  et  angu- 
leuses; les  caul inaires  longues,  beaucoup  plus  larges,  planes , à ligule 
courte  et  biauriculée.  Chaumes  dressés,  raides,  lisses,  striés , mais 
non  anguleux  au  sommet.  Souche  fibreuse , sans  stolons.  — Plante 
de  5-10  décimètres,  gazonnante. 

a.  genuina.  Panicule  d’un  vert  pâle;  feuilles  molles. 

p.  alpina  Nob.  Panicule  panachée  de  violet  et  de  jaune  ; feuilles 
plus  fermes.  F.  nigrescens  Lam.  dict.  2,  p.  460  ; D C.  fl.  fr.  5,  p. 
266  ; F.  amethystina  Delarbre,  fl.  Auvergne , 2,  p.  694. 

Hab.  Bois  montagneux  ; dans  toute  la  France.  La  var.  [5.  dans  le  Jura  a la 
Dole;  dans  les  Basses-Alpes  a la  vallée  de  Larché  ; monts  Dores;  Cantal  ; 
montagnes  de  la  Margueride  et  de  la  Lozère,  if  Juin-août. 

2.  Glumelle  inferieure  entièrement  scarieuse  au  sommet  jusqu’à  la  nervure 
dorsale  , tardivement  enroulée  par  les  bords. 

F.  piMii.A  Chaixin  Vill.  Dauph.  1 , p.  516e£2,  p.  102;  Schrad. 
germ.  1 , p.  525;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  52;  Lois.  gall.  1 , p.  84;  Dub.  bol. 
518;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  ! , p.  661  ; Gaud.  helv.  1 , p.  302; 
Pari.  fl.  ital.  1 , p.  445  ; F.  varia  Pers.  syn.  ! , p.  95  (non  Hœnk)  ; 
Schœnodorus  pumilus  Rœm.  et  Schult.  syst.  %,p.  706.  — le.  Rchb. 
icon.  f.  1551  , et  exsicc.  n°  519!  - — Panicule  dressée,  courte, 
oblongue,  subunilatérale,  un  peu  étalée,  peu  rameuse;  rameaux 
courts,  capillaires,  très-rudes,  solitaires  à chaque  nœud,  nus  à la 
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buse,  portant  I -2  épillets  rapprochés.  Epillets  ovales-obloims  un 
peu  comprimés,  formés  de  3-5  Heurs  ; axe  de  Pépillet  pubescent. 
(.lûmes  oblongues-lancéolées,  aiguës,  quelquefois  inueronulées  , un 
peu  inégales,  Glumelle  inférieure  lancéolée  , acuminée,  brièvement 
a ristée,  un  peu  carénée  au  sommet,  faiblement  nerviée  <dabre  et 
luisante,  panachée  de  vert,  de  violet  et  de  jaunâtre,  largèinent  sca- 
netise  aux  bords.  Ovaire  velu  au  sommet.  Feuilles  vertes  iiliformes- 
Mibulees,  molles,  à peine  rudes,  dressées;  les  radicales  fasciculées  • 
es  eau  h naires  conformes,  à ligule  saillante,  oblongue  , fendue’ 
Chaumes  dresses  des  la  base,  raides,  grêles,  un  peu  rudes  et  lon- 
guement nus  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  15-23  cen- 
timètres, formant  des  gazons  serrés. 

ilab  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  Revel,  col  de  l’Arc,  Lautaret  la  Mouche 

m0I,t  Aur°USe’  eIc;J-aau  Recufcteuusi- 

n*n$'  în  Jacfl'  coU • 2,  p.  94;  Schrad.  germ.  1,  ». 
//  */  koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  058;  Gaud.  helv.  1,  p.  300 

f t1'  \[al:  4;  V-  [non  Pers.).  — le.  Itchb.  icon.  f.  1552  et 
j . _ j an icu le  un  peu  penchée  au  sommet,  oblongue,  contrac- 
tée avant  et  apres  Panthèse  , rameuse;  rameaux  capillaires  très- 
i udo>,  géminés  aux  nœuds  inférieurs , plus  rarement  solitaires 
dexueux,  nus  dans  leur  moitié  inférieure , portant  de  2-5  épillets 

1 approche®.  Kpil jets  ovales,  comprimés  , formés  de  5-8  Heurs;  axe 
de  I epi  Jet  rude  et  plus  ou  moins  velu  d'un  côté.  Glumes  oblongues- 
anceolees,  aigues,  quelquefois  mucronées,  inégales.  Glumelle  in- 
térieure lancéolée,  aiguë,  nautique  ou  brièvement  aristée  un  peu 
carénée  au  sommet,  faiblement  nerviée,  glabre  et  luisante  large- 
ment scarieuse  aux  bords.  Ovaire  velu  au  sommet.  Feuilles  (fun 
vert  glauque,  toutes  enroulécs-sétacées,  plus  ou  moins  raides  et  ni- 
quantes, \me&  et  luisantes,  dressées  ou  courbées  en  dehors;  les  ra- 
' ;s  ,asciculees  ; les  caulinaires  conformes , à ligule  saillante 
oblongue,  obtuse  ou  aiguë.  Chaumes  le  plus  souvent  couchés  et  ra- 
diants a la  base,  puis  dressés,  grêles,  raides  et  lisses.  Souche  très- 
lameuse.  plante  de  2-4  décimètres,  formant  des  gazons  épais 
tres-serres  et  glissants.  1 ’ 

r “il ÿmmia'  Epili?,s  Panachés  de  vert,  de  violet  et  de  jaune; 
(eu ! 1 les  filiformes.  F.  fusca  Vill.  Dauph.  2,  p.  08  (non  L.);  F acu - 

minuta  Gaud.  agrost.  2,  p.  287  ; F.  varia  Host , gram.auslr.  2, 
p.  04,  f.  90. 

V.  /lavesceM  Gaud.  helv.  I,  p.  300.  Epillelsenlièremenl  jaunes- 
PUI  es  •'''formes.  F ftaveicens  Lapeyr.  abr.  pur.  p.  ’ 

gram.  aus'r . 5,  p.  13,  ,.  i 9 ; „ C.  fl.fr.  3,  p.  203 {Loi,. ’aa/l  T 

n alînrbflb0!'  l'H’lten,h-  cat-  pyr-  79  (non  KM.);  F.  Lumi- 
j * ' f'-  ■><  P-  2Sfi  ; F.  xanthina  Kœm.  et  Scbult.  2,  p. 

formesA!o,  f!,  ‘T'1*.13  tü,n,ne  ,Jh,is  la  var-  «;  feuilles  jonci- 
,lu  ,louble  P|US  ël'a*sses  et  plus  raides  que  dans  les  formes 
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précédentes.  F.  eskiaRam.  in  D C.  fl.  fr.  3,  p.  5 2 et  5,  p.  267; 
Lois.  gall.  J,  p.  p.  84;  Dub.  bot.  519;  F.  lubrica  Lapeyr.  abr. 
pyr.  44;  F.  crinum-ursi  Ram.  inSchrad.  yerm.  1 , p.  325.  Schultz , 
exsicc.  n°  1 345  ! 

llab.  La  var.  a.  daus  les  hautes  Alpes  du  Dauphiné;  Revel  et  la  Pra  près  de 
Grenoble,  Lautaret,  col  de  la  Croix  près  d’Abriès,  mont  Monnier  , moût  Vizo; 
Pyrénées,  Mont-Louis,  val  d’Eynes.  La  var.  p.  dans  les  Pyrénées,  Canigou, 
Prats-de-Mollo  , Cambredase,  col  de  Noury,  Sarrauce  daus  les  basses  Pyré- 
nées, etc.  La  var.  y.  daus  les  Pyrénées,  Canigou,  Prats-de-Mollo,  Pic-du-Midi 
de  Bigorre,  pic  d’Aguilons,  port  de  la  Picade , Yénasque,  Esquierry,  sommet 
du  Montespé,  Maladetla,  lac  d’Astorbé,  mont  de  Béost,  etc.  ’2f  Juillet-août. 

F.  FiiAVESCEMS  Bell,  app . ad  fl.  pedem.  p.  11;  D C.  fl.  fr.  3, 
p.  719;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  444;  F.  flavescens  p.  Bertol.  amœn. 
p.  8.  — Se  distingue  du  F.  varia , et  surtout  de  sa  variété  flaves- 
cens,  par  sa  panicule  plus  allongée,  plus  étroite,  plus  lâche,  plus 
évidemment  unilatérale  ; par  ses  épillets  bien  plus  étroits,  oblongs, 
toujours  jaunâtres,  renfermant  seulement  3-5  fleurs  plus  écartées 
les  unes  des  autres;  par  l’axe  de  l’épillet  plus  grêle  et  jamais  velu; 
par  ses  glumes  et  sa  glumelle  inférieure  plus  largement  scarieuses  ; 
par  ses  feuilles  plus  allongées,  vertes,  capillaires , molles;  par  ses 
chaumes  plus  élevés  et  plus  fins. 

Hab.  Rare  dans  les  Alpes  du  Dauphiné;  col  de  la  Croix  près  d’Abriès  {Clé- 
ment.) Juillet. 

F.  p2lo§a  Hall.  .fil.  in  Gaud.  agrost.  1,  p.  276  et  fl.  helv.  1, 
p.  303;  Pari.!  fl.  ital.  \ ,p.  446  ; F.  rhœtica  Sut.  helv.  1,  p.  56; 
D C.  fl.  fr.  3,  p.  53  ; Lois . gall.  1,  p.  84  ; Dub.  bot.  519  ; Salis, 
fl.  od.  bot.  Zeit.  1833,  p.  474;  F.  poœformis  Host,gram.  austr.  2, 
p.  58,  t.  81  ; Guss.  syn.  1 , p.  87  ; F.  nebrodensis  Jan.  elench , p. 
2;  Schœnodorus  poœformis  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  705.  — - 
le.  Rchb.  icon.  f.  1554.  Kralik,  pl.  cors,  exsicc.  ri'  844  a ! — 
Panicule  un  peu  penchée  au  sommet,  oblongue,  assez  fournie, 
étalée,  rameuse;  rameaux  capillaires,  très-rudes,  semi-verticillés 
aux  nœuds  inférieurs,  ftexueux,  nus  dans  leur  moitié  inférieure,  et 
portant  de  1 à 5 épillets  rapprochés.  Epillets  ovales,  comprimés, 
formés  de  5-5  fleurs;  axe  de  l’épi  I le  t muni  dJun  faisceau  de  poils 
sous  chaque  fleur.  Glumes  lancéolées,  brièvement  acuminées, 
aiguës,  inégales.  Glumelle  inférieure  ovale-lancéolée,  aiguë,  éro- 
dée ou  mucronulée  au  sommet,  carénée  au  sommet  et  rude  sur  la 
carène,  faiblement  nerviée,  finement  pubescente  àla  base,  luisante, 
largement  blanche-scarieuse  aux  bords.  Ovaire  glabre.  Feuilles  radi- 
cales fasciculées,  étroites,  enroulées-sétacées,  un  peu  rudes,  dres- 
sées, fermes  et  quelques-unes  atteignant  la  panicule  ; les  caulinaires 
un  peu  plus  larges  et  pliées  en  deux,  h ligule  oblongue-lancéolée. 
Chaumes  dressés,  grêles.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  2-3  déci- 
mètres, formant  gazon. 

a.  genuina.  Fleurs  panachées  de  vert,  de  violet  et  de  jaune. 
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;i.  flavescens  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  662.  Fleurs  jau- 
nâtres. 

Ilab.  Pjrènèes,  Canigou,  Gambredase  ; montagnes  du  Vigan  : montagnes 
de  la  Lozère,  d’Aubrac,  de  la  Margnéride;  mont  Méziu  ; Cantal  ; Monts-Dores  ; 
Corse,  monts  d'Oro,  Renoso,  Rotundo.  La  var.  (5.  au  monte  Coscione  en  Corse. 
^ Juillet-juin. 


b.  Feuilles  radicales  d'abord  jilanes. 

F.  Scueucuzem  Gaud.  agrost.  1 , p.  267  et  fl.  helv.  1 , p. 
297;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,/;.  668;  Bertol.  fl.  ital.Z , 
p.  61  1 ; Pari.  fl.  liai.  \,p.  447  ; F.  pulchella  Schrad.  germ.  1,  p. 
536,  t.  3,  f.  5;  F.  nutans  Host , gram.  austr.  i,p.  35,  t.  61  ; 
Schœnodorus  Scheuchzeri  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  703. — le. 
Rchb.  icon.f.  1560.  Itchb.  exsicc.  n°  1113!  — Panicule  souvent 
penchée  au  sommet,  subunilatérale,  ovale,  lâche , étalée  même  après 
ianthèse , rameuse;  rameaux  capillaires,  glabres  et  presque  lisses, 
solitaires  ou  géminés,  un  peu  flexueux,  nus  dans  leurs  deux  tiers 
inférieurs  et  portant  vers  le  sommet  de  1-4  épillets  rapprochés. 
Epillets  ovales,  comprimés,  formés  de  4-5  fleurs.  Glumes  linéaires- 
lancéolées,  aiguës,  vertes  ou  violettes  avec  une  bordure  blanche, 
inégales.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  acuminée,  mutique  ou 
inucronulée,  carénée  au  sommet,  fortement  nerviée,  linement 
ponctuée-rude,  étroitement  scarieuse  aux  bords,  violette  au  sommet. 
Ovaire  glabre.  Feuillesd’un  vert  gai,  étroites, linéaires,  très-aiguës, 
planes-carénées,  presque  lisses;  les  radicales  fasciculées  ; ligule 
saillante , tronquée.  Chaumes  dressés  ou  courbés  à la  base,  grêles, 
munis  d’écailles  à leur  base,  longuement  nus  au  sommet.  Souche 
rampante,  rameuse.  — Plante  de  3-4  décimètres,  formant  des  ga- 
zons lâches. 

Ilab.  Les  hautes  cimes  du  Jura,  le  Reculet,  le  Colombier.  Juillet- 
août. 


F.  sylvatica  Vill.  Dauph.  2,  p.  1 05,  /.  2,  f.  8 ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  48  ; Lois.  gall.  1,  p.  86  ; I)ub.  bot.  520;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  1 , p.  669  ; Gaud.  helv.  1 , p.  296  ; Fries , nov.  mant.  1 , p.  8 ; 
Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  451  ; Anders.  agrost.  p.  18,  t.  2,  f.  22  (non 
Host)  ; h . altissima  AU.  auct.  43  ( non  B ois  s.)  ; F.  calamaria  Sm. 
brit.  1 , p.  121  ; Poa  sylvatica  Poil.  pal.  1,  p.  83;  Schœnodorus 
calamarius  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  701.  — le.  Engl.  bot.  t. 
1005;  Rchb.  icon.  f.  1562  et  1563.  Fries,  herb.  norm.  9,  n°  95  ! ; 
Schultz,  exsicc.  ?i°  1 95  ! ; Billot , exsicc.  n°  887  ! — Panicule  très- 
fournie,  d abord  étalée  et  dressée , puis  contractée  et  penchée,  très- 
rameuse;  rameaux  très-lins,  flexueux,  tousnusdans  leur  moitié  in- 
ferieure et  divisés  au-dessus  ; les  inférieurs  géminés  ou  semi-ver- 
ticülés.  Epillets  petits  relativement  à la  taille  de  la  plante,  ovales, 
‘‘omprimés,  formés  de  3-5  fleurs.  Glumes  très-inégales  et  très- 
étroites,  acuminées,  scarieuses  au  sommet,  toutes  les  deux  uniner- 
'iees.  Glumelle  inférieure  longuement  acuminée  , mutique,  un  peu 
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carénée  au  sommet,  ponctuée-rude  , fortement  nerviée  , d’un  vert 
pâle,  plus  rarement  fauve.  Ovaire  velu  au  sommet.  Feuilles  allon- 
gées, dressées,  assez  larges,  planes,  d’un  vert  glauque  en  dessus,  d’un 
vert  gai  et  luisantes  en  dessous,  très-rudes  sur  les  bords,  les  radi- 
cales fasciculées;  ligule  oblongue,  obtuse.  Chaumes  dressés , longue- 
ment nus  et  grêles  au  sommet,  munis  d’écailles  à la  base.  Souche 
forte,  rampante , articulée.  — Plante  de  8-12  déc.,  d’un  vert  pâle. 

Ilab.  Bois  montagneux;  commun  dans  toute  la  chaîne  des  Vosges;  Laxou 
( Soy.-Willm .)  et  Liverdun  (. Monnard ) près  de  Nancy;  Jura,  au  mont  d’Or 
(Doubs);  Alpes  du  Dauphiné,  grande  Chartreuse  et  col  de  l’Arc  près  de  Gre- 
noble; le  Morvan;  mont  Mézin ; le  Cantal,  Monts-Dorés.  Juin-juillet. 

F.  specta Biiiis  Jan.  elench.  p.  2;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  61 2; 
Koch , syn.  941  ; Pari.  1,  p.  450;  Godr.  not.  fl.  montp.p.  21  ; 
F.  spadicea  fi.  nemorosa  Pollin.  ver.  1,  p.  117.  — Rchb.  exsicc. 
n°  2305  ! — Panicule  penchée,  subunilalérale  , ovale,  lâche , étalée 
même  après  Vanthèse,  rameuse  ; rameaux  rudes,  géminés  ou  ternés, 
flexueux,  nus  dans  leur  moitié  inférieure,  portant  de  5-8  épillets 
dont  les  latéraux  brièvement  pédicellés.  Epillets  rapprochés  les  uns 
des  autres,  ovales , comprimés,  formés  de  3-5  fleurs  ; axe  de  l’épillet 
plus  grêle  que  dans  le  F.  spadicea  et  un  peu  pubescent.  Glutnes 
lancéolées,  acuminées,  aiguës,  largement  blanches  - scarieuses, 
vertes  sur  la  carène,  luisantes,  inégales;  la  supérieure  trinerviée. 
GJumelle  inférieure  lancéolée,  aiguë,  mutique,  carénée  au  sommet, 
finement  ponctuée-rude,  fortement  nerviée,  mate,  d’un  vert  jau- 
nâtre. Ovaire  velu  au  sommet.  Feuilles  radicales  très-longues,  très- 
étroites,  linéaires,  planes  ou  canaliculées,  dressées,  non  piquantes, 
rudes  sur  la  face  supérieure,  à gaines  enveloppant  inférieurement 
la  tign,  mais  n’y  formant  pas  de  renflement  ; les  caulinaires  courtes 
et  plus  larges,  à ligule  oblongue  et  lacérée.  Chaumes  dressés,  grêles, 
longuement  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse,  formant  des  gazons 
épais.  — Plante  de  8-10  décimètres. 

Ilab.  Bois  de  Fontfroide  près  de  Montpellier  ( Goclron  1855).  ’üf  Mai. 

Obs.  — Cette  plante  de  Montpellier  est  complètement  semblable  aux  échan- 
tillons que  nous  possédons  du  mont  Baldo  et  du  Tyrol. 

F.  spadicea  L.  syst.  ed.  12,  t.  2,  p.  752;  Vill.  Dauph.  2, 
p.  109;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  47  ; Lapeyr.  abr.  pyr.  45;  Lois.  gall.  1, 
p.  86;  Pub.  bot.  519;  Mert.  et  Koch , deulschl.  fl.  \ , p.  667; 
Gaud.  helv.  1 , p.  299  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  61 1 ; Pari.  ! fl.  ital.  1 , 
p.  448  ; F.  aurea  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  598;  F.  compressa  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  263;  Poa  Gerardi  AU.  ped.  2 ,p.  245;  Poan0  11  Gérard , 
gall.-prov.  p.  91,  t.  2,  f.  1 ; Poa  montana  Delarbre , /?.  Auv.  2, 
p.  699  ( non  AU.)  ; Schœnodorus  spadiceus  Rœm.  et  Schult.  syst.  2, 
p.  700;  Anthoxanthum  paniculatum  L.sp.  40. — Rchb.  exsicc. 
n°  1507!  — Panicule  dressée,  oblongue , un  peu  étalée  pendant 
Vanthèse , puis  contractée,  peu  rameuse  ; rameaux  lisses,  solitaires 
ou  géminés  et  alors  inégaux,  courts  et  flexueux.  portant  de  2-5 
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épillets  rapprochés,  dont  les  latéraux  brièvement  pédicellés.  Epillets 
larges , obovés,  comprimés,  formés  de  5-5  fleurs.  (Humes  lancéo- 
lées, acu minées,  aiguës,  presque  entièrement  blanches-scarieuses, 
luisantes,  inégales  ; la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  aiguë,  mutiqueou  mucronée,  carénée  au  sommet,  forte- 
ment nerviée,  finement  ponctuée- rude , mate,  d’un  jaune  brun, 
étroitement  scarieuse  aux  bords.  Ovaire  velu  au  sommet.  Feuilles 


simuler  un  renflement  de  la  tige  qui  s’enfonce  profondément  en 
terre  ; les  feuilles  caulinaires  à limbe  court,  à ligule  ovale , bilobée. 


Chaumes  dressés,  longuement  nus  au  sommet.  Souche  fibreuse.  — 
Plante  de  5-10  décimètres. 


vallée  de  Larché,  etc.;  Alpes  de  la  Provence,  l'Esterel;  mont  Mézin;  Pierre- 
sur-Haute  (Loire);  Cantal;  Monls-Dores.  Juillet-août. 

F.  interropta  I)esf.  atl.  I , p.  89  ; Godr.  not.  fl.  montp.  21  ; 
h . fenas  Lag.  gen.  et  sp.  p.  4;  Poa  tenax  Lin/c,  enum.  /tort.  ber. 
I , P-  KfL. — Panicule  raide,  longue  de  1-212  décimètres,  dressée , 
très-étroite,  subunilatérale,  contractée  même  pendant  lanlhèse , 
longuement  interrompue  vers  la  base,  rameuse;  rachis  rude  sur  les 
angles,  à nœuds  inférieurs  écartés;  rameaux  géminés,  très-inégaux, 
les  pl us  courts  pourvus  d’épillets  jusqu’à  la  base,  tous  dressés-appli- 
qués  de  manière  à masquer  les  interruptions  de  la  panicule  ; pédi- 
cules latéraux  très-courts.  Epillets  beaucoup  plus  petits  que  dans 
l’espèce  suivante,  serrés  les  uns  contre  les  autres,  très-fragiles, 
ovales,  comprimés,  formés  de  5-6  fleurs.  Glumes  linéaires,  aeu- 
minées,  aiguës,  largement  blanches-scarieuses  sur  les  bords  et  au 
sommet,  inégales.  Glumelle  inférieure  étroite,  linéaire-lancéolée, 
acuminee,  carénée  au  sommet,  rude  sur  le  dos,  fortement  nerviée, 
étroitement  blanche-scarieuse  aux  bords  et  au  sommet,  mutique, 
mucronée  ou  aristée,  panachée  de  vert  et  de  violet.  Ovaire  glabre. 
F <mi i 1 les  glauques,  très-étroites,  linéaires,  acuminées,  d’abord  planes, 
<i  1 1 fin  enroulées  par  les  bords  et  presque  filiformes,  rudes  aux 
boids;  les  radicales  lasciculées,  atteignant  jusqu’à  -4  décimètres; 
ligule  presque  nulle.  Chaumes  grêles,  dressés.  Souche  rampante, 
émettant  de  courts  stolons,  qui  se  terminent  par  un  faisceau  de' 
feuilles.  Plante  de  5-8  décimètres,  gazonnante. 

Hab.  Prairies,  lieux  incultes;  Narbonne,  Montpellier,  St.-Guilhem-le-Désert; 

Corse,  a Bomfacio.  ifi  Mai. 

F.  \ ri'kdi  tu .%  c K a Schreb.  Spicil.  fl.  lips.  p.  57;  I)C.  fl.  fr.  5, 
p.  49;  Lois.  gall.  1,  p.  85;  Dub.  bot.  520;  Mert.  et  Koch, 
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deutschl.  fl.  1 , p.  665  ; Gaucl.  helv.  1,  p.  291  ; Anders.  agrost.  p. 
18,  t.  2,  f.  25 ; F.  Phœnix  Vill.  Dauph.  2,  p.  108;  F.  elatior  Sm . 
Wf.  1,  p.  124;  6rtm.  si/n.  1,  p.  89  ( non  L.)  ; Poci  Phœnix  Scop. 
carn.  1,  p.  74;  Bromus  inermis  Bréb.  fl.  norm.  éd.  2,  p.  518 
(non  L.);  Schœnodorus  elatior  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  699. 
— Ic.  fl.  dan.  t.  2465;  Rchb.  icon  f.  1568.  Fries , herb.  norm.  9, 
n°  94  ! — Panicule  penchée  au  sommet,  très-grande  et  atteignant 
jusqu’à  5-4  décimètres,  large  et  lâche,  toujours  étalée-diffuse , très- 
rameuse  ; rachis  à nœuds  très-écartés,  très-rude,  ainsi  que  les  ra- 
meaux ; ceux-ci  allongés,  géminés,  longuement  nus  à la  base 
et  portant  un  grand  nombre  d’épillets  écartés  les  uns  des  autres. 
Epillets  ovales-lancéolés , comprimés,  formés  de  4-5  fleurs.  Glumes 
linéaires,  acuminées,  aiguës,  bianches-scarieuses  au  sommet,  un 
peu  inégales.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  un  peu  carénée  au 
sommet,  rude,  faiblement  nerviée,  étroitement  blanche-scarieuse 
aux  bords  et  au  sommet,  mutique,  mueronée  ou  aristée,  ordinaire- 
ment panachée  de  violet.  Ovaire  glabre.  Feuilles  très-allongées, 
larges  d’un  centimètre,  acuminées,  planes,  fermes,  rudes  sur  les 
bords  et  à la  face  supérieure  ; ligule  courte , tronquée.  Chaumes 
robustes,  dressés.  Souche  rampante , stolonifère.  — Plante  de  1-2 
mètres. 

Hab.  Bords  des  eaux;  assez  commun  dans  toute  la  Frauce.  Juin-juillet. 

Obs.  — Cette  plaüte  a quelquefois  à la  glumelle  inférieure  une  courte  arête 
insérée  au-dessous  du  sommet,  ce  qui  prouve  combien  peu  sont  solides  certains 
caractères  génériques  admis  jusqu'ici  dans  la  famille  des  Graminées. 

F.  PRATENiii  Huds.  angl.  ed.  1 ,p.  57  ; Sm.  brit.  1,  p.  125; 
Gaud.  helv.  1 , p.  292;  Anders.  agrost.  p.  19,  t.  2,  f.  24; 
F.  elatior  L.  it.  Westrog.  p.  59  et  fl.  suec.  p.  52  ; Poil.  pall.  1 , p. 
106;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  48;  Koch , syn.  945  ( non  Sm.;  an  L.  sp.  ?)  ; 
F.  heteromalla  Pourr.!  act.  Toul.  5,  p.  51 9;  Schœnodorus  pratensis 
Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  698.  — Panicule  dressée  ou  un  peu 
penchée  au  sommet,  allongée , lâche,  étroite,  subunilatérale,  con- 
tractée-spici forme  avant  et  après  Vanthèse!,  étalée  au  moment  de 
la  floraison,  rameuse;  rachis  presque  lisse,  à nœuds  écartés; 
rameaux  un  peu  rudes,  nus  à la  base,  ordinairement  géminés  et 
très-inégaux,  l’un  très-court  et  portant  1-2  épillets,  l’autre  5 à 6 
epillets  écartés  les  uns  des  autres.  Epillets  linéaires-oblongs,  com- 
primés, lâches,  formés  de  7-12  fleurs.  Glumes  lancéolées,  largement 
bianches-scarieuses  au  sommet,  inégales  ; la  supérieure  obtuse  et 
trinerviée.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  arrondie  sur  le  dos  même 
au  sommet,  lisse  ou  rude,  faiblement  nerviée,  largement  blanche- 
scarieuse  au  sommet,  mutique,  plus  rarement  mueronée  ou  aristée, 
verte  ou  panachée  de  violet.  Ovaire  glabre.  Feuilles  linéaires,  lon- 
guement acuminées,  planes,  un  peu  rudes  au  sommet;  ligule  courte 
et  tronquée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants.  Souche  fibreuse.  — 
Plante  de  5-8  décimètres.  Varie  à panicule  appauvrie,  presque 
simple  (F.  pseudololiaceci  Fries,  summ.  scand.  p.  75)  et  cette  forme 


U R A >11  NÉES. 


582 

ressemble  au  Glyceria  foliacea  ; elle  s’en  distingue  par  ses  épillels 
plus  longuement  pédicellés  et  par  ses  caryops  qui*  présentent  des 
caractères  bien  différents. 

Ilab.  Prairies;  commun  dans  (ouïe  la  France.  ^Juin-juillet. 

F.  <-m.  vvri  A Yill.  Dauph.  2 , p.  1 10;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  1.  p.  671;  Gaud.  helv.  1 ,/>.  205;  Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  452;  Pro- 
mus giganteus  L.  sp.  1 1 4;  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  7 1 ; Lois.  gall.  1 , p.  91 . 
— le.  Vaill.  bot.  t.  18,  f.  5;  Pchb.  icon.  f.  1602.  Billot,  exsicc. 

H88  ! — Panicule  très-grande,  très-lâche , très-étalée , penchée , 
rameuse;  rachis  à nœuds  écartés;  rameaux  lins,  rudes,  flexueux , 
très-longs,  géminés,  nus  jusqu’au  milieu,  puis  divisés.  Epillets 
oblongs , comprimés.  Glumes  linéaires,  acuminées,  largement  blan- 
cltes-scarieuses  aux  bords,  inégales  ;•  la  supérieure  à trois  nervures 
saillantes  et  rapprochées.  Glumelle  inférieure  acuminée,  scarieuse 
au  sommet,  verte  sur  le  dos,  munie  d’une  arête  line,  fiexueuse  et 
plus  longue  qu’elle.  Ovaire  glabre.  Feuilles  toutes  allongées  et 
souvent  réfléchies  au  sommet,  larges,  luisantes  en  dessous,  plus  ou 
moins  rudes  sur  les  faces , mais  toujours  très-rudes  sur  les  bords  ; 
ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  dressés,  robustes,  lisses  et  glabres. 
Souche  fibreuse.  — Plante  de  1-2  mètres, 
a.  genuina.  Epillets  formés  de  5 à 9 fleurs, 
p.  triflora  Nob.  Epillets  triflores  ; chaumes  moins  élevés;  feuilles 
plus  étroites.  Promus  triflorus  L.  sp.  115. 

Ilab.  Bois  ombrages  et  humides,  dans  presque  toute  la  France,  if  Juin-juill. 

BROMUS.  (L.  gen.  n°  80;  excl.  sp.) 

Epillets  pédicellés,  multiflores,  d’abord  cylindriques-subulés, 
puis  très-comprimés  et  ordinairement  élargis  au  sommet  pendant 
l’anthèse,  formant  une  panicule  simple  ou  rameuse.  Glumes  2,  iné- 
gales, membraneuses,  carénées,  acuminées;  l’inférieure  plus  petite, 
uninerviée;  la  supérieure  trinerviée.  Glumelle  inférieure  fusiforme'- 
subu/ée,  carénée , bifide  ou  bidentée  au  sommet,  munie  d'une  arête 
insérée  un  peu  au-dessous  du  sommet  ou  très-rarement  mutique  ou 
mucronée;  glumelle  supérieure  acuminée,  bicarénée,  bidentée  au 
sommet.  Glumellules  2,  très-petites,  oblongues,  entières,  glabres. 
Etamines  5,  plus  rarement  2 ou  1 . Stigmates  sessiles,  plumeux,  très- 
écartés,  insérés  en  avant  au-dessous  du  sommet  de  l’ovaire,  toujours 
renfermés  entre  les  glumelles.  Caryops  oblong,  courbé  en  gout- 
tière, appendiculé  et  velu  au  sommet,  adhérent  aux  glumelles. 


Sut.  l.  Pcbromls.  Epillets  longuement  aristé.s,  élargis  au  sommet  pendant 
I anlhese;  glumelle  supérieure  bordée  sur  les  carénés  de  cils  raides. 

a.  Arêtes  toujours  dressées. 

I*.  tectorvm  L.  sp.  114;  Vill.  Dauph. Z,  p.  117;  DC.  fl.fr.  5, 
/7  ^ » V'  (d0;  Dub.  bot.  .516;  Mert.  et  Koch,  deutschl. 

fl.  I,  p.  688;  Gaud.  helv.  1,  p.  545;  P.  avenaceus  Pourr.!  act. 
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Toul.  5,  p.  508.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1582.  Fries,  herb.  norm.  9, 
n°  91  !;  Schultz,  exsicc.  n°  588  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1096!  — Pa- 
nicule  assez  fournie,  unilatérale  et  pendante,  rameuse;  rameaux 
capillaires,  flexueux,  lisses,  mollement  velus,  semi-verticillés  aux 
nœuds.  Epillets  oblongs-cunéiformes,  plus  petits  que  dans  les  es- 
pèces voisines,  pubescents  ou  ]>1  us  rarement  glabres,  verts  ou  pana- 
chés de  violet,  formés  de  6-12  fleurs  dont  les  supérieures  stériles  et 
réduites  à la  glumelle  inférieure.  Glumes  aiguës,  simplement  iné- 
gales, largement  scarieuses  aux  bords,  à nervures  n’atteignant  pas 
le  sommet.  Glumelle  inférieure  linéaire  acuminée,  carénée,  faible- 
ment nerviée,  scarieuse  et  brièvement  bifide  au  sommet,  munie 
d’une  arête  droite  dressée  et  plus  longue  quelle  ; glumelle  supérieure 
entière  et  presque  obtuse  au  sommet.  Feuilles  linéaires , planes, 
molles,  velues  sur  les  faces  et  sur  les  gaînes,  lisses;  ligule  tronquée 
et  lacérée.  Chaumes  dressés,  grêles,  pubescents  au  sommet.  Racine 
fibreuse,  annuelle.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

a.  genuinus.  Panicule  peu  rameuse  ; épillets  formés  de  5-9  fleurs. 

Y.  australis  Nob.  Panicule  ample  et  très-rameuse  ; épillets  formés 
de  10  à 12  fleurs;  plante  plus  robuste.  B.  abortiflorus  Saint-Am. 
fl.  agen.  44. 

Hab.  Sur  les  murs,  les  toits,  les  lieux  secs;  commun  dans  toute  la  France; 
ta  var.  (3.  à Marseille,  Aix,  Montpellier,  Agen,  les  Landes,  etc.  (Y  Mai-juin. 

B sterilis  L.  sp.  115;  Vill.  Dauph.  2,  p.  115;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  71  ; Lois.  gall.  1,  p.  90;  Dub . bot.  516;  Mert.  et  Koch, 
deutschl.  fl.  1 , p.  688  ; Gaud.  helv.  1 ,p.  515;  B.  jubatus  Ten.  fl. 
nap.  5 ,p.  89,  t.  106.  — le.  Leers,  herb.  t.  11,  f.  4;  Rchb.  icon. 
f.  1585.  Fries,  herb.  norm.  1,  n°  80!;  Billot,  exsicc.  n°  1095!  — 
Panicule  ample,  très-lâche,  étalée  de  tous  côtés,  penchée  au  sommet, 
rameuse  ; rameaux  fins,  allongés,  flexueux,  très-rudes,  semi-verti- 
cillés aux  nœuds.  Epillets  oblongs-cunéiformes,  glabres,  ordinaire- 
ment verts,  formés  de  7—1 1 fleurs.  Glumes  très-aiguës  et  même 
subulées  au  sommet , étroitement  scarieuses  aux  bords,  à nervure 
dorsale  atteignant  seule  le  sommet  ; l’inférieure  de  moitié  plus  courte 
que  la  supérieure.  Glumelle  inférieure  linéaire  acuminée,  carénée, 
fortement  nerviée,  scarieuse  et  bifide  au  sommet , munie  d’une 
arête  droite,  dressée,  forte,  très-rude  et  plus  longue  quelle;  glu- 
melle supérieure  acuminée,  denticulée  au  sommet.  Feuilles  longues, 
linéaires,  planes,  rudes  sur  les  bords,  pubescentes  sur  les  faces, 
souvent  un  peu  velues  sur  les  gaînes  inférieures;  ligule  courte,  la- 
cérée. Chaumes  dressés  ou  ascendants,  entièrement  glabres,  lui- 
sants. Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  5-6  décimètres. 

Ilab. Lieux  incultes,  commun  dans  toute  la  France.  (D  Mai-septembre. 

B.  Mixnus  Desf.  atl.  1 , p.  95,  t.  26  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p. 
678  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  677  ; Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  406  ; 
B.  madritensis  Dub.  bot.  516  ( non  L.).  — Kralik,  pl.  cors.  exs. 
n°  846!;  Billot,  exsicc.  nos  1097,  1589  et  1590!;  Soleirol,  exsicc. 
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«ü4713! — Panicule  oblongue,  étalée  pendant  l'an  thèse,  tantôt 
dressée  et  égale,  tantôt  penchée  au  sommet  et  sub  uni  latérale,  simple 
ou  peu  rameuse  ; rameaux  rudes  e t souvent  velus,  courts  et  allongés, 
sein i - verticillés  aux  nœuds  inférieurs.  Epillets  oblongs-cunéiformes’ 
très-grands  et  atteignant  avec  les  arêtes  jusqu'à  8 centimètres, 
glabres  et  verts,  for/nés  de  4-6  Heurs.  Glumes  simplement  inégales , 
acuminées-subulées,  presque  aristées,  largement  scarieuses  aux 
bords,  à nervure  dorsale  atteignant  seule  Je  sommet.  Glumelle  infé- 
rieure linéaire  acuminée,  carénée  et  très-rude  sur  la  carène  ainsi 
que  sut  les  nervures,  scarieuse  et  profondément  bifide  au  sommet, 
munie  d’une  arête  droite,  dressée,  forte  et  deux  fois  plus  longue 
gu  elle  ; glumelle  supérieure  tronquée  ou  émarginée  au  sommet. 
Feuilles  linéaires,  planes,  velues  ou  pubescentes  sur  les  deux  faces 
et  sur  les  gaines,  rudes  sur  les  bords;  ligule  saillante,  lacérée. 
Chaumes  dressés,  fermes,  souvent  pubescents  au  sommet.  Racine 
annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  4-10  décimètres. 

, a>  minot  Moi ss.  voy.  hsp.  2,  p.  077.  Panicule  dressée,  compacte, 
a rameaux  courts  ; épillets  plus  petits.  B.rigidus  Roth , in  Rœm.  et 
l St.  ann.  10,  p.  21  ; Mert.  et  Koch , Deutschl.  fl.  1 , p.  680;  1)  C. 
fl.  fr.  o,  p.  2 / 8 ; Lois.  gall.  1 , p.  90  ; Boreau!  fl.  centr.  2,  p.  588; 
B maæimus  Guss.  syn.  ),p.  79. 

tj.  Gussoni  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  407.  Panicule  penchée  au  som- 
met, lâche,  a rameaux  allongés  et  divisés,  réunis  au  nombre  de  4-6 
aux  nœuds  inférieurs.  B.  maximus  D C.  fl.  fr.  5,  p.  277;  B Gus- 
sonii  Pari.  pl.  rar.  fasc.  2,  p.  8;  Guss.  syn.  \ \ p.  79;’  Boreau! 
fl.  centr.  2,  p.  588. 

liai).  Les  lieux  stériles  ; commun  dans  la  région  des  oliviers  ; Corse  ; vallée 
de  la  Carminé  et  vallées  tributaires  ; cêtes  de  l’Océan  jusqu'à  l’embouchure  de 
a peine;  vallees  de  la  Loire  et  de  ses  affluents  jusqu’à  filois.  (\  Avril- 


b.  Arêtes  d'abord  dressees,  pais  étalées  en  dehors. 

B.  MAimiTEitMis  L.sp.  114;  Schrad.  germ.  1,  p.  360;  Guss. 
syn • 1 > P-  Pari.!  fl.  ital.  1 , p.  405  ( non  Desf.  nec.  Dub.);  B.  po- 
lystachyus  DC.fl.  fr.  5,  p.  276;  Lois.  gall.  1 , p.  90;  Dub.  bot.  516; 
Salis  fl.  od.  bot.  Zeit.  1833,  p.  474;  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  677; 
iPnibens  Desv.  pl.  ang.  p.  62  (non  L.);  B.  maximus  Bast.  Ess.  p. 
43 (non  Des f.) ; B.  diandrus  Curt.  fl.  lond.  fasc.  6,  t.  5;  Sm.  brit. 
; P-  ’’  Koch,  syn.  949;  B.  scaberrimus  Ten.  fl.  nap.  3,  p.  89  • 

rCrti°  \ 1 ’ P-  1 76-  — le.  Barr.  icon.  t.  76,/*.  1 ; Bchb.  icon. 

h I o8-f.  Schultz , exsicc.  n°  568  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1098  ! ; Soleir. 
c./.wre.  n°  4 1 1 5 ! Panicule  oblongue , atténuée  éi  la  base , un  peu 
a<  <e*  °8a^e>  raide  et  d’abord  dressée,  puis  un  peu  penchée  au  som- 
m'  C simple  ou  peu  rameuse;  pédicelles  ou  rameaux  assez  courts, 
pi  t >quc  lisses  et  le  plus  souvent  glabres,  lâchement  dressés,  réunis 
au  nombre  de  2-5  à chaque  nœud.  Epillets  oblongs-cunéiformes, 
gianies  ou  plus  rarement  pubescents,  ordinairement  panachés  de 
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violet,  formés  de  8-12  fleurs,  dûmes  aiguës,  scarieuses  aux  bords, 
«à  nervure  dorsale  atteignant  seule  le  sommet;  l’inférieure  de  moitié 
moins  longue  que  la  supérieure.  Glumelle  inférieure  linéaire  acumi- 
née,  carénée,  scarieuse  au  sommet  bifide,  munie  d’une  arête  plus 
longue  qu’elle,  droite,  d’abord  dressée,  puis  étalée  en  dehors;  glu- 
melle supérieure  acuminée,  entière.  Deux  étamines,  plus  rarement 
une  seule.  Feuilles  linéaires,  planes,  pubescentes  sur  les  deux  faces 
etsurles  gaines;  ligule  saillante,  lacérée.  Chaumes  dressés,  raides, 
'brièvement  nus  au  sommet  glabre.  Racine  fibreuse,  annuelle. — 
Plante  de  1-6  décimètres. 

Uab.  Lieux  stériles.  Commun  dans  toute  la  région  des  oliviers  et  remonte 
la  vallée  du  Rhône  jusqu’à  Lyon;  Grenoble;  vallée  de  la  Garonne  et  vallées 
tributaires  ; côtes  de  l’Océan  depuis  Bayonne  jusqu’à  l’embouchure  de  la  Seine; 
vallées  de  la  Loire  et  de  ses  affluents  jusqu’à  Tours.  (T)  Mai-juin. 

15.  ribéss  L.  sp.  Tl  4 ; Desf.  atl.  1,  p.  94  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  73;  Lois,  g ail.  1,  p.  91  ; Dub.  bot.  317;  Bertol.  fl.  jtal.  1, 
p.  682  ; Guss.  syn.  1,  p.  80  ; Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  677  ; Pari, 
fl.  it.  1 , p.  410  (non  Desv.)  ; Festuca  rubens  Pers.  syn.  1 , p.  94. — 
le.  Cav.  icon.  1,  t.  45,  f.  2=  — Panicule  obovée , très-compacte , 
égale,  dressée,  simple  ou  un  peu  rameuse;  pédicelles  ou  rameaux 
très-courts,  pubescents  ainsi  que  le  rachis,  rudes,  dressés , demi- 
verticillés  aux  nœuds  qui  sont  très-rapprochés.  Epillets  oblongs- 
eunéiformes,  pubescents  ou  plus  rarement  glabres,  ordinairement 
panachés  de  violet,  formés  de  4-6  fleurs.  Glumes  acumiriées,  ai- 
guës, scarieuses  aux  bords,  cà  nervure  dorsale  atteignant  seule  le 
sommet;  l’inférieure  simplement  plus  courte  que  la  supérieure. 
Glumelle  inférieure  linéaire,  acuminée,  carénée,  scarieuse  au  som- 
met, bifide,  munie  d’une  arête  plus  longue  qu’elle,  droite,  d’abord 
dressée,  puis  étalée  en  dehors;  glumelle  supérieure  bidentée.  Deux 
ou  trois  étamines.  Feuilles  courtes,  linéaires,  planes,  pubescentes 
sur  les  deux  faces  et  sur  les  gaines;  ligule  saillante,  lacérée. 
Chaumes  dressés,  raides,  longuement  nus  au  sommet  pubescent. 
Racine  fibreuse,  annuelle.  — Plante  de  1-3  décimètres. 

Hcib.  Lieux  stériles  de  la  région  méditerranéenne;  Cannes,  Hvères,  Toulon, 
Marseille,  Aix,  Avignon,  Nîmes,  Montpellier,  Cette,  Béziers,  Narbonne,  Per- 
pignan, Prades,  etc.  (ï)  Mai-juin. 

15.  FASCicciiATUis  Presl.  cyp.  et  gram.  sicul.  p.  39;  Guss. 
rar.p.  46,  t.  8,/.  2,  et  syn.  1,  p.  70;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  683; 
Pari.!  fl.  ital.  p.  411  ; B.  fascicularis  Ten.  syll.  p.  50;  B.scopa- 
rius  Lam.  dict.  1 , p.  468  (non  L.).  — Panicule  obovée-cunéiformey 
compacte,  égale,  dressée,  simple  ; pédicelles  très-courts , appliqués, 
glabres  ainsi  que  le  rachis,  solitaires  aux  nœuds  qui  sont  très-rap- 
prochés. Epillets  oblongs  - cunéiformes , glabres  ou  pubescents, 
formés  de  4-8  fleurs..  Glumes  acuminées,  aiguës,  carénées,  à peine 
scarieuses  aux  bords  ; l’inférieure  simplement  plus  courte.  Glumelle 
inférieure  à la  fin  enroulée  par  les  bords,  carénée,  scarieuse  au 
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sommet  bilide,  munie  d’une  arête  aussi  longue  qu’elle  ferme  à la 
fin  tordue  sur  elle-même  et  divariquée;  glumelle  supérieure  à peine 
bidenlée  au  sommet,  plus  brièvement  ciliée  ijue  dans  les  espèces 
précédentes.  Trois  étamines.  Feuilles  étroites,  linéaires  planes 
Internent  pubescentes  sur  les  deux  faces  et  sur  les  gainés  |i„„ié 
saillante,  lancéolée,  lacérée  au  sommet.  Chaumes  dressés 'ou 'as- 
cendants, greles  et  glabres  même  au  sommet,  liacine  fibreuse  an- 
nuelle.  — Plante  de  J décimètre.  ’ 

Hab.  La  Corse,  à Corlé  {Bernard).  Çij  Avril-mai. 

SeHn..MFMTUStBU-iVo6’  ~ E,)illets  n*oins  longuement  arislês  ou  même  mu- 
&eUrure  Krntrlme'  ,)e'"JaUt  glü"ldle  supérieure  pu- 

B.  MPI»  L.  fil.  suppt.  I H ; Sm.  brit.  1,  p.  1Ô3;  1)  € Il  fr  3 
p.  i 1 ; Lois.  gall.  I , p.  9 1 ; Dub.  bot . Kl  C ; Oaud.  helv  1 ' p 31  \ '■ 

Zu»hyn*  U V\IV  P„ar,  !/1-  i,aL  C p.  412;  II.  nemorosus  Vill’. 
/ aiiph  p.  \ , / ; jp  montanus  Poil.  pal.  1 , H6;  H.  nemo- 

ra/is  /fuels,  angl  p.  51  ; If.  hirsutus  Curt.  fl.  loncl.  fasc  ‘2  / 8* 

B dumetorum  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  003  ; Festuca  aspira  Af'ert  et 

hoch,  deutsehl.fi.  1,  p.  672.  - h.  engl.  bot.  t.  1172  Bilîo, 

exsiec.  889  - Panicule  grande,  très-ldche , étalée  et  pendante. 

< tcuM  , rameaux  greles,  allongés,  très-rudes,  divisés;  les  infé- 

t leurs  gemmés  aux  nœuds.  Epillets  linéaires-lancéolés,  glabres  ou 

im  peu  velus,  verts  ou  panachés  de  violet,  renfermant  7-9  Heurs 

C uuies  tres-aigues,  carénées  et  rudes  sur  la  carène,  très-inégales  • 

I intérieure  plus  courte.  Glumelle  inférieure  carénée,  rude  sur  leé 

arêleUdeSmoiiiéeUSe  ■'  h"hcma'n  bl'ie,ltée  a"  sommet,  munie  d’une 
ai  le  de  moitié  moins  longue  qu’elle,  fine  et  droite,  non  étalée 

u leslonte  conformes , allongées,  linéaires-lancéolées  , rudes 

m,é..  n°"  S et,SUr  68  facos’  a 8aînes  allies;  ligule  ovale,  tron- 

P lCH  aîr  (,lressés'  robustes,  pubescents.  Souche  fibreuse.  — 
riante  de  1-2  métrés. 

Hab.  Les  bois  montagneux,  dans  toute  la  France.  ^ Juin-juillet. 

■*.  erectusi  Huds.  angl.  49;  Sm.  brit.  1,  p.  131  ; Schrad 
zc-  !L  fr- 3- p- 09  ; Lois-  zï- 1,  p.  91 i-  Zfb. 

ÏTûÎL  '?<  Bn  arnSisPr0U-  PaL  *.?•  V Lam.  fl.fr. 

^ntanaMert.et  Koch,  deuUckl.  fl  lp.  673.™  il VaÏÏZ? 

Ittii  t ' ,'J'  ,,on  f-  1604.  fries,  herb.  norm.  9,  n°  96  ' • 

Idiot,  exsicc.  n°  10951-  Panicule  oblongue,  égale  dressée  ' 

v'erticdTés  ramca,n  fins  rudes,  inégaux,  un  peu  üexueùx,  semi- 
on  -in  ! ■ , ','œU<  S lnféneiirs-  Epillets  linéaires-lancéolés  verts 

aigues  carémes'et  r" Z '"S'  f0rmés.,1e  Glumes  très- 

courte  rinmtn.  • ™des  s"r  la/arèn«.  inégales;  l’inférieure  plus 
' inferieure  carenée,  fortement  nerviée,  scarieus 
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au  sommet  brièvement  bidenté,  munie  d’une  arête  de  moitié  plus 
courte  qu’elle,  line  et  flexueuse.  Feuilles  de  deux  formes  : les  radi- 
* cales  étroites,  pliées-carénées,  longuement  ciliées;  les  caulinaires 
planes,  deux  fois  plus  larges.  Chaumes  dressés,  raides,  un  peu 
velus  près  des  nœuds.  Souche  forte,  fibreuse.  — Plante  gazonnante, 
de  8-12  décimètres. 

a.  genuinus.  Panicule  étroite,  contractée,  à rameaux  peu  ou  pas 
divisés,  portant  1-2  épillets. 

(3.  macrostachys  Nob.  Panicule  largev  étalée,  bien  plus  rameuse  ; 
rameaux  plus  longs  et  portant  jusqu’à  5-6  épillets.  B . multiflorus 
Castagne!  Cat.  Marseille,  145  [non  Weig.). 

Hab.  Prés  secs,  collines  incultes:  La  var.  (L  à Montredon  près  de  Marseille; 
citadelle  de  Resançon.  Mai-juin. 

. B.  buerimis  Leyss.  fl.  liai.  ed.  1 , p.  16  ; L , mant.  186;  Poil, 
pal.  \,p.  111;  Schrad.  germ.  1,  p.  559  ; Fries,  mant.  5,  p*  9 ; 
Gaud.  helv.  1 ,p.  508;  Godr.fi.  lorr.  5;  p.  181  ( non  Bréb.)  ; 
Festucainermis  D C . fi.  fr.  5,  p.  49  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fi. 

1 ,p.  674;  Festuca  Leysseri  Mœncli , hass.  n°  82;  Schœnodorus  * 
inermis  Ræm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  701;  And.  agrost.  p.  25,  t.  5, 
f.  29.  — Ic.Leers,  herb.  t.  Il,  f.  4;  Rchb.  icon.  f.  1570.  Fries, 
herb.  norm.  7,  n°  94  ! ; Billot,  exsicc.  n°  1094!;  Rchb.  exsicc. 
n°  1508!  — Panicule  oblongue , égale,  dressée,  lâche,  étalée 
pendant  l’anthèse,  puis  contractée,  simple  ou  presque  simple; 
rameaux  fins  et  rudes,  demi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs.  Epillets 
oblongs,  glabres,  ou  finement  pubescents,  ordinairement  panachés 
de  violet,  formés  de  5-7  fleurs.  Glumes  aiguës,  carénées,  inégales; 
l’inférieure  plus  courte.  Glumelie  inférieure  carénée,  faiblement 
nerviée,  scarieuse  et  échancrée  au  sommet,  mutique  ou  mucronée  ; 
glumelie  supérieure  entière  au  sommet.  Feuilles  conformes,  vertes, 
fermes,  linéaires,  acuminées,  planes,  glabres  ou  les  inférieures 
munies  de  quelques  poils  à la  face  supérieure,  rudes  aux  bords  ; 
ligule  courte,  tronquée,  lacérée.  Chaumes  dressés,  raides,  souvent 
pubescents  aux  nœuds.  Souche  longuement  rampante,  stolonifère. 

— Plante  de  5-8  décimètres. 

Ilab.  Lieux  secs  et  incultes;  rare  en  France;  Huningue,  Colmar,  Pont-à- 
Moussou,  Metz.  Juin-Juillet. 

SERRAFALCLS.  (Pari.  pl.  rar.  sic.  fasc.  2,  p.  LL) 

Epillets  pédicellés,  multiflores,  d’abord  cylindriques  aigus,  'puis 
comprimés,  toujours  rétrécis  au  sommet  pendant  l’anthèse,  alternes 
et  formant  une  panicule  simple  ou  rameuse,  dûmes  2,  presque 
égales,  membraneuses,  concaves,  aiguës;  l’inférieure  un  peu  plus 
petite,  à 5-5  nervures;  la  supérieure  à 7-9  nervures.  Glumelie  infé- 
rieure oblongue  ou  elliptique,  demi-cylindrique , un  peu  ventrue, 
arrondie  sur  le  dos  et  même  un  peu  déprimée  sous  le  sommet  qui 
est  obtus  entier  ou  bifide,  munie  d’une  arête  évidemment  insérée 
au-dessous  du  sommet  ; glumelie  supérieure  obtuse  et  presque  en- 
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liùre  au  sommet,  bicarénée,  ciliée.  Glumellules  2,  oblongues  ob- 
tuses,  entières,  glabres.  Etamines  3.  Stigmates  sessiles,  plumeux 
tres-ecarles  insérés  en  avant  au-dessous  du  sommet  de  l'ovaire’ 

rla  rs  ;‘n  ' eflors  de  ia  flei,r.  Caryops  oblong,  courbé  en  gouttière’ 
appendtcule  et  velu  au  sommet,  adhérent  aux  glumelles. 

•Sect.  1.  - Epillets  à (leurs  contractées  par  les  bords  après  l'antbèse  et  ne  se 

recouvrant  plus  les  unes  les  autres 

. , * G°ldr-  /■  lorr • 3,  p.  182;  Bab.  man.  ofbrit. 
I /)  i ' ‘taL  388  ; Promus  secalinus  L.  sp H2- 

\>u.  Dauph.  2,  p.  1 13  ; ÜC.  fl.  fr.  3,  p.  «7  ; Pois.  uall.  \ , HH- 

heb  \ “'v  -n:  l'T'  e‘  K°Ch’  deuUchL  f1-  1 • P-  679  Gaud’. 
i 'J:-1  ? . 9 Anders.agrost.  p.  29,  t.  3,  f.  35;  Il romusvilio- 

/<*  •//  ' *9'  ° JS‘  “•  — Rchb.icon.  f.  1 394,  \ 390  et  1600 

1 lot,  cxmcc.  n 1 183!  — Panicule  tache,  grande,  d’abord  dressée 
pm>  penchee  et  unilatérale,  simple  ou  peu  rameuse;  rameaux  grêles’ 

d rfhhr"^8,  E|,,,,lets  0va,es  0,1  lancéolés,  comprimés,  d’un  vert 
1*  , glabres  ou  pubescents,  formés  de  3-13  fleurs  d’abord  imbri- 

jiuer.s,  pms  ecarlees  et  distinctes  les  unes  des  autres.  Glumes  égales- 
I nferieure  lancéolée,  aiguë;  la  supérieure  plus  Jar^t  obtuse 

<Vé*bor!ls  r?  uï!>rC  eg;'la"1  'jl  supérieure,  obloigue,  obtuse,  munie 
s H0uherement  courbés  en  arc  et  dépourvus  d’angle  obtus 
abord  simplement  concave,  puis  enroulée-cylindrique,  fchancréè 

v u '•'•re8qUe  mUli,'UC  d'une  a^e 

veluegTh  ferP  . ’,nea,res  i aminées,  planes,  rudes  et  un  peu 

-•  ,1  ,eUrC’,a  gaînes  glabrps  üu  rarement  pubes- 

nœuds'dCurinfh,  néS-  lu,Sa,"s'  fès-glabres  si  ce  n’est  aux 

riouéeV-  Plln,  1 RaCI"f  am,,uelle’  fibre>ise,  à radicelles  diva- 
-i  ; Planti  polymorphe,  de  3-tO  décimètres. 

a.  microstachys  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  \ 83.  Epillets  petits  oviles 

pnuctnores.  glabres  ou  pubescents-veloutés  (BrLus  bademis  gLl 

. L ; t ‘j’  '■  5)>  üu  ve!»s  ! Bromm  hordeaceus  Gmel.  bud  4 
tVeià  obi „ TV  artler  Pres1ue  nulle  promus  a rvensis 

SdradnJL  1 :L  3’  n°!!  L-)>  0,1  courle  ( Bromus  secalinus 

%3azi-Z2h  '*  — 

tantùtWuhhrêlaCf/S,A<f°'ir'  L C;  Epjllels  Sros-  multidores,  lancéolés, 

„ fa  » eS’  tantôt  velus-veloutés  [Bromus  grossus  D C.  fl  fr  3 
P.  68  ; Bromus  multiflorus  Sm.  brit.  1 , p.  1 2fl).  ' ' ' 

llnb.  Commun  dans  les  moissons.  (f)  Juin-juillet. 

sect.  2.  _ Epillets  à fleurs  imbriquées  et  se  couvrant  les. unes  les  autres 

meme  a la  maturité. 

a.  Antes  dressées. 

qtrm  1 „ nrPà  \ ' DauPh-  2.  P-  H#;  Schrad. 

J m‘  tP'  356 ; n C'  f1'  fr-  3.P-  70;  Lois,  gatl!  I,  p.  90;  Dub. 
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bot.  516  ; Mert.  et  Koch , d'eutschl.  fl.  1 , p.  686  ; Gaud.  helv.  1, 
p.  316;  Andcrs.  agrost.  p.  28,  t.  5,  f.  54;  Bromus  versicolor  Poil, 
pal.  1,  p.  109;  Bromus  multiflorus  Weig.  obs.  p.  2,  t.  1,  f.  1 
[non  Sm.  nec.  D C.).  — le.  Leers,  herb.  t.  11,  f.  3;  Rchb.  icon. 
f.  1587.  Fries , /icrfr.  norm.  6,  n°  88  ! ; Billot , eœsicc.  n°  1388  !; 
Schultz , exsicc.  n°  1547!  — Panicule  grande,  large,  très-lâche, 
égale , dressée , contractée  avant  l’anthèse,  puis  très-étalée,  très- 
rameuse  ; rameaux  fins,  rudes,  longuement  nus  cà  la  base,  les  infé- 
rieurs très-allongés  et  dépassant  la  moitié  de  la  longueur  de  la 
panicule.  Epillets  lancéolés,  aigus,  comprimés,  verdâtres  ou  plus 
souvent  panachés  de  violet,  glabres,  formés  de  5-10  fleurs.  Glumes 
lancéolées.  Glumelle  inférieure  oblongue  - elliptique  , faiblement 
nerviée,  étroitement  Blanche-scarieuse  aux  bords  et  au  sommet, 
bifide  au  sommet,  à bords  formant  au-dessus  du  milieu  un  angle 
obtus;  arête  dressée,  très-fine,  égalant  la  glumelle.  Feuilles  molles, 
velues,  linéaires,  aiguës,  à gaines  velues;  ligule  courte,  tronquée. 
Chaumes  dressés  ou  ascendants , tout  à fait  glabres,  lisses.  Racine 
annuelle , fibreuse.  — Plante  de  5-8  décimètres. 

Hab.  Commun  dans  les  lieux  cultivés.  (ï  Juin-juillet. 

S.  commutatus  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  184;  Bab.!  man.  of  brit. 
bot.  374  ; Pari.  fl.  ital.  1 ,p.  390;  Bromus  commutatus  Schrad. 
germ.  1 , p.  555;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  683  ( non  Bieb.); 
Bromus  pratensis  Ehrh.  calam.  16;  D C.  fl.  fr.  3 , p.  70;  Fries  , 
nov.  15  et  mant.  3,  p.  9 ; Anders.  agrost.  p.  30,  t.  5,  f.  37  ; Bro- 
mus racemosus  Sm.  brit.  1,  p.  128  et  Auct.  gall.  ( non  L.);  Bromus 
simplex  Gaud.  agrost.  1 ,p.  256.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1589.  Fries, 
herb.  norm.  6,  n°  89  et  7,  n°  95!;  Billot , exsicc.  n°  1091!;  Schultz, 
exsicc.  n°  567  ! — Panicule  lâche  , étalée  , penchée  et  subunilaté- 
rale pendant  et  après  l’anthèse,  simple  ou  rameuse  ; rameaux  la  plu- 
part réduits  à des  pédoncules , fins,  fiexueux  , très-rudes,  égalant 
Vépillet  ou  plus  longs  que  lui.  Epillets  ovales-lancéolés  , aigus,  un 
peu  comprimés,  glabres  ou  rarement  velus,  verts  ou  plus  rarement 
panachés  de  violet,  formés  de  8-10-  fleurs.  Glume  supérieure  ovale- 
lancéolée,  obtusiuscule,  quelquefois  mucronulée  ; l’inférieure  lan- 
céolée. Glumelle  inférieure  elliptique— oblongue , faiblement  ner- 
viée, blanche-scarieuse  aux  bords  et  au  sommet  qui  est  tronqué  et 
émarginé,  à bords  formant  au-dessus  du  milieu  un  angle  obtus; 
arête  dressée,  égalant  la  glumelle.  Feudles  linéaires,  acuminées, 
planes,  pubescentes  ainsi  que  leurs  gaines  ; ligule  courte  , lacérée. 
Chaumes  dressés  ou  ascendants,  raides  et  glabres.  Racine  bisan- 
nuelle, fibreuse.  — Plante  de  3-10  décimètres. 

llab.  Moissons,  prairies;  commun  dans  toute  la  France,  (g)  Mai-juin. 

Obs.  — Le  Bromus  racemosus  L.  est  une  plante  bien  distincte  de  la  précé- 
dente et  dont  nous  n’avons  vu  aucun  échantillon  recueilli  dans  la  circonscrip- 
tion de  notre  Flore.  Il  tient  le  milieu  entre  les  S.  secaiinus  et  S.  commutatus. 
Il  se  distingue  du  premier  par  ses  fleurs  qui  restent  imbriquées  même  apres 
l’anthèse ; par  ses  épillels  toujours  plus  petits;  par  les  gaines  des  feuilles  pu- 
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besre, des,  re  qui  est  très-rare  dans  le  S.  stca/lnns  : par  suu  port  1,1,.,,  ,,|us 
Mrtr  rt  s.t  taille  moins  rtcvre.  1)  se  sépare  du  second  par  scs  épillels  iilu- 
larges,  ovales,  non  atténues  ni  aigus  au  sommet  ; par  sa  gluntellc  inférieure 
.loutles  bords  sont  régulièrement  arques  connue  dans  le  s.  seca/inns  et  m 

preseiileilj «tsd  angle  saillant  au-dessus  du  milieu.  Knfin  il  s eloignede  uns 

es  deux  par  sa  grappe  raide,  dressée,  contractée  et  presque  spieiforme  aôrèé 
anlhcse.  a carneaux  Inen  plus  courts.  Le  /bornas  rùrrmLus  J clé  publié  à,- 

.îu'nôéd  de  |0Ëuéoptar,"m  ”"rmale  (6’  M"  9#  !)  fl  »a™'  “>«  '"é  Propre 

.S.  IIOIII, I II  BIS  Godr.  et  Gren.;  Bromus  hordcaceus  L.  su.  ed. 
,/).  h cl  aman.  acad.  3,  p.  440;  Fries,  no  v.  mant.  5 p lie/ 
summ.  scand - 248;  Anders.  agrost.  p.  52,  t.  4,  f.  30,  b.  [nonGmel.); 
Bromus  mollis  var.  hordcaceus  Fries,  nov.  JO  ; Bromus  mollis  1 
(hominii  Breb.  fl.  norm.  ed.  l.p , 518;  Bromus  arenarius  Tho- 
m me ,m cm.  soc.  lim.  ( aie.;  Bromus  hordcaceus  panicula  erecta 
coarctata  L.  fl.  suce.  ed.  I,  n°  87.  — Fries,  herb.  norm.  7,  n»<J7  : 

■ibb’ule  ovale,  compacte,  égale,  contractée  meme  pendant  l'an- 
tnese,  dressee  , quelquefois  un  peu  interrompue  à la  base,  presque 
suuple  ; rameaux  réduits  à des  pédoncules  très-courts,  les  inférieurs 
gémnrés  et  inégaux.  Epillels  elliptiques,  un  peu  comprimés.  d’un 
pak  , luisants , glabres  ou  plus  rarement  couverts  d’une  pubes- 
eçuee  appliquée  , formés  ,1e  5-8  fleurs,  dûmes  largement  ivales. 
,lu"lelb  '"fleure  elliptique,  obtuse,  faiblement  nerviée,  scarieuse 
sommet  b, Iule,  a bords  formant  au-dessus  du  milieu  un  angle  ol>- 

u ol’b.T  b! -.eSSI;e’  llexueu6e.’  P|US  courle  (lue  la  glumelle.  Feuilles 
s,  lineaties,  acumiuees,  mollement  velues  ainsi  que  leurs 

D'l"‘.('s  ; l'g'tje  courle,  dentée.  Chaumes  fascicules,  inégaux  très-dé  - 
combants.  Itaciue  bisannuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-2  ,Jéci- 
métrés. 

llab.  Sables  maritimes  de  la  Normandie  et  de  la  Bretagne,  fl  \’ai. 

l'frL  pl:  rar-  sic ■ {asc ■ v-  n a fi.  uai.  i,  r. 
o.i.,,  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  184;  Bab.  man.  of  brit.  bot  375. 

Brornus  molUs  L sp.  I i_2  ; Vill  Dauph.  2,  1 14  ; Schrad.germ. 

f i l * if  ; ' • - fl’  fr-  P ■ 68  ; Lois,  rjall.  \ , v.  89  ; f)ub  bot 

5 p MU  An dK  ’ deut>chL  fL  1 > P-  «82;  Fries,  nov.  mant. 

'\%J  el  52’  '-  4'  f-M  -Ic  Itchb.  icon. 

n"  1002  ! — Particule  oblongue,  égale,  étalée  pendant  l'a^ithèse 

}ZZd'Tn\  in  T aC\‘ C’  dressée’.  ra,neuse;  rameaux  pubescents! 
pnlant  de  _ ,>  épillets,  demi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs  très 

^gaux  ; les  latéraux  divisés  dés  la  base,  le  médian  plus  tona'et™ 

”rtrZ£Tnv  kP"  f ÜVa,es-0b,0I’g9’  " comprimés, ^’nn 

défi  in  n c f |,ube8ccills  011  Plus  rarement  glabres  formés 
inférrnur,  ' Tf  lancéolée*’.  ntucronulées.  dumelle 

à bord  - t " J\Ce’  ^?r  ement  nerv‘^ei  scarieuse  au  sommet  bifide 

droîto  ttn  nm:"U,aU'deSSUS,iu  milieu  11,1  obtus;  arête  dressée’ 

’ p " P^'s  courle  que  la  glumelle.  Feuilles  d’un  vert  cendré,’ 
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linéaires,  acuminées,  molles  et  mollement  velues  ainsi  que  leurs 
gaines  ; ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  dressés , raides,  finement 
pubescents  au  sommet.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-5 
décimètres. 

Hab.  Prairies,  bords  des  chemins;  commun  dans  toute  !a  France.  (F)  Mai- 
juin. 

b.  Arêtes  à la  fin  tordues  sur  elles-mêmes  et  divariquée  s. 

S.  Lloydiands  Godr.  et  Gren.;  Bromus  divaricatus  Lloyd! 
fl.  Loire-Inf.  p.  514  (non  Rohde);  Bromus medliformis  Lloyd , l.  c.; 
Godr.  not.  fl.  montp.  20;  Bromus  confcrtus  Boreau,  fl.  centre,  2, 
p.  586;  Faye,  cat.pl.  Char.-Inf. p.  Hï(non Bieb.). — Billot , exsicc. 
n°  1586!  — Panicule  ovale  ou  oblongue , compacte,  égale,  con- 
tractée même  pendant  Vanthèse,  dressée,  peu  rameuse;  rameaux 
très-courts,  lisses,  velus,  la  plupart  réduits  à des  pédoncules  plus 
courts  que  Vépillet,  et  quelques  uns  seulement  portant  2-5  épillets, 
semi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs.  Epillets  oblongs-lancéolés,  un 
peu  comprimés,  velus,  d’un  vert  pâle,  formés  de  8-10  fleurs. 
Glumes  lancéolées,  aiguës.  Glumelle  inférieure  elliptique-oblongue, 
fortement  nerviée,  scarieuse  au  sommet  bifide,  à bords  formant  au- 
dessus  du  milieu  un  angle  obtus;  arête  d’abord  dressée  et  droite, 
puis  tordue  sur  elle-même  et  divariquée,  aussi  longue  que  la  glu- 
melle.  Feuilles  d’un  vert  pâle,  molles,  linéaires,  acuminées,  velues 
ainsi  que  leurs  gaines  inférieures;  ligule  ovale,  lacérée.  Chaumes 
fasciculés,  dressés,  raides,  finement  pubescents.  Racine  annuelle, 
fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres,  ayant  le  port  du  S.  mollis, 
en  société  duquel  il  végète  ; il  paraît  être  exclusivement  propre  à la 
région  maritime. 

Hab.  Sables  maritimes;  Cannes,  Hyères,  Montpellier,  etc.;  littoral  de  l’Océan 
depuis  Bayonne  jusqu’à  l’embouchure  de  la  Loire.  (T)  Mai-juin. 

$.  BNTERitfiEDKiis  Pari.  ! pl.  rar.  sic.  fasc.  2 ,p.  17  et  fl,.  ital. 
1,  p.  596;  Bromus  intermedius  Guss.  prodr.  \ ,p.  114  et  syn.  1, 
p.  75  ; Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  665;  Godr.  not.  fl.  montp.  20;  Bro- 
mus Requieni  Lois.!  gall.  1,  p.  90.  — Panicule  étroite,  oblongue , 
un  peu  lâche,  quelquefois  subunilatérale,  étalée  pendant  l’anthèse, 
puis  contractée,  flexueuse,  dressée,  simple;  rameaux  ordinairement 
réduits  à des  pédoncules  fins  et  lisses  ; les  inférieurs  presque  aussi 
longs  que  Vépillet,  solitaires,  géminés  ou  ternés.  Epillets  linéaires- 
oblongs,  un  peu  comprimés,  tantôt  d’un  vert  pâle,  tantôt  violacés, 
velus,  formés  de  6-10  fleurs.  Glumes  lancéolées,  aiguës.  Glumelle 
inférieure  elliptique-oblongue,  fortement  nerviée,  scarieuse  au 
sommet  bifide,  à bords  formant  au-dessus  du  milieu  un  angle  obtus 
bien  moins  évident  que  dans  les  espèces  voisines  ; arête  à la  fin 
tordue  sur  elle-même  et  fortement  divariquée,  aussi  longue  que  la 
glumelle.  Feuilles  étroites,  linéaires,  aiguës,  molles,  velues  sur  les 
faces,  pubescentes  sur  les  gaîues  inférieures;  ligule  saillante,  lan- 
céolée, lacérée.  Chaumes  solitaires  ou  réunis  en  petit  nombre, 
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dressés,  raides,  très-grêles  et  même  lilifonues  vers  le  haut  com  - 
pl élément  glabres,  ltacine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  île  c>-\ 
décimètres,  voisine  du  .S’.  Lloydianus,  dont  elle  se  distingue  en  outre 
par  son  port  plus  grêle;  par  sa  panicule  bien  moins  compacte  et 
plus  étroite  ; par  ses  épillets  toujours  plus  petits,  plus  linéaires  ; par 

ses  pédicelles  bien  plus  fins  et  plus  longs;  par  les  arêtes  bien  plus  tôt 
et  bien  plus divariquées.  1 

llab.  La  région  des  oliviers;  St. -Raphaël,  titrasse  Freins  Hxppp»  i 
Marseille,  Montpellier,  Gange.,  Lodève,  etc.  y Mai-juin  * ' 0U'""> 

. S;  P-  59ii  Promus  palulus  Mert.  et 

huih,  deutschl.  fl.  |,  p.  685;  Gotlr.  not.  fl.  montp,  20-  I ctleb  fl 

ross.  4,  p.  564;  And  ers.  agrosl.  p.  29  ; Jiromus  commutatus  Bieb 
taur.-cauc.  o,  p.  77  ( non  Mert.  et  Koch).  - le.  Rchb  ic  f l uxs' 
Mot,  exs.  186!;  Rchb.  exs.  1814  ! - Panicule  léché,  qucdqî.efois 
tres-ample,  elalee  pendant  l’anthèse,  puis  penchée  et  subunilatérale 

/V  Xfe(irr"œU'  S nCalleS  leS  ""s  ,!esaull'«i  rameaux  plus  longs  qu'c 
/ ’ «liformes,  flexueux,  rudes,  longuement  nus  à la  base  sim- 

pli  s cm  plus  ou  moins  divisés,  semi-verticillés  aux  nœuds  inférieurs 
Kpillets  ne  dépassant  pas  2 centimètres,  lancéolés,  aigus,  compri- 
mes, ordinairement  panachés  de  violet,  glabres  ouTubescent 
formes  de  8-12  Heurs.  Glu, nés  lancéolées.  Glumelle  .nflrijurè 
el  iptique-oblongue  faiblement  nerviée,  scarieuse  au  sommet  bifide 
• ,"j"  s (“™anl  au-dessus  du  milieu  un  angle  obtus;  arête  très-line’ 

. a lin  étalée-divanquée,  égalant  la  glumelle.  Feuilles  linéaires’ 
tu.ummees,  planes,  pubescentesainsi  que  les  gaines-  ligule  saillante’ 
tronquée,  lacérée.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,’ ffes  "acté 
bisannuelle , fibreuse.  - Plante  de  2-6  décimètres , voisine  du 

roc?/  T*”*’  1 onl  C e se  dls,inSue  en  outre  par  sa  lloraison  plus  pré- 
coce  et  par  ses  anthères  beaucoup  plus  courtes. 

e,Ata.aceLi©Jmor!le8!  Hïère8'  A’igDOn’  Montpellier;  Gap,  Briançon;  Nancy 

s.  Bab.  man.  of  brit.  bot.  575;  Pari.  fl.  i, al. 

f-  *.P;  93  ySchrai.  gerrn'.  1,  p.’  550;  ,,  T.  ' fl  fr  l v 

r n W,'  nr  LoU‘  °ar  Up-  89;  Dub-  boL  Gaud.  Me. 

iàur.câuc  r,?'  Y I',p  676:  ?romUS  Bieb. 

exkcc  m',~  lcA  ?cbb-  lcon • f-  1398  et  1599.  Rchb. 

■ icc.  n H14  et  1115!;  Schultz,  exsicc.  n°  759!  — Panicule 

rut'c"1'  "te[a  e’  Penchée,  simple;  rameaux  réduits  à des  pédon- 

n o déliassa  9 " 'ÿl  1’ 11 1 s Ve  11  x ’ lnn<!s  <le  1-2  centimètres.  Epillets 
ne  dépassant  pas  5 centimètres,  ovales-lancéolés,  aigus,  comnrimés 
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oblongue-rhomboïdale,  faiblement  nerviée,  largement  scarieuse 
aux  bords  et  au  sommet  bifide,  à bords  formant  au-dessus  du  milieu 
un  angle  obtus  et  saillant;  arête  insérée  bien  au-dessous  du  som- 
met, à la  fin  tordue  sur  elle-mêmeet  fortement  divariquée,  égalant 
la  glumelle.  Feuilles  molles,  étroites,  linéaires,  acuminées,  planes, 
pubescentes  ainsi  que  leurs  gaînes  ; ligule  ovale,  lacérée.  Chaumes 
dressés  ou  ascendants,  grêles  et  glabres.  Racine  bisannuelle , 
fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

Ilab.  Lieux  incultes;  commun  dans  toute  la  région  des  oliviers;  Lodève, 
Mende,  Florac  : Castres,  Montauban,  Moissac;  Agen;  Lissac  dans  le  Lot; 
Limagne  d'Auvergne,  Puy-de-Crouel  ; ÎN'evers;  Andabrc  dans  le  Rouergue;  à 
Lastelianne, la  Grave,  Sisteron,  Gap, Grenoble;  Lyon;  Cluny;  Beaune,  Besan- 
çon , etc.  (Ÿ)  Mai-juin. 

S.  niAcnosTACUYS  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  597  ; Bromus  macro- 
stachys  Des/,  ail.  1,  p.  96,  t.  18,  f.  2;  Boiss.voy.  Esp.  2,]).  076; 
Bromus  lanceolatus  Both,  cat.  bot.  2,  p.  18  ; Guss.  pl.  rar.  p.  41 , 
t.  8,  f.  1 ; Bromus  divaricatus  Bolide  in  Lois.  not.  p.  22  et  fl. 
g ail.  1 , p.  89;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  276;  Duh.  bot.  515.  — Panicule 
oblongue , dressée , contractée  meme  pendant  V anthèse,  plus  ou  moins 
compacte,  presque  simple;  rameaux  les  uns  réduits  à des  pédon- 
cules inégaux  mais  plus  courts  que  Vépillet,  les  autres  portant  2-5 
épillets,  semi— vertici I lés  aux  nœuds  inférieurs.  Fpillets  variant  de 
2-5  centimètres,  dressés,  lancéolés,  aigus , un  peu  comprimés,  d’un 
vert  pâle  ou  panachés  de  violet,  glabres,  pubescents  ou  laineux 
(Bromus  lanuginosus  Poir.  dict.  suppl.  1,  p.  705),  formés  de  8-15 
fleurs.  Glume  supérieure  ovale-lancéolée,  obtuse  et  mucronulée; 
l’inférieure  linéaire-lancéolée,  aiguë.  Glumelle  inférieure  elliptique- 
oblongue,  assez  fortement  nerviée,  scarieuse  au  sommet  bifide,  à 
bords  formant  au-dessus  du  milieu  un  angle  obtus;  arête  insérée 
bien  au-dessous  du  sommet,  contournée  à la  base  et  fortement  di- 
variquée, un  peu  plus  longue  que  la  glumelle.  Feuilles  un  peu 
fermes,  rudes  à la  surface  supérieure,  glabres  ou  velues  , linéaires, 
aiguës,  à gaînes  pubescentes;  ligule  courte  , lacérée.  Chaumes  ge- 
nouillés  à la  base,  puis  dressés,  raides . glabres  même  au  sommet. 
Racine  annuelle , fibreuse.  — Plante  de  5-8  décimètres. 

a.  genuinus.  Epillets  grands,  atteignant  jusqu’à  5 centimètres, 
en  panicule  assez  fournie. 

fi.  minor  Nob.  Epillets  de  moitié  plus  courts  et  plus  étroits,  plus 
brièvement  pédonculés,  en  panicule  étroite  et  peu  fournie.  Plante 
plus  grêle  dans  foutes  ses  parties.  Bromus  alopecuroieles  Poir.  voy. 
Barb .2,  p.  100?;  Bchb.  icon.  f.  1597. 

Ilab.  Lieux  stériles  du  midi  ; Grasse,  Cannes,  Fréjus,  Toulon,  Marseille; 
Montpellier,  Agde,  Béziers,  Narbonne,  etc.  (jj  Niai. 

Oas.  — Nous  ne  pensons  pas  que  dans  le  genre  Serra  faine s*,  pas  plus  (]ue 
dans  le  genre  Bromus,  la  grosseur  et  le  vestimentum  des  épillets  fournissent 
de  vrais  caractères  spécifiques,  ce  qui  explique  les  réunions  que  nous  avons 
laites  dans  ces  deux  genres. 
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Z II  Kpili.kts  inskhbs  dans  uks  KXCAVATIONS  DU  hachis. 


Trib.  1 ri.  IIOliDEACEÆ  Godr.  et  Gren . — Epillets  réunis  2 à 
O sur  chaque  dent  du  rachis,  à une  ou  plusieurs  fleurs  hermaphro- 
«1  i tes.  SIn les  nuis;  2 stigmates  sortant  à la  base  de  la  (leur.  Caryops 
semi-cylindrique,  canaliculé  ou  muni  d’un  sillon  à la  face  interne. 


HORDEUM.  (L.  gen.  n°  98.) 

Epillets  sessiles  ou  subsessiles,  uniflores  avec  le  rudiment  d’une 
seconde  fleur,  ternés  sur  chaque  dent  du  rachis,  tous  hermaphro- 
dites ou  les  latéraux  males,  appliqués  contre  l’axe  et  formant  un  épi. 
Clumes  2 pour  chaque  épillet,  presque  égales,  subulées-aristées, 
toutes  placées  en  dehors  sur  le  même  plan,  contiguës  et  simulant  à 
chaque  nœud  un  demi-involucre  à C folioles.  Glumelle  inférieure 
lancéolée,  acuminée,  arrondie  sur  le  dos,  aristée  (ou  quelquefois 
m inique  dans  les  épillets  latéraux);  glumelle  supérieure  bidentéo, 
hicaréuée,  à carènes  ciliées.  Glumellules  2,  semi-ovales,  entières, 
charnues,  ciliées.  Etamines  3;  anthères  linéaires.  Stigmates  2,  ses- 
siles, plumeux,  écartés,  insérés  un  peu  au-dessous  du  sommet,  s’é- 
talant en  dehors  de  la  fleur.  Caryops  adhérent  aux  balles,  elliptique- 
oblong,  convexe  sur  le  dos,  plan  et  pourvu  d'un  sillon  médiocre  sur 
la  face  interne , terminé  au  sommet  par  un  appendice  pubescent. 


II.  vblgare  L.  sp.  125.  — Epi  dressé  ou  penché.  Epillets  tous 
hermaphrodites,  imbriqués  sur  six  rangs  dont  deux  opposés  peu 
saillants  et  quatre  proéminents,  ce  qui  rend  l’épi  comprimé  et 
presque  tétragone.  Glumes  linéaires-subulées.  Glumelle  inférieure 
elliptique,  quinquénerviée,  terminée  dans  les  épillets  médians  par 
une  longue  arête,  nautique  dans  les  épillets  latéraux. 
llnb.  Cultivé  et  souvent  subspoulané.  (iy  et  (£)  Mai-juin. 


II.  he\asticuoi  L.  sp.  125.  — Se  distingue  du  précédent 
par  son  epi  court,  plus  épais,  beaucoup  [dus  serré;  par  ses  épillets 

plus  étalés,  disposés  sur  six  rangs  réguliers  et  tous  également  sail- 
lants. 

llnb.  Cultivé  et  subspoulané.  (j  Mai-juin. 


II.  nisTiCHCH  L.  sp.  125.  — Epi  allongé,  étroit,  comprimé, 
orme  d’épillets  disposés  sur  six  rangs,  dont  quatre  déprimés  a t 
«>i  nn‘s  par  les  epillets  latéraux  plus  petits  mâles  mutiques  et  étroi- 
tement appliqués  ; les  deux  autres  rangs  saillants  et  formés  par  les 
• l'illets  médians  plus  gros  hermaphrodites  et  longuement  aristés. 
Iluh.  Cultivé  et  subspontané.  I Juin-juillet. 

L.  sp.  126  ; l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  05  ; Dub.  bot.  531  ; 
Lois  rjatl.  i , p . 45  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  721 . — le. 
Krhb.  icon.  f.  1362.  flillot , exsicc.  n°  1590!  — Epi  d’abord 


GRAMINÉES. 


595 


dressé,  puis  un  peu  penché,  comprimé,  à rachis  fragile  ttexueux'et 
cilié  sur  les  bords.  Epillets  latéraux  péd icellés,  mâles  et  grêles; 
épillets  médians  plus  gros,  sessiles  et  hermaphrodites.  Glumes  aris- 
tées,  inégales ; la  glume  externe  des  épillets  latéraux  sétacée;  celles 
des  épillets  hermaphrodites  linéaires-lancéolées,  ciliées.  Glumelle 
inférieure  des  fleurs  hermaphrodites  terminée  par  une  arête  plus 
longue  que  celle  des  glumes,  ce  qui  est  vrai  aussi  dans  les  /leurs 
mâles.  Feuilles  molles,  linéaires,  aiguës,  planes,  rudes  aux  bords, 
plus  ou  moins  velues;  gaines  glabres,  la  supérieure  un  peu  enflée  ; 
ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  ascendants,  fasciculés,  feui liés 
dans  toute  leur  longueur.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-4  déci- 
mètres. 

a.  genuinum.  Glume  interne  des  épillets  latéraux  linéaire-subu- 
lée,  ciliée  d’un  seul  côté  et  seulement  à la  base. 

p.  major.  Glume  interne  des  épillets  latéraux  I i néa i re— lancéolée , 
ciliée  des  deux  côtés  ; épi  plus  gros.  H.  leporinum  Link , Linnœa , 
0,  p.  135  ; H.  pseudomur inum  Tappeiner  in  Koch,  syn . 953. 

Hab.  Le  long  des  murs,  bords  des  routes.  La  var.  a.  commune  dans  toute  la 
France.  La  var.  p.  à Montpellier.  (T;  Mai-juillet. 

II.  secalinumi  Schreb.  spic.  148;  D C.  fl.  fr.  3,  p.  94  ; Dub. 
bot.  551  ; II.  pratense  Huds.  angl.  ecl  2,  p.  56  ; Lois.  gall.  1,  p. 
44.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1365.  Schultz , exsicc.  n°  569  ! ; Billot, 
exsicc.  n°  1391  !;  Fries , herb.  norm.  6.  n°98!  — Se  distingue  1°  du 
H.  murinum  par  son  épi  plus  étroit,  plus  comprimé  ; par  ses 
épillets  plus  petits;  par  ses  feuilles  plus  étroites,  rudes  sur  les  deux 
faces  ; par  ses  gaines  inférieures  velues,  étroitement  appliquées 
même  la  supérieure;  par  ses  chaumes  plus  grêles,  plus  élevés;  2°  du 
H.  maritimum  par  son  épi  plus  allongé  ; par  ses  chaumes  raides, 
dressés ; 3°  de  tous  les  deux  par  ses  glumes  toutes  sétacées  ; par 
l’arête  de  la  glumelle  inférieure  des  fleurs  mâles  extrêmement  courte; 
par  ses  chaumes  souvent  bulbeux  à la  base,  longuement  nus  au 
sommet. 

Hab.  Prairies;  commun  dans  toute  la  France.  (%)  Juin-juillet. 

II  3i assit  1*1  u mi  With.  arrang.  172;  I)  C.  fl.  fr.  3,  p.  94; 
Dub.  bot.  55!  ; Lois.  gall.  1 , p.  44;  Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  I , 
p.  723;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  783;  Guss.  syn.  1,  p.  65;  Parlât, 
fl.  ital.  1 , p.  522;  H.  geniculatum  AU.  ped.  2,  p.  259,  t.  91 , f.  3. 
— Ic.  Barr.  icon.  t.  111 , f.  1.  Schultz,  exsicc.  n°  1 88  ! \Rchb. 
exsicc.  n°  2001!;  Billot,  exs.  n°  188!  — Epi  dressé,  court,  compri- 
mé, à rachis  peu  fragile,  flexueux,  cilié  aux  bords.  Epillets  latéraux 
péd icel lés,  mâles,  grêles;  épillets  médians  plus  gros,  sessiles, 
hermaphrodites.  Glumes  aristées,  inégales;  celles  des  épillets 
médians  et  l’externe  des  épillets  latéraux  sétacées  ; l’interne  des 
épillets  latéraux  semi-lancéolée-subulée.  Glumelle  inférieure  des 
fleurs  hermaphrodites  terminée  par  une  arête  plus  longue  que  celle 
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tirs  glumes  ; dans  les  fleurs  mâles  la  glumelle  est  dépassée  parles 
glumes.  Feuilles  molles,  linéaires,  aiguës,  planes,  pubescenles  sur 
les  faces  ; gaines  inférieures  velues,  la  supérieure  glabre  et  un  peu 
enflée  ; ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes  genouillès-couchés, 
fascicules,  fouillés  dans  toute  leur  longueur.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-3  décimètres.  Varie  à glumelles  inférieures  glabres  ou 
pubescentes  II.  pubescens  (iuss.  prodr.  I,  p.  144). 

liait.  Lieux  humides  et  sablonneux:  commun  sur  toutes  les  côtes  de  la 
Mediterranée  et  de  l’Océan  et  s’étend  un  peu  dans  l'intérieur  des  terres,  (i 
Mai-juin. 


II.  bklbosim  L.sp.  147;  Lois . gall.  1 , p.  44;  Jiertol.  jl.  ital. 
1,p.  777  ; Guss.  syn.  1 , p.  62;  11.  strictum  Desf.  atl.  1,  p.  113, 
t.  37  ; Koch , syn.  955.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1365.  — Epi  d’abord 
dressé,  puis  un  peu  penché,  très-allongé,  comprimé,  à rachis  peu 
fragile  et  cilié  sur  les  bords.  Epillets  latéraux  pédicellés,  mâles  et 
aussi  gros  que  les  épillets  médians;  ceux-ci  sessiles,  hermaphrodites. 
Glumes  toutes  sétacées-aristées.  Gluinelle  inférieure  des  fleurs  her- 
maphrodites terminée  par  une  arête  qui  dépasse  les  glumes  ; 
glumelle  inférieure  des  fleurs  mâles  non  aristée  et  dépassée  par  les 
glumes.  Feuilles  molles,  linéaires,  aiguës,  planes,  glabres  ainsi  que 
leurs  gaines  ; ligule  courte,  tronquée.  Chaumes  dressés,  fasciculés, 
longuement  nus  au  sommet,  bulbeux  à leur  base.  Souche  fibreuse. 
— Plante  de  6-19  décimètres. 

Ilab.  Toulon,  Marseille  Mai-juin. 


ELYiMUS.  (L.  gen.  n°  96.) 

Cpillets  tous  sessiles  ou  subsessiles,  bi-pluriflores , géminés  ou 
ternés  sur  chaque  dent  du  rachis,  tous  hermaphrodites  , appliqués 
contre  l’axe  et  formant  un  épi.  dûmes  2 pour  chaque  épillet,  peu 
inégalés,  mutiques  ou  aristées,  toutes  placées  en  dehors  sur  le  même 
[dan,  contiguës  et  simulant  à chaque  nœud  un  demi-involucre  à 4 
ou  6 lolioles.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  acuminée,  arrondie  sur 
le  dos,  aristée  ou  mutique  ; glumelle  supérieure  bidentée,  bicaré- 
nee,  a carènes  rudes,  dumellules  2,  semi-ovales,  charnues,  ciliées. 
Etamines  3 ; anthères  linéaires.  Stigmates  2,  sessiles,  plumeux, 
écartés  et  insères  un  peu  au-dessous  du  sommet , s’étalant  en  de- 
hors de  la  fleur.  Caryops  adhérent  aux  balles,  linéaire-oblong,  con- 
vexe sur  le  dos  , largement  canaliculé  sur  la  face  interne  , terminé 
au  sommet  par  un  appendice  pubescent. 


K.  niiAfiTiN  Schreb.  gram.  2,  p.  15,  t.  24,  f.  1 ; Jiertol.  fl. 
Ual.  1,  p.  775;  Koch,  syn.  954;  Parlât,  fl.  ital.  1 ,p.  525;  Lcdcb. 
fl.  ross.  4,  p.  329;  Hordeum  crinitum  Desf.  atl.  1,  p.  113;  Dab. 
bot.  532;  Hordeum  jubatum  1)  C.  fl.  fr.  5,  p.  386;  Lois.  gall.  1 , 
p.  45  (non  L.).  — le.  lichb.  icon.  f.  1357  et  1358  et  exsicc. 
n"  1 801  ! — Epi  un  peu  penché,  serré,  un  peu  comprimé,  à rachis 
llexueux  et  rude  aux  bords.  Epillets  géminés  ou  les  inférieurs  soli- 
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taires,  un i—]>i flores,  dûmes  plus  courtes  que  PépiUet,  subulées , 
longuement  ciristées,  étalées.  Glumelle  inférieure  rude,  trinerviée  , 
très-longuement  aristée;  arête  arquée  en  dehors.  Feuilles  étroites  , 
linéaires,  acuminées,  molles,  velues  sur  la  face  interne;  ligule  très- 
courte,  tronquée.  Chaumes  ascendants,  grêles.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-5  décimètres. 

llab.  Collines  herbeuses  delà  région  méditerranéenne;  Grasse,  Fréjus, 
Marseille,  la  Crau,  Arles,  Avignon,  Montpellier,  Agde,  Narbonne,  Perpignan, 
(â)  Mai-juin. 

E.  EiinoPÆCS  L.  mant.  55;  D C.  fi.  fr.  5,  p.  91;  Dub.  bot. 
551;  Lois.  gall.  1,  p.  69;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  719; 
Gaud.  helv.  1 , p.  547  ; Hordeum  cylindricum  Murr.  prodr.  fi. 
gœtting.  45;  Hordeum  sylvaticum  Huds.  angl.  ed.  2 , p.  57  ; Vill. 
Dauph.  2,  p.  175;  Hordeum  europœum  AU.  ped.  2,  260;  Hordeum 
montcinum  Schrank,  baier.  fi.  1 ,p.  586;  Cuvier  a europœa  Kœl. 
gram.  528.  — le.  Engl.  bot.  1. 1517;  Rchb.  icon.  f.  1559.  Friesy 
herb.  norm.  4,  n°  99!;  Billot , exsicc.  n°  490  ! ; Rchb.  exsicc.  n° 
2105!  — Epi  raide,  dressé,  cylindrique,  à rachis  flexueux  et  rude 
sur  les  bords.  Epillets  ternés,  bifiores.  Glumes  plus  courles  que  l’é- 
pillet,  soudées  à leur  base,  linéaires-subulées  , aristées , dressées. 
Glumelle  inférieure  rude,  trinerviée,  munie  d’une  arête  dressée  et 
une  fois  plus  longue  quelle.  Feuilles  d’un  vert  gai,  linéaires,  ai- 
guës, planes,  rudes  , souvent  un  peu  velues  en  dessus;  gaines  ve- 
lues; ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes  raides,  dressés,  pubes- 
cents  aux  nœuds.  Souche  courte,  fibreuse.  — Plante  de  5-10  déci- 
mètres. 

llab.  Bois  montagneux  de  presque  toute  la  France.  If  Juin-juillet. 

E.  akenarius  L.  sp.  122  ; Schrad.  germ.  1 , p.  401;  Schreb. 
gram.  2,  p.  85,  t.  40; Sm.  brit.  i.p.  152;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fi.  1 , p.  718  ; Ledeb.  fl.  ross.  4 , p.  551.  — le.  fl.  dan.  t.  847; 
Rchb.  icon.  f.  1560  et  1561.  Fries , herb.  norm.  14,  n°  87  ! ; 
Schultz , exsicc.  w°  1577!;  Rchb.  exsicc.  n°  2405!  — Epi  raide, 
dressé,  dense,  long  de  2-4  décimètres,  comprimé  , glauque  , h ra- 
chis flexueux  et  cilié  aux  bords.  Epillets  inférieurs  et  supérieurs 
géminés;  les  intermédiaires  ordinairement  ternés,  tous  fertiles,  à 
trois  fleurs  dont  la  supérieure  mâle.  Glumes  égalant  l’épillet  ou  un 
peu  plus  courtes,  presque  égales  entre  elles,  lancéolées , acuminées , 
carénées,  ciliées  sur  la  carène  et  velues  au  sommet.  Glumelle  infé- 
rieure pubescente , à 5-7  nervures,  mutique.  Feuilles  allongées, 
dressées,  raides,  canaliculées  et  à la  lin  enroulées,  piquantes  au 
sommet,  rudes  et  glauques  à la  face  interne;  ligule  très-courte, 
tronquée,  ciliée.  Chaumes  dressés,  robustes,  raides.  Souche  longue- 
ment rampante f émettant  des  stolons.  — Plante  de  8-12  déci- 
mètres. 

lia  b.  Sables  maritimes;  sur  les  cotes  delà  Manche,  à Granville,  à Bou- 
logne, à Calais,  ■if  Juillet-août. 
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Tri  h.  1 fi.  TRNTCEÆ  Godr.  et  Gren.  — Epillets  solitaires  sur 
chaque  tient  du  rachis,  à deux  ou  plusieurs  fleurs  hermaphrodites. 
Styles  nuis  ; 2 stigmates  sortant  à la  base  de  la  fleur.  Caryops  se- 
mi-cylindrique, canaliculé  ou  muni  d'un  sillon  à la  face  interne. 


I.  Caryops  pubescent  au  sommet. 


SECALE.  (L.  gen.  n°  97.) 

Epillets  sessiles,  formés  de  deux  fleurs  opposées  avec  le  rudiment 
d’une  troisième  fleur,  comprimés,  plans-convexes,  solitaires  et  al- 
ternes sur  les  dents  du  rachis,  appliqués  contre  l’axe  par  l’une  des 
fit  <*s,  (liesses,  tonnant  un  epi  dense  et  comprimé.  Glumes2,  presque 
égales,  de  consistance  herbacée,  étroites,  subulées,  carénées,  uni- 
nn  nees,  bien  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  lan- 
céolée, acuminee,  carénée,  inequilatère,  entière  au  sommet,  mu- 
tique  ou  a r istée  ; glumelle  supérieure  bidentée,  biearénée,  à carènes 
ciliees.  Glumellules  ovales-oblongues,  obtuses,  charnues,  entières, 
longuement  ciliees.  Etamines  3;  anthères  linéaires.  Stigmates  ses- 
silcs,  terminaux,  rapprochés,  plumeux,  étalés.  Caryops  oblong, 
convexe  sur  une  face,  muni  sur  l’autre  d’un  sillon  longitudinal 
étroit y arrondi  et  velu  au  sommet  non  appendiculé. 


S.  ( ereale  L.  sp.  12-4. — Epi  dressé,  à la  fin  un  peu  penché, 
allongé,  comprimé  par  le  dos;  rachis  fragile,  velu  sur  les  bords! 
Epillets  a la  fin  très-couverts,  dûmes  presque  égales,  linéaires-su- 
b niées.  Glumelle  inférieure  à bord  externe  plus  large  et  cilié  au 
sommet  ainsi  que  la  carène,  à bord  interne  plus  mince  et  non  cilié. 
Feuilles  planes,  rudes  sur  les  deux  faces.  Chaumes  dressés,  élancés! 
un  peu  glauques  ainsi  que  toute  la  plante.  Racine  fibreuse.  — Plante 
<le  1 -2  mètres. 

// « /(.Cultivé  dans  presque  toute  la  France  et  quelquefois  subspontnné 
(L‘  t‘t  (§)  Mai. 


TRITICUM.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  103;  Ægilop.  adjunct.) 

Epillets  sessiles,  formés  de  3-5  fleurs  dont  les  supérieures  ordi- 
nairement mâles,  tous  plans-convexes,  alternes,  solitaires  dans  les 
excavations  du  rachis,  appliqués  contre  l’axe  par  leur  face  plane  et 
rapprochés  en  épi  plus  ou  moins  compacte,  tétragone  ou  comprimé, 
(■lûmes  2,  égales,  coriaces,  ventrues , plurineruiées , tronquées  ou 
arrondies  au  sommet,  dentées  ou  aristées,  plus  courtes  que  les  fleurs. 
Glumelle  inférieure  ovale  ou  lancéolée,  très-concave,  équilatère’ 
dentée  ou  arislée  ; glumelle  supérieure  bidentée  au  sommet,  bica- 
renée,  à carènes  ciliées.  Gluinellules  petites,  ovales-oblongues,  or- 
dinairement entières,  ciliées  au  sommet.  Etamines  3;  anthères  li- 
néaires. Stigmates  sessiles,  terminaux,  rapprochés,  plumeux,  étalés. 
Caryops  oblong,  obtusément  tri-tétragone,  obtus,  muni  sur  la  face 
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interne  d’un  sillon  longitudinal  étroit , velu  au  sommet  non  appen- 
di culé. 

Sect.  I.  Pseui  o-secale.  — Glumes  équilatères,  bicarénées,  canaliculées  sur  le 
dos  ; glumelle  inférieure  comprimée  latéralement  au  sommet. 

T.  vii.s.«»*i  P . Beauv.  agrost.  105;  Mert.  et  Koch,  deutschl. 
fl.  1 , p.  700  ; Bertol.  fl.  ital.  I , p.  707  ; Guss.  syn.  I , p.  65  ; Vis. 
fl.  daim.  1 , p.  93;  Pari.  fl.  ital.  1 , p.  506;  Secale  villosum  L.sp. 
124;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  86;  Dub.  bot.  550;  Lois,  g ail.  1,  p.  70; 
Hordeum  ciliatum  Lam.  dict.  4,  p.  604.  — le.  Barr.  icon.  112, 
f.  1 ; Rchb.  icon.  f.  1399.  Kralik,pl.  cors,  exsicc.n 0 849!;  Rchb. 
e.xsicc.  n°  1501  ! — Epi  oblong,  comprimé  par  le  côté,  dressé, 
contenant  un  grand  nombre  d’épi llets  et  ne  se  séparant  pas  du 
chaume  à la  maturité;  rachis  articulé,  très-fragile  et  dont  les  ar- 
ticles sont  courts  et  pourvus  à leur  base,  et  de  chaque  côté,  d’un 
faisceau  de  poils  blancs  soyeux.  E pii  le  ts  formés  de  5-4  fleurs  dont 
les  deux  inférieures  seules  fructifères.  Glumes  cunéiformes,  bicaré- 
nées, bordées  sur  les  carènes  de  faisceaux  de  poils  blancs,  élargies 
et  tronquées  au  sommet  prolongé  en  une  arête  très-longue  et  qui 
tire  son  origine  des  deux  carènes.  Glumelle  inférieure  étroitement 
lancéolée,  5-nerviée,  comprimée  latéralement  vers  le  sommet,  bi- 
dentée  et  longuement  aristée,  munie  de  quelques  faisceaux  de  poils 
sur  le  dos  au-dessous  de  l’arête.  Caryops  jaunâtre,  finement  cha- 
griné, oblong  et  obtusément  trigone,  atténué  à la  base,  creusé  d’un 
sillon  étroit  sur  la  face  interne.  Feuilles  planes,  molles  et  velues. 
Chaumes  dressés,  glabres,  amincis  sous  l’épi.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  2-4  décimètres. 

Hab.  Lieux  stériles  du  midi:  Toulon,  Marseille,  Aix,  au  pied  du  mont  Ven- 
loux,  Montpellier,  Béziers,  Perpignan;  Corse  à Bonifacio.  (g)  Mai-juin. 


Sect.  2.  Eutiuticum.  — Glumes  inéquilatères,  unicarénées;  glumelle  inférieure 

comprimée  latéralement  au  sommet. 

T.  wilo arë  Vill.  Dauph.  2 ^ p»  1 jo,  -Epi  dressé,  puis  in- 
cliné à la  maturité,  compacte,  un  peu  comprimé  parle  dos,  ne  se  sé- 
parant pas  du  chaume  à la  maturité;  rachis  non  cassant,  velu  sur 
les  bords  et  à chaque  dent.  Epillets  largement  ovales,  ventrus,  ren- 
fermant 4 fleurs,  dont  les  deux  inférieures  setdes  fructifères.  Glumes 
presque  égales,  carénées  au  sommet  seulement,  obliquement  échan- 
gées au  sommet  en  deux  lobules  dont  le  supérieur  est  souvent  mu- 
croné.  Caryops  libre.  Feuilles  planes  et  rudes.  Chaumes  dressés. 
Racine  fibreuse.  — Varie  à épillets  glabres  ou  pubescents,  blancs 
ou  roux;  à glumelles  inférieures  longuement  aristées  (T.  œstivum 
L.  sp.  126)  ou  presque  mutiques  (T.  hybernum  L.  I.  c.). 

llab.  Cultivé  partout  et  quelquefois  subspoutané.  ( î ) ou  (g)  Juin. 

T.  tgjiigidihm  L.  sp.  126.  — Se  distingue  du  précédent  par 
son  épi  plus  épais  ; par  ses  glumes  plus  longues  et  pourvues  d’une 
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Cil n* iip  plus  aiguë  qui  se  prolonge  jusqu’à  la  base.  — Varie  à épi 
simple  ou  composé  (T.  compositum  !..  syst.  veg.  ed.  13,  />.  108). 

llnb.Cu\iwé  assez  fréquemment  en  France,  principalement  dans  les  plaines. 
(I  ou  (T)  Juin. 

T.  Kpelta  L.  sp.  1 27.  — Epi  dressé,  raide,  un  peu  lâche, 
comprimé  par  le  côté , distique,  ne  se  séparant  pas  du  chaume  à là 
maturité  ; rachis  cassant,  cilié  aux  bords,  glabre  aux  dents.  Epillets 
ovales,  acuminés,  renfermant  4 fleurs,  dont  les  deux  inférieures 
seules  fructifères.  Glumes  égales,  carénées  de  la  base  au  sommet, 
bidentées  au  sommet.  Carvops  adhérent  à la  glumelle.  Feuilles 
pl  mes,  rudes  aux  bords.  Chaumes  dressés.  Racine  fibreuse.  — 
Varie  a épillets  glabres  ou  pubescents,  nautiques  ou  aristés. 

Fullivc  dans  les  vallées  du  Dauphiné  et  les  montagnes  froides  du 
(.natil tonnais.  (V)  Juin-juillet. 


T.  iioiocoi'CiiM  L.  sp.  127.  — Epi  dressé,  étroit,  fortement 
comprimé  par  le  côte , serre,  ne  se  séparant  pas  du  chaume  à la 
maturité.  Rachis  cassant.  Epillets  oblorigs,  renfermant  3 fleurs 
dont  une  seule  ordinairement  fertile.  Glumes  presque  égales,  caré- 
nées de  la  base  au  sommet,  bidentées  au  sommet.  Carvops  adhèrent 

a la  glumelle.  Feuilles  planes,  rudes.  Chaumes  dressés.  Racine 
fibreuse. 

Hab.  Cultivé  dans  les  moulagnes  du  Dauphiné,  du  Châtillonnais,  du  Cher 
de  la  ÎSievre  et  dans  les  environs  de  Bit che.  (jje\  (?)  Juin-juillet. 

^XT.  vciiG.4Ri-ovATff.il  Godr.  et  Gren.;  Ægilop s trilicoi des 
Requien  ! in  liertol.  fl.  ital.  1 , p.  788  ; Guss.  syn.  1 , p.  54  ; Ten. 
/[ ; naP • 8,  P • 287;  Pari.!  fl.  ital.  1,  p.  312;  Ægilops  triuncialis 
Guss.  rar.  p.  372  (non  L.).  — le.  Mutel , fl.  fr.  t.  92,  f.  G50; 
labre  et  Dunal,  des  Ægylops  (sic)  dans  les  mém.  de  l'Acad.  des 
S( . de  Montpellier,  t.  2,  fasc.  3,  t.  I . — Epi  glauque,  cylindrique, 
compacte,  rappelant  celui  du  froment,  formé  de  7-9  épillets  très- 
rapprochés,  fragile  à sa  base  à la  maturité  et  se  séparant  du  chaume ; 
i.u  bis  épais,  tenace,  très— velu  sur  les  angles.  Epillets  inférieur  et 
supérieur  petits  et  stériles;  les  intermédiaires  ovoïdes,  renfermant 
4-3  fleurs  dont  les  deux  inférieures  seules  fructifères  et  les  supé- 
rieures mâles.  Glumes  égales,  ovales,  un  peu  rétrécies  à la  base, 
fol  lement  inequilatères  et  carénées,  blanches-membraneuses  aux 
bonis,  a nervures  inégales  et  munies  chacune  d’une  série  de  petites 
pointes  aiguës  ; ces  glumes  sont  largement  tronquées  au  sommet, 
ordinairement  munies  de  deux  arêtes  inégales  tantôt  très-courtes 
(eojnme  dans  les  variétés  nautiques  du  froment),  tantôt  longues  de 
«N-  7 centimètres,  toujours  rudes  de  la  base  au  sommet  sur  leur  bord 
toi  no,  lisses  a la  base  du  bord  interne;  il  existe  en  outre  ordinai- 
icnii  ni  une  dent  latérale  et  quelquefois  une  seconde  dent  placée 
en  tir  les  deux  aretes.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  concave,  ordi- 
nairement bidenlée  au  sommet  avec  une  arête  tantôt  courte,  tantôt 
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longue  entre  les  deux  dents,  velue  sous  le  sommet  à sa  face  interne  ; 
glumelle  supérieure  atténuée  au  sommet,  brièvement  ciliée  sur  les 
angles.  Caryops  jaunâtre,  ovale-oblong , plan-convexe,  velu  au 
sommet.  Feuilles  étroites  et  courtes,  planes,  rudes,  ciliées  et  munies 
sur  chaque  nervure  d’une  série  de  poils.  Chaumes  dressés,  grêles, 
nus  au  sommet.  Racine  fibreuse,  se  faisant  jour  à travers  les  enve- 
loppes d’un  épi  d 'Ægilops  ovata  enterré  l’automne  précédent  et 
d’où  sortent  à la  fois,  mais  de  grains  différents,  des  chaumes  d 'Ægi- 
lops ovata  et  d 'Ægilops  trilicoides.  — Plante  de  5-5  décimètres. 

Ilab.  Bords  des  chemins  le  long  des  champs  de  blé  ou  dans  leur  voisinage; 
Montpellier,  Agde,  Béziers,  Aniane;  Mmes;  Avignon,  Carpentras.  (î  Juin. 

XT.  YiiLGARi-Tiu/tRBST.ATiJiti  Godi\  et  Gren.  — Ressemble 
beaucoup  au  précédent,  mais  s’en  distingue  néanmoins  par  son  épi 
plus  gros  et  plus  lâche,  de  couleur  fauve  ; par  les  glumes  munies  à 
leur  surface  de  glandes  jaunes  plus  grandes  et  plus  nombreuses  et  à 
leur  sommet  de  deux  arêtes  quelquefois  séparées  par  une  dent, 
toujours  dépourvues  de  dent  latérale  au  sommet  ; par  ses  feuilles 
bien  plus  larges  et  plus  longues  ; par  ses  chaumes  plus  épais,  géné- 
( râlement  plus  élevés,  moins  longuement  nus  au  sommet.  — Varie 
comme  le  précédent  à arêtes  très-courtes  et  h arêtes  très-longues. 

Ilab . Bords  des  champs  de  blé,  à Agde,  à Montpellier,  à Avignon.  (T)  Juin. 

i 

Sect.5.  Ægilops  L.  gen.  1 150.  — Glumes  équilatères,  arrondies  sur  le  dos,  non 

carénées;  glumelle  inférieure  non  comprimée  latéralement  au  sommet. 

T.  ovatiim  Godr.  et  Gren.;  Ægilops  ovata  L.  sp.  1489;  Vill. 
Dauph.  2,  p.  179;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  79  ; Schrcid.  germ.  1 , p.  408  ; 
Mert.  et  Kocli , deutschl.  fl.  1,  p.  711  ; Lois,  g ail.  1 , p.  70;  Dub. 
bot.  528  ; Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  785;  Salis , fl.  od.  bot.  Zeit.  1853, 
p.  472  ; Guss.  syn.  ! , p.  55  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  510;  ( non  Roth); 
Ægilops  geniculata  Roth,  ccit.  1,  p.  121.  Phleum  Ægilops  Scop. 
carn.  1,  p.  55.  — le.  Lam.  illustr.  t.  839,  f.  1.  Schultz,  exsicc. 
n°  9G4  !;  Rchb.  exsicc.  n°  596  !;  Billot,  exsicc.  n°  297! — Epi  court, 
ovale,  formé  de  3-4  épillets  rapprochés,  très-fragile  à sa  base  à.  la 
maturité;  rachis  épais,  non  cassant,  brièvement  velu  à sa  face 
externe.  Epillets  inférieurs  seuls  fructifères,  ovoïdes,  renflés  vers  le 
milieu,  renfermant  5-4  fleurs,  dont  les  2 supérieures  mâles;  les 
épillets  supérieurs  bien  plus  petits,  biflores,  stériles.  Glumes  égales, 
ovales,  rétrécies  à la  base,  arrondies  sur  le  dos,  multinerviées, 
glabres  ou  brièvement  velues  sur  toute  leur  surface,  toujours  rudes 
sur  les  nervures  qui  sont  armées  d'une  série  de  petites  pointes 
aiguës;  ces  glumes  sont  largement  tronquées  au  sommet  et  pourvues 
de  3-4  arêtes  allongées,  étalées  en  dehors  à angle  droit , rudes  de 
la  base  jusqu  au  sommet,  inégales,  la  médiane  dépassant  les  latérales. 
Glumelle  inférieure  oblongue,  trinerviée,  à 2-3  arêtes  inégales. 
Caryops  fauve,  I i n éa  ire- o b long,  plan-convexe,  velu  au  sommet. 
Feuilles  planes  et  molles,  rudes  aux  bords,  velues  ou  glabres.  Chau- 
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mes  ascendants,  genouillés,  fasciculés.  Racine  fibreuse  — Planfc 
de  i -3  décimètres. 

Ilnb.  Lieux  stériles,  bords  des  routes  ; commun  dans  toute  la  région  des 
oliviers  d ou  .1  remonte  par  les  vallées  jusqu'à  Gap  et  Lyon;  commun  dans 
les  (.(‘venues  et  dans  la  vallée  de  la  Garonne,  d’où  il  s’étend  jusque  daus  la  Cha- 
rente-I nlerieure  ; Poitiers  et  Chantran-de-Beaumont  dans  la  Vienne;  Vendôme 
Juin°Cher8  dU  Gu(i“du‘Loir  dans  Loir-et-Cher;  commun  en  Corse.  ( i Mai- 

T.  Tni  tniSTATtH  Godr.  etGren.;  Ægilops  triaristata  Willd. 

; SJP • ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1 , p.  HZ;  Guss.  rar 

' L 0ls * 9al1'  1 » P-  70  ; O iss.  voy.  Esp.  2,  p.  G82  ; Pari  fl 
%ta  ' V Pm  1 ( non  Bertol.);  Ægilops  ovata  Roth,  in  Est.  ann.  4 
p.  41  ( nonL Ægilops  neglecta  Requienl  in  Rerlol.  fl.  ital.  1,  v\ 

‘nW  Iientfi:  cat‘  PVr • *‘7- — Ie-  Scheuchz.  agrost.  t.  I f.  2 
Rchb.  te  on  f.  1354.  Billot,  exsicc.  n°  890!;  Rchb.  exsicc.  n°'l  303  i 
Il  se  distingue  1 0 du  T.  ovatum  par  son  épi  un  peu  plus  lune 
brusquement  allénué  au  sommet  et  formé  de  4-G  épillets  ; par  ses 
epdlets^ intérieurs  plus  gros;  par  ses  glumes  munies  seulement  de 
*\3  a1n‘,es’  toujours  dressées , lisses  dans  leur  tiers  inférieur , bien 
I , ^ iongues,  les  latérales  dépassant  la  médiane  ; par  ses  chaumes 
p h > (deves,  dressés  ou  seulement  un  peu  courbés  à leur  base  ; 2°  il 
><  m paie  du  T.  h lunciale  par  son  e[)i  de  moitié  moins  J on  lit  con- 
tenant moins  d’épillets,  très-renflé  inférieurement;  par  ses  épillets 
p us  gros  et  ventrus  ; par  sesebaumes  moins  élevés  et  moins  «/rôles 
Varie  a epi  glabre  ou  hérissé. 

Licnv  stériles  delà  région  Méditerranéenne;  Grasse  Il\ères  Fréins 

nli-  G°dr'  cl  C,ren-!  Ægilops  triuncialis  L.  sp. 

I J', l!  nrU,n  Y*’  f'  17!)  ; Dttf-  atL  *•  P-  384;  Schrad.  germ. 
i;  2 i.  ,'  D. 1 ■ fl-  fr-  •>.  P-  79  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  \ p 

i10;  L™-  9M.  dp.  70;  Guss.  syn.  \,p.  si; 

\'P-  3*3;  Ægilops  triaristata  Bertol.  fl.  ital.  1,  p. 
j Ægilops  elongata  Lam.  fl.  fr.  3,  p.  G32  ; Æni- 

'opsechinata  Pre.iL  cyp.  clgram.  sic.  47;  Guss.  rar.  575.— 

JÔ'nnVi  ' l'1  ' L -V  ’ /■  1 ’ fohb-  icon.  f.  1355.  Schullz,  exsicc. 

, ° . Lpi  grele,  hneaire-allongé,  insensiblement  atténué  de 

•i  mm‘  au  sommet,  formé  de  5-7  épillets  rapprochés,  très-fraude  à 

î es  émlie  a mr'?tur'lé:  ra,cl'is  no"  cassant,  velu  à sa  face  externe. 
l.e_s  epdlets  inferieurs  seuls  fructifères,  otoldes-oblongs,  nonrenflés, 

a ;>4  fleurs  dont  les  inférieures  hermaphrodites  et  les  supérieures 

" leé  1 ¥ ?U[K'r.'eu.rs  beaucoup  plus  minces  et  stériles,  dûmes 

i,er  ié,  b,  ?6Uf  ’ relrec,es  » l!>  base,  arrondies  sur  le  dos,  multi- 
e.  u es  hérissées  ou  rudes  exclusivement  sur  les  nervures,  large- 

SOmm,et  f l’uurï,,cs  «le  2-3  arêtes  dressées- 

éou  ni.  T " ’ !'U,les  ,lans  le  ,esle  lle  leur  étendue,  bcau- 

ü(,p  )>lus  lou8ues  que  les  valves  et  d'autant  plus  qu'elles  sont 
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placées  plus  haut  sur  l’épi,  la  médiane  dépassant  les  latérales. 
G Jumelle  inférieure  linéaire-oblongue,  3-5-nerviée,  tridentée,  à 
dents  mutiques  ou  aristées.  Caryops  fauve,  d’un  tiers  plus  allongé 
que  celui  du  T.  ovalum.  Feuilles  planes  et  molles,  étroites,  rudes 
en  dessus  et  sur  les  bords,  velues  ou  glabres.  Chaumes  dressés- 
étalés,  un  peu  genouillés,  fasciculés.  Kacine  fibreuse.  — Plante  de 
2-5  décimètres. 

llab.  Lieux  secs  et  stériles  ; commun  dans  toute  ta  région  des  oliviers  d’où 
il  remonte  dans  les  vallées  des  Alpes  eldes  Pyrénées-Orientales  et  se  retrouve 
dans  la  vallée  du  Rhône  jusqu’à  Vienne  ; çà  et  là  dans  la  vallée  de  la  Garonne, 
d’où  il  s’étend  jusque  dans  la  Dordogne  et  la  Charente-Inférieure;  rare  en 
Auvergne;  Lencloitre  dans  la  Vienne  [Lloyd)  ; côte  de  Champagne  près  de 
Paris  [Garnier).  (Jj  Juin. 

T.  caui»atu!m  Godr.  et  Gren.  ; Ægilops  caudata  L.  sp.  1489; 
Willd.  sp.  4,  p.  944  (non  Ten.);  Ægilops  cylindrica  Sibth  et 
Sm.  prodr.  fl.  grœc.  1,  p.  72  et  fl.  grœc.  t.  95  ( nonHost ).  — Epi 
grêle,  linéaire-cylindrique , formé  de  4-8  épillets  tous  fructifères 
si  ce  n’est  le  supérieur,  appliqués  contre  l’axe  et  remplissant  exac- 
tement les  vides  que  forment  les  excavations  du  rachis  ; l’épi  est  en 
outre  fragile  à sa  base  à la  maturité;  rachis  non  cassant,  rude  sur  la 
face  externe,  lisse  aux  bords.  Epillets  ohlongs , atténués  aux  deux 
bouts,  nullement  renflés  au  milieu,  à 3 fleurs  dont  la  médiane 
stérile.  GJumes  des  épillets  fructifères  égales,  très-rudes  sur  la  face 
externe,  linéaires-oblongues,  terminées  par  deux  dents,  la  plus 
voisine  du  rachis  étant  la  plus  longue  ; glumes  de  l’épillet  terminal 
entières  et  terminées  chacune  par  une  arête  rude  au  toucher  et 
aussi  longue  que  l’épi  ; ces  deux  arêtes  divergentes.  Glumelle 
inférieure  inégalement  bidentée  au  sommet;  glumelle  supérieure 
brièvement  bidentée,  bicarénée,  ciliée  au  sommet.  Feuilles  étroites, 
planes,  velues.  Chaumes  très-grêles,  dressés,  flexueux.  Racine 
fibreuse.  — Plante  de  2-4  décimètres. 

llab.  La  Sainte-Baume  près  de  Toulon  (Auzendre).  X Juin. 

AGROPYRUVI.  (P.  Beauv.  agrost.  tüt.) 

Epillets  sessiles,  formés  de  5-10  fleurs  dont  les  2 supérieures  or- 
dinairement mâles,  tous  comprimés,  alternes,  solitaires  dans  les 
excavations  du  rachis  et  appliqués  contre  l’axe  par  une  des  faces, 
plus  ou  moins  étalés  en  dehors  et  formant  un  épi  distique  plus  ou 
moins  lâche.  Glumes  2,  presque  égales , un  peu  coriaces,  oblongues 
ou  lancéolées,  concaves,  subcarénées,  jamais  ventrues,  pluriner- 
viées,  acuminées,  aiguës  ou  obtuses,  mutiques  ou  aristées,  plus 
courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  I i néai re- lancéolée , con- 
cave, équilatère  , entière  au  sommet  , mucronée  ou  aristée  ; glu- 
melle supérieure  tronquée  ou  échancrée,  bicarénée,  à carènes  ci- 
liées. Glumellules  lancéolées,  aiguës  ou  acuminées,  entières,  ciliées 
au  sommet.  Etamines  3;  anthères  linéaires.  Stigmates  sessiles,  ter- 
minaux , rapprochés,  plumeux,  étalés.  Caryops  linéaire- oblong, 
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comprimé,  largement  canaliculé  sur  une  face,  muni  au  sommet  d‘ 
appendice  blanc , arrondi , velu. 


un 


A Ji  vd  i u P.  Beauv.  agrost.  102;  Pari.!  fl.  ital  1 p 50<>  • 
Tnticum  junceum  L.  sp.  128;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  281  ‘Mert.  ei 
deutschl.  fl.  1,  p . 701;  èoC  529;  Leu*.  7a//.  l « 75- 
Ber  toi.  fl.  ital.  1 ,7).  799;  frie*,  nou.  4G  et  Mant.  3,  p.  ii-  Guss ’ 

1 ’ 6»;/W  voy.  L>.  2,  p.  681  ; ^nrfer*.  gram.'scand. 

P-  ’ 1»  /•  • » Triticum  farclum  Viv.  ann.  bot.  1,  part.  2,  p. 

1 >9,  f.  8.  — le.  Rchb.  xeon,  f 1394.  Fries,  herb.  norm.  6,  n°*  91 
f/  02  1 — EP‘  raide  1 ou  moins  allongé  et  lâche;  rachis  épais 
lisse  aux  bords,  très-cassant.  Epillets  distiques,  écartés  les  uns  des 
autres,  formés  de  4-8  fleurs,  elliptiques  pendant  Panlhèse,  compri- 
mes, plus  longs  que  les  entrenœuds  dans  Je  haut  de  l’épi  plus 
«•om  is  dans  le  bas.  dûmes  d'un  tiers  moins  longues  que  l’épillet 
«•gales,  lancéolées,  arrondies  ou  tronquées  au  sommet,  carénées  vers 
<■  haut,  hlanches-scarieuses  aux  bords  et  au  sommet,  munies  de 
nervures  qui  n atteignent  pas  le  sommet  et  sont  séparées  par 
«les  sillons  qui  semblent  finement  gaufrés.  Glumelle  inférieure  lan- 
céolée carence,  obtuse  et  obtusément  mucronée;  glumelle  supé- 
rieure brièvement  ciliée  sur  les  carènes.  Feuilles  glauques  , très- 
nllongees,  a la  fin  roulées  par  les  bords  , fermes  et  subulées  au 
sommet,  un  peu  rudes  aux  bords  ou  lisses,  couvertes  sur  la  face  su- 
périeure d’une  pubescence  serrée.  Chaumes  assez  épais,  dressés  ou 
ascendants,  non  fascicules.  Souche  longuement  rampante  — Plante 
entièrement  glauque,  de  3-8  décimètres. 

a.  genuinum.  Kpj  court,  formé  rte  2-5  épillets  longs  rte  1-2  cen- 
1 1 métrés,  Schultz,  exsicc.  n°  963  \\ Soleir.  exsicc.  n°  4759» * Bchb 
exsicc.  n°  106  ! * 

fl.megastachyum  Fries,  mant.  3 , p.  12.  Epi  allongé,  formé  rte 

h “ lu  l;]"llels  pl»s  gros  et  atteignant  jusqu’à  4 centimètres  de  Ion- 
gueur.  Bourgeau,  exsicc.  n°  504  ! 

iywÎm  ?al)les  m0ar!liï1.es  ; comniun  sur  les  cotes  de  la  Méditerranée  et  de 
I Océan.  La  var.  p.  a Aigues- Mortes,  Cannes.  îf  juin-août. 

,,  */Ô"CtR?EI,M  Pred’  cyjl-  et  gram.sic.  49;  Parlât.!  fl.  ital.  1 
h;  y Tnticum  scirpeum  Guss.  prodr.  1 ,p.  148  et  syn.  1 , p,  66  • 

Hertul.  fl.  ital.  1 , p.  801  ; Godr.  not.  fl.  monta.  27.  — Epi  ordi- 
nairement I res-allongé  et  atteignant  jusqu’à  25  centimètres  , grêle 

mT  ’ i'a,C  "S  ISSr6  °“  Un  peu  ru,lu  aux  bords-  * la  fin  cas- 
ont.  Epillels  distiques,  fragiles,  écartés  les  uns  des  autres,  formés 

, 8 fle,!,s’  ova  es-lanceoles  pendant  l’anthèse,  comprimés,  éga- 

lins  le h,  rT  'ia'1S  6 haUl  ‘le  |,épi  el  (le  ",oi,ié  P'“s  courts 
'n  e nt-  !m f,  ik  m0“le  m0i™  lon9,les  <l"c  l’épillel,  presque 
•im  n i ' ".'I  ' 0 b fugues,  arrondies  au  sommet,  non  mucronées, 

sci  rieuses  Té  \ ' T *•  ,*tlllemcnl  carénées  , étroitement  blanches- 
■ a icusts  aux  bords,  a /-9  nervures  peu  saillantes  el  larges,  rap- 
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prochées  et  nul  teignant  pas  le  sommet.  Glumclle  inférieure  fine- 
ment granuleuse  à une  forte  loupe,  tronquée  ou  émarginée  au  som- 
met, non  mucronée,  à nervures  rapprochées  par  paires  ; glumelJe 
supérieure  munie  sur  les  carènes  de  cils  fins,  courts  et  visibles  seu- 
lement à une  forte  loupe.  Feuilles  vertes,  étroites,  un  peu  raides, 
enroulées  sur  les  bords,  subulées  et  fermes  au  sommet,  étalées— 
dressées,  pourvues  à la  face  supérieure  de  nervures  inégales  dont 
la  médiane  plus  saillante,  entièrement  couvertes  sur  cette  face  de 
petites  pointes  appliquées  qui  ne  se  voient  qu’à  une  forte  loupe. 
Chaumes  dressés,  raides,  formant  un  gazon  serré.  Souche  un  peu 
rampante.  — Plante  de  5-10  décimètres. 

Hab.  Marais  saumâtres;  commun  sur  toute  la  côte  de  la  Méditerranée; 
Toulon;  île  Sainte-Lucie  près  de  Narbonne,  Agde,  Cette,  Frontignan,  Mau- 
guio  près  de  Montpellier,  Aigues-Mortes,  Toulon,  etc.  ïf  Juin. 

Obs. — Cette  plante  est  très-voisine  du  Trilicum  rigidum  Schracl .,  mais  elle 
s’en  distingue  par  son  épi  à la  fin  cassant,  par  ses  épillets  très-fragiles  ; par 
ses  glumes  non  carénées;  par  ses  glumelles  tronquées  ou  émargiuées,  non 
apiculées  ; par  ses  feuilles  bien  plus  étroites  et  à la  fin  enroulées. 

A.  acutum  Rœm.  etSchult.  syst.  2,  p.  751  ; Triticum  acutum 
D C.  ! hort.  monsp.  155  et  fl.  fr.  5,  p.  282;  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1,  p.  702  [excl.  vcir.  8.  ad  T.  strictum  spectante)  et 
syn.  952  (non  Fries)  ; T.  laœum  Fries  ! nov.  mant.  5,  p.  13  et 
summ.  scand.  249.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1591  et  1393.  Fries, 
herb.  norm.  6,  n°  94  ! ; Rchb.  exsicc.  nos  402  et  405.  — Epi  lâche, 
dressé;  rachis  lisse  ou  rude  aux  bords,  non  cassant.  Epillets  disti- 
ques, un  peu  écartés,  mais  plus  longs  que  les  entrenœuds,  contenant 
5-8  fleurs,  ovales-lancéolés  pendant  Panthèse,  comprimés.  Glumes 
d'un  tiers  moins  longues  que  l’épillet,  un  peu  inégales,  lancéolées, 
obtusiuscules,  carénées  et  souvent  rudes  sur  la  carène,  étroitement 
blanches-scarieuses  aux  bords,  à 7 nervures  saillantes  dont  la 
médiane  atteint  ou  dépasse  un  peu  le  sommet.  Glumelle  inférieure 
obtuse,  mucronée,  quelquefois  brièvement  aristée  ; glumelle  supé- 
rieure ciliée  sur  les  carènes.  Feuilles  d’un  vert  gai,  planes,  rudes  et 
couvertes  sur  toute  la  face  supérieure  de  petits  points  plus  ou  moins 
saillants  et  aigus.  Chaumes  couchés  à la  base,  puis  dressés,  fascicu- 
lés.  Souche  rampante,  émettant  de  courts  stolons. — Plante  de 
4-6  décimètres. 

Ilab.  Sables 'maritimes  des  côtes  de  l'Océau;  Bayonne,  la  Teste,  la  Rochelle, 
Sables-d'Olonne;  Lorient,  Cherbourg,  Saint-Malo,  Saint-Waast-la-Hogue , 
falaise  de  Carteret;  côtes  du  Calvados;  le  Tréport,  Boulogne;  Calais;  côtes 
de  la  Méditerranée,  Cannes,  Toulon,  Marseille,  Maguelonne  près  de  Mont- 
pellier, Collioures,  Port-Vendres.  '^Juin-juillet. 

Obs.  — Nous  avons  vu  les  échantillons  de  Triticum  acutum  recueillis  par 
l)e  Candolle  à Maguelonne  et  à Oneille  et  nous  avons  pu  nous  assurer,  par 
la  comparaison  que  nous  avons  faite  de  ces  échantillons  avec  ceux  que  Fries 
a publiés,  sous  le  même  nom,  dansson  herbarium  normale  ( fasc . 6,  n°  93),  que  la 
plante  de  Suède  est  différente,  ce  que  le  célèbre  professeur  soupçonnait  lui- 
même  (conf.  nov.  mant.  5,  p.  13).  Mais  le  Trilicum  laxum  Fries  nous  a paru 
la  même  | lante  que  le  Trilicum  acutum  DC. 
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.,  V '•'***"'"  ,{am-  et  Schult.  syst . 2 , 753  texcl.  var  ) ■ 

' /I.  ital.  \ p i'.is  ; Tnticum  pungens  Pa  s.  syn.  I p ( 09  • 
Mnt.  et  Koch,  deutschl  fl.  i.p.  1{U\  UI)1J 

' s'"- 1S8  ; (iranien  canmum  maritimum,  Spicd  tri- 

,1  "TV  rn  Syn ■ 39°-  - KI"  "-ide,  ^essé,  comprimé  com- 
piictc  , rachis  lisse,  non  cassant.  Epillets  obliquement  disiiuurs 

des; approches,  inclinés  latéralement,  lancéolés  pendant  l'anthése’ 
rcs-compiimes,  une  ou  deux  lois  plus  longs  que  les  entrenœnds’ 
duiin  s de  monte  moins  longues  que  l’épillct,  égales,  lancéolées 
a<  umtnees,  aigues  et  mucronulées , carénées  et  à carène  souvent 
iu,  e'ers  k:  h?ut>  étroitement  blanches-scarienses  aux  bords  à 

riuim  Met „rP“ISeeS  et. rapprochées  gui  atteignent  toutes  le  sommet 
m Uei, deneure  atgué,  mucronulée,  rarement  aristée-  glu, ne  le 
supérieure  brièvement  ciliée.  Feuilles  allongées,  d'un  ver  flaunue 
ties-ruiles  en  dessus,  raides,  dressées-élalées  , enroulées8  mr  les 
bonis,  suhulees  et  un  peu  piquantes  au  sommet,  pourvues  sur  h 

• U.  5. .* 

"•  m « «*  1"»  '»■(* 

J.  megastachijum  Nob.  Epillets  formés  de  10-12  fleurs  -niei 

k 1:111  jusqu  a 25  et  même  30  millimètres  de  longueur  et  deux  fois 

"/«f!üS8Sb.e"e  leS,en"’enœ"ds  du  ™his;  P'*«lo  Pins  robuste 

l’Océan; ta  var.  p.'TcTnnes  ïrtJjusHTou'lon8 Mo?  r ”éditerra"<*  et  de 
Ilo^ue  près  de  Cherbourg.  ’2f  jliin-juillec  ’ !Won,pel,er'  eta  Saint-Waast-la- 

^nilh,  qui  eitelüi-niéme  T-  r*»en*  ï de 

et  SniUh*  (nif  parîéerre'  #‘  '‘0MS  "™S™S  **  '-i™  noS^nte'dSn"'^ 

JV ot  fl  Tiïrr-G1r:  el  <,ren  i Triticum  pyenanthum  Godr 

ru  e^on  câssan"  T ’T  iT'  mbtétra‘Jone;  «ci.i*  onlinairement 

^êf""p1iîetde^rcl 

obtuses  Unéaires-oUongues, 

aux  bords  à K-7  nprvurpc  i.,r  ’ aui  s ’ klanclies-scarieusos 

teignent  le  sommet.  Glumelle  inférhumw,'//  ' ' Pe"  S!lillanle8  at' 

cdiee.  Feuilles  allongées  d’un  vert  ..i-,,,  ’ ,fe  umelle  «“peneure 

Culées  par 
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qualités  au  sommet,  munies  ü la  face  supérieure  de  nervures  sa i 1— 
la n tes  rapprochées  ne  laissant  pas  voir  le  parenchyme  et  armées 
chacune  d’un  rang  de  petiles  pointes  aiguës.  Chaumes  raides, 
dressés,  fasciculés,  gazonnants.  Souche  rampante,  émettant  des 
stolons  peu  allongés.  — Plante  de  4-6  décimètres. 

Ilnb.  Commun  dans  tes  sables  maritimes  sur  les  côtes  de  la  Mediterranée 
et  de  l’Océan;  Corse.  Calvi,  Bastia.  Mai-juin. 

A.  ciMPESTRE  Godr.  et  Gren.  ; A.  glaucum  Rchb.  exsicc.  1 , 
p.  20  ( non  Desf.).  — le.  Rchb.  icon.  f.  1389  et  exsicc.  n°  1802!  — 
Epi  raide,  allongé,  lâche,  distique,  simple  ou  quelquefois  rameux  ; 
rachis  très-rude,  non  cassant.  Epillets  un  peu  écartés  les  uns  des 
autres  surtout  les  inférieurs,  dressés  et  appliqués  contre  Taxe, 
oblongs,  comprimés,  compactes  et  renfermant  de  5 à 9 fleurs. 
Glumes  presque  de  moitié  moins  longues  que  Vépillet,  peu  inégales, 
linéaires-oblongues,  subaiguës , mucronées  ou  brièvement  aristées, 
étroitement  scarieuses  aux  bords,  fortement  carénées,  à 3-7  ner- 
vures saillantes  qui  atteignent  le  sommet.  Glumelle  inférieure  obtuse, 
brièvement  et  obtusément  mucronée;  glumelle  supérieure  ciliée. 
Feuilles  allongées,  glauques  et  très-rudes  en  dessus,  fermes,  étalées- 
distiques,  planes,  longuement  atténuées  an  sommet,  munies  à la 
face  supérieure  de  nervures  saillantes  rapprochées,  qui  ne  laissent 
pas  voir  le  parenchyme  et  sont  armées  d’un  rang  de  petites  pointes 
aiguës.  Chaumes  dressés,  raides,  entremêlés  de  tiges  non  florifères, 
moins  étroitement  fasciculés  que  dans  l’espèce  précédente.  Souche 
longuement  rampante.  — Plante  de  6-12  décimètres. 

Hub.  Les  champs,  les  lieux  incultes;  commun  daus  le  midi  delà  France,  à 
Montpellier.  Nîmes,  Avignon,  Carpentras,  Grenoble,  Barcelonnette,  Lyon; 
Bordeaux  ( Durieu }.  Mai-juin. 

A.  GLAiciu  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  752;  Pari.  fl.  ital.  1, 
p.  500  ; Triticum  glaucum  Desf.  hort.  par.  ed.  1,  p.  16;  D C.!  fl. 
fr.  5,  p.  281  ; Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  1,  p.  704;  Triticum 
rigidum  var.  a.  D C.  fl.  fr.  5,  p.  282  (non  Schrad.) ; Triticum  in- 
termedium Ilost,  fl.  austr.  1,  p.  180;  Gaud.  helv.  1,  p.  363  ( exel . 
var.  y.).  — le.  Flost,  gram.  austr.  t.  22.  — Epi  lâche,  dressé  ; 
rachis  ordinairement  rude  aux  bords,  finement  ponctué  sur  les  côtés, 
non  cassant.  Epillets  distiques,  un  peu  écartés,  mais  plus  longs  que 
les  entrenœuds,  finement  ponctués,  contenant  3-5  fleurs,  linéaires- 
oblongs , peu  comprimés.  Glumes  de  moitié  moins  longues  que 
l’épillet,  un  peu  inégales,  linéaires,  obtuses  ou  obliquement  tron- 
quées, largement  blanches-scarieuses  aux  bords  et  un  peu  au  sommet, 
carénées,  rudes  ou  lisses  sur  la  carène,  à 5-7  nervures  saillantes 
séparées  par  des  sillons  verts  et  profonds  ; la  nervure  médiane  attei- 
gnant seule  le  sommet.  Glumelle  inférieure  linéaire-oblongue,  ob- 
tuse, quelquefois  pubescente  au  sommet  et  sur  les  bords,  mucronée 
ou  prolongée  en  arête  assez  longue;  glumelle  supérieure  simplement 
rude  sur  les  carènes.  Feuilles  glauques,  d’abord  planes,  puis  cnrou- 
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Iecs  par  les  bords,  rudes  à la  lace  supérieure;  celle-ci  pourvue  de 
nervures  fines  qui  portent  chacune  un  rang  de  petites  pointes  sail- 
la  "tes  et  quelquefois  prolongées  en  poils.  Chaumes  dressés,  no» 

taxant! es.  Souche  rampante,  émettant  des  stolons  allongés'.  

Plante  de  5-8  décimètres. 

LoliumUinUm  Epille,S  assez  6rands»  à épi  rappelant  le  port  d’un 

p.  microstachyum  I\ob.  Epillels  bien  plus  petits,  plus  appliqués 
contre  J'axe;  plante  très-grêle  dans  toutes  ses  parties.  Triticum 
latronum  Godr.  not.  fl.  Montp.p.  19. 

Ca^IrToigne^É  ^ (C>e'‘"r);  Cas,ella"-  <^<): 

A^ormiu  (iodr.  et  Gren .;  Triticum  Pouzolzii  Godr.  not 
//.  Iflontp.  p.  18;  Triticum  gracile  de  Pouz.  fl.  gard . ined.  (non 
Isrot.j.  — Epi  allongé,  grêle  et  lâche,  dressé,  atténué  au  sommet* 
rachis  rude  aux  bords,  non  cassant,  fortement  excavé.  Epillels  pe- 
tits, distiques,  écartés  les  uns  des  autres , mais  un  peu  plus  loiœs 
que  les  entrenœuds,  les  inférieurs  seuls  plus  écartés,  tous  ovales- 
rn-cœur  pendant  Pan  thèse,  comprimés,  finement  granuleux  à une 
loi  le  loupe,  (dûmes  tf  un  tiers  plus  courtes  que  iépillet , un  peu  iné- 
ga  es,  l tneaires-oblongu es , obtuses  ou  obtusément  mucronées  caré- 
nées , ldanches-scarieuses  aux  bords,  à 7 nervures  rapprochées 
arges  et  peu  saillantes,  si  ce  n’est  la  médiane  qui  atteint  seule  le 
sommet,  (dumelle  inferieure  arrondie,  tronquée  ou  émarqinée  au 
sommet,  plus  ou  moins  évidemment  mucronulée  ; glumelle  suné- 
rieure  finement  ciliée.  Feuilles  d’un  vert  glauque,  rudes  aux  bords 
fermes  et  planes,  etalees-dressées,  pourvues  sur  la  face  supérieure 
< e nervures  fines  égalés  équidistantes  et  munies  chacune  d’un  ran«f 
de  petits  points  a peine  saillants.  Chaumes  dressés,  raides  très- 
gh'les,  fascicules.  Souche  rampante , émettant  des  stolons  peu  al- 
longés.  — Plante  de  8-12  décimètres,  grêles  dans  toutes  ses  par- 

lldb.  .Manduel  dans  le  (,ard  [de  Pouzolz),  Aigues-Mortes  (Godron).  if  Mai. 

% hi  peis  P Beauv.  agrost.  102;  Parl.l  fl.ital.  \ 

ZTuaTn  -J  rH :,D,C; fl- fr- 5- p- Merl- «Ko* 

l”X°T'iTf  °ltiClnaru'n  ,,odr-  fl-  lorr.  5,  p.  192.  — le.  L ers, 

„ ''  34:  HcU ■ lC0n-  f-  *384-88.  — Epi  grêle  un 

comprimé;  rachis  ordinairement  rude,  non  cassant, 
d < Is  lâchement  rapprochés,  distiques,  contenant  4à  r,  fleurs 
ma  es- en-cmn  pendant  Lanthèse,  comprimés,  une  ou  deux  fois  plus 
longs  cpie  les  entrenœuds.  Glumes  dun  tiers  ou  d’un  quart  seule- 
c„  anqurs  que  Pépillet,  un  peu  inégales,  LinceoZ  acl 

h 'H'elquefois  un  peu  aristéea,  arrondies  sur  le  dos 

bl.nches-sc. rieuses  aux  bords,  à 5-7  nervures  égales  et  at.eiguani 
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toutes  le  sommet.  Glumelle  inférieure  toujours  acuminée  et  aigue , 
quelquefois  aristée , à arête  rarement  plus  longue  que  la  fleur 
(. Elymus  caninus  Leers , non  L.)  ; glumelle  supérieure  briève- 
ment ciliée.  Feuilles  ordinairement  planes,  moins  rudes  en  dessus, 
lisses  en  dessous,  vertes  ou  plus  rarement  glauques,  pourvues  sur 
la  face  supérieure  de  nervures  fines,  écartées  les  unes  des  autres  et 
laissant  voir  entre  elles  un  parenchyme  transparent  et  comme 
gaufré  transversalement  ; cette  face  présente  en  outre  des  séries 
longitudinales  de  petits  points  saillants  et  rudes  et  quelquefois  on  y 
observe  en  outre  sur  les  nervures  principales  de  longs  poils  blancs 
régulièrement  espacés.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  sortant  çà 
et  là  du  sol  et  ne  formant  point  gazon.  Souche  grêle,  blanche,  lon- 
guement rampante , émettant  des  stolons  souterrains  très-allongés. 
Plante  de  5—1 0 décimètres. 

Hab.  Commun  principalement  dans  les  lieux  cultivés,  Juin-juillet. 

A.  CANiNcni  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  756  ; Elymus  caninus 
L.  sp.  124;  Triticum  caninum  Huds.  angl.  58;  Triticum  sepium 
Lam.  dict.  2,  p.  563  ; D C.  fl.  fr.  5,  p.  83  ; Braconnotia  elymoides 
Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  195.  — le.  Engl.  bot.  t.  1572.  Fries , herb. 
norm.  6,  n°  97!;  Rchb.  exsicc.  n°  2105!  — .Epi  grêle,  allongé, 
comprimé,  lâche  surtout  à la  base,  à la  fin  penché  au  sommet  ; ra- 
chis rude  aux  bords,  fin,  non  cassant.  Epillets  subdistiques , lâche- 
ment rapprochés  surtout  à la  base  de  l’épi,  renfermant  3-5  fleurs, 
linéair  es-elliptiques,  plus  longs  que  les  entrenœuds.  Glumes  dJun 
quart  moins  longues  que  l’épillet,  égales,  lancéolées , acuminées , 
aristées,  arrondies  et  rudes  sur  le  dos,  étroitement  scarieuses  aux 
bords,  munies  de  3-5  nervures  qui  atteignent  toutes  le  sommet  et  se 
confondent  dans  l’arête.  Glumelle  inférieure  linéaire- lancéolée, 
non  carénée,  obscurément  bidentée  au  sommet  qui  se  prolonge  en 
une  arête  flexueuse,  rude  et  plus  longue  que  la  fleur;  glumelle  su- 
périeure finement  ciliée.  Feuilles  vertes,  molles,  planes,  rudes  sur 
les  deux  faces.  Chaumes  dressés,  grêles,  fasciculés.  Souche  fibreuse , 
nullement  rampante.  — Plante  de  5-10  décimètres. 

tlab.  Bois  et  lieux  couverts;  commun  dans  toute  la  France;  monte  dans 
les  Alpes  jusqu'à  Barcelonnette.  Juin-juillet. 

BRACHYPODIüM.  (P.  Beauv.  agrost.  p.  100.) 

Epillets  très-brièvement  pédicellés,  multillores,  d’abord  cylin- 
driques, puis  linéaires  - lancéolés  et  comprimés,  obliquement 
appliqués  contre  l’axe  par  l’une  des  faces,  formant  un  épi  simple  et 
distique.  Glumes  2,  inégales,  un  peu  coriaces,  lancéolées,  pluriner- 
viées,  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelle  inférieure  linéaire— 
lancéolée,  concave,  équilatère,  entière  au  sommet,  mutique  ou 
aristée  ; glumelle  supérieure  entière  et  arrondie  au  sommet,  bica— 
rénée,  à carènes  ciliées.  Glumellules  oblongues,  entières,  charnues, 
ciliées.  Etamines  5 ; anthères  linéaires.  Stigmates  sessiles,  allongés, 
TOM.  III.  39 
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rapprochés,  terminaux,  plumeux,  s’étalant  en  dehors  de  la  flenr. 
Ca ryops  linéaire-oblong,  convexe  sur  le  dos,  canaliculé  sur  la  face 
interne,  muni  au  sommet  d’un  appendice  pubescent. 

II.  svltaticom  R.  et  Schult.  sifst.  2,  p.  741  ; R.  gracile 
R Reauv.  agrost.p.  101;  TritxcumsylvaticumDC.  fl.fr.  3 « 85; 
Rromus  dumosus  Yill.  Dauph.  2,  p.  119;  Bromus sylvaticùs  Poil, 
pal.  1 ,p.  118;  Lam.  fl.  fr . 3,  p.  G09  ; Festuca  sylvatica  Kœl. 
yram.  p.  208.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1573  à 1575.  Billot , exsicc. 
n 48!)  ! Epi  allongé,  lâche,  penché.  Epillets  presque  sessiles  et 
alternes,  linéaires-oblongs,  glabres  ou  velus,  renfermant  5-10 
lleurs.  (dûmes  un  peu  inégales,  lancéolées,  aiguës,  plurinerviées. 
(Jumelle  inférieure  plus  longue  que  la  supérieure,  aristée-  arêtes 
des  /leurs  supérieures  aussi  longues  que  la  fleur  et  se  réunissant  en 
pinceau  au  sommet  de  J’épillet.  Feuilles  d’un  vert  foncé,  molles 
planes,  acuminées,  courbées  en  arc  en  dehors,  plus  ou  moins  velues- 
ligule  courte^  tronquée.  Chaumes  fasciculés,  dressés,  non  rameux 
a la  base,  tres-gréles  et  longuement  nus  au  sommet,  velus  sur  les 
nœuds.  Souche  fibreuse.  — Plante  de  5-10  décimètres. 

Ilab.  Commun  dans  les  bois  montagneux  de  toute  la  France,  if  Juillet-août. 

n !**  P * Beauv * a9r08t • P • 101  i Triticum pinnatum 

U ( . fl.  fr.  3,  p.  84  ; Triticum  gracile  D C.  fl  fr.  3,  p.  84  • Tri- 
ticurn  genuense  D C.  fl.  fr.  5,  p.  284;  Bromus  pinnatus  L.  sp. 

I I. >;  Lam.  illustr.  n°  1081  ; Festuca  pinnala  Kœl.  gram.  204  

lc\Bchb ’ icon • f-  1370  « 1378.  — Epi  raide,  allongé,  dressé. 
Epillets  presque  sessiles  et  alternes,  glabres  ou  velus,  courts  ou 
UIIc'“y  quejquefois  courbés  en  dehors  ( Bromus  corniculatus 
E«m.  jl.  fr.  3,  p.  008),  linéaires-oblongs,  renfermant  de  8 à 24 
lleurs.  dûmes  inégales,  lancéolées,  mutiques,  plurinerviées.  Glu- 

III, 1  r inferieure  plus  courte  que  la  supérieure  ou  l’égalant,  aristée- 
arête  plus  courte  que  la  fleur,  droite  et  raide.  Feuilles  dressées, 
raides,  d un  vert  pâle  ou  glauques,  plus  ou  moins  velues;  ligule 
< 'tuile,  arrondie.  Chaumes  fasciculés,  dressés,  raides,  assez  épais, 
rameux  à la  base  seulement,  longuement  nus  au  sommet,  pubes- 

cents  aux  nœuds.  Souche  longuement  rampante.  — Plante  de  3-0 
decimetres. 

a.  genuinum . Feuilles  d’un  vert  gai,  assez  larges,  planes. 

,3.  australe  JSob.  b euilles  glauques,  étroites,  plus  raides,  s’enrou- 
ant par  la  dessiccation.  Triticum  phœnicoides  D C.  fl.  fr.  3,  p.  85. 

la  (,ans j^es  deux  incultes  et  pierreux.  La  var  p.  dans  le  midi  de 

•a  r rance,  if  Juin-juillet. 

i “ “"•«•«'H  K.  et  Schult.  *y«.  2,  p.  737;  II.  Plukenetii  Link, 
>n  * ’ P'  ; (juss.syn.  1,  p.  72;  Triticum  cœspitosum  DC. 

-7  ' • mon*P-  163  et  fl.  fr.  5,  p.  284;  Bromus  ramosus  L.  mant 

7,1 f ? î^îf.C7 lPlt0*“  ,)esf-  atL  ^ P-  61 , C 24,  f.  1 . — le.  Rchb. 

• C I0/.M08O.  Kralik , pl.  cors,  exsicc.  n°  844  ! — Epi  raide, 
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dressé,  formé  d’un  petit  nombre  d’épillets,  court.  Epillets  presque 
sessiles  et  alternes,  rapprochés,  glabres,  linéaires-oblongs,  courts 
ou  allongés,  renfermant  de  6-12  fleurs.  Glumes  inégales,  lancéolées, 
acuminées,  mucronées,  plurinerviées.  Glumelle  inférieure  plus  lon- 
gue que  la  supérieure,  obtuse  ou  aiguë,  aristée;  arête  beaucoup  plus 
courte  que  la  fleur.  Feuilles  étalées,  distiques,  glauques,  raides  et 
courtes,  très-étroites , enroulées-subulées  et  presque  piquantes;  l igule 
courte,  tronquée.  Chaumes  fasciculés, ascendants,  raides,  filiformes, 
rameux  non-seulement  à la  base,  mais  encore  très-rameux  au- 
dessus  , longuement  nus  au  sommet,  finement  pubescents  aux 
nœuds.  Souche  rampante. — Plante  de  2-4  décimètres,  gazonnante. 

llab.  Lieux  arides  du  midi;  Fréjus,  îles  d’Hyères,  Toulon , Marseille,  Aix, 
Avignon,  Carpentras;  Montpellier,  Cette;  Narbonne,  Port-Vendres;  Corse, 
Ajaccio,  Bastia,  Bouifacio,  bains  de  Guagno,  Corté.  ^ Mai-juin. 

B.  DiSTACiiifOii  P.  Beauv.  agrost.  155  ; Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1 ,p.  694;  Triticum  ciliatum  D C.  fl.  fr.  3,  p.  85; 
Bromus  distachyos  L.  sp.  115;  Bromus  ciliatus  Lam.  fl.  fr.  3, 
p.  609  ; Festuca  ciliata  Gouan,  hort.  monsp.  48;  Festuca  mono- 
stachya  Poir.  voy.  Barb.  2,  p.  98  ; Desf.  atl.  1 , p.  92,  t.  24,  f.  2. — 
Je.  Bchb.  icon.  f.  1368.  Puel  et  Maille , herb.  fl.  loc.  n°  108  î ; 
Kralik , pl.  cors,  exsicc.  n°  843!  — Epi  raide,  dressé,  formé  de 
1-5  épillets,  court.  Epillets  presque  sessiles  et  alternes,  rapprochés, 
ponctués  et  très-rudes,  linéaires-lancéolés,  renfermant  de  6-12 
fleurs.  Glumes  inégales,  lancéolées,  acuminées,  brièvement  aristées, 
plurinerviées.  Glumelle  inférieure  égalant  la  supérieure  , aiguë, 
aristée;  arête  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles  étalées,  d’un  vert 
pâle,  molles , linéaires,  acuminées,  planesf  velues  et  rudes;  ligule 
courte,  tronquée.  Chaumes  solitaires  ou  fasciculés,  dressés  ou  étalés, 
raides,  un  peu  épais,  non  rameux  ou  peu  rameux  à la  base,  nus 
et  souvent  rudes  au  sommet.  Racine  annuelle , fibreuse.  — Plante 
de  1-3  décimètres. 

Hab.  Lieux  arides  et  sables  maritimes;  commun  dans  îa  région  des  oliviers, 
dans  la  vallée  de  la  Garonne  et  dans  les  vallées  tributaires;  çà  et  là  dans  la 
Dordogne.  (î)  Mai-juin. 

II.  Caryops  glabre  au  sommet. 

LOLÏUM.  (L.  gen.  n°  95.) 

Epillets  sessiles,  contenant  de  5-20  fleurs,  alternes,  d’abord  cy- 
lindriques et  presque  cachés  dans  les  excavations  du  rachis,  puis 
oblongs  comprimés  et  appliqués  contre  Y axe  par  le  côté , plus  ou 
moins  étalés  en  dehors  et  formant  un  épi  distique.  Une  seule  plume, 
si  ce  n’est  à l’épillet  terminal  qui  en  présente  deux,  de  consistance 
ferme,  lancéolée,  concave,  arrondie  sur  le  dos , plurinerviée,  aiguë 
ou  obtuse,  mutique.  Glumelle  inférieure  oblongue,  concave , équi- 
t latère , comprimée  par  le  dos , searieuse  au  sommet,  mutique  ou 
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munie  d’une  arête  insérée  sous  le  sommet;  gamelle  supérieure 
bidentée,  birarénée,  à carènes  ciliées.  Glumellules  oblongues,  ai- 
guës, entières  ou  dentées,  glabres.  Etamines  5;  anthères  linéaires. 
Stigmates  sessiles,  terminaux,  écartés,  plumeux,  étalés.  Caryops 
oblong,  largement  canaliculé  sur  une  face,  muni  au  sommet  d’un 
appendice  blanc , arrondi , glabre. 


Sect.  I.  Kulolium  Mob.  — Epillels  lancéolés. 

i*erexie  L.sp.  122;/)  C.  fl.  fr.  Z,p.  89;  Lois.  gall.  1, 
p.  92;  Dub.  bot.  551  ; Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1,  p.  714; 
Gaud.  helü.  1,  p.  551.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1340.  — Epi  dressé. 
Epillets  appliqués  contre  l’axe , même  au  moment  de  la  floraison , 
lancéolés,  comprimés,  formés  de  3-1 1 fleurs.  Gluine  plus  courte 
<1  ne  l’épillet,  1 i néai re— lancéolée,  obtusiuscule,  fortement  nerviée. 
Glumelle  inférieure  nautique,  munie  de  cinq  nervures  dont  les  deux 
latérales  saillantes  et  rudes.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes, 
lisses,  pliées  en  deux  dans  le  jeune  âge  ; ligule  courte  et  obtuse. 
Chaumes  dressés  ou  ascendants,  quelquefois  radicants,  lisses,  fermes, 
longuement  nus  au  sommet.  Souche  vivace,  fibreuse,  émettant  des 
faisceaux  de  feuilles  nombreux.  — Plante  de  2-5  décimètres,  gazon- 
nante. 

а.  genuinum  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  189.  Epi  simple  ou  plus  rare- 
ment rameux,  distique,  lâche  ; épillets  formés  de  7-11  fleurs;  plante 
robuste. 

S.  tenue  Schrad.  germ.  1,  p.  597.  Epi  grêle  et  lâche,  presque 
subulé  ; épillets  formés  de  5-4  fleurs;  plante  grêle.  L.  tenue.  L. 
s]>.  122,  sec.  Sm.  (non  Guss.). 

y.  crislatum.  Epi  large,  ovale,  formé  d’épillets  contigus  et  dis- 
posés sur  deux  rangs.  L.  crislatum  Pers.  sgn.  1 ,p.  110.  Scheuchz. 
agrost.  t.  2. 

б.  fur  catum  Billot,  inlitt.  Epi  lâche;  épillets  allongés,  cylindri- 
ques, tordus  sur  eux-mêmes  et  arqués  en  dehors,  le.  de  Rouv.  mon. 
Loi i uni  t.  1 , f.  4. 

Ilab.  Prairies,  bords  des  chemins;  commun  dans  toute  la  France.  '-f  Juin- 
octobre.  * 


1,.  iTAMiin  Braun,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1834,  p.  241  ; Godr. 
fl.  lorr.  3,  p.  190  (exporte);  Koch , sgn.  95G;  Bureau!  fl.  centre, 
2,  p.  007  ; Pari.  fl.  ital.  1 ,p.  550;  L.boucheanum  Kunth,  enum.  1 , 
p.  456  ; L.  perenne  y.  aristatum  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  056.  — 
Schultz , exsicc.  n°  197!;  Billot,  exsicc.  n°  1392!  — Se  distingue 
de  l’espèce  précédente  par  les  caractères  suivants  ; épillets  étalés 
presque  éi  angle  droit  pendant  Vanthèse,  puis  appliqués;  glumelle 
inférieure  munie  de  nervures  plus  aiguës  et  pourvue  à toutes  les 
fleurs,  ou  au  moins  aux  fleurs  supérieures,  d’une  arête  fine  placée 
au-dessous  du  sommet;  glumelle  supérieure  plus  fortement  ciliée  ; 
bmilles  plus  larges,  plus  molles,  d’un  vert  plus  clair,  enroulées  par 
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les  bords  dans  leur  jeune  âge,  un  peu  rudes  ainsi  que  leurs  gaînes. 
Il  se  sépare  de  l’espèce  suivante  par  ses  épillets  moins  allongés; 
par  sa  racine  vivace  qui  pousse  des  faisceaux  de  feuilles. 

llab.  Prairies  et  lieux  herbeux;  Strasbourg,  Haguenau;  Sarreguemines, 
Metz,  Nancy,  Tout,  Mirecourt,  Bruyères,  Rambervillers  ; Montbéliard,  Be- 
sançon; Lyon;  Montbrison;  Rheims;  environs  de  Paris;  Angers;  Cherbourg. 
'2f  Juin-juillet. 

Mj.  miiLTiFLORniu  Lam.  fl.  fr.  5,  p.  621  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  90 
et  5,  p.  280  ; Gaud.  helv.  \,p.  554;  Koch , syn.  956;  Boreau!  fl. 
centre , 2,  p.  607  ; Guss.  syn.  1 , p.  58.  — le.  Vaill.  bot.  t.  17,  f.  5; 
Rchb.  icon.  f.  1545.  — Epi  dressé  , très-allongé  et  atteignant  jus- 
qu’à 5 décimètres.  Epillets  linéaires-lancéolés , étalés-dressés  au 
moment  de  la  floraison , formés  de  7 à 20  fleurs.  Glume  1-2  fois 
plus  courte  que  l’épillet,  linéaire,  acuminée,  aiguë,  fortement  ner- 
viée.  Glumelle  inférieure  plus  ou  moins  longuement  aristée  ou  plus 
rarement  nautique,  munie  de  trois  nervures  lisses  dont  la  médiane 
visible  seulement  au  sommet.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes, 
rudes  aux  bords  ; ligule  courte  et  tronquée.  Chaumes  dressés  ou 
ascendants,  ordinairem1  robustes  et  lisses.  Racine  annuelle , fibreuse, 
ne  produisant  pas  de  faisceaux  de  feuilles. — Plante  de  5-10  décim. 

Hab.  Lieux  cultivés;  Fréjus,  Aigues-Mortes,  Montpellier,  Agde,  Narbonne; 
vallée  d’Aspe;  Limoges;  Napoléon-Vendée;  Montmorillon  et  Civray  ; Nantes, 
Angers,  Bourges,  Blois,  Orléans,  Nevers;  environsde  Paris;  Besançon,  Beaune; 
Lyon;  Corse,  à Bastia,  Ajaccio,  etc.  (T ) Mai-juillet. 

IL.  strictum  Presl.  cyp.  et  gram.  sic.p.  49  (1820);  Ledeb.  fl. 
ross.  4,  p.  544;  L.  rigidum  Gaud.  helv.  1,  p.  555  (1828);  Koch , 
syn.  957  ; Boreau  ! fl.  centre,  2 ,p.  607  ; Pari.  fl.  ital.  1,  p.  555  ; 
Godr.  not.  fl.  Montp.  21  ; L.  amargal  Delorl,  in  litt.  — ,Epi  dressé, 
raide,  droit  ou  un  peu  courbé.  Epillets  oblongs,  obtus,  peu  com- 
primés, serrés  contre  l’axe  après  l’anthèse,  formés  de  5-9  fleurs. 
Glume  simplement  plus  courte  que  l’épillet,  linéaire-lancéolée,  ob- 
tuse dans  les  épillets  inférieurs,  aiguë  dans  les  supérieurs,  fortement 
nerviée.  Glumelle  inférieure  toujours  mutique , pourvue  de  5 ner- 
vures dont  5 plus  visibles.  Feuilles  linéaires,  acuminées,  planes;  la 
supérieure  à gaine  un  peu  enflée  ; ligule  courte  et  tronquée.  Chaumes 
dressés  ou  ascendants,  lisses.  Racine  annuelle , fibreuse,  ne  produi- 
sant pas  de  faisceaux  de  feuilles.  — Plante  de  2-5  décimètres,  po- 
lymorphe, à chaumes  et  à épis  quelquefois  rameux. 

a.  genuinum.  Epi  distique. 

p.  maritimum  Nob.  Epi  subulé;  plante  robuste. 

y.  tenue  Nob.  Epi  subulé,  très-grêle;  épillets  à 5-5  fleurs; 
chaumes  tins.  L.  tenue  Guss.  syn.  1 , p.  59  ; Boreau , fl.  centre , 2, 
p.  606  ( non  L.  nec  Noulet);  L.  macilentum  Delastre,  fl.  Vienne , 
p.  498. 

tlnb.  Lieux  cultivés;  commun  dans  toute  la  région  des  oliviers;  Grenoble; 
Lyon;  Autun;  Bordeaux;  Besançon;  Angers;  Montmorillon  ; Toulouse;  Corse. 
La  var.  p.  dans  les  sables  maritimes,  Hyères,  Cette.  0 Mai-juin. 
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Secl.  2.  CnA'PALiA  Schrank,  buier.  fl.  \,  p.  382.  — Epillets  elliptiques. 

I,.  i nu  oi  A Soml.  in  Koch,  syn.  957  ; Ledeb.  f . ross.  4, 
p.  o t4  ; Fries,  summ.  scand . 75  ; Pari.  /I.  ital.  \,p.  534;  Anders. 
ayrost.  p.  Il,  t.  2,  f.  1 4 et  15;  L.  arvense  Schrad.  germ.  1 ,p.  399; 
Mert.  et  Koch,  deutschl.  fl.  \ ,p.  715;  Rchb.  jl.  excurs.  1,  p.  16; 
Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  191  ; Lloyd , fl.  Loire-Inférieure , 319  ( non 
With.);  L.  tenue  N oui.  fl.  sous-pyr.  731  ( non  L.  nec  Guss.).  — le. 
fl.  dan.  t.  1804;  Rchb.  icon.  f.  1337-1339.  Fries!  herb.  nortn.  2, 
n°  78  ! ; Schultz , exsicc.  n°  589!  ; Billot,  exsicc.  n°  187  ! — Epi 
dressé,  raide  et  grêle,  à rachis  mince.  Epillets  petits,  obovés,  obtus, 
comprimés,  appliqués  contre  l’axe  après  l’anthèse,  formés  de  5-6 
fleurs.  Glume  plus  courte  que  l’épillet,  linéaire-lancéolée,  aiguë, 
fortement  nerviée.  Glumelle  inférieure  mutique  ou  munie  au-des- 
sous mais  très-près  du  sommet  d’une  arête  courte  et  flexueuse. 
Feuilles  étroites,  linéaires,  courtes,  planes,  lisses;  ligule  très-courte 
et  tronquée.  Chaumes  dressés,  raides,  souvent  ram  eux  à la  base. 
Racine  annuelle,  fibreuse,  ne  produisant  pas  de  faisceaux  de  feuilles. 
— Plante  de  3-5  décimètres,  très-voisine  de  l’espèce  suivante  et 
surtout  de  sa  var.  p.  dont  elle  semble  être  la  représentation,  mais 
dans  des  proportions  plus  faibles. 

Ilab.  Exclusivement  les  champs  de  lin,  en  Alsace,  en  Lorraine,  en  Franche- 
Comte;  Napoléon-Vendée  ; Nantes,  Angers  ; Toulouse,  Moissac,  Montauban, 
Castelsarrasin.(i  Juin-juillet. 


I,.  temcleiitcii  L.  sp . 122  ; DC.  fl.  fr.  3,  p.  89;  Lois.  gall.  1 , 
P • 92;  Mert.  et  Koch , deutschl.  fl.  1 , p.  717  ; Godr.  fl.  lorr.  3, 
p.  190.  — Epi  dressé,  raide,  à rachis  épais.  Epillets  oblongs , obtus, 
peu  comprimés,  appliqués  contre  l’axe,  même  pendant  l’anthèse, 
formés  de  3-8  fleurs.  Glume  plus  longue  que  l’épillet,  linéaire,  aiguë, 
fortement  nerviée.  Glumelle  inférieure  plus  ou  moins  longuement 
aristée  ; l’arête  placée  au-dessous  du  sommet  plus  bas  que  dans  les 
autres  espèces.  Feuilles  fermes,  dressées,  planes,  d’autant  plus 
larges,  plus  longues  et  plus  rudes  qu’elles  sont  placées  plus  haut; 
ligule  très-courte  et  tronquée.  Chaumes  raides,  dressés.  Racine 
annuelle,  fibreuse,  ne  poussant  pas  de  faisceaux  de  feuilles.  — 
Plante  de  6-10  décimètres,  plus  robuste  que  toutes  nos  autres  es- 
pèces. 

a.  macrochœton  Braun,  fl.  od.  bot.  Zeit.  1834,  p.  241.  Arête 
forte,  droite,  plus  longue  que  la  glumelle.  L.  temulentum  Gaud. 
helv.  1,  p.  352;  Guss.  syn.  1,  p.  60.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1342- 
1344.  Billot,  exsicc.  n°  491  ! 

p.  leptochœton  Braun,  I.  c.  Arête  courte,  fine,  flexueuse,  man- 
quant souvent  dans  les  fleurs  supérieures;  épillels  à 6-8  fleurs.  Varie 
a gaines  et  à chaumes  lisses  (L.  speeiosum  Bieb.  taur.-cauc.  1, 
]>.  80;  L.  arvense  With.  arrang.  168  non  Schrad.  nec  Guss.),  ou 
rudes  (L.  robustum  Rchb.  fl.  excurs.  \,p.  139  et  icon.  f.  1340;  L 
maximum  Guss.  syn.  1,  p.  60).  Schultz , exsicc.  n°  390! 
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Y.  oliganthum  Nob.  La  variété  précédente,  mais  à épi  presque 
subulé,  à épillets  formés  de  5-4  fleurs  seulement,  à glume  grande 
et  bien  plus  longue  que  l’épillet.  L.  subulatum  Vis.  fl.  daim.  1, 
p.  90,  t.  5,  f.  1. 

Hab.  Les  moissons;  commun  dans  toute  la  France.  La  var.  y.  à l'Estérel 
( Loret ).  (î)  Juin-juillet. 

GAUDINIA.  (P.  Beauv.  agrost.  93,  t.  1 9,  f.  5.) 

Epillets  sessiles , contenant  de  4-11  fleurs,  alternes,  d’abord 
cylindriques,  puis  oblongs,  comprimés,  appliqués  contre  l’axe  par 
l’une  des  faces  et  formant  un  épi  distique.  Glumes  2,  très-inégales, 
* concaves,  tri-multinerviées.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  inéqui- 
latère,  carénée  et  comprimée  par  le  côté , largement  scarieuse  aux 
bords,  brièvement  bicuspidée  au  sommet,  munie  d’une  arête  dorsale 
genouillée  ; glumelle  supérieure  bicarénée , bifide.  Glumellules 
glabres,  concaves,  inégalement  bilobées.  Etamines  3.  Stigmates  2, 
courts,  sessiles,  plumeux.  Caryops  linéaire-oblong,  largement  cana- 
liculé  sur  une  face,  convexe  sur  l’autre,  contracté  au  sommet  en  un 
stipe , qui  se  termine  par  une  petite  cupule  ciliée. 

G.  fragilis  P.  Beauv.  agrost.  p.  95;  Mert.  et  Koch , deutschl. 
fl.  1,  p.  574  ; Gaud.  helv.  1,  p.  350  ; Guss.  syn.  1 , p.  60  ; Pari.  ! 
fl.  ital.  1,  p.  527  ; Avena  fragilis  L.  sp.  1 19  ; Vill.  Dauph.  2,  p. 
146;  Desf.  atl.  1,  p.  103  ; D C.  fl.  fr.  3,  p.  38;  Lois.  gall.  1, 
p.  65  ; Dub.  bot.  513;  Bertol.  fl.  ital.  1,  p.  723.  — le.  Schreb. 
gram.  1,  t.  24,  f.  5 ; Rchb.  icon.  f.  1367.  Schultz , exsicc.  n°  196  ! ; 
Rchb.  exsicc.  n°  507  ! - Epi  dressé,  simple,  grêle,  articulé,  fragile, 
à rachis  creusé  alternativement  d’un  côté  et  de  l’autre  et  rude  aux 
bords.  Epillets  d’un  vert  pâle  ou  panachés  de  violet,  glabres  ou  plus 
rarement  velus,  formés  de  fleurs  écartées  les  unes  des  autres;  axe 
de  l’épillet  glabre.  Glumes  blanches-scarieuses  aux  bords;  l’infé- 
rieure aiguë  , tri-quinquénerviée  ; la  supérieure  obtuse  , à 5-7 
nervures.  Glumelle  inférieure  lancéolée,  acuminée,  inéquilatère, 
terminée  par  deux  soies  très-courtes  et  peu  visibles,  carénée  et  rude 
sur  la  carène,  faiblement  nerviée,  munie  sur  le  dos  et  au-dessus  du 
milieu  d’une  arête  tordue-genouillée  plus  longue  que  la  fleur.  Feuilles 
molles,  linéaires,  planes,  velues  ainsi  que  leurs  gaines;  ligule  courte, 
tronquée,  oblique.  Chaumes  fasciculés,  dressés  ou  ascendants, 
grêles.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-5  décimètres. 

Hab.  Lieux  arides  et  sablonneux  ; commun  dans  toute  la  région  des  oliviers; 
remonte  la  vallée  du  Bhône  et  les  vallées  tributaires  jusqu’à  Grenoble,  Châlons- 
sur-Saône,  Arbois  et  environs  de  Besançon;  très-commun  dans  la  vallée  de  la 
Garonne  ; tout  l’ouest  de  la  France  depuis  Bajonne  jusqu’à  Quiberon  ; vallée  de 
la  Loire  et  vallées  adjacentes  ; rare  dans  le  centre  de  la  France  et  aux  environs 
de  Paris,  (t)  Mai. 

NARDURUS.  (Rchb.  in  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  187,  1844.) 

Epillets  tous  également  et  très-brièvement  pédicellés , formés 
de  5-7  fleurs  hermaphrodites,  comprimés  et  ovales  pendant  l’art- 
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thèse,  alternes,  solitaires  dans  les  excavations  du  rachis,  appliqués 
contre  l’axe  par  une  des  faces  et  formant  lin  épi  lâche  et  ordinai- 
rement simple,  dûmes  2,  inégales,  herbacées,  uni-trinerviées. 
Glumelle  inférieure  oblongue,  concave , équilatère , mutique  ou 
aristée  ; glumelle  supérieure  bidentée  au  sommet,  bicarénée,  à 
carènesciliées.  Gluniellules  petites,  oblongues,  inégalement  bilobées, 
glabres.  Etamines  3 ; anthères  courtes  et  linéaires.  Stigmates 
sessiles,  terminaux,  rapprochés,  plumeux.  Caryops  oblong,  obtus, 
courbé  en  gouttière,  adhérent  aux  glumelles,  glabre  au  sommet  non 
appendiculé. 


Ohs.  C’est  eu  1844  que  j'ai  créé  ce  genre  dans  nia  Flore  de  Lorraine,  sur  la* 
simple  indication  que  m’a  fournie  Reichenbach,  en  publiant  une  des  espèces  du 
genre  sous  te  nom  de  \urdurus  tencllus  dans  ses  Planta’  exsiccatœ,  nu  t05.  De- 
puis, M.  Huissier,  qui  sans  aucun  doute  ne  connaissait  pas  l'existence  de  ce  genre, 
l'a  admis  dans  son  Voyage  botanique  eu  Espagne  et,  chose  remarquable,  sous 
la  même  dénomination  Cela  prouve  du  moins  que  nous  ne  nous  étions  pas 
trompé  dans  nos  appréciations  et  que  ce  genre  mérite  d’être  conservé. 


;v  TEHELLV8  Rchb . exsicc.  n°  105  !;  Godr.  fl.  lorr.  3,  p.  187; 
Festuca  tenuiflora  Koch , syn.  935.  — Epi  simple,  grêle,  linéaire, 
dressé  ou  courbé  en  arc,  unilatéral;  rachis  anguleux,  fiexueux, 
creusé  aux  points  d’insertion  des  épillets.  Ceux-ci  alternes,  dressés, 
pet i ts  mais  égalant  ordinairement  les  entrenœuds,  verts,  renfermant 
3-7  fleurs  et  portés  sur  des  péd icel les  très-courts  épais  exactement 
appliqués  et  peu  distincts,  dûmes  linéaires,  acuminées,  carénées; 
l’inférieure  plus  petite,  uninerviée  ; la  supérieure  plus  aiguë  et 
trinerviée.  Glumelle  inférieure  acuminée , très-aiguë.  Feuilles  très- 
étroites,  courtes,  pubescentes  en  dessus,  d’abord  planes,  puis 
enroulées  par  les  bords.  Chaumes  grêles,  dressés  ou  ascendants, 
finement  striés.  Racine  annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  8-15  cen- 
timètres, variant  à épi  composé,  glabre  ou  pubescent  et  en  outre  : 

a.  genuimis.  Fleurs  brièvement  mucronées.  Triticum  unilatérale 
L.  ruant.  35;  Vill.  Dauph.  2 ,p.  165;  I)  C.  hort.  monsp.  154; 
Rrachypodium  unilatérale  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  747.  Rchb. 
icon.  f.  1371. 

P.  aristatus  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  485.  Fleurs  aristées.  N.  tenui- 
florus  Roiss.  voy.  Esp.  2,  p.  667  ; Triticum  Nardus  I)  C.  fl.  fr.  3, 
p.  87;  Gaud.  helv.  1,  p.  567;  Triticum  tenellum  Viv.  fl.  ital. 
fragm.  fasc.  1,  p.  25  (non  Lois.);  Festuca  tenuiflora Schr ad.  germ. 
1,  p.  545;  Rrachypodium  lenuiflorum  Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p. 
745.  Rchb.  icon.  f.  1569.  Schultz , exsicc.  n°  959  ! 

Uni).  Fieux  arides;  commun  dans  le  midi  et  dans  l’ouest;  çà  et  là  dans  le 
reste  de  la  France.  (1  Mai-juillet. 


iV  Laciioalii  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  187;  TV.  Poa  Roiss.  voy. 
Esp.  2,  p.  667  ; Pari.  fl.  ital.  1 , p.  482;  Festuca  Lachenalii  Koch% 
syn.  935.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1372.  Rillot , exsicc.  n°  485!  — 
Epi  simple,  linéaire,  dressé,  raide,  distique;  rachis  un  peu  fiexueux, 
creusé  aux  points  d’insertion  des  épillets.  Ceux-ci  alternes,  dressés, 
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égalant  presque  les  entrenœuds,  verts,  glabres,  renfermant  5-8  fleurs 
et  portés  sur  des  pédoncules  très-courts,  épais,  exactement  appli- 
qués et  peu  distincts.  Glumes  peu  inégales,  trinerviées  ; la  supérieure 
obtuse.  Glumelle  inférieure  atténuée  aux  deux  extrémités,  obtusius- 
cule.  Feuilles  courtes,  fines,  pubescentes  en  dessus,  d’abord  planes, 
puis  enroulées  par  les  bords.  Chaumes  dressés  ou  ascendants,  plus 
raides,  plus  fermes,  plus  épais  que  dans  l’espèce  précédente.  Racine 
annuelle,  fibreuse.  — Plante  de  1-5  décimètres.  Varie  à épi  ra- 
meux  ( Triticum  Festuca  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  87.)  et  en  outre  : 

genuinus.  Fleurs  mutiques.  Triticum  Tlalleri  Viv.  fragm.  24, 
Gciud.  helv.  1 , p.  556  ; Triticum  Tou  D C.  fl.  fr.  5,  p.  86  ; Festuca 
Lachenalii  Spenn.  fl.  Frib.  1050.  Schultz , exsicc.  n°  757! 

P.  aristatus  Boiss.  voy.  Esp.  2 ,p.  667.  Fleurs  aristées.  Triticum 
tenuiculum  Lois.  not.  27;  Triticum  hispanicum  Viv.  fragm.  21  ; 
Triticum  festucoides  Ber  toi.  pl.  genuens.  25  ; Brachypodium  te- 
nuiculum Rœm.  et  Schult.  syst.  2,  p.  764.  Schultz , exsicc.  n°  565! 

llab.  Lieux  sablonneux,  dans  presque  toute  la  France.  (D  Mai-juillet. 

M.  Salzmami  Boiss.  voy.  Esp.  2,  p.  667.  — Epi  simple,  al- 
longé, dressé,  raide,  subulé  ; rachis  presque  droit,  creusé  aux  points 
d’insertion  des  épillets.  Ceux-ci  très-petits,  alternes,  étroitement 
appliqués  dans  les  excavations  du  rachis  qu’ils  remplissent  presque 
exactement,  verts,  glabres,  renfermant  4-5  lleurs  et  portés  sur  des 
pédoncules  extrêmement  courts  et  plus  larges  que  longs.  Glumes  peu 
inégales,  obtuses  ou  émarginées  au  sommet , uninervices.  Gltnnelle 
inférieure  oblortgue,  scarieuse  et  subbilobée  au  sommet  mutique. 
Feuilles  molles,  courtes,  enroulées  par  les  bords,  presque  capillaires, 
Chaumes  plus  ou  moins  genouillés  à la  base,  puis  dressés,  filiformes, 
non  striés  ni  anguleux,  souvent  rameux  à la  base.  Racine  annuelle, 
fibreuse.  — Plante  de  1 -2  décimètres. 

Ilab.  Marseille  (Biaise).  (T)  Mai. 


Trib.  17.  ROTTRQELLIACEÆ  Kunthy  enum.  1,  p.  460  (ex parte). 
— Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du  rachis,  à une  seule  fleur 
hermaphrodite.  Styles  nuis  ou  très-courts;  2 stigmates  sortant  à la 
base  de  la  fleur.  Caryops  semi-cylindrique,  canalicuié  ou  muni  d’un 
sillon  à la  face  interne 

LEPTURUS.  (R.  Brown,  prodr.  fl.  nov.  holl.  p.  207.) 

Epillets  sessiles,  solitaires,  uniflores  avec  le  rudiment  d’une 
seconde  fleur,  formant  un  épi  subulé.  Glumes  2,  ou  une  seule  aux 
épillets  latéraux,  coriaces,  arrondies  sur  le  dos,  mutiques,  pluriner- 
viées,  égalant  la  fleur  ou  plus  longues.  Glumelle  inférieure  membra- 
neuse, linéaire,  acuminée,  mutique  ; glumelle  supérieure  étroite, 
bidentée,  bicarénée.  Glumellules  2,  ovales,  entières,  glabres.  Eta- 
mines 5 ; anthères  linéaires.  Stigmates  sessiles,  plumeux.  Caryops 
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libre,  glabre,  oblong-linéaire , convexe  au  dehors , muni  en  dedans 
d'un  sillon  longitudinal. 

L.  cïlisdricis  Trin.  fund.  agrost.  123;  Koch,  syn.  959  ; 
Pari.  ! fl.  it al.  1,  p.  339;  Rottbollia  cylindrica  Willd.  sp.  1 , p. 
4<i  i , lin  toi.  fl.  ital.  1,  p.  7G8;  ( tuss . syn.  1,  p.  5G  ; Iiottbollia 
subulala  Savi.  bot.  etrusc.  J , p.  27  ; l)  C.  fl.  fr.  3,  p.  281  ; Dub. 
bot.  527  ; Lois.  gall.  1,  p.  41;  Moncrma  subulata  P.  Jieauv. 
agrost.  1 17.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1335.  Puel  et  Maille , herb.  fl. 
(oc.  nJ  IG  ! Epi  raide,  subulé,  dressé.  Epillets  rapprochés,  étroi- 
tement appliqués  contre  l’axe  par  le  côté  et  cachés  dans  les  excava- 
tum.'' du  rachis  avant  et  après  1 anthese.  I ne  seule glume  aux  epillets 
latéraux,  coriace,  lancéolée,  acuminée,  mucronée,  étroitement 
blanche-scarieuse  aux  bords,  munie  de  six  nervures,  plus  longue 
que  l epillet;  deux  glumes  presque  égales  à Pépillet  terminal.  Glu- 
nielle  inférieure  acuminée.  Feuilles  molles,  glabres,  linéaires,  acu- 
minces , ligule  ovale.  Chaumes  fasciculés,  dressés  ou  ascendants 
genouilles,  rameux  a la  base.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  1—i  dé- 
cimètres. 

An^;uS^leRm^rltimeS*;  ' ^Jus.  Toulon.  Marseille;  Montpellier,  Narbonne; 
Angouléme ; Bonifacio,  Ajaccio.fi  Mai-juin. 

; S'  Trin.  fund.  agrost.,  123;  Mcrt.  et  Koch, 

aeutschl.  fl.  I , p.  723;  Pari.  fl.  ital.  1,p.  857  ; Ægilops  incurva- 
ta  L.  sp.  1490;  Rottbœllia  incurvata  L.  fil.  suppl.  114;  I)  C. 
fl.fr.  3,  p.  78  ( exel . var.  p.);  Dub.  bot.  527;  Lois.  gall.  \ 
p.  40; ;Ser/i5,  fl.  od.  bot.  Zcit.  1833,  p.  473  ; Jiertol.  fl.  ital.  1,  p. 

; ”****•  sVn • ^ i V ■ 57  ; Ophiurus  incurvatus  P.  Reauv.  agrost. 
P’  !,!/*’  ~T  /?'  Rchb.  icon.  f.  1333.  Kralik,  pl.  cors . exsicc. 
rrHoO  ! ; Rchb.  exsicc.  n"  505  ! — Epi  raide,  subulé,  arqué.  Epil- 
et.s  rapproches,  étroitement  et  obliquement  appliqués,  cachés  dans 
les  excavations  du  rachis  avant  et  après  Panthèse.  Deux  glumes 
laces,  presque  égales,  linéaires,  acuminées,  mucronées,  étroite- 
ment scarieuses  aux  bords,  trinerviées,  plus  lonoues  que  Pépillet  * 
dans  les  epillets  latéraux  elles  sont  externes,  l’une  recouvre  l’autre 
par  son  bord  et  celle-ci  a également  son  bord  recouvert  par  Péchan- 
ciuie  du  rachis;  dans  Pépillet  terminal  les  glumes  sont  opposées. 
Mu  nielle  inférieure  acuminée.  Feuilles  molles,  très-étroites,  à la 
un  enroulées;  ligule  très-courte , tronquée.  Chaumes  fasciculés 
«ascendants  ou  décombants,  rameux  à la  base.  Racine  fibreuse.  — 
Plante  de  1-2  décimètres. 

juin "h  ( ■0,,1,t)l,n  sur  les  c<),es  ^e  la  Méditerranée  et  de  l'Océan.  0 Mai- 

n *7  ,lII  ,,  ,ORM,S  Trnu  fHnd-  a9r(>st.  p.  123;  Koch,  syn.  958; 

_ '"i.  fl.  Kal  1 , p.  538  ; Rottbollia  incurvata  var.  p.  I)  C.  fl.  fr. 

Ro.ttbollia  fi  U for  mis  Roth,  cal.  bol.  2 ,p.  21  ; Dub. 

> • ■*-/;  Lois.  gall.  1,  p.  41  ; Rertol.  fl.  ital.  4,  p.  7GG  ; Guss. 
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syn.  1 , p.  57  ; Bottbollia  erecta  Savi , bot.  etrusc.  1,  p.  2G;  D C. 
fl.fr.5,p.  280;  Ophiurus  filiformis  Rœm.  et  Schult.  syst.  2, 
p.  797. — le.  Rchb.  icon.  f.  1354.  — Epi  grêle,  subulé-comprimé, 
dressé , droit  ou  flexueux.  Epillets  rapprochés,  étroitement  appli- 
qués contre  l’axe  et  cachés  dans  les  excavations  du  rachis  avant  et 
après  l’anthèse.  1 leux  glumes  coriaces,  presque  égales,  linéaires, 
aiguës  ou  obtusiuscules,  étroitement  blanches-scarieuses  aux  bords 
et  au  sommet,  trinerviées,  égalant  Vépillet;  dans  les  épi  Mets  laté- 
raux elles  sont  externes,  l’une  recouvre  l’autre  par  son  bord  et  celle- 
ci  a également  son  bord  recouvert  par  l’échancrure  du  rachis;  dans 
J’épillet  terminal  les  glumes  sont  opposées.  Glumelle  inférieure  acu- 
minée.  Feuilles  molles,  très-étroites,  à la  lin  enroulées  ; ligule  très- 
courte,  tronquée.  Chaumes  grêles  et  souvent  filiformes,  fasciculés, 
ascendants  ou  dressés,  rameux  à la  base.  Racine  fibreuse.  — Plante 
de  1-5  décimètres. 

Hnb.  Commun  sur  les  côtes  de  la  Méditerranée  et  de  l’Océan,  (t)  Mai- 
juin. 


PSILURUS,  (Triu.fund.  agrost.  95.) 

Epillets  sessiles,  solitaires,  rarement  géminés,  à deux  fleurs  dont 
l’une  hermaphrodite  et  sessile,  l’autre  pédicellée  et  demi-avorlée, 
formant  un  épi  subulé.  Glume  unique,  mutique,  arrondie  surledos, 
beaucoup  plus  courte  que  la  fleur.  Glumelle  inférieure  linéaire-su- 
bulée,  carénée,  aristée ; glumelle  supérieure  très-étroite,  bidentée, 
bicarénée,  ciliolée  sur  les  carènes.  Glumellules  2,  semi-ovales,  bi- 
fides, glabres.  Une  seule  étamine  ; anthère  linéaire.  Stigmates  2, 
sessiles,  pubescents.  Caryops  glabre,  adhérent  aux  balles,  linéaire- 
trigone,  avec  l'angle  dorsal  peu  saillant  et  la  face  interne  large  et 
plane. 

P.  nardoide§  Trin.  fund.  agrost.  95;  Mert.  et  Koch , 
deutschl.  fl.  1,  p.  283;  Bertol.  fl.  ital.  1 , p.  771  ; Guss.  syn.  1 , 
p.  55;  Pari.  fl.  ital.  1,  p.  542  ; Nardus  aristata  L.  sp.  78  ; Vill. 
Dauph.  2,]}.  58;  PC.  fl.  fr.  5,  p.  78;  Rottbællia  monandra  Cav. 
icon.  1,  p.  27,  t.  59,  f.  1;  Monerma  monandra  P.  Beauv.  agrost. 
117.  — le.  Rchb.  icon.  f.  1552.  Billot , exsicc.  n°  492  !;  Schultz , 
exsicc.  n°  760!  — Epi  très-allongé,  fragile,  filiforme,  flexueux  ou 
arqué.  Epillets  écartés  les  uns  des  autres,  étroitement  appliqués  et 
cachés  dans  les  excavations  du  rachis.  Glume  unique,  latérale,  très- 
petite,  ovale  , aiguë,  quelquefois  nulle.  Glumelle  inférieure  dépas- 
sant de  beaucoup  la  glume,  rude,  assez  longuement  aristée.  Feuilles 
courtes,  enroulées-sétacées ; ligule  très-courte,  tronquée.  Chaumes 
dressés,  filiformes.  Racine  fibreuse.  — Plante  de  2-3  décimètres. 

Hob.  Coteaux  arides;  Cannes,  Fréjus,  Toulon,  Marseille;  Montpellier , 
Saint-Chinian ; Florac  Anduze;  remonte  ia  vallée  du  Bhône  jusqu’à  Ljon; 
et  la  Durance  jusqu’à  Sisteron;  Corse,  à Ajaccio,  Bastia,  Calvi.  (T:  Mai-juin. 
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Tri».  1 H.  NAItDOIDEÆ  Koch , syn.  959.  — Epillets  solitaires 
sur  chaque  dent  du  rachis,  à une  seule  fleur  hermaphrodite.  St  vie 
un  seul  ; stigmate  un,  allongé,  sortant  au  sommet  de  la  fleur. 

N'ARDUS.  (L.  gen.  n°  69;  excl.  sp.) 

Epillets  sessiles,  solitaires,  uniflores  et  formant  un  épi  grêle. 
Glu  me  nulle.  Glumelle  inférieure  linéaire-subulée,  carénée,  aristée; 
glu  nielle  supérieure  entière,  obtuse,  bicarénée,  glabre.  Glumellules 
milles.  Etamines  3;  anthères  linéaires.  Un  seul  style  exactement 
terminal  et  se  prolongeant  en  un  stigmate  allongé,  filiforme  et 
pubescent.  Caryops  libre  et  glabre,  linéaire-trigone,  canaliculé  sur 
la  face  interne. 

ilT.  strict*  L.  sp.  77;  Vill.  Dauph.  2,  p . 37  ; D C.  fl.  fr.  3, 
p.  77;  Dub.  bot.  527;  Lois.  gall.  1,  p.  59 \Mert.et  Koch , deutschl] 
fl.  1 1,  p.  490.  - le.  Rchb.  tcon.  f.  1733.  Rilloty  exsicc.  n°  189! 

Epi  raide,  lâche,  unilatéral,  dressé.  Epillets  d'un  violet  sale, 
d ahoid  appliques,  puis  un  peu  étales.  Glumelle  inférieure  rude  sur 
le  dos.  Feuilles  glaucescentes,  raides,  enroulées-subulées,  un  peu 
i udes  , les  radicales  très— nombreuses,  formant  un  gazon  compacte, 
dressées  ou  courbées  en  dehors.  Chaumes  dressés,  raides.  Souche 
comte  formée  de  radicelles  épaisses  et  nombreuses.  — Plante 
de  1 -2  décimètres. 

Ilab.  Commun  clans  les  pâturages  des  montagnes.  2 c Mai-juin. 

ESPÈCES  EXCLUES. 

lin. no(  ii i.o .%  %c§TRAi.i§  R.  et  Schult.  — Nous  n’avons  pu 
constater  la  présence  de  cette  plante  dans  les  Pyrénées,  pas  plus 
qu  en  Auvergne,  a Montpellier  ou  à Mulhausen. 

Se§m:ri\  teîiella  Host. — N’a  pas  été  trouvé,  à notre 
connaissance,  dans  les  Alpes  de  France. 

Sa.ni.hkia  u.%  Ard.  — Même  observation. 

Si:§l»:ru  iætcoceeiial*  I)  C.  — Même  observation. 

J"14  ^0ls-  — Ne  paraît  pas  être  une  plante  française. 

4iin  cor§ica  Tausch.  — Nous  est  inconnu. 

^4  t '%  hffliigiav*  Cav.  — Ne  croît  pas  en  Dauphiné,  où 

Loiseleur  l’a  indiqué. 

rniRETEM  lt(  ii\(»n  H Rcq.  in  Pari.  — Plante  de  Corse,  que 

nous  n avons  pas  vue. 

iiuii  iimTinin  D C.  — Indiqué  par  Bentham 

sul  ‘'scôlcs  lle  la  Méditerranée,  mais  sans  localité  précise.  Tout  ce 
qu<‘  nous  avons  reçu  sous  ce  nom  est  du  K.  phlœoidcs. 

Ko  lkria  iiisimda  1)  C.  — Signalé  également  par  Bentham 

Ul,  1 ' <M,,  > de  la  Méditerranée,  où  nous  n’avons  pu  constater  sa 
présence.  * 
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KaiLERiA  (iLAiJCA  D C.  Nous  ne  l’avons  pas  vu  de  France  et 
cette  plante  nous  parait  être  propre  au  nord  de  l'Europe. 

Dactylis  repems  Desf.  — Indiqué  par  Loiseleur  dans  la 
France  méridionale,  sans  doute  par  confusion  avec  quelques  unes 
des  formes  de  Y Æluropus  littoralis. 

9Bi&o.m;s  geabcelates  Lapeyr.  — Nous  est  inconnu. 

SœcAiiE  creticium  L.  — Indiqué  en  Corse  par  Loiseleur,  sans 
doute  par  confusion  avec  le  S.  villosum. 

Tssb  s ac  ( Ai  üugricaws  Pers.  — A été  indiqué  sur  les  côtes  de 
Normandie. 

Triticvm  RiGiDi’AB  Schrad.  — La  plante,  indiquée  sous  ce 
nom  en  France  par  DeCandolIe,  appartient,  suivant  Gaudin  et  Koch, 
aux  Triticum  repens  et  glaucum. 

Triti^uai  cristateiii  Schreb.  — Signalé  par  Kœhler  dans 
le  département  du  Puy-de-Dôme.  MM.  Lecoq  et  Lamothe  ne  l’y  ont 
pas  observé. 

Ægilops  squarr4>$a  L.  — Ne  se  trouve  à Toulon  et  à 
Montpellier  qu’accidentellement. 


: 


. 


* 


Embranchement  il. 


OU  ACOTYLÉDONÉES  VASCULAIRES. 


Plantes  dépourvues  d’étamines,  de  pistils  et  même  d’ovules, 
se  reproduisant  par  des  spores  ou  embryons  simples,  homogènes 
et  non  formés  de  parties  distinctes,  recouverts  d’un  tégument, 
mais  libres  et  n’adhérant  pas  par  un  funicule  aux  parois  des 
réceptacles  (sporanges)  qui  les  renferment.  Axe  et  organes  ap- 
pendiculaires croissant  par  l’extrémité  seule,  sans  addition  de 
parties  nouvelles  à la  base,  et  constitués  par  du  tissu  cellulaire 
et  des  vaisseaux.  (Les  Characées,  manquant  de  vaisseaux,  et 
constituant  maintenant,  d'après  plusieurs  savants  botanistes, 
un  ordre  de  la  classe  des  Algues,  ne  peuvent  plus  figurer  dans 
cet  embranchement;  nous  pourrons  les  donner  dans  le  sup- 
plément.) 

FILICINÉES. 

Sporanges  dépourvus  de  coiffe  membraneuse  et  tubuleuse, 
portés  sur  les  frondes  développées  ou  avortées,  sur  les  tiges  ou 
sur  les  rhizomes.  Organes  mâles  de  structure  variée  ou  d’exis- 
tence problématique.  Tiges  ou  rhizomes  feuillés  ou  aphy lies. 

CX9LIII.  FOUGÈRES. 

(Filices  Juss.  gen.  14.)  (1) 

Plantes  vivaces,  à rhizome  traçant  (ou  munies  d’une  tige  ligneuse 
aérienne  dans  quelques  espèces  exotiques).  Tige  ou  rhizome  com- 
posés de  tissu  cellulaire  et  de  vaisseaux  principalement  scalariformes; 
un  volumineux  cylindre  cellulaire  occupe  le  centre  et  est  d’abord 
recouvert  par  l’épiderme,  puis  par  les  vaisseaux  disposés  en 
faisceaux  aplatis,  plus  ou  moins  rapprochés,  et  constituant  une 
enveloppe  plus  ou  moins  continue  ; la  couche  vasculaire  est  elle- 
même  recouverte  par  les  bases  persistantes  des  anciennes  feuilles 


(1)  Auclore  Grenier. 
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qm  forment  une  espèce  d’écorce.  Feuilles  (frondes)  éparses  ou 
naissant  au  sommet  du  rhizome  ou  de  la  tige,  ordinairement  en- 
roulées en  crosse  pendant  la  préfoliaison,  et  très-rarement  non 
enroulées  Ophioglossées),  à épiderme  pourvu  de  stomates  ou  sans 
stomates  Hymenophyllées  ).  Sporanges  pédicellés  ou  sessiles, 
s’ouvrant  avec  ou  sans  régularité,  munis  ou  dépourvus  d’anneau 
élastique,  naissant  ordinairement  sur  les  nervures  à la  face  infé- 
rieure des  feuilles,  rapprochés  en  groupes  (sores)  nus  ou  recouverts 
par  un  prolongement  de  l’épiderme  (indusium),  quelquefois  disposés 
en  épi  ou  en  panieule  en  s’insérant  sur  toute  la  partie  supérieure 
modifiée  des  feuilles.  Spores  nombreux  dans  chaque  sporange,  libres 
entre  eux. 

Irib.  I.  OPHIOGLOSSEÆ.  — Sporanges  sessiles,  disposés  en 
épi  ou  en  panieule  à la  partie  supérieure  de  la  feuille  modiliée,  sans 
anneau  élastique,  libres  ou  soudés  entre  eux,  s’ouvrant  régulière- 
ment en  deux  valves.  Indusium  nul.  Frondes  au  nombre  de  deux, 
Informes,  lune  externe  stérile  foliacée,  non  enroulée  en  crosse 
pendant  la  préfoliaison , l’autre  fertile  réduite  au  rachis. 

BOTRYCI1IUM.  (Swartz  in  Schrad.  jouru.  2,  p.  HO.) 

Sporanges  libres,  disposés  en  panieule.  Frondes  stériles  pennali- 
séquées. 

■6.  LfKAniA  Sic.  I.  c .;  1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  569;  I)ub.  bot.  536; 
Lois,  fjall.  2,  p.  359;  Osmunda  Lunaria  L.  sp.  1519. — le. 
Harr.  t.  252,  f.  3;  Garid.  Aix , t.  78.  Schultz,  cxsicc.  n 0 397  ! 

f ronde  stérile  pennatiséquée,  à segments  semi-lunaires-réni for- 
mes ousubrhomboïdaux,  entiers  ou  incisés.  Fronde  fertile  penna- 
tiséquée, a segments  réduits  à leur  rachis,  ascendants  ou  dressés  et 
rapproches  en  une  panieule  terminale.  Souche  courte,  écailleuse 
au  sommet,  à racines  fibreuses.  — Plante  de  5 à 20 centimètres. 

Ilab.  Pâturages  secs  ; lieux  dénudés  des  forêts;  celte  plante  s’élève  jusque 
dans  les  plus  hautes  Alpes,  if  Mai-juillet. 


I*.  matricahi  efolium  A.  Braun , ap . Dœll , rh.  fl.  24  ; 
!\<uhy  syn.  072;  B.  rutaceum  Willd.  sp.  5,  p.  62;  B.  Lunaria  p. 
rutaceum  W ahlb.  fl.  suec.  681  ; Fries , nov.  ed.  2,  p.  289  ; B. 
matricarioides  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  243  ; Dub.  bot.  536  ; Lois.  gall. 
p.  359  ( exlocis  natal.,  non  Willd.).  — Schultz , exsicc.  n°  575  ! 
fronde  stérile  oblongue,  à segments  orales  ou  oblongs  pennati- 
l(d>rs,  a lobes  bi-tncrenelés.  Le  reste  comme  dans  l’espèce  précé- 
dente. 1 

Ufib.  Pâturages  stériles  du  Grès  dans  les  Vosges;  Haute-Loire,  if  Mai-juin. 

Oms.  Nous  n'avons  pas  vu  de  France  le  véritable  B.  mutrirarwiâes  W illd., 
V ti  «»ii(l<  s>stôril(  ^îrr/,4,ï  ’ *,'cn  distinct  par  le  limbe  triangulaire  et  lerné  des 
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OPHIOGLOSSUM.  (L.  gen.  1171.) 

Sporanges  soudés  entre  eux,  disposés  en  épi  linéaire  et  distique , 
s’ouvrant  transversalement  en  2 valves.  Fronde  stérile  entière. 

O.  viilgatiim  L.  sp.  1518  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  570  ; Dub.  bot. 
556;  Lois.  gall.  2,  p.  558.  — le.  Lam . ill.  t.  864,  f.  1 ; Barr. 
t.  252,  f.  1 . Billot,  exsicc.  n°  299  ! — Fronde  stérile  à limbe  ovale 
ou  ovale-lancéolé , très-entier,  à nervures  fines  et  anastomosées. 
Fronde  fertile  terminée  par  un  épi  linéaire,  aigu,  bien  plus  court 
que  la  partie  inférieure  et  nue  du  rachis,  dépassant  à la  fin  la  fronde 
stérile.  Rhizome  court,  écailleux  au  sommet,  à racines  fibreuses. 

— Plante  de  5 centimètres  à 5 décimètres,  à épi  parfois  bifide. 
llab.  Prairies  et  taillis  humides  dans  toute  la  France;  plus  commun  dans 

l’ouest  ; Alpes  ; Pyrénées  ; Jura  ; etc.  Juin. 

O.  LiiiiTAiict'ia  L.  sp.  1518;  D C.  fl.  fr.  5,  p.  245;  Dub. 
bot.  556;  Lois.  gall.  2,  p.  559;  Lloyd , fl.  ouest,  p.  552.  — 
le.  Lam.  ill.  t.  864  , f . 5 ; Barr.  t.  252  , f.  2.  Schultz , exsicc. 
n°  765  ! — Fronde  stérile  à limbe  lancéolé  ou  lancéolé -linéaire. 

— Plante  de  5-5  centimètres,  ayant  du  reste  les  mêmes  caractères 
que  l’espèce  précédente,  mais  toujours  bien  plus  petite,  et  à florai- 
son bien  plus  précoce. 

itab.  Environs  de  Pau,  de  Bayonne,  de  Bordeaux;  remonte  les  rives  de 
l’Océan  jusqu'au  delà  de  Brest;  coteaux  méditerranéens . Hyères,  Fréjus,  An- 
tibes: Corse,  Ajaccio,  etc.  Décembre  et  janvier  dans  le  midi;  janvier  et  fé- 
vrier dans  l’ouest. 

Trib.  2.  OSMUNDEÆ.  — Sporanges  membraneux-réticulés,  pé- 
dicellés,  ordinairement  disposés  en  panicule  à la  partie  supérieure 
transformée  des  feuilles , dépourvus  d'anneau  élastique,  s’ouvrant 
régulièrement  en  deux  valves  du  sommet  à la  base.  ïndusium  nul. 
Frondes  enroulées  en  crosse  pendant  la  préfoliaison. 

OSMU1NDA.  (L.  gen.  H 72,  part.) 

Sporanges  subglobuleux,  gibbeux,  disposés  en  panicule  à la  partie 
supérieure  des  frondes  fertiles. — Frondes  pennatiséquées. 

regaij§  L.  sp.  1 521  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  569;  Dub.  bot.  556; 
Lois.  gall.  2 ,p.  259.  — le.  Lam.  ill.  t.  865,  f.  2 ; Engl.  bot.  f. 
209.  Billot,  exsicc.  n°  191  !;  Schultz , n°  95!  ; Fries,  herb.  norm. 
12,  n°  98  ! — Frondes  très-grandes  (6-12  décimètres),  d’un  vert 
gai,  pennatiséquées,  à pétiole  canalieulé  et  muni  de  quelques  poils 
roux  à chacune  de  ses  divisions;  lobes  des  segments  inférieurs  dé- 
veloppés, lancéolés , obliquement  tronqués  à la  base,  presque  en- 
tiers ou  faiblement  crénelés,  veinés  et  à nervure  dorsale  saillante; 
segments  des  divisions  supérieures  fertiles,  contractés— linéai res , 
couverts  dans  toute  leur  étendue  de  sporanges  rapprochés  par 
TOM.  III.  40 
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groupes  arrondis,  et  formant  par  leur  ensemble  une  grappe  rameuse 
terminale. 

Ilah.  Bois  marécageux  , bruyères  humides,  tourbières  dans  l'ouest  et  dans 
le  nord;  Vosges;  forêt  de  la  Serre,  dans  le  Jura  ( Pidancet ):  Isère;  Auverene- 
le  midi  et  la  Corse.  U-  Mai-septembre.  ’ 

• 

Tain.  3.  POLYPODIEÆ.  — Sporanges  situés  à la  face  inférieure 
des  frondes , pédicellés  ou  sessiles,  entourés  d’un  anneau  vertical 
élastique  , s’ouvrant  irrégulièrement  en  travers  , rapprochés  en 
groupes  (Sores),  munis  ou  dépourvus  d’indusium.  Frondes  enroulées 
en  crosse  pendant  la  préfoliaison. 

Subtrib.  1 . Polypodie  nudæ  Koch.  — Croupes  de  sporanges 
dépourvus  d indusium  et.  non  recouverts  par  le  bord  réfléchi  ^des 
frondes. 

CETERACH.  (Bauh.  j)in.  554.) 

Groupes  de  sporanges  situés  à la  face  inférieure  des  frondes,  li- 
néaires ou  oblongs , épars  ou  régulièrement  disposés,  entremêlés 
d écailles  scarieuses  brunâtres,  lancéolées  ou  liliforntes. 

T Willi.  »p.  5,  p.  136;  l)C.  fl.fr.i , ». 

0 )<>,  Duo.  bot.  .35/;  Lois.  gall.  2,  p.  260;  Asplénium  Ceterach  L. 
sp.  1538;  Grammitis  Ceterach  Swartz,  syn.  filic.  23;  Koch , syn. 
0/  i;  Crymnogramma  Ceterach  Spreng.  syst.  4,  p.  38 .—  le.  Moris. 
sf  ( l-  14,  t.  2,  f.  13,n°  16;  l)od.  pempt.  -465.  Schultzy  exs.n0  5701; 
Billot,  exsicc.  n°  07  ! — Frondesde  5-15  centimètres,  nombreuses, 
dispox  es  im  tou  (le , lancéolées,  étalées,  pennaliparlites,  à segments 
al tei  nés,  <“pais,  entiers,  arrondis  et  confluents,  verts  en  dessus,  cou- 
verts en  dessous  d’écailles  roussatres,  brillantes,  scarieuses.  Souche 
cespiteuse. 

,,  //fl6'  vj?llx  mur.  , rochers  humides  et  ombragés  dans  toute  la  France  • 
Corse.  4.  Mai-octobre. 

IS OTHOCLÆ > A . iR.  Br.  prod.  nov.  Holl.  p.  146.) 

(«loupes  de  sporanges  disposés,  au-dessous  des  frondes,  en  une 
ligne  marginale  continue  ou  interrompue , et  entièrement  envelop- 
pas par  les  soies  ou  poils  écailleux  de  la  fronde.  — Frondes  bipen- 
nutipartites. 

U4iuit,*/î.  Br.  I.  c.;  Ceterach  Marantœ  I)C.  fl.  fr.  5, 
V-  ,7io;  l)uh ■ hot-  537;  Acrostichum  Marantœ  L.  sp.  1527-  Lois 
V P;  ZM-—' le.  Barr.  f.  857-858;  Lob.  obs.  475,  f.  inf. 
itextr  BiU°tt  exsicc.  n°  106!  — Frondes  de  1-2  décimètres,  lan- 
| ' 0 ' C>  luprnnatisequées;  segments  opposés,  lancéolés,  pennatisé- 

1 J-" . "1"“"  opposes,  ovales-lancéolés,  obtus,  entiers,  verts  en  des- 
m-S  couver ih  en  dessous  d’écailles  d’abord  blanchâtres,  puis  bru- 
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nâtres  et  scarieuses  ; rachis  plus  long  que  lelimbe,  poilu-écailleux . 
Souche  cespiteuse. 

Ilab.  Thuejtset  les  Lobelles  près  les  Vans  (Ardèche);  Saiut-Vallier  daus  la 
Drôme;  Avevron;  Corse,  Bastia,  cap  Corse,  etc.  Avril-mai. 

,1»'.  veïi  e i Desv.  journ.  1815,  1 ,p.  92;  Coss.  not.  1849,  p.  69; 
N.  lanuginosa  Kaulf.  ftlic.  159;  Acrostichum  velleum  Ait.  h.  k. 
5,  p.  457  (1789);  A.  lanuginosum  Desf.  atl.  400,  t.  256. — 
Frondes  de  5-15  centimètres,  lancéolées,  bipennatiséquées;  seg- 
ments opposés,  ovales,  pennatisequés  ; lobes  ovales,  très-obtus  et 
arrondis-subdemi-circulaires  au  sommet,  entiers,  velus-laineux  sur 
les  deux  faces;  rachis  velu  - laineux,  jdus  court  que  le  limbe. 
Souche  cespiteuse. 

Hab.  Environs  d’Ajaccio  ( Requiert , et  Cosson).  ’if  Novembre-mars. 

POLYPODIÜM.  (L.gen.  1179,  part.) 

Groupes  de  sporanges  situés  à la  face  inférieure  des  frondes,  ar- 
rondis-,  épars  ou  disposés  en  séries  régulières. 

1*  vklgare  L.  sp.  1544  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  564;  Dub.  bot. 
557  ; Lois.  gall.  2,  p.  565.  — le.  Moris.  sect.  14,  t.  2,  f.  1 , n°  1 ; 
Fuchs , hist.  588.  Billot , exsicc.  n°  98  ! — Frondes  de  2-5  déci- 
mètres, ovales-lancéolées  ou  lancéolées,  longuement  pétioiées  et  à 
pétiole  nu,  pennatipartites ; segments  alternes,  décroissant  de  la 
base  au  sommet  de  la  fronde,  un  peu  confluents  à la  base,  lancéolés 
ou  oblongs-lancéolés,  obtus,  plus  rarement  aigus,  entiers,  dentés  ou 
pennatilobés  ; veinules  ou  nervures  secondaires  des  segments  bi-tri- 
furquées,  à ramifications  épaissies  et  transparentes  au  sommet , 
n atteignant  pas  le  bord  de  la  fronde.  Groupes  de  sporanges  dis- 
posés sur  deux  rangs  parallèles  à la  nervure  moyenne  des  segments, 
naissant  à l’extrémité  de  la  ramification  la  plus  courte  des  nervures 
latérales.  Rhizome  traçant,  charnu  et  d’une  saveur  sucrée,  couvert 
d’écail les  scarieuses  brunes. 

a.  genuinum.  Segments  des  frondes  entiers  ou  presque  entiers. 

(3.  serratum.  Segments  des  frondes  dentés.  Schultz,  exsicc. 
n° 765  ! 

y.  cambricum.  Frondes  à segments  inférieurs  profondément  pen- 
natilobés. P.  cambricum  L.  sp.  1546. 

Hab.  Bois,  vieux  murs,  troues  d’arbres,  etc.  Var.  y.  eu  Corse  (liequien). 
y Eté. 

P.  S^hegoi^beiun  L.  sp.  1550  ; I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  564;  Dub. 
bot.  557  ; !xis.  gall.  2,  p.  564;  Godron,  fl.  lorr.  5,  p.  215.  — le. 
Moris.  sect.  14,  t.  2,  f.  6,  n°  18.  Moug.  et  Nestl.  crypt.  n°  104!  ; 
Schultz,  exs.  n°  968  ! ; Billot,  exsicc.  n°  695  ! — Frondes  de  2-5 
décimètres,  ovales-lancéolées  et  acuminées  dans  leur  ensemble,  lon- 
guement pétioiées,  à pétiole  plus  ou  moins  écailleux  , pennatisé- 
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quèes;  segments  opposés,  décroissant  de  ht  base  au  sommet  de  la 
fronde,  continents  supérieurement,  plus  ou  moins  ciliés  et  velus  sur 
les  (leur  ( ares , pennat  ifides,  à lobes  obtus  et  obscurément  crénelés; 
les  deux  premiers  lobes  de  chaque  segment  ou  pinnule  sont  soudés 
avec  les  deux  lobes  du  segment  oppose  et  forment  ainsi  une  surface 
quadrangulaire  ou  rhomboïdale;  nervures  secondaires  llexueuses, 
égalés  dans  leur  longueur  et  atteignant  le  bord  de  la  fronde.  Groupes 
de  sporanges  naissant  à l’extrémité  des  veinules,  près  du  bord  des 
lobules.  Rhizome  grêle  et  traçant. 

Ilab.  Alpes  du  Dauphiné;  Céveunes;  Pyrénées  (Lap.)  ; Vosges;  Normandie? 

Juin -juillet. 


■V  un  i Timi  L.  sp.  1 552  ; I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  242;  Dub.  bot. 
537;  Vill.  voy.  p.  12  ; Godr.  fl.  lorr.  3 ,p.  213;  P.  alpestre  Iloppe 
eæsicc.;  Koch , syn.  974;  P.  molle  AU.  ped.  2,  p.  287;  Vill. 
I)auph.  3,  p.  845;  Aspidium  molle  Lois.  gall.  2,  p.  3G7.  — le. 
J.  IL  hist.  3,  p.  740.  Schultz,  exsicc.  n°  572!;  Billot , exsicc. 
«°  094!  — Frondes  de  5-8  décimètres,  oblongues-lancéoîées  dans 
leur  pourtour  et  rétrécies  aux  deux  extrémités,  brièvement  pétio- 
lées,  à pétiole  écailleux  à la  base,  bipennatiséquées ; segments  al- 
ternes , lancéolés,  pennatifides , à divisions  petites,  incisées-den- 
tées,  glabres;  nervures  secondaires  égales  et  atteignant  le  bord  de 
la  fronde.  Groupes  de  sporanges  naissant  sur  les  nervures  latérales 
et  disposés  parallèlement  à la  nervure  médiane.  Rhizome  gros.  — 
Cette  plante  a le  port  de  l 'Asplénium  Filix-fœmina  dont  elle  se 
distingue  facilement  par  ses  groupes  de  sporanges  dépourvus  de  té- 
gument. 

Ilab.  Hautes  Vosges;  Jura;  Auvergne;  Alpes  et  P j renées.  ^ Lté. 


IV  ÜRioPTERis  L.  sp.  1555;  D C.  fl.  fr.  2,  p.  505;  Dub. 
bot.  537  ; Lois.  gall.  2 ,p.  364;  Coss.  et  Germ.  fl.  par.  006. — le. 
Plus.  hist.  2,  p.  212,  f.  1;  Engl.  bot.  t.  010.  Billot,  exs.  n°  495!; 
Fries,  herb.  norm.  14,  n°  96  ! — Frondes  de  2-4  décimètres,  trian- 
gulaires dans  leur  pourtour,  bi-tripennatiséquées  et  ternéesii  la  hase  ; 
segments  inférieurs  pennatiséqués , les  moyens  pennatipartites  ; 
les  supérieurs  confluents  et  réduits  à de  simples  lobes;  divisions 
des  segments  inférieurs  et  moyens  triangulaires  - lancéolées , à 
lobes  obtus,  entiers  ou  dentés;  veinules  llexueuses,  égales  et  attei- 
gnant le  bord  de  la  fronde.  Groupes  de  sporanges  naissant  sur  le 
trajet  des  nervures  secondaires  des  lobules.  Rhizome  traçant. 

a.  genuinum.  Plante  grêle  et  molle,  étalée,  non  glanduleuse; 
rhizome  mince. 

é.  calcareum.  Plante  raide,  pubescente-glanduleuse  ; rhizome 
ordinairement  épais.  P.  calcareum  Smith,  brit.  3,  p.  1117  (1805)  ; 
P Robertianum  Hoffm.  dlschl.fi.  crypt.  (1795),  add.  p.  lo! 
Billot , exsicc.  n°  192! 

Ilnb.  Vieux  murs,  rochers  calcaires,  etc.  Juin-septembre. 
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GRAMMITIS.  (Swartz,  syn.  5.) 

Sporanges  rapprochés  sur  la  face  inférieure  des  frondes,  en 
groupes  oblongs  ou  linéaires , et  inordinés. — (Plante  annuelle  !) 

LEPTOPHiLLi  Sw . I.  c.;  Willd.  sp.  5,  p.  445  ; Dub.  bot. 
557;  Lois.  gall.  2,  p.  565;  Guss.  syn.  sic.  2,  p.  654;  Polypo- 
dium  leptophyllum  L.  sp.  4 555.  — le.  Barr.  f.  454.  Billot , 
exsicc.  n°  894!  — Frondes  de  4-2  décimètres,  ovales-oblongues 
dans  leur  pourtour,  munies  d’un  pétiole  pourpré  et  aussi  long  que 
le  limbe,  très-glabres,  bipennatiséquées  ; segments  divisés  en  lobes 
obovés-cunéiformes  et  incisés- dentés.  Groupes  de  sporanges  for- 
mant d’abord  des  lignes  étroites  qui  tinissent  par  occuper  presque 
toute  la  face  inférieure  des  lobules;  sporanges  d’abord  verts,  puis 
bruns.  Rhizome  petit  et  très-court,  annuel  (Guss.). 

llnb.  Environs  de  Brest;  Pyrénées-Orientales,  Collioure,  Banyuls-sur-Mer, 
Port-Vendres,  etc.;  le  Vigan  (Martin);  la  Lozère;  le  Var,  Grasse,  Fréjus, 
Vellesme,  etc.  ( Perreijm .);  Corse,  Ajaccio,  Bastia,  Sartène,  etc.  (l)  Mars-mai. 

WOODSIA.  (R.  Br.  trans.  lin.  H (1816),  p.  170.) 

Groupes  de  sporanges  arrondis , dépourvus  d’indusium,  mais  en- 
tourés d’un  cercle  de  longs  poils  ; sporanges  pédicellés,  situés  vers 
le  milieu  des  veinules.  — Obs.  Sur  Je  sec,  il  ne  nous  a pas  été  pos- 
sible de  constater,  autour  des  groupes  de  sporanges,  la  présence 
d’une  membrane  calyciforme  ou  rebord  membraneux  reliant  les  cils 
entre  eux. 

W.  iiYPERBORE.i  R.  Br.  I.  c.;  Koch , syn.  975;  Dub.  bot. 
558;  Polypodium  hyperboreum  Wahlb.  fl.  suec.  670;  D C.  fl. 
fr.  5,  p.  242;  Lois.  gall.  2,  p.  264;  P.  ilvense  Vill.  Dauph.  5, 
p.  848;  Ceterach  alpinum  D C.  fl.  fr.  2,  p.  567.  — le.  Moris. 
sect.  4 4,  t.  3,  ftg.  ult.  — Frondes  de  5-4  5 centimètres,  étroitement 
lancéolées-oblongues,  à pétiole  court  et  poilu -écailleux,  pennatisé- 
quées;  segments  ovales,  pennatilobés,  à lobules  arrondis,  entiers, 
ou  obscurément  crénelés,  souvent  longuement  ciliés.  Groupes  de 
sporanges  disposés  sur  deux  lignes  à peu  près  parallèles  à la  ner- 
^i^e-Ba-édiéfne  des  segments.  Souche  grêle,  courte. 

liab.  Hautes  Alpes  du  Dauphiné,  la  Bérarde,  Taillefer,  Villars-d’Arène  sous 
les  glaciers  du  Bec,  forêt  desjAndrieux  en  Valgaudemar,  Molines  en  Charnpsaur. 

Juillet-août. 

Sublrib.  2.  Polypodieæ  indusiatæ  Koch.  — Groupes  de  spo- 
ranges munis  d’un  indusium. 

ASPIDIUM.  (R.  Br.  prod.  nov.  holl.  p.  5.) 

Groupes  de  sporanges  arrondis,  régulièrement  sériés  ou  épars. 
Indusium  membraneux,  orbiculaire,  pellé  et  stipité , libre  dans 
tout  son  pourtour  et  fixé  par  le  centre  seulement. 
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4.  liViciUTN  Swartz,  syn.  fil.  45  ; Aor/i,  syn.  97G;  Lois. 

yall.  2,  />.  304  ; Polypodium  Lonchitis  L.  sp.  I T>48  ; Polystichum 

Lonchit is  Roth,  lent.  ycrm.  3,  p.  7 1 ; I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  560  ; Dub. 

bot.  339.  — le.  Mûris,  sect.  il,  l.  2,  f.  12,  n°  I.  Frie*,  Aerè. 

norm.  13,  n°  93!  — Frondes  de  2-5  décimètres,  raides,  coriaces, 

et  à pétiole  court  et  écailleux,  étroitement  lancéolées-oblongues 

dans  leur  pourtour,  rétrécies  aux  doux  extrémités,  simplement 

pennati  fuies,  à segments  entiers , brièvement  si  i pi  tés,  ovales-lancéolés 

et  courbés  en  taux  par  leur  bord  supérieur,  fortement  ciliés-spi- 

nuleux  en  leurs  bords,  subtronqués  à la  base  et  munis  de  deux  dents 

ou  oreillettes  dont  la  supérieure  est  la  plus  saillante.  Groupes  de 

sporanges  formant  deux  lignes  parallèles  le  long  de  la  nervure 

moyenne  des  segments.  Souche  grosse  et  courte. 

Ilab.  Hautes  Vosges;  haut  Jura;  le  Vigau  (Martin)  ; Aines  et  Pyrénées: 
Corse.  Juillet-août. 

.4.  ACii  iMini  Dœll , rh.  fl.  20;  Koch,  syn.  970;  Polystichum 
aculeatum  Roth,  tent.  3,  p.  79;  1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  561  ; Dub.  bot. 
5.)S  ; Po/ypodtum  aculeatum  L.  sp.  1552;  Nephrodium  aculeatum 
('oss.  et  Germ.  par.  673.—  Frondes  de  1-8  décimètres,  raides,  à 
pétiole  court  et  couvert  de  larges  écailles  brunes,  oblongues-lan- 
ceolées  et  atténuées  aux  deux  extrémités,  bipennatiséyuées ; 
segments  oblongs-lancéolés,  pennatiséquês;  lobes  oblongs  et  en 
croissant,  indivis  ou  subbilobés-nurieulés  à la  base  ; dents  des  lobes 
mucronées-aristées,  la  terminale  plus  longuement  cuspidée.  Groupes 
de  sporanges  disposés  en  deux  lignes  à peu  près  régulières  le  long 
de  la  nervure  moyenne.  Souche  volumineuse,  très- fortement 
écailleuse. 

“•  vulgare.  Frondes  plus  raides;  lobes  inférieurs  des  segments 
prolongés  seuls  en  oreillette  latérale,  qui  manque  meme  quelquefois. 

A.  lobât um  Swartz,  syn.  fil.  55;  A.  Pluckenetii  Lois.  yall.  2,  p. 
505;  Polystichum  Pluckenetii  DC.  fl.  fr.  5,  p.  241;  Dub  '.  bol.  558. 
Hillot,  e.rsicc.  n°  095  bis! 

è.  anyulare.  Lobes  des  segments  tous  ou  presque  tous  prolongés  à 
la  base  en  oreillette  latérale.  A.  aculeatum  Swartz,  l.  c.  ; A.  an- 
yulare et  aculeatum  Willd.  sp.  5,  p.  257.  Schultz , e.rsicc.  n " 571!;^ 
Rillot,  e.rsicc.  n " 095  !;  Pries,  herb.  norm.  13,  n°  90  ! A ftkthmi  Jj%+« 

//fi/).  Bois  humides,  rochers  et  coteaux  ombragés,  eu  France  et  eu  Corse. 

4-  Jmn-seplembre. 

POLYSTICHUM.  ('Roth,  tent.  ô,  p.  (if)  (1800  ; Koch,  s> n.  977.) 

Gioupes  de  sporanges  suborbiculaires,  sériés  ou  épars.  Indusium 
membraneux,  subcirculaire,  fixé  par  le  centre  et  par  un  pli  qui, 
«illant  du  centre  a la  circonférence,  le  mal  subréni forme. 

I*.  Thelypterw  Roth,  tent.  5,  p.  77;  Koch,  syn.  977; 

• fl.  fi . 2,  p.  ;>f>3;  Dub.  bot.  558;  Aspulium  Thclypteris  Sw. 

• •>()  ; Lois.  yall.  2,  p.  365  ; Polypodium  Thelyptcris  L.  niant. 


fl 


FOUGÈRES. 


031 


505;  Acrostichum  Thelypteris  L.  sp.  1528;  Nephrodiun } Thelyp - 
teris  Stremp.  fil.  52  ; Coss.  et  Germ.  par.  671.  — le.  J.  B.  hist . 
3,  p.  758,  f.  inf.  Schultz , exs.  n°  969  !;  Billot,  exs.  n°  696!  — 
Frondes  de  2-7  décimètres,  longuementpétiolées,  à rachis  dépourvu 
d’ écailles,  oblongues-lancéolées  dans  leur  pourtour,  pennatiséquées; 
segments  linéaires-lancéolés,  aigus,  pennatipartites;  lobes  des  seg- 
ments confluents  à la  base,  triangulaires-lancéolés,  aigus,  entiers , à 
bords  infléchis  en  dessous  à la  maturité.  Groupes  de  sporanges 
nombreux,  formant  deux  lignes  parallèles  presque  confluentes. 
Souche  grêle,  longuement  traçante. 

llab.  Lieux  tourbeux  ou  marécageux;  France  et  Corse.  if  Juin-septembre. 

I*.  Orkoi'ierisDC.  fl.  fr.  2,  p.  563;  Dub.  bot.  558;  Aspi- 
dium  Oreopteris  Siv.  fil.  50;  Lois.  gall.  2,  p.  366  ; Polypodium 
Oreopteris  Ehrh.  crypt.  n.  22;  P.  pterioides  Vill.  Dauph.  3,  p. 
841  ; Lastrea  Oreopteris  Presl,  plerid.  76.  — Schultz,  exsicc. 
n°  981;  Billot,  exsicc.  n°  895!  — Frondes  de  4-8  décimètres, 
brièvement  pétiolées,  éi  rachis  dépourvu  d' écailles , oblongues- 
lancéolées  dans  leur  pourtour,  pennatiséquées;  segments  linéaires- 
lancéolés,  aigus,  pennatipartites,  glanduloso-résineux  en  dessous; 
lobes  des  segments  largement  confluents  à la  base,  oblongs,  obtus , 
entiers  ou  subcrénelés,  toujours  plans.  Groupes  de  sporanges 
très-rapproebés  des  bords  des  lobes  et  formant  2 lignes  parallèles. 
Rhizome  gros  et  cespiteux. 

Hab.  Lieux  humides  et  ombragés  des  forêts  montagneuses  ; presque  tout 
l'ouest;  Auvergne;  Vosges;  Jura;  Alpes;  Pyrénées.  Juillet-août. 

P.  Filix-ihs  Both,  tent.  germ.  3,  p.  82;  Koch,  syn.  978;  D C. 
fl.  fr.  2,  p.  559:  Dub.  bot,  558;  Aspidium  Filix-mas  Sw.  syn.  55; 
Lois.  gall.  2,  p.  566;  Polypodium  Filix-mas  L.  sp.  1 551  ; Nephro- 
dium  Filix-mas  Stremp.  fil.  30;  Coss.  et  Germ.  par.  672.  — Je. 
Fuchs,  hist.  595;  Engl.  bot.  1458.  Billot,  exsicc.  n°  1395!  — 
Frondes  de  5-10  décimètres,  brièvement  pétiolées,  à rachis  chargé 
d’écailles  brunes , oblongues-lancéolées  dans  leur  pourtour,  penna- 
tiséquées; segments  lancéolés , pennatipartites,  glabres  en  dessous; 
lobes  nombreux  (15-20),  oblongs,  obtus  ou  subtronqués , peu  ou 
pas  confluents  sinon  vers  le  sommet  du  segment  , adhérents  par 
toute  leur  base,  crénelés-dentés,  à dents  aiguës  et  mutiques.  Groupes 
de  sporanges  peu  nombreux,  obscurément  bisériés  à la  base  des 
lobes.  Souche  volumineuse,  cespiteuse  et  un  peu  traçante. 

(3.  abbreviatum.  Lobes  très-obtus  , ne  portant  à leur  base  qu’un 
groupe  de  sporanges.  P.  abbreviatum  D C.  fl.  fr.  2,  p.  560. 

llab.  Buissons,  haies,  bois  et  chemins  ombragés;  France  et  Corse,  'if  Juin- 
septembre. 

P.  ou  sx  a tuai  Roth,  tent.  germ.  5,  p.  84;  Koch,  syn  978; 
P.  Callipteris  D C.  fl.  fr.  2 ,p.  562,  Dub.  bol.  538;  Aspidium  crisla- 
tum  Sw.  fil.  52;  Lois.  gall.  2 ,p.  365;  Polypodium  cristatum  J,. 
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s]i . 1 r» r > I ; Lastrea  cristata  Presl,  pterid.  77;  Nephrodium  Callip- 
teris  l'nss.  et  Germ.  par.  674.  — Schultz,  exsicc.  n°  305  !;  I iitlot , 
exsire.  rt°99!;  Fries,  herb.  norm.  9,  n°  98!  — Frondes  do  5-7  dé- 
cimètres, brièvement  pétiolées,  à rachis  écailleux,  oblongues-lan- 
céolées  dans  leur  pourtour,  décroissant  fortement  de  leur  milieu 
vers  leur  base,  pennatiséquées  ; segments  ovales-lancéolés,  penna- 
ti lobés  ou  suhpennatilides,  à 5-12  paires  île  lobes  ; ceux-ci  oblongs , 
arrondis , obtus,  à 2-G  dents  mueronées.  Groupes  de  sporanges  bi- 
sériés  irrégulièrement  sur  les  côtés  de  la  nervure  médiane  des  seg- 
ments. Souche  épaisse,  cespiteuse. 

//ai».  Abbeville , Paris,  Haguenau,  Dole  dans  le  Jura;  Mende.  ^Juillet- 

août. 


1*.  SKMNULOSt  M D C.  fl.  fr.  2,  p.  501  ; Koch , syn.  978;  IJ.  di- 
latatum  I)  C.  fl.  fr.  5,  p.  241  ; J)ub.  bot.  558;  Aspidium  spinu- 
losum  Dœll,  rh.  fl.  17;  A.  dilatatum  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  209; 
Polypodium  cristatum  Vill.  Dauph.  5,  p.  844;  Nephrodium  cris- 
tatum  Coss . et  Germ.  par.  G72(no/i  Polystichum  cristatum  Roth.); 
N.  spinulosum  Stremp.  fil.  50.  — Frondes  de  3-8  décimètres,  à 
pétiole  plus  ou  moins  allongé,  à rachis  écailleux,  oblongues  ou 
triangulai res-lancéolées  dans  leur  pourtour,  bi-tripennaliséquées  ; 
segments  inférieurs  presque  aussi  grands  que  les  moyens,  triangu- 
laires-lanceolés;  lobes  des  segments  pennatifides  ou  pennatiséqués  , 
a lobules  arrondis-obtus,  munis  de  dents  mueronées  cuspidées-spi- 
nuleuses.  Groupes  de  sporanges  plus  ou  moins  régulièrement  bisé- 
riés  le  long  de  la  nervure  moyenne  des  lobules.  Souche  épaisse  , 
cespiteuse. 

«.  vulgare.  Lobes  inférieurs  des  segments  seuls  distincts,  les 
autres  confluents  par  le  large  développement  du  rachis.  Polysti- 
rhum  spinulosum  Roth,  tent.  5,  p.  91  ; P.  dilatatum  Dub.  bot. 

5 8 ; Aspidium  dilatatum  Lois,  g ail.  2,  p.  5G8;  A.  spinulosum 
W(lld.  sp.  5,  p.  202;  Lastrea  spinulosa  Presl,  pterid.  70. 

dilatatum.  Frondes  plus  largement  ovales-triangulaires;  lobes 
des  segments  presque  tous  distincts,  les  supérieurs  seuls  confltrents 
et  Ions  fixes  sur  un  rachis  étroit.  Polystichum  tanaceti  folium  1)C. 
fl.  fr.  2,  p.  502  ; Dub.  bot.  538  ; Polypodium  tanaceti  folium 
Iloffm.  germ.  2,  p.  8;  P.  dilatatum  Sw.  fil.  420;  Aspidium  dila- 
tatum Willd.  sp.  5,  p.  263;  A.  spinulosum  Lois.  gall.  2,  p.  .308. 
b ries,  herb.  norm.  13,  n°  97!  — Cette  variété  se  confond  avec  la 
précédente  par  tous  les  intermédiaires  possibles,  et  peut-être  serait- 
il  mieux  de  les  réunir.  M.  A.  Braun  a signait*  cette  forme  avec  des 
dents  mutiques. 

Ilnb.  Bois  humides,  lieux  ombragés,  if  Juin-septembre. 

IV  nicioiM  I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  500  ; Dub.  bot.  538  ; Aspidium 
rigidum  Sic.  fil.  53;  Lois.  gall.  2,  p.  507  ; A.  distans  Vie.  apj>. 
,nt'-  p.  8 ; A.  pallidum  Rony,  fl.  mor.  3,  p.  287;  Guss.  syn.  sic. 
-,  P-  065;  A.  pollens  Gay!  exsicc.;  Polypodium  rigidum  Iloffm. 
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germ.  2,  p.  6;  P.  fragrans  Vill.  Dauph.  5,  p.  843;  P . Villarsii 
Bell.  app.  ped.  49;  Lastrea  rigida  Presl,  pterid.ll.  — Frondes 
de  2-5  décimètres,  à pétiole  court  et  très-fortement  écailleux,  à 
ramifications  écailleuses  ou  glabres  , étroitement  oblongues-lan- 
céolées  dans  leur  pourtour  , bip enn atiséquées  , glanduleuses  au 
moins  sur  la  face  inférieure  ; segments  lancéolés,  subpennatiséqués, 
<à  lobules  dentés,  souvent  tronqués  au  sommet  , à dents  aiguës  et 
mucronulées.  Groupes  de  sporanges  bisériés  sur  les  côtés  de  la  ner- 
vure médiane  des  lobes.  Souche  grosse,  cespiteuse,  fortement  écail- 
leuse, ainsi  que  le  rachis  et  les  subdivisions. — Plante  d’un  vert 
foncé  , plus  pâle  dans  la  forme  méridionale  (A.  pallidum).  Nous 
avons  pensé  que  VA.  distans , dont  nous  n’avons  pas  vu  d’exemplaire 
authentique,  ne  diffère  pas  de  la  plante  du  département  du  Var. 

Ilab.  Haut  Jura,  la  Dole,  le  Reculet,  le  Suchet , etc. ; Alpes  et  Pyrénées;  le 
Var;  la  Corse.  2 P Juillet-septembre. 


CYSTOPTERIS.  (Bernh.  in  Sehrad.  journ.  1,  pars  2,  p.  2(J.) 

Groupes  de  sporanges  obi  ong  s-arrondis  ou  suborbiculaires,  épars 
ou  en  séries  régulières.  Indusium  membraneux,  réniforme  ou  lan- 
céolé, denticulé  ou  sublacinié,  se  continuant  avec  la  nervure  par  un 
de  ses  bords,  libre  du  côté  du  bord  ou  du  sommet  de  la  fronde,  et 
s’ouvrant  ainsi  de  haut  en  bas,  se  plissant  à la  fin  et  s’évanouissant. 
— Frondes  bi-tripennatiséquées. 

C.  fragbe.b$  Bernh.  I.  c.  ; Coss.  et  Germ.  par.  670;  Aspidium 
fragile  I)  C.  jl.  fr.  2,  p.  558;  Dub.  bot.  559  ; Lois.  gall.  2,  p.  567; 
Polypodium  fragile  L.sp.  1553  ; P.  polymorphum  Vill.  Dauph.  5, 
p.  846,  t.  53;  Cyathea  fragilis  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  209.  — le. 
Pluck.  alm.  150,  t.  180,  f.  5.  Billot,  exsicc.  n°  697  ! ; Mougeot  et 
Nestler,  cent.  n°  404!  — Frondes  de  1-4  décimètres,  d’un  vert  gai, 
oblongues-iancéolées  dans  leur  pourtour,  bipennatiséquées ; seg- 
ments opposés,  lancéolés  ou  ovales-lancéolés;  les  inférieurs  plus 
courts  que  les  moyens;  lobes  des  segments  ovales,  obtus  ou  aigus, 
souvent  cunéiformes  à la  base,  dentés-lobulés  ou  lobulés-pennatisé- 
qués;  lobules  ovales,  oblongs,  obovés  ou  lancéolés,  crénelés,  dentés, 
incisés,  ou  subpennatitides,  à dents  subaiguës;  pétiole  grêle,  bien 
plus  court  que  le  limbe.  Souche  épaisse,  courte,  couverte  d’écailles 
brunâtres.  — Les  nombreuses  variations  des  lobes  et  des  lobules, 
qui  passent  insensiblement  de  l’une  à l’autre,  et  dont  nous  n’avons 
pu  faire  des  variétés,  peuvent  se  classer  ainsi  qu’il  suit  : 

1)  Lobes  des  segments  brièvement  ovales,  dentés-lobulés  et  briè- 
vement denticulés.  Cyathea  dentata  Sm.  brit.  1141;  C.  fragilis 
Roth , tent.  5 , p.  94;  Aspidium  dentatum  Sic.  fil.  59. 

2)  Lobes  ovales-oblongs,  lobulés-pennatiséqués,  brièvement  den- 
tés. Cyathea  anthrisci folia  Roth,  l.  c.;  Aspidium  fragile  Sw.  fil.  58. 

3)  Lobes  ovales-oblongs,  lobulés-pennatiséqués,  à lobules  obovés, 
dentés  et  subrétus  au  sommet.  Cyathea  cynapifolia  Roth,  l.  c. 
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4 Lobes  lancéülés-aigus,  lobulés-pennatiséqués,  à lobules  Jnncéo- 
lés-oblongs,  incisés-dentés.  Cyathea  regia  RothA.  c.  ( nonSmith  ï- 
Aspidium  rhœticum  Willd.  sp.  5,  p.  280.  ’ 

5)  Cubes  ovales-lancéolés,  lobulés-penualiséqués,  à lobules  den- 
tes-subpennatilidesetù  subdivisions  ovales-oblongues  obtuses  en- 
tières ou  très- brièvement  bidentées.  Cyathea  regia  Sm  brit  i I 40 
A*P,d,um  regium  Sut.  fil.  58  ; Willd.  en.  5.  28l  • 

. •/;/';  ?’  Pr  "(4°  ’ bub'  bu ■■  559;  Lois ■ (JalL  -■  P-  367;  Vaill. 
n ‘ tm,  ' : i-  \ » Lystopteris  regia  oc.  fumarioides  Koch,  sun  980 
second,  te.  citatum  Vaillantii.  ' ’ 

Hub.  Rochers  et  murs  ombragés;  France  et  Corse.  ^ Eté. 

C »■■•!>»  Link  h.  ber.  2 ,p.  130 (second.  Koch,  l.  c.):C.  renia 

ov "',‘’nr'WeXr1'  V"r'  ; AsPidium  ttlpinum  Willd.  sp.  5,  p 
282;  DC.  fl.  fr.  r,,p.  241  ; Dub.  bot.  539;  Lois.  naît.  2 « 308- 

lèr^smwT  s"”*  Wulf-inJacq.coll.  2>  J’-  171  .-Ic.Seg.pl] 

segments pennatiséqués,  « roc/i, etro/l  ?„ecZ' 

lobules  des  lobes  dentcs-pennalifides  et  lancéolés-sublinéaires,  obtus' 

pat  fois  tronqués  ou  subaigus,  entiers  ou  bi-tridentés  au  sommet.— 

, aulles  caractères  sont  les  mêmes  que  ceux  du  C.  fraqilis  annuel 
plusieurs  auteurs  le  rapportent  comme  variété.  Il  est  surtout  voisin 
' i'  notre  variation  5,  dont  il  ne  diffère  que  par  les  lobes  et  lobules 
11  'lh  P",fu»<lement  dentés,  à divisions  et  rachis  bien  plus  étroits. 

Iab • ,luu,es  Alpes  du  Dauphiné;  Pyrénées  (, Lap .)  '21  Eté. 

4^"°”*"*  Link'h-  ber-  2>  P • 131  [secund.  Koch,  son.  981)- 
K-f,  dliUm  mo»/a«un» *o.  A/;  61  ; I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  558;  Dub.  bot. 
p i ’ "'r  ja  " ~’P'  '>fiS  ’ Cyathea  montana  Roth,  lent.  3 » 1 00- 
Jolypodium  myrrhidifolium  Vill.  Dauph.  5,  p.  851  t-iô  — 

Z'r ’,  erl’-  nTm'  n°  90  ! - Fr0lldes  «le  1-3  décimètres,  glabres 
dût, mies  dans  leur  pourtour,  ternées-tripennatiséquées ; segments 
secondaires  pennatiséqués,  à lobes  dentés- lobules  ou  lobulÀ-peu- 
' IM  'IUI  ' '.  " 'n  és  doutes,  a dents  souvent  émarginées-bidentées  au 
soin mo  , petio  e grele,  subécailleux,  ordinairement  plus  long  que 
t'  tt,ibep. Souche  grêle,  longuement  traçante.  - Celte  pl.Xe  aïe 
I du  / olypodium  Dryopleris 

ASPLENIUM.  (L.  gen.  1178,  part.) 

lesXïïliie 'll'  Sf’ül/*"gcs  Ituéaires  ou  ovales,  épars  et  solitaires  sur 

Ind S2T' T7’  7 ,,|US  raremel,1  bisériés  régulièrement. 

remers uit  eX  “r  6 >0v  CX\enW ’ Hbre  Par  le  ''ord interne,  et  se 
en  dehors.  — Frondes  um-bi-tripennatiséquées. 
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a.  Segments  plus  courts  au  sommet  et  à la  base  (le  la  fronde  que  vers  son  milieu. 

I.  Frondes  bipennatiséquées. 

Aspi,.  Fifix-formina  Bernh.  in  Schrad.  journ.  i,pars.  2, 
p.  27,  t.  2,  f.  7;  Koch,  syn.  981;  Polypodium  Filix-fœmina 
L.  sp.  J 551  ; Athyrium  Filix-fœmina  Roth , tent.  2,  p.  61-67  ; 
D C.  fl.  fr.  2,  p.  556;  Dub.  bot.  559;  Aspidium  Filix-fœmi- 
na Sw.  fil.  59;  Lois.  gall.  2,  p.  567;  Cystopteris  Filix-fœmina 
Coss.  et  Germ.  par.  670. — le.  Pluck.  t.  181 , f.  2;  Moris.  sect.  14, 
t.  5,  f.  10,  n°  8.  — Frondes  de  5-10  décimètres,  glabres,  d’un 
vert  gai,  oblongues-lancéolées  dans  leur  pourtour,  un  peu  atténuées 
à la  base,  finement  bipennatiséquées  ; segments  étroitement  lan- 
céolés-acuminés  et  pennatiséqués ; lobes  des  segments  lancéolés, 
denlés-subpennati  fuies,  à lobules  entiers  ou  denticulés  au  sommet, 
à dents  aiguës;  pétiole  bien  plus  court  que  le  limbe  écailleux  à la 
base.  Indusium  jhnbrié  au  bord.  Souche  épaisse,  cespiteuse. 

Hab.  Bois  humides,  buissons  ombragés  dans  toute  la  Frauce;  Corse.  if  Eté. 

Aspl.  Haixeri  D C.  fl.  fr.  5,  p.  240;  Dub.  bot.  559;  Aspi- 
dium Halleri  Willd.  sp.  5,  p.  274;  Lois.  gall.  2,  p.  565  ; Athy- 
rium fontanum  D C.  fl.  fr.  2,  p.  557.  — le.  Barr.  f.  452,  f.  1. 
Billot,  exsicc.  n°  896  ! — Frondes  de  1-5  décimètres,  glabres, 
d’un  vert  gai,  lancéolées  ou  oblongues-lancéolées,  pennatiséquées ; 
segments  ovales,  pennatifides  ou  pennatilobés  seulement  à la  base ; 
lobes  ou  lobules  des  segments  obovés  ou  rhomboïdaux-obovales  et 
dentés,  à dents  mucronées-spinuleuses ; pétiole  plus  court  que  le 
limbe.  Indusium  très-entier  au  bord.  Souche  épaisse,  cespiteuse. 

g.  fontanum.  Segments  ovales-tronqués  à la  base,  paraissant  en- 
tiers, mais  divisés  en  5-5  lobes  contigus  et  arrondis,  entiers  ou 
denticulés.  Aspl.  fontanum  D C.  fl.  fr.  5,  p.  259;  Dub.  bot.  540; 
Aspidium  fontanum  Lois.  gall.  2,  p.  565. 

Hab.  Ro  hers  humides  et  ombragés  du  Jura,  de  l’Auvergne,  des  Alpes  et 
des  Pyrénées;  var.  p.  Pyrénées-Orienlales,  Ole! te;  Creuse,  Lozère,  if  Eté. 


A*bbe..  ï. isceo n t i:»!  Huds.  angl.  454;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  259; 
Dub.  bot.  559;  Lois.  gall.  2,  p.  565;  A.  Billotii  Schultz,  bot.  Zeit. 
1845;  A.  cunecitum  Schultz,  l.  c.,  et  arch.p.  97.  — le.  Dod. 
pempt.  462.  Schultz,  exsicc.  n°  596  ! — Frondes  de  1-5  décimè- 
tres, d’un  vert  clair,  lancéolées,  bipennatiséquées  ; segments  ovales- 
lancéolés  ou  ovales,  aigus  ou  obtus,  pennatiséqués  (ceux  du  sommet 
exceptés)  et  formés  de  7-9  lobes  rapprochés  et  incombants  qui  se 
réduisent  à trois  et  meme  à un  seul  près  du  sommet  de  la  fronde  ; 
lobes  obovales-élargis,  cunéiformes  à la  base  et  pétiolulés,  crénelés- 
dentés,  à dents  acuminées  et  mucronulées  ou  obtuses;  rachis  bru- 
nâtre à la  base,  vert  dans  le  restant  de  la  longueur,  pl us  court  que 
le  limbe,  dont  les  segments  inférieurs,  plus  écartés  et  souvent  ré- 
fléchis, sont  seulement  un  peu  plus  courts  que  ceux  du  milieu  de  la 
fronde.  Groupes  de  sporanges  suborbiculaires.  Souche  cespiteuse.— 


ii  ru; 
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Coite  plante  a le  port  de  VA.  Ilalleri,  mais  avec  des  lobes  et  lo- 
bules 4-0  fuis  plus  grands. 

s.  obovatum.  Lobes  largement  obovés-suborbiculaires,  obscuré- 
ment crénelés,  à dents  très-courtes  et  subobtuses.  Aspl.  obovatum 
Và\  nov.  sp.  ad.  cale.  fl.  Igbic.  p.  08  et  fl.  cors.  p.  16;  Guss. 
syn.  2,  p.  662  et  pl.  rar.  t.  04. 

llab.  Boehers  humides  dans  tout  l'ouest,  de  Cherbourg  aux  Eaux-Bonnes; 
Caris;  Bit.  lit* ; Saint-Maixent  dans  les  Deux-Sèvres;  Mende;  var.  p.  dans  lé 
midi,  Toulon,  Hures;  la  Corse,  Bonifacio,  Ajaccio;  île  Lavezzi,  etc.;  se  re- 
trouve dans  l’ouest,  jusqu'à  Cherbourg!,  avec  tous  les  intermédiaires’  tandis 
qu'en  Provence  et  en  Corse  nous  ne  connaissons  que  la  var.  8.  ^ Mai-sen- 
tembre.  ' 


2.  Frondes  simplement  pennntiséquèes. 

Tricuoiianen  L.  sp.  1540  ; I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  554;  Dub. 
bot.  540;  Lois.  gall.  2,  p.  361.  — le.  Fuchs , hist.  700;  Maris. 
Inst.  sect.  14,  t.  5,  f.  I,  n 0 10.  — Frondes  de  1-2  décimètres,  li- 
néaires dans  leur  pourtour,  simplement  pennatiséquées , à segments 
nombreux,  ovales-arrondis,  tronqués  il  la  base,  finement  crénclés- 
dentés  et  rarement  incisés,  naissant  presque  dès  la  base  du  rachis; 
celui-ci  d'un  pourpre  noir,  luisant,  convexe  sur  le  dos,  aplati  en 
dessus  et  bordé  sur  les  angles  d’une  aile  très-étroite  et  finement  cré- 
nelée. Groupes  de  sporanges  linéaires,  obliques,  bisériés,  d'abord  dis- 
tincts, puis  confluents  au  centre  des  segments;  nervures  secondaires 
non  épaissies  au  sommet ,iï atteignant  pas  le  bord  du  limbe.  Souche 
cespiteuse. 

P*  pubcscens.  Rachis  pubescent.  A.  Petrarchae  I)  C.  fl.  fr.  5, 
P'r  ; A.  glandulosum  Lois.  not.  145,  et  gall.  2,  p.  502;  A. 
Vallis-clausae  lleq.  in  descript.  Vaucl.  ed.  2,  p.  240. 

Ilnb.  Murs  et  rochers  ombragés;  var.  p.  source  de  Vaucluse,  Toulon,  etc. 
4-  Mai-septembre. 


vi ri ue  Iluds.  angl.  ed.  2,  p.  455  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  554; 
Dub.  bot.  540;  Lois.  gall.  2,  p.  502.  — Billot,  exsicc.  n°  897!; 
Inès,  fierb.  norm.  5,  n°  07!  — Frondes  linéaires  dans  leur  pour- 
tour, simplement  pennatiséquées , à segments  des  frondes  très-dis- 
tinctement pétiolules,  ovales-rhomboïdaux , cunéiformes  à la  base, 
crénelés;  nervures  secondaires  un  peu  épaissies  au  sommet;  rachis 
brun  a la  base,  vert  dans  le  restant  de  sa  longueur,  comprimé  en 
avant,  non  bordé.  Le  reste  comme  dans  VA.  Trichomanes , dont  il  a 
exactement  l'aspect. 

Unh  Rochers  humides  de  la  région  alpine  et  subalpine,  d’où  il  descend 
jusque  dans  la  région  des  vignes,  Juin-septembre. 


uarivxu  L 


sp. 


. — r 1 540  ; I)  C.  fl.  fr.  2 , p.  555  ; Pub. 

K.)o-r,  )î);  , * °all‘  P*  ?62-  ~ Ic • -Vforis.  sect.  14,  t.  5,  f.  4, 

/(  2.>.  I rondes  de  1-3  déc  , lancéolées  dans  leur  pourlour,  sim- 
plement pennatiséquées,  à segments  grands  (1-3  centim.  rie  long 
1 ln  mo|ll,i  large, , trapézoïdes  ou  rhomboïdaux-ovalcs  ou  lanc.éo- 
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lés f très-obliquement  cunéiformes  à la  base,  crénelés  et  dentés  ; 
rachis  d’un  pourpre  noir,  luisant,  aplati  en  dessus.  Groupes  de 
sporanges  linéaires,  obliques,  bisériés  ; nervures  secondaires  un  peu 
épaissies  au  sommet  et  n’atteignant  pas  le  bord  du  limbe.  Souche 
cespiteuse. 

llab.  Rochers  maritimes  et  humides  de  l'Océan;  Corse,  iîe  Lavezzi.  'if  Juin- 
septembre. 

Aspl.  septentrionale  Sw.  syn.  fil.  75;  D C.  fl.  fr.  2, 
p.  555  ; Dub.  bot.  540  ; Lois,  g ail.  2,  p.  361.  — le.  Lob.  advers. 
17,/".  inf.  Billot,  exsicc.  n°  898  ! ; Schultz,  exsicc.  n°  764  ! ; Puel 
et  Maille,  fl.  loc.  exsicc.  n°  40  ! — Frondes  de  5-15  centimètres, 
glabres,  coriaces,  divisées  en  2-3  segments  linéaires- allongés,  très- 
aigus,  bifurqués  ou  incisés  au  sommet,  ou  entiers,  sillonnés  à la  face 
supérieure;  pétiole  plus  long  que  le  limbe,  brun  à la  base,  vert  dans 
le  reste  de  son  étendue.  Groupes  de  sporanges  linéaires,  finissant 
par  couvrir  la  surface  inférieure  des  segments.  Souche  cespiteuse. 

llab.  Rochers  granitiques  des  mon  agnes;  Vosges,  Alpes,  Pyr.;  Corse,  if  Eté. 


h.  Frondes  triangulaires  et  se  rétrécissant  de  la  base  au  sommet  par  le  rac- 
courcissement successif  des  segments  des  frondes. 

,4spl.  SlREiiiiii  Retz  (1769),  sec.  Fries,  herb.  norm.  fasc.  9, 
n°  100;  Koch , syn.  983;  À.  germanicum  Weis.  crypt.  gœtt.  299 
(079)  ; DC.fl.fr.  2,p.  553;  Dub.  bot.  540  ; A.  al  ter  ni folium 
Wulf.  in  Jacq.  mise.  2,  p.  51 , t.  5,  f.  2;  Lois.  gall.  2,  p.  362.  — 
le.  Breyn,  cent.  1,  t.  97.  Fries,  herb.  norm.  9,  n°  99  ! — Frondes 
de  5-15  centimètres,  glabres,  lancéolées  dans  leur  pourtour,  sim- 
plement pennatiséquées  de  leur  milieu  au  sommet,  et  bipennatisé- 
quées  inférieurement  ; segments  inférieurs  pennatiséqués,  bi-t  ri  par- 
tîtes ; les  moyens  bi-trifides  au  sommet;  les  supérieurs  simples  et 
i ncisés-den tés  au  sommet  ; tous  cunéiformes  à la  base  ; pétiole  brun 
à la  base,  vert  supérieurement.  ïndusium  très-entier  au  bord. 

Hab.  Hautes  Vosges;  forêt  de  la  Serre  dans  le  Jura  (de  Jouffroy)  ; Vendée; 
Auvergne;  Lyon;  Pyrénées  (Lap);  Cévennes  ; etc.  ‘if  Eté. 

Aspl.  Rut  a— mur.  am  a L.  sp.  1541  ; DC.  fl.  fr.  2,  p.  555  ; 
Dub.  bot.  559;  Lois.  gall.  2,  p.  362.  — îc.  Fuchs,  hist.  730; 
Engl.  bot.  t.  150.  Fries , herb.  norm.  14,  n°  97!  — Frondes 
de  5-15  centimètres,  triangulaires-ovales  clans  leur  pourtour, 
épaisses  et  coriaces,  uni-bip ennat isé quées  ; segments  peu  nom- 
breux (3-7);  lobes  oblongs-obovales  ou  obovales , entiers,  crénelés  ou 
lobules,  peu  nombreux , 3-5  par  segment;  pétiole  vert,  aussi  long  ou 
plus  long  que  le  limbe  des  frondes.  Groupes  de  sporanges  d’abord 
linéaires,  puis  confluents  et  couvrant  la  face  inférieure  des  lobes. 
Jndusium  ci  bord  fimbrié. 

llab.  Rochers  et  vieux  murs,  if  Du  printemps  à la  fin  de  l’automne. 
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•** ADHiTiniM-mciBUM  A.  «s'j).  1541  ; I)  C.  fl.  fr.  2 p 
/>uè.  6oA  559;  Lois.  0a//.  2,  363.  — /c.  ZW.  «empV 

466,  /■.  !«/■.;  Math.  comm.  2,  />  630.  Fries,  herh.  n.  10,  n°  08'  — 
K rondes  de  ! -3  décimètres,  triangulaires-lancéolées  et  ' acuminées 
dans  leur  pourtour,  un  peu  coriaces,  brillantes  et  d’un  vert  foncé  en 
dessus,  glabres,  bi-tripenna tiséquées  ; segments  lancéolés-aiqus 
ordinairement  multilobés,  décroissant  insensiblement  de  la  base  au 
sommet  de  la  fronde;  lobes  ovales-lancéolés  ou  lancéolés,  à lobules 
males-oblongs  ou  obovales,  atténués  en  coin  et  entiers  à la  base 
dentés  au  sommet;  pétiole  luisant  et  d’un  brun  noirâtre  inférieu- 
rement, aussi  long  que  le  limbe.  Groupes  de  sporanges  d’abord 
Jmeaires,  puis  très-confluents  et  couvrant -presque  entièrement  la 
face  inferieure  des  lobes.  Indusium  à bord  entier.  Souche  cespiteuse 
?.  Serpent  mi  Koch,  syn.  983.  Lobes  plus  étroits,  plus  écartés ’ 
p!us  profondém  et  plus  finement  incisés-lobulés.  A.  Virqilii  liorv 

Zr7 pr.28SPi Tl  2.“"'  Syn'  Sk'  î,p-  CC2;  A-  acutum  Po11’ 

f."^T-  °"e‘t,de'a  France;  lcs  Vosges;  l’Auvergne;  loule  la  région  mrdi- 
ferraneenne  et  la  Corse  ; var.  |3.  tout  le  midi,  où  elle  est  beaucoup  nlû8 T,™ 
muiie  que  1 autre  forme.  ?f  Mai-septembre.  1 1 

SCOLOPEISDRIUM.  (Smith,  acf.  taur.  5,  p.  îlO,  t.  9.) 

f. loupes  de  sporanges  linéaires , parallèles  entre  eux  et  obliques 
par  rapport  a la  nervure  moyenne , situés  entre  deux  veinules  sur 
la  surface  inferieure  de  la  fronde  non  contractée,  formés  de  deux 
groupes  contigus  dès  l’origine,  et  recouverts  chacun  d’un  indusium 
membraneux.  Les  deux  indusiums  d’abord  connivents  se  replient 
ensuite  a droite  et  à gauche  et  simulent  un  indusium  bivalve.  — 

I i ondes  lancéolées  ou  hastées,  entières. 

Sm-  V-  '•  9 i l>  c-  fl-  fr-  2.  P-  «82;  Dub. 

è ,'1  i .;.Sn°ff»nar>‘m  Su).  syn.  fil.  89  ; Loû.  galt.  2,  ».  360  ; 

. . phjlûtu  Roth  lent  3,  p.  il  ; Asplénium  Scolopendrium  I . sp 
L»o/.—  h.  buchs , Inst.  294;  Moris.  s.  14,  t.  1 , f.  \ et  2 Schul  ~ 

™ /l°i  i7<,,!;  B}ll0t’  eæ°iCC-  n°  1i)5î’  Fries! herb.  norm.  10 
r\,\r  ■ T ,r0nï  ? de.  décimètres,  fermes,  glabres,  d’un  vert 
. 0 J 0 n-Ju  ea-lanceolé  es , ordinairement  entières,  quelquefois 

erodees,  un  peu  rétrécies  au-dessus  de  la  base  inégalement  creusée 
'‘"'"j"!  Pt  munies  de  deux  oreilles  obtuses  et  contournées  en  dedans- 

b,fl!rqi,ecs  et  natt<bgnan t pas  le  bord  de  la  fronde  ; pétiole 
“•nhnix  plus  court  que  le  limbe.  Souche  grosse,  cespiteuse.— 

sommet1'  °S  ^ que,quefüls  CT('ne,ées  aux  bords  et  bi-multifides  au 
llab * Rochers  el  lK)is  ombragés;  France  et  Corse.  X Eté. 

”nTTùH eSu’JL  9ü;  WiUi  S.p.MO;  Loi,,  gall. 

°1  C-tl  fr-  2.  ;>■  332  ; S.  sagit  latum  I)  C.  fl.  fr.  r>  « 
M' l,ub- bni- 540  - ciu*.  hi«J  s, ai  i ; f J.;  ,Z: 
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pempt.  464  ; Tourne f.  inst.  t.  522. — Frondes  de  8-18  centimètres, 
fermes,  glabres,  d’un  vert  clair  , oblongues-lancéolées , et  plus  ou 
moins  sagittées,  entières  ou  érodées  aux  bords,  un  peu  rétrécies  au- 
dessus  de  la  base  ; celle-ci  dilatée  et  prolongée  en  deux  oreilles 
lancéolées  et  divariquées  ; veinules  ordinairement  bifurquées,  n’at- 
teignant pas  le  bord  de  la  fronde;  pétiole  écailleux,  plus  court 
que  la  fronde  ou  aussi  long  qu’elle.  Souche  grosse,  cespiteuse.  — 
La  longueur  de  la  fronde  dépasse  rarement  2 à 5 fois  sa  largeur. 

Ha  b.  Murs  et  rochers  ombragés,  autour  deToulon  et  en  Corse.  ^Avril-mai. 

RLECHNUM.  (Roth,  tent.  3,  p.  44.) 

Sporanges  naissant  sur  la  face  inférieure  des  frondes  contractées, 
disposés  en  deux  groupes  linéaires , parallèles  à la  nervure  moyenne 
et  la  longeant  presque  jusqu’à  son  sommet,  d’abord  très-distincts, 
puis  confluents  et  couvrant  tout  le  limbe.  Chaque  groupe  est  muni 
d’un  indusium  qui  s’ouvre  dedans  et  dehors. — Frondes  simplement 
pennatiséquées. 

K.  Simcaut  Roth , tent.  5,  p.  44  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  551  ; Duh. 
bot.  540;  B.  boreale  Sic.  in  Schrad.  journ.  2,  p.  75  ; Lois.  gall.  2, 
p.  360;  Osmunda  Spicant  L.  sp.  1522.  — le.  Lob.  obs.  475,  f. 
inf.  sin.  Schultz , exsicc.  n°  194!;  Billot,  exs.  n°194!  — Frondes 
coriaces,  de  1-8  décimètr.;  les  stériles  étroitement  oblongues-lan- 
céolées,  atténuées  aux  deux  extrémités,  à segments  rapprochés, 
oblongsou  lancéolés,  élargis  et  un  peu  confluents  à la  base,  entiers, 
ordinairement  obtus  et  mucronés,  un  peu  arqués,  à bords  souvent 
un  peu  réfléchis  en  dessous;  frondes  (ertiles  peu  nombreuses,  dé- 
passant plus  ou  moins  les  frondes  stériles,  plus  longuement  pétioiées, 
à segments  espacés,  linéaires,  étroits.  Souche  épaisse,  cespiteuse. 

llab.  Lieux  humides  des  bois  montueux  dans  toute  la  France,  de  l'est  à 
l’ouest,  du  nord  au  midi;  Corse.  'if  Juin-août. 

PTER1S.  (L.  gen.  1 174,  part.) 

Sporanges  naissant  très  - près  du  bord  de  la  face  inférieure  des 
frondes,  disposés  en  deux  groupes  linéaires  continus  et  distincts , 
longeant  les  bords  des  segments.  Indusium  continu  avec  le  bord  de 
la  fronde , libre  par  son  bord  interne. — Frondes  bi-tripenncitisé- 
quées. 

BV  a^iss  iw  L.  sp.  1533;  DC.jl.fr.  2,  p.  550;  Dub.  bot.  541; 
Lois . gall.  2,  p.  361.  — Je.  Fuchs,  hist.  596;  Lob.  obs.  475,  /'. 
dextr.  Schultz , exs.  n°  195!  ; Fries f herb.  n.  8,  n°  98  !;  Billot , exs. 
n°  195! — Frondes  de  6-1 5 déc.,  très-grandes,  coriaces,  ovales-trian- 
gulaires  dans  leur  pourtour,  bi-tripennatiséquées ; segments  opposés, 
pétiolulés,  ovales  ou  triangulaires-lancéolés  ; lobes  à lobules  très- 
entiers  et  rapprochés;  lobules  à bords  infléchis  en  dessous,  très- 
entiers,  pubescents  surtout  en  dessous;  pétiole  très-long,  robuste, 
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noirâtre  intérieurement  et  présentant,  dans  une  coupe  oblique  de 
cette  partie,  des  faisceaux  ligneux  dont  l’aspect  rappelle  celui  d’une 
aigle  double.  Rhizome  traçant,  presque  horizontal. 

Ilab.  Bois  et  champs  sablouueux,  dans  les  terrains  siliceux  en  France  et  en 
Corse.  ~ Juillet-septembre. 


IV  dUTKi  L.  mant.  130;  1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  549;  l)ub.  bot. 
511  ; Lois.  gall.  2,  p.  501. — le.  Tourne, f.  inst.  f.  321  ; Dalech. 
hist.  1218,  f.  itif.  — Frondes  de  4-0  décimètres,  très-glabres,  co- 
riaces, simplement  pennatiséquées  ; segments  stériles  lancèolés-li- 
nê aires  et  très-longs  (7-12  centimètres  de  long  sur  1 centimètre  de 
large  , opposés,  atténués  aux  deux  extrémités,  finement  denticulés- 
rnucronulésy  indivis,  excepté  les  deux  inférieurs  qui  sont  géminés 
ou  ternes  ou  bi-trifides  ; segments  fertiles  de  même  forme,'  un  peu 
plus  étroits  et  bordés  en  dessous  dans  toute  leur  longueur  par  deux 
bandelettes  de  sporanges;  pétiole  glabre,  plus  long  que  le  limbe. 
Souche  cespiteuse. 

Ilab.  Ro  hers  ombragés  de  la  Corse,  Bastia.  ’Jf  Avril-iuai. 


ADIANTIiUM.  (L.  gen.  H80.) 

Croupes  de  sporanges  arrondis  ou  oblongs,  fixés  sur  Vindusium 
et  placés  sous  le  bord  et  au  sommet  de  la  (ronde.  Indusium  continu 
avec  le  bord  de  la  fronde  et  s’ouvrant  de  dedans  en  dehors.  — 
Frondes  bi pennatiséquées. 


1 Capillis  Veierw  L.  sp.  1558  ; I)  C . fl.  fr.  2,  p.  548  ; 
Pub.  bot.  541  ; Lois.  gall.  2,  p.  309.  — Je.  Tournef.  inst.  t.  517; 
Jaeq.misc.  2,  t.  7.  Billot,  exsicc.  n°  098!;  Schultz , exsirc. 
n'  1171!  — Frondes  de  1-2  décimètres,  molles,  d’un  vert  clair, 
glabres,  ovales  ou  ovales-lancéolées  dans  leur  pourtour,  bipeuna- 
tiséq uées  ; lobes  des  segments  portés  sur  des  pédicelles  capillaires, 
aussi  larges  que  longs,  inéquilatères,  cunéiformes  et  entiers  à la 
base,  arrondis  et  lobulés  au  sommet  dans  les  frondes  fertiles,  dentés 
en  scie  dans  les  frondes  stériles;  veinules  très-fines,  bifurquées, 
atteignant  le  bord  du  limbe;  pétiole  très-long,  grêle,  luisant,  d’un 
brun  noir,  nu  dans  sa  moitié  inférieure.  Souche  cespiteuse. 

ilab.  Rochers  et  murs  ombragés  ou  humides  dans  présenté  toute  la  France 
.surtout  dans  le  midi  et  en  Corse.  -f  Juin-juillet. 


Su  ht  t } b . o.  F)olypodif.æ  vei.atæ  Jioch.  Bords  ou  crénelures  des 
h giio  uts  de>  lobes  ou  des  lobules  réfléchis , amincis  en  membrane 
p us  ou  moins  large , couvrant  entièrement  ou  en  partie  les  groupes 
de  sporanges , et  remplaçant  ainsi  l’indusium. 

"s’  -S|  " 1 1 'b'isioo  qu  il  tant  rapjxjrler  le  Strulhinpteris  germn- 

IIr  i "•  . ' bnigeol  cl  Nestler  ont  tenté  de  naturaliser  prés  de  Bruvercs, 

mais  qui  u est  pas  une  plante  française. 
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ALLOSUREJS.  (Bernh.  in  Schrad.  nov.  journ.  1 , pars  2,  p.  56.) 

Lobules  fertiles  des  frondes  réfléchis  jusque  sur  la  nervure 
moyenne , toruleux  et  enveloppant  entièrement  les  sporanges;  partie 
réfléchie  des  lobules  membraneuse,  d’abord  appliquée,  puis  étalée. 
Groupes  de  sporanges  d’abord  arrondis  et  distincts,  puis  confluents 
et  formant  promptement  autour  du  bord  du  disque  une  ligne  con- 
tinue. — Frondes  tripennatiséquées. 

A.  crispcjs  Bernh.  I.  c.  ; Koch,  syn.  985  ; Pteris  crispa  AU. 
ped.  2,  p.  284  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  550  ; Dub.  bot.  540  ; Lois,  g ail.  2, 
p.  361  ; Onoclea  crispa  Hoffm.  dtschl.  fl.  2,  p.  11;  Acrostichum 
crispum  Vill.  Dauph.  5,  p.  858;  Osmunda  crispa  L.  sp.  1522. — 
le.  Moris.  sect.  14,  G 4 , f.  ll,w°4;  Fl.  dan.  t.  496.  Billot , exsicc. 
n°  1396!;  Moug.  et  Nestl.  crypt.  288!;  Fries , herb.  norm.  3, 
n°  98!  — Frondes  de  1-5  décimètres;  les  stériles  ovales-lancéolées 
dans  leur  pourtour,  non  atténuées  à la  base,  tripennatiséquées; 
segments  ovales,  pétiolulés;  lobes  pennatiséqués  à lobules  obovés- 
cunéiformes  et  incisés-dentés  au  sommet,  munis  de  veinules  qui 
n’atteignent  pas  le  bord  de  la  fronde;  frondes  fertiles  ordinaire- 
ment un  peu  plus  allongées,  à lobules  oblongs,  obtus,  très-entiers 
et  contractés;  pétiole  nu  et  plus  long  que  le  limbe. 

Ilab.  Hautes  Vosges  ; mont  Pitat  près  Lyon;  Cantal;  Haute-Loire;  Cévennes; 
Alpes  et  Pyrénées.  Juillet-août. 

CHEILANTHES.  (Sw.  syn.  filie.  5.) 

Lobules  des  frondes  fertiles  réfléchis  par  les  bords , et  recouvrant 
en  partie  les  sporanges;  partie  réfléchie  des  lobules  membraneuse 
seulement  à sa  marge.  Groupes  de  sporanges  formant  une  ligne  qui 
contourne  le  bord  des  divisions  des  lobules , et  laisse  à nu  le  centre 
du  limbe. 

Ch.  odora  Sw.  I.  c.  p.  127  et  517;  Lois,  g ail.  2,  p.  569; 
Adianthum  oclorum  D C.  fl.  fr.  5,  p.  257;  Dub.  bot.  541;  A.  fra- 
grans  D C.  fl.  fr.  2 ,p.  549;  Viv.  fragm.  p.  9,  t.  11,  f.  2-5-4;  Po- 
ly podium  fragrans  L.  niant.  2,  p.  507  ( non  sp.  pl.);  Desf.  atl.  2, 
p.  408,  t.  257;  Pteris  acrosticha  Balb.  add.  ad  fl.  ped.  et  mise, 
ait.  46.  — Frondes  de  5 cà  15  centimètres,  très-glabres,  ovales  dans 
leur  pourtour,  tripennatiséquées;  segments  ovales  ou  ovales-lan- 
céolés,  pétiolulés;  lobes  pennatiséqués,  à lobules  ovales-arrondis, 
très-entiers  ; pétioles  un  peu  plus  longs  que  le  limbe,  glabres  ou 
munis  au  sommet  de  quelques  poils  écailleux,  très-fragiles  à leur 
union  avec  la  souche.  Souche  cespiteuse. 

Uab.  Pyrénées-Orientales,  Collioure,  Consolation,  etc.  : leVigan  ; la  Lozère; 
H} ères  ; Toulon  , etc.  ; Corse,  Ajaccio,  Bastia,  etc.  ïf  Avril-juin. 


TOM.  III. 


41 


ISÉTACÉKS. 


642 


§€cl.  i.  HfMitMOPUVLLK.E.  — Sporanges  silués  à ie.rlrémite  des  nervures  pro- 
longées an  delà  du  bord  de  la  feuille,  entourés  d'un  anneau  élastique,  s'ou- 
vrant  transversalement.  Indusium  formé  du  même  tissu  (jue  la  fronde. 
Frondes  délicates,  subpellucides,  sans  stomates,  acuminées  pendant  la  préfo- 
liaison. 


HYMENOPHYLLUM.  (Smith,  fl.  hrit.  5,  p.  1141.) 

Sporanges  sessiles  autour  d’une  nervure  prolongée  au  delà  du 
limbe  en  coluinelle,  entourés  d’un  indusium  bivalve,  décurrent  vers 
la  fronde  et  représentant  un  réceptacle  clavi forme. 

II.  t ww bridgeuse  Sm.  I.  c. ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  548;  Dub. 
bot.  541  ; Lois.  (jall.  2,  p.  569;  Lloyd , fl.  ouest , p.  559;  Bréb . 
fl.  norm.  éd.  2,  p.  350.  — le.  Pluck.  phyt.  t.  3,  f.  5-6.  Schultz , 
exsicc.  n°  199!  — Frondes  à pétiole  et  nervures  brunâtres,  bipen- 
natifides,  à lobes  oblongs-linéaires,  obtus,  dentés-épineux , minces, 
transparents.  Indusium  arrondi , denté  en  scie.  Souche  filiforme, 
rampante. 

Ilab.  Rochers  Ires-humides,  parmi  1 s mousses  ; environs  de  Brest,  de  Cher 
bourg,  de  Granville,  de  Mortain,  de  Landerneau;  Corse  [Salle).  ^Juillet- 
octobre. 


CXLIW  I^IISITiniS 

( Equisetacbæ  Rich.  ap.  D C.  fl.  fr.  2,  p.  580.)  (t) 

Piaules  vivaces,  terrestres  ou  aquatiques,  à rhizome  souterrain  et 
traçant.  Tiges  cylindriques,  lisses  ou  sillonnées,  articulées,  simples 
ou  munies  aux  nœuds  de  rameaux  vert  ici  1 lés  ; articulations  produi- 
sant une  gaine  membraneuse  (feuilles  soudées?)  intérieure  par  rap- 
port au  verticille  de  rameaux;  chaque  rameau  muni  d’une  gaine  à 
sa  base,  articulé  comme  la  tige,  simple  ou  rameux  aux  articulations  ; 
chaque  entre-nœud  est  creux  dans  sa  longueur,  et  fermé  au  niveau 
des  nœuds  par  un  diaphragme  ; la  partie  solide  est  composée  de  tissu 
cellulaire  renfermant  des  lacunes,  et  de  vaisseaux  annulaires  rap- 
prochés des  lacunes  ; rameaux  ayant  la  même  structure  que  les  tiges, 
mais  sans  cavité  intérieure.  Epiderme  pourvu  d’un  grand  nombre 
de  stomates  disposés  en  séries  régulières.  Sporanges  tous  de  même 
sorte,  s’ouvrant  par  une  fente  longitudinale,  disposés  en  cercle  par 
6-9  à la  face  inférieure  (l’écailles  qui  sont  pédicellées,  peltées, 
vertici liées  en  forme  d’épi  au  sommet  de  la  lige  ou  des  rameaux. 
Spores  très-nombreuses,  libres  entre  elles,  munies  de  4 appendices 
filiformes,  renflés  au  sommet,  partant  du  même  point  et  s’enroulant 
autour  de  la  spore  ou  se  déroulant  suivant  les  alternatives  de  séche- 
resse et  d’humidité. 


I)  Auctore  Grenier. 
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EQUISETUM.  (L.  geu.  1169.) 

Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 

Sert.  t.  Eqliseta  vélin  a lia  A.  Br.  — Tiges  de  deux  formes ; tiges  fertiles  pré- 
coces, blancbâtres-décolorées,  très-simples,  se  desséchant  immédiatement 
apres  l’émission  des  spores  ; tiges  stériles  tardives,  rameuses  et  à rameaux 
verts,  persistant  pendant  l’été.  Epi  obtus. 

E.  arvemse  L.  sp.  1 516  ; DC.  fl.  fr.  2,  p . 581  ; Dub.  bot.  534  ; 
Lois.  gall.  2,  p.  557.  — le.  Vauch.  mon.  t.  1;  Moug.  et  Nestl. 
crypt.  n°  210  ! ; Fries , herb.  norm.  f.  8,  n°  99!  — Epi  mince,  un 
peu  lâche,  cylindrique-conique.  Tige  fertile  de  1-2  décimètres, 
brune,  nue  ; gaines  lâches,  subin fundibuli formes,  blanches  à la  base, 
brunes  supérieurement,  profondément  divisées  en  huit  dents  acumi- 
nées  très-aiguës.  Tige  stérile  grêle,  de  2-5  décimètres,  profondé- 
ment sillonnée,  nue  à la  base,  rameuse  vers  le  haut;  rameaux  plus 
ou  moins  longs,  tétragones , disposés  en  verticilles  écartés,  munis 
aux  nœuds  de  gaines  à 5-4  dents.  — Les  tiges  stériles  se  terminent 
quelquefois  par  un  épi,  et  alors  elles  ont  une  certaine  analogie  avec 
VE.  palustre  dont  on  les  distingue  facilement  par  leurs  aspérités 
plus  prononcées,  par  les  gaines  des  rameaux  quadridentées,  à dents 
concolores  bordées  de  blanc  et.  étalées  au  sommet. 

Hcib.  Champs  humides,  terrains  argileux,  etc.  Mars-avril. 

E.  Teuiateya  Ehrh.  beitr.  2,  p.  J 59  ; Koch , syn.  964  ; D C . 
fl-  fr.  2,  p.  581  ; Lois.  gall.  2,  p.  557  ; E.  fluviatile  Smith,  brit. 
1104;  D C.  I.  c.  582;  Dub.  bot.  555,  et  nonnull.  auct.  gall.  ( non 
Lin.);  E.  eburneum  Roth,  cat.  1 , p.  128  ; Schreb.  ex  Fries,  summ. 
p.  59.  — le.  Vauch.  mon.  t.  2.  — Epi  gros,  cylindrique-conique, 
dense.  Tige  fertile  dressée,  de  1 -2  décimètres  et  plus,  rougeâtre  et 
nue;  gaines  grandes,  obeoniques- tronquées,  brunâtres,  munies  d’en- 
viron vingt  à trente  dents  allongées  et  acuminées-subulées.  Tige 
stérile  atteignant  un  mètre  de  haut  sur  12-15  millimètres  de  dia- 
mètre, d’un  blanc  d’ivoire,  sillonnée,  portant  un  grand  nombre  de 
rameaux  verticilles;  rameaux  très-longs,  grêles,  à huit  angles  rudes 
de  haut  en  bas,  disposés  par  20-50  en  verticilles  rapprochés; 
gaines  plus  courtes  et  moins  lâches  que  dans  la  tige  fertile.  — Les 
tiges  automnales  sont  quelquefois  fertiles  ; mais  l’épi  est  plus  petit 
que  dans  les  tiges  normales  fertiles. 

Uab.  Bords  des  ruisseaux,  tieux  humides,  etc.  '*f  Mars-avril. 

Sect.  2.  Eqliseta  slbveknalia  A.  Br.  — Tiges  de  deux  formes,  et  naissant  eu 
mime  temps  ; tiges  fertiles  blanchâtres  ou  rougeâtres,  simples  ou  munies  de 
rameaux  rudimentaires  au  moment  de  l’anthèse.  Epi  obtus,  se  desséchant 
après  l’émission  des  spores,  pendant  que  la  tige  qui  l'a  produit  continue  à se 
développer  comme  les  tiges  stériles,  pour  persister  durant  tout  l’été. 

E.  syi.vaticiim  L.  sp.  1516  ; D C.  fl.  fr.  2 ,p.  585;  Dub.  bot. 
555  ; Lois.  gall.  2,  p.  557.  — le.  Vauch.  mon.  f.  5;  Fl.  dan. 
f.  1 1 82.  Moug.  et  Nestl.  crypt.  n°  1 ! — Epi  petit,  ovoïde,  non  api- 
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culé.  Tige  fertile  de  1-2  décimètres,  dressée,  d’un  vert  blanchâtre, 
sillonnée,  finement  hérissée  sur  les  angles,  nue  ou  un  peu  rameuse 
supérieurement;  gaines  longues,  lâches,  vertes  à la  base,  divisées 
jusqu'au  milieu  en  trois  ou  quatre  dents  brunes  et  lancéolées.  Tige 
stérile  élancée,  de  5-8  déeim.,  munie  à chaque  verticille  de  douze 
rameaux  quadranqulaires , arqués-pendants,  bien  plus  allongés  que 
ceux  des  tiges  fertiles. 

Ilnb.  Bois  humides,  surtout  dans  la  région  des  sapins;  Alpes,  P\ rénées. 
if  Avril-juin. 


Sert.  3.  Equiseta  æstivaua  H.  Br.  — Tiges  toutes  semblables,  vertes;  les 
fertiles  persistant  pendant  l’été  après  l’authèse,  et  périssant  à l'approche  de 
l’hiver.  Epi  obtus. 

E.  palustre  L.  sp.  1516;  ])  C.  fl.  fr.  2,  p.  585  ; I)u b.  bot. 
535  ; Lois.  gall.  2,  p.  558;  E.  tuberosum  DC.  fl.  fr.  5,  p.  245. — 
le.  Yauch.  mon.  t.  5;  Engl.  bot.  t.  2021.  Billot,  exsicc.  n°493!; 
Moug.  et  Nestl.  crypt.  n°  202  ! ; Fries , herb.  norm.  f.  13,  n°  98  ! 
— Epi  mince,  cylindrique,  non  apiculé.  Tiges  de  3-6  décimètres, 
toutes  semblables,  presque  lisses,  d’un  vert  blanchâtre,  dressées, 
grêles,  profondément  creusées  de  6-8  sillons,  rameuses  dans  leur 
moitié  supérieure;  rameaux  verticillés  par  8-42,  tètragones,  ètalês- 
dressés ; gaines  lâches,  élargies  au  sommet,  vertes,  terminées  par 
b-8  et  rarement  par  12  dents  acuminées  et  blanc  hes-scarieuscs  aux 
bords.  — Plante  parfois  rameuse  des  la  base,  à tiges  simples  ou 
rameuses,  terminées  par  un  ou  plusieurs  épis. 

Ilab.  Marais  et  lieux  humides,  if  Eté. 


E.  LIMOSUM  L.  sp.  1517;  DC.  fl.  fr.  2,  p.  582  ; Dub.  bot. 
535;  Lois.  gall.  2,  p.  357  ; Koch,  syn.  965. — le.  Vauch.  mon. 
t.  7 ; Engl.  bot.  t.  929.  Moug.  et  Nestl.  crypt.  n°  2 ! — Epi  ovoïde, 
serré,  non  apiculé.  Tiges  de  5-10  décimètres,  toutes  semblables, 
dressées,  vertes,  munies  de  10-20  sillons,  lisses,  nues  ou  munies 
vers  le  haut  de  plusieurs  verticillés  irréguliers  formés  de  10-20  ra- 
meaux, lisses  et  à cinq  angles;  gaines  cylindriques,  appliquées , 
vertes  et  brunes  au  sommet  couronné  ordinairement  par  20  et 
rarement  par  10-12  dents  acérées,  brunes  et  persistantes  ; dents 
des  rameaux  au  nombre  de  5 à 8. — Tiges  terminées  par  un  ou  plu- 
sieurs épis. 

a.  genuuium.  Tige  nue.  E.  limosum  Lin.  ex  Fries,  summ.  251, 
et  herb.  norm.  fasc.  1 1 , n°  98  ! 

[P  ramoswm. Tige  munie  de  rameaux  verticillés.  E.  fluviatile  L.  sp. 
1517.  Fries,  h.  n.  f.  11 , n°  97  ! 

Ilab.  Les  marais,  if  Mai-juin. 


Sect.  5.  Lqliskta  hyemalia  A.  Br.  — Tiges  fructifères  et  stériles  semblables, 
persistant  pendant  l’hiver  et  toujours  vertes,  plus  ou  moins  scabres.  Epi 
acuminé-mueronè. 


K.  hvkjhle  L.  sp.  1 fi  17;  I)  C.  fl.  fr.  2,  p.  580;  Dub.  bol.  535; 
Lois,  gall.  2,  p.  358.  — le.  Vauch.  mon.  t.  !);  Engl.  bot.  f.  915. 
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— Epi  court,  ovoïde,  apiculé.  Tiges  de  5-10  décimètres,  toutes 
semblables  (conformes),  dressées,  nues  et  rarement  subrameuses, 
d’un  vert  glauque,  munies  de  14-20  côtes  chargées  d’aspérités  très- 
rudes  ; côtes  des  gaines  presque  planes  (les  sup.  exceptées);  gaînes 
cylindriques,  appliquées,  à dents  arrondies-obtuses  à la  base, 
trisillon nées  superficiellement,  ainsi  que  la  côte  qu’elles  surmon- 
tent, terminées  par  un  appendice  lancéolé-subulé,  membraneux  au 
bord,  promptement  crispé  et  caduc  ; gaînes  des  rameaux  à 6-8  dents 
munies  également  d’un  appendice  caduc.  — Gaînes  presque  tou- 
jours munies  à la  base  d’un  cercle  noir;  plus  souvent  encore  les 
dents  forment  au  sommet  de  la  gaîne  un  cercle  noir  qui  parfois  se 
réduit  à une  ligne  de  points  situés  à la  base  des  dents. 

Hab.  Lieux  humides  et  sablonneux,  tourbières,  etc.  Mars-mai. 

E.  r.%uo§du  Schl.  cat.  1807,  p.  27;  DC.  fl.  fr.  5,  p.  245; 
Koch,  iyn.  966;  Lois.  gall.  2,  p.  558;  E.  campanulatum  Poir. 
dict.  5 /p.  615;  Lois.l.  c.  p.  558;  E . elongatum  Willd.sp.  5.  p.S ; 
E.  pannonicum  Willd.  I.  c.  p.  G, et  herb!  (ex  A.  Br.);  E.  ramosis- 
simum  Desf.  atl.  2,  p.  598  ; E.  hyemale  C.  elongatum  Dœll,  rh. 
fl.  51.  — Epi  court,  ovoïde,  apiculé.  Tige  de  5-10  décimètres, 
toutes  semblables,  dressées,  nues  et  plus  souvent  munies  de  rameaux 
solitaires  ou  verticillés  par  2-9,  d’un  vert  blanchâtre,  parcourues 
par  10-15  côtes  rudes;  côtes  des  gaînes  convexes;  gaînes  cylindra- 
cées  et  un  peu  dilatées  surtout  vers  le  haut,  à dents  lancéolées  à la 
base,  très- obscurément  sillonnées  même  au  milieu,  ainsi  que 
la  côte  qu’elles  surmontent,  terminées  par  un  appendice  lancéolé- 
subulé,  membraneux  au  bord,  longtemps  persistant;  gaînes  des 
rameaux  à 6-8  dents  munies  d’un  appendice  lancéolé-subulé, 
presque  persistant.  — Les  gaînes  sont  concolores,  à l’exception  des 
dents  qui  portent  à leur  base  une  tache  pourprée  plus  ou  moins 
développée,  et  qui  se  prolonge  sur  l’appendice.  Les  gaînes  sont  bien 
distinctement  plus  dilatées  que  dans  VE.  hyemale,  dont  la  tige  est 
plus  robuste. 

Hab.  Sables  de  l’ouest  et  bords  des  rivières  et  des  fleuves;  vallées  du  Rhin, 
du  Rhône,  de  l’Isère,  de  la  Durance,  etc.;  bords  de  la  Méditerranée;  Per- 
pignan, Narbonne,  Marseille,  elc.  % Mars-mai. 

K.  trachyodon  A.  Br.  reg.  bot.  2,  tg.  22,  p.  508  ; Koch, 
syn.  967;  Bor.  fl.  centr.  èd.  2,  p.  625.  — Billot,  exsicc.  n°  494  ! 

— Epi  court,  ovoïde,  apiculé.  Tiges  de  4-7  décimètres,  toutes 
semblables,  dressées,  simples  ou  un  peu  rameuses,  solitaires  ou 
cespiteuses,  presque  aussi  grosses  que  celle  de  VE.  hyemale,  mu- 
nies de  7-15  côtes  rudes  ; côtes  des  gaînes  presque  planes  ; gaînes 
cylindracées  et  un  peu  dilatées  au  sommet,  à dents  ovales-obtuses, 
portant  à la  base  5 sillons  peu  marqués  qui  se  continuent  sur  la 
côte  que  la  dent  surmonte  ; dents  terminées  par  un  appendice 
membraneux,  persistant,  ovale-lancéolé  à la  base,  puis  subulé, 
scabre-spinuleux , ou  muriqué , blanchâtre  avec  une  ligne  dorsale 
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brune  qui  s’avance  jusque  près  du  sommet.  — Gaines  souvent 
munies  à la  base  et  au  sommet  d’un  cercle  noir  plus  ou  moins 
large. 

Ilab.  L'ouest  [ Boreau ).  Eté. 

E.  TARiEGAiD.il  Schl.  cat.  1807,  p.  27  ; I)C.  fl.  fr.  3,  p. 
244  ; A och,  syn.  907  ; E.  multiforme  var.  Vauch.  mon.  t.  12; 
Dub.  bot.  535 ; E.  ramosum  p.  Lois.  gall.  2,  p.  558.  — Schultz, 
exsicc.  n°  394  ! — Epi  court,  ovoïde,  apiculé.  Tiges  de  1-5  déci- 
mètres, toutes  semblables,  dressées,  simples  et  cespiteuses,  d’un 
vert  pâle,  munies  de  G-8  cotes  rudes  ; côtes  des  gaines  convexes 
avec  un  sillon  dorsal  ; gaines  cylindracées  et  un  peu  dilatées  vers  le 
haut,  à dents  lancéolées  à la  base  et  munies  de  5 sillons  qui  se  conti- 
nuent sur  la  côte  que  la  dent  surmonte  ; dents  terminées  par  un 
appendice  lancéolé-subulé,  membraneux  au  bord,  un  peu  persistant. 
— Gaines  souvent  entourées  au-dessous  des  dents  d’un  cercle  noir, 
qui  parfois  se  réduit  à une  ligne  de  taches  situées  sur  la  base  des 
dents.  Plante  ordinairement  très-rameuse-cespiteuse  à la  base. 

Ilab.  Sables  des  bords  des  rivières  et  des  fleuves  ; bords  de  l'Isère,  de  la 
Durance,  du  Rhône,  du  Rhin,  etc . ; l’ouest  ( livr .).  2- Eté. 

ESPÈCE  EXCLUE. 

Eul'iseti’.ii  umbhosum  Mey.  — Nous  n’avons  pu  nous  pro- 
curer cette  espèce  des  localités  françaises,  et  surtout  pyrénéennes,  où 
(die  est  indiquée. 

CXLV.  IfillIZOCAItPÉES. 

(Hydroptehidbæ  Willd.  sp.  5.  p.  534.  — Mabsileaceæ  R.  Br.  prod.  166. — 
Rhizocahpkæ  Batsch.  ap.  D G.  fl.  fr.  2,  p.  577.)  (1) 

Plantes  ord1  aquatiques,  vivaces  ; rhizome  tantôt  court  et  rudimen- 
taire, tantôt  filiforme  rampant  et  rameux,  à axe  composé  de  vaisseaux 
spiraux  et  annulaires  et  de  cellules  allongées.  Frondes  distinctes  de 
l’axe,  rectilignes  ou  enroulées  en  crosse  pendant  la  préfoliaison, 
linéaires-subulées  et  réduites  au  rachis,  ou  simples  etsessiles,  ou  à 
•4  lobes  verticil lés  au  sommet  du  rachis.  Fruits  (sporocarpes) 
formés  par  un  conceptacle  ou  involucre  globuleux  ou  oblong, 
rappelant  une  petite  noix  ou  une  capsule,  fixés  à la  base  des  feuilles 
ou  des  pétioles,  ou  bien  entre  les  racines,  renfermant  des  sporan- 
ges de  deux  sortes. 

Trib.  i.  MARSILEÆ  Koch.  — Fruits  (sporocarpes)  coriaces, 
insérés  à la  base  des  feuilles  ou  des  pétioles,  sessiles  ou  pédicellés, 
a 2ou  à 4 loges.  Frondes  enroulées  en  crosse  pendantla  préfoliaison. 
Rhizome  filiforme,  rampant  et  radicant. 


1 Auctore  Grenier. 
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MARSILEA.  (L.  gen.1182,  part.) 

Fruits  subsessiles  ou  pédicellés  près  de  la  base  des  pétioles,  soli- 
taires ou  2-5  au  sommet  du  pédicelle  bi-trifide,  subglobuleux  ou 
ovoïdes,  coriaces,  biloculair es  et  bivalves,  transversalement  divisés 
en  lodicules  par  des  cloisons  membraneuses.  Sporanges  insérés  sur 
des  lignes  saillantes  et  pariétales,  de  deux  sortes  et  entremêlés,  les 
uns  grands,  les  autres  petits  ; les  grands  renfermant  une  spore 
unique,  ovale-oblongue,  entourée  de  quelques  petites  sporules  ; les 
petits  (sporanges  avortés)  ne  contenant  qu’un  grand  nombre  de 
sporules.  — Frondes  à limbe  quadrilobé. 

IS.  qladrifoliata  L.  sp . 1565  ; M.  quadrifolia  D C.  fl.  fr. 
2.  p.  578  ; Dub.  bot.  542  ; Lois.  gall.  2,  p.  569.  — le.  Lam.  ill. 
t.  865;  Mapp.  als.  166.  Schultz , exs.  575!;  Puel  et  Maille,  herb. 
fl.  loc.  exs.  n°  50! — Fruits  ovoïdes,  faiblement  comprimés,  non 
apiculés,  glabres,  pédicellés,  à pédicelle  égalant  4-6  millimètres, 
insérés  sur  le  pétiole  et  ordinairement  à près  d’un  centimètre  au- 
dessus  de  la  base.  Frondes  longuement  pétiolées  , pétiole  de  5-15 
centimètres,  grêle;  limbe  à 4 folioles  obovales-cunéiformes,  très- 
entières,  glabres.  Rhizome  ordinairement  très-allongé,  filiforme, 
rampant,  rameux,  produisant  des  racines  au  niveau  de  l’insertion 
des  feuilles. 

Hab.  Bords  des  mares  ; te  nord,  Strasbourg,  etc  ; l’ouest,  Nantes,  etc.;  le 
rentre  de  la  France,  et  surtout  les  vallées  de  l’Ailier  et  de  la  Loire,  etc;  environs 
de  Tours;  Maine-et-Loire  ; Vendée  ; Lyon;  Côte-d’Or,  à Liteaux;  etc. 
Juillet-septembre. 

II.  pi]be$ceh§  Tenore,  syll.neap.  491;  M.  FabriDunal,  ann. 
sc.  nat.  1 858,  vol.  19,  p.  115.  — Schultz , exsicc.  n°  966  ! — Fruits 
lenticulaires,  très-comprimés,  atteignant  et  dépassant  5 millimètres 
de  large,  apiculés,  couverts  de  poils,  sessiles,  contigus  et  rapprochés 
en  chapelet,  distiques,  insérés  sur  le  rhizome.  Frondes  à pétiole 
d’abord  très-pubescent,  puis  glabrescent,  variant  de  2 à 10  centi- 
mètres ; limbe  à 4 folioles  cunéiformes,  très-entières,  pubescentes 
surtout  dans  leur  jeunesse.  Rhizome  très-allongé,  filiforme,  pro- 
duisant des  racines  à l’insertion  des  feuilles. 

Hab.  Mares  de  Roque-Haute,  entre  Agde  et  Béziers  (Fabre),  if  Mai  juin. 

PILULARIA.  (L.  gen.  1185.) 

Fruits  brièvement  pédicellés,  naissant  à la  base  des  feuilles,  soli- 
taires, globuleux,  coriaces-ligneux  , quadriloculaires,  et  sJouvrant 
à la  maturité  par  quatre  dents  au  sommet.  Sporanges  naissant  sur 
des  lignes  saillantes  situées  sur  les  soudures  des  valves  ; les  inférieurs 
ne  contenant  dans  leur  cavité  qu’une  spore  étranglée  dans  son  milieu; 
les  supérieurs  renfermant  un  grand  nombre  de  sporules  très-pe- 
tites.— Frondes  jonciformes,  réduites  à leur  rachis. 
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I*.  GLOBOLIFE14  L.  sp.  1 5(35;  D C.  fl.  fr.%,  p.  577  ; Dub.  bot. 
542;  Lois.gall.  2,p.  370.  — le.  Lam.  ill.  t.  802;  Vaill.  but.  t.  13, 
f.  6.  Puel  et  .Maille,  fl.  loc.  exsicc.  n°  44!  — Fruits  globuleux,  d’en- 
viron 3 millimètres  de  diamètre,  couverts  d’un  feutrage  brunâtre, 
sessiles  ou  subpédicellés.  Frondes  alternes,  linéaires-subulées,  d’un 
beau  vert,  dressées.  Rhizome  très-grêle-filiforme,  rampant,  ruineux, 
émettant  des  racines  à l’insertion  des  feuilles. 

llab.  L'ouest,  le  nord,  et  le  centre  de  la  France,  'if  Juin-août. 

Tki».  2.  SALVIMACEÆ  Koch.  — Fruits  (sporocarpes)  membra- 
neux, insérés  entre  les  libres  radicales  sur  la  tige  ou  bien  à la  base 
des  rameaux,  et  a leur  lace  inférieure,  uniloculaires,  indéhiscents. 
Frondes  alternes,  enroulées  par  le  bord  externe  avant  la  préfoliaison. 
Rhizome  filiforme,  tlexueux.  — Plante  nageante,  non  fixée  au  sol. 

SALVINIA.  (Michel,  gen.  107,  t.  58.) 

I ruits  globuleux,  membraneux,  indéhiscents,  uniloculaires,  réu- 
nis 4-8  en  glomérules  au-dessous  des  frondes,  sur  de  courts  rameaux 
aphylles.  Sporanges  de  deux  sortes  : les  uns  ovoïdes,  renfermant  une 
spore  unique,  pédicellés  sur  une  columelle  située  à la  base  du  spo- 
rocarpe;  les  autres  quatre  fois  plus  petits,  sphériques,  extrêmement 
nombreux,  ne  renfermant  qu’une  matière  mucilagineuse,  insérés  sur 
une  columelle  basilaire  extrêmement  ramifiée. 

S.  yatay*  Hoffm.  germ.  2 ,p.  1 ; I)  C.  fl.  fr.  % p.  379  ; Dub. 
bot.  542  ; Lois.  gall.  2,  p.  370;  Mar  silo  a natans  L.  sp.  1302.  — 
Je  Lam.  ill.  t.  803.  Schultz , exs.  n°  398!;  Billot,  exs.  cent.  2, 
R!;  Puel  et  Maille,  herb.  fl.  loc.  n°  29!  — Sporocarpes  hérissés- 
poilus,  4-8  fasciculés  et  disposés  sur  un  même  plan;  les  supérieurs 
ne  renfermant  qu’un  nombre  extrêmement  considérable  de  petits 
coi ps  sphériques  (sporanges  avortés),  d’abord  blancs,  [mis  noirs; 
sporocarpe  inferieur  renfermant  les  sporanges  quatre  fois  plus 
gros,  ovoïdes,  apiculés,  réticulés,  blanchâtres,  renfermant  une  spore 
blanche  et  ovoïde.  Frondes  alternes,  largement  elliptiques,  obtuses 
aux  deux  extrémités,  subpétiolées,  d’un  vert  foncé  en  dessus  et  mu- 
nies de  petits  poils  étoilés,  d’un  vert  brunâtre  en  dessous  par  la  pré- 
sence de  poils  longs  et  fasciculés,  à la  fin  caducs.  Rhizome  filiforme, 
poilu. 

llab.  Faux  stagnantes;  Bordeaux  à l’allée  Boutant,  if  Août-décembre. 


CXLVI.  ISOETEES. 

(Isoeteæ  Rich.,  Bartl.  ord.  16.)  (I) 


Sporocarpes  membraneux,  naissant  dans  une  cavité  (fossette) 
creusée  sur  Ja  face  interne  de  la  base  des  feuilles  dilatées  en  gaîne 
et  adhérant  à leur  nervure,  renfermant  des  sporanges  de  deux  sortes: 
les  uns  (macrosporocarpes)  situés  à l’aisselle  des  feuilles  externes; 
les  autres  (microsporocarpes)  situés  à l’aisselle  des  feuilles  inté- 
rieures; les  uns  et  les  autres  semblables  de  forme,  de  structure, 
d’insertion,  et  recouverts  de  même  par  le  voile  (vélum)  qui  part  des 
bords  de  la  fossette  fructifère,  elles  recouvre  tantôt  complètement, 
tantôt  incomplètement.  La  fossette  fructifère  est  séparée  des  bords 
membraneux  de  la  gaîne  par  une  auréole  (area)  ou  bande  plus 
opaque,  lâchement  celluleuse  ou  laeuneuse  à l’intérieur,  et  sur- 
montée d’une  petite  écaille  ou  ligule.  Sporocarpes  oblongs,  un  peu 
comprimés,  uniloculaires,  dépourvus  de  valves,  membraneux,  et 
parcourus  par  les  fils  qui  en  partant  de  l’insertion  des  sporanges 
s’irradient  en  tous  sens;  macrosporocarpes  visiblement  bosselés; 
microsporocarpes  lisses.  — Macrosporanges  au  nombre  de  40  à 200 
dans  chaque  sporocarpe,  d’abord  réunis  par  quatre,  puis  séparés, 
divisés  par  une  arête  circulaire  en  deux  hémisphères  dont  l’un  porte 
le  hile  à sa  base,  et  l’autre  un  peu  plus  allongé,  porte  trois  côtes 
qui,  en  divisant  sa  surface  en  trois  triangles  sphériques,  se  réunis- 
sent au  mêm  ooint  qui  est  le  sommet  du  sporange.  La  membrane 
des  macrosporanges  est  double;  l’interne  est  très-mince  et  très-lisse, 
l’externe  est  plus  épaisse  et  granuleuse,  sa  couleur  sur  le  sec  est 
d’un  beau  blanc  un  peu  bleuâtre.  Les  macrosporanges  renferment 
une  seule  spore,  et  lors  de  la  germination  ils  s’ouvrent  en  trois 
valves  le  long  des  arêtes  conniventes.  — Les  microsporanges 
ressemblent  à une  fine  farine,  blanchâtre  et  à la  fin  brunâtre  ; leur 
nombre  dépasse  1 ,000,000  dans  chaque  sporocarpe;  ils  sont  d’abord 
réunis  par  4,  puis  libres,  oblongs,  convexes  sur  le  dos,  creusés 
d’un  sillon  ventral,  pareillement  pourvus  d’une  double  membrane, 
souvent  granulés  à la  surface  ou  munis  de  soies  très-fines.  — 
Plantes  vivaces,  aquatiques,  amphibies,  ou  terrestres,  dépourvues  de 
tiges,  ayant  l’aspect  graminiforme.  Rhizome  très-court,  subglobu- 
leux ou  déprimé,  portant  inférieurement  2-5,  très-rarement  4 sillons 
ou  fissures  qui  finissent  par  le  diviser  en  autant  de  lobes,  végétant 
par  son  centre,  se  détruisant  par  son  pourtour,  et  s’exfoliant  plus  ou 
moins  rapidement.  Feuilles  rapprochées  en  faisceau  plus  ou  moins 
dense,  droites  pendant  la  préfoliaison;  gaînesdes  feuilles  embrassant 
plus  ou  moins  complètement  l’axe,  et  plus  ou  moins  soudées  en  for- 
me de  bulbe,  terminées  au  sommet  en  un  limbe  foliaire  plus  ou  moins 
1 i néai re— fi! i forme  (ou  si  l’on  veut  par  un  pétiole  dépourvu  de  limbe), 


(1)  Auetore  Grenier. 
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demi-cylindrique  un  obscurément  trigone,  parcouru  par  -4  canaux 
aériens  cloisonnés  transversalement  (séries  de  lacunes)  séparés  par 
le  faisceau  vasculaire  central  qui  renferme  des  vaisseaux  spiraux  et 
annulaires;  de  plus  au-dessous  de  l’épiderme  on  rencontre  des 
faisceaux  périphériques  de  libres  allongées  qui  manquent  dans 
Y hottes  p a lus  tris  et  17.  tenuissima.  Après  la  chute  des  feuilles,  la 
base  indurée  des  gaines  se  transforme,  dans  plusieurs  espèces,  en 
phyllopodes  coriaces  et  même  subligneux,  de  forme  variable,  et  qui 
recouvrent  les  lobes  du  rhizome.  — La  famille  des  Isoétées  est  à 
peine  séparable  de  celle  des  Lycopodiacées,  et  leur  différence  repose 
plutôt  sur  le  port,  que  sur  des  caractères  réels  de  fructification. 
(Nous  avons  emprunté  , à la  monographie  inédite  des  Isoétées 
d’A.  Braun,  tous  les  détails  que  nous  venons  de  donner  sur  cette 
famille.  C’est  a l’extrême  obligeance  de  M.  Durieu  de  Maisonneuve 
<jue  nous  devons  cette  importante  communication.) 


ISOETES.  (L.  gen.  H 84.) 

Mêmes  caractères  que  ceux  de  la  famille. 

Sect.  1.  Aquaticbæ  A.  Br.  — Phyllopodes  nuis ; lacunes  des  feuilles  très- 
grandes;  feuilles  dépourvues  de  stomates  cl  de  faiseeaux  fibreux;  voile 
incomplet. 

l i tCLSTKii»  L . sp.  1563  ; DC.  fl . fr.  2,  p.  57G  ; Dub. 
bot.  543;  Lois.  gall.  2,  p.  370.  — le.  Lam.  ill.  t.  8G2.  Hillot , 
exsicc.  n°  574  ! ; Puel  et  Maille , fl.  loc.  exsicc.  n°  119;  Moug.  et 
Xestl.  exsicc.  n°  111  ! — Macrosporanges  très-finement  muriqués- 
spinuleux.  Feuilles  non  réunies  en  forme  de  bulbe  parleurs  bases, 
mesurant  de  4 à 15  centimètres,  d’un  vert  clair,  d’un  tissu  très- 
làche,  à lacunes  très-grandes,  par  conséquent  diaphanes,  dépour- 
vues de  stomates,  ainsi  que  de  faisceaux  fibreux,  à épiderme  pourvu 
d’une  cuticule  très-mince,  linéaires,  dressées,  dilatées  en  forme  de 
gaine  a la  base  ; gaine  lisse  au  dos;  voile  ne  recouvrant  que  la  partie 
supérieure  du  sporocarpe  ; auréole  presque  aussi  large  que  le  bord 
membraneux;  ligule  ovale,  petite;  phyllopodes  nuis.  Rhizome 
déprimé  charnu,  acquérant  avec  l’âge  deux  sillons  verticaux,  et 
devenant  bi lobé . Racines  presque  glabres.  — Plante  robuste,  en- 
tièrement submergée. 

Ilab.  Au  fond  des  lacs  des  Vosges  et  de  l'Auvergne,  lac  Saint- Andéol  sur 
l Aubrac;  lac  (iuery  dans  les  monts  Dores;  lacs  des  Pyrénées  (Ijip.)  ; lac 
<1  Aude,  à deux  lieues  de  Mont- Louis  ((/ai/),  Août-octobre. 


Sert.  2.  Pâli  strks  A.  Br.  — Phyllopodes  nuis ; lacunes  des  feuilles  grandes; 
feuilles  pourvues  de  stomates  et  ordinairement  de  faisceaux  fibreux;  voile 

incomplet. 

I.  tkx  i issi  xi  % Iioreau , not.  oct.  1850. — Macrospot  anges  à 
angles  arrondis,  munis  de  tubercules  peu  nombreux  (8-15)  sur  la 
moitié  basilaire,  et  à faces  triangulaires  ne  porl>:nt  ordinairement 
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qu'un  tubercule , et  rarement  2 ou  5 vers  leur  milieu;  microspo- 
ranges hérissés-muriqués.  Feuilles  de  5-10  cent.,  d’un  tissu  lâche, 
à lacunes  grandes,  diaphanes,  dépourvues  de  faisceaux  fibreux  h la 
périphérie,  munies  de  stomates,  filiformes,  anguleuses-triquètres, 
flexibles,  dilatées  en  gaine  à la  base;  voile  couvrant  une  grande 
partie  du  sporocarpe;  auréole  étroite  et  bien  marquée;  ligule  ru- 
dimentaire. Souche  grêle,  subtrisulquée.  Racines  glabrescentes. — 
Plante  très-grêle,  submergée  comme  VI.  lacustris , très-voisine  de 
VI.  adspersa  dont  elle  se  distingue  bien  par  l’absence  de  faisceaux 
fibreux,  et  sa  manière  de  vivre  (A.  Braun). 

Hab.  Etang  de  Ris-ChauvroD,  canton  du  Dorât,  commune  d’Azat,  dans  la 
Haute-Vienne  ( Gay ! herb.).  if  Août. 

I.  arspers.*  Al.  Braun,  exp.  sc.  Alg.  ( inéd .),  t.  37;  I.  se- 
tacea  p.  Perreymondi  Bory , compt.  rend.  inst.  % A juin  1844. — 
Macrosporanges  à angles  aigus,  munis  de  très-gros  tubercules  écartés 
Vun  de  l'autre , au  nombre  de  25-56  sur  la  moitié  basilaire,  et  de 
4-7  sur  chaque  face  triangulaire  ; microsporanges  portant  des  crêtes 
denticulées.  Feuilles  de  12-20  centimètres,  rapprochées  en  bulbe 
à la  base,  dressées,  munies  de  stomates  et  de  faisceaux  fibreux 
à la  périphérie,  filiformes-sétacées  et  subulées,  dilatées  en  gaine 
à la  base  ; voile  décrivant  un  arc  très-étroit  qui  laisse  le  sporocarpe 
presque  entièrement  à nu  ; auréole  un  peu  élargie  et  striée  sur  le 
dos  par  de  petites  lignes  brunes  très-fines  ; ligule  oblongue-trian- 
gulaire  et  de  la  moitié  plus  courte  que  le  sporocarpe;  phyllopodes 
nuis.  Rhizome  à trois  sillons,  et  promptement  dénudé.  Racines  gla- 
brescentes.  — «.  Cette  espèce  a beaucoup  de  rapports  avec  1’/.  se- 
tacea , dont  elle  diffère  par  son  auréole  plus  développée;  par  une 
petite  saillie  (absente  dans  VI.  setacea)  qui,  sur  le  dos  de  la  gaine, 
surmonte  l’auréole  ; par  les  petites  stries  brunes  disséminées  surtout 
à la  partie  interne  et  supérieure  de  l’auréole,  et  qui  manquent  dans 
toutes  les  autres  espèces;  par  la  ligule  qui  n’a  que  la  moitié  de  la 
longueur  du  sporocarpe,  tandis  que  dans  1’/.  setacea , elle  est  presque 
aussi  longue  que  le  sporocarpe  ; par  les  ailes  membraneuses  qui,  des 
bords  de  la  gaine,  se  continuent  sur  la  partie  inférieure  de  la  feuille, 
et  qui  atteignent  à peu  près  deux  fois  la  longueur  des  gaines  dans 
VI.  adspersa , tandis  qu’elles  ont  quatre  fois  la  longueur  des  gaines 
dans  VI.  setacea;  enfin  parles  macrosporanges  qui  sont  relevés  de  3 
côtes  très-saillantes,  et  qui  portent  des  tubercules  très- gros  et  peu 
nombreux,  dont  on  voit  de  25  à 56  sur  la  moitié  basilaire  du  spo- 
range, et  de  4 à 7 sur  chaque  face  triangulaire , tandis  que  dans 
VI.  setacea  les  tubercules  manquent  sur  les  faces  triangulaires,  et 
sont  presque  imperceptibles  sur  la  face  basilaire.  Les  microspo- 
ranges sont  identiques  dans  les  deux  espèces.  » (Extrait  de  la  mono- 
graphie d’ Al.  Braun.) 

Hab.  Etangs  et  marais  couverts  d’eau  pendant  l’hiver  et  desséchés  pendant 
l’été;  Saint-Raphaël  en  Corse  (Perreymond,  Cray  herb.  !).  if  Avril. 
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I.  8ET.4CE.4  Delille,  mém.  bist.  nut.  vol.  U,  p.  iüü,  /.  6 et  7; 
DC.  oryan.  2,  /.  50  et  57  ; Maris  et  Not.  fl.  Capr.  101.  — Ma- 
crosporanges  très-finement  tuberculeux  sur  la  face  basilaire,  et  lisses 
sur  les  faces  triangulaires;  niicrosporanges  portant  îles  crêtes  den- 
ticulées.  Feuilles  réunies  en  bulbe  par  leurs  bases,  mesurant  de  2 à 
-i  décimètres,  d’un  \ert  pale  et  un  peu  jaunâtre,  d’un  tissu  lâche, 
a lacunes  grandes,  faiblement  diaphanes,  munies  de  stomates  et  de 
faisceaux  fibreux,  linéaires-sélacées,  flexibles,  dressées,  dilatées  en 
gaine  à la  base;  voile  décrivant  un  arc  très -étroit  qui  laisse  le 
sporocarpe  presque  entièrement  à nu;  auréole  presque  nulle;  ligule 
ov.de-at  uininee,  presque  aussi  longue  que  le  sporocarpe  ; phvllo— 
podes  nuis.  Rhizome  bisulqué.  Racines  glabrescentes.  — Riante 
croissant  dans  des  mares  desséchées  presque  entièrement  en  été. 

llab.  Région  méditerranéenne,  lac  de  Grammont  près  Montpellier,  mares 
du  plateau  de  Roque-Haute  près  d'Agde  (Fabre);  Porto-Vechio  (Gay).  M-  Eté. 

Sert.  3.  Terhesthes  A.  Br.  — Rhizome  recouvert  par  des  phyllopodes  persis- 
tants ; lacunes  des  leuilles  étroites;  feuilles  pourvues  de  stomates  et  de  fais- 
ceaux fibreux;  voile  recouvrant  entièrement  le  sporange. 

I.  Hyntiuy  Durieu  in  litt.;  Bory,  compt.  rend.  acad.  sc. 
r°L  \S,janu.  1844  ; Coss.  not.  1849,  p.  70;  A.  Br.  exp.  sc.  Alq. 
t.  o(>,  f.  1 ( méd .);  /.  Delalandei  Lloyd , fl.  ouest,  p.  549.  — Pucl 
et  Maille , fl.  op.  exsicc.  n°  24!  — Macrosporanges  très-finement 
t <’(i<  u lés  ; microsporanges  tronqués-aculéoiés.  Feuilles  rapprochées 
on  bulbe  à la  base,  filiformes,  de  5-8  centimètres,  étalées  en  cercle 
sur  la  terre  et  plus  rarement  dressées,  dilatées  à la  base  en  gaîne 
i ugueuse  sur  le  dos;  voile  recouvrant  entièrement  le  sporocarpe; 
aureole  extrêmement  étroite;  ligule  très-courte.  Rhizome  du  vo- 
lume d’une  grosse  noisette,  y compris  le  bulbe  foliaire,  creusé  de 
trois  sillons,  tardivement  dénudé,  entouré  d’écailles  courtes  (pliyl- 
opodes),  noirâtres,  luisantes,  terminées  par  deux  longues  cornes 
bneaires-subulées  (5-6  millimètres),  entre  lesquelles  apparaît  sou- 
vent  11  ne  troisième  très- courte.  Racines  velues. 

llab.  Pâturages  secs,  montueux  et  découverts  de  la  Corse,  et  jamais  dans  les 
wrains  inondes  ; abonde  dans  les  pâturages  humides  des  bords  de  la  mer  à 
Bomfacio  (Krulik),  Cannes  (Duval);  ile  dilouat  (Lloyd).  ? Mars-juin 

I.  IIi  ki.ei  Bory,  compt.  rend.  acad.  sc.  vol.  18,  juin  1844; 
A.  Br.  in  exp.  sc.  Alg.  (inéd.)  t.  56,  f.  2;  Coss.  not.  1849,  p.  70. — 
Macrosporanges  fortement  et  profondément  scrobiculés , microspores 
tres-linement  tuberculeux.  Feuilles  rapprochées  en  bulbe  à la  base, 

< troi témoin  linéaires,  de  5-8  centimètres,  étalées  en  cercle  sur  là 
terre,  dilatées  a la  base  en  gaîne  rugueuse  sur  le  dos;  voile  recou- 
vrant entièrement  le  sporocarpe;  auréole  nulle;  ligule  très-courte, 
■^■mi-lunaire.  Rhizome  creusé  de  trois  sillons,  tardivement  dénudé,’ 
entoure  d’ecadles  très-courtes,  noirâtres,  largement  tronquées  et 
brièvement  tridentées.  Racines  velues. 

°l  8‘ériles  e"  Corse’  AJaccio’  Corlé  (Heqnien)  ; Cannes 
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CXLVI1.  L1COPODUCÉES. 

(Lycopodiaceæ  L. C.  Rich.  ap.  DG.  fl.  fr.  2,  p.  571).  (1) 

Plantes  herbacées  ou  ligneuses,  vivaces  et  très-rarement  an- 
nuelles, à tige  alternativement  rameuse  ou  dichotome,  fouillée,  à 
axe  composé  de  vaisseaux  scalariformes  et  de  cellules  allongées. 
Feuilles  disposées  en  spirale  sur  la  tige,  persistantes  et  jamais 
articulées,  ordinairement  rapprochées  - imbriquées , sessiles  ou 
décurrentes,  simples,  subulées  ou  lancéolées,  uninerviées,  les 
inférieures  émettant  à leur  aisselle  des  radicules  filiformes.  Sporan- 
ges naissant  tantôt  cà  Faisselle  des  feuilles  dans  toute  la  longueur  ou 
seulement  dans  la  partie  supérieure  de  la  tige,  tantôt  à l’aisselle  de 
feuilles  bractéales  et  formant  alors  des  épis  terminaux.  Sporanges 
tantôt  tous  semblables,  s’ouvrant  régulièrement  en  2-5  valves,  sub- 
globuleux ou  réniformes,  remplis  de  granules  (spores)  qui  sont  lisses 
ou  chargés  de  papilles  saillantes  et  sont  réunis  par  groupes  de  4 
dans  des  cellules  qui  se  résorbent;  tantôt  de  deux  sortes:  les  uns 
semblables  aux  précédents;  les  autres  moins  nombreux,  tri-qua- 
drivalves,  renfermant  de  petits  corps  sphériques  munis  de  5 côtes 
saillantes,  commentes  au  sommet.  — Les  Lycopodiacées  diffèrent 
des  Isoétées  par  la  déhiscence  régulière  et  valvaire  des  sporanges, 
et  par  le  nombre  des  macrospores,  qui  est  de  4 et  rarement  de  8; 
tandis  qu’il  est  considérable  dans  les  Isoétées. 

LYCOPODIUM.  (L.gen.  1185,  part.) 

Sporanges  tous  semblables,  globuleux,  réniformes  ou  transver- 
salement ovales,  uniloculaires,  s’ouvrant  par  une  fente  transversale. 
Spores  extrêmement  petites  et  pulvérulentes,  globuleuses  et  réunies 
par  4 en  paquets  trigones. 

a.  Sporanges  disposés  à Vaisselle  de  bractées  semblables*  aux  feuilles,  non 

disposés  en  épi  ni  en  épillet. 

IL.  Selago  L.  sp.  1565;  DC.  fl.  fr.  2,  p.  575;  Dub.  bot. 
545  ; Lois,  gctll.  2,  p.  571 . — Je.  Morts,  sect.  1 5,  t.  5,  f.  7,  n°  9. 
Schullz,  exsicc.  n°  96  ! ; Billot , exsicc.  n°  691  ! ; Mougeot  et 
Nestl . crypt.  n°  4 ! — Sporanges  axillaires  et  nullement  en  épi, 
occupant  presque  toute  la  longueur  de  la  tige.  Bractées  semblables 
aux  feuilles.  Feuilles  ascendantes,  imbriquées,  raides,  coriaces,  lan- 
céolées, acuminées,  très-entières  ou  subdenticulées.  Tiges  un  peu 
couchées  à la  base,  puis  ascendantes  et  droites  ou  recourbées,  cou- 
vertes de  feuilles  dans  toute  leur  longueur,  rameuses;  rameaux 
plusieurs  fois  dichotomes,  fastigiés,  parallèles,  et  atteignant  presque 
tous  la  même  hauteur.  — Plante  de  1 à 2 décimètres. 

Hab.  Jura;  Vosges;  Bourgogne;  Auvergne  ; Alpes  et  Pyrénées.  Eté. 


(!  ) Auctore  Grenier. 
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Ëj.  L.  ,sj).  1565  ; DC.  fl.  fr.  2,  p.  574  ; Dub.  bot. 

544;  Lois.  gall.  2,  p.  571.  — le.  Vaill.  bot.  t.  10,  f.  1 1.  Schultz, 
exsicc.  n°  97!;  Billot , exsicc.  n°  692!;  Moug.  et  Nestl.  crypt. 
n°  97  ! — Sporanges  disposés  en  épi  terminal,  solitaire,  sessile, 
rvlindracé,  un  peu  renflé,  verdâtre,  à feuilles  bractéales  semblables 
aux  caulinaires,  mais  un  peu  élargies  à la  base.  Feuilles  imbriquées, 
un  peu  étalées,  linéaires-acuminées,  très-entières,  umnerviées,  un 
peu  raides.  Tiges  entièrement  couvertes  par  les  feuilles,  rampantes 
et  fixées  au  sol  par  de  courtes  racines,  un  peu  rameuses;  rameaux 
très-feu  illés,  très-simples , dressés.  — Plante  de  6 à 1 5 centimètres, 
à bractées  souvent  uni-bidentées  à la  base. 

Hnb.  Bruyères  humides  et  tourbeuses  de  l’ouest,  du  centre  et  du  nord  de  la 
France  ; Alpes  et  Pyrénées;  tourbières  des  Guinots  dans  le  Jura  (Contejean). 

Juillet-septembre. 


b.  Epi  sessile  et  solitaire  au  sommet  des  rameaux  ; bractées  ayant  une  forme 
différente  de  celle  des  feuilles.  Hameaux  des  tiges  dressés  ou  ascendants,  ra- 
meux  ou  très-rameux. 

8,.  L.  Sp.  1566;  Dub.  bot.  543;  Lois.  gall.  2, 

p.  571  ; L.  juniperi folium  DC.  fl.  fr.  2,  p.  572.  — le.  Moris. 
sert.  15,  t.  5,  f.  2,  n°  5.  Billot,  exsicc.  n°  1594  ! ; Moug.  et  Nestl. 
crypt.  601  ! Epis  cylindracés,  sessiles  et  solitaires  au  sommet 
des  rameaux  ; bractées  membraneuses,  ovales-acutninées,  étalées, 
irrégulièrement  denticulées-érodées.  Feuilles  étalées  presque  hori- 
zontalement, ou  même  réfléchies,  rapprochées,  raides-coriaces, 
lancéolé  es- linéaires,  acuminées , dentées- en- scie.  Tiges  très-allon— 
gees,  non  entièrement  cachées  par  les  feuilles,  rampantes  et  radi- 
cantes,  très-rameuses;  rameaux  ascendants,  dichotomes.  — Plante 
d’un  vert  jaunâtre,  non  gazonnante,  atteignant  5 à 6 décimètres. 

Hnb.  Hautes  \ osges  ; Jura;  Alpes,  Grande-Chartreuse,  Uriaee  (t'ill.  ; 
mont  Pilât  ( Balbis );  Pyrénées  ( Lap .).  2f  Eté. 

8,.  a.i  iyiu  / sp.  1567;  DC.  fl.  fr.  2,^. 572;  Dub.  bot.  543; 
Lois.  gall.  2,  p.  371.  — le.  L.  fl.  lapp.  t.  11,  f.  6 ; DHL  musc, 
t.  5N,  f.  2,  Moug.  et  èSestl.  crypt.  n°  101  ! — Epis  cylindracés, 
sessiles  et  solitaires  au  sommet  des  rameaux  ordinairement  dicho- 
tomes ; bractées  ovales-triangulaires,  acuminées,  étalées-dressées, 
irrégulièrement  érodées.  Feuilles  coriaces  , lancéolées  , aiguës  , 
entières,  appliquées,  imbriquées;  celles  des  rameaux  disposées  sur 
4 rangs.  liges  allongées,  cachées  parles  feuilles,  rampantes  et 
i ad i ca n tes , très-rameuses;  rameaux  courts,  ordinairement  dicho- 
tomes et  fasciculés,  dressés.  — Plante  d’un  vert  pâle,  atteignant 
parfois  presque  un  mètre. 

//<//;.  Hautes  \ osges  , Rotabac  ; Auvergne,  Puy-de-Dôme,  Haute-Loire; 
Alpes  et  Pyrénées.  U-  Eté. 
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c.  Epis  2-6,  portés  par  un  long  pédoncule  commun.  Bractées  différant  des 
feuilles  par  leur  forme.  Rameaux  dressés  ordinairement  trés-rameux. 

lu.  €uamæcypari§§ii$  A.  Br.  ap.  Dœll , rh.  fl.  p.  36;  Koch , 
syn.  970;  Godr.  fl.  lorr.  5,  p.  217  ; L.  complanatum  D C.  fl. 
fr.  2,  p.  572  ( non  Lin.);  Dub.  bot.  543  ; Lois,  g ail.  2,  p.  371 . — 
Schultz , exsicc.  n°  200  ! ; Billot,  exsicc.  n°  895!  ; Moug.  et  Nestl. 
crypt.  n°  5 ! ; Fries,  herb.  norm.  f.  1 3,  n°  1 00  ! — Epis  cylindracés, 

5- 6  au  sommet  d’un  pédoncule  commun  dont  la  longueur  dépasse 
souvent  un  décimètre,  et  qui  est,  dans  sa  longueur,  garni  de  feuilles 
éparses  ou  subverticillées  et  distantes;  bractées  largement  ovales, 
cuspidées,  érodées,  étalées.  Feuilles  coriaces,  épaisses,  lancéolées, 
très-aiguës,  non  pilifères , appliquées , entières;  celles  de  la  tige 
éparses;  celles  des  rameaux  étroitement  imbriquées  sur  quatre 
rangs,  dont  un  est  formé  de  feuilles  un  peu  pies  petites/Tige  sil- 
lonnée, non  cachée  par  les  feuilles,  couchée  à la  base,  puis  dressée , 
très-rameuse  vers  le  milieu  ; rameaux  dressés— fastigiés,  plusieurs 
fois  dichotomes,  très-feuillés,  «à  peine  comprimés,  à divisions  attei- 
gnant toutes  la  même  hauteur.  — Plante  d’un  vert  clair,  atteignant 

6- 8  décimètres. 

Ilab.  Toute  la  chaîne  des  Vosges,  sur  le  grès  vosgien  ; Haguenau  {Billot); 
Corrèze  (Lamy),  ’lf  Eté. 

Obs.  — Celte  espèce  nous  semble  bien  distincte  du  L.  complanatum  L.  par 
ses  rameaux  très-peu  comprimés  et  non  fortement  comprimés,  dressés-lastigiés 
et  non  étalés  en  éventail;  par  ses  feuilles  raméales  toutes  apprimées  et  presque 
toutes  égales.  Dans  le  L.  complanatum,  une  des  rangées  de  feuilles  est  formée 
de  feuilles  bien  plus  petites  et  deux  autres  rangées  un  peu  étalées  donnent  au 
rameau  la  forme  aplatie. 

Ij.  clavatbm  L.  sp.  1564;  D C.  fl.  fr.  2,  p.  573;  Dub.  bot. 
545;  Lois.  gall.  2,  p.  571.  — îc.  Moris.  sect.  15,  t.  5,  f.  1,  n°  2. 
Billot,  exsicc.  n°  1 90  ! ; Moug.  et  Nestl.  crypt.  n°  203  ! — Epis  cy- 
lindracés, géminés  ou  ternés  au  sommet  d’un  long  pédoncule  com- 
mun muni  de  feuilles  irrégulièrement  vertici  1 1 ées  ; bractées  ovales- 
acuminées,  rétrécies  à la  base  , courbées  en  dehors,  scarieuses  et 
frangées  au  bord.  Feuilles  molles,  minces,  très-rapprochées,  étalées 
et  recourbées,  linéaires,  aiguës,  terminées  par  un  long  poil  blanc  et 
finement  denticulées.  Tige  allongée,  cachée  par  les  feuilles,  ram- 
pante, très-rameuse;  rameaux  fertiles  ascendants.  — Plante  d’un 
vert  clair,  atteignant  jusqu’à  6-8  décimètres. 

Ilab.  Toute  la  chaîne  des  Vosges  , sur  le  grès  vosgieû  ; environs  de  Paris  ; 
Côte-d’Or;  Auvergne;  presque  tout  le  centre  de  la  France;  Alpes  et  Pyrénées, 
bois  de  Chailluz  (Lamy),  et  bois  d’Aglan  ( Pidancet ),  près  de  Besançon,  sur  le 
corallien  siliceux,  où  il  est  très-rare.  2£  Eté. 

SELAG11NELLA.  (Spring.  ap.  Dœll,  rh.  fl.  p.  58.) 

Sporanges  biformes;  les  uns  réniformes  ou  subglobuleux,  sem- 
blables à ceux  des  Lycopodium,  e t muriqués;  les  autres  à 5-4  valves, 
renfermant  3-4  spores  plus  grandes,  et  munies  de  3 côtes  fines  et 
conniventes  au  sommet.  • 
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S «rniLONi  A.  Br.  ap.  Dœll.  I.  c.  ; Koch,  syn.  971  ; Lyco- 
podium  selaginoides  L.  sp.  1 565  ; 1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  574  ; l)ub.  bot. 
544;  Lois.  gall.  2,  p.  572.  — le.  Hall.  helv.  t.  46,  f.  \.  Schultz , 
e.rsicc.  n°  1169!;  Billot,  exsicc.  n°  298!  — Epi  termina]  et  soli- 
taire, très-obscurément  pédoncule;  bractées  d’un  blanc-jaunâtre, 
étalées,  lancéolées,  denticulées-spinuleuses  ainsi  que  les  feuilles 
qu’elles  surpassent  en  grandeur.  Feuilles  éparses,  étroitement  lan- 
céolées, étalées  et  même  recourbées.  Tiges  rampantes,  à rameaux 
ascendants  et  terminés  par  l’épi.  — Plante  de  5 à 15  centimètres. 
llab.  Les  pü  tu rages  de  la  région  élevée  des  sapins.  '*f  Eté. 

s hh  vftica  Spreng.  ap.  Dœll.  rh.  fl.  59;  Koch,  syn.  971  ; 
Lycopodtum  helveticum  L.  sp.  1568  ; 1)  C.  fl.  fr.  2,  p.  575  ; Dub. 
bot^  544,;  Lois.  gall.  2,  p.  572.  — le.  Moris.  sect.  15,  t.  6,  f.  5, 
rt"  34;  Dill.  musc  t.  64,  f.  2.  Schultz , exsicc.  n°  967!  — Epis 
solitaires  ou  géminés,  distinctement  pèdonculés ; pédoncule  muni 
de  feuilles  bractéiformes  dressées;  bractées  ovales,  aiguës.  Feuilles 
disposées  sur  quatre  rangs,  très  - finement  ponctuées-denticulées 
(a  la  loupe),  ovales;  les  deux  séries  latérales  à feuilles  grandes  et 
étalées  à angle  droit;  les  deux  autres  séries  à feuilles  plus  petites 
et  appliquées,  ce  qui  donne  aux  rameaux  leur  forme  aplatie.  Tiges 
et. lires,  cespiteuses  et  radicantes,  rameuses;  rameaux  aplatis 
ascendants.  — Plante  de  4-8  centimètres. 
llab.  Au-dessus  de  Reve!  et  d'Uriage  près  de  Grenoble  ( Vill .).  if.  Eté. 

S.  Di  vrini  Ai  t Koch,  syn.  971  ; Lycopodium  denticulatum 
L.  sp.  1569  ; D C.  fl.  fr.  2,  p.  575;  Dub.  bot.  544;  Lois.  gall.  2, 
p.  .)72.  le.  Dill.  t.  66,  f.  \.  — Epi  solitaire,  non  pédoncule  ; 
bractées  vertes  et  entièrement  semblables  aux  feuilles,  excepté  le:' 
sup<  tie  ni  es  qui  sont  acummées . l<eui!les  disposées  sur  quatre  ranq  s 
denticulécs,  largement  ovales;  les  deux  séries  latérales  à feuilles 
grandes  et  étalées  à angle  droit;  les  deux  autres  séries  à feuilles 
plus  petites  et  appliquées,  ce  qui  donne  aux  rameaux  leur  forme 
ap  atir.  liges  étalées,  cespiteuses  et  radicantes,  rameuses;  rameaux 
aplatis,  ascendants.  — Plante  de  4-8  centimètres,  ressemblant 
beaucoup  au  S.  helvetica , dont  il  est  facile  de  la  distinguer  par  ses 
épis  sessiles  et  ses  bractées  dont  les  supérieures  sont  cuspidées. 

Lollines  des  environs  de  Toulon,  Hjères,  Perpignan,  elc;  Corse, 
y Jicirs-inai, 


AUX  LECTEURS. 


Au  moment  où  nous  livrons  à la  publicité  les  dernières  pages 
de  notre  flore,  on  nous  permettra  de  dire  que  nous  apprécions 
mieux  que  jamais  tout  ce  qu’il  y a d’incomplet  dans  ce  tableau 
des  végétaux  vasculaires  de  France,  et  que  nous  comprenons 
aussi  qu’il  devient  désormais  inutile  de  chercher,  par  de  stériles 
paroles,  soit  sous  le  titre  de  préface,  soit  sous  tout  autre  , à 
redonner  de  la  valeur  aux  parties  faibles  de  notre  travail. 

Nos  recherches  ont  été  opiniâtres  et  consciencieuses  5 mais  le 
champ  d’exploration  était  si  vaste  que  nous  espérons  que  les 
botanistes  verront  dans  ce  fait  une  légitime  excuse  aux  inexac- 
titudes que  nous  avons  laissé  échapper.  Pour  nous,  l’aveu  de 
nos  fautes  ne  sera  jamais  pénible;  car  nous  cherchons  avant 
tout  la  vérité,  et  si  nous  ne  doutons  pas  qu’on  nous  tienne 
compte  des  améliorations  que  nous  avons  réalisées,  nous 
savons  aussi  qu’il  nous  reste  encore  beaucoup  à faire,  pour 
rendre  notre  livre  digne  de  la  science,  digne  de  tous  les  ho- 
norables encouragements  qui  sont  venus  soutenir  notre  zèle, 
parfois  chancelant,  durant  les  longues  années  consacrées  à sa 
rédaction. 
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Dans  un  prochain  supplément,  nous  ferons  une  révision  de 
toutes  les  espèces  qui  figurent  dans  notre  flore,  et  nous  dirons 
tout  ce  que  nous  aurons  observé  ou  appris  de  nouveau  sur 
chacune  d’elles;  nous  prions  donc  les  botanistes  qui  vou- 
draient bien  nous  adresser  des  observations  critiques,  d’en 
recevoir  d’avance  nos  sincères  remercîments, 

Nous  donnerons  les  soins  les  plus  attentifs  à la  recti- 
fication des  erreurs  qui  nous  auront  été  signalées,  ou  que 
nous  aurons  reconnues  nous-mêmes.  Ainsi  nous  dirons  que 
si.v  années  de  culture  nous  ont  appris  que  notre  Linwn  alpinum 
est  un  composé  de  plusieurs  espèces  que  nous  n’avons  jamais 
>ues  varier,  et  qui  se  reproduisent  de  graines  sans  aucune 
modification;  nous  ferons  voir  que  notre  ïutnaria  inuralis 
représente  trois  espèces  françaises,  dont  le  véritable  Fumaria 
mut  ah. s de  Sonder  ne  fait  point  partie.  Les  genres  lianun- 
culus,  liosa  et  autres  nous  fourniront  des  rectifications  ana- 
logues. Nous  donnerons  la  description  comparative  des 
espèces  nouvellement  découvertes  en  France , ainsi  que 
((  Ile  de  quelques  espèces  que  nous  avions  cru  devoir  exclure 
comme  n appartenant  point  à notre  circonscription  géogra- 
phique, et  dont  la  présence  y a été  depuis  incontestablement 
démontrée;  parmi  elles  nous  pouvons  citer  déjà  le  Subu- 
lana  aquatica,  qui  a été  retrouvé  dans  les  lacs  des  Pyrénées 
oi  ientales  et  centrales  ; nous  signalerons  1 Obione pedunculata 
que  nous  n’avions  pu  nous  procurer  des  environs  d’Abbeville, 

<1  ou  M.  Pevicq  nous  l’a  envoyé  depuis  en  très-beaux  exem- 
plaiies.  Il  est  une  autre  catégorie  de  plantes  qui  nous  fournira 
pareillement  quelques  importantes  additions.  Nous  voulons 
parler  des  espèces  que  nous  avions  éliminées  faute  de  rensei- 
gnements précis,  ainsi  que  cela  a eu  lieu  pour  le  Cirsiumrufcs - 
<-cns,  dont  M.  Philippe  de  Pagnères  nous  a envoyé  une  énorme 
<ai  gaison  d échantillons  superbes,  provenant  delà  forêt  de 
Lcdous,  mais  qui  ne  nous  sont  malheureusement  parvenus  que 

quelques  mois  après  la  publication  de  notre  troisième  demi- 
volume. 
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Pour  satisfaire  au  désir  exprimé  par  plusieurs  botanistes, 
nous  aurons  soin  de  numéroter  les  espèces  dans  chaque 
genre. 

Il  nous  reste,  en  terminant,  un  agréable  devoir  à remplir  : 
celui  d’adresser  de  bien  vifs  remercîments  à tous  les  savants 
botanistes  qui  ont  bien  voulu  nous  aider  de  leurs  conseils  et  de 
leurs  herbiers,  ainsi  qu’à  ceux  qui,  dans  leur  inépuisable  libé- 
ralité, ont  sans  cesse  partagé  si  gracieusement  avec  nous  le 
fruit  de  leurs  récoltes. 

Pourquoi  faut-il  que  plusieurs  des  hommes  éminents  auxquels 
s’adresse  particulièrement  ce  témoignage  de  vive  reconnaissance 
ne  soient  plus  là  pour  le  recevoir,  et  pour  accueillir,  avec  leur 
bienveillance  ordinaire,  notre  modeste  travail?  O vous,  dont  la 
mémoire  vivra  éternellement  vénérée  et  glorieuse  dans  la 
science  dont  vous  avez  reculé  les  limites,  Adrien  de  Jussieu, 
Auguste  de  Saint-Hilaire , vous  qui  avez  bien  voulu  accorder 
l’appui  de  vos  grands  noms  à notre  œuvre  naissante  , recevez 
aujourd’hui,  et  du  fond  de  nos  cœurs,  avec  l’expression  de 
notre  chaude  gratitude,  celle  de  nos  profonds  regrets  I 

Besançon,  le  1er  décembre  1855. 

Ch.  GRENIER  et  D.-A.  GODRON. 
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les  chiffres  arabes  indiquent  la  page. 


A 


ACE 

Abama 

ossifraga  DC.  111,  175. 

ibles 

excelsa  DC.  111,  156. 

Larix  Lam.  111,  156. 
pectinata  DC.  111,  155. 
vulgaris  Poir.  111,  155. 

AB1ÉTIIVÉE§,  111,  151. 
Absintlitum 

arhorescens  Gœrtn.  11,  126. 
congeslum  Lam.  11.  128. 
glaciale  Lam.  11,  128. 
laxum  Lam.  11,  128. 
tanacelifolium  Gærln.  11,  151. 
Ahutilon  Gærln.  1,  296. 

Avicennae  Presl,  1,  296. 
ACAWTHACÉES  11,716. 
Acanthus  Tourn.  Il,  717. 
mollis  L.  11,  717. 
spinosus  L.  Il,  717. 

Acarna 

gummifera  Willd.  Il,  279. 

Acer  L.  1,  521 . 

campestre  L.  1,  522. 
hispanicum  Pourr.  1,  521. 
monspessulanum  L.  I,  522. 
neapolitanum  Ten.  I,  522. 
obtusatum  Willd.  1,  522. 
o p uli  folium  Vil 1 . 1,  521. 

Opulus  Ait.  I,  521 . 
platmioidcs  L.  1,  522. 
pseudoplatanus  L.  1,  521. 
trilobatum  Lam.  1,  522. 
Aceras  R.  B.  111,  281. 

anthropopliorn  R.  B.  111,  281. 
anthropophoro-militaris  111,  281 
densifloraW oiss.  111,  282. 
Duquesnii  Rchb.  111,  285. 
hircina  Lindl.  111,  285. 


ACH 

Aceras  intacta  Rchb.  111,  282. 
longibracteala  Rchb.  111,  282. 
maculata  G.  G.  111,  282. 
pyramidalis  Rchb.  111,  285. 
sécundiflora  Lindl.  111,  282. 

ACÉK1AÉES,  1,  521. 
Acharlterium 

arvense  Bl.  et  Fing.  Il,  192. 
Acliillea  L.  Il,  161 . 

Agératum  L.  11,  1 65. 
alpina  L.  11,  199. 
ambigua  Poil.  11,  165. 
atrata  L.  11,  199. 
capillata  Lap.  11,  165. 
charnaemelifolia  Pourr.  Il,  165. 
Clavennæ  L.  11,  199. 
compacta  Lam.  11,  165. 
cuneifolia  Lam.  II,  166. 
dentifera  DC.  11,  165. 
falcata  Lap.  11,  1 65. 

Herba-rota  AU.  11,  166. 
lanata  Lam.  11,  167. 
ligustica  AU.  Il,  164. 
macrophylla  L.  Il,  167. 
magna  Ail.  11,  165. 
magna  DC.  11,  165. 
magna  Roch.  11,  165. 
Millefolium  L.  11,  162. 
moschata  Jacq.  11,  199. 
nana  L.  11,  167. 
nobilis  L.  11.  164. 
odorata  L.  Il,  162. 
polyphylla  Schleich.  Il,  165. 
Ptarmica  L.  11,  1 65. 
pyrenaica  Sibtb.  11.  166. 
recurvifolia  Lap.  11,  165. 
selacea  W.  K.  11,  1 65. 
sicula  Raf.  11,  1 64. 
stricta  Schleich.  11,  165. 
sudetica  Opitz,  11,  162. 


(1)  Dans  cette  table,  les  noms  de  genres  non  suivis  d’une  indication  de 
page,  sont  ceux  qui  ne  sont  admis  qu’à  titre  de  synonymes. 


A(.K 


ti()2 


A DK 


Acltllleu  taiiuceli folia  Ail.  Il,  163. 
tomeutosa  L.  Il,  ICI . 
viscosn  I.am.  Il,  163. 
Achiianthe  rinn 

Calamagrostis  1*.  B.  III,  495. 

%r  li  notion 

areuarius  Liuk,  111,  4 18. 
lrhnodo  ntou 

Bel  lard  i P.  B.  III,  449. 
tenue  P.  B.  111,  449. 

Aelij  rophoruM 

ambiguus  DC.  Il,  293. 
helvelicus  DC.  Il,  29  5. 
maculatus  Scop.  Il,  294. 
pinnatifidus.DC.  Il,  295. 
Rubertia  Schultz,  11,  293. 
serioloides  DC.  11.  293. 
taraxacifolius  Schultz,  II,  293. 
uniflorusBl.  et  Fing.  Il,  294. 

Acln  on 

alpinus  Mœuch,  II,  G66. 

▼ulgaris  Pers.  Il,  666. 

AcIn 

longifolia  Rœm.  111,  232. 
Aconit  uni  L.  1,  50. 

Anlhora  L.  1,  50. 
anlhoroideum  DC.  I,  50. 
Cammarum  V i 1 1 . 1,  51 . 
Lamarekii  Rcbb.  I,  50. 
Lycoctonum  L.  I,  50. 

ISapellus  L.  1,  51 . 
paniculatum  Lam.  1,  51 . 
pyrenaicum  Lam.  1,50. 
?ariegatum  L.  I,  51 . 
vulparia  Rchh.  1,  50. 

AcoruN  L.  III,  532. 

Calamus  L.  111,  552. 
Acrontlchiiin 

crispum  Vill.  III,  64 1 . 
lauuginosum  Desf.  111,  627. 
Maranlæ  L.  111,  626. 

Thelypleris  L.  111,  631 . 
velleum  Ait.  III,  627. 
tctæu  L.  1,  51 . 

spirata  L.  1,  51 . 

Ictinoca  i-pu.s 

Damasonium  Sm.  111,  167. 
Itlcnarium 

# peploides  Bal'.  I,  255. 
AdenocurpuH 

cebennensis  Delile,  I,  36  J. 
commutatus  Guss.  I,  364. 
complicatus  Gay,  1,  564. 
grandiflorus  Boiss.  1,  365. 
parvifolius  DC.  1,  364. 
telonensis  DC.  1,  564. 
telouensis  Rob.  I,  563. 
AdcnoNcilln Gren.  Godr.,  III,  187. 

là  folia  Gr.  Godr.  III,  187. 
IricnoNtylcN  Cass.  Il,  86. 


Atlcno.Ni> les  albida  Cass.  Il,  86. 

albifrons  Rchb.  Il,  86. 
alpiua  Bl.  et  Fing.  Il,  87. 
candidissima  Cass.  Il,  87. 
glabra  DC.  Il,  87. 
hybrida  DC.  Il,  87. 
leucoph ylla  Rchb.  Il,  87. 
viridis  Cass.  Il,  87. 

Adianthuin  L.  III,  640. 

Capillus-Veneris  L.  III,  640. 
tragi-ans  DC.  III,  641. 
odorura  DC.  111,641. 

Adonis  L.  I.  15. 

æstivalis  DC.  1,  16. 
œstivalis  L.  1,  16. 
ambigua  Gaud.  I,  16. 
anomala  Wallr.  1,  16. 
autumnalis  L.  1,  15. 
citrina  DC.  1,  16. 
citrina  Hoffm.  1,  16. 
dentata  DC.  I,  16. 
flammea  Jacq.  I,  16. 
flava  Vill.  1,  16. 
micrantha  DC.  I,  15. 
ni  i nia  ta  Jacq.  I,  16. 
pyrenaica  DC.  1,17. 
vernalisL.  I,  16. 

Atloxa  I..  U,  5. 

Moschalcllina  L.  Il,  6. 

i Adyscton 

calyciuum  Scop.  I,  115. 
nioutanum  Scop.  I,  1 15. 

Kgopodiuni  L.  1,  731. 

Po dagraria  L.  I,  751 . 

Ægilops 

caudata  L.  111,  605. 
cylindrica  Sibth.  III,  605. 
echinata  Presl,  111,  602. 
elongata  Lam.  III,  602. 
geniculata  Roth,  III,  601 . 
incurvata  L.  III,  618. 
neglecta  Req.  III,  602. 
ovala  L.  III,  601 . 
ovaia  Roth,  111,  602. 
squarrosa  L.  111,  621 . 
triarislata  Bert.  III,  602. 
triaristata  Willd.  III,  602. 
triticoides  Req.  III,  600. 
triuncialis  Guss.  III.  600. 
triuncialis  L.  III,  602. 

.KIu ropiiM  Trio.  III,  557. 
littoralis  Pari.  III,  558. 

I<:mcu1iin  L.  I,  523. 

llippocastanum  L.  1,  524. 

Atheorrhiza 

bulbosa  Cass.  Il,  553. 

Kthioncmn  R.  Br.  1,  112. 
saxatile  R.  Br.  I,  1 42. 

Ktlmsa  L.  I,  712. 

Cynapium  L.  I,  712. 


AGR 


663 


AIR 


Agrapliis  montana  Lam.  1,  734. 
nutans  Link,  111,  214. 
patula  Rchb.  111,  215. 

Igraulus 

alpinus  P.  B.  111,  485. 
caninus  P.  B.  111,  484. 

Agrimonia  Tourn.  1,  561. 
Eupatoria  L.  1,  561. 
odorutn  Mill.  1,  562. 
procera  Wallr.  1,  562. 

Agropyrum  p.  B.  111,  603. 
acutum  11.  Sch.  111,  605. 
campeslre  Godr.  Gren.  111,  607. 
caninum  R.  Sch.  111,  609. 
glaucum  Rchb.  111,  607. 
glaucum  R.  Sch.  111,  607. 
junceum  P.  B.  111,  604. 

Pouzolzii  Godr.  Gren.  111,  608. 
pungens  R.  Sch.  111,  606. 
pgcnanthum  Godr.  Greu.  111,606. 
repens  P.  B.  111,  608. 
scirpeum  Presl,  111,  604. 

Agi’ostemnm  L.  1,  224. 

Cœli-rosa  L.  1,  221 . 

Coronaria  L.  1,  224. 

Flos-Jovis  L.  1,  225. 

Githago  L.  1,  224. 

Agrostis  L.  111,  480. 
alba  L.  111,  480. 
alpina  Dub.  111,  485. 
alpina  Scop.  111,  484. 
aquatica  Pourr.  111,  482. 
arundinacea  L.  111,  478. 
anindinacea  Vill.  111,  477. 
bromoides  L.  111,  495. 
Calamagrostis  L.  111,  495. 
canina  L.  111,  483. 
capillaris  Thore,  111,  485. 
capillaris  Vill.  111,  482. 
decumbens  Dub.  III,  481. 
diffusa  Host,  111,  481 . 
dubia  DC.  111.  483. 
clegans  Thore,  111,  485. 
exilis  Lois.  111.  486. 
festucoidesVill.lll,  484. 
filiformis  Bast.  111,  484. 
filiformis  Vill.  111,  484. 
gigantea  Gaud.  111,  481 . 
glaucina  Bast.  111,  485. 
interrupta  L.  111,  487. 
lendigera  DC.  111,  488. 
liltoralis  Sm.  111,  491 . 
lutosa  Poir.  111,  491. 
maritima  Lam.  111,  481. 
miliacea  L.  111,  497. 
minima  L.  111,  444. 
olivetorum  Godr.  Gren.  III,  485. 
pallida  DC.  111,  486. 
pallida  Schk.  111,  484. 
pauicea  Lam.  111,  488. 


Agrostî*  pilosa  Schleich.  111,  477. 
pumila  L.  111,  485. 
pungens  Schreb.  111,  488. 
pyrenaica  Pourr.  111,  484. 
rubra  DC.  111,  484. 
rupestris  AU.  111,  485. 
rupestris  Dub.  111,  485. 
SchleicheriJord.il!,  484. 
selacea  Curt.  III,  484. 
setacea  Vill.  111,  485. 
Spica-venti  L.  111,  486. 
stolonifera  Host,  111,481. 
stolouifera  L.  111,  480. 
sylvatica  Poil.  111,  483. 
variansThuill.  111,  484. 
ventricosa  Gouan,  111,  488. 
verticillata  Vill.  111,482. 
villosa  Vill.  111,  476. 
vinealis  Desv.  111,  484. 
vulgaris  With.  III,  482. 

Alra  L.  111,  503. 

aggregata  Tim.  111,  506. 
agrostidea  Lois.  111,  500. 
altissima  Lam.  111,  507. 
ambigua  Not.  111,  505. 
aquatica  L.  111,  529. 
articulata  Desf.  111,  502. 
brigantiaca  Chaix,  111,  536. 
cærulea  L.  III,  560. 
cæspitosa  L.  111,  507. 
caoescens  L.  111,  501 . 
capillaris  Guss.  111,  504. 
capillaris  Host,  111,504. 
capillaris  Jord.  111,  505. 
caryophyltea  L.  111,  505. 
carÿophyllea  Mut.  111,  505. 
corsiea  Jord.  111,  505. 
corsica  Tauseh,  111,  620. 
corymbosa  Chaub.  111,  504. 
cristata  L.  111,  525. 
cupaniana  Guss.  III.  505. 
discolor  Thuill.  111,  508. 
divaricata  Pourr.  111,  503. 
elcgans  Gaud.  111,  504. 
flexuosa  L.  111,  508. 
globosa  Thore,  III,  499. 
grandiflora  Bert.  111,  526. 
Holcus  Vill.  111,  524. 
hybrida  Gaud.  III,  502. 
inflexa  Lois.  111,  504. 
intermedia  Guss.  111,  504. 
juncea  Vill.  111 , 507. 

Lagascæ  Kunth,  111,  500. 

Legei  Bor.  III,  509. 

Lenzei  Lois.  111,  620. 
media  Gouan,  111,  507. 
miliacea  Vill.  111,  536. 
minuta  Lœfl.  111,  500. 
minuta  Lois.  111,  500. 
montana  Desv.  111,  508. 


ALL 


Obi  ALI 


lira  mulliculmis  Duin.  III,  506. 
parviflora  Tlmill.  III,  507. 
prœcax  L.  III,  506. 
prncincialis  Jord.  III,  505. 
pubescens  Vahl,  III,  528. 
pulchella  Link,  111,  50Î. 
pulchella  Noce.  III,  504 . 
setacea  Pourr.  III,  507. 
spicala  L.  III,  521 . 
gübaristala  Faye,  III,  508. 
subspieata  L.  III,  521. 
h nnrii  (iuss.  111,  50 
uliginosa  Weihe,  111,  508. 
valesiaea  Berl.  III,  528. 
variegala  St-Am.  III,  501 . 

ljut 

grandiflorus  Salisb.  III,  255 . 
major  Haw.  III,  254. 
Pseudo-Narcissus  Haw.  III,  255 
AJuga  L.  Il,  705. 
alpina  Vill.  Il,  706. 

Chamaepytis  Schreb.  Il,  707. 
gene venais  L.  Il,  706. 

Iva  Schreb.  Il,  707. 
pseudo-I  va  Kob.  et  Cast.  Il,  707. 
pyramidalt s L.  Il,  706. 
reptans  L.  Il,  706. 
tlropKiM  P.  Beauv.  III,  499. 
agrostidea  I)C.  III,  500. 

Candollii  Desv.  III,  500. 
caryophyllea  Fries,  111,  505. 
globosa  Desv.  III.  499. 
minuta  Desv.  III,  500. 
præeo.x  Fries,  111,  506. 
pulchella  Teu.  III,  504. 

alpinus  Mœnch,  I,  556. 

Albersla 

Blitum  Kunlh,  III,  5. 
detlexa  Gren.  111,  5. 
prostrata  Kuntb,  111,  5. 
Alchemillu  Tourn.  1,  565. 
alpina  L.  1,  564. 
arvensia  Scop.  I,  565. 
euneata  Gaud.  I,  565. 
fissa  Schumm.  1,  565. 
montana  Willd.  I,  565. 
pentaphyllea  L.  I,  565. 
pyrenaica  Duf.  1,  565. 
rnlgaris  L.  1,  564. 

Vleetorolo  pli  un 

grandiflorus  Wallr.  Il,  612. 
hirsutus  Hchb.  Il,  612. 
major  Rchb.  Il,  612. 
parviflorus  Wallr.  Il,  612. 
Aldrovan du  Mont.  I,  195. 
vesiculosa  L.  1,  195. 

%l«a 

marina  Lam.  III,  525. 

L.  111,  165. 


AllNiua  arcuatum  Michal.  III,  165. 
Damasonium  L.  III,  167. 
graminifolium  Ehrh.  III,  165. 
lanceolatum  Hchb.  III,  165. 
lanceolalum  With.  III,  165. 
natans  L.  III,  166. 
parnassifolium  L.  III,  1 64. 
Plantago  L.  III,  164. 
ranunculuides  L.  III,  166. 
repens  Cav.  111,  166. 
aumuac»;i:m,  lll,  1 65. 

Alkanua  Tüusch,  II,  516. 
lulea  DC.  Il,  516. 
tinrtoria  Tausch,  11,  516. 

Alliarlu 

officinalis  Andr.  1,  95. 

Allluin  L.  lll,  195. 

acutangulum  Schrad.  lll,  212. 
acutiflorum  Lois,  lll,  199. 
album  Savi,  lll,  205. 
ombiguum  DC.  lll.  21 1 . 
Ampelnprasum  L.  III,  198. 
angulosum  DC.  lll,  212. 
appendieulatum  Kam.  lll,  211. 
approximation  Gr.  God.  lll,  200. 
arvense  Guss.  lll,  200. 
Ascalonicum  L.  lll,  201 . 
carinatum  L.  lll,  207. 
carnenm  Bertol.  lll,  205. 

Cepa  L.  lll,  202. 

Chamaemoly  L.  lll,  205. 
compaclum  Thuill.  lll,  197. 
complanatum  Bor.  lll,  207. 
consimile  Jord.  lll,  208. 
coutroversum  Schrad.  lll,  226. 
descendais  L.  III,  201. 
desceudens  Auct.  lll,  200. 
Deseglisei  Bor.  lll,  200. 
emineus  Cren.  lll,  201 . 
ericetorum  Thore,  lll,  21 1 . 
jallax  Don,  lll,  212. 
flavum  L.  lll,  209. 
flavum  Salzm.  lll,  210. 
flexifolium  Jord.  lll,  208. 
flexum  W.  Kit.  lll,  207. 
foliosum  Clar.  lll,  202. 
fragrans  Vent,  lll,  215. 
gracile  Willd.  lll,  215. 
graminifolium  Lois,  lll,  205. 
grandiflorum  Chaix,  lll,  21 1 . 
inodorum  Ait.  lll,  215. 
intermedium  DC.  lll,  209. 
littoreum  Lois,  lll,  197. 
longispalhnm  Bed.  lll,  209. 
magicum  DC.  lll,  206. 

Moly  L.  lll,  226. 

monspessulanum  Gouan,  lll,  205. 
monspessulanum  Willd.  lll,  209. 
moschatum  L.  III,  210. 


ALO 


ALY 


6 G K 


\ 1 1 1 ii in  moschatum  Moris,  III,  210. 
multifloruin  DC.  111,  198. 
narcissiflorum  Vill.  111,  21 1 . 
narcissifolium  Lam.  lll,  226. 
narcissifolium  Vill,  III,  212. 
neapolitnnum  Cyr.  111,  205. 
nigrum  Ail.  111,  211. 
nigrurn  L.  111,  205. 
obtusiflorum  Red.  111,  226. 
ochroleucum  W.  Kit.  111,  211. 
olernceum  L.  111,  207. 
Ophioscorodon  Don,  111,  197. 
pallens  DC.  111,  209. 
pallens  L.  111,  209. 
pauiculatum  DC.  111,  208. 
puniculatum  L.  111,  209. 
parviflorum  Desv.  III,  200. 
parviflorum  Thuill.  111,  207. 
paucifloruvn  Viv.  111,  210. 
pedemontanum  Willd.  111,  211. 
pendulinum  Ten.  111,  204. 
plantaginense  Lam.  111,  206. 
polyanthum  R.  et  Sch.  111,  198. 
Porrum  L.  111,  1 97. 
pulchellum  Don,  111,  208. 
roseum  L.  111,  204. 
rotundum  L.  111,  199. 
sativum  L.  111,  196. 
Schœnoprasum  L.  111,  202. 
Scorodoprasum  L.  111,  197. 
senescens  Dub.  111,  212. 
senescens  L.  111,  226. 
serotinum  Lap.  111,  211. 
setaceumW.  Kit.  111, 210. 
siculum  Ucr.  111 , 212. 
sphærocephalura  Bor.  111,  200. 
sphaerocephalon  L.  lll,  200. 
suaveolens  Dub.  111,  211. 
subhirsutum  L.  111,  203. 
tenuiflorum  Delast.  111,  200. 
triquetrum  L.  111,  203. 
ursinum  L.  111,  206. 

Victorialis  L.  lll,  206. 
vineale  L.  lll,  197. 
virescens  Lam.  lll,  207. 

Allosurus  Bernh.  lll,  641., 
crispus  Bernh.  lll,  641 . 

Alnus  Tourn.  lll,  148. 
cordata  Lois,  lll,  130. 
clliptica  Req.  lll,  150. 
glutinosa  Gærtn.  lll,  149. 
xncona  DC.  lll,  150. 
macrocarpa  Req.  lll,  150. 
pubescens  Tausch,  lll,  150. 
suaveolens  Req.  lll,  149. 
viridis  DC.  lll,  149. 

Alopecurus  L.  lll,  449. 
agrestes  L.  lll,  450. 
bulbosus  L.  lll,  451 . 
capitatus  Lam.  lll,  452. 


Alopecurus  fulvus  Sm.  lll,  451  . 
geniculatus  L.  lll,  450. 
Gerardi  Vill.  lll,  452. 
monspeliensis  L.  lll,  490. 
paludosus  M . K.  lll,  431 . 
paniceus  Lam.  lll,  490. 
pralensis  L.  lll,  450. 
utriculatus  Pers.  lll,  451.  . 

Ihinantlic 

stricta  Rchb.  1,  254. 

Alsinc  Wahlenb.  1,  249. 
Bauhinorum  Gay,  I,  253. 
cerastiifolia  Fenzl„  1,  254. 
Cherleri  Fenzl,  1,  253. 
fasciculata  M.  K.  1,  250. 
grineensis  Gren.  Godr.  1,252. 
Jacquini  Koch,  1,  250. 
lanceolata  M.  K.  1,  254. 
laricifolia  Gren.  1,  253. 
laricifolia  Wahlenb.  1,  253. 
mucronata  L.  1,  251 . 
recurva  Wahlenb.  1,  252. 
rostrata  Koch,  I,  251 . 
rubra  Wahlenb.  1,  275. 
segetalis  L.  1,  275. 
set  area  M.  K.  I,  251 . 
striata  Gren.  1,  253. 
stricta  Wahlenb.  1,  254. 
tenuifolia  Crantz,  1,  250. 
umbellata  DC.  1,  265. 
verna  Bartl.  1,  251 . 

Villarsn  M.  K.  1,  232. 

AL§I1T1E§,  1,  244. 

Althæa  L.  1,  294. 

cannabina  L.  1,  294. 
hirsuta  L.l,  295. 
narbonensis  Pourr.  1,  295. 
officinales  L.  1,  294. 

Althenia  Petit,  lll,  521. 
filiformis  Petit,  lll,  321. 

AlyMStim  L.l,  114. 
alpestre  L.  1,  117. 
alpestre  Salis,  ! , 117. 
arenarium  Gmel.l,  115. 
arenarium  Lois.  1,  115. 
argenteum  Vitman,  1,  117. 
Bertolonii  Desv.  1,  117. 
Bertolonii  Lois.  1,  116. 
califcinum  L.  1,  115. 
campestre  L.  1,  115. 
campestre  Poil.  1,  1 15. 
clypeatum  L.  1,  113. 
corsé  cum  Dub.  I,  116. 
corsicum  R.ob.  1,  117. 
cunei folium  Ten.  1,  116. 
diffusum  Dub.  1,  116. 
fcxicaule  Jord.  1,  116. 
halimifolium  Lap.  1,  118. 
halimi folium  L.  I,  119. 
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aI>mmiiiii  incanum  L.  I,  114. 
Laperousianum  Jord.  I,  HS. 
macrorarpum  DC.  1,  H9. 
mantimum  Larn.  1,  118. 
minimum  L.  I,  158. 
minimum  Vil!.  1,  1 20. 
mont  an  um  L.  I,  115. 

Perusianum  Gay,  1,  118. 
pyrenaicum  Lap.  I,  120. 
Hobcrtianum  Bern.  Gd.Gr.  I,  1 17. 
spinosum  L.  1.  1 19. 
torluosnm  Lois.  I,  117, 
utriculatum  L.  I,  114. 

in,  2. 

AiuarantuN  L.  III,  5. 

albus  L.  III,  0. 
ascendens  Lois.  III,  5. 

Blitum  L.  111,  5. 
chlorostachys  Coss.  III,  4. 
chlorostachys  Willd.  III,  5. 
de  fl  exus  L.  il!,  5. 
incurvatus  Gren.  Godr.  III, 
patulus  Bert.  III,  4. 
proslralus  Bail).  III,  5. 
relroflexus  L.  III,  5. 
spicatus  Bast.  111,  5. 
spicatus  Lam.  III,  5. 
sylvestris  Desf.  111,  4. 

Timeroj i Jord.  III,  4. 
viridis  L.  III,  4. 

tMAmumi  i s,  lll,  219. 

% nuinllis 

lulea  L.  lll,  252. 

Ainbcrhon 

Lippii  DC.  Il,  285. 

imbrlna 

ambrosioides  Spach,  lll,  17. 

Bolrys  Moq.  lll,  17. 
pinnatisecta  Spach,  lll,  23. 

A mbrowln  Tourn.  Il,  595. 

tenuifolia  Spreng.  Il,  395. 
amiirosiacées,  II,  593. 
Amclanchler  Medik.  1,  575. 
vulgaris  Mœnch,  1,  575. 

ImelluN 

officinalis  Gaü.  11,  101. 
inmiannia 

Boræi  Guep.  I,  598. 

.%  ni  ml  Tourn.  1 , 731. 

daucifolium  Scop.  I,  711. 
diversifolium  Noul.  I,  731. 
glaucifolium  Lap.  1,  732. 
plaucifolium  L.  I,  732. 
intermedium  DC.  I,  732. 
ma  jus  L.  I,  731 . 
pyrenæum  Lap.  1,  759. 
t’isnaga.  Lam.  I,  752. 
v ni  gare  Dod.  1,  731 . 


Anintopiilia  arundinacea  Ht,  lll,  480. 
AHPKIJDIIEK,  I,  523. 
Aui|Hdud(‘Nnios  Link,  lll,  479. 

tenax  Link,  lll,  479. 
amiudaléeh,  1,  511. 
AniygdaluN  L.  I,  512. 

amygdalo-Persiea  Duham.  1,  512. 
commuais  L.  1,  512. 

Persica  L.  1,  515. 

Anacaniptla 

pyramidali8  Rich.  lll,  283. 

Durandi  Breb.  lll,  283. 
Anacycltia  Pers.  11,  157. 
bicolor  Pers.  11,  158. 
claratus  Pers.  Il,  157. 
hirsutus Lam.  Il,  159. 
pubescens  Bchb.  Il,  1 57. 
purpurascens  DC.  Il,  158. 
radiatus  Lois.  Il,  158. 
tomenlosus  DC.  Il,  157. 
valeutinus  L.  Il,  159. 

AnagnlllN  Tourn.  Il,  400. 
arvensis  L.  Il,  407. 
cærulea  Lam.  II,  407. 
cr assi folia  Tbore,  II,  400. 
parviflora  Salzm.  Il,  407. 
phœnicea Lam.  Il,  407. 
repens  DC.  Il,  407. 
lenella  L.  Il,  407. 

Anagyrl*  Tourn.  1,  345. 
foetida  L.  1,  345. 

Anarrliinuin  Desf.  Il,  571. 
bellidi  folium  Desf.  Il,  571 . 

Anaxeton 

fœlidum  Gærtn.  Il,  183. 

Anchnsa  L.  Jl#  512. 

angustifolia  Vill.  11,512. 
arvalis  Rchb.  Il,  512. 
arvensis  Rieb.  Il,  515. 
azurea  Rchb.  Il,  514. 
crispa  Viv.  Il,  513. 
italien  Rchb.  Il,  514. 
italien  Retz,  11,  514. 
la xiflora  DC.  Il,  510. 
lutea  Bertol.  Il,  510. 
lutea  Cav.  Il,  551. 
monspeliaca  Bauh.  11,  510. 
nigricans  Brot.  Il,  515. 
officinalis  Gouan,  11,  514. 
officinalis  L.  Il,  512. 
paniculata  Ait.  Il,  514. 
sempervirens  L.  Il,  514. 
tinctoria  Desf.  Il,  510. 
undulata  L.  II,  513. 
ventricosa  Sibth.  Il,  515. 

%n «Ironie (la  L.  Il,  427. 
cærulea  L.  Il,  43 i. 

Daboecii  L.  Il,  434. 
montana  Salisb.  11.  434. 
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Andromeda  polifolia  L.  Il,  427. 
taxifolia  Pall.  11,  434. 

Andropogon  L.  111,  465. 

Allionii  DC.  111,  467. 
arundinaceus  Scop.  111,  470. 
contortum  Desf.  111,  467. 
distachyon  L.  111,  467. 
giganteum  Ten.  111,  469. 

Gryllus  L.  111,  468. 
halepensis  Siblh.  111,  470. 
hermaphroditum  Pourr.  111,  495. 
hirtum  L.  111,  469. 

Ischæmum  I..  herb.  111,  566. 
Ischaemum  L.  sp.  111,  465. 
provinciale  Lam.  111,  466. 
pubescens  Vis.  111,  469. 

Ravennæ  L.  111,  47 1 . 

Solieri  Req.  111,  469. 

Androsace  Tour».  11,  455. 
alpina  Lap.  11,  254. 

Aretia  Lap.  11,  455. 
argentea  Gærfn.  11,  455. 
brexifolia  Vill.  11,  457. 
bryoides  DC.  Il,  453. 
carne  a L.  Il,  456. 

Chaixi  Gren.  Godr.  11,  458. 
Cbamæjasme  Host,  11,  468. 
Chamæjasme  DC.  11.  457. 
ciliata  DC.  11 , 454. 
eylindrica  DC.  11,  454. 
diapensia  Vill.  11,  453. 
diapensoides  Lap.  11,  455. 
elongata  L.  11,  458. 
filiformis  Retz,  11,  458. 
frutescens  Lap.  11,  454. 
glacialis  Schleich.  11,  468. 
helvetica  Gaud.  Il,  453. 
hirtella  Duf.  11,  454. 
imbricata  Lam.  11,  455. 
lactea  L.  11,  456. 
lactea  Vill.  Il,  457. 
lutea  Lam.  11,  453. 
maxima  L.  11,  458. 
obtusifolia  AU.  II,  457. 
pauciflora  Vill.  Il,  456. 
pubescens  DC.  11,  454. 
pyrenaica  Lam.  11,  455. 
septentrionalis  L.  11,  457. 
septentrionalis  Vill.  11,  458. 
tomentosa  Schleich.  11,  455. 
villosa  L.  11,  455. 

Androsæmum 

fœtidum  Cast.  1,  320. 
officinale  Ail.  1,  520. 
vulgare  Gærtn.  I,  320. 

Andryala  L.  11,  388. 

corymbosa  Lam.  Il,  389, 
incana  DC.  11,  589. 
integrifolia  L.  11,  388. 
laeiuiata  Lam.  Il,  589. 


Andryala  lanata  L.  Il,  365. 
lanala  Vill.  11,  589. 
lyrata  Pourr.  11,  589. 
nemausensis  Vill.  11,  529. 
nudicaulis  Lam.  11,  329. 
parviflora  Lam.  Il,  589. 
poutana  Vill.  11,  542. 
ragusina  L.  11,  589. 
sinuala  L.  11 , 588. 

Ancmagrostis 

Spica-venti  Trin.  111,  486. 
interrupta  Trin.  111,  487. 

Ancinone  L.  1,  10. 
alpina  L.  1,  12. 
apennina  L.  I,  12. 
bnldensis  L.  1,  12. 
coron  aria  L.  1,  14. 
fragifera  Wulf.  1,  12. 

Halleri  Ail.  Il,  11. 

Ilepatica  L.  1,  15. 
hortensis  L.  1,  14. 
hortensis  Thore,  1,  14. 
montana  Hopp.  1,  11. 
narcissiflora  L.  I,  15. 
nemorosa  L.  I,  15. 
palmata  L.  1,  14. 
païens  Mut.  1,  10. 
pavonina  DC.  1,  14. 
pavonina  Lois.  1,14. 
Pulsatilla  L.  1,  11. 
Pulsatilla-nutans  Gaud.  1,  1 L 
ranunculoides  L.  1,  13. 
stellata  Lam.  1,  1 4. 
sulphurea  L.  1,  12. 
sy Ivestris  L.  I,  12. 
trifolia  Bast.  1,  15. 
trifoliata  L.  1,  55. 
vernalis  L.  1,  10. 

Anetluiui  Hoffm.  1,  686. 
graveolens  L.  1,  686. 

Angclica  L.  I,  684. 

aquilegifolia  Lam.  1,  685. 
ebulifolia  Lap.  1,  685. 
montana  Gaud.  1,  685. 
pauiculata  Lam.  1,  705. 
pyrenaea  Spreng.  1,  685. 
Hazulii  Gouan,  I,  685. 
scabra  Petit,  1,  706. 
sylveslris  L.  111,  684. 

Antennaria  R.  B.  11,  189. 

carpatica  Bl.  et  Fing.  Il,  189. 
dioica  Gærtn.  11,  189. 
Leontopodium  Gærtn.  11,  190. 

Anthcnia 

arborea  Presl,  1,  292. 
Tenoreana  Presl,  1,  292. 
scabra  Presl,  1,  292. 

Anthémis  L.  11,  152. 
agrestis  Wallr.  11,  152. 
alpina  Gouan,  11,  155. 
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InthniiiN  altissima  L.  Il,  I 
ii r > eusis  DC.  Il,  I 55. 
arvensis  L.  Il,  loi. 
aurea  Brot.  Il,  151. 
australis  Willd.  11,  199. 
austriaca  I)C.  11,  157. 
auslriaca  Lap.  Il,  1 51 . 
biarislata  DC.  II,  158. 
clavata  Desf.  Il,  157. 
coronopifolia  Willd.  Il,  151. 
Cota  Vill.  Il,  155. 

Cotula  L.  Il,  155. 
diffusa  Salzm.  Il,  155. 
fa  lia  x Willd.  Il,  151. 
fœtida  Lam.  Il,  155. 
fuscata  Brot.  Il,  151. 
Gerardiana  Jord.  Il,  155. 
iucrassata  Lois.  11,  155. 
marilima  D’Urv.  11,  155. 
marilima  L.  Il,  I5î. 
mixla  L.  Il,  151. 
inonlana  DC.  Il,  155. 
moutana  L.  Il,  154. 
nicæensis  Willd.  11,  155. 
nobilis  L.  Il,  150. 
odorala  Lam.  Il,  150. 
peregrina  DC.  II,  156. 
pelræa  Ten.  11,  155. 
psorosperma  Ten.  Il,  155. 
pubescens  Willd.  11,  157. 
Pyrelhrum  (iouan.  11,  155. 
Pyrethrum  L.  Il,  199. 
saxatilis  DC.  11,  155. 
secundiramea  Biv.  Il,  155. 
Myriaca  \est,  11,  155. 
lincloria  L.  Il,  156. 
tomeiitosa  Gouan,  11,  157. 
Triumfetti  AU.  Il,  157. 
valentina  I,.  Il,  158. 

Anthcriciini 

bicolor  Desf.  111,  222. 
cal  y eu  latum  L.  III,  175. 
ericelorum  Berg.  III,  222. 
Liliago  L.  III,  221. 
Liliastrum  L.  111,  221 . 
ossifragum  L.  111,  175. 
planifolium  L.  111,  222. 
ramosum  L.  111,  222. 
serotinum  L.  111,  185. 

%ntho\nnthiim  L.  III,  412. 
aristatura  Boiss.  111,  445. 
aristetum  Bor.  III,  415. 
Carrenianum  Pari.  III,  4 45. 
ndnratum  L.  111,  442. 
panieulatum  L.  111,  579. 

Puelii  Lecoq,  111,  445. 

AnthrlNciiN  Hoffm.  1,  741. 
alpestris  Wimm.  I,  742. 

Cere folium  Hoffm.  I.  711 . 
cicularia  Dub.  1,  711. 


.%ntlirlmciiM  elatior  Bess.  I.  7 
nodosa  L.  I,  745. 
sylvestris  Dub.  I,  742. 
sylvestris  Hoffm.  I,  742. 
torquata  Dub.  1,  742. 
v ulgavis  Pers.  I,  741. 

AnthylliM  L.  1,  578. 

Barba-Jovis  L.  1,  579. 
cyt  isoides  L.  1,  578. 

Dilleuii  Schult.  1 , 581 . 
Erinacea  L.  1 , 545. 
Gerardi  L.  I,  425. 
llermanniae  L.  1,  579. 
marilima  Schweigg.  I,  581 
moutana  L.  I,  580. 
rustica  Mill.  1,  581. 
lelraphylla  L.  I,  581. 
Vulneraria  L.  I,  580. 
vulnerarioides  Bonj.  I,  581. 

Antinoriu  Pari.  III,  599. 
agrostidea  Pari.  111,  500. 

Ail  tire  h ilium  Tou  ru.  Il,  569. 
œquitrilobum  Viv.  I),  575. 
album  Lam.  Il,  578. 
alpinum  L.  Il,  580. 
augustifolium  Lois.  Il,  576. 
areuarium  Poir.  Il,  581 . 
arvense  L.  Il,  577. 

Azarina  L.  Il,  571 . 

Bauhioi  Gaud.  Il,  576. 
bipu nclatum  Thuill.  11,  581 . 
chalepense  L.  Il,  578. 
cirrbosum  L.  I),  575.  . 
conunuue  Lam.  Il,  576. 
confertum  Jord.  II,  579. 
crassifolium  Willd.  11,  585. 
cymbalaria  L.  Il,  575. 
dubium  Vill.  11,  581. 
elatine  L.  11,  574. 
filiforme  Poir.  Il,  585. 
flavum  Poir.  Il,  582. 
galioides  Lam.  Il,  579. 
genistifolium  Vill.  11,  576. 
gracile  Pers.  11,  577. 
græcum  Bory,  11,  575. 
hederæfolium  Poir.  Il,  575. 
bepaticæfolium  Poir.  Il,  575. 
junceum  L.  Il,  578. 
lati folium  I)C.  Il,  570. 
Linaria  L.  Il,  576. 
ma  jus  L.  Il,  569. 
maritimum  Poir.  Il,  581. 
micrantbum  Cav.  Il,  578. 
minus  L.  Il,  582. 
molle  L.  11,  622. 
monspessulanum  L.  Il,  579. 
opposilifolium  Poir.  Il,  585. 
origa nifolium  f,.  Il,  585. 
Ornutium  L.  Il,  569. 
parviflorum  Jacq.  Il,  578. 
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Antirrliinum  parviflorumWd.  H,  578 
Pelisserianum  L.  Il,  577. 
polygalæfolium  Poir.  Il,  576. 
pyrenaicum  Pers.  11,581. 
repens  L.  II,  579. 
sempcrvirens  Lap.  11,  570. 
simplex  Willd.  Il , 578. 
sparteum  L.  II,  578. 
spurium  L.  Il,  574. 
striatum  Lam.  11,  579. 
supinum  L.  Il,  581 . 

Ihymifolium  Vahl,  II,  580. 
torluoswm  Bose,  11,  570. 
triphyllum  L.  Il,  579. 
villosum  L.  Il,  583. 
villosum  Lap.  11,  585. 

Apargfia 

alpina  Willd.  11,  298. 
aurantiaca  Willd.  11,  299. 
bulbosa  Balb.  11,  297. 
crispa  Willd.  H,  501 . 
erocea  Willd.  Il,  299. 
hyoseroides  Vesl.  Il,  296. 
pinnatifida  Ten.  II,  295. 
pratensis  Link,  11,  298. 
saxatilis  Ten.  11,  501 . 

Taraxaci  Sm.  11.  298. 

Taraxaci  Willd.  Il,  298. 
tergestiua  Hoppe,  11,  501. 
tuberosa  Willd,  11,  297. 

Villarsii  Willd.  11,  500. 

Aparinc 

hispida  Mœnch,  11,  45. 

Apera 

interrupta  P.  B.  111,  487. 
Spica-venti  P.  B.  111,  486. 
Apbancs 

arvensis  L.  1,  565. 

Aphy  Uanthcs  Tourn.  111.  225. 

monspeliensis  L.  111,225. 
Apium  Hoffm.  1,  758. 

Ammi  Crantz,  1,  731 . 

Carvi  Crantz,  1,  729. 
graveolens  L.  1,  759. 
Petroselinum  L.  I,  738. 
vulgare  Lam.  I,  738. 

A pl  ib  il  a 

Gryllus  P.  B.  III,  468. 
APOfl'AACÉES,  11,  476. 

A pocynnm 

syriacum  Clus.  11,  481 . 
Aposcrfs  Neck.  11,  291. 

fœticla  Less.  Il,  291 . 

Aiiuilcgia  L.  1,  44. 
alpina  Lam.  I,  45. 
alpina  L.  1,  44. 
alpina  Salis,  1,  45. 

Bernardi  Gren.  Godr.  1,45. 
platysepala  Rchb.  1,  14. 


Aquilcgia  pyrenaica  DC.  Il,  45. 
stellala  Auct.  I,  44. 

Sternbergii  Mut.  I,  45. 

Sternbergii  Rchb.  I,  45. 
viscosa  Gouan,  1,  44. 
viscosa  Waldst.  Kit.  1,  45. 
vulgaris  L.  1,  44. 

Ai*al>is  L.  1,  99. 

Allionii  DC.  1,  1 01 . 
alpina  L.  1,  104. 
arcuata  Schuttl.  I,  101 . 
arenosa  Scop.  1, 104. 
aspera  Ail.  1,  100. 
auriculata  Lam.  1,  100. 
bel lidi folia  J acq.  I,  105. 
bellidioides  Lam.  I,  110. 
brassicajormis  Wallr.  I,  99. 
cctcnilea  J acq.  1,  1 04. 
cebennensis  DC.  1,  103. 
ciliata  Koch,  1,  101 . 
ciliata  R.  B.  1,  101. 

Gerardi  Bess.  1,  102. 

Ilalleri  L.  I,  158. 
hirsuta  DC.  1,  101. 
hirsuta  Scop.  1,  101 . 
hirta  Lam.  1,  100. 
integrifolia  Lap.  1,  102. 
longisiliqua  Wallr.  1,  102. 
muralis  Bert.  I.  102. 
nova  Vili.  1,  99. 
nutans  Lois.  1,  1 05. 
perfoliata  Lam.  1,  105. 
petræa  Lam.l,  158. 
pinnatifida  Lam.  1,  96. 
pumila  J acq.  1,  105. 
recta  Vill.  1,  100. 
resedifolia  Lam.  1,  111. 
sagittata  DC.  1,  1 02. 
saxatilis  Ail.  1,  99. 
scabra  DC.  1,  105. 
scabra  Lois.  1,  102. 
serpylli folia  Vill.  1.  101. 
stricta  Huds.  1,  100. 
supina  Lam.  1,  93. 

Thalinna  L.  1 , 105. 

Turrita  L.  1,  106. 
verna  R.  B.  1,  100. 
virgata  Lois.  1 , 101 . 

Aracium 

alpinum  Monn.  11,  527. 
paludosum  Monn.  11,  342. 

ASAAIA  ACKES,  11,  1. 

Arlmtus  Tourn.  11,  423. 
alpina  L.  Il,  426. 

Unedo  L.  11,  425. 

Uva-ursi  L.  11,  426. 
Arceutliofoinm  Bieb.  II.  4. 

Oxycedri  Bieb.  Il,  4 . 

Arclinngcl  iea  offici nalis  Hfm.  1, 758. 
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% rcll  h ni  Bardana  Willd.  Il,  281. 
Ianuginosum  Lain.  Il,  271. 
Lappa  Willd.  Il,  280. 
Personata  L.  11,  229. 

.%rcCOM(aph> Ion  Adans.  Il,  42G. 
alpinn  Sprrng.  Il,  -126. 
officinalis  Wimm.  Il,  426. 

Arenaria  L.  1,  257. 

aggregata  Lois.  1,  262. 
apetala  Vill.  I,  238. 
auslriaca  Ail.  I,  252. 
balearica  L.  1,  258. 
bavarica  L.  1.  256. 
biflora  L.  I,  238. 
cerastifolia  Ram.  1,  254. 
cherlerioides  Vill.  I,  254. 
ciliatu  L.  I,  259. 
rinerea  DG.  1,  260. 
conimbricensis  Gay,  I,  260. 
runtroversa  Boiss.  1,  260. 
corymbulosa  Delaslre,  I,  251. 
fasciculata  Jacq.  1,  230. 
fugax  (iay,  1,  259. 

(ierardi  Willd.  1,  251. 

(iouffeia  Puel,  1.  260. 
grandiflorn  Ail.  I,  261 . 
heleromalla  Pers.  I,  251 . 
hispida  L.  I,  260. 
hispida  St-Am.  I,  260. 
hybrida  Vill.  I.  250. 
juniperifolia  Vill.  I,  261. 
lanceolata  AU.  1,  254. 
laricifolia  L.  I,  251. 

In rici folia  Vill.  I,  255. 
ligericxna  Lecoq,  1,  259. 
limflora  (iaud.  1,  233. 
liniflora  Jacq.  1,  251 . 
macrorhiza  Req.  1,276. 
marginal  a DG.  I,  276. 
marina  Roth,  1,  276. 
Marschlinsii  Koch,  1,  260. 
massiliensis  Fenzl,  I,  262. 
media  L.  I.  276. 
mixta  Lap.  1,  261 . 
mndesia  Desf.  I,  261. 
vwnlana  L.  I,  258. 
multicaulis  Lois.  1,  259. 
mucronata  DG.  1,  251 . 
mutabilis  Lap.  1,  231 . 
obtusa  Ail.  1.  256. 
pentandra  Desf.  1,  250. 
peploides  L.  1,  255. 
polygonoides  Wolf.  1,  256. 
procumbens  Wahlenb.  I,  277. 
jnirpurasrrns  Ram.  I,  262. 
reeurva  Ail.  I,  252. 
rostrata  Pers.  1,  251. 
ruhra  L.  1,  275. 
ruscifolia  Req.  I,  260. 
snlsuginea  Biinge,  1.  275. 


Arenaria  saxatilis  Lap.  |,  261. 
saxatilis  Lois.  I,  251 . 

Saxifraga  Fenzl,  I,  257. 
segetalis  Lam.  I,  275. 
serpylli folia  L.  I,  259. 
setacea  Thuill.  I,  251. 
sperguloides  Mut.  1,  256. 
striata  L.  I,  253. 
striata  Vill.  1,  253. 
tenuifolia  L.  I,  230. 
tetraqurtra  L.  1,  261. 
triflora  L.  1,  261. 
triflora  Vill.  I,  252. 
trinervia  L.  1,  257. 
uliginosa  Schleich.  I,  254. 
umbellata  Glairv.  I,  265. 
verna  L.  I,  251 . 

Villarsii  Bail).  1,  252. 
viscida  Lois.  I 260. 
viscidula  Thuill.  1,  250. 

Aretla 

nrgentea  Lois.  Il,  455. 
ciliala  Lois.  ||,  454. 
cjlindrica  Lois.  11,  454. 
helvelica  L.  Il,  455. 
pubescens  Lois.  Il,  451. 
pyrenaica  Lois.  Il,  455. 
Vitaliana  L.  Il,  453. 
Argyroloblum  Eckl.  1,  565. 

linneunum  Walp.  1,  365. 
Arlsarum 

vulgare  Rehb.  III,  351. 
ArlNtella  Bert.  III,  494. 

bromoides  Bert.  III,  495. 
Aristolochia  Tourn.  III,  72. 
Clematitls  L.  III,  72. 

(ojiga  L.  III,  73. 

Pislolochia  L.  III,  72. 
rotunda  L.  111,  73. 

ARiKTor.OCIIlKES,  III,  71. 
Armoria  Willd.  Il,  735. 
alliacea  Mut.  Il , 756. 
alpina  Willd.  Il,  736. 
arenaria  Fbel.  Il,  735. 
bupleuroides  Godr.  (iren.  Il,  736. 
expansa  Wallr.  II,  733. 
fasciculata  Willd.  Il,  758. 
juncea  Gir.  Il,  734. 
j uni  péri  folia  Koch,  II,  734. 

Kochii  Boiss.  Il,  754. 

Isucnccphala  Koch,  11,  737. 
majellensis  Boiss.  Il,  735. 
maritima  Boiss.  II.  733. 
maritima  Willd.  Il,  753. 
multiceps  Wallr.  Il,  734. 
plantaginca  Willd.  Il,  755. 
pubescens  Link,  11,  733. 
pubinervis  Boiss.  Il,  787. 
pungens  Rœm.  Schult.  11.758. 
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«rnierla  rigida  Wallr.  11,  735. 
ruscinonensis  Gir.  11,  733. 
setacea  Delile,  11,  754. 
Soleirolii  Dub.  11,  757. 
.Armoracia 

rusticana  Fl.  Wett.  1,  127. 
Arnica  L.  11,  1 10. 

austriaca  Hoppe,  11,  108. 
Bellidiastrum  Vill.  11,  104. 
Clusii  AU.  11,  109. 
corsica  Lois.  11,  108. 
Doronicum  Benth.  Il,  121. 
Doronicum  Jacq.  Il,  109. 
lanigera  Ten.  11,  1 22. 
montana  L.  11,  110. 
scorpioides  L.  11,  109. 
styriaca  Vill.  11,  109. 
Arnopogon 

Dalechampii  Willd.  Il,  505. 
picroides  ÂVilld . 11,  505. 
Arnoseris  Gærtn.  11,  290, 
pusilla  Gærtn.  11,  291. 
aroidÉE§,  111,  528. 

Aronia 

rotundifolia  Pers.  1,  575. 
Aronicuni  Neck.  Il,  108. 

Clusii  Koch,  11,  109. 
corsicum  DC.  II,  108. 
Doronicum  Rchb.  11,  109. 
scorpioides  DC.  Il,  109. 
ArrhcDathernm  P.  B.  111,  519. 
avenaceum  P.  B.  11,  520. 
elatius  Mert.  Koch,  111,  520. 
Thorei  Desm.  111,  520. 
Arteclia 

muricata  L.  !,  671 . 
Artcmisia  L.  11,  125. 
Absinthium  L.  11,  126. 
arborescens  L.  11,  126. 
argentea  Seb.  Maur.  II,  126. 
arrctgonensis  Lam.  11,  136. 
airata  Lam.  11,  151 . 

Boccone  AU.  11,  150. 
caerulescens  L.  11,  136. 
cumpestris  L.  11, 153. 
camphorata  Koch,  11,  127. 
camphorata  Vill.  11,  127. 
chamaemelifolia  Vill.  11,  151. 
corymbosa  Lam.  11,  127. 
crithmifolia  DC.  11,  155. 
densiflora  Viv.  11,  135. 
eriantha  Ten.  11,  131. 
gallica  Willd.  11,  155. 
glacialis  L.  Il,  128. 
glacialis  Wulf.  11,  128. 
glutinosa  Gay,  11,  134. 
helvetica  Schleich.  Il,  152. 
herba-alba  Asso,  II,  156. 
incanescens  Jord.  Il,  127. 


Artcmisia  inculta  Salis,  il,  135. 
insipida  Vill.  11,  129. 
laciniata  Willd.  Il,  198. 

Lobelii  AU.  1I,H31. 
maritima  L.  11,  1 53. 
mutellina  Vill.  11,  128. 
nana  Gaud.  11,  152. 
occitanica  Salzm.  Il,  153. 
palmata  Lam.  Il,  156. 
palmata  Lap.  Il,  135. 
paniculata  Lam.  11,  198. 

|¥>ntica  L.  11,  199. 
procera  Lap.  Il,  154 . 
procera  Willd.  11,  198. 
rupestris  Ail.  Il,  1 28. 
rupestris  Scop.  11,  127. 
rupestris  Vill.  11,  150. 
saxatilis  Rchb.  Il,  127. 
saxatiIisWilld.il,  128. 
Sieversiana  Willd.  Il,  198. 
spicata  Wulf.  11,  1 50. 
suavis  Jord.  Il,  152. 
subcanescens  Willd.  Il,  127. 
tanacetifolia  Ail.  11,  181. 
valentinaWilld.il.  136. 
variabilis  Ten.  Il,  154. 

Villarsii  Godr.  Gren.  Il,  130. 
vulgaris  L.  II,  129. 

Artlirolohium 

ebracteatum  DC.  1,  498. 
scorpioides  DC.  1,  497. 

Arum  L.  111,  529. 

Arisarum  L.  111,  551 . 
corsicum  Lois.  111,  531. 
crinitum  Ait.  111,  529. 
Dracunculus  L.  111,  529. 
itcilicum  Mill.  111,  550. 
maculutum  L.  111,  550. 
muscivorum  L,  111,  529. 
pictum  L.  Fil.  III,  331 . 
pyrenaicum  Lap.  III,  530. 
vulgare  Lam.  III,  330. 

Arundo  L.  III,  472. 

Agrostis  Lapeyr.  111,  560. 
altissima  Benth.  111,  474. 
Ampelodesmos  Cyr.  111,  479. 
arenaria  L.  111.  480. 
Calamagrostis  Hall.  Fil.  111,  476. 
Calamagroslis  L.  111,  476. 
capillata  Chaub.  111,  484. 
Clarionis  Lois.  111,  477. 
colorata  Willd.  111,  44 1 . 

Donax  L.  111,  472. 

Epigeios  L.  111,  475. 
festucoides  Desf.  111,  479. 
Halleriana  Gaud.  111,  476. 
isiaca  Delile,  111,  474. 
liltorea  Sehrad.  111,  475. 
mauritanica  Desf.  111,  475. 
mauritanica  Poir.  111,  479. 
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trnndo  maiima  Forsk.  III,  47  L 
montana  Gaud.  III,  477. 
nigricans  Mer.  III,  574. 
Phragmites  L.  III,  473. 

Pliniana  Turr.  III,  473. 
pseudo-pli ragmi tes  liai.  fil.  III,  475. 
pseudo-phragmites  Lcj.  III,  474, 
setleoensis  Lois.  III,  477. 
syl vatica  Schrad.  III,  478. 
tenax  Vahl,  111,  479. 
lenella  Schrad.  111,  477. 
varia  Mert.  Koch,  111,  477. 
-iMaruin  Tourn,  III,  71 . 
europaeum  L.  III,  71. 

II ypocislis  L.  III,  71. 
AWtn:piiDKi;§,  11,  478. 
AMcIopiaM  L.  Il,  481. 
alba  Lam.  Il,  480. 

Cnrmiti  Decaisne,  II,  481 . 
frulicosa  L.  Il,  482. 
nigra  I,.  Il,  481. 
syriaca  L.  Il,  481 . 

Vinceloxicum  L.  Il,  480. 
AspalatlniM 

cretica  L.  I,  570. 

Ispara«;«  psi.s 

alba  Kunlh,  111,  255. 

AMpura^uK  L.  III,  230. 
arulifolius  L.  III,  232. 
nlbiis  L.  III,  233. 
amarus  DC.  I I.  231 . 

Corruda  Scop.  III.  232. 
officinalis  L.  111,  251 . 
prostratus  Dum.  III,  251 . 
sc  a ber  Brign.  III,  231. 
syl  valions  W.  Kit.  III,  250. 
tenuifolius  Lam.  III,  230. 
ispera 

nutans  Mœnch,  II,  46. 

AMporuRo  Tourn.  Il,  550. 

prontmbens  L.  Il,  530. 

Anperula  L.  Il,  47. 
arvensis  L.  Il,  40. 
njnanchira  I..  Il,  47. 
deficiens  Viv.  Il,  51. 
galioides  Bieb.  Il,  ts. 
hexaphy lia  Ail.  Il,  51. 
birta  Ram.  Il,  48. 
laevigatn  L.  11.  48. 
longifora  W.  Kit.  Il,  48. 
mulliflora  Lap.  P,  47. 
odnrntu  L.  Il,  47. 
pyrenaica  L.  Il,  48. 
saxalilis  Lam.  11.  48. 
lauriua  L.  Il,  40. 
tinctoria  L.  Il,  47. 
trinorvia  Lam.  Il,  49. 
tMphodolus  L.  l||(  222 
nlbus  Willd.  III,’  22L 


%Np>io(i(‘liis  J,,  np  222. 

approximatus  Greu.  Godr.  III, 
delphinensis  Gren.  Godr.  III, 
fistulosus  L.  III,  223. 
luteus  L.  III,  220. 
microcarpiis  Viv.  III,  225. 
neglectus  Rœm.  Scbult.  III,  2 
ramosus  Lap.  III,  223. 
ramosus  L.  III,  224. 
sphaerorarpus  Gr.  Godr.  III, 
subalpimis  Gren.  Godr.  III 
Aspidlum  R.  B.  III,  020. 
aruleatum  Dœll,  III,  030. 
aculeatum  Sw.  III,  030. 
aculealum  Willd.  III,  030. 
alpinum  Willd.  III,  034. 
au  g u 'are  Willd.  III,  050. 
cris  latum  Sw.  III,  031 . 
dentatum  Sw.  III,  035. 
dilafatum  Godr.  III.  052. 
dilatation  Lois.  III,  032. 
dilatation  Willd.  III,  052. 
distans  Viv.  III,  052. 
Filix-fœmina  Sw.  III,  035. 
Filix-mas  Sw.  III,  051 . 
fontanum  Lois.  III,  035. 
fragile  DC.  III,  033. 
fragile  Sw.  III,  033. 

Ilalleri  Willd.  III,  035. 
lobatum  Sw.  |||,  050. 

Lonchilis  Sw.  III,  ( 30. 
molle  [.ois.  III,  628. 
montanum  Sw.  III,  054. 
Oreopteris  Sw.  III,  031 . 
pallens  Gay,  III,  052. 
pallidum  Bory,  111,  052. 
Pluckenetii  Lois.  III,  030. 
regium  Sw.  III,  05  L 
rhæticum  Willd.  111,  634. 
rigidum  Sw.  111 , 032. 
spinulosum  Dœll,  111,  652. 
spinulosurn  Lois.  III,  032. 
spinulosum  Willd.  111,  052. 

T bel  y pteris  Sw.lll,  630. 
Asplonlum  L.  111,  034. 
acutum  Poil.  III,  038. 
Adianlhnm-nigrum  L.  III,  038. 
alternifolium  Wulf.  lit,  037. 

Bi I loi ii  Schultz,  111.035. 

Breijnii  Retz,  111,  057. 

Ceterach  L.  III,  020. 
cuneatum  Schultz,  III,  035. 
Filix-fœmina  Bernh.  111,055. 
fontanum  DC.  III,  635. 
germanicum  Weiss.  III,  057. 
glandulosum  Lois.  III,  030. 
Ilalleri  DC.  III,  035. 
lanrcnlntum  Iluds.  III,  053. 
mnrinum  L.  111,  050. 
obovatum  Viv.  111,  030. 
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Asplénium  Petrarchæ  DG.  111,  656. 
Buta-mnraria  L.  111,  637. 
Scolopendrium  L.  111,  658. 
septentrionale  Sw.  111,  657. 
Trichomanes  L.  111,  656. 
Vallis-clausæ  Req.  111,  656. 
Virgilii  Bory,  111,  658. 
viride  Huds.  111,  656. 

Asprella 

oryzoides  Lam.  111,  457. 

Aster  Nees,  11,  100. 
acris  L.  11,  1 05. 
acris  Willd.  111,  105. 
alpinits  L.  11,  100. 
amelloides  Rœra.  11,  101. 
Amellus  L.  11,  101 . 
aunuus  L.  11,  99. 

Bellidiastrum  Scop.  Il,  lOi. 
bifrons  AU.  11,  174. 
brumalis  Nees,  11,  102. 
BuboniumScop.il,  175. 
dysentericus  Ail.  11,  179. 
Helenium  Scop.  Il,  175. 
hirsutus  Host,  11,  100. 
hirtus  Scop.  11,  175. 
hyssopifolius  Cav.  11,  105. 
moutanus  Ail.  11,  177. 
Novi-Belgii  L.  11,  102. 
Novi-Belgii  Willd.  11,  102. 
officinalis  Ail.  11,  175. 
palustris  Lam.  11,  101 . 
pulicaris  Ail.  11,  179. 
punctalus  Lap.  11,  182. 
pyrenaeus  DC.  Il,  101. 
salicinus  Scop.  11,  176. 
saligmis  Willd.  Il,  105. 
seditolius  L.  Il,  105. 
serolinus  Willd.  11,  102. 
sibiricus  Lam.  Il,  101. 
trinervis  Desf.  11,  105. 

Tripolium  L.  11,  101 . 

Vaillautii  Ail.  11,  176. 
Asteriscus  Mœnch,  II,  171. 
aquaticus  Mœnch,  11,  171. 
maritimus  Mœnch,  11,  171. 
spinosus  Godr.  Gren.  11,  172. 
Astcrocarpus  Neck.  1,  190. 

Clusii  (ray,  1,  190. 
sesamoides  Gay,  I.  190. 
sesamoides  Salis,  1,  191 . 
Asteroselinum  Link,  11,  462, 
stcllatum  Liuk,  11,  462. 
Astragaloides 

Cicera  Mœnch,  1,  439. 
Astragalus  L.  1,  455. 
albidus  W.  Kit.  1,  445. 
alopecuroides  L.  1,  459. 
alpinus  L.  1,  452. 
arenarius  Gmel.  1,  411. 
arenarius  Lap.  1,  445. 


Astragalus  aristatus  L’Hér.  1,  447. 
austriacus  L.  1,  445. 
austriacus  Thore,  1,  445. 
baionensis  Lois.  1,  445. 
bceticus  L.  I,  438. 
campestris  L.  1,  448. 

Cirer  L 1,  439. 
cristatus  Gouan,  1,  455. 
depressus  L.  1,  445, 
dicboplerus  Pall.  1,  445. 
echinafus  Lam.  1,  455. 
cpiglottis  L.  1,  436. 
exitis  Chaix,  1,  442. 
fœlidus  Vill.  1,  448. 
geuargenleus  Moris,  1, 447. 
glaucus  Bieb.  1,  445. 

Glaux  L.  1,  441. 

Glaux  Vill.  1,  440. 
glycyphyllos  L.  1,  458. 
îlalleri  Ail.  1,  448. 
haniosus  L.  1,  457. 
helmintocarpos  Vill.  1,  446. 
hypoglottis  L.  1,  441 . 
inc  anus  L.  1,  445. 
incurvus  Desf.  1,  445. 
leontinus  Jacq.  1,  440, 
massilieusis  Lam.  1,  446. 
monspeliacus  Glus.  1,  457. 
monspessulanus  L.  1,  444. 
moutanus  Lap.  1,  449. 
monlanus  L.  1,  430. 
narbonensis  Gouan,  1,  440. 
Onobrychis  L.  1,  442. 

Onobnchis  Poil.  1,  441. 
pentaglultis  L.  1,  455. 
pilosus  L.  1,  451. 
pnrpureus  Lam.  1,  440. 
sempemrens  Lam.  1,  447. 
ses am eus  L.  1,  456. 
sirinicus  Ten.  1,  4 47. 

Stella  Gouan,  1,  455. 
stellatus  Lam.  I,  455. 
Tragacantha  L.l,  446. 
Tragacautha  Vill.  1,  447. 
uralensis  Jacq.  1,  449. 
uralensis  L.  1,  448. 
uralensis  Vill.  1,  448. 
velutinus  Sieb.  1,  449. 
xesicarius  Lam.  I,  459. 
vesiearius  L.  1,  443. 
xiscosus  Vill.  1,  418. 
xulnerarioides  Ail.  1,  581. 
Wulfeni  Koch,  I,  445. 

Astrantia  L.l,  752. 
alpina  Clairv.  1,  755. 

Diapensia  Scop.  1,  757. 
major  L.  1,  752. 
minor  L.  1,  755. 
uigra  Scop.  1,  752. 
pallida  Presl,  1,  752. 
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% t hama uta  Cervaria  L.  1,  688. 
crelensis  DC.  1,  704. 
cretensis  L.  1 , 701. 
crifhinoides  Lap.  1,711. 
Libanotis  L.  1,  7 10. 
macédonien  Spreng.  1,  758. 
Mathioli  DC.  1,  704. 

Meum  L.  I,  701 . 
mulelliDoides  Lam.  1,  704. 
Oreoseliuum  L.  1,  088. 
pubesccns  DC.  1,  7 H . 
rupestris  Vill.  1,  704. 
verlicillata  Sibth.  1,  7(1. 

IthanaMlu 

maritima  L.  11,  (59. 

Ath  yrlum 

Filix-fœmina  Roth,  111,  035. 
fonlanum  DC.  111,  035. 

ItraeljIlN  L.  11,  279. 
cancellata  L.  Il,  284. 
gummifera  L.  11,  279. 
humilis  L.  11,  279. 
lanata  Scop.  Il,  265. 

itrapene 

alpina  L.  1,  4. 

% triplex  Tourn.  111,  9. 
angustifolia  Sm.  111,  13. 
campestris  Mer.  111,  (3. 
aussi  folia  Mey.  111,  (0. 
deltoidea  Bab.  111,  12. 
erecta  Huds.  111,  (5. 
glauca  L.  111,  32. 
græca  Willd.  111,  (4. 
llalimus  L.  111,  ( ( . 
hastata  L.  111,  (2. 
horteiisis  L.  111,  9. 
laciniala  L.  111,  il. 
laciniata  Wahl,  111,  (0. 
latifolia  Wahl.  111,  (2. 
littoralis  L.  111,  (3, 
macrodii  a Guss.  111,  (3. 
marina  L.  111,  14. 
micranlha  Mey.  III,  (2. 
microsperma  W.  Kit.  111,  (2. 
mirrotlicca  Moq.  Il),  9. 
nitens  Rebeot.  111 , 52. 
oppositifolia  DC.  111,  (2. 
pat u la  Dub.  111,  (2. 

Valula  L.  111,  (3. 
patula  Sm.  111,  (2. 
pedunculala  L.  111,  32. 
portulacoides  L.  111,  ({. 
prostrata  Bouch.  111,  (2. 
rosea  Bab.  111,  to. 
rosea  L.  111,  ((). 
ruderalis  Wallr.  111,  (2. 
ta  ta  ri  ca  L.  111,  32. 
talarica  Lois.  111,  9. 
venela  Moq.  111,  9. 

'irgata  Bieb.  111,  (5. 


Atropa  L.  11,  545. 

llelluduna  L.  11,  545. 

AtropiM 

convoluta  (iris.  111,535. 
distans  Gris.  111  , 536. 
maritima  Gris.  111,  535. 

Audi  lie  rtiu 

parviflora  Benth.  11,  653. 

Avclllniu 

Michelii  Pari.  111,  569. 

Avoua  L.  111,  510. 

airoides  Kœl.  111,  521 . 
alba  DC.  111,  520. 
amelh ystina  DC.  111,  5lf. 
atherantha  Presl,  111,  5(2. 
aurata  Ail.  111,  485. 
anslralis  Pari.  111,  518. 
barbota  Brot.  111,  5(2. 
brevifolia  Host,  111,  525. 
brevis  Roth,  111,  5 H . 
bromoides  Gouan,  111,  5(8. 
bulbosa  Willd.  111,  520. 
ealycina  Vill.  111,  561 . 
capillaris  Mert.  Koch,  111,  504. 
condensata  Link,  111,  522. 
convoluta  Presl,  111,  5(4. 
disficha  Lara.  111,  523. 
dislichoph ylla  Vill.  111,  523. 
elatior  L.  111,  520. 

Cal  la  x Rœrn.  Scbult.  111,  515. 
fallax  Ten.  111,  5(4. 
fat ua  L.  111,  5(2. 
fili folia  Lag.  111,  514. 
tlavescens  L.  III,  523. 

Cragilis  L.  111,  6(5. 
glauca  Lap.  111,  517. 
hirsuta  Roth,  111,  5(2. 
hirtula  Lag.  111,  512. 

Hostii  Boiss.  111,  516. 
h J brida  Peterm.  111,  5(2. 
intermedia  Lindgr.  111,  5(2. 
lanata  Kœl.  111,  524. 
Lœfflingiana  Cav.  111,  620. 
lodunensis  Delastre,  111,  516. 
lougi tolia  Req.  111,  5(9. 
longifolia  Thore,  111,  520. 
Ludoviciana  Dur.  111,  5(3. 
mollis  Kœl.  111,  524. 
montana  Vill.  111,  515. 
negleeta  Savi,  111,  522. 
nervosa  Lam.  111,  5(  ( . 
nuda  L.  111,  511. 
orientalis  Schreb.  111,  51  ( . 
panicea  Lara.  111,  522. 
præcox  P.  B.  111 , 506. 
planiculmisSchrad.  111,  5(6. 
pratensis  Laterr.  111,  516. 
pratensis  L.  111,  5(9. 
precatoria  Thuill.  111,  520. 
puberula  Guss.  111,  569. 


BAR 


BEL 
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Avenu  pubescens  L.  111,  517. 
racemosa  Thuill.  111,  51 1 . 
Requienii  Mut.  111,  519. 
sativa  L.  111,  510. 
Scheuchzeri  Ail.  111,517. 
sedeuensis  DC.  111,  515. 
sempervirens  Host,  111,516. 
sempervirens  Lap.  111,  515. 
sempervirens  Vill.  111,  514. 
sesquiterti a L.  111,  518. 
setacea  Vill.  111,  514. 
splendens  Boiss.  111,  516. 
sterilis  L.  111, 


Avenu  striata  Lam.  111,  514. 
striata  Vis.  111,  51 4. 
strigosa  Schreb.  111,  511. 
subspicata  Sut.  111,  521. 
subulata  Lam.  111,  514. 
sulcata  Gay,  111,  516. 
tenuis  Mœnch,  111,  509. 
Thorei  Dub.  111,  520. 
triaristata  Vill.  111,  509. 
versicolor  Saint-Am.  111,  516. 
versicolor  Vill.  111,  517. 

Azalca 

procunibens  L.  Il,  455. 


515. 


pal  ft9 

B 


Baldingera 

arundinacea  Dum.  111,  441. 
colorata  Fl.  Wett.  111,  441. 

Ballota  L.  11,  695. 
fœtida  Lam.  11,  695. 
nigra  Sm.  Il,  695. 
spinosa  Liuk,  11,  695. 

BAI.SABIAfi^ES,  1,  524. 

iialsamita 

ageratifolia  Desf.  11,  159. 
annua  DC.  11.  158. 

Audiberti  Req.  Il,  157. 
corymbosa  Salzm.  11,  159. 
major  Desf.  11,  158. 
vulgaris  Willd.  11,  158. 

Eiarharea  R.  B.  1,  90. 
arcuala  Rchb.  1,  91 . 
angustana  Boiss.  1,  91 . 
hirsutaWeib.  1,  91 . 
intermedia  Bor.  1,  9 i . 
patula  Fries,  1,  92. 
parvillora  Fries,  1,  157. 
prostrata  Gay,  1,  92. 
nipicola  Moris,  1,  91 . 
sicula  Presl,  1,  92. 
stricta  Andr.  1,  157. 
vulgaris  R.  B.  1,  90. 

Barkhausia 

albida  Cass.  11,  555. 
alpina  L.  11,  591 . 
bellidifolia  DC.  11,  554. 
cœspitosa  Moris,  11,  552. 
decumbens  Gren.  Godr.  11,  552. 
erucæfolia  Greu.  Godr.  11,  551 . 
fœtida  DC.  11,  554. 
glaudulosa  Presl,  11.  554. 
leontodontoides  DC.  11, 555. 
Leontodon  DC.  11,  555. 
uicæeusis  Spreng.  Il,  357. 
recognita  DC.  Il,  531 . 
rubra  L.  Il,  591 . 


Barkhausia  sardoa  Spreng.  11,  554. 
selosa  DC.  11,  331 . 

Suffreniana  DC.  Il,  555. 
taraxacifolia  DC.  11,  550. 
tenerrima  Ten.  11,  353. 

Zacintha  Marg.  11,  534. 

Bartsia  L.  11,  609. 
alpina  L.  11,  609. 
bicolor  DC.  11,610. 

Fagonii  Lap.  11,  609. 
humilis  Lap.  Il,  603. 
imbricaîa  Lap.  11,  603. 
lalifolia  Sibth.  11,  61 1 . 
maxima  Lam.  11,  61 1 . 
maxima  Pers.  11,  610. 

Odoutites  Sm.  11,  606. 
purpurea  Dub.  11,  61 1 . 
serotina  Bert.  11,  606. 
spicala  Ram.  11,  609. 

Trixago  L.  11,  610. 
versicolor  Pers.  11,610. 
viscosa  L.  11, 61 1 . 

Batrachiiim 

bipontinum  Schultz,  1,  24. 
marinum  Fries,  1, 21 . 
villosum  Schullz,  1,  24. 

Bchcn 

vulgaris  Mœnch,  1,  202. 
Belladona 

baccifera  Lam.  11,  543. 
Bcllcvalia  Lap.  111,  217. 
abortiva  Gren.  111,  217. 
appendiculala  Lap.  111,  217. 
comosa  Kunth,  111,  219. 
operculata  Lap.  111,  217. 
romana  Rchb.  111,  217. 
trifoliata  Kunth,  111,  217. 
Bcllidiastrum  Mich.  11,  104. 
Michelii  Cass.  11,  104. 
montanum  Bl.  et  Fing.  11,  104. 
Bellis  L.  11,  105. 
annua  L.  11,  105. 


BrlIlM  dentala  DC.  Il,  10.». 
drosera»folia  Gouan,  11,  105. 
perennis  L.  11,  100. 
sylve stris  Cy r.  11,  10G. 

Belllum  L.  11,  104. 

bellidioides  Desf.  11,  10G. 
bellidioides  L.  11,  105. 
dentalum  Viv.  11,  10G. 
nivale  Req.  11.  105. 

Bcrardla  Vill.  U,  271 . 
subncaulis  Vill.  11,  271 . 

HERIIlilIlUÉEM,  1,51. 

Berberi/y  L.  1,  51. 
cretica  Viv.  1,  55. 
aetnensis  Ilœin.  et  Schull.  1,  55. 
vulgaris  L.  1,  54. 

Herlngcria 

frutescens  Rchb.  11,  GOG. 

Bertero» 

incana  DC.  1,  114. 

Berula  Koch,  1,  726. 

angusti  folia  Koch,  1,  726. 

nota  Tourn.  III,  15. 

Bnurgaci  Coss.  111,  16. 
carnulosa  G ren.  III,  io. 

Cycla  L.  111,  16. 
marilima  L.  111,  16. 
vulgaris  L.  111,  16. 

Betonicn  L.  H,  695. 

-I lopecuros  L.  11,  G93. 
annua  L.  Il,  601 . 
hirsuta  L.  11,  694. 
hirla  Gouan,  11,  692  et  698. 
hirla  Leyss.  Il,  695. 

Jacquini  Gren.  etGod.  11,  694. 
Monnieri  Gouan,  11,  691. 
officinalis  L.  11,  695. 
stricla  Ait.  Il,  695. 

BeOda  Tourn.  111,  146. 
alba  L.  III,  147. 

Alnus  L.  111,  149. 
carpatica  Willd.  111,  1 47. 
corda  la  Lois.  111.  150. 
davurica  Poil.  111,  147. 
glulinosa  Vill.  111,  149. 
glulinosa  Wallr.  111,  147. 
incana  Rich.  111,  150. 
i nlermcdia  Thom.  111,  148. 
nana  L.  111,  148. 
ovala  DC.  111,  149. 
pubescens  Ehrh.  111,  147. 
pubcscens  Wallr.  111,  148. 
viridis  Vill.  111,  149. 

MET! ni,  1 46. 

Hin.*iolcttia 

nodosa  Bert.  1,  745. 

■lidoiiM  L.  H,  168. 

bipinnala  L.  11,  169. 
bullala  Bail».  11,  168. 


uiden.s  cannabina  Lam.  Il, 
remua  L.  Il,  169. 
hirla  Jord.  11,  168. 
rninima  L.  Il,  169. 
tripartita  L.  11,  168. 
Blfora  Iloffm.  1,  677. 
dicocca  UolTm.  1,  677  . 
radians  Bieb.  1,  677. 
testiculata  DC.  1,  677. 
Hifori*  Bieb.  I,  677. 
flosculosa  Bieb.  1,  677. 
radians  Sprcng.  I,  677. 


Jllsculella  L.  1,  154. 

* t»*iibd£ua&DC.‘L  156. 

* apula  L.  1,  136. 
auriculata  L.  1,  15',. 
cichorii folia  DC.  1,  155. 


168. 


ciehurii folia  Lois.  I,  155. 
ciliata  DC.  1,  156. 
Columnæ  Ten.  1,  136. 
coronopifolia  AU.  1,136. 
coronopifolia  Vill.  1,  156. 
didyma  Scop.  1,  155. 
dilatata  Viv.  I.  155. 
erigerifolia  DC.  1,  134. 
hispida  DC.  1,  135. 
intermedia  Gouan,  I,  136. 
lævigala  DC.  1,  156. 
laevigala  L.  I,  155. 
longifolia  Vill.  1,  156. 
lucida  DC.  I,  155. 
lyrata  L.  1,  136. 
p i rennis  Spach,  1,  155. 
picridifolia  Lap.  1,  155. 
saxalilis  DC.  1.  135. 


saxalilis  Schleich.  1.  156. 
slenophylla  Duf.  1,  156. 
variabilis  Lois.  1,  155. 
BlMormla  L.  1,  455. 

Pclecinus  L.  1,  453. 
Ulechntnn  Roth,  111.  659. 
boreale  Sw.lll,  639. 

Spicant  Rolh,  111,  639. 
Blltmn  Tourn.  111,  23. 

Bonus-Henricus  Rchb.  111,  22. 
capitatum  L.  111,  25. 
glaucum  Koch,  111,  21. 
rubrum  Rchb.  111,  22. 
virgatum  L.  111,  25. 

BlyNimiH 


compressus  Panz.  111,  571. 

B «rot  h ryon 

cæspilosum  Dielr.  111,579. 
nanum  Dietr.  111,  578. 
paucillorum  Dielr.  III,  379. 
Bonjcnncn 

hirsuta  Rchb.  I,  429. 
recta  Rchb.  I,  429. 
BORR1GI\K|;n,  11,  507. 


BR  A 


BRO 


677 


Bomigo  Touru.  11,  510. 
laxiflora  DC.  11,  510. 
officinalis  L.  11,  510. 

Botryantlius 

neglectus  Kunth,  111,  218. 
odorus  Kunth,  111,  218. 
vulgaris  Kunth,  111,  218. 

Botrychium  Sw.  111,  624. 

Lunaria  Sw.  111,  624. 
matricariae folium  Braun,  111,  624. 
matricarioides  DC.  111,  624. 
niatricarioides  Willd.  111,  624. 
rutaceuru  Willd,  111,  624. 
rutæfolium  Braun,  111,  624. 

Botrydium 

aromaticura  Spach,  111,  17. 

Brachyololtos 

sylvestris  Ail.  1,  98. 

Brachypodium  P.  B.  111,  609. 
distachyon  P.  B.  III,  611. 
gracile  P.  B.  111,  610. 
pinnatum  P.  B.  111,  610. 
Pluckenetii  Link,  111,  610. 
ramosum  R.  Schult.  111,  610. 
sylvaticum  R.  Sch.  111,  610. 
tënuiculum  R.  Sch.  111,  617. 
tenuinorum  R.  Sch.  111,  616. 
unilatérale  R.  Sch.  111,  616. 

Braconnotiu 

officinarum  Godr.  111,  608. 
elymoides  Godr.  111,  609. 

Brassica  L.  1,  75. 
alpina  L.  1,  99. 
arvensis  L.  1,  82. 
asperifolia  Lam.  1,  76. 
balearica  Lois.  1,  75. 
campestris  L.  1,  77. 
cheiranthiflora  DC.  1,  75. 
Cheiranlhus  Vill.  1.  75. 
cretica  Lam.  1,  157. 
cretica  Viv.  1,  76. 

Eruca  L.  1,  75. 

Erucastrum  L.  1,  81 . 
humilis  DG.  1,  78. 
insularis  Moris,  1,  76. 
montana  DC.  1,  74. 

Napus  L.  1,  76. 
nigra  L.  1,  77. 
ochroleuca  S.  W.  1,  81 . 
oleracea  L.  I,  75. 
orientalis  L.  1,  90. 
perfoliata  Lam.  1,  90. 

Rapa  Koch,  1,  76. 

Rapa  L.  1,  77. 
rectangularis  Viv.  1,  77. 
repanda  DC.  1,  79. 

Richerii  Vill.  1,  77. 

Robertiana  Gay,  1,  75. 
sabularia  Brot.  1,  77. 


Braya 

piunatifida  Koch,  1,96. 
supina  Koch,  1,  95. 

Brigmolia  Bert.  I,  711. 

pastinacaefolia  Bert.  1,  711. 

Briza  L.  111,  548. 

Eragroslis  L.  111,  547. 
lutescens  Fouc.  111,  549. 
major  Presl,  111,  548. 
maxima  L.  111,  548. 
media  L.  111,  549. 
minor  L.  111,  549. 
monspessulana  Gouan,  111.548. 
rubra  Lam.  111,  548. 
tremula  Kœl.  111,  549. 
vireus  DC.  111,  549. 

Broutas  L.  111,  582. 

abortiflorus  St-Am.  111,  585. 
alopecuroides  Poir.  111,  595. 
arenarius  Thomiue,  111,  590. 
arvensis  L.  111 , 588. 
arveusis  Poil.  111,  586. 
arvensis  Weig.  111,  588. 
asper  L.  111,  586. 
aveuaceus  Pourr.  111,  582. 
badensis  Gmel.  111,  588. 
ciliatus  Lam.  111,  61 1 . 
commutatus  Bieb.  111,  592. 
commutatus  Schrad.  111,  589. 
confertus  Bor.  III,  591 . 
decumbens  Kœl.  111,  561. 
diandrus  Curt.  111,  584. 
distachyos  L.  111,  61 1 . 
divaricatus  Lloyd,  111,  591 . 
divaricatus  Rohde,  111,  595. 
dumetorum  Lam.  111,  586. 
dumosus  Vill.  111,  610. 
elongatus  Gaud.  111,  588. 
erectus  Huds.  111,  586. 
fascicularis  Ten.  111,  585. 
fasciculatus  Presl,  111,  585. 
geniculatus  L.  111,  567. 
geniculatus  Lap.  111,  621. 
giganteus  L.  111,  582. 
glaucus  Lap.  111,  586. 
grossus  DC.  111,  588. 

Gussonii  Pari.  111,  584. 
hirsutus  Curt.  111,  586. 
hordeaceus  Gmel.  111,  588. 
hordeaceus  L.  111,  590. 
inermis  Breb.  111, 581 . 
inermis  Leyss.  111,  587. 
intermedius  Guss.  111,  591. 
jubatus  Ten.  III,  585. 
lanceolatus  Roth,  111,  595. 
ligusticus  Ail.  111,  567. 
macrostachys  Desf.  111,  595. 
madritensis  Dub.  111,  585. 
madritensis  L.  111,  584. 
maximus  Bast.  111,  584. 
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BroniuH  maiimus  DC.  111,  581. 
mawtmus  Desf.  III,  585. 
maximus  Guss.  111,  581. 
Michelii  Savi,  111,  569. 
molliformis  Lloyd,  111,591. 
mollis  L.  111,  590. 
montanus  Poil.  111,  586. 
iuultitloru8  Cast.  111,  587. 
multillorus  Sm.  111,  588. 
multiflorus  Weig.  III,  589. 
nemoralis  liuds.  111,  586. 
nemorosus  Vill.  111,  586. 
pntulus  M.  K.  III,  592. 
perenuis  Vill.  III,  586. 
pionatus  L.  111,  610. 
polystachyus  DC.  III,  584. 
pralensis  Ehrh.  III,  589. 
racemosus  L.  111,  589. 
racemosus  Sm.  111,  589. 
ramosus  L.  III,  610. 

Requiem  Lois.  III,  591 . 
rigidus  Roth,  111,  584. 
rubens  Dew.  111,  584. 
rubens  L.  111,  585. 
scaberrimus  Ten.  111,  584. 
scoparius  Lam.  111,  585. 
secalinus  L.  III,  588. 
secalinus  Schrad.  111,  588. 
simplex  Gaud.  111,  589. 
squarrosus  L.  111,  592. 
sterilis  L.  111,  583. 
sjlvalicus  Poil.  111,  610. 
tectorum  L.  111,  582. 
trillorus  L.  111,  582. 
triflorus  Poil.  111,  509. 
versicolor  Poil.  III,  589. 
villosus  Grael.  111,  592. 
villosus  'SYeig.  111,  588. 
wolgensis  Bieb.  III,  592. 

Rrunellu  Tourn.  Il,  702. 
allia  Pall.  11,  704. 
grandiflora  Mœuch,  11,  704. 
hyssopifolia  Bauh.  11,  703. 
vulguris  Mœnch,  11,  703. 

Bryonla  L.  1,  603. 
alba  L.  1,  604. 
dioica  Jacq.  1,  603. 

ISubon 

sieulus  Spreng.  1,  708. 

Bucera# 

mulica  Mœnch.  1,  598. 

IBufFonia  Sauv.  1,  248. 
annua  DC.  1,  248. 
macrnsperma  Gay,  I,  248. 
perenuis  Mut.  1,  248. 
perennis  Pourr.  1,  249. 
tenuifolia  L.  1,  249. 
tenuifolia  Vill.  1,  248. 

itu^l  O.NftltON 

laxitlora  Moris,  11,  510. 


B U P 

BuglOMMiini 

officinale  Lam.  Il,  514. 
sempervirens  Ail.  Il,  514. 
tinctorium  Lam.  Il,  516. 

Buguln 

alpina  Ail.  Il,  706. 

Cbamæpitys  Ail.  Il,  707. 
pyramidalis  Mill.  Il,  706. 
replans  Lam.  11,  706. 

lBiilhocodium  L.  111,  169. 
autumuale  Lap.  111,  169. 
verniim  L.  III,  169. 

Uulliurriii  DC.  I,  616. 

Vaillantii  DC.  I,  617. 

Bnnias  R.  B.  I,  132. 
aspera  Retz,  1,  135. 

Cakile  L.  I.  154. 
cochlearioidcs  DC.  1,  132. 
Erucago  L.  1,  155. 
macroptera  Rcbb.  1,  135. 
orientalis  L.  1,  158. 
paniculata  Plier.  1,  132. 
raphanifolia  Sibth.  1,  156. 

Htinfiiin  L.  1,  729. 

alpinum,  W.  Kit.  1,  750. 
Bulbocastanum  L.  I,  750. 

Car  ri  Bieb.  1,  729. 
corjdalinum  DC.  I.  750. 
denudatum  DC.  1,  745. 
flexuosum  Sm.  1,  745. 
majus  Gonan,  1,  743. 
minus  Gouan,  1,  730. 
nivale  Boiss.  1,  750. 
petræum  Ten.  1,  730. 
verticillatum  Godr.  Gren.  1,  729. 
virescens  DC.  I,  702. 

Buphthalmnni  L.  11,  170. 
aquaticum  L.  11,  172. 
astroideum  Viv.  11,  172. 
grandiflorum  L.  11,  171 . 
maritimumL.  Il,  171. 
saliri folium  L.  Il,  170. 
spinosum  L.  Il,  172. 

Hupleuriini  L.  I,  716. 
affine  Sadl.  1,  723. 
angulosum  L.  1,718. 
angulosum  Spreng.  1,  719. 
aristatum  Baril.  I,  724. 
baldense  Baumg.  I,  721 . 
baldense  ilost,  1,  719. 
baldense  Turr.  1,  724. 
baldense  W.  Kit.  1,  722. 
caricifolium  Rchb.  I,  720. 
cernuumTen.  1,721. 

Columnæ  Guss.  I,  723. 
divaricatum  Lam.  1,  724. 
diversifolium  Roch.  I,  721. 
exaltatum  Bieb.  1,  721 . 
exaltatum  Koch,  1,  721 . 
falcatum  L.  I,  725. 
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Buplerum  fruticescens  L.  1,  721. 
fruticosum  L.  1,  725. 

Gerardi  Guss.  1,  723. 

Gerardi  Jacq.  1,  722. 
glaucum  Roi).  Cast.  1,  724. 
glumaceum  Sibth . Sra.  1,  724. 
gramineum  Vill.  1 , 721 . 
graminifolium  Yahl,  1,  720. 
iucurvum  Belt.  1,  720. 
junceum  Lam.  1,  722. 
junceum  L.  1,  722. 
junceum  Pall.  1,  723. 
longifolium  L.  1,  717. 
minimum  Column.  1,  723. 
Odonlites  L.  1,  724,759. 
Odontites  Vill.  1,  724. 
oppositifolium  Lap.  1,  759. 
perfoliatum  Lam.  1,  717. 
petiolare  Lap.  I,  725. 
petraeum  L.  1,  720. 
petræum  Rchb.  I,  719. 

Pollichii  Gmel.  1,  723. 
protractum  Link,  1,717. 
pyrenæum  Gouan.  1,  718. 


Cacalia 

albifrons  L.  Il,  86. 

Alliaria  Gouan,  11,  86. 
alliariæfolia  Lam.  Il,  87. 
alliariæfolia  Poir.  Il,  90. 
alpina  Jacq.  11,  87. 
glabra  Vill.  11,  87. 
hirsuta  Vill.  11,  86. 
leucophylla  Willd.  11,  87. 
Petasites  Lam.  11,  86. 
saracenica  L.  11,  1 19. 
tomentosa  Jacq.  11,  86. 
tomeotosa  Vill.  11,  87. 
Cachrys 

lævigata  Lam.  1,  751 . 
Libauotis  Gouan,  I,  751. 
maritima  Spreug.  1,  700. 
Morisoni  Ail.  1,  751 . 
CACTÉES,  1,  631 . 

Cactus  L.  1,  652. 

Opuntia  L.  1,  652. 

Cajanus 

argenteus  Spreug.  1,  365. 
Cakile  Tonrn.  1,  154. 

maritima  Scop.  1,  154. 
perfoliala  l'Hér.  1,  150. 
rugosa  l’Hér.  1,  156. 
Calamagrostis  Adans.  111,  475. 
acutitlora  DC.  111,  477. 
arenaria  Roth,  111,  480. 
argentea  DC.  111,  495. 
arundinacea  DC.  111,  477. 
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U h p le  ru  ni  pyreuaicum  Wd.l,  718. 
rauunculoides  Gouan,  I,  721. 
ranunculoides  L.  1,  719. 
rauunculoides  Rchb.  1,  719. 
repens  Lap.  1,  720. 
rigidum  B.  Zeit.  1,721. 
rigidum  L.  I,  725. 

Rissoni  Rich.  1,  725. 
rotundifolium  Brot.  1,  717. 
rotundifolium  L.  1,  717. 
semicompositum  L.  1,759. 
spinosuin  Gouan,  1,  722. 
stellatum  L.  1,  719. 
subovatum  Link,  1,  717. 
tenuissimum  L.  1,  725. 
trifidum  Ten.  1,  722. 

Burgsdorflïa 

rigida  Mœnch,  11,  697. 

BCTOAIÉES,  111,  168. 

llutomus  L.  111,  168. 
umbellatus  L.  111,  168. 

Buxus  Tourn.  111,  101. 

sempervirensL.  111,  101. 


Calamagrostis  Adans.  111,  475. 
arundinacea  Roth,  111,  478. 
colorata  DG.  111,  441 . 
donaciformisLois.  111,  473. 
effusa  Gmel.  111,  475. 

Epigeios  Roth,  111,  475. 
Gaudiniana  Rchb.  111,  476. 
glauca  Rchb.  111,  475. 

Halleriana  DG.  111,  476. 
Huebneriana  Rchb.  111,  475. 
lanceolata  Roth,  111,  476. 
laxa  Host,  111.  475. 
littorea  DC.  111,  475. 
montana  Host,  111,  478. 
rnontana  DG.  111,  477. 
pseudo-phragmites  Rchb.  111,  476. 
pyramidalis  Host,  111,  478. 
subulata  Dum.  111,  477. 
sylvatica  DC.  111,  478. 
sylvatica  Host,  111,477. 
tenella  Host,  111,  477. 
varia  Host,  111,  476. 
varia  Schrad.  111,  477. 
villosa  Mut.  111,  476. 

Calamintha  Mœnch,  11,  662. 

Acinos  Clairv.  11.  666. 
alpina  Lam.  11,  666. 
arvensis  Lam.  11,  666. 
ascendens  Jord.  11.  664. 
Clinopodium  Benth.  Il,  667. 
corsica  Benth.  11,  667. 
glandulosa  Benth.  11,  665. 
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Calaiulntiia  Mœnch,  II,  662. 
qramiiflora  Mœnch,  11,  662. 
hsderacea  Scop.  Il,  678. 
menlhaef  lia  Ilost,  11,  665. 
montaua  Lan).  Il,  662. 

ÎS'epeta  Linlr,  Il , 664. 
nepetoides  Jord.  Il,  665. 
officinalis  Benth.  11,664. 
officinalis  Mœnch,  II,  663. 
parviflora  Lam.  Il,  664. 
patavina  Host,  11,  715. 
s> Ivatica  Bromf.  11,  663. 
trichotoma  Mœnch,  11,  664. 
umbrosa  Rchb.  Il,  664. 
Calcltrapn 

altissima  Lam.  11,  264. 
brevissima  Mœnch,  11,  264. 
Gaiactites  Lam.  Il,  202. 
hjpophæstum  Gærtn.  11,  261 . 
lanuginosa  Lam.  11,  266. 
nudicaulis  Lam.  11,  269. 
solstitialis  Lam.  Il,  265. 
sonchifolia  Lam.  11,  258. 
stellata  Lam.  Il,  261 . 
C'ulcmlulu  iS’eck.U,  197. 
arvensis  L.  Il,  197. 
ceratosperma  Viv.  11,  197. 
falepina  Adans.  I,  152. 

Corvini  Desv.  I,  1 52. 

Calla  L.  111,  531 . 

palustris  L.  III,  352. 
Calliuntlicmiim  Mey.  1,  17. 

rutaefolium  Mey.  1,  17. 
C'allipeltlM 

muralis  Moris,  11,  46. 
C'allltrtclie  L.  1,  590. 

aulumualis  Godr.  1,  591. 
autumualis  Kütz.  1,  591. 
autumnalis  L.  1,  591 . 
angustifolia  Hoppe,  1,  591. 
hanmlata  Godr.  1,  591. 
hamulata  Kütz.  1,  591 , 
plahjcarpa  Kütz.  1,  591. 
stagnalis  Scop.  1,  590. 
vcrna  Kütz.  1,  591 . 
vernali8  Koch,  I,  591 . 

« ILLlTRiriIKÉES,  I,  590. 
C'alluna  Salisb.  11,  428. 

Erica  DG.  11,  428. 
vulgaris  Salisb.  11.  428. 
('alothcca 

liltoralis  Spreng.  111,  558, 
C'altlia  L.  1,  39. 

flabellifolia  Pursch,  1,  59. 
palustris  L.  1,  39. 
Calycotonie  Link,  1,346. 
spinosa  Link,  1,  546. 
rillnsa  Link,  1,  547. 

< anicllnn  Crantz,  1,  150. 
fœtida  Fries,  1,  131 . 


4'amellau  microcarpa  Audr.  1,  150. 
pinuatiflda  Ilorn.  1,  131. 
sativa  DG.  1,  130. 
salu  a Fries,  1,  150. 
saxatilis  Pers.  1,  129. 
sylvestris  M’allr.  1,  150. 
('ampaniila  L.  Il,  406. 

A/lionii  Vill.  11,  108. 
alpestris  Ail.  11,  408. 
barbata  L.  11, _ 407. 

Baumgarlcni  Beck.  Il,  414. 
Bellardi  Ail.  11,  416. 
bellidifolia  Lap.  11,  420. 
bicaulis  Lap.  11,  407. 

Bocconi  Vill.  11,  416. 
bononiensis  L.  11,  412. 
caes])itosu  Scop.  11,  416. 
cæspitosa  Will.  Il,  416. 
cenisia  L.  11,  420. 

Ccrvicaria  L.  Il,  409. 

Cervicaria  Mut.  11,  409. 
cervicarioides  Mut.  11,  409. 
contracta  Mut.  11,  412. 
crenata  Link.  11,  412. 
decurrens  L.  Il,  420. 
elatines  L. U,  422. 

Erinus  L.  11,  412. 
faleata  Rœm.  Sch.  11,  405. 
larinosa  Andr.  11,  409. 
glomerata  L.  11.  409. 
gracilis  Jord.  11,  419. 
grandiflora  Lam.  11,  407. 
hederacea  L.  Il,  421 . 
hybrida  L.  11,  405. 
lanccolula  Lap.  11,  415. 
latifolia  L.  Il,  411. 
leucanthemifolia  Pourr.ll,  417. 
linifolia  Lam.  11,  414. 
linilolia  Rchb.  11,  416. 
longifolia  Lap.  11,  407. 

Matlwneti  Jord.  11,418. 
media  Dod.  Il,  420. 

Medium  L.  11,  407. 
nana  Lam.  Il,  408. 
nutabunda  Guss.  11,  421. 
obliquifolia  Ton.  11.  412. 
patula  L.  Il,  420. 
pentagonia  L.  Il,  405. 
persicifolia  L.  11,  420. 
petraea  L.  11,  408. 
petræa  Schm.  11,  409. 
pulchella  Jord.  11,  417. 
pusilla  Hænck,  11,  416. 
pvgmæa  DG.  11,  510. 
pyrenaica  A.  DC.  11,  422. 
rapunculnidcs  L.  11.  412. 
Hapunculus  L.  Il,  419. 
Reboudiana  Gren.  Godr.  11,  415. 
Rhodii  Lois.  11,  416. 
rhomboidalis  Auct.  Gall.  11,  415. 
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Campnnula  rhomboulalis  L.  11,  415. 
rhomboidea  Willd.  11,  413. 
rotundi folia  L.  11,  415. 
ruthenica  M.Bieb.  11,  412. 
Scheuchzeri  Lois.  11,  414. 

• Scheuchzeri  Vill.  11,  415. 
simplex  DG.  11,  412. 
speciosa  Pourr.  11,  407. 
Spéculum  L.  11,  404. 
spicata  L.  11,  410. 
spuria  Pall.  11,  405. 
subpyrenaica  Timb.  11,  420. 
subramulosa  Jord.  11,  418. 
tenella  Jord.  11,  417. 

Tbaliana  Wallr.  11,  412. 
thyrsoidea  L.  11,  410. 

Trachelium  L.  11,  411. 
tracheloides  Rchb.  11,412. 
uniflora  Vill.  11,  416. 
urticœfolia  Schm.  11,  411. 
valdensis  Ail.  Il,  416. 

CMIPMIJLACÉES,  11,397. 

Campdcria 

sicula  Lag.  1,  711. 

Campliorosma  L.  111,  26. 
monspeliara  L.  111,  26. 

111,  111. 

Cannabis  Tourn.  111,  1 12. 
sativa  L.  111,  1 12. 

Capnoides 

lutea  Gærln.  1,  65. 

CAPPAKSDÉES,  1,  159. 

Capparis  L.  1,  159, 
spinosa  L.l,  159. 

Capraria 

gracioloides  L.  11,  584. 

CAPRl(  OMACÉE§,  11,  5. 

Capsella 

Bursa-pastoris  Mœnch,  1,  147. 
procumbens  Fries,  1,  148. 

Cardamine,  L.  1,  106. 
alpina  Willd.  1,  110. 
amara  L.  1,  108. 
apetala  Mœncb,  1,  109. 
azarifolia  L.  1,  106. 
bellidifolia  AU.  1,  110. 

Bocconi  Viv.  1,  107. 
chelidonia  Lam.  1,  108. 
dentata  Schult.  I,  108. 
granulosa  Ail.  1,  158. 
heterophylla  Lap.  1,  111. 
hirsuta  L.  1,  109. 
impatiens  L.  1,  109. 
lati folia  Vabl,  1,  108. 
parviflora  L.  I,  110. 

Plumieri  Vill.  1,  107. 
pratensis  L.  1,  108. 
raphanifolia  Pourr.  1,  108. 
resedifolia  L.  1,  1 H . 


Cardamine  sylvatica  Link,  1,  1 09. 
thalictroides  Ail.  1,  107. 
trifolia  L.  1,  107. 
umbrosa  Lej.  1,  109. 

Cartlaria 

Draba  L.l,  155. 

Cardiaca 

arvensis  Lam.  11,  689. 
sylvatica  Lam.  11,  682. 
trilobata  Lam.  11,  683. 

Carduncelliis  Adans.  11.  257. 
cæruleus  Presl,  11,  264. 
lanatus  Moris,  11,  265. 
mitissimus  DG.  11,  257. 
monspeliensium  Ail.  11,  238. 

Cardnus  Gærtn.  11,  226. 

acanthifolius  Lam.  11,  216. 
acanthoides  Koch,  11,  250. 
acantlwides  L.  11,  251 . 
acanthoides  Lois.  11,  233. 
acanthoides  Thuill.  11,  226. 
Acarna  L.  11.  208. 
acàulis  L.  11,  224. 
anglicus  Lam.  11,  219. 
arctioides  Vill.  11,  229, 
arenarius  DG.  11,  253. 

Argemone  Pourr.  11,  283. 
aurosicus  Vill.  11,  234. 
autareticus  Vill.  11,  222. 

Bonjarti  Savi,  11,  210. 

Candollei  Moretti,  11,  254. 
carlinæfolius  Gaud.  11,  235. 
carlinaefolius  Lam.  11, 255. 
carlinoides  Gouan,ll,  256. 
cephulanthus  Viv.  11,  228. 
cerinthæfolius  Vill.  11,239. 
Chailleti  Godr.  11,  212. 
cirsioides  Vill.  11,  255. 
comosus  Lam.  Il,  220. 
crispus  L.  11,  250. 
defloratus  L.  11,  255. 
dissectus  Vill.  11,  219. 
echinatus  Desf.  Il,  210. 
eriophorus  L.  Il,  21 1 . 
Erisithales  Lam.  11,  217. 
Erisithales  Vill.  11,  219. 
fasciculiflorus  Mut.  11,  227 
fasciculiflorus  Viv.  11,  229. 
ferox  Lam.  11,  210. 

Galactites  Ghaub.  11.  202. 
glaber  Steud.  Il,  221 . 
glomeratus  Lam.  11,  214. 
hamulosus  Ehrh.  11.  235. 
hastatus  Lam.  11,  222. 
heterophyllus  L.  11,  222. 
hybridus  Godr.  11,  215. 
italicus  Savi,  11,  208. 
ianceolatus  L.  11,  209. 
leucographus  L.  11,203. 
liligiosus  Moris,  11,  227. 
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4'ardiiuM  litigiosus  Noce.  Il,  253.  i 
lycopifolius  Vill.  H,  2(19. 
macrocephalus  St-Am.  Il,  231. 
Marianus  L.  Il,  204. 
médius  Gouan,  11,  236. 
microcephalus  Gaud.  11,  226. 
mollis  Gouan,  Il , 270. 
mollis  Lap.  11,  270. 
mollis  Vill.  Il,  223. 
monspessulanus  L.  Il,  213. 

Morisii  Balb.  11,  229. 
multiflorus  Gaud.  Il,  230. 
nigresceus  Lecoq,  11,  232. 
nigrescens  Vill.  Il,  232. 
nutans  L.  11,  231 . 
oleraceus  Vill.  Il,  216. 
palustris  L.  Il,  212. 

Personata  Jacq.  Il,  229. 
polyacanlhos  Lam.  Il,  274. 
polyacanlhos  Schreb.  Il,  230. 
polyanthemos  Dœll,  11,  231. 
polyanlhemos  Koch,  11,  230. 
polymorphus  Lai>.  Il,  222. 
podacantha  I)C.  Il,  234. 
pratensis  Huds.  11,  219. 
pumilus  Vill.  Il,  224. 
pijcnoccphalus  L.  Il,  227. 
pyrenaicus  Gouan,  11,  213. 
recurvatus Jord.  11,232. 
rigens  Godr.  11,  225. 
rivularis  Jacq.  Il,  219. 

Roseui  Vill.  11,  22  5. 
surdons  DC.  11,  227. 
Sanctae-Balmae  Lois.  11,  233. 
spinigerus  Jord.  Il,  253. 
spiuosissimus  Vill.  II,  220. 
spurius  Hoffm.  Il,  218. 
syriacus  L.  II,  207. 
tcnuiflorus  Curt.  Il,  226. 
tinctorius  Scop.  11,  268. 
tricephalodes  Lam.  11,219. 
tubcrosus  Vill.  Il,  218. 
vivaricnsis  Jord.  Il,  232. 
vulgaris  Savi,  II,  209. 

Corex  Midi.  III,  585. 

acuminata  Willd,  111,  432. 
acuta  Fries,  111,  503. 
acuta  L.  III,  402. 
acutiformis  Ehrh,  111,  429. 
aeutissima  Desgl.  III,  587. 
agastachys  Erhr.  III,  403. 
alba  Scop.  111,  406. 
alopecuros  Lap.  III.  568. 
alpestris  AU.  III,  416. 
alpestris  Lam.  111,  409. 
ampnllacea  Good.  III,  428. 
androgyna  Bail).  III,  401. 
Ardoiniana  Not.  III,  508. 
arenaria  Dubois,  III,  592. 
arenaria  L.  III,  591 . 


Caret  arenaria  Vill.  111,  591. 
argentea  Chaix,  111,  406. 
argyroglochin  Ilorn.  III,  597. 
aterrima  Hoppe,  111,  410. 
alrata  L.  III,  510. 
baldensis  Vill.  111,  589. 
basilaris  Jord.  III,  415. 
Bastardiana  DC.  111,  414. 
Bellardi  AU.  III,  385. 
bicolor  AU.  III,  401 . 
bifurca  Schrank,  111,  428. 
biligularis  DC.  111,  427. 
binervis  Sm.  III.  426. 
bobemica  Schreb.  III,  401. 
brachystacbys  Schr.  III,  421. 
brevicollis  DC.  111,  416. 
brizoides  L.  III,  593. 
Buxbaumii  Wahl.  111,  411. 
cæspitosa  Gay,  111,  402. 
cæspitosa  Good.  III,  402. 
canescens  Leers,  111, 394. 
canescens  L.  III,  598. 
canescens  Thuill.  111,  394. 
capillaris  L.  111,  407. 
capillaris  Leers,  111,  422. 
eenisia  Bail).  III,  401 . 
chovdorrhiza  Lhrh.  III,  589. 
ciliata  Willd.  III,  414. 
cinerea  Poli.  111,  398. 
clandestina  Good.  III,  417. 
coltina  Willd.  111.  415. 
contigua  Hoppe,  111,  594. 
corsica  Desgl.  111,405. 
corsicana  Link,  111,  427. 
crassa  Ehrh.  111,  450. 
curta  Good.  III,  598. 
curvula  AU.  111,  400. 
cuspidata  Bert.  111,  590. 
cuspidala  Willd.  111,  432. 
njpcroides  L.  111,  401 . 
Davalliana  Sm.  111,  385. 
decipiens  Gay,  111,  586. 
denudata  Lap.  111,  587. 
depauperata  Good.  111,  422. 
diandra  Roth,  III,  396. 
digitata  L.  III,  417. 
dioica  L.  111,  385. 
dioica  Vill.  111,  385. 
distachya  Lois.  111,  599. 
distans  L.  111,  425. 
distirha  Huds.  III,  39ll . 
divergeas  Thuill.  III,  397. 
diversiflora  Ilost,  111,  416. 
divisa  Huds.  III,  590. 
divulsa  Gaud.  III,  394. 
divulsa  Good.  111,  594. 
drymeia  Ehrh.  III,  422. 
Dufourii  Lap.  III,  388. 
echinata  Desf.  III,  4 1 2. 
echinata  Murr.  III.  598. 
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Cnrex  clongata  L.  111,  597. 
erecta  DC.  111,  420. 
ericetomm  Pall.  111,  414. 
erythrostachys  Hoppe,  111,  405. 
extensa  Good.  111,  426. 
ferruginea  DC.  111,  420. 
ferruginea  Scop.  111,  420. 
filiformis  L.  111,  451. 
fîliformis  Pall.  111,  414. 
firina  Host,  111,  421 . 
flava  Anders.  111,  424. 
flavaL.  111,  425. 

flavo-Hornschuchiana  Br.  111,  425. 
fœtida  Vill.  111,  589. 

Fontanesiana  DC.  111,  587. 
frigida  Ail.  111,  419. 
fulva  Hoppe,  111,  425. 
fulva  Thuill.  111,  595. 
furcata  Lap.  111,  452. 
glauca  Scop.  111,  404. 
globularis  Vill.  111, 409. 

Godefrini  Willem.  111,  406. 
Goodenoiuii  Gay,  111,  402. 
gracilis  Curt.  III,  405. 
gjnobasis  Vill.  111,  416. 
gynomane  Bert.  111,  599. 
Halleriana  Asso,  111,  416. 
Heleonastes  Ehrh,  111,  596. 
lûrta  L.  111,  451 . 
hîrtæformis  Pers.  111,  452. 
hispida  Willd.  111,  412. 
hispidula  Gaud.  111,  419. 
hordeiformis  Wahl.  111,425. 
hordeistichos  Vill.  111, 425. 
Hornschuchiana  Hoppe,  111,  425. 
Hosleana  DC.  111,  425. 
humilis  Leyss.  111,  417. 
inflata  Huds.  111,  429. 
intermedia  Good.  111,  591. 
intricata  Tin.  111,  452. 
juncifolia  Ail.  111,  452. 

Kochiana  DC.  111,  450. 
lævigata  Dub.  111,  405. 
laevigata  Sm.  111,  427. 
lepidocarpaTausch,  111,  424. 
leporina  L.  111.  597. 
leptostachys  Ehrh.  111,  406. 
leucoglochiu  L.  fil.  111,  588. 
ligerica  Gay,  111,  592. 
ligerina  Bor.  111,  592. 
limosa  L.  111,  411. 
linearis  Clairv.  111,  421 . 

Linkii  Schk.  111,  599. 

Linuæana  Host,  111,  585. 

Linuæi  Desgl.  III,  585. 
lipsiensis  Peterm.  111,  424. 
lobata  Vill.  111,  589. 

Ioliaeea  L.  111,  452. 
loliacea  Thuill.  111,  594. 
longearislata  Biv.  111,  412. 


Carex  longifolia  Host,  111,  415. 
longifolia  Thuill.  III,  428. 
macrostylon  Lap.  111,  586. 
Mairii  Coss.  et  Germ.  111,  424. 
Marchandiana  Lap.  111,  587. 
maxima  Scop.  111,  405. 
melanochloros  Thuill.  III,  402. 
Michelii  Host,  111,  452. 
microccirpa  Salzm.  111,  405. 
microstyla  Gay,  111,  452. 
Mielichhoferi  Willd.  111,  420. 
monilifera  Thuill.  111,  422. 
viontana  L.  111, 415. 
montana  Pall.  111,  412. 
mucronata  Ail.  111,  418. 
mucronata  Less.  111,  408. 
multicaulis  Ehrh.  111,  597. 
multiformis  Thuill.  111,  591. 
muricata  Huds.  111,  598. 
muricata  L.  111,  594. 
myosuroides  Vill.  111,  584,  586. 
neglecta  Desgl.  111,  452. 
nemorosa  Schrank,  111,  406. 
nemorosa  Willd.  III,  595. 
nervosa  Desf.  111,  426. 
nigra  AU.  111,  410. 
nigra  L.  111,  402. 
nitida  Host,  111,  409. 
autans  Host,  111,  450. 
obesa  Ail.  111,  409. 
obtusangula  Ehrh.  111,  428. 
obtusangula  Salzm.  111,  412. 
olbiensis  Jord.  111, 408. 

OEderi Ehrh.  III,  424. 
ornithopoda  Willd.  III,  418. 
ovalis  Good.  111, 597. 
pallescens  L.  111,  407. 
pallidior  Desgl.  111,  427. 
paludosa  Good.  111,  429. 
panicea  L.  111,  408. 
paniculata  L.  111,  595. 
paradoxa  Willd.  111,  595. 
parGflora  DC.  111,  410. 
patula  Huds.  III,  588. 
patula  Scop.  111,  422. 
pauciflora  Lightf.  111,587. 
pedata  Vill.  111,  418. 
pendula  Huds.  111,  405. 
Persoonii  Lang,  111,  598. 
petræa  Wahl.  111,  588. 
pilosa  Scop.  111,  408. 
pilulifera  L.  111,  414. 
PoiretiiGmel.  III,  568. 
polygama  Schk.  111,  4 11 . 
polgrhiza Wallr.  111,  415. 
praecox  Jacq.  111,  412. 
præcox  Schreb.  III,  592. 
prolixa  Fries,  111,  404. 
provincialis  Desgl.  111,  412. 
pseudo-arenaria  Rchb.lll,  592. 
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Curci  pseudo-Ctjperus  L.  111,428. 
pubeseens  Poir.  111,368. 
pulicaris  L.  111,  386. 
punctatu  Gaucl.  111,  427. 
pyrenaica  Wahl.  III,  387. 
Ramondiana  DC.  III,  387. 
recurva  Huds.  III,  404. 
remuta  L.  111,  399. 
retusa  Desgl.  111,  112. 
rhynchocarpa  Hueff.  111,  416. 
Richardi  Thuill.  III,  598. 
rigens  Thuill.  111,  429. 
rigida  Schraok,  111,  421. 
riparia  Curt.  111,  430. 
rostrata  With.  111,  428. 
rupestris  AU.  111,  388. 
saxatilis  L.  lll,  432. 
saxatilis  Scop.  111,  410. 
schœnoides  Desf.  lll,  390. 
Schreberi  Desv.  lll,  592. 
Schreberi  Schrank,  lll,  592. 
Scopoliana  Willd.  lll,  420. 
Scopolii  Gaud.  lll,  420. 
secalina  Wahl.  III,  432. 
sempervirens  Vill.  lll.  420. 
setijolia  Godr. lll,  590. 
sicyocarpa  Lebcl,  lll,  415. 
Soleirolii  Dub.  lll,  4 1 2. 
spadicea  Host,  lll,  420. 
speirostachya  Sm.  lll,  425. 
spluerica  Lap.  lll,  432. 
spicala  Thuill.  lll,  393. 
spicala  Poil,  lll,  591 . 
splendens  Pers.  lll,  390. 
stellulata  Good.  lll,  398. 
stricta  Good.  lll,  402. 
strigosa  Iluds.  lll,  406. 
sylcntica  Huds.  lll,  422. 
tenella  Thuill.  lll,  592. 
tennis  Host,  111,  421 . 
teretiuscula  Good.  lll,  596. 
tomfntosa  L.  lll,  415. 
Touranginiana  Bor.  lll,  404. 
trinervis  Desgl.  lll,  403. 
triparlita  Ail.  lll,  400. 
tuberosa  Desgl.  lll,  599. 
urnbrosa  Iloppe,  lll,  415. 
umbrosa  Host,  lll,  412. 
ustulata  Wahl,  lll,  409. 
valesiaca  Sut.  lll,  42 1 . 
varia  Host.  lll,  420. 
variegata  Lam.  111,  420. 
ventricosa  Curt.  lll,  422. 
verna  Schk.  lll,  409. 
verna  Vill.  111,  412. 
vcsiraria  L.  lll,  429. 
virons  Lam.  lll,  594. 
virens  Thuill.  lll,  405. 
vitills  Fries,  lll,  598. 
vulgaris  Fries,  111,  402. 


Carex  vulpina  L.  lll,  593. 

xanthocarpa  Desgl.  lll,  423. 
Carlin»  Tourn.  Il,  275. 
acanthifolia  Ail.  11,  278. 
acaulis  Lam.  11,  278. 
acaulis  L.  11,  278. 
alpina  Jactj.  11,  278. 
caulescens  Lam.  11,  278. 
Chamæleou  Vill.  11,  278. 
Chardousse  Vill.  H,  278. 
corymbosa  L.  11,  277. 
Cynara  Pourr.  II,  278. 
discolor  Req.  11,  276. 
*gummifera  Less.  11,  279. 
lanata  L.  11,  277. 
longifolia  Rchb.  11,  275. 
mucrocephnla  Moris,  11, 
nebrodensis  Guss.  11,  27 
pyrenaica  L.  Il,  256. 
racemosa  L.  11,  285. 
radiata  Viv.  11,  277. 
subacaulis  DC.  Il,  278. 
sulphurea  Desf.  11,  285. 
vulgaris  L.  11,  275. 
Carpealum  L.  11,  196. 

cernuum  L.  11,  197. 
CarpImiM  L.  lll,  120. 

Betulus  L.  lll,  120. 

Ostrya  L.  lll,  121 . 
provinciale  Gay,  lll,  121. 
Cart  liainti* 

cæruleus  L.  Il,  264 . 
Carduncellus  L.  11,  258. 
Carduncellus  St-Am.  11,  237 
creticus  L.  Il,  284. 
gummiferus  Lam.  11,  279. 
humilis  Lam.  Il,  237. 
involurratus  Lam.  11,  220. 
lanatus  L.  11,  265. 
maculatus  Lam.  11,  204. 
tinctorius  L.  Il,  284. 
tingitanus  L.  11,  265. 

Cariim 

Bulbocastanum  Koch,  I,  750 
Carvi  L.  1,  729. 
inundatura  Lesp.  1,  755. 
verticillatum  Koch,  1,  729. 

Caryolopha 

sempervirens  Fisch.  11,  514. 

Cassldn 

galericulala  Scop.  11,  702. 
bastifolia  Scop.  Il,  701 . 
CaHtancu  Tourn.  lll,  115. 
vesca  Gærtn.  lll,  1 15. 
vulgaris  Lam.  lll,  1 15. 
(atabroNa  P.  B.  lll,  529. 
aquatica  P.  B.  III,  529. 
minuta  Trin.  lll,  500. 
ratanancho  Vaill.  Il,  285. 
cacrulca  L.  Il,  285 
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Catannnehc  lutea  L.  Il,  591. 

('atapodium 

loliaceum  Liuk,  111,  557. 

Cataria 

vulgaris  Mœnch,  11,  675. 

Cancalis  Hoffm.  1,  674. 
æquicolorum  AU.  1,  741. 
c.retica  Salzm.  1,  675. 
daucoides  L.  1,  674. 
grandiUora  L.  1,  671 . 
helvetica  Jacq.  1,  675. 
humilis  Jacq.  1,  674. 
latifolia  L.  1,  675. 
leptophylla  L.  1,  674. 
leptophylla  Poil.  1,  674. 
linearifolia  Req.  1,  676. 
maritima  Gouan,  1,  672. 
muricata  Bisch.l,  674. 
nodiflora  Lam.  1,676. 
parviflora  Bast.l,  676. 
parviflora  Lara.  1,  674. 
platycarpos  L.  1,  672. 
puraila  Gouan,  1,  672. 

.Sanicula  Crantz,  1,  757. 
scaudicina  Rolh,  1,  741. 

Scandix  Scop.  1,  741. 
segetum  Thuill.  1,  675. 

('aullnla  Willd.  111,522. 
fragilis  Willd.  111,  522. 
minorCoss.il!,  522. 
oceanica  DC.  111,  525. 

1,  551 . 

4'elsia  L.  11,  561. 

Areturus  Jacq.  11,  561 . 
cretica  L.  Fil.  11,  562. 
glnndulosa  Bouch.  11,561. 

CEETBEfcSiES,  111,  104. 

Celtïs  Tourn.  111,  104. 
ciustrcilis  L.  111,  104. 

C’enclirus 

capitatus  L.  111,  455. 
racemosus  L.  111,  456. 

fentaurea  L.  11,  240. 
acuta  Lam.  11,  267. 
alba  Lois.  11,  240. 
amara  L.  11,  240. 
arabigua  Thora.  Il,  247. 
apula  Lam.  11,  262. 
aspera  L.  11,  259. 
aspero-Calcitrapa  G.  Gr.  11,  260. 
axillaris  Lois.  11,  250. 
nxillaris  Willd.  11,250. 
benedicta  L.  11,  266. 

Bieberstemii  DC.  11,  254. 
caerulescens  Willd.  11,  254. 
cæspitosa  Yahl,  11,  259. 
Calcitrapa  L.  11,  261 . 
Calritrapo-aspcra  G.  Gr.  11,  260. 
calcitrapoides  Gouan,  11,  260. 


tontaurea  Centaurium  L.  11,  285. 
centauroides  Gouan,  11,  257. 
cinerea  Lam.  11,  285. 
collina  Gouau,  11,  257. 
collina  L.  Il,  257. 
couifera  L.  11,  27 1 . 
corymbosa  Pourr.  11,  255. 
Crupina  L.  11,  267. 
crupinastrum  Moris,  11,  267. 

C y anus  L.  11,  251 . 

Debauxii  Godr.  Gren.  11,  245. 
decipiens  Thuill.  11.  242. 
diffusa  Lam.  11,  285. 

Endressi  Hochst.  11,  245. 
Ferdinandi  Gren.  11,  247. 
filiformis  Viv.  11,  285. 

Galactites  L.  11,  202. 

Hanrii  Jord.  11,  255. 
hybrida  AU.  11,  244,  285. 
hybrida  Chaix,  11,  260. 
iberica  Trev.  11,  285. 
intijbacea  Lam.  11,  255. 

Isnardi  AU.  Il,  259. 

Jacea  L.  11,  24  I . 

Jordaniana  Godr.  Gren.  11,  245. 
Kotschiana  Heuff.  11,  252. 
lanata  DC.  11,  265. 
lencantha  Pourr.  11,  255. 
leucophaea  Jord.  U,  255. 

Lippii  L.  11.  285. 
lugdunensis  Jord.  11,  249. 
maculosa  Lam.  11,254. 
melitensis  L.  11,  262. 
menteyerica  Chaix,  11,  252. 
microplilon  Godr.  Gren.  11,  242. 
montana  L.  11,  2 58. 
mutabilis  St-Am.  11,  244. 
myacantha  DC.  11,  26t. 
napifolia  L.  11,  258. 
nervosa  Willd.  U,  246. 
nigra  L.  11,  245. 
nigrescens  DC.  11,  245. 
nigrescens  Gaud.  11, 242: 
nigrescens  Willd.  11,  241. 
nigro-solstitialis  Gd.  Gr.  Il,  24  4. 
nudicaulis  L.  11,  269. 
pallescens  Delile,  11,  285. 
paniculata  L.  11,  256. 
paniculata  Poil.  11,  254. 
pauiculata  Vill.  11,  255. 
parviflora  Lam.  11,  259. 
peclinata  L.  11,  245. 
phrygia  Lap.  Il,  245. 
phrygia  Vill.  Il,  246. 
polycephala  Jord.  11,  256. 

Pouzini  DC.  11.  260. 
prncuinbens  Balb.  Il,  244. 
procumbens  Jord.  11,  245. 
piillala  L.  Il,  247. 

Rhapontica  Vill.  Il,  259. 
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i'entauren  rigiduia  Jord.  Il,  257. 
salmantica  L.  Il,  26  ». 

Seabiosa  L.  Il,  251. 
semidrcurrens  Jord.  11,  2 59. 
semjiervirens  L.  Il,  252. 

Seridis  Lois.  Il,  259. 
serolina  Ror.  Il,  240. 
sessilillora  Lam.  Il,  2G2. 
seusana  Chaix.  Il,  250. 
seusaoa  Gaud.  Il,  251 . 
sicula  L.  Il,  2H5. 
sphuerorephala  L.  Il,  259. 
solstitialis  L.  II.  2G3. 
sonchi  folia  L.  Il,  258. 
splendens  Lap.  Il,  2G ». 
stricta  W.  Kit.  Il,  250. 
sylvatica  Pourr.  Il,  251. 
transalpina  Schleich.  Il,  242. 
trichacanlha  DC.  Il,  2G2. 
Triumfetli  Ail.  Il,  251 . 
uniflora  L.  Il,  246. 
variegata  Lam.  Il,  250. 
variifolia  Lois.  Il,  252. 

Villarsii  Mut.  Il,  252. 

CenOirantliiiN  |)(;.  ||,  52. 
angustifolius  DC.  II.  53. 
Calcitrapa  Dufr.  Il,  55. 
latifolius  Dufr.  II,  53. 
nervosus  Moris,  11,  53. 
r uber  DC.  Il,  53. 

CentuiiculuN  L.  Il,  466. 
mini  mus  L.  Il,  466. 

Cep  h niant  liera  Rich.  111,268. 
ensifolia  Rich.  111,  268. 
grundiflora  Bab.  III,  269. 
landfolia  Coss.  III , 269. 
pallens  Rich.  III,  269. 
rubra  Rich.  III,  269. 
xylophjllum  Rchb.  III,  268. 

Ophalnrin  Schrad.  Il,  69. 
nlpina  Schrad.  Il,  70. 
appendiculata  Schrad.  Il,  69. 
leucàntha  Schrad.  Il,  71. 

Jiilosa  Gren.  Godr.  Il,  69. 
syriaca  Schrad.  Il,  69. 
transylvanien  Schrad.  Il,  70. 

Orasthim  I,.  | , 265. 

nygrt  gutum  Dur.  I,  269. 
alpinum  DC.  1,  271. 
alpinum  L.  1,  271. 
nlsiuoides  Gren.  I,  268. 
alsiuoides  Pers.  I,  269. 
androsaceum  Ser.  I,  270. 
anomalum  W.  Kit.  I,  266. 
aquaticum  !..  275. 
arenarium  Ten.  I,  268. 
arvense  I,.  I,  271 . 

Iloissieri  Gren.  1,  272. 
brachgpetalum  Desp.  I,  267. 
cæruletim  Roiss.  I,  267. 


C'ernstliini  L.  I.  265. 

campauulatum  Viv.  I,  277. 
comatuni  Desv.  I,  270. 
corsicum  Soleir.  1,  271. 
dichotomum  L.  1,  270. 
diffusurn  Pers.  1 , 269. 
glabrafum  Hartm.  I,  271 . 
glaciale  Gaud.  I,  272. 
glaueum  Gren.  1.  266. 
glomeratum  Thuill.  1,  267. 
glutinosum  Fries,  1,  268. 
gracile  Duf.  1,  269. 
grandiflorum  W.Kit.  I,  277. 
(irenieri  Schultz,  1,  268. 
iielerophyllum  Viv.  I,  270. 
holosteoides  Fries,  I,  27). 
illyririim  Ard.  I,  270. 
lanatum  Lam.  I,  27) . 
laricifolium  Vill.  1,  271 . 

I ali  folium  L.  I,  272. 
latifolium  La;).  1 , 275. 
iatifolium  Wilm.  I,  257. 
Lenzei  Schultz,  I.  268. 
lineare  Ail.  I,  277. 
liligiosum  Delens,  I,  268. 
manticum  L.  I,  267. 
molle  Vill.  I,  271. 
murale  Desp.  I,  27). 
obscurum  Chaub.  I,  268. 
ovale  F’ers.  I,  267. 

Pallasii  Vest,  I,  27) . 
pallens  Schultz,  1,  268. 
pedunculalum  Gaud.  1,275. 
pellucidum  Chaub.  1,  268. 
pentandrum  Moris,  I,  269. 
pilosum  Sm.  I,  270. 
pilosum  Ten.  I,  267. 
pumilum  Curt.  1,  269. 
punnlum  Mut.  1,  268. 
pijrcnaicum  Gay,  1,  275. 
quaternellum  Fenzl,  I,  267. 
ramosissimum  Roiss.  I,  269. 
repens  L.  I,  277. 

Iliaci  Desm.  1,  269. 
semidecandrum  Chaub.  I,  26 
semidecandrum  I,  268. 
semidecandrum  Pers.  1,  268. 
siculum  Guss.  I,  269. 
Soleirolii  Dub.  1.  271 . 
squalidum  Ram.  1,  27) . 
stcnopctalmn  Fenzl,  I,  272. 
striclum  L.  I,  27) . 
slrigosum  Fries,  1,  267. 
suffruticosum  L.  I,  271. 
sylvaticum  W.  Kit.  I,  277. 
taurirum  Spreng.  1,  268. 
lenue  Viv.  I,  267. 
tetrandrum  Curt.  1,  269. 
tomentosnm  !..  I,  277. 
triqynum  Vill.  1,  266. 
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(ornstium  triviale  Link,  1,  2T0. 
viscosum  DC.  1,  270. 
viscosum  L.  1,  267. 
viscosum  Pers.  1,  268. 
vulgatum  L.  1,  270. 
vulgatum  Sm.  1,  267. 
Ccrasus 

aviuin  DC.  1,  515. 
caproniana  DC.  I,  515. 
duracina  DC.  1,  515. 
juliana  DC.  1,  515. 

Mahaleb  Mill.  1,  516. 

Padus  DC.  1,  516. 
C’eratoceplmSsis  Mœnch,  I,  18. 

falcatus  Pers.  I,  1 8. 
Ceratonia  L.  I,  51 1 . 

Siliqua  L.  1,  5 i 1 . 
CÉratopîiïxïæe»,  1,  592. 
€"eratophylltim  L.  1,  592. 
apiculatum  Chain.  1.  592. 
demersum  L.  1,  592. 
mu  tic  uni  Chain.  1,  592. 
oxyacanthum  Cham.  1,  592. 
plahjacanthuvi  Cham.  1,  595. 
submersum  L.  i,  592. 

Cereis  L.  I,  510. 

Siliquastrum  L.  1,  510. 
ferefolnmi 

sativum  Bess.  1,  741 . 
Ceriatlïc  Tourn.  11,  508. 
alpinn  Kit.  11,  509. 
alpina  Salis,  11,  509. 
aspera  Roth,  11,  508. 
corsica  Bern.  11,  509. 
echioides  Scop.  11,  517. 
glabra  DC.  11,  509. 
glabra  Scop.  11,  509. 
major  Lam,  11,  508. 
minor  L.  11,  509. 
tenuiflora  Bert.  11,  509. 
Cervaria 

alsatica  Gaud.  1,  689. 
glauca  Gaud.  1,  688. 
Oreoselinum  Gaud.  1,  688. 
Rivini  Gærtn.  1,  688. 
l’ervlsplna 

catharlica  Mœnch,  1,  555. 
('i;S.%U»SSIKES,  1,  510. 
Ceteracli  Bauh.  111,  626. 
alpinum  DC.  lli,  629. 

Marantæ  DC.  111,  626. 
officinarum  Willd.  111,  626. 

( hærog>li>lSum  L.  1,  745. 
alpinum  Vill.  1,  742. 
aureum  L.  1,  744. 
bulbosum  L.  1,  745. 

Cicutaria  Vill.  1,  744 
hirsutum  L.  1,  744. 
hirsulum  Vill.  1,  744. 


4'hœropliylluin  L.  1,  745. 

nodosum  Lam.  1,  745, 
odoratum  Viil.  I,  746. 
paluslre  Lam.  1,  744. 
rostratum  Lam.  1,  740. 
sativum  Lam.  1,  741 . 
sylvestre  L.  1,  742. 
sylvestre  Vill.  1,  742. 
temulum  L.  1,  745. 
torquatum  DC.  1,  742. 
Villarsii  Koch,  1,  744. 
Cïiæioplaora 

ferruginea  Rchb.  111,  565. 
nigricaos  Kunth,  111, 565. 

Marrubiastrum  Rchb.  11,  685. 

Chaixia 

Myconi  Lap.  11,  506. 
l’îiamæaSrys 

Botrys  Mœnch,  11,  709. 
flava  Mœnch,  11,  711. 
lucida  Mœnch,  11,  71  î . 

Marum  Mœnch,  11,  711. 
officinalis  Mœnch,  11,711. 
Scordium  Mœnch,  11,  709. 

C hainæleoiî 

gummifer  Cass.  11,  279. 
Chainieinclum 

arvense  Ail.  Il,  1 52. 

Cota  Ail.  Il,  156. 

Cotula  Ail.  11,  155. 
discoideum  Ail.  11,  156. 
marilimum  Bauh.  11,  154. 
mixtum  Ail.  11,  151 . 
nobileAll.il,  150. 
tomentosum  Ail.  11,  158. 
Triumfetti  Ail.  11,  157. 
(’lianiæiH'rioiî 

angustifolium  Scop.  1,  585. 
palustre  Scop.  I,  585. 
CSiatnaepeiice  Alp.  Il,  274. 

Casabonae  DC.  II,  274. 
Cîiaaaæpltys 

trifida  Dum.  11,  707. 
Chamæpliiam 

officinale  Wallr.  1,  95. 
polyceratium  Wallr.  I,  95. 
Chain  agrostis 

minimaBorkh.  111,  444. 
Chamelæa 

tricoccos  Lam.  1,  54 1 . 
ChnmamiSla  Godr.  11,  150. 
fuse  ata  Godr.  Gren.  Il,  151. 
inodora  C.  Koch,  il,  149. 
mixta  Godr.  11,  151. 
nobilis  Godr.  11,  150. 
officinalis  C.  Koch,  11,  148. 
EhardinSa 

cylindrica  Desv.ll,  282. 
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(' ha  «moue 

argentea  Mey,  I,  563. 
i'hellantlieM  S\v.  III,  6 \ I . 

odora  S\v.  III,  641. 

( helranthiiN  K.  B.  1,86. 
alpinus  Lam.  I,  89. 

Chciri  L.  1,  86. 
erysimoides  Vill.  I,  89. 
hieracifolius  Lois.  1,  88. 
incanus  L.  1,  85. 
littorcus  L.  1,  84. 
maritiimis  L.  I,  84. 
ochroleucus  DC.  1,  89. 
pumilus  Schleich.  I,  89. 
sinuatus  L.  1,  85. 
sjlveslris  Lois.  I,  88. 
trieuspidatus  L.  I,  85. 
trilobus  L.  1,  84. 
tristis  L.  1,  86. 

4'helrolopliuM 

lanceolatus  Cass.  Il,  252. 
pinnalifidus  Cass.  Il,  253. 
i'helidonlum  Tourn.  1,  61. 
corniculatum  L.  1,  61 . 

Glaucium  L.  1,  61. 
hybridum  L.  1,  60. 

Incinialum  M il 1 . 1,  62. 
majus  L.  I,  62. 

('Iienopodina 

marilima  Vloq.  111,  30. 
setigera  Moq.  111,  50. 
splendens  Gren.  111,  30. 
€'lienopodium  L.  III,  17. 
acutifolium  Sno.  111,  18. 
album  L.  III,  19. 
ambrosioides  L.  111,  17. 
angulosum  Lam.  111,  20. 
arenarium  Gærtn.  III,  25. 
augustanum  All.  111,  24. 
blitoides  Lej.  111,  22. 

Bonus- llenric us  L.  111,  22. 

Botnjs  L.  111,  17. 

cainphoratæfolium  Pourr.  111,  24. 
candicans  Lam.  111,  19. 
chrysomelanosperinum  Z.  111,  20. 
cohcatenatum  Thuill.  III,  19. 
crassifolium  Ilorn.  III,  22. 
deltoideum  Lam.  III,  20. 
fœlidum  Lam.  111,  18. 

(ici folium  Sm.  111,  19. 
frulicosum  L.  111,  29. 
glaurum  L.  111,  21 . 

Rlomerulosum  Bchb.  111,  19. 
birsulum  L.  111,  25. 
hybridum  L.  111,  20 
intermedium  M.  K.  111,  21. 
lanceolatum  Mühl.  111,  19. 
leiospermum  DC.  111,  19. 
marilimum  L.  111,  50. 
nielanospermum  Wallr.  III,  20. 


('henopodlum  L.  III,  17. 
multifidum  L.  III,  23. 
murale  L.  III,  21 . 
olidum  CurL  111,  18. 
opuli folium  Schrad.  111,  20. 
paganum  Rchb.  III,  19. 
palulum  Mdr.  III,  22. 
polijspermum  L.  III,  18. 
rhombifolium  Mühl.  111,  21. 
rubrum  L.  111,  22. 
serotinum  Iluds.  III,  19. 
setigerum  DC.  III,  50. 
slramoniifolium  Chev.  III,  20. 
urbicum  L.  III,  20. 
viride  Curt.  III,  19. 
viride  L.  111,  19. 
viride  Thuill.  111,  19. 

Vulvaria  L.  III,  1 8. 

Chorlerlu 

sedoides  L.  I.  255. 

fhlliudenu* 

camphoratus  Cass.  Il,  182. 

Chllocliloa 

arenaria  P.  B.  111,  448. 
aspera  P.  B.  III,  447. 

Bœhmeri  P.  B.  111,  446. 
Michelii  Rchb.  111,  448. 

Chlnaophila 

umbellata  Pursh,  11,  459. 

C' h I roui  a 

Centaurium  DC.  Il,  483. 
intermedia  Mér.  Il,  485. 

Ji  na  ri  folia  DC.  Il,  485. 
marilima  Willd.  Il,  486. 
occidentalis  DC.  II,  486. 
pulchella  Sw.  11,  483. 
spicala  Willd.  11,  485. 
uliginosa  Lap.  I,  521 . 

Chlora  L.  Il,  487. 

acuiuinata  Koch,  11.487. 
imper  foliota  L.  fil.  11,  488. 
intermedia  Ten.  11,  487. 
perfoliata  L.  11,  487. 
serotina  Koch,  11,  487. 
sessilifolia  Desv.  11,  488. 

Chondrllla  L.  Il,  514. 

acanthophylla  Borck.  Il,  514. 
crepoides  Lap.  Il,  319. 
juncea  L.  Il,  514. 
latifolia  Bieb.  11,514. 
inuralis  Lam.  Il,  321 . 
paniculata  Lam.  Il,  515. 
prenanthoides  Vill.  11,  315. 
pulchra  Lam.  Il,  359. 
purpurea  Lam.  Il,  523. 
rigens  Bchb.  Il,  514. 
sessilifiora  Lam.  Il,  518. 
slipilala  Scbultz,  11,  315. 
tenuifolia  Lam.  II,  523. 
viminea  Lam.  Il,  318. 
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Chrysanthemnm  Tourn.il,  146. 
atratum  Gaud.  11,  140. 
alpinum  L.  11,  144. 
ceratophylloides  Ail.  Il,  143. 
coronarium  L.  11,  147. 
coronarium  Lap.  11,  137. 
coronopifolium  Vill.  11,  142. 
corymbiferum  L.  11,  143. 
corynibosum  L.  11,  145. 
flosculosmn  L.  11,  159. 
gracilicaule  Duf.  11,  141. 
graminifolium  L.  11,  142. 
grandiflorumLap.il,  141. 
Halleri  Sut.  11,  145. 
heteropbyllumWilld.il,  141. 
inodorum  L.  11,  149. 
lanceolatum  Pers.  11,  141. 
Leucantbemum  L.  11,  140. 
maritimum  Pers.  11,  149. 
maximum  Ram.  11,  141. 
minimum  Vill-  11,  144. 
monspeliense  L.  11,  145. 
montanum  Ail.  11,  141. 
montanum  L.  11,  141. 
montanum  Perreym.  11,  140. 
Myconis  L.  Il,  146. 
pallens  Gay,  11,  140. 
Parthenium  Pers.  11,  145. 
perpusillum  Lois.  11,  148. 
segetu\n  L.  11,  146. 
tomentosum  Lois.  U,  144. 

Chrysoeoma 

Linosyris  L.  11,  94. 
saxatiïis  DC.  Il,  182, 

Chrysopogon 

Gryllus  Trin.  111,  468. 

Clirysosplcnium  L.  1,  660. 
alternifolium  L.  1,  660. 
oppositifnlium  L.  I,  660. 

Clirysursis 

aureus  Spreng.  111,  564. 
cynosuroides  Pers.  111,  564. 
echinatus  P.  B.  111,  565. 
elegans  R.  Schult.  111,563. 

Cicendia  Adans.  11,  486. 

Candollii  Gris.  11,  487. 
filiformis  Delarb.  11,  486. 
pusilla  Gris.  Il,  487. 

Cicer  L.  1,  477. 

arietinum  L.  1,  477. 

Lens  Willd.  1,  476. 

Cicerhita 

alpina  Wallr.  11,  527. 
muralis  Wallr.  11,  521 . 

Cichorium  L.  11,  286. 

divaricatum  Schusb.  11,  287. 
Endivia  L.  11,  286. 
glabratum  Presl,  11,  286. 
hirsutum  Gren.ll,  286. 


Cichorium  Jntybns  L.  11,  286. 
pumilum  Jaeq.  11,  287. 

Clouta  L.  1,  759. 
major  Lam.  1,  750. 
virosa  L.  1,  739. 

Cicutaria 

aquatica  Lam.  1,  759. 

Cineraria 

alpina  Ail.  11,  123. 
aurautiaca  Hoppe,  11,  123. 
bicolorWilld.il,  198. 
cacaliformis  Lam.  Il,  125. 
campestris  DC.  Il,  125. 
capitata  Koch,  11,  125. 
capitata  Wahl.  11,  125. 
ceratophylla  Cyr.  11,  116. 
cernua  Thor.  11,  1 10. 
cordifolia  Lap.  Il,  121 . 
integrifolia  Thuill.  11,  123. 
integrifolia  Vill.  Il,  125. 
lanceolata  Lam.  11,  125. 
longifolia  Jaeq.  11,  124. 
longifolia  Lap.  11,  121 . 
marilima  L.  11,  1 16. 
paluslris  L.  11,  1 24. 
sibirica  L.  11,  125. 
spathulæfolia  Gmel.  11,  122. 

Clreæa  L.  1,  585. 
alpina  L.  1,  586. 
intermedia  Ebrh.  1,  586. 
luletiana  L.  1,  586. 
major  Lam.  1,  586. 
minima  L.  1,  586. 

Circcilium 

humile  Gærtn.  11,  279. 

Cirsium  Tourn.  11,  208. 

Acarna  Mœnch,  11,  208. 
acaulc  Ali.  11,  224. 

Allionii  Spenn.  11,  224. 
alpinum  DC.  11,  275. 
alpestre  Næg.  11,  225. 
ambiguum  DC.  11,  222. 
anglicum  Lob.  Il,  219. 
anglico-acaule  Godr.  Gr.  II,  225. 
anglico-palustre  Gd.  Gr.  II,  215. 
arvense  Scop.  Il,  226. 
bipontinum  Schultz,  11,225. 
Braunii  Schultz,  II,  218. 
bulboso-acaule  Næg.  11,  224. 
bulboso-oleraceum  Næg.  Il,  217. 
bulbosum  DC.  11,  218. 
canum  Bieb.  Il,  285. 

C.asabonæ  DC.  Il,  274. 

Cerxini  Koch,  11,  222. 

Chailleti  Gaud.  Il,  212. 
compactum  Lam.  11,  215. 
controversum  DC.  11,  222. 
crinitum  Boiss.  11,  209. 
decoloratum  Koch,  II,  225. 
defloratum  Scop.  Il,  235. 


CL  A 


li'JU 


Cl  K 


4 i r. si ii ni  dissectum  Lam.  Il,  218. 
echinntuui  I )C.  Il  210. 
erioplwrum  Scop.  Il,  211. 
Erisithales  Scop.  Il,  217. 
erucagiueum  UC.  Il,  216. 
ferox  UC.  Il,  210. 
glabro-mutispessulanum  G.  Il,  221 . 
glabrum  DC.  Il,  221 . 
glutiuosum  Lam.  Il,  217. 
helenioides  Ail.  11,  223. 
heterophijllo-spinosiss.  Ng.  II,  222 
heteruplujllo-acaule  Næg.  Il,  223. 
heterovhijllum  Ail.  Il,  222. 
hjbridum  Koch,  II,  213. 
inclinatum  Lam.  Il,  236. 
inerme  Rchb.  Il,  217. 
italirum  I)C.  11.  208. 

Kochianum  Lœhr.  11,  214. 
laciniatum  Dœll,  11,  214. 
lanceotatum  Scop.  Il,  200. 
lappaceum  Lam.  Il,  229. 
maculatura  Lam.  Il,  203. 
maculatum  Mœnch,  II,  207. 
maculatuin  Scop.  II,  204. 
medium  Ail.  Il,  224. 
monspessulanum  AU.  11,213. 
munspessulano-glabrum  G.  Il,  221 
nemorale  Rchb.  Il,  209. 
ochroleucum  UC.  Il,  217. 
odontolepis  Boiss.  Il,  210. 
oleraccum  Scop.  il,  21  G. 
oleraceo-acaule  Hamp.  Il,  224. 
olcruceo-vivulare  Næg.  Il,  217. 
pallens  UC.  Il,  217. 
palustre  Scop.  11,  212. 
palustri-bulbosum  UC.  11,  214. 
pulustri-Enisilhales  Næg.  Il,  213 
palHstri-mônspess.  G.  G.  11,  213 
palustri-olcraceum  Næg.  Il,  215. 
paniculalum  Lam.  il,  236. 
paniculalum  Spreng.  II,  283. 
paunonicum  Gaud.  11,  283. 
pauciflorum  Lam.  il,  235. 
polyanthemum  UC.  Il,  2M. 
pratense  I)C.  Il,  214. 
præmorsum  Michl.  Il,  21  G. 
purpureum  AU.  ||,  222. 
ramosum  Næg.  Il,  218. 
rigens  Wallr.  11,  223. 
rivulare  Link,  11,  219. 
rivulat  i-oleraceum  Næg.  11,  2IG. 
rufescens  Ram.  Il,  283. 
semipeclinatum  Schleicb.  11,  217. 

| u us  iss  i mo-hetero  p . G.  G.  Il,  222^ 
spinosissimum  Benlh.  11,  221 . 

•' pinosissimum  Scop.  Il,  220. 
spurium  Delastre,  11,  2 1 3. 
s) riacum  Gærtn.  11,  207. 
tataricum  UC.  Il,  225. 

Iricephalodes  DC.  Il,  219. 


4'irsiiiin  tiispiuosum  Mœnch,  11,  27 
tuberosum  Ail.  Il,  218. 
uliginosum  Uelastr.  Il,  213. 
Zizianum  Koch,  11,  224. 
l |,  |59. 

4'istiis  Tourn.  I.  IG0. 

albïdo-crispus  Delile,  I,  IG3. 
albidus  L.  I,  IG3. 
alpeslris  Crautz,  I,  171. 
alyssoides  Lam.  I,  IG0. 
anglicus  L.  I,  171. 
apeuninus  L.  I,  170. 
canus  L.  1,  171 . 
corbariensis  Ponrr.  !,  164. 
corsicus  Lois.  1,162. 
creticus  Lois.  I,  IG2. 
crispo-albidus  Req.  1,  IG3. 
crispus  L.  I,  1 65. 
erioeephalus  Viv.  I,  IG2. 
llorentinus  Lam.  I,  IGG. 

Fumana  L.  I,  175. 
garganicus  Ten.  I,  1G2. 
glutinosus  L.  1,  174. 
balimifolhis  L.  1,  161. 
Helianthemum  L.  1,  1G9. 
hirsutus  Lam.  I,  165. 
hirsutus  Lap.  1,  169. 
hirlus  L.  I,  169. 
hjbridus  Pourr.  I,  164. 
incanus  L.  1,  162. 
ilalicus  L.  I,  171. 
ladani férus  L.  1,162. 
lævipes  L.  I,  174. 

Iævis  Cav.  1,  173. 
laurifolius  L.  I,  161 . 
lavandulæfolius  Lam.  I,  168. 
ledifolius  L.  I,  167. 

Ledon  Lam.  1,  IGG. 
loügifolio-populifoliusG.  (L  |,  164 
loti  g i fol  i us  Lam.  I,  1G5. 
mari  loi  i us  L.  1,  171. 
monspeliensis  L.  1,  166. 
niloticus  L.  I,  1G7. 
nummularius  L.  I,  170. 
Œlandicus  L.  1,  171. 
piloselloides  Lap.  1,  171 . 
pilosus  L.  1,  1 62. 
polifolius  L.  I,  170. 
populifolius  L.  1,  1G5. 

Pouzolsii  Delile,  I,  163. 
pulverulentus  Thuill.  1,  170. 
salicifolius  L.  1,  1G7. 
salriaefolius  L.  1,  164. 
thymifolius  L.  I,  174. 
tuberaria  L.  1,  175. 
umbcllalus  L.  I,  160. 
villosus  L.  I.  1G2. 
vinealis  Willd.  I,  171 . 

ludiuni  R.  B.  III,  364. 

germauicum  Scbrad.  III,  564. 
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( Indium  Mari  sens  11.  B.  l!l.  561. 
Clandestin»  Tourn.  11,  645. 

rectiflora  Lam.  11,  645. 
Clematis  L.  I,  5. 
alpina  Lam.  1,  4. 
balearica  Rich.  1,  4. 
calycina  Schk.  1,  4. 
cirrhosa  L.  1,  4. 
erecta  Ail.  1,  5. 

Flammula  L.  1,  5. 
integrifolia  L.  1,  55. 
maritima  L.  1,  5. 
polymorpha  Yiv.  I,  4. 
recta  L.  I,  5. 
semitriloba  Lag.  1,  4. 
sepium  Lam.  1,  4. 

Vitalba  L.  1,  4. 

Cleonia 

lusitanica  L.  Il,  716. 
Clinopodium 

vulgare  L.  11,  667. 

Clymenum 

bicolor  Mœnch,  1,  479. 
uncinatnm  Mœnch,  1,  479. 
Clypeola  L.  1,  120. 
alliacea  Lam.  1,  121. 
cyclodontea  Delile,  I,  158. 
Gaudiui  Trachs.  1,  121. 
Jonthlaspi  L.  1,  120. 
marilima  L.  1,  118. 
inouûsperma  Lam.  1,  120. 

( ncoi  urn  L.  1,  540. 

tricoccum  L.  1,  54 1 . 

Cnicus  Vaill.  11,  265. 

Acarna  L.  11,  208. 
acauli-oleraceus  Schied.  Il,  225. 
acauli-luberosns  Schied.  11,  224. 
acaulis  Hoffm.  11,  224. 
ainbiguus  Lois.  11,225. 

Argemone  Lap.  11,  256. 
autareticus  Lois.  11,  222. 
benedietns  L.  11,  266. 

Casabonæ  Willd.  11,  274. 
ceulauroides  L.  Il,  258. 

Cynara  Lam.  11,  258. 
echinatus  Willd.  11,  210. 
eriophorus  Hoffm,  11,  211. 
Erysithales  L.  11,  217. 
ferox  L.  11,  210. 

Galactites  Lois.  11,  202. 

Gouani  Willd.  11,  256. 
helerophyllus  Willd . 11,  225. 
inermis  Willd.  11,  258. 
italicus  Seb.Maur.  11,  208. 
LachenaliiGmel.il,  218. 
lanceolatus  Hoffm.  11,  209. 
longifolius  Lam.  11,  258. 
monspessulanus  Willd.  11,  215. 
obvallatus  Salzm.l!,  207. 
oleraceo-rivularis  Schied.  11,  216. 


Cnicus  oleraceus  L.  Il,  216. 
paludosus  Lois.  11,  215. 
palustri-oleraceus  Schied.  11, 215. 
palustris  Hoffm.  11,  212. 
palustri-tuberosus  Schied.  11,214. 
polyanthemos  Bcrt.  11,  21 1 . 
prateusis  Lam.  il,  216. 
pralensis  Willd.  11,  219. 
pungens  Seb.  Maur.ll,  211. 
rivularis  Willd.  11,  219. 
serratuloides  Willd.  Il,  285. 
spinosissimus  L.  11,  220. 
spinosissimus  Lap.  11,221. 
syriacus  Willd.  11,  207. 
tuberosus  Willd.  11,  218. 

Cnidium  Cuss.  I,  705. 

apiuides  Spreng.  1,  705. 

Monnieri  Cuss.  l,  758. 
pyrenæum  Spreng.  1,  702. 
venosum  Koch,  1,758. 

CochleariaL.  I,  127. 
anglica  LA,  1 28. 

Armoracia  L.  1,  127. 

Coronopus  L.  1,  155. 
danica  L.  1,  128. 

Draba  L.  1,  153. 
glastifolia  L.  1,  127. 
officinalis  Dub.  1,  128. 
officinalis  L.  1,  128. 
officinalis  Lap.  1,  128. 
pyrenaica  DC.  I,  128. 
saxatilis  Lam.  1,  129. 

Cœloglossiitn 

aibidum  Hartm.  111,  299. 

COCCIIICACCÆS,  111,  168. 

Colchicum  Touru.  111,  170. 
æstivale  Bor.  111,  174. 
alpinam  DC.  111,  171. 
arenarinm  Lois.  111,  171. 
arenarium  W.  Kil.  111, 17p> 
autumnale  L.  111,  170. 
longifolinm  Cast.  111,  170. 
montanum  Ail.  111,  171 . 
monlanum  L.  111,  174. 
parvulum  Teu.  111,171. 
patens  Schultz,  111,  170. 
vernale  Hoffm.  111, 170. 

Coleostephus 

Myconis  Cass.  Il,  146. 

Cololtacline 

Gerardi  Link,  111,  452. 

Colpodium 

aqualicum  Trin.  111,  550. 

Colutea  L.  I,  45 L 

alpina  Lam.  1,  452. 
arboresccns  L.  1,  454. 
australis  Lam.  1,  455. 
cruenta  Ait.  1,  509. 

Comarum  L.  I,  555. 
palustre  L.  1,  555. 
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Cond  jlocarpu» 

apulus  lloffni.  I,  698. 
Coniiit»  L . 1,  750. 

inaculatum  L.  1,  750. 
Conopodlum  DC.  1,  742. 

denudatum  Koch,  I,  743. 
(onrlngt* 

Thaliana  Kchb.  1,  0)5. 
«’onvallarla  L.  III,  229. 
bifolia  L.  III,  230. 
bracteata  Thom.  111,  229. 
dichotoma  Pers.  111,  228. 
viajalis  L.  111,  229. 
multitlora  L.  111,  229. 
Polygonatum  L.  III,  228. 
verticillata  L.  111,  229. 

< dwolvi  11, 499. 

C'onvoIvaluM  L.  Il,  499. 
allhaeoides  L.  Il,  501 . 
arg) rirus  I)C.  11,  501 . 
urvensis  L.  11,  500. 
rantabrira  L.  11,  502. 
capitatus  Cav.  11,  501 . 
inlermedius  Lois.  Il,  502. 
lanuginosus  Desv.  Il,  501. 
lanuginosus  Vahl,  11,  501 . 
linearis  I)C.  Il,  501 . 
lineatus  L.  11,  502. 
pseudo-Soldanella  Mér.  Il,  500. 
saxatilis  Vahl,  11,501. 
sepium  L.  11,  500. 
sinilus  DC.  11,  503. 

Soldanella  L.ll,  500. 
iomenlosus  Choisy,  11,  501. 
tricolor  L.  11,  502. 

C'onyza  Less.  11,  90. 
ambigua  DC.  Il,  96. 
bifrons  Gouan,  11,  174. 
geminiflora  Tcn.  Il,  95. 
rupestris  Dcsf.  Il,  95. 
saxalilis  L.  Il,  95. 
saxatilis  Siblh.  11,  95. 
sicula  Willd.  11,  180. 
sordida  L.  11,  94. 
squarrosa  L.  11,  1 74. 

Tenorii  Spreug.  Il,  95. 
vulgaris  Lam.  Il,  174. 
Corallorhiza  Hall.  111,  274. 
Halleri  Rich.  III,  274. 
innata  R.  B.  111,  274. 
f orhularla 

Bulbocodium  Haw.lll,  255. 
Corcopsl» 

Bidens  L.  11,  169. 
Corlandrum  L.  1,  678. 

Cicuta  Cranlz.  1,  750. 
maculatum  Kolh,  1,  750. 
sativnm  L.  1,  678. 
tcsliculatum  L.  1,  677. 


« OUI  11111:1:*.,  1,  550. 
C'oriarla  IS i ss . I,  350. 

nujrtifolia  L.  1,  530. 
«'«ris  Tourn.  Il,  465. 

monspehcnsis  L.  Il,  465. 

€ oriaperinum  Juss.  111,  26. 
bracteatum  Viv.  III,  27. 
htjssopi folium  L.  111,  26. 
«'<>  rmiiM 

domestica  Spacb,  I,  572. 
cok.\î:km,  11,  2. 

Cornu»  L.  11,  2. 
mas  L.  11,  2. 
sanguinea  L.  Il,  3. 

Coronaria 

flos-Cuculli  Braun,  I,  223. 
flos-Jovis  Braun,  I,  223. 
tomentosa  Braun,  1,  22  5. 
Coronllla  Neck.  1.  495. 
Clusii  Desf.  1,  496. 
corouata  DC.  1,  496. 
coronala  L.  1,  495. 

E mer  us  L.  I,  493. 
glauca  L.  1,  494. 
juncca  L.  1,  496. 
ioloides  Koch,  1,  496. 
minima  DC.  I,  496. 
minima  Jacq.  I,  495. 
minima  L.  1,  496. 
montana  Schrauk,  1,  495. 
montana  Scop.  1,  495. 
scorpioides  Koch,  1,  497. 
Securidaca  L.  1,  502. 
stipularis  Lan».  1,  494. 
v aginalis  Lam.  1,  495. 
valentina  Dur.  1,  495. 
valenlina  L.  1,  494. 
varia  L.  1,  497. 
l’orono  pu» 

didyma  Sm.  1,  154. 
hortensis  Magn.  11,  722. 
Ruellii  Gærtn.  1,  153. 
serpentina  Magn.  11,  724. 
vulgaris  Desf.  I,  153. 
l'orriglola  L.  1,615. 
littoralis  L.  1,  615. 
tclephù folia  Pourr.  1,  614. 
CortuMU 

Matlhioli  L.  Il,  468. 
CorvI»artla  Mer.  11,  175. 

Helenium  Mér.  11,  175. 
Corydall»  DC.  1,  64. 
bulbosa  DC.  1,  64. 
bulbosa  Pers.  1,  64. 
capnoides  l'ers.  1,  65. 
cava  Schweigr.  1,  64. 
claviculata  DC.  1,  65.  * 
digitala  Pers.  1,  64. 
enncaphylla  DC.  1,  66. 
fabacca  Pers.  1,  65. 
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Corydalis  Halleri  Hayne,  I,  65. 
intermedia  Lois.  1,  65. 
lutea  DG.  1,  65. 
pumila  Host,  1,  64. 
solida  Sm.  I,  64. 
tuberosa  DC.  1,  64. 

Corylus  Tourn.  111,  1 19. 

Avellana  L.  111,  120. 
Corynephorns  P.  B.  III,  501. 
articulatus  P.  R.  111,  502. 
canescens  P.  B.  111,  501. 
fasciculatus  Boiss.  111,  502. 
Cota  Gay,  11,  1 55. 

altissima  Gaj,  11,  155. 
tinctoria  Gray,  11,  156.  * 

Triumfetti  Gay,  11, 157. 
Cotinus 

coggygria  Scop.  I,  540. 
Cotoneastcr  Medik.  1,568. 

Py  racantlia  Spacb,  1,  568. 
tomentosa  Lindl.  1,  568. 
vulgaris  Lindl.  1,  568. 

Cotula 

aurea  L.  11,  1 99. 
pygmæa  Poir.  11,  148. 
Cotylédon 

sediformis  Lap.  1,651. 
sedoides  DC.  1,  631 . 

Umbilicus  L.  1,650. 

Iracoa  Riv.  1,  468. 

atropurpureci  Godr.  Gr.  1,  471 . 
Berlolonii  Godr.  Gren.  1,  470. 
culcarata  Godr.  Gren.  1,472. 
corsica  Godr.  Gren.  1,  475. 
disperma  Godr.  Gren.  1,  472. 
Gerardi  Godr.  Gren.  1,  469. 
major  Frank,  1.  468. 
minor  Riv.  1,  475. 
monanthos  Godr.  Gren.  1,  471 . 
tenuifolin  Godr.  Gren.  1,  469. 
varia  Godr.  Gren.  1,  469. 
vitlosa  Godr.  Gren.  1,  470. 
Crambe  Tourn.  1,  156. 

Corvini  Ail.  1,  152. 
maritima  L.  I,  157. 

Crassula 

andegavensis  DG.  1,  620. 
cæspitosa  Cav.  I,  620 
Magnolii  DG.  1,  620. 
rubens  L.  1,  620. 
(RA§SIILACÉE§,  1,  615. 
Cratægus  L.l,  567. 

Amelanehier  DC.  1,575. 

Aria  L.  1,  575. 

Azarolas  L.  1,  568. 
chamæmevspilus  Jacq.  1,  574. 
dentata  Thuill.  1,  574. 
latifolia  Lam.  1,  574. 
monogyna  Jacq.  1,  567. 


Cratægus  oxijacantha  L.  1,  567. 
oxyacanthoides  Thuill.  1,  567. 
seandica  L.  1,  575. 
torminalis  L.  1,  574. 

Crépis  L.  11,  529. 

adenantha  Vis.  11,  557. 
agreslis  Fries,  II,  557. 
agreslis  \V.  Kit.  11,  557. 
albida  Vill.  11,  555. 
altissima  Balb.  11,  288. 
ambigua  Balb.  11,  288. 
apargioides  Willd.  11,  515. 
aurea  Cass.  11,  556. 
austriaca  Ail.  541. 
barbata  L.  Il,  287. 
bellidifolia  Lois.  11,  534. 
biennis  L.  11,  557. 
blattarioides  Vill.  11,  541. 
bulbosa  Cass.  11,535. 
cæspitosa  Gren.  Godr. Il,  352 
cernua  Ten.  11,  555. 
cinerea  Desf.  11,  530. 
decumbens  Gren,  Godr.  11,  332. 
diffusa  DG.  11,  538. 

Dioscoridis  L.  11,  592. 
Dioscoridis  Poil.  11,  538. 
erucœfolia  Gren.  Godr.  11,  331. 
fœtida  L.  11,  554. 
glandulosa  Guss.ll,  354. 
grandiflora  Tausch,  11,  541. 
hieracioides  W.  Kit.  11,  34 1 . 
bieracioides  Willd.  Il,  540. 
hispida  W.  Kit.  11,  55t. 
incana  Lap.  11,  589. 

Lachenalii  Gocbn.  11,  558. 
lampsanoides  Frœl.  11,  540. 
lappacea  Willd.  11.  502. 
Leoutodon  Mut.  11,351. 
leontodontoides  Ail.  Il,  535. 
montana  Rchb.  11,  542. 
neglecta  L.  11,  558. 
nemausensis  Gouan,  11,  529. 
nicœensis  Balb.  11,557. 
uuda  Lam.  Il,  529. 
paludosa  Mœnch,  11,  542. 
pinnafifîda  Willd.  11,  558. 
polymorpha  Wallr.  11,  338. 
præcox  Balb.  11,  550. 
praemorsa  Tausch,  11,  336. 
pulchra  L.  Il,  559. 
pggmaea  L.  11,559. 
recognita  Hall.  F.  11,  331. 
rhagadioloides  L.  Il,  501. 
scabra  DG.  11,  557. 
scabra  AVilld.  11,  330. 
sctosa  Hall.  F.  11,  531 . 
Sprengeriana  Ail.  11,  502. 
Sprengeriana  Willd.  11,301. 
stricta  DC.  11,  338. 
succisacfolia  Tausch,  11,  540. 
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( rcplx  Suffreniana  Lloyd,  II,  «333. 
taraxari folia  Thuill.  Il,  330. 
taurinensis  W'ilhi.  II.  330. 
lerturum  L.  Il,  338. 
teclorum  Vil  1 . Il,  530. 
vesiraria  L.  Il,  330. 
tirais  V 1 1 1 - 11,  338. 
virgata  Desf.  Il,  288. 
virgata  Lap.  11,  505. 

CresNu  L.  Il,  503. 
cretica  L.  Il,  503. 

('ri  ni  (a  rl  a 

Linosyris  Less.  11,  94. 
CrltamuM 

agreslis  Ress.  1,  735. 
heterophsllus  M.  Koch,  I,  734. 
Crlttimum  L.  1,  099. 

maritimum  L.  1,  700. 

CrocuM  L.  III,  250. 

aufumnalis  Poir.  111,  249. 
insularis  Gay,  111,  2.57. 
luleus  Lani.  111,  249. 
viinimus  L)C.  III,  256. 
multifidus  Ram.  111,  257. 
niultillorus  Emer.  111,  256. 
nanus  DC.  III,  237. 
nudiflorus  Sm.  III,  237. 
triph yllus  Emer.  111,  230. 
vernus  Ail.  111,  236. 
vernus  Robert,  111,  237. 
versirolor  Gawl.  111,  237. 
Croton 

linctorium  L.  111,  101, 
Crozophora  Neck.  111,  101. 

tinctoria  Juss.  111,  101 . 
Cruclanclla  L.  II,  50. 
nngustifolia  L.  Il,  51. 
latifolia  L.  Il,  51. 
maritima  L.  II,  50. 
monspeliaea  L.  11,51. 
tRIini'ÈRES,  I,  70. 

Cruplna  Cass.  11,  206. 

Morisii  Ror.  11,  267. 
vulgaris  Cass.  11,  267. 

CrypNis  Ait.  III,  444. 
nculeata  Ait.  III,  445. 
aloperuroides  Schrad.  111,  444. 
arenaria  Desf.  III,  448. 
srhoennides  Lam.  111,  445. 

( ucnbaluM  Gærtn.  1,  201 . 
angustifoliiis  Ten.  1,  205. 
baccifer  Gærtn.  1,  201. 
barri  férus  L.  1,201. 

Beben  L.  1,  202. 
fabarius  Tbore,  I,  204. 
italicus  L.  1,218. 
lit toralis  Pers.  1,  203. 
mollissiraus  W.  Kit.  1,  218. 

Oliles  L.  1,  219. 
parviflorus  Lam.  1,219. 


CuciibaluN  silenoides  Vill.  |,  218. 

<1(1  IIIIITACIIS,  1,  002. 
C'unila 

thymoides  Gouan,  11,  602. 
thjmoides  L.  Il,  058. 

fl’PRESSISÉES,  111,  157. 
ruprCSHUN 

horizonlalis  Mill.  111,  100. 
sempervireos  L.  11!,  100. 
Cnpularia  Godr.  Gren.  Il,  180. 
graveoleus  Godr.  Gren.  Il,  180. 
visrosa  (iodr.  Gren.  Il,  181 . 
CIPILIFÉHÉES,  III,  113. 
C'usmita  Tourn.  Il,  503. 
alba  Presl,  11,  505. 
aurantiaca  Req.  Il,  505. 
rorymbosa  Ruiz  et  P.  11,505. 
densiflora  S.-Willm.  Il,  503. 
epilinuni  Weibe,  II,  503. 
epithymuvi  L.  11,  504. 
epithymum  Tbuill.  Il,  504. 
curopaea  L.  Il,  504. 
bassiaca  Pfeiff.  11,  505. 
major  I)C.  Il,  504. 
minor  DC.  11,  504. 
mouogyna  Vahl,  11,  506. 
Schkuhriana  Pfeilf.  Il,  504. 
suaveolens  Ser.  Il,  505. 

Trifolii  Rab.  Il,  503. 

Cuvlcra 

europæa  Kœl.  111,  597. 

CyaniiM 

arvensis  Mœncb,  11,  251. 

Jacea  FI.  Welt.  Il,  241 . 
niger  Gærtn.  Il,  243. 
pullatus  (iærtn.  Il,  247. 
vulgaris  Cass.  Il,  25 i . 

Cyathea 

anlbriscifolia  Rotb,  111,  033. 
cynapifolia  Roth,  111,  055. 
deutala  Sm.  111,  033. 
fragilis  Godr.  III,  033. 
fragilis  Rotb,  III,  035. 
montana  Rotb,  111.  634. 
regia  Roth,  111,  654. 
regia  Sm.  III,  054. 

Cyclamen  Tourn.  11,  459. 
europaeum  L.  Il,  439. 
europæum  Thore,  11,  460. 
ficariifolium  Desm.  11,  400. 
ficariifolium  Rchb.  11,  460. 
hederæfolium  Ait.  Il,  460. 
bederifolium  Koch,  II,  460. 
Iinearifolium  DC.  Il,  460. 
neapnlitanum  Ten.  Il,  400. 
repandum  Siblh.  11,  460. 
vernum  Gay,  II,  460. 

Cydonla  Tourn,  1,  509. 
vulgaris  Pers.  1,  .569. 
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Cyiiibidiuiu 

Corallorhiza  Sw.  III,  274. 

Cymodocea 

æquorea  DC.  111,  526. 

Cynnnchuin  L.  11,  479. 
acutum  L.  11,  479. 
eontiguum  Koch,  1!,  480. 
laxum  Baril.  11,  480. 
medium  Koch,  11,  480. 
monspeliense  L.  11,  479. 
nigrum  R.  B.  11,  481 . 
Vincetoxicum  R.  B.  II,  480. 

I C'y I» ara  Vaill.  11,  206. 

Cardunculus  L.  11,  206. 
corsica  Viv.  Il,  206. 
horrida  Sibth.  11,  206. 
humilis  Viv.  11,  206. 
Scolymus  L.  11,  285. 
spiuosissitna  Presl,  11,  206. 
sylvestris  Lam.  11,  206. 

] C'ynodon  Rich.  111,  465. 

Dactylon  Pers.  111,  465. 

] Cynoglossum  Tourn.  11,  555. 
amplexicaule  Lam.  11,556. 
apeuninum  Gouan,  11,  556. 
argenteum  Lam.  11,  555. 
cheirifolium  L.  11,  555. 

Clusii  Lois.  11,  555. 
creticum  Vill.  11,  556. 
Dioscoridis  Vill.  11,  557. 
Lappula  Seop.  11,  555. 
laterillorum  Aubr.  11,  558. 
linifolium  L.  Il,  559. 
littorale  Spreug.  11,  558. 
montanum  Lam.  11,  557. 
officinale  L.  Il,  556. 
Omphalodes  L.  11,  558. 
pellucidum  Lap.  11,  537. 
picturn  Ait.  11,  556. 
sylvaticum  llœnck,  11,  557. 
Xatarti  Gay,  11,  557. 

Cynosurus  L.  111,  562. 
aureus  L.  111,  564. 
cæruleus  L.  Il I,  455. 
cristatus  L.  111,  562. 
durus  L.  111,  558. 
cchinatus  L.  111,  562. 
elegans  Desf.  111,  565. 
fertilis  Delens,  111,  565. 
gracilis  Viv.  111,  565. 
pohjbracteatus  Poir.  111,  565. 

CITÉRACÉES,  111,  557. 

Cyperus  L.  111,  557. 
aureus  Ten.  111,  560. 
badins  Desf.  111,  558. 
bifidus  Pourr.  111,  452. 
brachystacbys  Presl,  111,  558. 
distarlnjos  AU.  111,  362. 
esculentus  Gouan,  111,  559. 
fascicularis  DC.  111,  562. 


Cypcrus  flavcscens  L.  111,  562. 
fus  eus  L.  111,  560. 
glaber  Lap.  111,  560. 
glaber  Vill.  111,  561 . 
globosus  AU.  111,  562. 
hexastachyon  Roüb.  111,  559. 
junciformis  Cav.  111,  562. 
longus  L.  111,  558. 

Monti  L.  111,  561. 
mucronatus  Willd.  111,  562. 
otficinalis  ISees,  111,  559. 
olivaris  Targ.  111,  559. 
pallidus  Savi,  111,  560. 
pannonicus  L.  111,  452. 

Preslii  Pari.  111,  452. 
radicosus  Sibth.  lll,  559. 
rotundus  DC.  111,  559. 
rotundus  L.  111,  559. 
schœnoides  Griseb.  111, 560. 
Tenorii  Presl,  111,  560. 
tetrastachys  Desf.  111,  559. 
thermalis  Dum.  111,  558. 
vegetus  Willd.  lll,  452. 
virescens  Hoffm.  lll,  560. 
vulgaris  Kunth,  lll,  562. 

Cyprfpedium  L.  111,266. 
Calceolus  L.  lll,  266. 

Cystopteris  Beruh.  lll,  655. 
alpina  Link,  lll,  654. 
Filix-fœmina  Coss.  lll,  655. 
fragilis  Beruh . lll,  655. 
montana  Link,  lll,  634. 
regia  Koch,  lll,  654. 

CYTIWÉES,  111,  70. 

Cytinus  L.  lll,  70. 

Hypocistis  L.  lll,  7 1 . 

C y tissu  s L.  1,  558. 

alpinus  Mill.  1,  559. 
angustifolius  Mœnch,  1,  559. 
argenteus  L.  1,  565. 
candicans  DC.  I,  558. 
capitatus  Jacq.  1,562. 
complicatus  DC.  1,  564. 
decumbens  Walp.  !,  560. 
elongatus  W.  Kit.  1,  361. 
græcus  L.  1,  579. 
heterophyllus  Lap.  1,  508. 
hirsutus  L.  1,  561 . 

Laburnum  L.  1,  559. 
lanigerus  DC.  1,  547. 
linifolius  Lam.  1,  557. 
monspessulanus  Gouau,  1,  358. 
nigricans  L.  1,  508. 
radiatus  Koch,  1,  358. 
sagittalis  Koch,  1,  550. 
scoparius  Link,  1,  548. 
sessilifolius  L.  1,  559. 
spinosus  Tourn.  1,546. 
strigulosus  Rchb.  1,  508. 
supinus  L.  1,  562. 
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4 > 1 1 *4 ii m teloneusis  Lois.  I,  363. 
triflorus  l 'Hér.  1 , 361 . 


Daboecia  Don,  II,  434. 

polifolia  Don,  II,  454. 
Ductyli«  L.  III,  558. 

cynosuroides  Lœfl.  111,464. 
glomerata  L.  111,  559. 
hispanica  Roth,  111,  559. 

. littoralis  Willd.  111,  558. 
maritima  Schrad.  111,  558. 
repens  Desf.  111,  621 . 
stricta  Soland.  111,  464. 

Ductylo  il 

officinale  Vill.  111,  463. 
sanguinale  Vill.  III,  46f . 
DainaMoiiliini  Juss.  111,  166. 
stellatum  Pers.  111,  1 67. 
vulgare  Coss.  111,  167. 
Danaa 

aquilegifolia  Ail.  1,  748. 
Duiitlioniu  DG.  111,  560. 
calycina  Rchb.  111,  561 . 
decumbens  DG.  111,  561 . 
provincialis  DC.  111,  561. 
slrigosa  P.  B.  111,  51 1 . 
Dnpline  L.  111,  57. 
alpina  L.  111,  58. 
calycina  Berg.  111,  61 . 
eandicans  Lam.  111,  65. 
Cneorum  L.  111,  59. 
dioica  Gouan,  111,  61 . 
glandulosa  Spreng.  111,  58. 
Gnidium  L.  111,  60. 
jasminea  Sm.  111,  59. 
iMureola  L.  111,  57. 
lucida  Lois.  111,  58. 
Mezereum  L.  111,  57. 
multiflora  Grat.  111,  57. 
oleoides  L.  111,  58. 
oleoides  Salis,  111,  58. 
Philippi  Gren.  Godr.  111,  58. 
Sanamunda  Ail.  111,  61 . 
striata  Tratt.  111,  59. 
Tarton-raira  L.  111,  65. 
Thvmelæa  L.  III,  61 . 

Vcrloti  G.  et  G.  111,  59. 

» %IMl\OIDi  ES,  111,  56. 

Uaiura  L.  11,  545. 

Stramonium  L.  Il,  545. 
Talula  L.  11,  5 15. 

DauciiM  L.  1.  664. 

alsaticus  Bauh.  1,  689. 
Rocconi  Guss.  1,  666. 

Corot n L.  1,  665. 
dentatus  Bert.  1,  670. 
Giogiditim  Bert.  1,  665. 


Cxarkla 

Liliaslrum  Andz,  111,  221 

D 

I DaiicuN  Gingidium  L.  1,  669. 
Gingidium  Mut.  1,  667. 
grandiflorus  Scop.  1,  671. 
gummifer  Gast.  1,  670. 
gummifer  Lam.  I,  668. 
gummifer  Lois.  1,  667. 
gummifer  Ten.  1,  668. 
halophyllus  Brut.  1,  668. 
bispanicus  DG.  1,  668. 
bispanicus  Gouan,  I,  669. 
hispidus  Desf.  I,  668. 
lucidus  Lois.  1,  666. 
maritimus  Gærtn.  1,  672. 
maritimus  Lam.  1,665. 
maritimus  With.  I,  668. 
mauritauicus  Ail.  I,  665. 
mauritauicus  Lam.  1.  667. 
mauritaniens  L.  1,  667. 
maximus  Desf.  I,  667. 
muricatus  L.  1,  67 1 . 
parGllorus  Desf.  1.  758. 
parviflorus  Guss.  1,  665. 
platycarpos  Scop.  1,  674. 
serratus  Moris,  1,  666. 
siculus  Tin.  1,  670. 

Visnaga  L.  I,  732. 

Delphinium  L.  1,  45. 

Ajacis  L.  1,  46. 
alpiuum  W.  Kit.  1,  49. 
ambiguum  L.  1,  48. 
cardiopetalum  DG.  1,  48. 
Consolida  L.  1,  45. 
elatum  L.  I,  49. 
fissum  W.  Kit.  I,  48. 
Garumnæ  Lap.  I,  48. 
gracile  DG.  I.  48. 
baltrralum  Siblh.  I,  48. 
hybridum  Willd.  I,  48. 
intermedium  Ait.  1,  49. 
intermedium  DG.  1,  49. 
juuceum  DG.  1,48. 
longipes  Moris,  1,  48. 
montanum  DG.  I,  49. 
nanum  DG.  1,  48. 
orientale  Gay,  1,  47. 
ocuatuin  Boucli.  I.  47. 
peregrinum  L.  1,  47. 
pictum  Willd.  1,  51. 
pubescens  DG.  1, 46. 
Rcquieni  DG.  I,  49. 
Slaphifsagria  L.  1,  49. 
tenuissimum  Mut.  1,  46. 
tenuissimum  Sibth.  1,  46. 
verdunense  Bail).  I,  48. 
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Dentarta  L.  1,  1 H. 

bulbifera  L.  1,  H 2. 
digitata  Lam.  I,  1 H . 
enneaphyllos  L.  I,  158. 
pinnata  L.  1,  111. 

Dcsclianigtsia  P.  B.  111,  507. 
caespitosn  P.  B.  111,  507. 
flexuosa  Griseb.  111 , 508. 
juucea  P.  B.  111,  507. 
media  R.  et  Sch.  507. 
Thuillieri  Godr.  Greu.  111,  508. 

Deseurainia 

Peyrusiana  Desm.  1,  97. 

Detliaxvia  Eodl.  1,  706. 
tenuifolia  Endl.  1,  706. 

Deyeuxia 

sylvatica  Kunth,  111,  478. 
varia  Kunth,  111,  477. 

Dinuthus  L.  1,  228. 

alpestris  Hoppe,  1 , 241 . 
alpinus  Vill.  1,  256. 
arenarius  Thore.  1,  252. 
arenarius  Thuill.  1,  254. 
Anneria  L.  1,  250. 

Arrostii  Presl,  1,  258. 
atrorubens  Ail.  1,  252. 
atrorubens  Lois.l,  252. 
attenuatus  Sm.  I,  255. 

Balbisii  Ser.  1,  251 . 
barbatus  L.  1,  250. 
brachyanthus  lloiss.  1,  255. 
caesius  Sm.  1,257. 
cæspitosus  Poir.  1,  257. 
Carthusianorum  Ail.  1,  252. 
Carthusianorum  L.  1,  251. 
Carthusianorum  Vill.  1,  251. 
caryophylloides  Rchb.  1,  258. 
Caryophyllus  L.  1,  259. 
collinus  Balb.  1,  251 . 
colliuus  Gaud.  1,  252. 
coronarius  Lam.  1,  259. 
deltoïdes  L.  1,  256. 
diminutus  Desf.  1,  229. 
ferrugineus  L.  1,  245. 
ferrugineus  Pourr.  1,  252. 
fîliformis  Lam.  1,  228. 
fîmbriafhs  Lam.  1,  241. 
flaccidus  Fieb.  1,  257. 
furcatus  Balb.  I,  254. 
gallicus  Pers.  1,  242. 
geminiflorus  Lois.  1,  252. 
glacialis  Gaud.  1,  256. 
glaucus  L.  1,  257. 
gratianopolitanus  Vill.  1,  257, 
hirtus  Vill.  1,  254. 
hispanicus  Asso,  1,255. 
inodorus  L.  1,  257. 
integer  Vis.  1,  254. 
liburnicus  Bartl.  1,  251 . 
longiflorus  Lam.  1,  255. 


Dlanthus  lusitanus  Brot.  1,  255. 
marsicus  Ten.  1,  241. 
monspeliacus  L.  1,  241. 
monspess.-sylvaticus  G.  G.1,  241 . 
monspessulanus  L.  1,  241. 
neglectus  Lois.  1,  256. 
plumarius  Ail.  1,  242. 
plumarius  L.  1,  243. 
prolifer  L.  1,  229. 
pungens  L.  1,  234. 
pungens  Poir.  1,  235. 
pyrenæus  Pourr.  I,  233. 
Requienii  Godr.  Godr.  1,  234. 
sanguineus  Vis.  1,  232. 
saxatilis  Pers.  1,  240. 

Saxifragus  L.l,  228. 

Scheuchzeri  Rchb.  1,  258. 
Seguieri  Chaix,  1,  252. 

Seguieri  Rchb.  1,  235. 
serratus  Lap.  1,  256. 
siculus  L.l,  259. 
sabacaulis  Vill.  1,  255. 
saperbus  L.  1,  241 . 
supinus  Lam.  I,  256. 
sylvatico-monspess.  G.  G.  1,  240. 
sylvaticus  Hoppe,  1,  233. 
sylvestris  Lap.  1,  240. 
sylvestris  Wulf.  1,257. 
tener  Balb.  1,  240. 
vaginatus  Vill.  1,  231 . 
velutinus  Guss.  1,  229. 
virgineus  Gouan,  1,  235. 
virgineus  Jacq.  1,  257. 
virgineus  L.  1,  238. 
vulttiricus  Guss.  1,  231. 
Waldsteinii  Sternb.  1,  241. 

Diapcnsia 

helvelica  L.  11,  453. 

Dichodon 

anomalum  Rchb.  1,  266. 
cerastoides  Rchb.  1,  266. 

Dlcliostylis 

fluitans  Rchb.  111,  578. 

Dictamnus  L.  1,  529. 
albus  L.  1,  529. 

Fraxinella  Pers.  1,  329. 

Digitalis  Tourn.  11,  602. 
ambigua  Lindl.  11,  604. 
ambigua  Murr.  11,  603. 
ambigua  Sturm.  11,  604. 
fucata  Ehrh.  11,  602. 
grandiflura  Ail.  11,  603. 
grandiflora  Rchb.  11,  604. 
hybrida  Kœl.  Il,  602. 
longiflora  Lej.  11,  602. 
lutea  L.  Il,  603. 
lutea  Poil.  11,  603. 
ochroleuca  Jacq.  11,  603. 
ochroleuca  Lindl.  11.  604. 
ochroleuca  Rchb.  11,  604. 
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Ui)(i(i>lN  parvillora  Ail.  Il,  603. 
purpurea  L.  11,  602. 
purpureo-Iutea  Mey.  Il,  602. 
purpurascens  Roth,  11,  602. 
Dlgltarln 

ciliaris  Kœl.  111,  561 . 

Dachlon  Scop.  111,  563. 
filiformis  Rœl.  111,  562. 
humifusa  Pers.  111,  -562. 
paspaloides  Dub.  111,  -562. 
sanguinalis  Scop.  111,  561. 
stolonifera  Schrad.  111,  -563. 
DlgraphlN 

arundinacea  Triu.  111,  -5  51. 

l*imo  rpliante.M 

ambigua  Presl,  11,  06. 

III0M4  0I11I:*.  lu,  233. 
DloNpyroM  L.  Il,  560. 
lotus  L.  Il,  569. 

Desf.  11,  139. 

candidissima  Desf.  Il,  139. 
Diplachnc  P.  B.  111,  339. 

serotina  Link,  111,  339. 
Iliplopappti* 

annuus  B.  F.  Il,  99. 
dubius  Gaud.  11,  99. 
DIplotuxIa  DC.  1,  78. 

brade  ata  Godr.  (iren.  I,  81. 
Erucastrum  God.  (iren.  1,  81. 
eruroides  DG.  1,81. 
humilis  Godr.  Gren.  I,  78. 
muralis  DG.  1,  80. 
repanda  Godr.  (iren.  1,79. 
saxatilis  DG.  1,  79. 
tenuifolia  DC.  1,  80. 
viminea  DG.  I,  80. 
DIP84CÉE§,  11,67. 

OlpsaeuM  Tourn.  Il,  67. 
ferox  Lois.  11,  68. 

F ullonum  Mill.  Il,  68. 
lariniatus  L.  Il,  68. 
pilosus  L.  11,  69. 
sylvestris  L.  Il,  67. 
sylvestris  Mill.  11,  67. 

I*o  dorât  lieon 

Meadia  L.  Il,  468. 

Donax 

arundinaceus  P.  B.  111,  472. 
mauritaniens  R.  Schult.  III,  573. 
tenax  P.  B.  111,  479. 
Doronleum  L.  U,  t()7. 

austriarum  Jacq.  Il,  1 08. 
Bellidiastrum  L.  II,  105. 
cordât nm  Lam.  Il,  107. 
corsicum  Poir.  Il,  108. 
grandifiorum  Lam.  Il,  109. 
hirsulum  Lam.  Il,  109. 
oppositifolium  Lam.  II.  110. 
Parda/ianrhes  Willd.  Il,  1 07 . 
plantagineum  L.  Il,  107. 


Iloi'onloiim  L.  Il,  107. 

proeurrens  Dum.  Il,  107. 
scorpioides  Lap.  Il,  107. 
scorpioides  Willd.  11,  198. 

Dorycnium  Tourn.  1,  426. 
decumbens  Jord.  I,  527 . 
gracile  Jord.  1,  427. 
herbaceum  Vill.  1,  426. 
hirsutum  DG.  1,  429. 
monspeliensium  Tourn.  1,  426. 
parviilorum  DC.  I,  430. 
pentaphyllum  Rchb.  1,  426. 
procumbens  Lap.  I,  425. 
rectum  DG.  1,  429. 
sabaudum  Rchb.  I,  426. 
siiffruticosim  Vill.  1,  426. 

DorycnopMl.s  Boiss.  I,  425. 
Gerardi  Boiss.  1,  425. 

lira  lia  L.  1,  121 . 

üf finis  Ilost,  1,  122. 
aizoides  L.  I,  122. 
cheiranthifolia  Lam.  1,  1 14. 
ciliaris  DC.  I.  122. 
confusa  Ehrh.  I,  125. 
conforta  Ehrh.  I,  125. 
cuspidata  Bieb.  I,  122. 
elongala  Ilost,  1,  122. 
frigida  Saut.  1,  125. 
helvetica  Schleich.  I,  124. 
hirta  L.  I,  158. 
hirla  Vill.  I,  125. 
inrana  L.  1,  125. 
lævipes  DG.  1,  12  5. 
lutea  Auct.  1,  125. 
muralis  L.  1,  125. 
nemorosa  L.  1, 124. 
nemoralis  Ehrh.  I,  125. 
nivalis  DC.  1,  125. 
oltjmpica  Sibth.  I,  125. 
præcox  Stev.  I,  125. 
pyrenaica  L.  1,  121 . 
rigida  Lois.  1,  123. 
rupestris  R.  B.  I,  158. 
scleroplnlla  Gaud.  1,  124. 
spinosa  Lam.  1,  119. 
stellata  DC.  I,  123. 
tomentosa  DG.  1,  123. 
tomentosa  Wahl.  1,  123. 
ver na  L.  I,  125. 

Jf'ahlenbergii  Harlm.  I,  125. 

Draeoeephulum  L.  Il,  676. 
austriarum  L.  Il,  677. 
liuyschiana  L.  Il,  677. 

Drcpania 

ambigua  DG.  Il,  288. 
barba  ta  Desf.  Il,  287. 

Drcpanophylluni 
Falcaria  Lois.  I,  755. 

Drosera  L.  1,  191. 

anglica  Huds.  I.  192. 
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Drosera  intermedia  Hayn.  1,  192. 
longifolia  L.  I,  192. 
lougifolia  Sm.  1,  192. 
obovata  M.  K.  I,  192. 
rotundifolia  L.  1,  191 . 
rotundifolio-anglica  Scbied.l,  192. 


DRO§ÉRACÉE§,  1,  191. 
Dryas  L.  1,  518. 

octopetala  L.  1,  519. 

Dufourc.a 

cerastiifolia  Gren.  1,  254. 
purpurascens  Gren.  1,  262. 


ÉbÉNACEES,  11,  469. 

Ecballium  Rich.  6 604. 
agreste  Rcbb.  1,  604. 
Elaterium  Rich.  I,  604. 

Ecliînaria  Desf.  III,  455. 
capitata  Desf.  III,  455. 

Echinoeliloa 

Crus-galli  P.  B.  111, 460. 

Ecliinopliora  Tourn.  1,  748. 
spinosa  L.  1,  748. 

Ecliinops  L.  11,  201. 

multiflorus  Lam.  11,  201. 
pauciflorus  Lam.  11,201. 
Ritro  L.  11,  201. 
sphaerocephalus  L.  11,  201. 

Echinopsilon 

hirsutus  Moq.  111,  25. 

Echinospcirmum  Sw.ll,  555. 
Lappula  Lehm.  11,  555. 

Echium  Tourn.il,  521. 
altissimum  Jacq.  11,  521. 
arenarïum  Guss.  11,  525. 
asperrimuin  Lam.  11,  521. 
australe  Lam.  11,  525. 
calgcinum  Viv.  11,  525. 
crelicum  Lam.  11,524. 
creticum  L.  11 , 525. 
diffusum  Guss.  Il,  525. 
grandiflorum  Desf.  11,  524. 
grandiflorum  Lap.  11,  524. 
italicum  L.  11,  521 . 
lusitanicum  Ail.  11,  524. 
luteum  Lap.  11,  521 . 
macranthum  Viv.  11,  524. 
mariiimum  Willd.  Il,  525. 
megalanthos  Lap.  11,  524. 
ovatum  Poir.  11,  525. 
parviflorum  Roth,  II,  525. 
plantagincum  L.  H,  524. 
prostralum  Ten.ll,  525. 
pustulatum  Sibth.  11,  522. 
pyramidale  Lap.  11,  521. 
pyramidatum  DG.  II,  521. 
pyrenaicum  Desf.  11,  521. 
rubrum  Jacq.  11,  525. 
violaceum  L.  11,  524. 
violaceum  Lap.  11,  524. 
violaceum  Vill.  11,  521 . 
vulgare  L.  11 , 522. 
Wierzbickii  Hab.  11,  522. 


E 

Elæoselfmim  Koch,  1,  678. 

Lagascae  Boiss.  1,  678. 
Elæagnus  L.  111,  69. 

anguslifolius  L.  111,  70. 
incanus  Lam.  111,  70. 
Elaterium 

cordifolium  Mœnch,  1,  604. 
Elatine  L.  1,  277. 

Alsinastrum  L.  I,  278. 
campijlosperma  Seul),  1,278. 
Fabri  Gren.  I,  278. 
hexandra  DC.  I,  278. 
Hydropiper  L.  1,  277. 
Hydropiper  Scbk.  1,  278. 
macropoda  Guss.  1,  278. 
major  Braun,  1,  278. 
paludosa  Seub,  1,  278. 
Schkuhriana  Hayn.  1,  277. 
triandra  Schk.  1,  279. 
EEATIAEES,  1,  277. 
ÉEÉAGAÉES,  111,  68. 
Elcocharis  R.  Brown,  111,  580. 
acicularis  R.  B.  111,  582. 
fluitans  Hook.  111,  578. 
multicaulis  Dietr.  111,  580. 
ovata  R.  B.  111,  581. 
palustris  R.  B.  111,  580. 
uniglumis  Koch,  111,  580. 
Elichrysum 

decurrens  Mœnch,  11,  186. 
Elodes  Spach,  1,  520. 

palustris  Spach,  1,  520. 
Elymus  L.  111,  596. 
arenarius  L.  111,  597. 
caninus  L.  111,  609. 
caninus  Leers,  111,  609. 
crinitus  Schreb.  111,  596. 
europaeus  L.  111,  597. 

Elyna  Scbrad.  111,  584. 

spicata  Schrad.lil,  584. 
Emerus 

Cæsalpini  Tourn.  1,495. 
EMPETREES,  111,  75. 
Empetrnm  Tourn.  111,  74. 

nigrum  L.  111,74. 
Enarthrocarpu» 

arcuatus  Labill.l,  157. 
clavalus  Delile,  1,  157. 
lyratus  DC.  I.  157. 
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E u cl  optera 

Dioscorldis  DC.  Il,  392. 
EndrfMNla  Gay,  1,700. 

pijrenaica  (iay,  I,  700. 

End v mion  Dum.  111,214. 

Jiutans  Dum.  111,  21 4. 
patulns  Gren.  Godr.  III,  2! 3. 
Engclinanniu 

suaveolens  PfeilT.ll,  303. 
Ephodrn  III,  160. 

distachya  Gaud.  III,  161 . 
distachya  L.  III.  160. 
distachya  Vill.  III,  161 . 
belvetica  Mey.  III,  161. 
Mllarsii  Godr.Gren.  III,  161. 
vulgaris  Rich.  111,  160. 

Epllin  elltt 

cuscutoides  Pfeiff.  Il,  503. 
Epliobiiim  L.  1,  576. 
alpestre  Rchb.  1,580. 
alpinum  Fries,  I,  578. 
alpinum  L.  I,  577. 
alsinefolium  Vill.  I,  5 77. 
alsinifolium  Sra.  1,  577. 
amplexicaule  Lam.  1,582. 
anagallidifolium  Lam.  I,  377. 
angustifolium  L.  1,  583. 
angustifolium  Lam.  1,  583. 
anguslissimum  Bert.  I,  583. 
anguslissimum  Rchb.  I,  581. 
aquaticum  Tbtiill.  |,  582. 
collinurù  Gmel.  1,  581 . 
denticulatum  Vend.  1,  38 î. 
Dodonæi  Vill.  1,583. 

Duriaei  Gay,  1,581. 

Flcischeri  Hochst.  1,  584. 
Gesneri  Vill.  1,  583. 
hirsutum  L.  I,  582. 
Hornemanni  Rchb.  1,  578. 
intermedium  Mér.  I,  582. 

Lamyi  Schultz,  1,  579. 
lanceolatum  Seb.  M.  1.581. 
latifolium  Roth,  I,  583. 
lineare  Muhl.  I,  578. 
molle  Lam.  1,  582. 
montanum  L.  1,581. 
nitidura  ilost,  1,581. 
nutans  Tausch,  1.577. 
obscurum  Rchb.  I,  378. 
origanifolium  Lam.  I,  577. 
palustre  L.  1,  378. 
parviflorum  Schreb.  1,  382. 
pubescens  Roth.  I,  582. 
ramosissimum  Mœnch,  1,  579. 
roseum  Dub.  1,  580. 
roseum  Schreb.  1,  580. 
rosmarini folium  Ilœnck.  1,  583. 
spiratum  Lam.  1,583. 
tetragonum  L.  1,  379. 
trigonum  Schrank,  1,  580. 


Epllobluin  virgatum  Fries,  I,  578. 

virgatum  Koch,  1,379. 
Epimediiiiu 

alpinum  L.  I,  55. 

Epipactiü  Rich.  III,  270. 
alba  Crantz,  111,  269. 
atro-rubens  Ilolfm.  111,  270. 
cordata  AU.  111,  272. 
eusifolia  S\v.  111.  268. 
lancifolia  I)C.  III,  269. 
lati folia  AU.  111,  270. 
longifolia  Huds.  III,  269. 
longifolia  Schm.  III,  271 . 
media  Fries,  111,  270. 
microphylla  Sw.  III,  271. 
INidus-avis  Crantz,  111,  273. 
ovata  Crantz,  111,  272. 
pallens  Willd.lll,  269. 
palustris  Crantz,  111,  271 . 
rubiginosa  Koch,  III,  270. 
rubra  Ail.  111,  269. 
spiralis  Crantz,  111,  267. 

Eplpofçium  Gmel.  111,  274.. 
apbyllum  Sw.  111,  274, 

Gmclini  Rich.  111,  274. 

ÉQEINÉTICÉE*,  111,  642. 

EqulMetum  L.  III,  645. 
arvense  L.  111,  643. 
campannlatum  Poir.  III,  645. 
eburneum  Roth,  III,  645. 
elongatum  Willd.  III,  645. 
fluvialile  I,.  111.  6 î 
fluviatile  Sm.  III,  615. 
hycmalc  L.  III,  644. 
limosum  L.  III,  644. 
multiforme  Vauch.  111,  616. 
palustre  L.  111.  644. 
pannonicum  Willd.  111,  645. 
ramosissimum  Desf.  111,  645. 
ramosum  Lois.  111,  646. 
ramosum  Schleich.  U),  645. 
sy Ivatirum  L.  111,  613. 

Telmateya  Ehrh.  111,  643. 
trarhyofton  Braun,  111,  615. 
tuberosum  DC.  111.  644. 
umbrosum  Mey.  111,  646. 
rariegalum  Schleich.  111,  616. 

ErngroxH»  P.  R.  111,517. 
megastarhya  Link,  111,  547. 
pilosa  P.  B.  III,  548. 
poæformis  Link,  III,  517. 
poæoides  P.  B.  111,  517. 
verticillata  R.  Sch.  III,  548. 

Ernntliim  Salisb.  I,  40. 

. hyemalis  Salisb.  1,  40. 

ErlanthiiN  Rich.  III,  171 . 

Ravennae  P.  B.  III,  471 . 

Eric»  L.  II,  428. 

arborca  L.  11,  432. 
arborea  Thore,  II.  155. 


♦ 


ERI 

Erlca  cærulea  Willd.  11,  45 4. 
carnea  DC.11,428. 
ciliaris  L.  11,450. 
c'mcr en  L.  11,  451 . 
corsica  DG.  II,  432. 

Daboecii  L.  Il,  454. 
decipiens  St-Am.  11,  429. 
lugubris  Salisb.  11,  428. 
lusitanien  Rud.  11.  455. 
ruauipuliflora  Salisb.  11,  450. 
mediterrunea  L.  Il,  428. 
multiflora  DC.  Il,  429. 
multiflora  L.  Il,  429. 
multiflora  Lois.  11,  429. 
multiflora  Salisb.  Il,  452. 
poly trichifolia  Salisb.  II,  435. 
ramulosa  Viv.  II,  452. 
scoparia  L.  Il,  455. 
stricla  Donn,  11,  452. 

Tetralix  L.  Il,  451 . 
umbellifera  Lois.  Il,  429. 
vagaus  DC.  11,  429. 
vagans  L.  Il,  429. 
viridi-purpurea  Gouan,  U,  451. 
viridi-purpurea  L.  11,  436. 
vulgaris  L.  Il,  428. 

É»ICIIÉE§,  H,  423. 

Erigcron  L.  1 i , 96. 
acris  L.  Il,  97. 
alpinus  L.  11,  98. 
angulosus  Gaud.  11,  97. 
annuum  Pers.  11,  99. 
atticum  Vill.  11,  97. 
bellidioides  Sperm.  11,  99. 
canadensis  L.  Il,  96. 
corymbosus  Wallr.  Il,  97. 
crispum  Pourr.  Il,  96. 
draebachensis  Mill.  11.  97. 
dræbachense  Savi,  11,  96. 
elongatus  Led.  11,  97. 
glabratus  Hopp.  11,  98. 
graveoleus  L.  11,  180. 
glutinosum  L.  Il,  182. 
liuifolium  Willd.  11,  96. 
murale  Lap.  11,  97. 
paniculatum  Lam.ll,  96. 
serolinus  Weihe,  11,  97. 
siculum  L.  11.  180. 
tuberosum  L.  11,  1 82. 
uniflorus  L.  Il,  99. 

Villarsii  Bell.  11,  b7. 
viscosum  L.  11,  181. 

Erinacea  Glus.  1,  345. 
pungens  Boiss.  1,545. 

Erino.sma 

vernum  Herb.  111,  251 . 

F.rinus  L.  Il,  601 . 
alpinus  L.  11,  601. 

Eriolepls 

ferox  Cass.  11,  210. 
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Eriolcpls  lauceolala  Cass.  Il,  209. 

B^riophorum  L.  111,  565. 
alpinum  L.  111,  365. 
alpinum  Vill.  111,  565. 
angustifolium  Roth,  111,567. 
capitatum  Host,  111,  565. 
gracile  Koch,  111,  566. 
gracile  Sm.  111,  567. 
intermedium  Bast.  111,  567. 
latifolium  Hoppe,  111,  568. 
polystachyon  DC.  111,  568. 
polystachyon  L.  111,  567. 
pubescens  Sm.  111,  568. 
Scheuchzeri  Hoppe,  111,  565. 
triquetrum  Hoppe,  111,  566. 
vaginatum  L.  111,  566. 

Vaillantii  Poit.  et  Turp.  111,  367. 

Eritrichium  Schrad.  11,  554. 
nanurn  Schrad.  11,  554. 

Erotlium  L’Hér.  1,  307. 
afflue  Ten.  1,  309. 
aspleuioides  Willd.  I,  515. 
Boccoui  Viv.  1,  507. 

Botrys  Bert.  1,  509. 
ehamædryoides  L’Hér.  1,  515. 
Chium  Willd.  1,  508. 
ciconium  Willd.  I,  510. 
cicutarium  L'Hér.  I,  511. 
corsicum  Lém.  1,  507. 
crispum  Lap.  1,512. 
cuoeatum  Viv.  1,  508. 

Gasparrini  Guss.  I,  509. 
glandulosum  Willd.  I,  513. 
graveoleus  Lap.  1,  515. 
gruinum  L.  1,515. 
laciniatum  Cav.  1.  509. 
laciuiatum  Willd.  1,  509.’ 
littoreum  Lém.  1,  508. 
lucidum  Lap.  1,  512. 
maerndenum  L’Hér.  1,  313. 
malacoides  Endress.  1,  508. 
mnlacoides  Willd.  1,  508. 
malopoides  Lois.  1,  507. 
Manesravi  Bub.  1,312. 
maritimum  Sm.  1,  507. 
moschalum  L’Hér.  1,  510. 
murcicum  Pers.  1,  508. 
murcicum  Willd.  1,515. 
uarbonense  Delile,  1,  508. 
petraeum  Willd.  1,  512. 
præcox  Auct.  1,  511. 
pulverulentum  Willd.  I,  513. 
radicatum  Lap.  1,  513. 
romanum  Willd.  1,  511. 
tenuisectum  Godr.  Gren.  I,  311. 

Erophila 

amerieana  DC.  1,  123. 
vulgaris  DC.  I,  125. 

Eruca  DC.  1,  74. 
saliva  Lam.  I,  75. 


Krueago 

segetuin  Tourn.  I,  <33. 

I ; rucaria 

hypogæa  Viv.  1,  155. 
Kriicaslrnm 

incanum  Koch,  I,  78. 
obtusangulum  Rchb.  I,  Kl . 
Pollichii  Sperm.  1,81. 
Ervliiu  Link,  1,  575. 
sativa  Link,  I,  475. 
vulgaris  Godr.  1,  473. 

Fr*  uni  L.  I,  474  . 

aristatum  Raf.  1.  475. 
Riebersteimi  Guss.  I,  474. 
dispermum  Roxb.  1,  476. 
Ervilia  L.  1,  475. 
gracile  DC.  1,  475. 
hirsufum  L.  l,  473. 

Lens  L.  1,  476. 
lentoides  Ten.  1,  476. 
Loiseleurii  Bieb.  ],  474. 
Loiseleurii  Ilohen.  1,  475. 
longifolium  Ten.  1,  475. 
monanlbos  L.  1,471. 
nigricans  Bieb.  I,  476. 
parviflorum  Berl.  I,  472. 
pisiforme  Pelerm.  I,  466. 
plicatum  Mœnch,  I,  575. 
pubcsceus  DC.  1,  47  5. 

Salisii  Gay,  I,  474. 
sardoum  Spreng.  I,  473. 
slipulaceum  bast.  1,  471. 
sylvalicum  Pelerm.  1,  467. 
tenuifolium  Lag.  1,  475. 
Terronii  Ten.  I,  473. 
telraspermum  bieb.  1,474. 
tetraspcnnum  L.  1,  474. 
Krynglum  L.  1,  753. 
alpinum  L.  I,  755. 
amelhystinum  Lam.  1,756. 
Barrelieri  Boiss.  1,  755. 
Bourgati  Gouan,  1,756. 
campestre  L.  1,  756. 
cretirum  Lam.  1,  73!). 
dicholomtim  Desf.  1,759. 
marilimum  L.  I,  757. 
planum  1,.  1,  759. 
pusillum  Boiss.  I,  751. 
pusillum  L.  1,753. 
rigidum  Lam.  I,  755. 
Spina-alba  Vill.  1,  755. 
viviparum  Gay,  1,754. 

Frysi iii ii m L.  1,  S7. 

Alliaria  L.  1,  95. 
alpinum  Baumg.  1,  99. 
austvale  Gay,  1.  88. 

Barbarea  L.  I,  90. 
canesrens  DC.  1,  88. 
carniolicum  Doll.  1,88. 
cheiranthoidcs  I,.  I,  87. 


Fr>  n lin  uni  L.  1,  87. 

Cheiranlhus  Rchb.  I,  89. 
cltcii  iflorum  Wallr.  I,  88. 
crepidifolium  Relit).  1,  157. 
hieracifolium  Jacq.  I,  88. 
hieraeifolium  L.  1,  88. 
lanceolalum  DC.  1,87. 
la nceolatum  R.  B.  1,89. 
longisiliquosum  Schl.  1,  88. 
murale  Desf.  1,  87. 
ochroleucum  DC.  I,  89. 
odoralurn  Koch,  1,  88. 
officinale  L.  1,  93. 
orientale  R.  B.  1,90. 
perfoliatum  Cranlz,  1,90. 
præcox  I).  C.  I,  92 
pumilum  Gaud.  1,89. 
repandum  L.  1,  <57. 
sfrictum  DC.  1,  88. 
strictum  Koch,  I,  88. 
suffrulicosum  Spreng.  1.  87. 
virgatum  DC.  1,  88. 
virgatum  Lej.l,  87. 
virgatum  Roth,  1,  87. 

Krjlliræa  Renealm.il,  485. 
arenaria  Presl,  11,  484. 
Centaurium  Pers.  Il,  483. 
rhlnodes  Gren.  Godr.  11,  584. 
conferta  Pers.  Il,  48  5 . 
diffusa  Woods,  11,  485. 
latifnlia  Sm.  Il,  485. 
linarifolia  Gris.  11,  485. 
linarifolia  Pers.  Il,  485. 
liüoralis  Sm.  Il,  484. 
luteola  Pers.  Il,  487. 
mnriiima  Pers.  Il,  486. 
occidentale  R.  Sch.  11,486. 
pulchella  Horn.  11,  483. 
pyrenaica  Pers.  11,  483. 
ramosissima  Pers.  Il,  483. 
spicata  Pers.  11,  485. 
tcnui folia  (iris.  11,  483. 
uliginosa  W.  Kit.  Il,  483. 

Fryt liront u m I,.  |||,  213. 
Dens-canis  L.  111,  2 < 4 . 

Kschenbuclila 

ambigua  Moris,  11,  96. 

Esmarchia 

cerastoides  Rchb.  1,  269. 

Eufragia  (iris.  Il,  61 1 . 
lati folia  Gris.  Il,  611. 
viscosa  Benth.  Il,  6<  I . 

Fuputoriuui  L.  Il,  85. 
canuabinum  L.  Il,  85. 
cannabinum  Moris,  11,  85. 
corsirum  Req.  Il,  85. 

Soleirolii  Lois.  11,  86. 

Euphorhln  L.  111,  75. 
affinis  DC.  111,89. 
ahcnocarpa  Guss.  III,  78. 


EUP 
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lAipliorhia  aleppica  L.  111,  90. 
amygdaloides  Dubois,  111,  87. 
amygdaloides  L.  111.  97. 
amygdaloides  Lan).  111,  87. 
angulaia  Jacq.  111,  81 . 
Artaudiana  DG.  111,  95. 
bialata  L. i n k , 111,  77. 
biumbellata  Poir.  111,  94. 
bonifacieusis  Req.111,86. 
cæspitosa  Ten,  111,  95. 
canescens  L.  111,  76. 
carniolica  DG.  111,  80. 
earniolica  Lap.  111,  80. 
Chnmnebuxus  Reru.  111,  84. 
Chamaesyce  L.  111,  75. 
Characias  L.  111,  97. 
Coderiaua  DG.  111,  78. 
eorsica  Req.  111,  85. 
cunei folia  Ciuss.  111,  77. 
Gupani  Schuttz,  111.  86. 
Cyparissias  L.  111,90. 
dendroidcs  L.  111,  86. 
dulcis  L.  111,  80. 
dulcis  Sibth.  111,  82. 

Duvalii  Lecoq,  111,  81. 

Esula  L. 111,  87. 

Esula  Thuill.  111,  85. 
esuloides  . DG.  111,  91 . 
exigua  L.  111,  91 . 
falcata  L.  111.  92. 
flavicoma  DG.  111,  82. 

Gayi  Salis,  111,  9 1 . 

Gcrardiana  Jacq.  111,  85. 
gracilis  Lois.  111,  88. 
graminifolia  Vill.  11,  88. 
helioscop ia  L.  111,  76. 
hy berna  L.  111,  80. 
illyrica  Lois.  111,  79. 
italica  Tin.  111,  89. 
lanuginosa  Thuill.  111,  78. 
Lathyris  L.  111,98. 
leptophylla  Vill.  111,  88. 
ligulata  Chaub.  111,  97. 
lineariæfolia  Lam.  111,  85. 
linifolia  Ten.  111,  95. 
longibracteata  DG.  111,  95. 
longiradiata  Lap.  111,  102. 
lucida  Auct.  Gall.  111,  88. 
massiliensis  DC.  111,  75. 
micrantha  Bieb.  111,  78. 
mosana  Lej.  111,  87. 
raucronata  Lam.  111,  92. 
nuicronala  Lap.  111,  85. 
Myrsiuites  Brot.  111,  87. 
Myrsinites  L.  111,  85. 
neapolitana  Ten.  111,  89. 
nicaeensis  Ail.  111,  87. 
nicæensis  St-Am.  111,  87. 
obscura  Lois.  111,  92. 
oleæfolia  Gouan,lll,  87. 


Tliipborhln  palastris  L.  111,  80. 
paniculata  Lois.  111,  79. 
papillosa  Pouz.  111,  81 . 

Par  alias  L.  111,  86. 

Peplis  L.  111,  76. 
peploides  Gouan,  111,  94. 

Peplus  Guss.  111,  94. 

Peplus  L.  111,  95. 
pilosa  Brot.  111,  79. 
pilosa  L.  111,  79. 
pilosa  Vill.  111,  82. 
pinea  L.  111,  95. 
pinifolia  DG.  111,  88 . 

Pithyusa  L.  111,  85. 
platyphylla  L.  111,77. 
polygonisperma  Godr.  Gr.  111,  75. 
portïandica  L.  111,  96. 
portlandica  Salis,  111,  95. 
procera  Koch,  111,  79. 
provincialis  Willd.  111,  89. 
pterococca  Brot.  111,  77. 
pubesf.ens  Desf.  111,  79. 
pungens  Lam.  111,  85. 
purpurata  Thuill.  111.  80. 
pyrenaica  Jord.  111,  84. 
ragusana  Rchb.  111,  95. 
ramosissima  Lois.  111,  89. 
refusa  Gav.  111,  92. 
retusa  DG.  111,  9 1 . 
rigida  Lois.  111,  85. 
rotundifolia  Lois.  111,  94. 
rubra  DC.  111,91. 
salicetorum  Jord.  111,  88. 
salicifolia  DC.  111,  87. 
saxatilis  Lois.  111,  84. 
segetalis  L.  111,  94. 

Seguieri  Vill.  111.  85. 
semiperfoliata  Viv.  111,  96. 
serrala  L.  111,  89. 
serrulata  Thuill.  111,  78. 
seticornis  Poir.  111.  89. 
soliflora  Vis.  111,  84. 
solisequa  Rchb.  111,  80. 
sphærocarpa  Salzm.lll,  78. 
spinosa  L.  111,  85. 
squamigera  Lois.  111.  102. 
stellu lata  Lois.  111,77. 
steliulata  Salzm.  111,  77. 
stricta  L.  111,  78. 
suffruticulosa  Lecoq,  111,  82. 
sulcata  Delens,  111,  92. 
sybatica  Jacq.  111.  97. 
taurinensis  Ail.  111,  95. 
tenui folia  Lam.  111,  88. 
terracina  I,.  111,  89. 
thymifolia  Lois.  111,  75. 
tricuspidata  Lap.  111,  91. 
valentina  Ort.  111.  89. 
verrucosa  Bert.  111,  78. 
verrucosa  Lam.  111,  82. 
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Euphorbln  virgaia  W.  kit.  III,  88. 
n PiioitttiAC  éi:m,  II),  7i. 
EupliruMlu  Tourn.  Il,  604. 
al|)ii)ii  l)C.  Il,  605. 
alpina  I.am.  Il,  605. 
corsica  Lois.  Il,  607. 
Jaubertiana  Bor.  Il  607. 
lævis  Gatt.  Il,  608. 
lanceolala  Gaud.  Il,  600. 
lalifolia  L.  Il,  61  I . 
limfblia  L.  Il,  608. 

Iulea  !..  Il,  608. 
minima  Schleich.  Il,  605. 
iiemorosa  Pers.  Il,  605. 
Odontites  Dub.  H,  606. 

Odontites  L.  Il,  606. 
officinalis  Lois.  11,605. 
officinalis  L.  Il,  60 i. 
parviflora  Wallr.  11,  605. 
praleusis  Rchb.  Il,  605. 


F ES 

Euphrasla  salisburgeusis  Fk.  Il 
serotina  Lam.  Il,  606. 
trie  uspidata  L.  11,606. 
verua  Bell.  Il,  606. 
xiscosa  L.  Il,  608. 

Euxolu* 

deflexus  Raf.  111,  5. 

Evax  Gærtn.  Il,  105. 
pygmaea  Pers.  Il,  195. 
rotundata  Moris,  11,  106. 
umbellala  Gærtn.  Il,  105. 

l'Voin  ni  un  Tourn.  I,  551 . 
eurnpaens  L.  1,551. 
latijolius  Scop.  1,  552. 
vulgaris  Scop.  1,531. 

Evacuai 

Candollii  Bast.  Il,  .187. 
filiforme  W illd.  ||,  486. 
pusillum  I)C.  11.  487. 

\ aillanlii  Lois.  Il,  487. 


Facrliinlu 

lanceolala  Rchb.  I,  25  L 
Fngopyru  ni 

denlalum  Mœnch,  111,  56. 
esculenlum  Mœnch,  III.  55. 
lalaricum  Gærtn.  III,  56. 
vulgare  Rees,  III,  55. 
FagiiN  Tourn.  111,  114. 
Gaslanea  I,.  111,  1 15. 
sylvatica  L.  lil,  ! 15. 
Falcaria  Riv.  1,  755. 

llivini  Host,  1,  735. 
Falcatnla 

falsotrifolium  Brot.  I,  508. 
Far.Metln  R.  B.  1,  1 15. 
clijpcaln  R.  B.  1,  1 13. 

Fedin 

Auricula  M.  K.  11,60. 
campa  nu  la  ta  Presl.  Il,  64. 
carinata  Rchb.  Il,  50. 
Cornucopiæ  Gærtn.  11.  67. 
coronala  Gærtn.  11.  66. 
coronata  Vahl,  II,  65. 
dentata  Wallr.  11.  63. 
discoidea  Vahl,  11,  66. 
echinala  Vahl,  11,61. 
eriocarpa  Rchb.  Il,  61. 
Locusta  Rchb.  Il,  58. 
microcarpa  6iuss.ll,  62. 
microcarpa  Rchb.  Il,  62. 
mixta  Vahl,  H,  65. 

Morisonii  Spreng.  Il,  65. 
olitoria  Gærlu.  Il,  60. 
olitoria  Vahl,  II,  58. 
puberula  Bert.ll,  62. 
rugulosa  Spreng.  Il,  64. 


F 

Fcdla  sicula  Guss.  Il,  66. 
sphærocarpa  (iuss.  Il,  61 . 
truncata  Rchb.  11,64. 
vesicaria  Vahl,  11,  66. 

Ferula  Tourn.  I,  601 . 
communis  DC.  I,  602. 
communis  Üesf.  1,  601 . 
communis  (iouan,  1,  602. 
Ferulago  L.  I,  602. 
glauca  DG.  1,  692. 
glaura  L.  I.  602. 
nodifiora  (iuss.  1,  602. 
nodifiora  Jacq.  I,  692. 
nodifiora,  L.  1,691. 

Opoponai  Spreng.  1,  605. 
sulcaia  Bert.  I,  692. 
tingitaua  Scop.  I,  692. 

Ferulago 

galbanifera  Koch,  1,  602. 
nodifiora  M.  K.  1,  692. 

Fesluea  L.  111,  569. 

acuminala  DC.  111.576. 
acuminata  (iaud.  III,  576. 
agreslis  Lois.  111,568. 
alpina  Gaud.  III,  571. 
altissima  Ail.  III,  578. 
amelhystina  Delarb.  111,  575. 
arenariu  Osb.  111,  574. 
argentea  Sav.  111,  455. 
arundinacea  Schreb.  III,  580. 
aspera  M.  K.  111,  586. 
aura  la  Gaud.  111,  571. 
aurea  Lam.  III,  570. 
bromoides  L.  III,  568. 
bromoides  Sm.  III.  565. 
raerulea  DC.  111,560. 
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Festuca  cæspitosa  Desf.  111,  610. 
calamaria  Sm.  111. 578. 
calycina  L.  111,  557. 
capillata  Lara.  111,  570. 
ciliata  Gouan,  111,  61 1 . 
ciliata  Pers.  111,  566. 
cinerea  DC.  111,  574. 
cinerea  Yill.  111,  572. 
compressa  DG.  111,  545-579. 
convoluta  Kunth,  111,  555. 
Crinum-ursi  Ram.  111,  577. 
cristata  L.  111,  529. 
cristala  Yill.  111,  525. 
eurvula  Gaud.  111,  572. 
decurabens  L.  111,  561 . 
dumetorum  Mut.  111,  574. 
dura  l)C.  111,  572. 
dura  Yill.  111,  558. 
dariuseiilu  L.  Sp.  111,  572. 
duriuscula  L.  Syst.  111,  575. 
elatior  L.  111,  581 . 
elatior  Sm.  111,  581 . 
eskia  Ram.  111,  577. 
expansa  Kunth,  111,  555. 

H feuas  Lag.  111,  580. 

filiformis  Pourr.  111,  570. 
flavescens  Bell.  111,  577. 
flavescens  Lap.  111,576. 
fluitans  L.  111,  551 . 
fusca  Vill.  111,  576. 
geniculala  Wild.  111,  567. 
giganlea  Vill.  111,  582. 
glauca  Schrad.  III,  572. 
glomerata  Vill.  111,  559. 
ilalleri  AU.  III,  571. 
hemipoa  Delile,  111,  556. 
heteromalla  Pourr.  111,  574-581. 
hetcrophylla  Lam.  111,  575. 
hirsuta  Host,  111,  572. 
incrassata  Salzm.  111,  568. 
indigesta  Boiss.  111,  575. 
iuermis  DC.  111,  587. 
interrupta  Desf.  111,  580. 
juncifolia  St-Am.  111,  574. 
Lachenalii  Kocb,  111,  616. 
Lachenalii  Spenn.  111,  617. 
Lemanii  Bast.  111,  572. 

Leysseri  Mœnch,  111,  587. 
ligustica  Bert.  111,  567. 
loüaeea  Huds.  111,  552. 
longiseta  Brot.  111, 568. 
lubrica  Lap.  111,  577. 
maritima  DC.  111,  555. 

Michelii  Bert.  111,  569. 
monostachya  Poir.  111,  611. 
montana  M.  K.  111,  586. 
Montis-Aurei  Delarb.  111,  571. 
myuros  L.  111,  566. 
myuros  Poil.  111,  565. 
nebrodensis  Jan.  111,  577. 


Festuca  nigresceus  Lam.  111,  575. 
nutans  Ilost,  111,  578. 
ovina  Auct.  gall,  111,  570. 
ovina  L.  111,  570. 
ovina  Schrad.  111,  572. 
phœnix  Thuill.  111,  552. 
phœnix  Vill.  111,  581 . 
phleoides  Yill.  111,  529. 
pilosa  Hall.  fil.  111,  577. 
pinnata  Kœl.  111,  610. 
poæformis  Host,  111,  577. 
pratensis  Huds.  111,  581. 
procumbens  Kunth,  111,  557. 
pseudololiacea  Fries,  111,  581. 
pseudomyuros  S.-W.  111,  564. 
pulchella  Schrad.  111,  578. 
pumila  Chaix,  111,  575. 
rhetica  Sut.  111,  577. 
rigida  Kunth,  111,  556. 
robusta  Mut.  111,  555. 
rubens  Pers.  111,  585. 
rabra  L.  111,  574. 
sabulicola  Desf.  111,  574. 
Scheuchzeri  Gaud.  111,  578. 
sciuroides  Roth,  111,  565. 
serotiua  L.  111,  560. 
setacea  Guss.lll,  566. 
sicula  Guss.  111,  566. 
spadicea  L.  111,  §79. 
spectabilis  Jan.  111,  579. 
splendens  Pourr.  111,  528. 
stipoides  DC.  111,567. 
slipoides  Desf.  111,  568. 
stipoides  Lois.  111,  567. 
slricta  Host,  111,  572. 
sylvatica  Kœl.  111,  6 1 0. 
sijlvatica  Yill.  111,  578. 
tenuillora  Koch,  111,  6 1 6. 
lenuiflora  Schrad.  111,  616. 
tenuif'olia  Sibth.  111,  570. 
Thoruasiana  Gay,  111,  566. 
uniglumis  Sol.  111,  568. 
varia  Hœnck,  111,  576. 
varia  Host,  111,  576. 
varia  Pers.  lli,  575. 
v iolacea  Gaud.  111,  573. 
Villemetii  Savi.  111,  568. 
Xanthina  R.  Sch.  111,  576. 

Ficaria  Dill.  1,  59. 

calthaefolia  Rchb.  1,  59. 
grandillora  Rob.  1,  59. 
ranunculoides  Mœnch,  I,  59. 

Fl  F O B B»  F a*:  S,  1,  652. 

Ficus  Tourn.  111,  105. 

Carica  L.  111,  103. 

Filago  Tourn.  11,  190. 
acaulis  Ail.  11,  195. 
arvensis  L.  11,  192. 
canescens  Jord.  11,  192. 
criocephala  Guss.  Il,  192. 
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Fllago  liliformis  Lam.  11,  194. 
gallica  L.  11.  1 94. 
germanica  L.  Il,  191 . 
Jussia-i  Coss.  Il,  191 . 

- lanuginosa  Keq.  11,  192. 
Leonlopodium  1,.  Il,  190. 
lutescens  Jord.  Il,  192. 
mi  ni  ma  Fries,  11,  193. 
montaua  DC.  11,  193. 
multicaulis  Lam.  Il,  195. 
neglerta  I)C-  II,  193. 
p\  ramidata  Vill.  11.  191. 
pygmæa  L.  11,  195. 
spathulata  Presl,  11,  I9i. 

FlmbrlNtyllM  Vahl,  111,  382. 
annua  R.  Sch.  III,  582. 
candelabrum  Sclmlt.  111,  382. 
luxa  Vahl,  111,  382. 

Micheliana  Kchb.  111,  370. 
Scherardi  Rub.  111,  382. 

Fl© rlnla 

pulchella  Pari.  111,  504. 

Fœnlculuin  Iloffm.  I,  712. 
officinale  Ail.  I,  712. 
vulgare  Gærln,  I,  712. 

Firnunigræcum 

officinale  Mœnch,  I,  597. 

F O (.'  <■  K RES,  111,  625. 

Frngarla  L.  1,^535. 
abortiva  Duch.  J,  536. 
botryformis  Duch  1,  536. 
breslingia  Duch.  I,  536. 
cal  y ci  na  Lois.  1.536. 
mil  in  a Ehrh.  1,  536. 
dioica  Duch.  I,  556. 
effiagellis  Duch.  I,  556. 
elafior  F.hrli.  1,556. 
Hagenbacbiana  Lang,  I,  556. 
hispida  Duch.  1,  536. 
horleusis  Duch.  I,  536. 
magna  Thuill.  I,  556. 
minor  Duch.  1,  536. 
njonophylla  Duch.  1,556. 
moschata  Duch.  1,  536. 
multiplex  Duch.  1,  536. 
muricala  Duch.  I,  536. 
nigra  Duch.  1,  536. 
pendula  Duch.  J,  536. 
pratensis  Duch.  I,  556. 
semperfiorens  Duch.  1,  556 
sterilis  L.  1.  522. 
sylvestris  Duch.  1,556. 
resta  L.  1,  535. 
villosa  Crantz,  I,  528. 
viridis  Duch.  1,  536. 

F rn  11  gu  in 

lalifolia  Mil.  1.  336. 

Yu'garis  Kchb.  1,  538. 

Irankcnla  L.  I,  200. 
intermedia  DC.  I,  200. 


FUM 

Frankcnia  hirsuta  DC.  1,  200. 
laevis  L.  1,  200. 
pulvérulent  a L.  I,  200. 

FBA\kÔll(ÉE9,  I,  199. 

Frnxlniiw  Tourn.  Il,  47 1 . 
argeulea  Lois.  Il,  473. 
ausfralis  Gay,  11,  471. 
australis  Mont.  Il,  472. 
biluba  Godr.  Gren.  Il,  472. 
excelsior  L.  11,  471. 
florifera  Scop.  Il,  475. 
helerophjlla  Willd.  Il,  471. 
monoph) lia  Desf.  11,  47t. 

Ornus  L.  11,  475. 
oxyearpa  Willd.  Il,  472. 
oxijpinjlla  Bieb.  Il,  472. 
parvifulia  Lam.  Il,  472. 
roslrata  (iuss.  11,  472. 

Frltlllarfu  L.  111,  178. 
aquitanica  Clus.lll,  179. 
delphinensis  Gren.  III,  180. 
imperialis  L.  111,  226. 
involucrata  Ail.  111,  180. 
Meleagris  L.  111,  179. 
monlaua  Iloppe,  111,  179. 
persica  L.  III,  180. 
pyrenæa  Glus.  111,  179. 
pyrenaica  L.  III,  179. 
tubæformis  Gren.  Godr.  111,  180. 

Fulrcna  Rottb.  111,  568. 
pubescens  Kunth,  111,  368. 

Fumana  Spach,  1,  175. 
laevipcs  Spach,  1,  174. 
procumbcns  Cren.  Godr.l,  173. 
Sparhii  Gren.  Godr.  I,  17  î. 
visrida  Spach.  1,  174. 
vulgaris  Spach,  1,  175. 

Fumnria  L.1.66. 
agraria  Lag.  I,  67. 

Baslardi  Kor.  1,  67. 
bulbosa  L.  I,  64. 
capnoides  Ail,  I.  65. 
capreolata  Ror.  I,  67. 
capreolata  L.  1,  66. 
claviculata  L.  1,  65. 
densijtora  DC.  I,  68. 
enneaphylla  L.l,66. 

Halleri  Willd.  1,65. 
leucanlha  Viv.  1,  69. 

Iulea  L.  I,  65. 
major  Kchb.  1,67. 
media  Rast.  1,67. 
media  DC.  1,  66. 
media  Lois.  I,  68. 
micranfha  Lag.  I,  68. 
mur  ali  s So  ,d.  1,  67. 
offirinulis  L.  1,  68. 
parviflnra  Lam.  1,69. 

Pelteri  Guss.  1,  67. 
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Fuiiiaria  Petteri  Rchb.  I,  67, 
prehensibilis  Kit.  1,  68. 
Schleicheri  S.-W.  1,  69. 


Gagea  Salisb.  111,  192. 

arvensis  Schult.  111,  194. 
bohemica  Schult.  111,  195. 
fistulosa  Dub.  111,  194. 

L iottardi  Schult.  111,  194. 
lutea  Dub.  111,  192-195. 
lulea  Schult.  111,  195. 
nevadensis  Boiss.  111,  195. 
polymorpha  Schult.  111,  192. 
pratensis  Rchb.  111,192. 
saxatilis  Koch,  111,  195. 
Schreberi  Rchb.  111,  192. 
Soleirolii  Schultz,  111,  195. 
stenopetala  Fries,  111,  1 92. 
villosa  Dub.  111,  194. 
Galactites  Mœnch,  11,  202. 

tomentosa  Mœnch,  11,  202. 
Galantltus  L.  111,  250. 

nivalis  L.  111,  250. 

Galasia 

Jacquini  Cass.  11.  506. 
Câalatella 

acris  IS'ees,  11,  105. 
hyssopifolia  Nees,  11,  105. 
punctata  DG.  11, 105. 
rigida  Cass.  11,  105. 

Galegn  Tourn.  1,  455. 

offirinatis  L.  1,  455. 
GalcoIxSolon 

luteum  Huils.  11,  682. 
Galeopsis  L.  11,  685. 

angustifolia  Ehrh,  11,  684. 
biflda  BœD.ll,  686. 
canesceus  Schult.  11,  681. 
cannabina  Poil.  11,  685. 
dubia  Leers,  11,  685. 
Galeobdolon  L.  11,  682. 
intermedia  Vill.ll,  684. 
Ladanum  Guss.  Il,  684. 
Ladanum  L.  11,  685. 
Ladanum  Vill.ll,  684. 
ochroleuca  Lam.  Il,  685. 
parviflora  Lam.  11,  684. 
prostrata  Vill.  11,  685. 
pubescens  Bess.  11,  686-715. 
pgrenaica  Bartl.  11,  685. 
suif  area  Jord.  11,  686. 
Tetrahit  L.ll,  686. 
versicolor  Curt.  11,  686. 
villosa  Huds.  11,  685. 
Galilea 

mucrouata  Pari.  111,561. 


Fumaria  sjiicata  L.  1,  69. 
Vaillantii  Lois.  1,  69. 

FUM.4RIACKES,  l,  65. 


G 


v 


Galium  L.  11,  14 . 
album  Vill.  11,  25. 
alpicola  Jord.  Il,  28. 
ambiguum  Gren.  Godr.  11,  20. 
anglicum  Iluds.  il,  42. 
anisophyllon  Vill.  11,  55. 

Aparine  L.  11,  45. 
approximation  Gren.  Godr.  11,20. 
arenarium  Lois.  11,  18. 
argenteum  Vill.  11,54. 
aristalum  DC.  Il,  21 . 
aristatum  L.ll,  21. 
atrovirens  Lap.  11,  21 . 

Barrelieri  Salzm.  11,  17. 

Bauhini  R.  Sch.  11,  16. 

Bernardi  Gren.  Godr.  Il,  25. 
Bocconi  Ail.  11.  55. 

Bocconi  DC.  Il,  55. 
boreale  L.  11,  17. 
brachiipodum  Jord.  Il,  29. 
cæspitosum  Lam.  11,  56. 
çaespitosum  Ram.  11,  56. 
campanulatum  Vill.  11,  18. 
campestre  Dub.  11,  26. 
capillare  Cav.  11,41. 
cinereum  Ail.  11,  24. 
collimnn  Jord.  11,  50. 
cometerrhizon  Lap.  Il,  58. 
commutation  Jord.  Il,  55. 
congestum  Jord.  11,  40. 
conslrictum  Ghaub.  11,  40. 
corrudaefolium  Vill.  11,24. 
corsicum  Sjjreng.  11,  26. 
Cruciata  Scop.  Il,  16. 
debile  Desv.11,40. 
decipiens  Jord.  11,  42. 
décolorons  Crren.  Godr.  11,  19. 
divaricatum  Lam.  Il,  41. 
elato-verum  Gren.Godr.il,  20. 
dation  Thuill.  11,  22. 
clliplicinn  AVilld.  11,  17. 
élongation  Presl,  11,  59. 
eminens  Gren.  Godr.  11,  19. 
erecto-verum  Gren.  Godr.  11,  20. 

. érection  Huds.  11,  25. 

Fleuroü  Jord.  11,  51. 
fragile  Pourr.  11,  46. 
glabrum  Req.  Il,  19. 
glauruin  L.  11,  18. 

Halleri  R.  Sch.  Il,  16. 
hclveticum  Weigg.  11,  57. 
hercynicum  Weigg.  Il,  58, 
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(.ulliiin  L.  Il,  14. 

hierosohmilanuui  Tliore,  11,  18. 
h\pnoides  Vill.  Il,  56. 
tnssopifblium  Hoffm.  Il,  18. 

* implexum  Jord.  Il,  51. 
iufestum  W.  kit.  11,  44. 
iusubricum  Gaud.  11,  22. 
intermedium  Mér.  Il,  45. 
in tertextum  Jord.  11,  52. 

Jussiæi  Vill.  11,  56. 
laetuin  Jord.  Il,  29. 
læve  Tbuill.  Il,  55. 
laevigatum  L . 11,  21. 
Lapeyrousianum  Jord.  11,54. 
leucovhaeuni  Gren.  Godr.  11,  28. 
linifolium  Lam.ll,  21. 
litigiosum  DG.  11,  42s 
lucidum  Ail.  Il,  24. 
lucidum  Auct.  11,  25. 
lucidum  Koch,  11,  25. 
luteolum  Jord.  11,  28. 
luleum  L un.  Il,  19. 
inaritimum  L.  11,  21 . 
maximum  Moris,  11,59. 
mediterraneum  DG.  11,  26. 
megalospermum  DG.  11,  18. 
megalospermum  Vill.  Il,  57. 
microcarpum  Vahl,  11,  41. 
minimum  R.  Sch.  11,  46. 
minutulum  Jord.  II,  45. 

Mollugo  L.  Il,  22-25. 
montanum  Vill.  Il,  55. 

Morisii  Spreng.  11,  26. 
mucronatum  Lam.  II,  27. 
murale  Ail.  Il,  46. 
muscoides  Lam.  Il,  57. 
nujrianthum  Jord.  Il,  27. 
ucglcclum  Legall,  11,  22. 
nervosum  Lam.  Il,  17. 
nilidulum  Thuill.  11,  55. 
nilidum  Lat.  11,  16. 
nudiflorum  Viv.  11,  26. 
obliquum  Vill.  Il,  27-28. 
ochroleocum  Roch.  11,  19. 
oi  bibracteatum  Chaub.  11,  18. 
ovalifolium  Schotl,  II,  17. 
pallidum  Presl,  11,  24. 
palustre  L.  11,  59. 
papillosum  Lap.  11,  52. 
parisiense  L.  11,  42. 
parisiense  Lam.  Il,  42. 
parisiense  Lois.  11,  42. 

Prnstii  Jord.  11,  26. 
provinciale  Lam.  Il,  25-24. 
pumilum  Lam.  Il,  56. 
purpureum  DG.  Il,  25-27. 
purpureum  L.  11,  20. 
pusillum  L.  11,56. 
pusillum  Lap.  Il,  54. 

P'jrruaicum  Gouau,  11,  57. 


GAY 

Gulium  rigidum  Vill.  11,  25. 
r tundifulium  L.  Il,  17. 
rubidum  Jord.  H,  27. 
rubioides  Poil.  Il,  18. 
rnbrum  DG.  11,  20. 
rubrum  Dub.  Il,  27. 
rubrum  L.  Il,  25. 
rupicola  Ror.  11,  59. 
saccharalum  Ail.  Il,  45. 
saxatile  L.  11,  58. 
saxatile  Lam.  11,  57. 
scabridum  Jord.  Il,  50. 

Scopolii  Vill.  11,  16. 
selaceum  Lam.  Il,  41. 

Soleirolii  Lois.  11,26. 
spiuulosum  Mér.  Il,  40. 
spurium  L.  11,  44. 
suaveolens  Lap.  Il,  58. 
sudelicum  Tausch,  11,  55. 
supinum  Ror.  Il,  55. 
supinnm  Tim.  Il,  50. 
sylvuticum  L.  Il,  20. 
sylvalicum  Vill.  11,  22. 
sylvestre  Poil.  Il,  55. 
tenellum  Jord.  Il,  45. 
teneruin  Schl.  11,  44. 
tenue  Vill.  11,  55. 
tenuifolium  DG.  Il,  24. 
limer oyi  Jord.  11,  50. 
tricorne  With.  Il,  44. 
ulujinosum  L.  Il,  40. 
uliginosum  Mér.  Il,  40. 
umbellatum  Lam.  11,  55-34. 

Vai Man t ii  DG.  11,  44. 
renustum  Jord.  Il,  25. 
vernum  Scop.  11,  16. 
vero-elatum  Gren.  Godr.  Il,  19. 
vero-erectum  Gren.  Godr.  Il,  19. 
vero-ereclum  Lee.  Lanilt.  Il,  20. 
vero-Mollugo  Lee.  Lamtt.  Il,  20. 
vero-Mollugo  Wallr.  Il,  19. 
verticillatum  Danth.  11,  45. 
verlicilliflorum  l'ourr.  II,  45. 
verum  L.  Il,  19. 

Villarsii  Req.  Il,  57. 
villosum  Lam.ll,  21. 

Gnraciiiin 

alpinum  G.  et  G.  Il,  527. 
C>arlflellu  Tourn.  1,  42. 

ISigellastrum  L.  1,  42. 
fàaNtrldlum  I>.  R.  111,  488. 
australe  P.  R.  111,488. 
lendigennn  Gaud.  111,  488. 
muticum  Spreng.  III,  489. 
scabrum  Presl,  111,  489. 
siculum  Trin.  111,  489. 
(■andinla  P.  Reauv.  111,  615. 

fragilis  I’.  Reauv.  III,  615. 
liaya  Gaud.  I,  699. 

PS renaica  Gaud.  1,709. 
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<iaya  simplex  Gaud.  1,  699. 

Cienlsta  L.  1,  549. 
anglica  L.  1,555. 
argentea  Noul.  1,  563. 
aspalathoides  Lam.  1,  555. 
candicans  L.  1,  358. 
cinerea  DG.  1,  355. 
corsica  DG.  1,  555. 
Delarbrei  Lecoq,  1,  355. 
ephcdroides  DG.  1,  350. 
gcnnanica  L.  1,  556. 
gymnoptera  Dub.  1,550. 
Halleri  Reyn.  1,560. 
herbacea  Lam.  1,550. 
hispanica  L.  1,  556. 
horrida  DG.  1,  557. 
humifusa  Thore,  1,  551. 
humifusa  Vill.  1,  551 . 
juncea  Lam.  I,  547. 
lasiocarpa  Spach,  1,  552. 
Uni  folia  L.  1,  557. 

Lobelii  DC.  1,  554. 
mantica  Poil.  1,  552. 
marginata  Bess.  1.  552. 
minor  Lam.  1,555. 
monosperma  Lam.  1,  507. 
odorata  Mœnch,  1.  547. 
ovafa  Mut.  1,  352. 
peduuculata  L’Hér.  1,  560. 
Perreymondi  Lois.  1,  552. 
pilosa  L.  1,551. 
prostrata  Lam.  1,560. 
pubescens  Lang.  1,  352. 
pulchella  Vis.  1,351. 
purgans  DG.  1,349. 
radiata  Scop.  1,  358. 
repens  Lam.  I,  55t. 
sagittalis  L.  1,  550. 
Salzmanni  DC.  1,  554. 
scoparia  Chaix.  1,553. 
scoparia  Lam.  1,  548. 
Scorpius  DG.  1,  554. 
sphærocarpa  Lam.  1,507. 
spiniflora  Lara.  1,554. 
tinctoria  L.  1,  552. 
triacanthos  Rrot.  I,  507. 
triquetra  Ait.  1,508. 
umbellata  Lois.  1,  554. 
verrucosa  Ghaix,  1,351. 
Villarsiana  Jord.  1,  351 . 

Cienistelïa 

racemosa  Mœnch,  1,  550. 

(jicnistoidcs 

tinctoria  Mœnch,  1,  352. 
tuberculata  Mœnch,  1,551. 

Gentiana  Tourn.  11,  488. 
acaulis  Auct.  11,  492. 
acaulis  L.  11,  491. 
acaulis  Vill.  11,  492. 
æstiva  R.  Sch.  Il,  495. 


Gentiana  alpina  Vill.  Il,  492. 
amarella  L.  Il,  494. 
amarella  Vill.  Il,  494. 
angulosa  Bieb.  Il,  493. 
augustifolia  Vill.  II,  492. 
asclepiadea  L.  11,491. 
bavarica  L.  11,  495. 
biloba  DG.  11,  489. 
brachvphylla  Vill.  11,  494. 

Burseri  Lap.  Il,  489. 
campeslris  L.  Il,  495. 
Centaurium  L.  Il;  483. 
chloodes  Brot.  Il,  48L 
cbloræfolia  Nees„ll,  495. 
dilata  L.  Il,  496. 
cruciata  L.  Il,  490. 
excisa  Presl,  11,  491 . 
filiformis  L.  11,  486. 
flava  Mér.  Il,  494. 
germanica  Willd.  Il,  494. 
glacialis  Thomas,  11,  495. 
hybrida  Schl.  11,  489. 
imbricata  Mult.  Auct.  11,495. 
lutea  L.  11,  488. 
luteo-punctata  Gr.  Godr.  11,  489. 
maritima  L.  11,  486. 
minima  Vill.  Il,  495. 
nana  Lap.  11,  495. 
nivalis  L.  Il,  495. 
obtusifolia  Willd.  11,  494. 
pannoriica  Scop.  Il,  498. 
perfoliata  G.  11,  487. 
Pnenmonanlhe  L.  Il,  491. 
pumila  Vill.  Il,  495. 
punctala  L.  Il,  490. 
punctata  Vill.  Il,  489. 
purpurea  L.  11,  498. 
purpurea  Vill.  11,  490. 
purpureæ-lutea  Gris.  Il,  489. 
pusilla  Lam.  11,487, 
pyrenuica  L.  11,  492. 
ramosissima  Vill.  11,  485. 
rubra  Clairv.  11,  489. 
spicata  L.  Il,  485. 
tenella  Rottb.  Il,  495. 

Thomasii  Gillab.  Il,  489. 
utriculosa  L.  Il,  496. 
verna  L.  11,  495. 

GEIiTIAIÏACÉElS,  11,  482. 

Gcracium 

alpinum  Gren.  Godr.  11,  327. 
aureum  Rchb.  Il,  556. 
croaticum  Rchb.  Il,  341. 
paludosum  Rchb.  11,  542. 
præmorsum  Rchb.  Il,  556. 
succisæfolium  Rchb.  Il,  34 1 . 

GÉRAHIÉES,  1,  296. 

Géranium  L.  I,  297. 

aconiti folium  L’Hér.  1,  298. 
argenteum  L.  1,  302. 
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(■ornniu m L.  1,  297. 
boln  micum  L.  I,  299. 
Botns  Cav.  I,  509. 

Chium  L.  1,  508. 
cicou'mm  L.  1,510. 
cineraccum  Lap.  I,  501 . 
rinereum  Cav.  1,501. 
rolumbinum  L.  1,  502. 
dissectum  L.  1,505. 
diruncaium  Elirh.  1,505. 
divaricaluni  Lois.  1,  299. 
Endvesai  Gay,  I,  501 . 
plandulosum  Cav.  1,  515. 
lividum  L’Uér.  I,  500. 
luridum  L.  1,  500. 
macrorhrizum  L.l.  515. 
inalacoides  L.  1,  508. 
malopoides  Cav.  1,  507. 
malva*fülium  Scop.  1,  504. 
maritimum  L.  I,  507. 
molle  L.  1,504. 
moschatum  L.  1 ,510. 
ri udosurn  L.l,  299. 
palustre  L.  I,  300. 
pntulum  Vill.  1,  500. 
phœum  L.l,  500. 
pratensc  L.  1,  298. 
prostration  Cav.  1,  502. 
purpureuin  Vill.  1,  500. 
pu?  ilium  L.l,  50  L 
pijrenaintm  L.l,  505. 
retlexum  Lois.  1,515. 
rivulare  Vill.  1,  298. 
Hobertianum  L.  1,  300. 
romanum  L.  1,511. 
rot  un  d i fol i u m L.l,  505 . 
rolundifolium  Poil.  1,  504. 
sanguineum  L.  I,  502. 
sgleaticum  L.  1,  298. 
tuberosum  L.  I,  297. 
varium  L'Hér.  I,  501 . 
villosum  Ten.  1,  504. 
viscidulum  Fries,  1,  305. 

(-cropo^on  L.  11,  513. 
calyculatus  L.  Il,  506. 
glabrum  L.  11,  514. 
hirsutum  Ail.  Il,  306. 
hirsutum  L.  Il,  515. 

<-011111  L.  I,  519. 

allanticum  Desf.  I,  520. 
inclination  Schl.  1,  521 . 
inlcrmcdium  Lhrh.  1,  519. 
montanum  L.  1,  521 
pxjrcnaicum  Willd.  I,  520. 
reptans  L.  1,521. 
rivale  L.  1,  520. 
sijlratirum  Pourr.  I,  520. 
Thomasianum  Ser.  1,521. 
Tournelortii  Lap.  1,  520. 
urbanum  L.  1,  519. 


GLY 

Gllha^o 

segelum  Desf.  1,  224. 

GluriioliiM  L.  111,  247. 

Boucheanus  Schult.  111,  247. 
commuais  Desf.  111,  248. 
rom  munis  L.  III,  248. 

Guepini  Koch,  111,  249. 
illijricus  Koch,  111,  247. 
imbricatus  Mul.  III,  247. 
ilalicus  Gaud.  111,  248. 
pulustris  Gaud.  111,  257. 
segelum  Gawl.  111,  248. 
triphyllus  Bert.  III, 217. 

Glaucluin  Touru.l,  01. 
cornirulatum  Curt.  I,  01 . 
lla\um  Craolz,  I,  01. 
fulvum  Lois.  1,01. 
hybridum  Lois.  1,  00. 
lulcum  Scop.  1,  01 . 
pbœniceum  Willd.  1,61. 

GIuux  Tourn.  11,  402. 
hispanica  Kiv.  1,  455. 
mariiima  L.  Il,  402. 

Cilechoma  L.  Il,  077. 
grandiüora  DC.  Il,  090. 
hederacea  L.  Il,  078. 
hirsuta  W.  Kit.  Il,  078, 
Marrubiaslrum  Vill.  Il,  689. 

<■  loliulariu  L.  Il,  754. 

Alypum  L.  11,  756. 
cordifoli a L.  11,  755. 
minima  Vill.  11,  755. 
nana  Lam.  Il,  755. 
nudicaulis  L.  Il,  755. 
punctaia  Lap.  11,  750. 
rulgaris  L.  Il,  754. 

GLOUIMIUDIIM,  H,  7 .5  \ . 

<iljo<‘ria  R.  B.  III,  550. 
airoides  Rchb.lll,  530. 
aquatica  I’resl,  111,  550. 
aqualica  Wahl.  111,  535. 
capillaris  M.  K.  III,  534. 
confcrta  Fries,  111, 53G. 
ronvoluta  Fries,  111,  535. 
distans  Guss.HI,  535. 
distans  Wahl.  III,  530. 
festucæformis  Guss.  111,553. 
fcstucaeformis  Heynh.  111,  534. 
fluitans  (iuss.  III,  531 . 
fluitans  R.  B.  III,  531 . 
hybrida  Towns.  111,  551. 
loliacca  (iodr.  III,  532. 
mariiima  M.  K.  111,  535. 
maritime  Rœp.  111,  530. 
Micbauxii  Kunth,  111,  534. 
ncrvata  Tria.  III,  554. 
plicata  Fries,  111,  531 . 
jirocumbens  Sm.  111,  557. 
speclabilis  M.  K.  111,  533. 
spicata  Guss.  111,  532. 
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Glyceria  tenuifolia  Boiss.lll,  555. 

Glj  cyrrhiza  L.  1,  455. 
glabra  L.  1,  455. 

Gnaplmliiim  Don,  11,  186. 
alpinum  Vill.  11,  189. 
angustifolium  Lois.  11,  184. 
areiiariuin  L.  11,  185. 
arveuse  "Willd.ll,  192. 
bellidiflorum  Yiv.  11,  186. 
carpatieum  Wahl.  11,  189. 
citrinum  Lam.  11,  1 84 . 
couyzoideum  Lam.  11,  94. 
decumbens  Lag.  11,  185. 
dioipum  L.  11,  189. 
fœtidùrn  LTTl,  185. 
fuscatum  Pers.  Il,  187. 
fuscuin  Lam.  Il,  187. 
fuscum  Scop.  11,  188. 
gallicum  Huds.  11,  194. 
gallico-uliginosuin  Bill.  Il,  195. 
germanicum  Willd.  H,  191. 
italicum  Roth,  11,  184. 
Leontopodium  Scop.  Il,  190. 
luteo-album  L.  11,  187. 
medium  Vill.  11,  187. 
microphyllum  Willd.  Il,  185. 
minimum  Sm.  11,  195. 
moutanum  Huds.  11,  195. 
negleclum  S.  W.  Il,  195. 
norvegicum  Gunn.  Il,  187. 
pusillum  Hænck,  11,  188. 
pygmæum  Lam.  Il,  195. 
ramosum  Lam.  11,  188. 
rectum  Sm.  Il,  1 87. 
rupestre  Pourr.*ll,  185. 
sordidum  L.  Il,  94. 

Stœchas  L.  Il,  18t. 

Stœchas  Siblh.  11.  185. 
supinum  L.  11,  188. 
sylvaticum  L.  11,187. 
sylvaticum  Sm.  11,  187. 
uliginosum  L.  Il,  1 88. 
undülatum  L.  11,  186. 


Habenaria 

albida  Sw.  111,  299. 
bifolia  Ait.  111,  297. 
chlorantha  Bab.  111,  297. 
viridis  R.  B.  111,  298. 
Halianthns 

peploides  Fries,  1,  255. 
Halimns 

portulacoides  Koch,  111,  14. 

llallmium 

lasianthum  Spach,  I,  160. 
lepidotum  Spacb,  1,161. 
umbellatum  Spach,  1,  160. 


g N é tac  s , 111,  160. 

GomidioearpiiM  R.  B.  Il,  481. 

fruticosus  R.  B.  11,  482. 
Goodyera  R.  B.  111,  268. 

repcns  R.  B.  III,  268. 
Goufeia 

arenarioides  R.  et  Cast.  I,  262. 
GRAMINÉES,  111,  455. 

Gram  marthron 

biligulatum  Cass.  11,  109. 
scorpioides  Cass.  Il,  109. 
Grammitis  Sw.  111,  629. 
Ceterach  Sw.  111,  626. 
Icptophylla  Sw.  111,  629. 
GRANATEES,  1,  575. 

Gratiola  L.  11,  584. 

officinalis  L.  Il,  584. 
Greg;oria  Dub.  11,  455. 

Vitaliana  Dub.  11,  455. 
GROSSI  I. ARMÉES,  1,  654. 
Gucpinia 

Lepidium  DC.  1,  142. 
nudicaulis  Bast.  1,141. 
Gussonca 

recta  Pari.  I,  429. 
Gymnadcnia 

albida  Rich.  111,  299. 
bifolia  Mey.  111,  297. 
conopsea  R.  B.  111,  298. 
odoratissima  Rich.  111,  298. 
viridis  Rich.  111,  298. 
Gymnogramma 

Ceterach  Spreng.  111,  626. 
Gynandriris  Pari.  111,  246. 

Sisyrinchium  Pari.  111,  246. 
Gypsophila  L.  1,  227. 
aggregata  L.  1,  262. 
fastigiata  L.  1,  245. 
muralis  L.  î,  228. 
prostrata  Ail.  1,  228. 
repens  L.  1,  228. 

Saxifraga  L.  I,  228. 

Vaecaria  Sibth.  1,227. 


Halmyra 

stellaris  Pari.  111,  265. 

Il ALOR AGEES,  1,  587. 
Iledcra  L.  II,  I. 

chrysocarpa  Req.  11,  2. 

Hélix  L.  Il,  1 . 

Hedypnois  Tourn.  11,  288. 
autumnalis  Vill.  11,  297. 
eoronopifolia  Ten.  II,  289. 
crelica  Willd.  11,  289. 
mauritanica  Willd.  Il,  288. 
inonspeliensis  Willd.  Il,  288. 
paludosa  Scop.  11,  517. 
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ii«mI> iiiioIm  pendilla  IM'.  Il,  288. 
persica  Bieb.  11.  289. 
pohimofjjha  DC.  Il,  288. 
p\renaica  Vill.  Il,  298. 
scabra  Less.  Il,  289. 

Taraxoci  Vill.  Il,  298. 
tubæfoivnis  Ten.  Il,  289. 

lledjMariiin  L.  1,  50.3. 
alpin um  Jacq.  1,  503. 
rapitalum  Desf.  I,  501. 
capitatum  Dub.  1,  504. 
Caput-galli  L.  I,  507. 
confertum  Desf.  1,  50.3. 
controversum  Crantz,  1,  505. 
coronarium  L.  1,510. 
corsicum  Balb.  1,504. 
Fontanesii  Boiss.  1,  505. 
herbaceum  Lap.  1,  506. 
humile  L.  I,  503. 
obsrurum  L.  1,  503. 
Onobrychis  L.  1.  505. 
paliidum  Biv.  1,  504. 
saxatile  L . 1,  506. 
spinosissimum  DG.  1,  505. 
supinum  Cbaix,  1,  506. 
uniflorum  Lap.  I,  527-509. 

llclcoglton 

littorale  Rchb.  111,  37.3. 
pungens  Bcbb.  111,  575. 
trigonum  Rchb.  III,  573. 
triquetrum  Rchb.  111,574. 

Ilcliantliemum  Tourn.  1,  167. 
acuminalum  Pers.  1,  169. 
alpestre  DG.  1,17t. 
alyssoides  Vent.  1,  160. 
apeuninum  DC.  1,  170. 
canum  Dun.  1.  171. 
denliculatum  Thib.l,  167. 
eriocaulon  Dun.  1,  1 72. 
Fumana  Mill.  1,  17.3. 
glutinosum  P ers.  1,  174. 
grandiflorum  DG.  I,  170. 
guttatum  Mill.  1,  172. 
halimifolium  \S  i 1 1 <J . 1,  160. 
hirtum  Pers.  1,  169. 
hispidum  Dun.  1,  1 69. 
hyssopifoliuru  Ten.  1,170. 
inconspicuora  Pers.  I,  172. 
intermedium  Thib.  1,  168. 
italinnn  Pers.  1,  171. 
juniperifolium  Lag.  1,  175. 
læve  Pers.  1,  175. 

Uevipes  Pers.  1,  174. 
lavandulac folium  DG.  I,  168. 
ledifolium  Villd.  1,  167. 
lineare  Pers.  I.  170. 
lunulatum  AU.  I,  175. 
majoraoæfolium  DG.  I,  169. 
marilolium  DG.  I,  171. 
marifolium  Dun.  1,  172. 


Ilcllandicni.  marifolium  L.  1,  172. 
nilolicum  Pers.  I,  167. 
nummularium  Mill.  1,  1 70. 
obovatum  Dun.  1,171. 
obscurum  Pers.  I,  170. 
œlaudicuru  DC.  1,  171. 
origauifolium  Pers.  1,  172. 
ovatum  Dun.  1,  170. 
penicillatum  Thib.  1,171. 
pilosum  Pers.  1,  170. 
plantagineum  Pers.  1,  175. 
poli  folium  DC.l,  170. 
pulveruleutum  DG.  1,  170. 
puuclatum  Willd.  1,  172. 
rose um  DG.  I,  f/O 
rugosum  Dun.  1,  171 . 
salici folium  Pers.  I,  167.  . 
serpy llifoliuin  Mill.  I,  169. 
stæchadifolium  Brot.l,  168. 
surrejauum  Mill.  1,  169. 
Thibaudi  Pers.  I,  169. 

1h\  mifolium  l’ers.  I,  1 74. 
tornentosum  Dun.  I,  169. 
Tuberaria  Mill.  I,  175. 
umbellatum  Mill.  I,  160. 
velutinum  Jord.  1.  170. 
vineale  Pers.  1,  171 . 
viride  Ten.  1,  175. 
vulgare  Dun.  1,  169. 
rulgare  Gærtn.  1,  169. 

IlelIcliryNuiit  DG.  Il,  185. 
angustifolium  DG.  il,  184. 
arenarium  DG.  Il,  183. 
derumbens  Camb.  11,  185. 
foetidum  Cass.  11,  185. 
frigidum  Willd . 11,  186. 
italicum  Guss.  Il,  181. 
mirvophyllum  Camb.  Il,  185. 
serotinum  Boiss.  Il,  184. 

Sterchas  DC.  Il,  184. 

IflelloNpernia 

quadriOda  A.  Br.  1,  213. 

Ilcltotropliim  L.  11.539. 
curassavicum  L.  Il,  540. 
eurapacum  L.  Il,  559. 
supinum  L.  11,  540. 

■■(‘Ile  borine 

cordigera  Seb.  M.  111,  276. 
longipetaia  Ten.  III,  278. 
pseudo-cordig.  Seb.  Maur. III,  278. 

llelIefooriiM  L 1,  41. 

argutifolius  Viv.  I,  42. 
eorsicus  Willd  1,  42. 
foetidus  L.  1,  51. 
hyemalis  L.  I,  40. 
lividus  Ait.  I,  42. 
niger  L.  I,  41 . 
thalietroides  DC.  I,  42. 

Iriphyllus  Lam.  1,  42. 
viridis  L.  1,  41. 
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llclmlnthla  Juss.  11,  504. 
echioides  Gærtn.  11,  504. 
spinosa  DC.  11,  591. 
llclonins 

borealis  Willd.  111,  174. 
Helosciadium  Koch,  1,  755. 
bulbosuin  Koch,  1,  755. 
crassipes  Koch,  1,  757. 
iuterraedium  DC.  1,  755. 
inundatum  Koch,  1,  756. 
nodiflorum  Koch,l,  755. 
repens  Koch,  I,  756. 
llclxiuc 

Soleirolii  Req.  111,  1 1 0. 
Ilemerocallis  L.  111,  220. 
flava  L.  111,  220. 
ftilva  L.  111,  220. 

Liliastrum  L.  111,  221 . 
llepatica 

nobilis  Rchb.  1,  15. 
triloba  Chais,  1,  15. 

Hcraclcum  L.  1,  695. 
alpinum  L.  1,  758. 
amplifolium  Lap.  1,  697. 
angustifolium  Yill.  1,  696. 
asperum  M.  K.  1,  697. 
dubium  Ten.  1,  696. 
flavescens  DC.  1,  695. 

Lecokii  Godr.  Gren.  I,  695. 
minimum  Lam.  1,  697. 
montanum  Gaud.  1,  696. 

Panaces  Koch,  1,  697. 

Panures  L.  1,  696. 

Pollinianum  Bert.  1,  697. 
pumilum  Vill.  1,697. 
piirenaicum  Lam.  1,  697. 
sêtosum  Lap.  1,  696. 
sibiricum  Lecoq,  1,695. 
sibiricurn  L.  1,696. 

Sphondylium  L.  1,  696. 
Tordylium  Spreng.  1,  698. 
llerminium  Rich.  111, 299. 

elandestinum  Gren.  Godr.  111,  299. 
Monorchis  R.  B.  111,  299. 
Ilermione 

intermedia  Haw.  111,  258. 
patula  Haw.  111,  261. 
j)olyantha  Haw.  111,  260. 
tereticaulis  Haw.  111,  259. 
Hermodaetylus  Tourn.  111,  245. 

tuberosus  Salisb.  111,  245. 
Herniaria  Tourn.  1,  611. 
alpestris  Lam.  1,  615. 
alpina  Vill.  1,  615. 
cinerea  DC.  1,612. 
fruticosa  L.  1,  615. 
glabra  L 1,611. 
hirsuta  L.  I,  612. 
inrnna  Lam.  1,  612. 
latifolia  Lap.  1,612. 


ncrniaria  Tourn.  1,  611. 

polygonoides  Cav.  1,615. 
pyrenaica  Gay,  1,612. 

Hesperis  L.  1,  82. 
africana  L.l,  85. 
diffusa  Lam.  1,  85. 
hieracifolia  Vill.  1,  82. 
inodora  Gouan,  1,  105. 
inodora  L.  1,  82. 
laciniata  Ail.  1,  82. 
littorea  Lam.  1,  84. 
maritima  Lam.  1,  84. 
matroncilis  L.l,  82. 
parviflora  DC.  1,  85. 
ramosissima  DC.  1,  85. 
triloba  Lam.  1,  157. 
verna  L.  1,  100. 
violaria  Lam.  1,85. 

üeteropogoii 

Allionii  R.  Sch.  111,  467. 
glaber  Pers.  111,  467. 

Hibiscus  L.  I,  296. 

palustris  Thore,  1,  296. 
roseus  Thore,  1,  296. 

Hieracium  L.  Il,  545. 

acuminatum  Jord.  11,  576. 
acutifolium  Vill.  11,  551. 
aestivum  Fries,  II,  587. 
alalum  Lap.  Il,  565. 
albidum  Vill.  11,  577. 
alpinum  Ail.  Il,  556. 
alpinum  L.  11,  565. 
alpiuum  Vill.  11,  557. 
allissimum  Lap.  11,  541-562. 
amplexic aille  L.  11,  564. 
andryaloides  Vill.  11,  566. 
anglicurn  II,  569. 
angustifolium  DC.  11,551. 
a ngusti folium  Hoppe,  11,  548. 
angustifolium  Vill.  11,  552. 
approximatum  Jord.  11,  575. 
argillaceum  Jord.  11,  575. 
armeriæfolium  Rchb.  11,551. 
arnicoides  Gren.  Godr.  11,  571 
arrectum  Gren.  11,  579. 
aurantiaeum  L.  Il,  548. 
aureum  Scop.  11,  556. 
Auricula  L.  Il,  549. 
auriculæforme  Fries,  11,  592. 
barbatum  Lois.  11,  559. 
Bauhini  Bess.  11,  550. 
bifurcum  Koch,  11,  546-547. 
bitense  Schultz,  11,  546. 
blattarioides  L.  11,  541. 
boreale  Fries,  11,  585. 
brachiatum  Bert.  11 ,592. 
brevifolium  Fries,  11,  570. 
breviscapum  DC.  Il,  551. 
breviscapum  Gaud.  11,  552. 
bulbosum  Willd.  11,  555. 
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llleraclum  c.eruleum  Scop.  Il,  527. 
caesium  Fries,  11,  571. 

Candollei  Frœl.  Il,  592. 

Candollei  Monn.  11,551. 
capillaeeum  Ail.  Il,  50G. 
cerinlhoides  Gouan,  11,  562. 
ceriutlioides  Kirsch.  Il,  5GI. 
cerinlhoides  L.  Il,  5G0. 
cerinlhoides  Vill.  Il,  564. 
cernuum  Fries,  11,  592. 
chlcropsis  Gren.  Godr.  Il,  5G8. 
cinerascens  Jord.  Il,  570. 
cinereum  Dœll,  11,  5 57. 
collinum  Gochn.  Il,  5 59. 
commixtum  Jord.  Il,  57  5. 
composition  Lap.  Il,  5G2. 
coocinnum  Jord.  Il,  585. 
conyzæfolium  (iouan,  11,551. 
cordifolium  Fries,  11.  502-565. 
cordifolium  Lap.  Il,  587. 
corruscans  Fries,  11,  592. 
coloneifolium  Lam.  Il,  578. 
crinitum  Sibth.  Il,  585. 
croaticum  Lap.  Il,  5G2. 
croaticum  W.  Kit.  11,551. 
cruentmn  Jord.  Il,  575. 
curvidens  Jord.  Il,  585. 
cydoniæfolium  Thom.  Il,  565. 
njdoniaefolium  Vill.  Il,  578. 
cgmosum  L.  Il,  552. 
cymosum  Vill.  Il,  555-592. 
e\ mosum  Willd.  Il,  5 59. 
dasycephalum  Frœl.  Il,  5GG. 
decipiens  Frœl. Il,  561. 
dentatum  Iloppe,  11,  558. 
denudatum  Laj).  Il,  585. 
depauperalum  Jord.  Il,  58G. 
divisum  Jord.  Il,  575. 
dubium  Vill.  Il,  559. 
dumosum  Jord.  Il,  586. 
elutum  Fries,  11,  580. 
elongatum  Kndress.  11,  564. 
elongatum  Lap.  Il,  5G2. 
elongatum  Willd.  Il,  558. 
criophnrum  St.-Am.  Il,  588. 
fallacino-Pilosella  Schultz,  11,  556. 
fallacinum  Schultz,  11,  557. 
fallax  DC.  11.  550. 
fallax  Schultz,  11,  5 57. 
Inrinulenimn  Jord.  11,  5G7. 
firmum  Jord.  11,  585. 
ilexuosum  DC.  Il,  558. 
flexuosum  Gaud.  Il,  5G0. 
Ilexuosum  Lap.  Il,  560. 
flexuosum  W.  Kit.  Il,  557. 
florentinum  Ail.  Il,  551. 
llorentinum  Spreng.  Il,  550. 
foliosum  W.  Kit.  Il,  587. 
fragile  Jord.  Il,  575. 
fratris  Schultz,  11,  546. 


lllcrncium  L.  Il,  5 45. 

furcalum  Hoppe,  II,  558. 
gallicuin  Jord.  Il,  585. 
glabratum  Iloppe,  11,  558. 
glabratum  Schleich.  Il,  556. 
glaciale  Lach.  Il,  552. 
glauduliferum  Gaud.  Il,  559. 
glanduliferum  Iloppe,  11,  556. 
glaucinum  Jord.  Il,  575. 
glaucopsis  Gren.  (iodr.  11,  555. 
glaucum  Ail.  Il,  554. 
glaucum  Lap.  Il,  562. 
glaucum  Vill.  11,555. 
Gougetianum  Gren.  Godr.  11,  568. 
granditlorum  Ail.  11,  541. 

Halleri  Vill.  11,  548-565. 
hirsutum  Bernh.  11,  586. 
hirsutum  Bor.  Il,  585. 
humile  ilost,  II,  577. 
humile  Lap.  11,  564. 
hybridam  Chaix,  11,  348. 
hybridum  Vill.  Il,  565. 
incisum  Iloppe,  11,  575. 
integrifolium  Lois.  11,  540. 
integrifolium  Willd.  Il,  5 5t. 
intybaceum  Lam.  Il,  541. 
iuhbaceum  Wulf.  11,  577. 
Jacquini  Vill.  11,577. 
jacobeæfolia  Frœl.  Il,  592. 

Janus  Gren.  Il,  575. 
juranum  Fries,  II,  581 . 
juranum  Rap.  11.  561 . 

Kochianum  Jord.  Il,  566. 
laciniosum  Jord.  Il,  575. 
lacvicaule  Jord.  11,  570. 
lævigatum  Willd.  Il,  585. 
lampsanoides  Gouau,  11,  540  . 
lanatum  Vill.  11,  565. 
lanceolatum  Lap.  11,  582. 
lanceolatum  Schleich.  11,  578. 
lanceolatum  Vill.  11,  580. 
Lapeyrousii  Frœl.  Il,  560-562. 
lasioph y Hum  Koch,  11,  569-570. 
latifolium  Spreng.  11,  592. 
Lawsonii  Vill.  11,  559. 
leucophaeum  Gren.  Godr.  11,554. 
Lioltardi  Koch,  11,  566. 
lAottardi  Vill.  Il,  566. 
longifolium  Lecoq,  11,  561. 
longifolium  Schleich.  11,  560. 
Lortetiæ  Bail).  Il,  570. 

Igcopi folium  Frœl.  Il,  582. 
medium  Jord.  Il,  575. 
mixtum  Frœl. Il,  560. 
molle  Jacq.  Il,  54 1 . 
montanum  Jacq.  Il,  542. 
monticola  Jord.  Il,  587. 

Mougeoli  Godr.  Il,  561. 
multiflorum  Schleich.  Il,  555. 
murornm  L.  Il,  571*. 
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llieracium  L.  Il,  545. 

nemorense  Jord.  11,  575. 
neo-cerinthe  Fries,  11,  562. 
ISestleri  Yill.  Il,  552. 

7i obile  Gren.Godr.  11,576. 
obovatum  Lap.  11,  561. 
obliquum  Jord.  11,  584. 
oblongum  Jord.  Il,  575. 
occitauum  Jord.  11,  586. 
ochroleucum  Sehleich.  11,  578. 
olivaceum  Gren.  Godr.  11,  561. 
oreades  Fries,  11,  569. 
ovalifolium  Jord.  III,  575. 
pallidum  Hiv.  11,  569. 
paludosura  L.  11,  542. 
pappoleucum  Vill.  11,  541. 
Peleterianuin  Mer.  11,  545. 
perfoliatum  Frœl.  H,  580. 
petiolare  Jord.  Il,  575. 
phlomoides  Frœl.  11,  560. 
picroidcs  Vill.  11,  578. 
piliferum  Iloppe,  11,  557. 
Pilosella  L.  11.  545. 
pilosellinam  Schultz,  11,  546. 
Pilosello-Auricula  Sch.  11,  545. 
Pilosello-fallax  Schultz,  11,  547. 
piloselloides  DC.  Il,  550. 
piloselloides  Vill.  II,  551. 
Pilosello-præaltum  Schul.  II,  546. 
politum  Fries,  II,  555. 
porrectum  Fries,  11,  571 . * 
porrifolium  L.  11,  555. 
porrifolium  Vill.  11,  554. 
præalto-Pilos.-præalt.  Sch.  11, 547. 
prnealtum  Vill.  11,  550. 
præraorsum  L.  11,  556. 
pralense  Tausch,  11,549. 
prenantlwidcs  Vill.  11,  579. 
prostralum  DG.  11,  588. 
provinciale  Jord.  11,584. 
prunellæfobum  Gouan,  11,  559. 
pseudo-cerintbe  Koch,  H,  564. 
pulchellum  Gren.  Godr.  11,  567. 
pulmonarioides  Vill.  11,  565. 
pumilum  Jacq.  11,  577. 
pumilum  L.  11,  559. 
pumilum  Lap.  11,  551 . 
pyrenaicum  Jord.  11,  582. 
pyrenaicum  Schultz,  11,  561. 
pyrenaicum  Willd.  11,  541. 
rigens  Jord.  II,  585. 
rigidum  Hartm.  11,  585. 
rigidum  Koch,  11,  585. 
rhoruboidale  Lap.  11,  562.  • 
rupestre  Ail.  11,  567. 
rupicola  Jord.  11,  576. 
sabaudum  L.  Sp.  11,  586. 
sabaudum  L.  Suec.  11,  585. 
sabaudum  Lap.  11,  579. 
sabimgn  Seb.  Maur,  11,  555. 


llicrnclum  L.  11,  545. 
sanctum  L.  Il,  529. 
saxalile  Vill.  11,559. 

Schmidtii  Mult.  Auct.  11,  575. 
Schmidtii  Tausch,  11,  569. 
Schraderi  Gaud.  11,  556. 
Schraderi  Koch,  11,  557. 
Schultesii  Schultz,  11,  545. 
scopulorum  Lap.  11,  559. 
scorzoneræfolium  Vill.  11,558. 
sericeum  Lap.  Il,  560. 
speciosissimum  Willd.  11,559. 
speciosum  Horn.  11,  559. 
sphœrocephalurn  Frœl.  11,  548. 
spicatum  Ail.  11,  578-579. 
Spreugerianum  L.  11,  501. 
spurium  Chaix,  11,  592. 
staticaefolium  Vill.  11.555. 
stelligerum  Frœl.  Il,  569. 
Sternbergii  Horn.  11,541. 
stipitatum  Jacq.  11,  515. 
stoloniferum  Viv.  11,  355. 
subnivale  Gren.  Godr.  11,556. 
suecisæfolium  AU.  11,  540. 
sylvaticum  Lam.  11,  575. 
sylvaticum  Lap.  Il,  585. 
sylvestre  Tausch,  11,  385. 
sylvicola  Jord.  11,  575. 

Taraxaçi  L.  Il,  298. 
tomentosum  AU.  Il,  565. 
tomentosum  W.  K.  Il,  566. 
trichocephalum  W.  11,  559-592. 
tridentatum  Fries,  11,  585. 
tuberosum  Savi,  11,555. 
tubulosum  Lam.  11,  578. 
umbellatum  L.  11,  587. 
umbrosum  Jord.  11,574. 
undulatum  Ait.  11,566. 
vagans  Gren.  11,358. 
vagum  Jord.  11,  585. 
valdepilosum  Fries,  11,  582. 
valdepilosum  Vill.  11,581. 
verbascifolium  Pers.  Il,  565. 
vestitum  Gren.  Godr.  11,  569. 
villosum  L.  11,  557. 
villosum  Lap.  Il,  582. 
virgultorum  Jord.  Il,  586. 
virosum  Pall.  11,  587. 
vogesiacum  Moug.  11,561. 
vulgatum  Fries,  11,  575. 

Wahlii  Frœl.  Il,  551. 

Waldstenii  Tausch,  11,  366. 

Ilicroeliloa  Gmel.  111,  441. 
australis  II.  Sch.  111,  620. 
borealis  R.  Sch.  111,  442. 
odorata  Wahl.  111,  442. 

Ilimantoglosstim 

anlhropophorum  Spreng.  111,  281. 
hircinum  Spreng.  111,  285. 
secundiflorum  Rchb.  III,  282. 
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■lll»l»0< '.4NT.4.1KEN,  I,  525. 
lllpporr«*|»lM  L.  1,500. 
annua  Lag.  1,  .70 1 . 
bioontorta  Lois.  1,  .709. 
biflora  Spreng.  I,  .702. 
ciliata  Willd.  1,501. 
comosa  L.  1,  500. 
glane  a Ten.  1,501. 
monocarpa  Bieb.  I.  .702. 
mullisiliquosa  L.  1,  ,709. 
mullisiliquosa  Vill.  1,  .701 . 
perenuis  Lam.  1,500. 
scorpioides  Req.  1,  501. 
unisiliquosa  L.  I,  .702. 
nippoplmo  L.  III,  69. 

rhamnoides  L.  111,  09. 
iiirrntihim,  1,589. 
Ilippurl*  L.  1,  589. 
lluvialilis  Seg.  I,  590. 
tetra  pin  lia  L.  F.  I.  590. 
vulgaris  L.  1,  .789. 
HlrMchrcldla  Mœnch,  I,  78. 

ad  pressa  Mœnch,  1,  78. 
Ilolicn  aoko  rla 

buplevrifolia  PL  M.  11.  59. 
Ilolcii*  L.  111,  .721. 

biaristatus  Wigg.  III,  709. 
borealis  Schrad.  III,  542. 
halepensis  L.  111,  17  0. 
lanatus  L.  III.  524. 
mollis  L.  111,  524. 
odoratus  L.  III,  442. 
llolosrliœniiN 

vulgaris  Linck,  III,  572. 
IloloMtoum  L.  I,  265. 
filiforme  Risso,  1,267. 
massiliense  Magnol,  11,  725. 
umbellalum  L.  1,26.7. 
Iloiiialooenehrns 

oryzoides  Poil.  III,  4.77. 
Homogyne  Cass.  11,  88. 

alpina  Cass.  Il,  88. 
Ilonkcncja  Ehrh.  I,  2.7.7. 

peploidcs  Ehrh.  1,  275. 
Hoppeu 

siliirica  Rchh.ll,  12.7. 
Ilordouni  L.  111,  .795. 
bulbosum  L.  III,  596. 
ciliatum  Lam.  111,  599. 
crinitum  Desf.  III,  .796. 
cylindricum  Murr.  III,  .797. 
distirhum  L.  III.  794. 
europæum  Ail.  111,  597. 
geniculatum  Ail.  III,  .79.7. 
hexuslirhon  L.  III,  594. 
jubatum  I)C.  111,596. 
leporinum  Link,  III,  .795. 
maritimum  With.  III,  59.7. 
montanum  Schrank,  III,  .797. 
murinum  L.  III,  .791. 


Hordeum  pratense  Iluds.  III,  59.7. 
psendonnirinuni  Tapp.  III,  595. 
serait  num  Schreb.  III,  595. 
strictum  Desf.  III,  596. 
sylvaticum  Iluds.  III.  597. 
vulgare  L.  111,  594. 
Iflorminum  L.  Il,  608. 

pijrenairum  L.  Il,  008. 
llottonla  L.  Il,  440. 

palustris  L.  Il,  440. 
Ilugiicninla  Rchh.  1.  97. 

tanaretifolia  R eh  b.  I,  97. 
iiiuiiiiliis  L.  111,  112. 

Lupulus  L.  III,  1 12. 
Uutchln.sla  R.  B.  J,  147. 
alpina  R.  B.  1,  147. 
brevistyla  I)C.  1,  146. 
pet  rue  a R.  B.  1,  148. 
procumbens  I)esv.  I,  148. 
pygmæa  Viv.  1,  146. 
rotundifolia  R.  B.  1,147. 
Hyacinthu*  Tourn.  111,215. 
abortiTus  Cav.  111,  217. 
albulus  Jord.  111,  210. 
amelhystinus  L.  111,  210. 
amefbystinus  Lam.  111,215. 
anglieus  Ray,  III.  214. 
botryoides  L.  111,  219. 
bolryoides  Mill.  III,  218. 
cernuus  Thuill.  111,  21 4. 
comosus  L.  III,  219. 
fastigialus  Bert.  III,  217. 
nonscriptus  L 111,  214. 
orientulis  L.  111,  215. 
patulus  Desf.  III,  215. 

Pouzolzii  Gay,  111,217. 
pratensis  Lam.  111,  214. 
provincialis  Jord.  111,  215. 
racemosus  L.  III,  218. 
roman  us  L.  III,  217. 
serotinus  L.  III,  185. 
trifoliatus  Ten.  111,  217. 
IIYDBOCH1RIIIKE9)  111,  ,700. 
Ilydroehariis  L.  III,  506. 

Morsus-ranae  L. 111,  .706. 
Hydrocotyle  Tourn.  I,  751. 
inundata  Sm.  I,  756. 
Schkuhriana  Rehh.  1,  751. 
vulgaris  L.  1,751. 

Urine  no  car  p a*  Savi.  1,  582. 

rircinnatus  Savi,  I,  582. 
Ilynicnophylliini  Sm.  III,  012. 

tunbridgense  Sm.  111,642. 
llyONcyamuN  L.  11,546. 
al  bus  L.  Il,  546. 
aureus  Gouan,  11,  547. 
major  Mill.  11,547. 
niger  L.  Il,  546. 
pallidus  Kit.  Il,  546. 
varians  Vis.  Il,  547. 
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Hyoscrts  Juss.  11,289. 
cretica  L.  Il,  289. 
fœtida  L.  11,  291 . 
gracilis  Benth.  Il,  289. 
hedypnois  L.  11,  288. 
hispida  Schousb.  Il,  296. 
microcephala  Cass.  Il,  289. 
minima  L.  11.  291. 
pendilla  Balb.  Il,  288. 
radiata  L.  11,  289. 
rhagadioloides  L.  11,289. 
scabra  L.  Il,  289. 
taraxacoides  Vill.  11,  296. 

Blypecossm  Tourn.l,  62. 
glaucescens  Guss.  1,  62. 
grandiflonim  Benth.  1,  65. 
pendulum  L.  1,  65. 
procumbens  L.  1,  62.  * 

IIYPÉRICIIÉE§,  1,  515. 

Kyporicuin  L.  1,514. 

androsæmifolium  Vill . 1,519. 
Androsœmum  L.  I,  520. 
australe  Ten.  I,  515. 
barbatum  Ail.  1,519. 

Burseri  Spach,  1,  519. 
ciliatum  Lam.  1,519. 

Coris  L.  I,  517. 
corsicnm  Steud.  I,  515. 
crispum  L.  1,521. 
decnmbens  Pelerrn.l,  515. 
delphinense  Vill.  1,514. 
dentatum  Lois.  1,  519. 
diversifolium  DC.  1,  517. 
dubium  Leers,  1,514. 
dnbium  Maur.  1,515. 
elegantissiinum  Cranfz,  1,  517. 
Elodes  L.  I,  520. 
elongatum  Led.  1,  517. 
fimbriatum  Lara  1,519. 
hircinum  L.  1,  520. 
hirsutum  L.  1,  518. 
humifusum  L.  I,  515. 
hyssopifolium  Vill.  1,  517. 


Ilieris  L.  1.  156. 
amara  L.  1,  140. 
aurosica  Vill.  1,  157. 

Bernardiana  Godr.  Gren.  1,  158. 
bicorymbifera  Godr.  Gren.l,  141. 
carnosa  Lap.  1,  156. 
cepeæfolia  Pourr.  1,  156. 
ciliata  Ail.  I,  158. 
crenata  Lam.  1,157. 
divaricata  Tausch,  1,  159. 
Durandii  Lorey,  1,  159. 
Garrexiana  All.  I,  159. 
intermedia  Guers.  1,  159. 


Leersii  Erael.  1,  514. 
linearifolinm  Vabl.  1,516. 
maenlatnm  Crantz,  1,  514. 
raontanum  Desf.  1,  519. 
montamm  L.  1,  518. 
nummularium  L.  1,518. 
officinarum  Cranlz,  I,  514. 
perforatum  L.  1,  514. 
pulchrum  L.  I,  517. 
qnadrangnlare  Sm.  1,514. 
quadrialatum  Wahl.  1,  515. 
quadrangulum  DG.  1,  514. 
quadrangulum  L.  I,  514. 
repeus  Poir.  I,  515. 

Richeri  Lap.  I,  519. 
Richeri  Vill.  1,  519. 
tenelluni  Tausch.  1,  515. 
tetrapterum  Fries,  1.514. 
tomentosum  L.  1,516. 
verticillatum  Lam.  1,  517. 
villosum  Cranlz,  I,  518. 
vulgare  Lam.  1,514. 

Hypochæris  L.  11,  292. 
arachnoidea  Poir.  Il,  295. 
Balbisii  Lois.  11,  292. 
corsica  Tausch,  11,  295. 
dimorpha  Sang.  Il,  295. 
dimorpha  Ten.  Il,  295. 
glabra  L.  11,  292. 
belvetica  Wulf.  11,  294. 
mandata  L.  11,  294. 
minima  Cyr.  Il,  292. 
neapolitana  DC.  11,  295. 
pinnatifida  Cyr.  II,  295. 
platylepis  Boiss.  Il,  295. 
pontana  L.  Il,  542. 
radicata  L.  11,  295. 
taraxacifolia  Lois.  11,  295. 
uniflora  Vill.  Il,  294. 

BSyssopus  L.  11,  659. 

aristatus  Godr.  11,  659. 
officinalis  L.  11,  659. 


I 

Ifoeris  L.  1,  156. 

Uni  folia  L.  1,  158. 
nana  All.  1,  157. 
nana  Lap.  1,  157. 
nudicaulis  L.  1,  141. 
odorata  Lois.  1,  157. 
peclinata  Boiss.  1,  158. 
pinnata  Gouan,  1,  157. 
Prostii  S.  Willm.  1,  158. 
pyrenaica  Lap.  I,  142. 
rotundifolia  L.  1,  147. 
saxatilis  L.  1,  140. 
sempervirens  Lap.  1,  159. 
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IherlM  L.  1,  136. 

spathulata  Berg.  I,  136. 
i'ioletti  S.  Willm.  I,  159. 
umbellata  L.  I,  158. 
IIHIMI*,  I,  555. 
llev  L.  1,  355. 

A qui  folium  L.  I,  353. 
lllcccbrinn  L.  1,  611. 
capitatum  L.  1,  610. 
cjmosum  L.  1.  609. 
nivcum  Pers.  I, Cil. 
Paronychia  L.  I.  G 10. 
polygonifolia  Vill.  I,  610. 
serpyllifolium  Vill.  1,  610. 
veriicillalum  L.  1,611. 
Imputions  L.  1,  323. 

ISoli-tangere  L.  1,  523. 
Imporutu  Cyr.  III,  471 . 

njlindrica  P.  Beauv.  III,  472. 
I in  per  a to  ri  a 

nodiflora  I)C.  1, 703. 
Ostrulhium  L.  1,  691 . 
sjlvestris  DG.  1,  681. 

■ ntj  bclllu 

præmorsa  Monn.  Il,  356. 
pulchra  Monn.  11,  559. 

latj  ImVi 

pnrmorsus  Fries,  II,  556. 
Inula  L.  Il,  174. 
biffons  L.  Il,  174. 
britannica  L.  Il,  177. 
Bubouium  Jacq.  Il,  173. 
chrysocomoides  Poir.  Il,  180. 
cinerea  Lam.  Il,  176. 

Congza  DC.  11,  174. 
conyzæa  Lam.  11,  179. 
crithmoides  L.  11,  176. 
dysenterica  L.  Il,  179. 
germanica  Vill.  Il,  175. 
glomerillora  Lam.  II.  174. 
graveolens  Desf.  Il,  180. 
helenioides  DC.  Il,  178. 
Ilelenium  L.  11,  175. 
hirta  L.  11,  175. 
hirta  Poil.  Il,  177. 
montana  L.  Il,  177. 
montana  Poil.  11,  1 75. 
odora  L.  Il,  178. 
Oculus-Christi  L.  11,  199. 
Oculus-Christi  Lap.  11,  178. 
provincialis  Gouan,  11,  198. 
Pulicaria  L.  Il,  179. 
salicina  L.  11,  176. 
saxatilis  Lam.  Il,  182. 
spiracifolia  L.  Il,  175. 
squarrosa  L.  Il,  175. 
tuberosa  Lam.  Il,  182. 
Vaillantii  Vill.  Il,  176. 
v i sco sa  Ait.  11,181. 

MtiDi  l *.  i||(  236. 


■ ris  L.  III,  239. 

bayonnensis  Darr.  III,  245 
Chamaciris  Bert.  III,  239. 
florentina  L.  III,  24 1 . 
fœtidissima  L.  III,  242. 
fuga.v  Ten.  III,  246. 
germanica  L.  III,  24 1 . 
graminea  L.  III,  243. 
graminea  Less.  III,  245. 
italien  Pari.  III,  240. 
lutea  Lam.  III,  242. 
lutescens  DC.  III,  210. 
lutescens  Desf.  III,  239. 
lutescens  Lam.  111,  240. 
raaritima  Lam.  111,  243. 
olbiensis  Hénon,  111,  240. 
pratensis  Lam.  111,244. 
Pscudacorus  L.  III,  242. 
pumila  Jacq.  III,  240. 
putnila  Savi,  111,  240. 
pumila  Vill.  111,  259. 
pyrenaica  Bub.  III,  214. 
Sambucina  L.  III,  219. 
sib'nica  L.  III,  244. 
Sisyrinchium  L.  III,  246. 
spuvia  L.  111,  243. 
luberosa  L.  III,  245. 
virescens  Red.  III,  2 50. 
xijphinides  Ehrh.  III,  21 4. 
Xyphium  Desf.  111,245. 
Xyphium  Ehrh.  III,  245. 
Xyphium  L.  111,  245. 

■ Htttls  L.  I,  135. 

alpina  AU.  1,  134. 
alpina  Vill.  1,  154. 
canescens  DC.  1,134. 
lusitanien  Moris,  I,  134. 
tinctoria  L.  1,  153. 

Villarsii  Gaud  I,  154. 
Isnardia  T,.  1,  585. 
paluslris  L.  1,585. 

■ SOI'ITKES)  111,649. 
iNoeteN  L.  111,  650. 

adspersa  Braun,  111,  631. 
Delalandei  Lloyd,  111,  652. 
Duriaei  Bory,  111,  652. 
Hystrix  Dur.  111,652. 
lacustris  L.  III,  650. 
setacca  Delile,  111,  652. 
tenuissima  Bor-,  111,650. 
IsoIepiM 

acicularis  Schult.  111,  582. 
fluitans  R.  B.  111,778. 
Iloloschæous  R.  Sch.  Il),  57 
Micheliana  Rchb.  111,  570. 
pubescens  R.  Sch.  111,  568. 
Saviana  Schult.  111,  377. 
selacea  R.  B.  III,  576. 
sicula  Presl,  III,  577. 
supina  R.  B.  III,  576. 
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isolcpt*  tenuis  Vis.  111,  577. 
iMophylliim 

Gerardi  Hoffm.  1,  722. 
junceutn  Hoffm.  1,  722. 
Isopyritin  L.  1,  42. 

thalictroidcs  L.  !..  42. 


«Sacea 

alata  Lam.  11,  248. 
graminifolia  Lam.  11,  250. 
involucrata  Lam.  Il,  247. 
nigra  Cass.  Il,  215. 
paniculata  Lam.  11,  256. 
plumosa  Lam.  11,  246. 
Scabiosa  Lam.il,  251. 
segelum  Lam.  Il,  251. 
supina  Lam.  11,  240. 

Jasione  L.  11,598. 

ametbystina  Lag.  Il,  599. 
humilis  Pers.  11,  599. 
montcina  L.  Il,  598. 
perennis  Lam.  11,  599. 
undulata  Lam.  11,  598. 

JASMINÉES,  11,  475. 

Jasiiiinum  Tourn.  Il,  476. 
fruticans  L.  II,  476. 
humiie  L.  11,  476. 
officinale  L.  11,  476. 

•lasonfa  DC.  Il,  181. 
discoidea  Cass.  11,  1 80. 
glutinosa  DC.ll,  182. 
saxatilis  Guss.  11,  182. 
sicula  DC.ll,  180. 
tuberosa  DG.  11,  1 82. 

JOUCÉES,  111,  558. 

JUGLM'nÉE§,  III,  113. 

Juglans  L.  111,  115. 
regia  L.  111,  115. 

.F  U A'CA  GIA'ÉE§,  111,509. 

tliineus  L.  III,  558. 

acuminatus  Balb.  111,  540. 
acutiflorus  Ehrh.  111,  547. 
aculus  L.  111,  541. 
affinis  Gaud.  III,  544. 
albidus  Hoffm.  111,  554. 
alpestris  Hartm.  III,  548. 
alpinus  Vill.  III,  548. 
anceps  Lah.  111,  547. 
aqualicus  Roth,  111,  545. 
arclicus  Lap.  111, 540. 
circticus  Willd.  111,  540. 
articulatus  DC.  111,  548. 
arliculatus  Desf.  111,  546. 
articulalus  Fries,  545. 
articulatus  L.  111,  545. 
atratus  Fries,  111,  547. 
atratus  Krock.  III,  547. 


i H ncra  minor  Gmel.  111,  522. 

Najas  Gmel.  111,  522. 

Ixia 

Bulbocodium  DC.  111,  259. 
Bulbocodium  L.  111,  258. 
minima  Ten.  111,  259. 


.FuneiiM  atratus  Lam.  111  , 541. 
attenuatus  Viv.  111,  550. 
bicephalus  Viv.  111,  551 . 
bicornis  Mich.  111  , 549. 
biglumis  Jacq.  111,  541 . 
boltnicus  Wahl.  111,  550. 
bufonms  L.  111,  551. 
bulbosus  L.  111,  344-550. 
campestris  L.  111,  555. 
rapitatus  Weigg.  111,  545. 
cœnosus  Bich.  111,  550. 
communis  Mey.  111,  558. 
c ompressus  Jacq.  111,  550. 
conglomcralus  L.  111,  558. 
diffusas  Iloppe,  111,  559. 
ef fusus  L.  111,  559. 
erectus  Pers.  111,  556. 
ericelorum  Poil.  111,  545. 
fasciculatus  Schrank,  111,  5 54. 
fasciculatus  Bert.  111,  552. 
filiformis  L.  111,  540. 
flavescens  Host,  111,  555. 
fluitans  Lam.  111,  544. 
Fontanesii  Gay,  111.  546. 
Forsteri  Sm.  111,  552. 
fusco-ater  Schreb.  111,  548. 
Gerardi  Lois.  111,  550. 
glaucus  Ehrh.  111,  559. 
glaucus  Salzm.  111,  540. 
lieterophyllus  Duf.  111,  344. 
Hostii  Tausch,  111,  542. 
hybndus  Brot.  111,  552. 
inflexus  Leers,  111,  559. 
insulanus  Viv.  111,  552. 
intermedius  Thuill.  111,  556 
Jacquini  L.  111,  34 1 . 
lagenarius  Gay,  111,  546. 
lamprocarpus  Ehrh.  111,  545. 
latifolius  Wulf.  111,553. 
luteus  Ail.  111,  355. 

Luzula  Krock.  111,  552. 
luzulinus  Vill.  III,  552. 
macroceplialus  Viv.  111,545. 
maritimus  Lam.  111,  34t. 
maximus  Reich.  III,  555. 
multiflorus  Desf.  111,  549. 
multiflorus  Ehrh.  111,  556. 
mutabilis  Cav.  111,  545. 
nanus  Dubois,  III,  545. 
nemorosus  Host,  111,  555. 
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jiinriiN  nemorosus  Lnm.  III,  5.72. 
nitidillorus  I)uf.  III,  550. 
niveus  !..  III,  555. 
nodulosus  Wahl.  III,  5 18. 
oblusiflorus  Khrh.  III,  5 58. 
jiunindatus  Hoppe,  III,  5 50. 
pediformis  Vill.  III,  557. 
pilosus  L.  III,  552. 

}»i losus  Vill.  111,  555. 
pygmaeus  Thtiill.  III,  5 55. 
rcpens  Req.  III,  546. 
riliidus  Desf.  III,  55 1 . 
scirpoides  Duu.  111,541. 
setifolius  Ehrli.  III,  54  5. 
spadiceus  Vill.  111,  554. 
sphærocarpus  Nees,  111,55!. 
spicalus  L.  111,  556. 
squarrosus  L.  III,  558. 
slriatus  Schousb.  III,  546. 
subverticillalus  Wulf.  III,  544. 
sudelicus  Willd.  111,  556. 
supinus  Mœnch,  111,  544. 
sylvaticus  I)C.  111,  545. 
sylvaticus  Huds.  111,  555. 
sylvaticus  Reich.  111,557. 
fenax  Poir.  III,  559. 

Tenageia  F,.  F.  III,  551 . 
tenais  Willd.  III,  559. 
triandrus  (iouan,  111,  5 55. 

Iri( ephalus  Gay,  III,  555. 


Kent  ropltyllum  Neck.  Il,  264. 
caeruleum  Godr.  Grcu.  Il,  264. 
lunatum  DC.  Il,  265. 

Kernern  Medik.  1,  129. 

saxatilis  Rchb.  1,  ! 29. 
Kernerln  Mœnch,  11,  169. 

bipinnata  Godr.  (iren.  Il,  169. 
kla.sra 

heterophylla  Cass.  Il,  269. 

K nnppla 

agroslidea  Sm.  111,  444. 
Knniitln  Coult.  Il,  71 . 
arvensis  Coult.  Il,  72. 
arvensis  Koch,  11,72. 
rollina  Req.  11,  75. 
commuais  Godr.  11,  72. 
dipsacifolia  Ilost,  11,  72. 
hybrida  Coult.  Il,  71. 
longifolia  Koch,  11,  75. 
mollis  Jord.  Il,  74. 
sylvalica  Dub.  Il,  72. 

Timernyi  Jord.  Il,  75. 
variabilis  Schult/.  Il,  72. 
vulgaris  Dœll,  II,  72. 

Kolirewln 

caricina  Willd.  III,  552. 


Julien*  F,.  III,  558. 

trichocephalus  Lah.  111,  5 55. 
tri/idus  L.  III,  552. 
triglumis  F..  III,  552. 
uligiuosus  Mey.  111,544. 
uligiuosus  Rolh,  III,  54  4. 
ustulatus  Floppe,  111,  548. 

Vail lantii  Thuill.  111,  551 . 
vernalis  Ehrh.  III,  552. 
verticillatus  l'ers.  111,  544. 
Junipoi'uM  L.  111,  1 57. 
alpin u Clus.  III,  157. 
rom  munis  F..  111,  157. 

Lobelii  Guss.  111,  158. 

Lycia  I,.  III,  159. 
niacrocarpa  Sibth.  111,  158. 
macrocarpa  Ten.  111,  158. 
nana  Willd.  111,  157. 
Oxycedrus  F^.  111,  158. 
phœnicea  !..  111.  159. 
rufescens  F.ink,  111,  158. 
Sabina  L.  111,  159. 
telragona  Mœnch,  111,  159. 
umbilicata  Godr.  111.  158. 
Jurlnea  Cass.  Il,  269. 
llocconi  Guss.  Il,  270. 
humilis  DC.  11,270. 
pyrcnaica  Godr.  (iren.  Il,  2 

JiiM.siieu 

grandillora  Mich.  I,  587. 


kohi’csia 

scirpina  Willd.  111,  584. 
Kochin  Rolh,  111,  25. 

arenaria  Rolh,  111,  25. 
hirsula  Noll.  III,  25. 
prostrata  Schrad.  III,  24. 
scoparia  Schrad.  III,  25. 
kœleriu  Pcrs.  111,  525. 
albescens  DC.  111,  526. 
alpicola  (iodr.  (iren.  111,  527. 
arislata  Lois.  111,  521 . 
Barrelieri  Ten.  111,  528. 
brachyslachya  DC.  111,  620. 
calycina  I)C.  111,  557. 
castellana  Boiss.  III,  527. 
crislata  Lloyd,  III,  526. 
cristata  Pers.  111 , 525. 
glauca  DC.  III,  621. 
gracilis  (iuss.  111,526. 
grandiflorn  Bert.  111,  526. 
hispida  DC.  111.  620. 
inacilenta  DC.  III,  569. 
phleoides  l’ers.  111, 529. 
selacea  DC.  III,  528. 
sclacca  Pers.  111,  527. 
spicata  Rchb.  III,  521 . 
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Koelerîa  tuberosa  Lois.  III,  528. 
valesiaca  Gaud.  111,  527. 
valesiaca  Rchb.  111,  528. 
villosa  Pers.  III,  528. 

Kohl  range  h in, 

proliféra  Kuuth,  1,  229. 


mris;es,  11,  615. 

f.nclienalia 

serotina  Willd.  111,  185. 

liUctuca  L.  11,  517. 

adulterina  Gren.  Il,  519. 
augustana  Ail.  11,  520. 

Chaixi  Vill.  11,  520. 
chondrïllacflora  Bor.  11,  518. 
cichoriifolia  DG.  Il,  522. 
flavida  Jord.  11,  520. 
laciniata  Rolh,  11,  520. 
murnlis  Fres.  Il,  521 . 
perennis  L.  11,  522. 
prenanthoides  Scop.  11,  515. 
Plumieri  Gren.  Godr.  Il,  522. 
ramosissima  Bor.  Il,  518. 
ramosissima  Gren.  Godr.  Il,  518. 
sagittata  W.  Kit.  11,  520. 
saligna  L.  11,  519. 
saliva  L.  Il,  520. 

Scariola  L.  Il,  519. 
segusiana  Balb.  11,  525. 
soueboides  Lap.  11,  522. 
sylvestris  Lara.  Il,  519. 
tenerrima  Pourr.  11,  525. 
virosa  L.  11,  520. 
viminea  Link,  11,  518. 

I.ad  a ni  ii  ni 

laurifoliura  Spach,  1,  161. 
ofGcinarura  Spach,  1,162. 

I.ago.serlg 

bifida  Koch,  11,  529. 
nemausensis  Koch,  11,  529. 

Lagurus  L.  111,  491 . 

cjlindricus  L.  111,  472. 
ovatus  L.  111,  492. 

I.nmarckia 

anrea  Mœnch,  111,  564. 

Laiiiiniii  L.  11,  678. 
album  L.  11,681. 
amplexicaule  L.  Il,  679. 
bifidum  Cyr.  11,  679. 
confertum  Fries,  11,680. 
corsicum  Godr.  Gren.  Il,  679. 
cryplanthum  Gnss.  Il,  680. 
dissectura  Wilh.  Il,  680. 
flexuosum  Ton.  Il,  682. 
Galeobdolon  Crantz,  11,  682. 
grandiflornm  Pourr.  Il,  681. 
Greuieri  Mut.  11,  681-715. 


Koniga  marilima  R.  B.  1,  118. 

spinosa  Spach,  I,  119. 
Kroekcria 

oligoceratus  Mœnch,  1,  454. 

Kuiiilniannia 

sicula  DG.  I,  711. 


hirsutura  Lara.  II,  681. 
liijbridum  Vill.  11,  680. 
incisum  Willd.  11,  680. 
lævigatura  DG.  II,  678. 
lævigatum  L.  11,  681 . 
longiforum  Ten.  11,  678. 
maculatum  L.  11,  681. 
niveura  Schrad.  Il,  681 . 

Orvala  L.  Il,  7 15. 
pedemontanum  Rchb.  Il,  678. 
Petitinum  Gay,  11,  682. 
purpureuvi  L.  Il,  680. 
rubrum  Wallr.  11,  681. 
stoloniferura  Lap.  11,681. 
Lampsana  L.  Il,  291. 
commuais  L.  11,  291 . 
fœtida  Scop.  11,  291. 
gracilis  Lara.  Il,  291 . 
ininima  Lara.  11.  291 . 
pulchra  Vill.  11,  559. 
pusilla  Willd.  11,  291 . 
Rhagadiolus  L.  11,  290. 
stellata  L.  11,  290. 

Lamyra 

triacantha  Cass.  11,  274. 
I.apathunî 

al[)iuuni  Lara.  111,  40. 
arvense  Lara.  111,  45. 
bucephalophoruni  Lara.  111,  41. 
crispum  Lara.  111,  58. 
digynuui  Lara.  111,  54. 
hortense  Lara.  111,  59. 
minus  Lara.  111,  54. 
pratense  Lara.  111,  45. 
sanguineum  Lara  111,  58. 
scutatum  Lara.  111,  42. 
sinuaturn  Lara.  IIP  55. 
sylvestre  Lam.  111,  56. 

Lnppa  Tourn.  11,280. 
major  Gærtn.  Il,  280. 
minor  DG.  11,  280. 
officinalis  Ail.  Il,  280. 
tomentosa  Lara.  11,281. 
I.appago 

raceraosa  Willd.  111,  456. 

I.appula 

Myosotis  Mœnch,  11,  555. 

Larbrea 

aqualica  Ser.  1,  275. 
aquatica  St.-IIil.  I,  265. 
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l.a  ri  \ 

decidua  Mill.  III,  156. 
europæa  DC.  111,  156. 
vulgaris  Fisch.  III,  156. 
l.aMcrpItlinu  L.  1.679. 

aquilegifolium  I)C.  1,  680. 
aquilegifolium  Jacq.  1,  685. 
asperum  Crantz,  1,  680. 
Cervaria  Gmel.  1,  680. 
Cbironium  L.  I,  693. 
cuneatuni  Mœnch,  1,  681 . 
cuneifolium  Nesll.  I,  680. 
c)  n a pii  lolium  Salis,  I,  685. 
daucoides  Duf.  1,682. 
gallicum  Bauli.  I,  681. 
gallicum  Scop.  I,  682. 
glabrum  Crantz,  1,  680. 

Halleri  Vill.  ],  682. 
birsulum  Lani.  1,  682. 

/ at i folium  L.  1,  680. 

Libanotis  Lanr.  1,680. 
montanum  Lain.  I,  681 . 
iïestleri  S.  \\  illm.  1,  680. 
l’anaæ  Gouan,  1,  682. 
prutenicum  L.  I,  682. 
prutenicum  Lap.  I,  682. 
selinoides  Crantz,  I,  682. 
silaifolium  Jacq.  1,  705. 

Xilcr  L.  I,  681. 
simplex  L.  1,  699. 
simplex  Lap.  1,700. 
tri  tu  real  um  Lam.  1,681. 
trilobum  Lap.  I,  680. 
l.UNi»Sro!s(is  Link,  III,  495. 

Calamagrostis  Link,  111,  495. 
l.a.«iloM|io  ra 

hirsula  Cass.  Il,  506. 

I.aNiroa 

cristata  Presl,  111,  652. 
Oreopteris  Presl.  III,  631 . 
ngida  Presl,  III,  633. 
spinulosa  Presl,  111,  652. 
I.aihræu  L.  Il,  642. 
clandestina  L.  Il,  645. 
squamaria  L.  Il,  643. 

LathyruM  L.  I,  478. 
alatns  Ten.  1,  479. 
ampbicarpos  Gouan,  1,491. 

( ingulatus  L.  1,490. 
angulatus  Siblh.  I,  490. 
annuus  !..  I.  482. 

Aphaca  L.  I,  480. 
arliculatus  L.  I,  479. 
articulatus  Lois.  1,  479. 
asphodcloides  Godr.  Gren.  I,  488. 
auriculatus  Bert.  I,  479. 
axillaris  Lam.  I,  191 . 
bith > nicus  Lam.  1,  465. 
rnuesrcvs  Godr.  Gren.  1,  489. 
c 'ccra  L.  1,481. 


i.at li> riiM  (Hiatus  Guss.  I,  492. 
cirrhosus  Ser.  1,  484. 
Clqmnium  L.  I,  479. 
coceineus  Ail.  I,  490. 
curreutifolius  Lam.  1,  480. 
dubius  Ten.  1.  481. 
ensifolius  Bad.  1,  484. 
erectus  Lag.  1,  491. 
erythrinus  Presl,  I,  481 . 
beteropliyllus  Gouan,  1,  484. 
hcterophqllus  L.  I,  483. 
heterophyllus  Lap.  1,  483. 

. bexaedrus  Cbaub.  1,  490. 
hirsutus  L.  I,  481. 
bispanicus  Riv.  1,  482. 
incotispinius  L.  1,  491. 
intermedius  Wallr.  I,  485. 
lalifolius  1)C.  1,  484. 
latifolius  L.Sp.  1,483. 
lalifolius  L.  11.  suce.  1.  485. 
longepedunculatus  Led.  I,  490. 
macrorhizus  Wimm.  I,  487. 
marilimus  Fi-ies,  1,  486. 
micrantbus  Gérard.  1,  491. 
mouantbos  'Willd.  I,  471 . 
monspeliensis  Delile,  I,  484. 
montanus  Godr.  Gren.  1,  486. 
niger  Wimm.  1,  488. 

JSissolia  L.  1,481. 

Ochrus  DC.  1,480. 
palustris  L.  I,  487. 
platj  pbyllos  Retz,  I,  483. 
pratensis  L.  1,  488. 
purpnreus  Desf.  1,  479. 
sativus  L.  I,  482. 
segetum  Lam.  I,  480. 
setifolius  L.  1,  491. 
sphaericus  Retz,  1,490. 
stans  Vis.  1,  491, 
sylvestris  L.  I,  482. 
sylvestris  Moris,  I,  484. 
tenuifolius  Desf.  1,  479. 
tenuifolius  Moris,  I,  479. 
tuberosus  L.  I,  48 i. 
variegatus  Godr.  Gren.l,  485 
vernus  Wimm.  I,  483. 
viciæformis  Wallr.  I,  487. 

■.nu rentia  INeck.  Il,  597. 

Michclii  DC.  Il,  597. 
tenella  DC.  11,  397. 
uiri\i:i;n,  111,64. 

LauriiM  Tourn.  III,  64. 
nobilis  L.  III,  64. 

I.uvnndula  L II,  646. 

anguslifolia  Mœnrh,  11,  647.  * 
latifnlia  Will.  11,  647. 
oflicinalis  Cbaix,  11,  647. 
pyrenaica  DC.  Il,  617. 

Spic  a DC.  Il,  6{7. 

Spica  L.  Il,  647. 
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l.avandiila  Slœchas  L.  Il,  647. 
vera  DC.  Il,  647. 

Lavatera  L.  1,  291. 
arborea  L.  1,  292. 
crctica  L.  1.  292. 
grandiflora  Mœnch,  1,  294. 
hispida  Desf.  1,  293. 
maritima  Gouan,  1.  293. 
neapolitana  Ten.  I,  292. 
Olbia  L.  1,  292. 
punctala  AU.  1,293. 
sylvestris  Brot.  1,  292. 
thuringiaca  AU.  1,  292. 
triloba  Gouan,  1,  295. 
trimestris  L.  1,  294. 

Ledonia 

beterophylla  Spach.  1,  165. 
hirsuta  Spach.  I,  165. 
.peduncularis  Spach,  1,  164. 
populifolia  Spach,  1,  165. 

Ledum 

palustre  L.  11,  436. 

Lecrsïa  Sol.  111,  4 57. 

oryzoides  Sol.  111,  457. 

I.cmna  L.  111,  526. 
arhiza  L.  111,  528. 
gibba  L,  111,  527. 
minor  L . 111,  527. 
polyrhiza  L.  111,  527. 
trisulca  L.  111,  327. 

EEiYIiUACÉES,  111,  526. 

l.ens  Tourn.  1,  476. 

esculenla  Mœnch,  1,476. 
monantha  Mœnch,  1,471. 
nigricans  Gode.  1,476. 

IiEKTIlIIJLAlllÉES,  11,  441. 

Lentiscu.s 

vulgaris  Cup.  I,  539. 

Leomaris 

Galebdolon  Scop.  11,  682. 

Lcontodon  L.  11,  297. 
alpinum  Lois,  11,  298. 
alpinum  Vill.  11,  500. 
aureum  L.  11,  556. 
aulumnalis  L.  11,  297. 
bulbosum  L.  11,  535. 
crispus  Vill.  11,  500. 
croceum  Hænck,  11,  299. 
danubiale  Jacq.ll,  299. 
dentatum  L.  11,  540. 
gyrananthum  Link,  11,  317. 
hastile  Koch,  II,  299. 
hastile  L.  11,  299. 
hirtum  L.  Il,  296. 
hirtum  Mér.  11,  296. 
hirtum  Vill.  11,300. 
hispidum  L.  Il,  299. 
incauum  DC.  11,  500. 
incanum  Schrank,  U,  500. 
major  Mér.  Il,  296. 
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Lcontiulon  montanum  Lam.  11,  298. 
obliquum  Fries,  11,  516. 
obovatum  AVilld.  11,  517. 
officinalis  Wilh.  11,  516. 
pratense  Lam.  11,  500. 
pratensis  Rchb.  11,  298. 
proieiformis  Vill.  11,  299. 
pyrenaicus  Gouan,  11,  298. 
saxatUe  Lam.  U,  296. 
saxatile  Mér.  296. 
saxatilis  Rchb.  11,  500. 
squamosum  Lam.  Il,  298. 
sublyralnm  Mér.  299. 

Taraxaci  Lois.  11,  298. 
taraxacoides  Mér.  II,  296. 
Taraxacum  L.  11,  516. 
tuberosum  L.  11,  297. 

Villarsii  Lois.  U,  500. 
vulgare  Lam.  11,  516. 

liContopodiiam  R.  B.  Il,  190. 
alpinum  Cass.  11,  190. 
umbellatum  Bluff,  II,  190. 

LconuniH  L.  11,  682. 

Cardiaca  L.  11,  685. 
Marrubiastrum  L.  11,685. 

Lcpicaune 

albida  Lap.  Il,  555. 
balsamea  Lap.  II,  564. 
grandiflora  Lap.  11,541. 
intybacea  Lap.  11,  541-578. 
mullicauiis  Lap.  11,  51 1 . 
prunellæfolium  Lap.  11,  535. 
spiuulosa  Lap.  11,  524. 
tomentosa  Lap.  11,  121. 
lurbinata  Lap.  11,  541. 

Ecpidiam  L.  1,  149. 
alpinum  L.  1,  147. 
aristalum  Lap.  1,  149. 
campestre  R.  B.  1,  149. 
didymum  L.  i,  134. 

Draba  L.  1,  155. 
gramini folium  L.  1,  152. 
hetcrnphijllum  Benth.l,  149. 
hirtum  DG.  1,  150. 
humifusum  Req.  1,152. 

Iberis  L.  1,  151 . 

Iberis  Poil.  1,  152. 
lati folium  L.  1,  152. 
marginatum  Lap.  I,  142. 
nudicaule  L.  I,  142. 
occidentale  Gay,  1,  149. 
petræum  L.  1, 148.  • 
pralense  Serres,  1,  150-761. 
procumbens  L.  1,148. 
pygmæum  Lois.  1,  146. 
rotundifolium  AU.  1,  147. 
ruderale  L.  1 , 151 . 
sativum  L.  1.  149. 

Smithii  liook.l,  150. 
subulatum  Lap.  1,151. 


LIM 
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i.«'P l «I I ii ni  U'traspernnim  Duf.  I,  118. 
Villarsi i Godr.  Gren.  1,  150. 
rirginicum  L.  I,  151 . 

K.epigoninu 

margifiatum  Koch,  1,  276. 
medium  Wahl.  1,276. 
rubrum  Wahl.  1,275. 

LepturnM  II.  H.  111,617. 
cylindricus  Trio.  111,  618. 
fi li forints  Trin.  111,  618. 
incurvatus  Trin.  111,  618. 

I.erou  \la 

nemorum  Mér.  11,  .164. 

I.eiifauiheniuni  Tourn.  Il,  159. 
alpinum  Lam.  Il,  144. 
cebenneose  DC.  Il,  145. 
chamæmelum  Lam.  11,  118. 
coronopi  folium  God.  Gr.  Il,  112. 
corsicum  I)C.  Il,  145. 
rorgmbosum  Godr.  Gren.  Il,  145. 
graminifolium  Lam.  11,  142. 
maximum  DC.  Il,  141. 
montanum  DC.  Il,  141. 
pollens  I)C.  Il,  140. 
palmaluvi  Lam.  Il,  115. 
Partheiiium  Godr.  Gr.  Il,  145. 
tomenlosum  Godr.  Gren.  Il,  144. 
v u/gare  Lam.  11,140. 

i.cucoiiim  L.  111,  250. 
aesiivum  L.  111,  251. 
autumnale  Gouan,  111,  251. 
aulumnale  L. 111,  265. 
h yeinale  DC.  111,  251-264. 
longifolium  Gay,  111,  252. 
roseum  Lois.  III,  251. 
trjchopbjilum  DC.  III,  251. 
lrichophj l'um  Salis,  III,  252. 
tricboph) llum  Schousb.  111,265. 
vernum  L.  lll,  251 . 

I.euzen  DC.  Il,  270. 
conifera  DC.  Il,  271. 

I.eviMtlcuni  Koch,  I,  684. 
officinale  Koch,  1,681. 

LibanoflM 

cretensis  Scop.  1,  704. 
daucoides  Scop.  I,  710, 
hirsuta  Lam.  I,  704. 
montana  Ail.  I,  710. 
verticillata  DC.  1,711. 
vnlparis  DC.  I,  710. 

Mgularla  Cass.  1],  125. 
sibirica  Cass.  Il,  125. 

■ IgiiNtlcuni  L.  1,702. 
apioides  Lam.  I,  705. 
aquilegilblium  W ilid.  1,  718. 
auslriacum  L.  1,716. 
balearicum  L.  1,711. 
ciculæfolium  Vill.  1,  705. 
cicutarium  Lam.  I,  747. 
corsicum  Gay,  I,  705. 


LigiiNtlcum  L.  1,  702. 

cynapiifolium  Viv.  1,685. 
decussaluni  Mœnch,  I,  690. 
fcrulaccum  Ail.  1,  705. 
garganicum  Ten.  I,  681. 
Gmelini  Vill.  1,747. 
Levisticum  L.  1,  681. 

Lobelii  Ke,  1,  748. 

Lobelii  Vill.  1,  705. 

Meum  AU.  1,  701. 

Mutellina  Ail.  1,701. 
nodiflorum  Vill.  1,  705. 
peloponense  Vill.  I,  747. 
peloponesiacura  L.  1,  747. 
Phellandrium  Cranlz,  1,716. 
pxjrenceum  Gouan,  1,  702. 
Seguieri  Koch,  1,758. 
Seguieri  Vill.  1.  705. 
silaifolium  Gaud.l,  705. 
Silaus  Dub.  I,  701 . 
simplex  AU.  1,699. 
simplex  Beuth.  1,  700. 
splendens  Lap.  1,  706. 
lenuifolium  Ram.  I,  706. 
i.lgiiMtriint  Tourn  . Il,  475. 

vulgare  L.  Il,  475. 

Ulae  Tourn.  Il,  475. 
persica  Lam.  Il,  475. 
vulgaris  Lam.  Il,  475. 
i.ii.i  %€  111,174. 

Mlluin  L.  lll,  181 . 

bulbiferum  I)C.  lll,  182. 
bulbiferum  L.  lll,  182. 
candidum  L.  lll,  182. 
croceum  Chaix,  lll,  182. 
Martagon  L.  lll,  181. 
pomponium  L.  lll,  181 . 
pgrenaicum  Gouan,  111,  181. 
Llinhardu 

tricuspis  Cass.  Il,  176. 

I.  i in  n a n ( li  o ni  h ni  Gmel.  11,497. 
nymphoides  Link,  11,  497. 
peltatum  Gmel.  Il,  497. 

I.im  nells 

pungeus  Rich.  lll,  464. 
Kjlmnoclilon 

acicnlaris  Rchb.  lll,  582. 
Bœotbryon  Rchb.  lll,  579. 
cæspitosa  Rchb.  lll,  579. 
parvula  Rchb.  lll,  578. 
Llmoilorum  Rich.  lll,  275. 
abortirum  Sw.  lll.  275. 
Epipogium  Sw.  111,  274. 
spbærolomum  Viv.  lll,  275. 
LlnionlaMtnini  Mcrnch,  11,  752. 

monopelalum  Boiss.  Il,  752. 
I.imo  ilium 

siculum  M ill . Il  , 752. 
LiniONi'lia  L.  Il,  600. 
agualica  L.  11,601. 
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Unagi'ostis 

alpina  Scop.  111,  565. 
paniculata  Lan).  111,  568. 
vaginata  Scop.  111,  566. 

Unaria  Tourn.  11,  571. 
aequitriloba  Dub.  11,  575. 
alpina  DG.  11,  580. 
alsinæfolia  Spreng.  11,  625. 
anguslifolia  Rchb.  11,  576. 
arenaria  DG.  11,  581 . 
arvensis  Desf.  11,  577. 
caulirhiza  Delile,  11,  575. 
chalepensis  Mill.  11,  578. 
cirrhosa  Willd.  11,  575. 
commutata  Bernh.  11,  575. 
Cqmbalaria  Mill.  Il,  575. 

E latine  Desf.  11,  574. 
flava  Desf.  11,  582. 
genistifolia  Bentb.  11,  576. 
genistifolia  DG.  11,  576. 
graeca  Gbav.  Il,  575. 
hepaticae folia  Dub.  Il,  575. 
italien  Trev.  11,  576. 
juncea  Desf.  11,  578. 
maritinia  DC.  11,  581. 
micrantha  Spreng.  11,  578. 
minor  Desf.  11,  582. 
monspessulana  Dum.  11,  579. 
origanifoliâ  DG.  11,  585. 
parviflora  Desf.  Il,  578. 
Pelisseriana  DG.  11,  577. 
praetermissa  Delastre,  11,  582. 
procera  DG.  Il,  579. 
purpurea  Desf.  Il,  622. 
pyrenaica  DC.  11,  581 . 
radieans  Le  Gall.  11,  575. 
reflexa  Desf.  11,  622. 
repens  Steud.  Il,  579. 
rubrifolia  DG.  Il,  585. 
saxatilis  DG.  11,  581 . 
saxatilis  Hoffman.  11,  622. 
simplex  DG.  11,  578. 
spartea  Hoffman.  11,  578. 
spuria  Mill.  Il,  574. 
striata  DG.  Il,  579. 
stricto  Hornem.  Il,  579. 
snpina  Desf.  Il,  581 . 
Thuillieri  Mér.  11,  581 . 
thymi folia  DG.  Il,  580. 
triphylla  Mill.  Il,  579. 
versicolor  Mœnch,  11,  622. 
villosa  DG.  11,  585. 
vulgaris  Mœnch,  11,  576. 

Umlernia  Ail.  Il,  584. 
pyxidaria  Ail.  11,  584. 

9J.YKE§,  1,  279. 

Linnæa 

borealis  L.  Il,  12. 

Linosyris  Lob.  Il,  95. 
vulgaris  DC.  Il,  94. 


Linuni  L.  1,  279. 

alpinum  Jacq.  1,  284. 
alpinum  Mut.  !,  285. 
alpinum  L.  1,  285. 
angusti folium  Huds.  1,285. 
aureum  W.  Kit.  I,  280. 
austriacum  DG.  1,285. 
a ustriacum  L 1,  284. 
campanulatum  L.  I,  280. 
catharticum  L.  1,  284. 
corymbulosum  Rchb.  1,  281. 
cristallinum  Gren.  1,  284. 
flavum  Mut.  1,  280. 
gallicum  L.  1,  280. 
glandulosum  Dub.  1,  280. 
glandulosum  Mœnch,  1,  280. 
grandiflorum  Desf.  I,  285. 
hirsutum  DG.  1,  281 . 
hirsutum  L.  1,285. 
læve  Scop.  1,  285. 
læve  Rchb.  1,  282. 

Leonii  Schultz,  1,  284. 
maritimum  L.  1,281. 
montanum  DG.  I,  285. 
montauum  Schleich.  1,  284. 
narbonense  L.  1,  282. 
nodiflorum  L.  I,  279. 
perenne  Lois.  I,  284. 
pyrenaicum  Pourr.  1,  285. 
Radiola  L.  1,  284. 
salsoloides  Lara.l,  282. 
strictum  L 1,  281 . 
suffruticosum  L.  1,  282. 
tenuifolium  L.  1,  282. 
usitatissimum  L.  1,  285. 
viscosum  L.  1,  281. 

Uparis  Rich.  111,  275. 

Loeselii  Rich.  111,  275. 

Listera  R.  B.  Il],  271. 
cordata  R.  B.  111,  272. 
ovata  R.  B.  111,  272. 

Uthospcrmum  Touru.  11,517. 
apulum  Vahl,ll,  521. 
arvense  L.  11,  520. 
diffusum  Lag.  Il,  518. 
fruticosum  L.  Il,  517. 

Gastoni  Benth.  11,  519. 
incrassatum  Gnss.  11,  520. 
officinale  L.  11,  520. 
oleaefolium  Lap.  Il,  518. 
orientale  Lois.  11,  516. 
prostratum  Lois. 11,  518. 
purpureo-caeruleum  L.  Il,  519. 
purpureo-cærul.  Thore,  11,518. 
tinctorium  L.  Il,  516. 
vioiaceum  Lam.  11,  519. 

I.Utorclla  L.  Il,  751. 
lacustris  L.  Il,  752. 

Lloyriia  Salisb.  III,  185. 
alpina  Salisb.  III,  185. 
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i.loxlia  >alisl).  III,  <83. 

scrutin  a Rchb.  1U,  <83. 
I.oliellii  L.  Il,  590. 

Dort  manu  u L.  Il,  596. 
Gasparini  'l'in.  Il,  397. 
Laurenlia  L.  Il,  397. 
minuta  1)C.  Il,  397. 
Salzmanniana  Presl,  11,597. 
setacea  Sm.  Il,  597. 
teneüa  Biv.  11,  397. 
urens  L.  Il,  396. 

■ o mil  M i l *,  u,  395. 

I.obulurlu 

maritima  Desv.  I,  < <8. 
1,0‘fllngia  L.  I,  608. 

hispanira  L.  I,  608k 
l.ogflu  Cass.  Il,  <93. 

f,'allica  Cuss.  Germ.  Il,  194. 
lanceolata  Cass.  Il,  <93. 
subulata  Cass.  Il,  < 94. 
l.olNelniria  Desv.  Il,  435. 

prorumbens  Desv.  Il,  435. 
I.oiiiiin  I,.  III,  6<  I . 

Amargal  Delort,  ll|,  6<5. 
arvense  Schrad.  111,  614. 
arvense  Wilh.  III,  614. 
Boucheanum  Kunth,  III,  G 1 2. 
erislatuin  Pers.  III,  6<2. 
festucaceum  Link,  111,  552. 
italicum  Braun,  111,  6<2. 
Unirai  a Sond.  III,  614. 
macilentum  Delastre,  111,615. 
maximum  (iuss.  III.  614. 
mulliflorum  Lam.  111,  615. 
pcrenne  L.  III,  612. 
rigidum  (iaud.  III,  613. 
robnslum  Rchb.  III,  614. 
speciosum  Bieb.  III,  61 4. 
.striction  Presl,  111,  615. 
subulatuni  Vis.  III,  615. 
temuleolum  «iaud.  111,  614. 
temulentnm  L.  m,  614. 
tenue  (iuss.  III,  613. 
tenue  L.  III,  612. 
tenue  Noul.  111,  614. 
l.onicera  L.  Il,  8. 
alpigcna  L.  Il,  <1. 
balearica  Yiv.  Il,  9. 
raerulea  L.  Il,  <2. 

Capri folium  L.  11,  9. 
rtrusra  Sant.  Il,  <<). 
implex't  Ait.  Il,  9. 
nigrn  L.  Il,  < < . 
pallida  Host,  11.  9. 
Periclymenura  GouanJI,  10. 
I}rrirhjmenum  L.  Il,  <0. 
jnjrennif  a L.  ||,  < < . 

Xylasleum  L.  Il,  <0. 

I.opliocli  lou 

pbleoides  Rchb.  III,  529. 


I.OH  nTIIACÉKi,  II,  3. 

1.0r0gl»Mftlllll 

anlhropupborum  Ricb.  111,281. 
hircinum  Rieli.  III,  283. 

a.otiiM  L.  |,  429. 

.111  i ani i Desv.  1,  455. 
nngusfissimus  L.  1,  450. 
aristatus  DC.  I,  431. 
conimbricensis  Brot.  I,  431 . 
cominilalus  L.  I,  452. 
cr( tiens  L.  1,  435. 
cj  I isoides  DC.  I,  435. 
cjtisoides  (iuss.  I,  433. 
decumbens  Forst.  I,  432. 

(1er  uni  ben  s Poir.  I,  431 . 
diffus  us  Sm.  1,  430. 
diffus  us  Soland.  I,  430. 
Dorycnium  L.  I,  426. 
edulis  L.  I,  454. 
glaberrimus  DC.  1.  431. 
gracilis  \V.  Kit.  I,  430. 
hirsutus  L.  I,  429. 
bispidus  DC.  1,  430. 
hispidus  Desf.  I,  431. 
major  Sm.  I,  452. 
ornithopudioides  L.  I,  454. 
pnrviflorus  Desf.  I,  450. 

Preshi  Ten.  I,  432. 
prostralus  Desf.  1,  433. 
rertus  L.  I,  429. 
sericeus  DC.  1,  430. 
siliquosus  I,.  1,  428. 
tenuifolius  Rchb.  I,  452. 
tennis  Kit.  I,  432. 
Tetragonolobus  L.  1.  428. 
nliginosus  Selik.  I,  452. 
villosus  Thuill.  1,  452. 

I.ikI  w i”  ia 

nitida  Spreng.  I,  585. 

liunnrln  L.  1,  t <2. 
annua  L.  1,  < 13. 
biennis  Mœnch,  I,  <<3. 
halimifolia  All.  I,  l <9. 
inodora  Lam.  1,  <15. 
odorala  Lam.  1,  < <2. 
rediviva  L.  I,  <12. 

I.upiniiM  Tourn.  1,565. 
angustifolius  DC.  1.  566. 
angustifolius  L.  1,  567, 

Bivonii  Presl,  1,  565. 
digitatus  Forsk.  I,  565. 
hirsutus  L.  I,  565. 
limfolius  Bor.  I,  366. 
linifolius  Roth,  1,  566. 
luleus  L.  I,  508. 
prolifer  Desr.  I,  563. 
retirulatns  Desv.  1,  566. 

Tennis  Forsk.  1,  365. 
varius  L.  1,  508. 
varius  Sav.  I,  567. 
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S.uzula  DC.  11],  552. 
cübida  DC.  111,  554. 
campestris  DC.  111,  555. 
contesta  Lej.  111,556. 
Desrauxii  Kunth,  111,  555. 
flavcscens  Gaud.  111,  555. 
Forsteri  DC.  111,  552. 
glabrata  Desv.  111,  555. 
glabrata  Hoppe,  111,  554. 
Hostii  Desv.  111,  555. 
lutea  DC.  111,  555. 
niaxima  DC.  III,  555. 
multiflora  Lej.  111,  556. 
nigricans  DC.  111,  556. 
nivea  DC.  111,  555. 
pallescens  Hess.  111,  556. 
parviflora  Desv.  111,  554. 
pediformis  DC.  111,  557. 
pilosa  Willd.  111,  552. 
spadicea  DC.  111,  554. 
spicata  DC.  111,  556. 
sudetica  DC.  111,  556. 
sylvatica  Gaud.  111,  555. 
vernalis  DC.  III,  552. 

Lychnis  L.  1,  225. 
alpina  L.  1,  222. 
aspera  Poir.  1,221. 
Cœli-rosa  Desr.  1,221. 
Coronaria  Lam.  I,  224. 
corsica  Lois.  1,  220. 
dioica  DC.  1,216. 
diurna  Sibth.  1,  217. 
Flos-Cuculli  L.  1,  225. 
Flos-Jovis  Lam.  1,  225. 
Gilbago  Lam.  1,  224. 
lacioiata  Lam.  1,225. 
læta  Ait.  1,  220. 
læta  Moris,  1,  220. 
mollissima  Sibth.  Sm.  1,  219. 
nummularia  Lap.  1,  222. 
palustris  Brot.  1,220. 
pratensis  Spreug.  1,  216. 
pyrenaica  Berg.  I,  222. 
sylveslris  lloppe,  1,  217. 
vespertina  Sibth.  1,216. 
Yiscaria  L.  1,  221 . 

ELycium  L.  11,  541. 
afrum  L.  11,  542. 
barbarum  L.  11,  54 1 . 
europæum  DC.  11,  542. 
europæum  Gouan,  11,  541. 
europæum  L.  11,  542. 
mediterraneum  Duu.  Il,  542. 
sinense  Lam.  11,  542. 


MTOPOWUtl'lES,  111,  655. 
Lycopotlium  L.  111,  655. 
alpinum  L.  111,  654. 
annotinum  L.  111,  654. 

Chaînas  cyparissus  Br.  111,  655. 
clavatum  L.  111,  655. 
complanatum  DC.  111,  655. 
complanatum  L.  111,  655. 
denticulatum  L.  111,  656. 
helveticum  L.  111,  656. 
inundatum  L.  111,  654. 
juniperilolium  L.  111,  654. 
selaginoides  L.  111,  656. 

Sclago  L.  111,  655, 

Iiycopsis 

arvensis  L.  11,515. 
crispa  Bert.  Il,  515. 
pulla  L.  11,  540. 

Sibthorpiana  R.  Sch.  Il,  515. 
vesicaria  L.  Il,  540. 

Lycopus  L.  11,655. 
europaeus  L.  11,655. 
exaltatus  L.  Il,  7 1 5. 
palustris  Lam.  11,  655. 
I,ysimacliia  L.  11,  465. 
Ephemerurn  L.  H,  465. 
glauca  Mœuch,  11,  465. 
Linum-stellatum  L.  11,  462. 
nemorum  L.  11,  464. 
Nummularia  L.  11,  464. 

Otani  Ass.  il,  465. 
thyrsifora  L.  Il,  465. 
r ulgaris  L . 11,  464. 
LYTIIR4RIÉES,  1,595. 
Lythrum  L.  1,  595. 

acutaugulum  Lag.  1,  594. 
alternifolium  DC.  1,  599. 
bibractentum  Salzm.  1,  595. 
flexuosum  Lag.  1,  599. 
geminiflorum  Bert.  1,  597. 

G raefjeri  Ten.  1,594. 

Gussonii  Presl,  1, 594. 
ilyssopifolia  L.  1,  594. 
nummulariæfolium  Lois.  I,  598. 
nummulariæfolium  Pers.  1,599. 
Preslii  Guss.  1,  594. 

Salicaria  L.  1,  595. 

Salzmaimi  Jord.  I,  595. 
thymifolia  Ail.  1,  594. 
thymifolia  Bert.  1,  595. 
thymifolia  L.  1,  596. 
thymifolium  Gouan,  1,  596. 
tribracteatum  Salzm.  1,  595. 


MA  K 


MED 


lix 


M 


fiai  tint  lu»  ni  uni  Wigg.  III,  230. 

btfulium  I )(I.  III,  230. 
fluiurliiiiiu  Fries,  I,  273. 
aqualicum  Frics,  I,  275. 
erectum  (iren.  I,  207. 
manlicurn  Rchb.  1,  207. 
(Ktandrum  (iren.  1,  207. 
Malaxi*  Sw.  III,  275. 

Lœselii  Sw.  111,  275. 
paludosu  Sw.  III,  275. 
fialcolinla  K . B.  1,  85. 
a {ricana  II.  B.  I,  83. 
Broussonelii  DF.  1 , 84. 
litlorea  B.  B.  I,  84. 
maritima  K.  B.  I,  84. 
parriflnra  DC.  1,  85. 
fBalopc  F.  |,  287. 

malacoides  L.  1,  288. 

.llaluN 

acerba  Mér.  1,  572. 

.fiai vu  !..  1,  288. 

Alt  ea  L.  1,  288. 
alcæoides  Teu.  1,  288. 
althaeoides  Cav.  1,  28 9. 
ambigua  (iuss.  1,  200. 
borealis  Wallm.  I,  291. 
circinnata  Viv.  I,  290. 
cretica  Cav.  1,  289. 
fastigiata  Cav.  1,288. 
hirsula  Ten.  I,  289. 
hirsula  Viv.  1,  289. 
inicrocar])a  JDesf.  1,291. 
Morrenii  Poli.  I,  288. 
mosthala  L.  I,  288. 
nicaecnsis  AU.  1,  290. 
parviflora  Ail.  1,29). 
parviflorn  L.  1,291. 
ribifolia  Viv?  1,290. 
rot  midi  folia  L.  I,  290. 
m// restris  L.  I,  289. 

Tourne  fortiana  L.  |,  289. 
vulgans  Fries,  1,  290. 
vulgaris  Ten.  I,  289. 

IlilAUKEg,  1,287. 
flan!  i.Malca 

elegans  Cass.  Il,  261. 

flurga ri  ta 

Bellidiastrum  (iaud.ll,  104. 

fl  a r i n c u s 

mucronatus  Presl,  111,  501. 
flarriibluni  L.  Il,  099. 
apultim  Ten.  Il,  099. 
hispauicuin  C.  11,710. 
supinum  L.  Il,  710. 
inillnulii  Cnss.  (ierm.  Il,  700. 
rulgarc  L.  Il,  699. 


flarsilra  L.  111,  647. 

Fabri  Dunal,  111.  0 57. 
natans  L.  III,  018. 
pubescens  Ten.  III,  647. 
quadrifolia  DC.  III,  017. 
quadrijoliata  L.  III,  047. 

flaruta 

Cotnla  DC.  Il,  155. 
fœlida  Cass.  II,  153. 
fnscala  DC.  Il,  152. 
mixta  Mûris,  11,  151. 

' ulgaris  Bl.  Finp.  Il,  153. 
fl  ut  i‘ira  ria  F.  Il,  1 18. 
Lhamomilla  F.  Il,  I 18. 
coronata  (iay,  11,  149. 
inodora  Lam.  Il,  115. 
inodora  F.  F.  Il,  149. 
maritima  F.  11,  1 49. 
odorala  Lam.  Il,  145. 
Partheniuin  F.  Il,  145. 
suaveolens  F.  11,  149. 
ff uttliiola  K.  B.  1,  85. 

incana  R.  B.  1,  85. 

sinuata  R.  B.  1,  85. 

tricuspidata  R.  B.  I,  85. 

tristis  R.  B.  I,  80. 
varia  DC.  I,  157. 
fleconopMis  Vig.  1,  00. 
cambrien  Vig.  I,  00. 
j Medlcago  F.  1,  582. 

apiculala  Willd.  1,  590. 
applanata  Willd.  I,  585. 
arabica  AU.  1,391. 
arborea  F.  1,508. 
arenaria  Ten.  I,  595. 
Braunii  Godr.  (iren.  I,  595. 
cancellala  Ten.  I,  588. 
ciliaris  Willd.  I,  591 . 
circinnata  F.  I,  582. 
confinis  Koch,  I,  590. 
cordata  Lam.  1,591. 
coronata  Lam.  I,  589. 
njlindrica  DC.  I,  387. 
denticulala  Willd.  I,  390. 
disciformis  DC.  I,  588. 
echinus  DC.  1,  508. 
elegans  Jacq.  1,  385. 
fnicala  F.  I,  383. 
falcato-sativa  Rchb.  I,  58  5. 
Gerardi  Willd.  1,393. 
plomerala  Balb.  1,  384. 
hirsuta  AU.  I,  391. 
hirsula  Thuill.  I,  391. 

In  sim  Ten.  I,  390. 
interlexta  DC.  1,391. 
laciniata  Ail.  I,  592. 


MEL 


MEL 


720 


.ilcdicngo  lappacea  DC.  1,  590. 
lappacea  Lam.  1,  590. 
leiocarpa  Benlh.  1,  586. 
littoralis  Moris,  1,  587. 
littoralis  Rhode,  I,  595. 
littoralis  Ten.  1.  595. 
lupulina  L.  1,  585. 
maculata  Willd.  1,  591 . 
marginata  Q.  auct.  I,  585. 
marginata  Willd.  1,  585. 
marina  L.  1,  592. 
media  Pers.  1,  584. 
minima  Lam.  1,  591 . 
mitis  Delile,  1,  594. 
mollissima  Spreng.  1,  592. 
murex  Willd.  1,  594. 
muricata  Benth.  I,  596. 
nigra  Willd.  1,  590. 
obscura  Retz,  1,  508. 
olivæformis  Guss.  1,595. 
o rbicutaris  AU.  1,  585. 
oxata  Carm.  I,  596. 
pentacycla  DC.  1,  590. 
polycarpa  Willd.  I,  589. 
Pourretii  Noul.  1,  599. 
praecox  DC.  1,589. 
procurnbens  Bess.  1,  585. 
pubescens  DC.  1,  595. 
radiata  L.  I,  585. 
reticulatt i Benth.  1,587. 
rigidula  Lam.  1,  595. 
rigidula  Roth,  1,59t. 
rugosa  Lam.  1,  585. 
sardoa  Moris,  I,  590. 
satina  L.  1,  584. 
scutellata  Ail.  1,  584. 

Soleirolii  Dub.  I,  586. 
sphraerocarpa  Bert.  1,596. 
striata  Bast.  1,  587. 
suffruticosa  Ram.  1,  586. 
Tenoreana  DC.  1,  588. 
terebellum  Willd.  I,  590. 
tornata  Guss.  1,  587. 
tornata  Lam.  1,  587. 
tornata  Willd.  1,  587. 
tribuloides  Lam.  I,  594. 
tricycla  DC.  1.  587. 
truncatulata  Gærtn.  1,  595. 
tuberculala  Willd.  1,  595. 
turbinata  Guss.  1,  595. 
turbinala  Willd.  1,  595. 

\illosa  DC.  1,  595. 

Willdenowii  Bœnningh.l,  585. 
Willdenowii  Mér.  1,  585. 
niedicusia 

aspera  Mœnch,  11,501, 
lappacea  Rchb.ll,  502. 
Sprengeriana  Rchb.ll,  501. 
IMclampyrum  Tourn.  11,  619, 
arrense  L.  11,  620. 


Iflclanipy mm  Tourn,  11,  619. 
barbatum  W.  Kit.  Il,  620. 
cristatum  L.  11,  620. 
ncmorosum  L.  11,  620. 
pratense  L.  Il,  621. 
sylvaticum  L.  Il,  621. 
vulgatum  Pers.  Il,  621 . 

Mclaiiilrium 

pratense  Robl.  1,  216. 
sylvestre  Robl.  1,  217. 

Mclanoloma 

excelsior  Cass.  11,  248. 
pullata  Cass.  II,  248. 

Melia  L.  1,  524. 

Azedarach  L.  1,524. 

NÉLIACÉE§,  1,524. 

Alellea  L.  III,  550. 

ametbystiua  Pourr.  III,  552. 
aspera  Desf.  111,  555. 
australis  Coss.  111,  555. 

Bauhini  AU.  111,  552. 
cærulea  L.  111,  560. 
ciliata  Godr.  111,  55 1 . 
ciliala  L.  111,  55t. 
ciliata  Vill.  111,  550. 

Lobelii  Vill.  III,  554. 

Magnolii  Godr.  Gren.  111,  550. 
major  Siblh.  111,  552. 
moutana  Huds.  111,  554. 
minuta  L.  111,  555. 
nebrodcnsis  Pari.  111,  551. 
nutans  Cav.  III,  555. 
nutans  L.  111,  554. 
uutans  Sav.  III,  552. 
pyramidalis  Bert.  111,  552. 
pyramidalis  Lam.  III,  555. 
ramosa  Vill.  III,  555. 
setacea  Pers.  111,  552. 
uni  fl  or  a Relz,  111,  554. 

IfelilotiiM  Tourn.  1,  599. 
alba  Lam.  1,  402. 
altissima  Lois.  1,  402. 
arvensis  Wallr.  1,  402. 
colliua  Guss.  1,  401 . 
compacta  Salzm.  1,  400. 
corsica  Soleir.  1,  400. 
diffusa  Koch,  1,  402. 
elegans  Salzm.  1,401. 
globosa  Stev.  1,  401 . 
gracilis  DC.  1.  404  . 
indica  AU.  1,401. 
infesta  Guss.  1,  400. 
it.alica  Lam.  1,  400. 
italica  L.  1,  400. 
leueanlha  Koch,  I,  402. 
macrorhiza  Pers.  1,402. 
messanensis  Desf.  1,599. 
neapolilana  Ten.  1,  401. 
of/icinalis  Lam.  1,  402. 
officinalis  Willd.  I,  402. 


Tielllolu*  Tourn.  I,  ."00. 
oi  n i l fid|>o  Moitiés  L.  I,  598. 
pariiflora  Desf.  I,  «01. 
Petitpierriana  Rchb.  I,  <02. 
Pelitpierrinna  Willd.  I.  402. 
rotundifolia  Ten.  1,  .<00. 
sulrala  I)t*sf.  I,  i 00. 

üfeliMNu  L.  11,  668. 

Acinos  Benlh.  Il,  666. 
alpina  Benth.  Il,  666. 
altissima  Sibth.  Il,  668. 
Calamintha  L.  Il,  665. 
cordifolia  Pers.  Il,  668. 
crelica  Ail.  11,  661. 
crelica  L.  Il,  715. 
fruticosa  L.  Il,  715. 
glandulosa  Benth.  Il,  665. 
grandiflora  L.  Il,  662. 
hir.sula  Horn.  Il,  668. 
intermedia  Lej.  Il,  66 1 . 
micropin  lia  Benth.  Il,  667. 
Nepeta  !..  Il,  66 i. 
of/icinalis  !..  Il,  668. 
pyrenaica  Willd.  Il,  668. 
umhrosa  Bieb.  Il,  66  1 . 

Tlellttl*  L.  Il,  700. 

prandiflora  Sin.  Il,  700. 
Mrlissophylliim  L.  Il,  700. 

Tient liu  I,.  11,6  58. 

acuti folia  Sm.  Il,  65!. 
adspersa  Mœnch,  II,  651 . 
affinis  Salis,  11,  619. 
aquntica  L.  Il,  651, 
aqualico-sy  Ivestris  Uodr.  Il,  651. 

nrrrusis  L.  Il,  655. 

Britlingeri  Opitz,  II,  650. 
candicans  Grantz,  II,  650. 
cervina  L.  Il,  654. 
ritrata  F.hrh.  Il,  651. 
crispata  Schrad.  Il,  650. 
dubia  Vill.  11.  651 . 
geniilis  L.  Il,  655. 
gratissima  Lej.  Il,  610. 
hirsuta  DG.  Il,  651 . 
hirsuta  L.  Il,  650. 
iusularis  Rcq.  Il,  640. 

Gangii  Geip.  Il,  650. 
macrostachya  Ten.  Il,  618. 
nepleela  Ten.  11,  6 58. 
nemorosa  Villd.  11,  610. 
tt epetoides  Lej.  Il,  650. 
odorala  Sole,  11,  651. 
piperita  L.  Il,  715. 
procumbens  Thuill.  Il,  653. 
pubescens  Willd.  Il,  650. 
l'nlegium  L.  11,651. 
purpurea  Ilost,  11,  651 . 
pyramidalis  Benth.  Il,  650. 
ptjrmnidalis  Lloyd,  11,  652. 
Pyramidalis  Ten.  Il,  652. 


Tfentlm  Hequicnii  Benth.  Il,  655. 
rotundifolia  L.  Il,  618. 
rubra  Sm.  Il,  652. 
rubra  Sole,  II,  655. 
ruposa  Lam.  II,  6-18. 
saliva  L.  11,  652. 
saliva  Sm.  Il,  651 . 
suavis  Guss.  Il,  650. 
stjlvesiris  L.  Il,  649. 
sy  lveslri-aquatica  Dœll , 11,650. 
velutina  Lej.  Il,  649. 
verticil lata  Biv.  Il,  652. 
viridis  L.  11,  610. 

Tien j mit  lie*  Tourn.  11,  407. 
natans  Lam.  Il,  497. 
nymphoides  L.  Il,  407. 

Irifoliata  L.  Il,  497. 

TfenzicMlu 

cærulea  Sw.  Il,  454. 

Daboeci  DG.  Il,  454. 
polifolia  Juss.  Il,  454. 

TIcrenrinlis  Tourn.  III,  08. 
ambigua  L.  III,  90. 
annua  L.  III,  90. 
corsira  G oss.  111.  100. 
elliptica  Dub.  III,  100. 
percnnis  I,  111,  90. 
tomentosa  L.  III,  100. 

TI e rendera  Ram.  111,  160. 
Bulbocodinm  Ram.  III,  160. 

TIcMenibryantliemuin  L.  |,  655. 
cnjstallinum  L.  1,  655. 
nodiflorum  L.  I,  655. 

TleaplliiM  L.  I,  566. 

Aronia  Spath,  I,  568. 

Azareolus  Spach,  I,  568. 
Cotoneaster  L.  I,  568. 
eriocarpa  DC.  1,  560. 
germanxca  L.  1,567. 

Ox  vacant  ha  DG.  I,  567. 
Oxyacanthoides  DG.  1,  567. 
Pyracanlha  L.  I,  568. 
tomentosa  Willd.  1,  560. 

HetabuslH 

hymettia  DG.  Il,  205. 

Tl  en  in  Tourn.  1,  700. 

athamantirum  Jacq.  1,  701. 
inundatum  Spreng.  1,  756. 
Mutellina  Gærtn.  I,  701 . 
pyrenaicum  (iay,  1,  700. 
tenuifolium  Dub.  I,  706. 

Tlibnrn  Adans.  111,  111. 

minima  Coss.  Germ.  III,  414. 
rrma  P.  Beauv.  III,  144. 

Tlicrocalu 

filiformis  LinkJI,  186. 

Tlicrolonehiift  DG.  11,265. 
salmmitirus  DG.  Il,  261. 

TI icro merlu  Benlh.  Il,  661. 
filiformis  Benlh.  Il,  662. 
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Micromcrla  grâce  a Benth.  Il,  661. 
juliana  Benth.  11,  661. 
marifolia  Benth.  Il,  7 15. 

Micro  pu  s L.  11,  194. 

bombijcmus  Lag.  Il,  195. 
erectùs  L.  Il,  194. 
pygmæus  Desf.  11.  195. 
supinus  Gouan,  11,  199. 

Milium  L.  111,  497. 

cærulescens  Desf.  111,  496. 
confertum  Guss.  111,  498. 
effusum  L.  111,  498. 
lendigerum  L.  111,  488. 
multiflorum  Cav.111,497. 
muticum  Jan.  111,  489. 
paradoxum  L.  111,  497. 
scabrum  Guss.  111,  489 
scabrum  llich.  111,  498. 
vernale  Dieb.  111,  498. 

llimulus 

luteus  L.  11,  584. 

Moehringia  L.  1,  255. 
bavarica  Gren.  I,  256. 
dasyphylla  Brun.  1,  256. 
intermedia  Lois.  1,  256. 
muscosa  L.  1,  255. 
pentandra  Gay,  1,  257. 
polygonoides  M.  K.  I,  256. 

Ponœ  Fenzl.  1,  256. 
sedoides  Cum.  I,  256. 
sedoides  Willd.  1,  256. 
trinervia  Clairv.  1,  257. 

Mceneiiia 

erecta  Rchb.  1,  267. 
glauca  Pers.  1,  267. 
octandra  Gay,  1,  267. 

Molincria  Pari.  111,  500. 
minuta  Pari.  111,  500. 

Molinia  Schrank,  111,  560. 
altissima  Link,  111,  560. 
caerulea  Mœnch,  111,  560. 
miuor  Hol.  111,  560. 
serotina  M.  K.  111,  560. 

Mollugo 

cerviana  Ser.  1,  277. 
tetraphylla  L.  1,  607. 

Molopospermum  Koch,  1,  747. 
eieutarhnn  DC.  1,  747. 
peloponesiacum  Roch,  1,  747. 

Molucclla 

frutescens  L.  11,  695. 

Moinordica 

Elaterium  L.  1.  604. 

Moncnna 

monandra  P.  B.  111,  619. 

. subulata  P.  B.  111,  618. 

Mon  ose* 

grandiflora  Salisb.  11,  459. 

Monoli'opa  L.  11,  410. 

hypophegea  Wallr.  Il,  440. 


Monotropa  llypopithys  L.  11,  440. 
Hypopithys  Wallr.  11,  440. 

MOHOTROPIIES,  11,  440. 

Monda  L.  I,  605. 

arvensis  Wallr.  1,  606. 
fonlana  L.  1,  606. 
ininor  Gmel.  1,  606. 
rivularis  Gmel.  I,  606. 

MORÉES,  111,  102. 

Moricandia  DO.  1,  82. 
arvensis  DC.  1,  82. 

Morisia  Gay,  1,  155. 
hgpogaea  Gay,  1,  155. 

Mo  ru  s Tourn.  111,  102. 
alba  L.  111,  105. 
candida  Dod.lll,  105. 
nigra  L.  111,  105. 

Mulgodium  Cass.  11,  527. 
alpinum  Less.  11,  527, 

Plumieri  DC.  11,  522. 

Museari  Tourn.  111,  218. 

ambrosiacum  Mœnch,  111,  226. 
botryoides  DC.  111,  219. 
comosum  Mil  1.  111,  219. 

Lelicvrii  Bor.  111,  219. 
neglectum  Guss.  111,  218. 
raeemosum  DC.  111,  218. 

Myagrum  L.  1,  129. 
alpinum  Lap.  I,  129. 
amphibium  Lois.  1,  126. 
auriculatum  I)C.  I,  129. 

Bauhini  Gmel.  I,  151. 
bursifolium  Thuill.  1,  152. 
dentatum  Willd.  1,  15! . 
erucæfolium  V i 1 1 . 1,  152. 
fœtidum  Rauh.  1,  151 . 
orientale  L.  1,  156. 
paniculalum  L.  1,  152. 
perfoliatum  L.  1,  150. 
pyrenaicum  Lam.  1,  126. 
rugosum  L.  I,  156. 
sativum  Bauh.  1,  150. 
sativum  L.  1,  15! . 
saxatile  L.  1,  129. 
sylvestre  Bauh.  I,  150. 

[ Mycelis 

angulosa  Cass.  11,  521. 
rnuralis  Rchb.  Il,  521. 

Myconia 

borraginea  Lap.  11,  506. 

Myosotis  L.  11,  528. 

adultérins  Leb.  Il,  552. 
alpestris  Salis,  11,  555. 
alpestris  Schm.  11,  555. 
alpina  Lap.  11,  555. 
apula  L.  Il,  521. 
arenaria  Schrad.  II,  550. 
arvensis  Rchb.  11,  550. 
arvensis  Roth,  11,  552. 
Balbisiana  Joui.  Il,  551 . 
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vivo«otl*  cæspitosn  Schullz,  II,  529. 
collina  Rchb.  Il,  551 . 

Iiispida  Schleeht.  Il,  551 . 
intermedia  Link,  II,  552. 

Lnppula  L.  Il,  555. 
l.cbelii  Godr.  Greu.  Il,  552. 
lingulatn  Lehm.  Il,  529. 
lithospermifolia  Horn.  Il,  555. 
luten  Hall).  Il,  551. 
lutea  Lam.  11,521. 
micranlha  Guss.  Il,  529. 
monlana  Bieb.  11.  555. 
nmltiflora  Mér.  Il,  510. 

Dana  Sni.ll,  555. 
nana  Vill.ll,  554. 
odorata  Poir.  Il,  555. 
olympien  Boiss.  Il,  555, 
palustris  Rchb.  Il,  529. 
jxilustris  Vilh.  Il,  528. 
pe réunis  DC.  11,528. 
pusilla  Lois.  Il,  550. 
pijrenuica  Pourr.  11,555. 
repens  Rchb.  Il,  529. 
scorpioides  L.  Il,  552. 
sirula  Guss.  Il,  529. 

Soleirolii  (iodr.  Il,  554. 
slrirta  Link,  11,  550. 
strigulosa  Rchb.  Il,  529. 
suaveolens  W.  Kit.  Il,  555 
sijlvatira  Hoffm.  Il,  555. 
tergloveusis  Iiacq.  Il,  555. 
rersirolor  Pers.  Il,  551. 


lljosuriiN  L.  I,  17. 

minimus  L.  I,  17. 

Hvriea  1,.  III,  151. 

Gale  L.  III,  151 . 

Il  > ri  caria  Desv.  I,  001 . 
germanica  Des?.  I,  001 . 
squames  a Rchb.  I,  001. 
HIHUKIIN,  III,  151. 
tlyrlopliyllum  Vaill.  1,587. 
alterniflorum  DG.  I,  588. 
pectinatum  DC.  I,  588. 
spicatum  L.  I,  588. 
verticillatum  DC.  1,  588. 
verlicillatum  L.  I,  587. 
MjrrliiH  Scop.  1,  740. 
aurea  Spreng.  I,  744. 
australis  Ail.  I,  740. 
bulbosa  Spreng.  I,  745. 
Bunium  Spreng.  I,  745. 
capillifolia  Guss.  I,  745. 
cbærophyllea  Lam.  1,  741. 
hirsuta  Spreng.  I,  714. 
odorata  Scop.  I,  740. 
Pecten-Veneris  Ail.  1,  740. 
pyrenæa  Lois.  I.  745. 
lemula  Spreng.  I,  745. 

*iYit  r%<  i,  002. 

rtu*  Tourn.  1,  002. 
commuais  L.  J,  002. 

.11  JNCOluH 

megalocephalus  Cass.  Il,  590. 
microcephalus  Cass.  Il,  390. 


N 


HUADÉK8,  111,  321. 

\ajas  Willd.  111,  322. 

fluviatilis  Lam.  111,522. 
major  Roi  b,  111,  522. 
marina  L.  III,  322. 
minor  Ail.  III,  522. 
monosperma  Willd.  |||,  522. 
subulata  Thuill.  III,  322. 
Wananthea  DC.  Il,  148. 

perpusilla  DC.  Il,  148. 
XarcisMiis  L.  III,  255. 

abscisses  R.  Sch.  III,  255. 
angustifolius  Lois.  III,  256. 
aurais  Lois.  III,  200. 
Bernardi  DC.  III,  254. 
bicolor  Lap.  III,  254. 
bifl  or  us  Curt.  III,  256. 
Bulborodium  L.  III,  253. 
calathinus  L.  111,  261. 
candidissimus  Lap.  III,  26 L 
cernuas  Salisb.  III,  20  5. 
rhn/santhus  DC.  |||,  239. 
dultius  Gnuan  . III.  200. 
fosl  ali  s Salisb.  III,  253. 


îïarclssns  Gouani  Rolh  , 111,  255. 
grandiflorus  Salisb.  111,  254. 
hispanicus  Gouan,  111.  254. 
inromparabilis  Mill.  III,  255. 
infundibulum  Lois.  III,  259. 
intermedius  Lois.  111,  258. 
intermedius  Red.  III,  202. 
italicus  Bot.  mag.  III , 200. 
Jonquilla  I..  111,  258. 

Jonquilla  Lap.  III,  257. 
junrifolius  Req.  III,  257. 

Iætus  DC.  III,  259. 
lobatus  Lam.  III,  259. 

Macleaii  Lindl.  III,  255. 
major  Curl.  III.  254. 
major  Lois.  III,  253. 
minor  L.  III,  26î. 
montanus  Bot.  mag.  III,  201. 
mosrhatus  L.  III,  201. 
ni  crus  Lois.  III,  260. 
orh rolcurus  Lois.  III,  259. 
odorns  Gouan.  III,  255. 
odorns  L.  III,  259. 
orientalis  Lois.  III.  202. 
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Marcissus  pallidus  Poir.  111,  260. 
pntul us  Lois.  111.  261-262. 
poetico-Pseudo-Narc.  G.  111,  254. 
poeticus  L.  111,  256. 
pohjnnlhos  Lois.  111,  2G0. 
Pseudo-lSar.-poet.  IL  et  B.  111,  254. 
Pseudo-Narcissus  L.  111,  255. 
radians  Lap.  111,  255. 
reflexus  Lois.  111,  2GI . 

Requienii  Rœm.lll,  257. 
sabianus  Herb.  am.  111,  264. 
serotinus  L.  111,  258. 
sexangularis  Rœm.  111,  254. 
stellatus  DG.  111,  260. 
snbalbidus  Lois.  111,  2G0. 

Tazetta  L.  111,  2G1 . 
Tazelto-poelicus  Gren.  G.  III,  257. 
tereticaulis  Haxv.  111,  259. 
triandrus  L.  111,  264. 

\a  rdosmlîi 

denticulata  Cass.  11,  90. 
fragrans  Rcbb.  11,  90. 
il'ardui'us  Relit).  111,  615. 

Lachenalii  Gode.  111,  616. 

Poa  Boiss.  111,  616. 

Salzmanni  Boiss.  111,  617. 
tend  lus  Rchb.  111,  616. 
tenuiflorus  Boiss.  111,  616. 

Maril L.  111,  620. 
aristata  L.  111,  619. 
stricta  L.  111,  620. 

Martliecimn  Mhr.  111,  175. 
iridifolium  Hall.  111,  174. 
ossifragum  Hnds.  111,  175. 
Mastiartinm  R.  B.l,  97. 
aiiiphibinm  R.  B.  1,  126. 
anceps  DC.  I,  98. 
asperum  Boiss.  1,  94. 
aquaticum  Wallr.  1,  127. 
officinale  R.  B.  1,  98. 
palustre  DC.  1,  126. 
pyrenaicum  R.  B.l,  126. 
riparium  Wallr.  1,  127. 
siifolium  Rcbb.  1,  98. 
sylvestre  R.  B.  1,  98. 

ÜTatris 

rotundifolia  Mœuch,  1,  567. 

laïuui)  urgia 

thysitlora  Mœneh,  11,  465. 

ünuplius 

aquaticus  Cass.  11,  172. 
maritimus  Cass.  11,  171. 
Mectaroseortiiwm 

sieulum  Lindl.  111,  212. 

Icottia  Rich.  111,  272. 
æslivalis  DC.  111,  267. 
eordata  Rich.  III,  272. 

JSidus-avis  Rich.  111,  275. 
ovata  Bl.  Fing.  111,  272. 
repens  Sw.  111,  268. 


Mcotlia  Rich.  III,  272. 

spiralis  Sw.  111,  267. 

Mepeta  L.  Il,  674. 

agrestis  Lois.  11,  675. 
austriaca  Host,  11,  674. 

Cataria  L.  11,  675. 
clamlestina  Lois.  11,  665. 
delphinensis  Mut.  11,  715. 
Giechoma  Benth.  11,  678. 
granditlora  Lap.  11,  676. 
graveolens  Vill.  11,  674. 
lune  colata  Lam.  11,  674. 
lanceolata  Salis,  11,  675. 
lalifolia  DC.  11,  676. 

TSepetella  Ail.  11,  674. 

ISepctella  L.  11,  674. 
nuda  L.  11,  676. 
paniculala  Cranlz,  11,  676. 
pannonica  Dub.  Il,  675. 
paunonica  Jacq.  11.  676. 
tuberosa  L.  11,  715. 
violacea  Lap.  II,  676. 
violacea  Vill.  11,  676. 
vulgaris  Lam.  Il,  675. 
Üeptü'odiani 

aculeatum  Coss.ct  Germ.  111,650. 
Calliptaris  Coss.  et  Ger.  111,6 
cristalum  Coss  et  Germ.  lit,  6 
Filix-mas  Stremp.  111,  651. 
spioulosum  Stremp.  111,  652. 
Thelypteris  Stremp.  111,651. 

L.  Il,  478. 

Oleandcr  L.  11,  478. 

Meslia  Desv.  1,  151. 

paniculala  Desv.  1,  152. 
^(Msmaje  ra 

Villarsii  Rchb.  I,  252. 
i^'igella  L.  1,  45. 
arvensis  L.  1,  45. 
damascena  L.  1,  45. 
hispanica  L.  1,  44. 
saliva  L.  1,  45. 

XigritelSa  Rich.  lll,  500. 
angustifolia  Rich.  111,  500. 
nigra  Rchb.  111,  300. 
suaveolens  Koch,  lll,  500. 
lissolia 

unifiera  Mœneh,  1,481. 

Ml' varia 

verna  Mœneh,  lll,  251 . 

Monea  Med.  Il,  515. 
alba  DC.  11,515. 
lulea  DC.  11,516. 

Siblhorpiana  Don,  il,  515. 
ventricosa  Gris.  11,  515. 
violacea  DC.  tl,  540. 
Motlsocla'na  R.  B.  111,626. 
lanuginosa  Haulf.  lll,  627. 
Mcirantae  R.  B.  lll,  626. 
vellea  Desv.  lll,  627. 
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ftotlioxroriliiuii  Kiinlh,  III,  215. 

frugrans  Kiinlli,  III,  215. 
Yotobu«i«  Cass.  Il,  207. 
sgriai  a Cass.  Il,  207. 

Mil.  I.  50. 
lutrmn  Soi.  1,56. 
minium  Spenn.  I,  57. 
pumilum  Sm.l,  57. 


Oblone  (iærtn.  III,  I 
graci  a Moq.  III,  | {. 
pedunculata  Moq.  III,  52. 
portulacoiiles  Moq.  III,  (4. 

OcliruH 

pallida  Pers.  I,  480. 
unillorus  Ma*  ne  11,  1,  480. 
Oriontitm»  Hall.  Il,  000. 
chi  \ sanlha  Bor.  Il,  007. 
cursicn  Don,  11,  007. 
diverpens  Jord.  Il,  007. 

Rlanca  II.  Sch.  1, 72S. 
JanberHunn  Dictr.  11,007. 
hmcenlaUi  Bchb.  Il,  000. 
hitra  Ut  hl).  Il,  00,8. 
ruina  l’ers.  Il,  006. 
scrutin  a Ilclil).  Il,  000. 
lennissima  Hoffm.  I,  725. 
verna  Hchb.  11,  006. 
ri sc osa  Kehb.  Il,  008. 
vulRaris  llev.  Il,  000. 

«l'nant lu*  L.  1,715. 

opii folia  Brol.  1,  715. 
approximala  Mér.  I,  714. 
ch.proph)  lioides  Pourr.  1,  715. 
crorata  !..  1,  715. 
filipenduloides  Thuill.  I,  715. 

/i  s lui  osa  !..  I,  715. 
globulosa  !..  1,710. 

U\  mnorhiza  Brian.  I,  714. 
Ixirhcna/ii  (imel.  1,714. 
païens  Mœnch,  1, 715. 
peucedani  folia  Pollieh,  1,  715. 
peueedanirnlia  Pollini,  I,  71 
l'hellandrium  Lam.  1,  715. 
pimpinelloides  L.  I,  715. 
pimpinelloides  Sm.  I,  7 M . 
Pollichii  (imel.  I,  715. 
ihenana  DC.  1,714. 
silai folia  Bieb.  1,714. 
«T-Inothoru  L.  1.  584. 

Menais  L.  1,584. 
mûri  cala  L.  1,  585. 
parvillora  (imel.  1.  585. 

Oglifa 

arvensis  Cass.  Il,  |f)2. 

Soyerii  Godr.  Il,  105. 


\uplinr  Sm.  I.  50. 

Spenneriaimm  (iand.  I,  57. 
voaesiaca  Hnss  1,  57. 
\ym|»lia*a  Sm.  1,  50. 

alba  I..  I,  50. 
lulea  L.  I,  50. 
pumila  Hoflin.  1,  57. 

\Vlll>ili;  i(  i;i:«t,  |,  55. 


Olbln 

hispida  Presl,  I,  295. 

Olea  Tonrn.  Il,  474. 
eurnpaea  L.  11,47  î. 
il,  470. 

Omalot  lu*oa 

snpina  Cass.  Il,  188. 

om.n  s n i ui  y |,  CCI. 
Omocliiu* 

prunellæfolium  Monn.  Il,  5{o. 
succisæfoüa  Monn.  Il,  5 H). 
Omplialotles  Tonrn.  II.  558. 
liuifotia  Mœnch,  II,  550. 
liltoralis  Lehm.  11,558. 
sempervirens  Don,  II,  51 1. 
verna  Mœnch,  II,  558. 
o v% |,  570. 
Onoliroma 

eæruleum  (iærtn.  Il,  204. 
milissimnm  Spreug.  11.257. 
rnonspclien.se  Spren^.  Il,  258. 
Onob rycliiH  Tonrn.  I,  505. 
alba  Des?.  1,510. 
arenaria  DC.  1,506. 

Capul-galli  Lam.  I,  507. 
con ferla  DC.  1,  505. 
Crisla-galli  Lam.  1,  510. 

Rracilis  Bess.  1,507. 
montana  DC.  I,  505. 
saliva  DC.  1,505. 
salira  Lam.  1.  505. 
saxatilis  Ail.  1,  500. 
spicaia  Mœnch,  1,  505. 
supina  DC.  I,  500. 
snpina  (iand.  I,  500. 

?iciæfolia  Seop.  1,  505. 
vnlparis  (iand.  I,  505. 
Onocloa 

crispa  Hoffm.  III,  041 . 

Ononi*  L.  1,507. 

aaprcaala  Asso,  1,570. 
altissiina  Lam.  1,  508. 
alopecuroidcs  L.  I,  578. 
antiquorum  L.  I,  57 i. 
antiquornm  Vill.  1, 375. 
apliy Ha  Lam  I,  575. 
a pu  la  Ten.  I,  570. 
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«>mmis  arachnoidca  Lap.  I,  569. 
arenaria  DC.  1,  .“>70. 
arragonensis  Asso,  ],  5G8. 
arveusis  Lam.  1,  575. 
barbata  Cav.  1,  577. 
breviflora  DC.  1,  571 . 
caduca  Yill.  1,575. 
campestris  Koch,  1,  575. 
cenisia  L.  I,  572. 

Cherleri  Desf.  1,  575. 
Columnae  Ail.  I,  576. 
condensata  Godr.  I,  569. 
Desfontainii  Duf.  1,575. 
diacantha  Sieb.  1,374. 
diffusa  Ten.  1,  575. 
dumosa  Lap.  1,  568. 
fruticosa  L.  1,  568. 
gibraltarica  Boiss.  1,  570. 
hircina  Jacq.  1,  508. 
inæquifoiia  Soleir.  1,570. 
lalifolia  Asso,  1,  567. 
laxitlora  Viv.  1,  572. 
légitima  Delarbre,  1,  575. 
minulissima  Jacq.  1,  576. 
minutissima  L.  1,  577. 
mitis  Gmel.  1,  574. 
mitissima  L.  1,  577. 
mollis  Sav.  1,  572. 

JSatrix  L.  I,  569. 
ornithopoclioides  L.  1,  575. 
parviflora  Lam.  1,  576. 
pieta  Lap.  1,  569. 
pinguis  L.  1,  569. 
procurrens  Walle.  1,  574. 
pubescens  L . 1 , 57  1. 
ramosissima  Desf.  1,  570. 
rerlinata  L.  1,  572. 
reclinata  Lam.  1,  576. 
repens  L.  1,  575. 
rhiDanlhoides  Lap.  1,508. 
rotundi folia  L.  1,  567. 
saxatilis  Lam.  I,  577. 
scabra  Lap.  1,  508. 
senescens  Lap.  1,  508. 
serrât  a Forsk.  1,  575. 
spinosa  L.  1,  574. 
spinosa  Wallr.  I,  575. 
striata  Gouan,  1,  576. 
subocculta  Vill.  I,  576. 
variegata  L.  1,575. 
villosissima  Desf.  1.  508. 
villosissima  Lois.  I,  575. 
vise  osa  L.  1,  570. 

Onopordon  Vaill.ll,  204. 
Jcanthimn  L.  11,  204. 
ar aule  L.  11,  206. 
acauion  Lap.  11,  206. 
arabicum  L.  Il,  283. 
elongatum  Lam.  11,  205. 
horridum  Viv.  H,  205. 


Onopordoii  Vaill.  Il,  20L 

illgricum  L.  11,  205. 
pyrenaicum  DC.  11,206. 
rotundifolium  AU.  11,  27 1 . 
tauricum  Willd.  11,  205. 
vireus  DC.  11,  205. 

OBio.mna  L.  11,  517. 

arenarium  W.  Kit.  11,  517. 
erhioides  L.  11,517. 
Ophioglosttum  L.  111,  625. 
lûsitanicum  L.  111,  625. 
vulgatum  L.  111,  625. 

4$  pliiimis 

filifonnis  R.  Sch.  111,  619. 
iucurvatus  P.  B.  111,  618. 
Oplirys  L.  111,  501. 

æstivalis  Lam.  111,  267. 
antbropophora  L.  111,  281. 
upifera  Iluds.  111,  505. 
arachniles  Reich.  111,  502. 
aranifera  Iluds.  111,  501. 
atrala  Lindl  .111,  501 . 

Bertoloni  Morett.  111,  502. 
bombiliflora  Liuk,  111,  503. 
canaliculata  Viv.  111,  503. 
cernua  '!  bore,  111,  268. 
Corallorhiza  L.  111,  274. 
corda  ta  L.  111,  272. 
densiflora  Desf.  111,  282. 
fuciflora  Rehb.  lil,  502. 
funera  Viv.  111,  505. 
fnsea  Liuk,  lll,  505. 
graudiflora  Ten.  lll,  502. 
Herminium  Gren.  Godr.  lll,  500. 
hiulca  Seb.  Maur.  lll,  505. 
liliifolia  Vill.  lll,  275. 

Lœselii  L.  lll,  275. 
lutea  Cav.  lll,  505. 
lutea  Biv.  lll,  505. 

Mouorchis  L.  lll,  299. 
museifera  Huds.  lll,  504. 
myodes  Jacq.  lll,  504. 
myodes  Lap.  lll,  505. 

INidus-avis  L.  lll,  273. 
ovata  L.  lll,  272. 
pseudo-speculum  DC.  lll,  501 . 
Scolopax-aranifera  Noul.lll,  50L 
Scolopax  Cav.  lll,  304. 
spéculum  Bert.  lll,  302. 
spiralis  L.  lll,  267. 
tabanifera  Willd.  lll,  505. 
tenlhredinifera  Willd.  lll,  502. 
villosa  Desf.  lll,  502. 

Opoponax  Koch,  I,  695. 

Chironium  Koch,  S,  693. 
Oporinia 

pratensis  Less.  Il,  297. 
pyrenaica  Schtiltz,  11,  298. 

Opulns 

glandulosus  Mœnch,  II,  8. 
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»h(  iiii>i:i:m,  111,  204. 

OrcliiM  |..  III,  28{. 

alx>rliva  L.  III,  27.1. 
ncuminata  Desf.  III,  288. 
al.ila  I-lcury,  III,  29  5. 
alba  Lam.  III,  297. 
albida  Stop.  III,  599. 
atlaniica  Wjlld.  III,  282. 
bifolia  L.  III.  297. 
cercopitheca  Lam.  Ill,  288. 
cinerea  Schrank,  III,  289. 
('■hampagneuxii  Barn.  Ill,  2S0. 
chloranlha  Gust.  Ill,  297. 
condcnsata  Desf.  III,  285. 
eonnpsca  L.  Ill,  298. 
rorinphora  L.  Ill,  287. 
corsica  Viv.  Ill,  288. 
decipiens  Bianc.  Ill,  285. 
«livaricata  Bor.  III,  29(j. 
divaricala  Chanb.  Ill,  290. 
ensifolia  Vill.  III,  295. 
fragrans  Poil.  Ill,  287. 
fnsea  Jacq.  111,  289. 
fusco-ciuerea  Kirsch.  III,  290. 
fusco-Rivini  Timb.  III,  290. 
galeala  Lam.  Ill,  289. 
palenlo-fusca  (lotir.  Ill,  290. 
glnbnsn  L.  111,291. 
i I ami»  i Ilénon,  111,  288. 
Herminium  (lotir.  (Iren.  Ill,  500.; 
hircin: i Granlz,  III,  285. 
h) brida  Btrnningh.  III,  290. 
incarnatu  L.  Ill,  290. 
iuearnala  NVilld.  1||,  295. 
intacta  Link,  111,  282. 

Jaequiiii  Godr.  Ill , 290. 
lactea  Poir.  111,  288. 
loti  folia  L.  Ill,  295. 
laxiflora  Lam.  III,  295. 
longibracteala  Biv.  Ill,  282. 
mandata  L.  111,  290. 
masntla  L.  111,  292. 
medilerranea  Guss.  lil,  29  5. 
mililaris  DG.  111,  289. 
militai  is  L.  III,  289. 
mimusops  Thuill.  Ill . 289. 
mantuna  Schm.  III,  297. 

Morin  I,.  111,  285. 

Vorio-laxiflora  Reut.  III,  295. 
Morio-papilinnar.  Timb.  III,  285. 
uigra  Scop.  111,  500. 
odorat issima  L.  Ill,  298. 

Italiens  L.  111,  295. 
palitslris  Jacq.  111,  295. 
papilionacca  L.  111.  285. 
pa<  vilnlia  Chnub.  Ill,  292. 

I>i<  la  Lois.  111,  280. 

Polliniana  Spreng.  III,  287. 
prorinrialis  Bail).  III,  295. 
pnrpurea  Hinls.  Ill,  289. 


Orehl.s  L.  III,  284. 

jnirpurro-inilitaris  G.  (i.  111,290. 
p\  ramidalis  L.  Ill,  285. 
j)\  renaiea  Pliil.  III,  298. 
Reichenbachii  Mu!.  Ill,  500. 

K i v i ni  Gouan,  III,  289. 
Rivino-fusca  Timb.  III,  290. 
Rivino  Simia  Timb.  III,  291 . 
Robertiana  Lois.  III,  282. 
rubra  Jacq.  III,  285. 
rubra  Lois.  III,  285. 
sac  cala  Ten.  Ill,  295. 
sambueina  !..  Ill,  295. 

Scopoli  Tmib.  III,  288. 
secuudiflora  Bert.  III,  282. 

■Si  mi  a Lam.  III,  288. 

Simia  Vill.  III,  288. 
Simin-mililaris  Gr.  (i.  lil,  290. 
Simm-pnrpnrca  Wedd.  III,  291. 
Simiac- liirini  Timb.  Ill,  291 . 
speciosa  IIosl.  Ill,  292. 
suaveolens  Vill.  Ill,  500. 
Tenoreana  Guss.  III,  288. 
Icphrosanlhos  Vill.  III,  288. 
Traunsteiueri  Saut,  lil,  290. 
tridenlata  Scop.  III,  288. 
ustnlata  L.  III.  287. 
variegata  Ail.  III,  288. 
viresceus  Zoll.  III,  297. 
viridis  Cranlz,  111,  298. 
Orcocliloa  Link,  111,  15  5. 
distieha  Link,  111,  45*. 
pedcmnntana  Boiss.  111,  455. 
Oreosoliniini 

nigrum  Delarbr.  1,  088. 

Ori^anu ni  Mœncli,  11,  055. 
creliçum  DG.  Il,  050. 
heraclcoticum  I,.  Il,  715. 

Majorana  L.  Il,  715. 
smyrnæum  L.  Il,  715. 
virais  Link,  11,  050. 
vulgare  L.  Il,  050. 

Orla^u  ïloffm.  I,  071 . 

grandi flnrn  ïloffm.  I,  071. 
maritima  Koch,  I,  072. 
plalgcarp  s Koch,  1,  072. 

O rmenis 

bicolor  Cass.  11,  1 5 1 . 
mixta  DC.  Il,  151 . 
nobilis  Gay,  11,  151. 
Ornitliogalum  L.  III,  188. 
angustifolium  Bor.  Ill,  191. 
arabicum  L.  III,  192. 
arvense  Pers.  III,  195. 
bohemicum  Lois.  Ill,  195. 
bohémien m Zschn.  III,  195. 
divergeas  Bor.  III,  190. 
exscapum  Ten.  III,  190. 
fislulosum  Ram.  Ill,  195. 

Ilavescens  Lam.  III,  189. 


ORO 


ORO 


737 


Omithognium  lacleum  Yill.  111,  188. 
Liottardi  Sternb.  111,  194. 
luteum  1)C.  111,  11)5. 
luteum  L.  111,  195. 
marilimum  Lam.  111,  1 8 î . 
minimum  DC.  111,  194. 
narbonense  L.  111,  188. 
nutcins  L.  111,  189. 
pater  familias  Godr.  111,  190. 
pyrenaicum  Ror.  111,  188. 
pyrenaicum  L.  111,  189. 
refractum  Kit.  111,  191. 
squamosurn  Lam.  111,  187. 
slachyoides  Koch,  111,  188. 
stenopelalum  Fries,  111,  192. 
sulfureum  Schult.  111,  189. 
sylvalicum  Pers.  111,  195. 
tenuifolium  Guss.  111,  191. 
tunicalum  Presl,  111,  195. 
umbellaUnn  L.  111,  191. 
villosum  Ricb.  111,  194. 

Omit  li  o i>o  ilium 

compressum  Ail.  1.  499. 
majus  Rauh.  I,  499. 
scorpioides  Ail.  1,  497. 

OrnitSioims  L.  1,  498. 
compressas  L.  1,  499. 
durus  DC.  1,  498. 
ebr -acte ai  us  Brot.  1,  498. 
exstipulatus  Thore,  1,  198. 
intermedius  Mut.  1,  499. 
iutermedius  Roth,  1,  499. 
nudiflorus  Lag  1,  498. 
perpusillns  L.  1,  498. 
pygmæus  Yiv.  1,  498. 
ro>eus  Dut.  I,  499. 
sali  vu  s Rrot.  1,  499. 
scorpioides  L.  1,  497. 
trifoliatus  Lam.  1,  497. 

Ornns 

europæa  Pers.  li,  475. 

Oroimnche  L.  11,  628. 

albiflora  Godr.  Gren.  11,  628. 
alpestris  Schultz,  11,  659. 
alsatica  Kirsch.  Il,  640. 
alsatica  Schultz,  11,  657. 
amethystea  Thuill.  11,  641. 
arenaria  Borkh.  11,  625. 
Arlemisiae  Vauch.  11,  658. 
atrorubens  Schultz,  11,  654 . 
bipontina  Schultz,  11,  651 . 
brachysepala  Schultz,  11,  657. 
bracteata  Viv.  11,  644. 
cærulea  Yill.  Il,  624. 
cæsia  Guss.  11.  624. 
caryophyllacea  Rchb.  11,  651. 
caryophyllacea  Schleich.  11,  650. 
Carotæ  Desm.  Il,  641. 
remua  Læfl.  11,642. 

Cervari ae  .Suard,  11,  657. 


Orohnuclie  L.  11,  628. 

Columbariae  Vauch.  Il,  654. 
eomosa  Duh.11,626. 
comosa  Lois.  11,  626. 
concolor  Ror.  11,650. 
coucolor  Duh.  11,  654. 
condensata  Moris,  11,  644. 
crinita  Beuth.  11,  629. 
crinita  Viv.  11,  629. 

Crithmi  \ auch.  Il,  641. 
cruenta  Bert.11,629. 
cumana  Mut.  11,  642. 
curvidora  Yiv.  Il,  642. 
elatior  DC.  11,  641. 
elalior  Sutt.  11,  656. 
Epithymum  DC.  11,652. 
Eryngii  Vauch.  Il,  611 . 
fœtida  DC.  Il,  650. 
fœlida  Desf.  11,  64  4 . 
fœtida  Kral.  11,  629. 
fœlida  Lap.  11,  628-650. 
fulig'mosa  Reut.  11,  655. 

Gain  Vauch.  11,  651 . 
gallica  Gren.  11,  642. 
gracilis  Sm.  11,  629. 

Grenieri  Schultz,  11,  642. 
Iledcrae  Vauch.  11,  640. 
hispanica  Roiss.  11,  642. 
hyalina  Sprunn.  Il,  655. 
incurva  Beuth.  11,  651 . 
Laserpitii-silcris  Rap.  Il,  656. 
laurina  Bonap.  11,  659. 
lavandulacea  Rchb.  Il,  626. 
Ligustri  Suard,  11,  652. 

LobeÜi  Noul.ll,  629. 
loricata  Rchb.  11,658. 
macrosepala  Schultz,  11,  640. 
major  Duh.  11,  650. 
major  L.  11,  656. 
major  Lam.  11,628. 
Medicaginis  Duh.  11.  655. 
ininor  Suit.  11,640. 

Muteli  Schultz,  11,  626. 
nana  ISoé,  11,  626. 

Picridis  Vauch.  11.  658. 
procera  Koch,  11,  644. 
pruinosa  Lap.  11,  651 . 
pubescens  d’Urv.  11,  659. 
ramosa  L.  11,  627. 

Rapum  Thuill.  11,  628. 

Reuleri  Schultz,  11,  655. 
rigens  Lois.  11,  629. 

Ritro  Gren.  Godr.  11,655. 
rabais  Wallr.  11,  655. 

Rubi  Vauch.  Il,  644. 

Salisii  Req .11,  655. 

Sal vicie  Schultz,  il,  659. 
Srabiosue  Koch,  II,  655. 
serotina  Kirsch.  Il,  644. 
sparsiflora  Wallr.  11.  652. 
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Orolxinrlio  Spartii  \ auch.  Il,  644. 
speviosu  DC.  Il,  63 1. 
s ti^mat odes  Wimm.  11,656. 
Tnicrii  I loi . Il,  651. 

Ulicis  Desm.  Il,  629. 
variegata  Wallr.  II,  630. 
versicolor  Schultz,  II,  630. 
villosa  Schultz,  II,  659. 
v ulgaris  DC.  Il,  631. 
vulgaris  Gr.ud.  Il,  630. 

OHOIIIMUliLi,  11,623. 

O roltiiM 

albus  L.  F.  1,  488. 
auguslifolius  Vill.  I,  .{89. 
aristalus  La|).  1,  .{67. 
asphodeloides  (iouan,  I.  488. 
atropurpureus  Lap.  1,  489. 
austriacus  Crantz,  I,  488. 
canescens  L.  F.  1,  489. 
divaricatus  Lap.  I,  487. 
ensifolius  Lap.  I,  189. 
fili Tormis  Lam.  1,  489. 
gracilis  Gaud.  I,  488. 
luteus  L.  1,  486. 
maritimus  Rchb.  I,  486. 
montaous  Scop.  1,486. 
niger  L.  1,488. 
palustris  Rchb.  I,  487. 
pannonicus  Jacq.  I,  488. 
Plukenelii  Lap.  I,  487. 
pyrenaicus  L.  1,  487. 
pyrcnaicus  Scop.  I,  485. 
saxalilis  Vent.  I,  492. 
serolinus  Presl,  I,  485. 
sylvaticus  Hast.  1,  467. 
sylvalicus  L.  1,  467. 
tenuifolius  Roth,  1,  487. 
Tournefortii  Lap.  1,  486. 
trislis  Lang,  1,  488. 
tuberosus  L.  1,  487. 
variegalus  Lap.  I,  488. 
variegatu8  Ten.  I,  485. 
venetus  Mill.  1,485. 
vernus  L.  I,  485. 
versicolor  Gmel.  1,  489. 
viciæformis  Lag.  I,  472, 


l*acliy|>lcuriini 

simplex  Rchb.  1,  699. 

■*ucli  j podium 

Colunmæ  Webb.  1,95. 
pannonicum  Kndl.  1,  9 5 
■‘æonia  L.  I,  52. 

bannalica  Rchb.  I,  55. 
corallina  Guss.  I,  52. 
coralïma  Retz,  I,  52. 


OrohiiM 

vicioidcs  Vill.  1,  489. 

O ruina 

camphorata  Bert.  Il,  182. 

O rtliomitron 

glomeralum  Cass.  Il,  212. 
Omniiimlu  L.  III,  625. 
crispa  I..  III,  641. 

Lunaria  L.  III,  624. 
regalis  L.  111,  625. 

Spicant  L.  111,  659. 

Ostryu  Mich.  111,  121 . 

rarpinifolia  Scop.  III,  121. 
vulgaris  W i I U1 . 111,  121. 
Osyrls  L.  111,  68. 

alba  L.  111,  68. 

O ( li  u n tli  ii  «• 

maritimus  Link,  II,  159. 
0\imoi:u§,  I,  525. 

OxttllM  L.  I,  325. 

Accloscllu  L.  1,525. 
ambigua  Salish.  1,  526. 
curuirulata  L.  I,  326. 
hjbira  Viv.  1,526. 
pusilla  Salisb.  1,  326. 
strie  ta  L.  1,  526. 
villosa  Bieb.  1,  526. 
Oxyeoocos  Tourn.  Il,  424. 

vulgaris  Pers.  Il,  42 i. 

©xvriu  II i 1 1 . 111,  55. 

(ligyna  Gampd.  111,  55. 

OXJN 

alba  Lam.  1,  525. 
lutea  Munich,  1,  526. 
OxytroplM  DG.  I,  448. 
campcstris  DC.  I,  4 {8. 
njanca  Bieb.  I,  450. 
fœtida  I)C.  I,  î 48. 

Ilallcri  Bung,  1,  449. 
intricans  Thom.  1,  4 59. 
montana  Benlb.  1,  449. 
mon  tan  a DC.  I,  430. 
pilosa  DC.  I,  451. 
pgrcnuica  Godr.  (ircn.  I,  {49. 
sordida  Gaud.  I,  4 58. 
uralensis  DC.  I,  449. 


B’æoniu  L.  1,  52. 

officinalis  Bert.  I,  55. 
ul/irinulis  Relz,  I,  55. 
paradoxa  Anders.  I,  53. 
percgrina  Mill.  I,  53. 
pubescens  Rchb.  I,  53. 
Itussi  Biv.  I,  52. 
Palimliia 

Chabræi  DC.  i,  690. 
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Puliiinis  Tourn.  1,  555. 
aculealus  Lam.  1,  355. 
australis  Rœm.  Schult.  J,  555. 

Pallcnis 

spiuosa  Cass.  Il,  172. 

l'ancratiuin  L.  111,  262. 
illijricuni  L.  111,  265. 
maritimum  L.  111,  262. 
stellare  Salisb.  111,  265. 

Panicum  L.  111,  459. 

arenarium  Brot.  111,  460. 
asperum  Lam.  111,  458. 
capillare  L.  111,  459. 
ciliare  Retz.  111,  461 . 
Crus-Galli  L.  111,  460 
Digitaria  Laterr.  111,  462. 
glabrum  Gaud.  111,  462. 
glancum  L.  111,  456. 
italicum  L.  111,  458. 
lævigalum  Lam.  111,  457. 
maritimum  Lam.  111,  458. 
miliaceum  L.  111,  460. 
reciinatum  Vill.  111,  457. 
repens  L.  111,  460. 
sauguinale  L.  111,  461. 
vaginatum  Sw.  111,  462. 
verticillatum  L.  111,  458. 
viride  L.  111,  457. 
viride  Vill.  111,  457. 

Papayer  L.  1,  57. 

alpinum  Iloppe,  1,  60. 
alpinum  Jacq.  1,  59. 
alpinum  L.  I,  59. 

Argemone  L.  1,  59. 
aurauliacum  Lois.  1,60. 
Burseri  Cranlz,  1,  59. 
cambricum  L.  1,  60. 
dubium  L.  1,  59. 
hnrtense  IIuss.  1,  58. 
hgbridum  L.1,59. 
pyrenaicum  Willd.  I,  60. 
Hhacas  L.  1,  58. 

Houbiæi  Vig.  1,  58. 
sctigerum  DC.  1,  58. 
somni ferum  L.  1,  57. 
suaveoleus  Lap.  1,  60. 
uniflorum  Balb.  1,  58. 

PAPAVÉRACÉEi,  1,  57, 

PAPlï.fOjXAAÉES,  1,  341. 

Paratlisia  Mazz.  111,  221 . 
Liliastrum  Bert  .111,  221. 

Parlctaria  Tourn.  111,  109. 
cretica  Moris,  111,  1 10. 
diffusa  Mert.  Koch,  111,  109. 
crecta  Mert.  Koch,  111,  109. 
judaica  DC.  111,  109. 
judaica  L.  111,  110. 
lusilanica  L.  111,  1 10. 
lusitanica  Viv.  111,  110. 
officiualis  DC.  111,  109. 
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Parietarin  officinal is  Sm.  111,  109. 

Soleirolii  Spreug.  1 10. 

Paris  L.  111,  227. 

quadnfolia  L.  111,  227. 
ParnasMia  Tourn.  1,  195. 

palustris  L.  1,  193. 
Paronycliia  Tourn.  I,  609. 
argentea  Lam.  1,  610. 
capilata  Lam.  1,  610. 
cymosa  Lam.  1,  609. 
echinata  Lam.  1,  609. 
hispanica  Lam.  1,  610. 
nivea  DC.  1.6H. 
polygonifolià  DC.  1,  610. 
pubescens  DC.  1,612. 
serpill  y folia  DC.  1,610. 
PAR«iivniiï;i;*i,  1,  607. 
Paspahim, 

ambiguum  DC.  111,  462. 
ciliare  DC.  111,  561 . 

Dacljlon  DC.  111,  465. 
didactylon  Salzm.  111,  462. 
Digitaria  Desm.  111,  462. 
littorale  R.  Br.  111,  462. 
sanguinale  Lam.  111,  461. 
Passerina  L.  111,  60. 
anuua  Spreng.  111,  60. 
calycina  DC.  111,  62. 
calycina  Lap.  111,  62. 
dinira  Ram.  111,  61. 
empelrifolia  Lap.  111,  61. 
tiirsula  Asso,  111,  62. 
hirsuta  L.  111,  65. 
juniperifolia  Lap.  111,  62. 
nivalis  Ram.  111,  62. 
polygalæfolia  Lap.  111,  63. 

Stellera  Coss.  111,  60. 

Tarton-raira  DC.  111,  65. 
Thomasii  Dub.  111,  65. 

Thgmelea  DC.  111,  61. 
tinrtoria  Pourr.  111,  62. 
Pastinaca  L.  1,  693. 
allissima  Lam.  1,  695. 

Anethum  R.  Schult.  1,  686. 
divaricata  Desf.  1,695. 
domestica  Lob.  1,  694. 
graveolens  Salzm.  I,  694. 

Kochii  Dub.l,  694. 
latifolia  DC.  1,  695. 
lucida  Gouau,  1,  695. 
opaca  Horn.  1,693. 

Opoponax  L.  1,693. 
sali  va  !...  1,  693. 
saliva  Mill.  I,  694. 
sj lveslris  Mill  1,  694. 
mens  Req.  1,  694. 

Pcctinaslrma, 

napifoliuin  Cass.  11,  258. 
Pedieularis  Tourn.  Il,  615. 
adscendens  Gaud.  11,  619. 
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l*cüicialarlM  Tourn.  Il,  fi I 
asparagoides  Lap.  Il,  616. 
Harrchni.  Rchb.  Il,  619. 
Bonjeanii  Coll.  II.  617. 
cenisia  Garni.  Il,  617. 
romosa  L.  Il,  fi I (j . 
fasciculata  Bell.  11,  (il 8. 
flammes  Lois.  Il,  615. 
foliosa  L.  Il,  614. 
gjroflexa  Gaud.  Il,  618. 
gjroflexa  Lap.  Il,  617. 
(jxjroflexa  Vill.  11,  617. 
hirsuta  Vill.  Il,  615. 
inrarnata  Jacq.  Il,  616. 
iocarnala  Lap.  Il,  617. 
mixla  Gren.  II,  617. 
palustris  L.  Il,  615. 
pyrenaica  G a y,  11,617. 
rosea  Wulf.  11,'  615. 
roslrata  L.  Il,  618. 
sylvu  tir  a L.  Il,  615. 
tube  vos  a L.  Il,  619. 
rerticillata  L.  11,614. 
I*cltnrln  L.  I,  121. 

alliacea  L.  1,  121. 
l’cltidimn, 

apargioides  Zoll.  11,  515. 
i*cplis  L.  1,  597. 

Iloraei  Jord.  1,598. 
crerla  Beq.  1,598. 
nummulariæfolia  Jord.  1,  598. 
nummulariæfolium  Lois.  I,  598. 
Portai  a L.  1,597. 

J'imcroyi  Jord.  1,599. 
tilln maioides  Bert.  I,  598. 
l'erlileræa 

fuscala  Webb,  11,  152. 
l*e  rslca 

lævis  I)C.  1,  515. 
vulgaris  Mill.  1,515. 

PetasltcN  Tourn.  Il,  88. 
albus  (iærtn.  11,  89. 
fragrans  Presl,  11,  90. 
niveus  Baurag.  Il,  90. 
officinalis  Mœnch,  II,  89. 
vulgaris  Desf.  Il,  89. 

Pctltla 

scabra  Gay,  I,  707. 
l*ctrocalliM 

P)  réunira  \\.  Br.  I,  121. 
K*eirocop(im  Braun,  1,  222. 
pyrcna’u  a Braun,  I,  222. 

l'etrosclinuin  Hoffiu.  I,  758. 

sutirnm  Hoffm.  1,  758. 
segetum  Koch,  I,  758. 
I*enee«laninn  Koch,  1,  687. 
alpestre  Desv.  I,  688. 

(ilsalinnn  L.  1,689. 
auslriacum  Koch,  I,  758. 
car vi folium  Vill.  I,  690. 


Pciieeilauiim  Cervariu  Lap.  1,  688. 
gallicuin  Pers.  1,  688. 
italicum  Mill.  1,687. 
ilaliium  Bchb.  1,  687. 
monlauum  Koch,  1,778. 
officinale  L.  I,  687. 
officinale  Thuill.  1,  688. 
Orcoselinum  Mœnch,  1,688. 
Ostruthium  Koch,  |,  691 . 
palustre  Mœnch,  I,  690. 
panirulatum  Lois.  I,  687. 
pari  sien  sc  DC.  I,  688. 
pratense  Lara.  1,  701 . 
pu-euæuin  Lois.  1,  685. 
bilans  L.  I,  701. 
s>  h es  Ire  DC.  I,  690. 
lauricum  IL  P.  I,  702. 
venctum  Koch,  1,  689. 

iMincu  L.  1.  451. 

alpina  Wulf.  I,  452. 
arisfala  Clairv.  1,  447. 
astragalina  DC.  1,  452. 
austral  is  L.  I,  455. 
campeslris  Wahl.  I,  448. 

Gerardi  Vill.  1,  455. 
glabra  Clair.  I,  455. 

Ilallcri  Vill.  I,  455. 
monta na  Crantz,  I,  450. 
niinima  Clairv.  1,452. 
pilosa  Clairv.  1,  451 . 
uralensis  Wahl.  1,  449. 
viscosa  Clairv.  I,  448. 

l*hæcuMiuiu, 

Iampsanoides  Cass.  Il,  559. 

iMiagnulou  Cass.  Il,  94. 
rupeslre  DC.  Il,  95. 
sa.r utile  Cass.  Il,  95. 
sordidum  DC.  Il,  94. 
subdentafuin  Cass.  Il,  95. 

Ténor ii  Presl,  11,  95. 
tricephalon  Cass.  Il,  94. 

■■halaerocIlNciiM, 

cor.sicus  Less.  Il,  1 45. 
graminilblius  Less.  Il,  142. 
mon  la  nus  Less.  Il,  141. 
monspeliensis  Schullz,  11,  145. 

Phalan^liim  Tourn.  III,  221. 
bicolor  DC.  III,  222. 

I.iliago  Schreb.  III,  221 . 

Liliaslrum  Lara.  III,  221. 
plauifolium  Pers.  III,  222. 
ramosum  Lam.  III,  221. 
serotinuiu  Lam.  III,  185. 

I»hnlnri*  P.  Beauv.  III,  458. 
alpina  DC.  111,  448, 
appendiculala  Schult-  III,  440. 
aqualica  Ail.  III,  459. 
aquatica  Bert.  III,  440. 
aqualica  Desf.  III,  439. 
aqualica  L.  III,  441. 
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Phalaris  areuaria  Huds.  111,  448. 
arundinacea  L.  111,441. 
aspera  Retz,  111,  447. 
brachystachys  Liuk,  111,  458. 
bulbosa  Desf.  111,  459. 
bulbosa  L.  111,  449. 
bulbosa  Lois.  111,  440. 
caendescens  Desf.  111,  440. 
canariensis  Brot.  111,  458. 
canariensis  L.  111,  458. 
ciliata  Pourr.  111,  442-528. 
crypsoules  D'L'rv.  111,459. 
cylindrica  DC.  111,  449. 
minor  llelz,  111,  459. 
nitida  Presl,  111,  458. 
nodosa  L.  111,  441. 
orysoides  L.  111,  457. 
paradoxa  L.  111,  440. 
phleoides  L.  111,  446. 
præmorsa  Lam.  111,  440. 
pubescens  Lain.  111,  528. 
quadrivalyis  Lag.  111,  458. 
iruncnta  Guss.  111,  459. 
utriculata  L.  111,  452. 

Phalona 

echinata  Dura.  111,  565. 

Phaseolus  L.  1,  457. 
vulgaris  L.  I,  457. 

Phelipæa  Mcy.  11,  624. 

a Ibiflora  Gren.  Godr.  11,  628. 
ar-enaria  Walp.  11,  625. 
caerulea  Mey.  11,  624. 
caesia  Reut.  11,  624. 
lavandulacea  Schultz,  11,  626. 
Muteli  Reut.  11,  626. 
olbiensis  Coss.  11,  625. 
ramosa  Mey.  11,  627. 

Phellandrimn 

aquaticum  L.  1,  71 6. 
globulosum  Bert.  1,  716. 
Mutelliua  L.  1,701. 

P hillyrea  Tourn.  Il,  474. 
an gusti folia  L.  11,  474. 
latifolia  Dub.  Il,  474. 
latifolia  Maur.  Il,  475. 
mcclia  L.  11,  474. 
stricto  Bert.  11,  475. 

Phlcuin  L.  111,  446. 

Ægilops  Scop.  111,  601. 
alpinum  L.  111,  447. 
ambiguum  ! en.  111,  448. 
arenarium  L.  111,  448. 
asperum  Jacq.  111,  447. 
Bertolonii  DG.  111,  446. 
Boehmeri  AVibel,  111,  446. 
commutation  Gaud.  111,  448. 
cri  ni  t uni  Schreb.  III,  490. 
Gerardi  Ail.  111,  452. 

Michelii  Ail.  111,  448. 
nodosum  L.  111,  446. 


Plilemn  L.  III,  446. 

paniculatum  Huds.  111,  5i7. 
Phalaris  Pers.  111,  446. 
phalaroides  Kœl.  111,  446. 
phalaroideura  Vill.  111,  448/ 
pratense  L.  111,  446. 
schœnoides  Jacq.  111,  445. 
schœnoides  L.  111,  445. 
serotinura  Jord.  111,  446. 
tenue  Schrad.  111,  449. 
viride  Ail.  111,  447. 

Phœnicopns 

decurreDS  Cass.  11,  518. 

PhœnixopiiM 

muralis  Koch,  11,  521 . 

Phoenopus 

viraineus  DC.  Il,  518. 

Phlomis  L.  Il,  696. 

fruticosa  Lap.  11,  696. 
Herba-venti  L.  11,  696. 
Lychnitis  L.  11,  696. 

Pilularia  L.  111,  647. 
globulifera  L.  111,  648. 

Phragmitcs  Triu.  111,  475. 
commuais  Trin.  111,  475. 
gigantea  Gay,  111,  474. 
humilis  de  TSot.  III,  474. 
isiacus  Kunlh,  111,  474. 
isiaca  Rcbb.  111,  474. 

Phucagi'ostis 

minor  Caul.  111,  525. 

Phyllodoce  Don,  li,  453. 

caerulea  Gren.  Godr.  11,  454. 
taxifolia  Salisb.  11,  454. 

Physalis  L.  11,  545. 

Alkekengi  I,.  11,  545. 

Physocaulus 

nodosus  Tausch,  I,  745. 

Physospermum  Cuss.  1,  748. 
aquilegi folium  Koch,  1,  748. 

Phytemna  L.  Il,  400. 

betonicaefolium  Vill.  Il,  403. 
brevifolia  Schleich.  11,  402. 
Carestiæ  Lois.  Il,  401. 
Charmeln  \ ill.  Il,  401 . 
comosa  Vill.  11,  401. 
cordaturn  Vill.  Il,  422. 
cordifolia  Vill.  11,  402. 
crispa  Pourr.  Il,  599. 
ellipticifolia  Vill.  11,  502. 
globulariæfolia  Hoppe,  11,  400. 
graminifolium  Sieb.  11,  400. 
Halleri  Ail.  11,  404. 
hemisphaericum  L.  11,  400. 
humile  Schleich.  11,  422. 
intermedium  liegets.  11,  400. 
lanceolata  Vill.  Il,  402. 
Michelii  Ail.  11,  402. 

Michelii  DC.  11,  402. 

Michelii  Lap.  11,  400. 
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iMiyteumu  nigrum  Sm.  Il,  403. 
orbiculare  L.  Il,  401. 
ovule  Huppe,  11,  405. 
ovalum  Schm.  Il,  404. 
pauciflora  Huppe,  11,  400. 
pauciflorum  L.  Il,  400. 
persicæfolia  Huppe,  II,  402. 
persicæfolium  DC.  Il,  403. 
pilosum  Hegels.  Il,  402. 
Scheuchzeri  Benth.  Il,  401. 
Scheucbzeri  Lap.  11.  401. 
Sieberi  Spreng.  II,  402-422. 
scorzooeræfolium  DC.  II,  402. 
scorzoneraefolium  Vill.  Il,  402. 
serrutum  Vif.  Il,  401. 
spiratum  L.  11,  403. 
urticæfolium  Clairv.  11,  404. 

Phj  tolucca  L.  111,  I . 
decaudra  L.  III,  2. 

l'IllTOLACCÉEM,  111,  I. 

Picnomon  Lob.  Il,  207. 

Ararnu  Cass.  11,  208. 

Picot  ia 

liltoralis  R.  Sch.  Il,  538. 
verna  R.  Sch.  11,538. 

Picridium  Desf.  Il,  328. 
albidum  DC.  Il,  355. 
vulgure  Desf.  Il,  528. 

PlcriM  Juss.  11,  501 . 

atitumnalis  AU.  Il,  297. 

Chaixi  Poirr.  Il,  502. 
cortjmbosa  Gren.  Godr.  Il,  50  4. 
crepoides  Saut.  Il,  503. 
danubialis  Ail.  Il,  299. 
echiuides  L.  Il,  504. 
grandiilura  Ten.11,502. 
hierarioides  L.  Il,  505. 
flirta  Ail.  11,  500. 
hispidissima  Lecoq,  11,  502. 
lappacea  Lap.  H,  503. 
pauriflora  \V iltd.  Il,  502. 
pyrenaira  L.  Il,  505. 
Rhagadiolus  Pers.  Il,  501 . 
saxatilis  Ail.  Il,  298. 
scabra  Lap.  Il,  505. 
soochoides  Rchb.  Il,  505. 
Sprengeriana  Lam.  11,501. 
strictn  Jord.  Il,  302. 

Taraxaci  Ail.  Il,  298. 
tuberosa  AU.  Il,  297. 
tube  rusa  Lap.  Il,  505. 

Villarsii  Jord.  Il,  503. 

Pllulariu  L.  III,  647. 
glubuhfrra  L.  111,648. 

Plmplnclla  L.  I,  727. 

angelicæfolia  Lam.  I,  751 . 
canescens  Lois.  1,  728. 
dioica  L.  I,  757. 
dissecla  Retz.  I,  727. 
geneveosis  Vill.  1,  728. 


Pi  ni plnclin  hispida  Luis.  I,  728. 
laciniata  Thore,  I,  727. 
magna  L.  1,727. 
major  Gouao,  I,  727. 
orientalis  Guuan,  I,  727. 
peregrina  L.  I,  728. 
pratensis  Tbuill.  I,  728. 
pumila  Jacq.  I,  757. 
Saxifruga  L.  1,727. 

Tragium  Vill.  1,  728. 
Plnardla  Less.  Il,  147. 

coronuria  Less.  Il,  147. 
Pingulcula  Tuuru.  11,  441. 
alpina  Berg.  Il,  443. 
alpin  a L.  Il,  4 45. 
alpestris  Pers.  U,  445. 
bracbjloba  Rchb.  Il,  445. 
rorsira  Bern.  II,  4 43. 
flavescens  Sehrad.  II,  445. 
Gesneri  Bauh.  Il,  442. 
grandiflora  Lam.  Il,  442. 
leptoceras  Auct.  II,  443. 
leptoceras  Rchb.  II,  4 42. 
longifolia  DC.  11,  4 42. 
longifolia  Gaud.  II,  442. 
lusitanica  L.  Il,  443. 
villusa  Huds.  Il,  445. 
villosa  Vill.  Il,  443. 
vulgaris  L.  11,  442. 

Plans  L.  III,  152. 

Abies  Duroi,  111,  155. 

Abies  L.  111,  156. 

Cembra  L.  111,  155. 
excelsa  Lam.  111,  156. 
ha lepensis  Mill.  III,  153. 
Laricio  Poir.  III,  153. 

Larix  L.  III,  156. 
maritima  Ait.  III,  153. 
maritima  Lam.  III,  154. 
monspeliensis  Salzm.  111,  155. 
montaua  Lam.  III,  155. 
Mughus  Jacq.  III,  152. 

Mugbus  Scop.  III,  152. 
pectinata  Lam.  III,  155. 

Picea  Duroi,  III,  156. 

Vice  a L.  III,  155. 

Vinastcr  Soland.  III,  154. 
Vinea  L.  III,  154. 

Pumilio  Hænck,  111,  132. 
pjrenaica  Lap.  111,  135. 
rubra  Mill.  III,  152. 

Salzmaoni  Dun.  III,  153. 
sanguinea  Lap.  III,  155. 
saliva  Bauh.  III,  154. 
sglvestris  L.  111,  152. 
svrlira  Thore,  111,  154. 
uncinata  Ram.  111,  152. 
l'ipta l hcrum  P.  Beauv.  111,  496. 
racrulcs^ens  P.  Beauv.  III,  496. 
multiflorum  P.  Beauv.  III,  497. 
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Piptathcrum  P.  Bauv.  111,  496. 

paradoxum  P.  Beauv.  111,  497. 
Pistacia  L.  1,  539. 

Lentiscus  L.  1,  559. 
narbonensis  L.  1,  559. 
reliculata  "Willd.  1,  559. 
Terebinthus  L.  1,  559. 
vera  L.  1,  559. 

Pisum  L.  1,  477. 
arvense  L.  1,  478. 
arvense  Moris,  1,  478. 
biflorum  Guss.  1,  478. 
elatius  Bieb.  1,  478. 
granulatum  Lloyd,  1,  478. 
maritimum  L.  I,  486. 

Ochrus  L,  1,  480. 
sativum  L.  1,  477. 

Plagias  L’Hér.  11,  159. 

ageratifolius  L'Hér.  11,  159. 
pi,4Xih;o'!';es,  11,  719. 
Plantago  L.  11,  719. 
adriatica  Bert.  11,  720. 
atbicans  L.  11,  728. 
alpina  Gounn,  11,  727. 
alpina  L.  11,  724. 
alpina  Vill.  11,  729. 
altissima  Lois.  11.  720. 
arenaria  W.  Kit.  11,  751. 
argentea  Bell.  11,  729. 
argenteci  Chaix,  11,  727. 
argentea  Lam.  11,730. 
arvensis  Presl,  11.  726. 
asiatica  Led.  Il,  720. 
atrata  Hoppe,  11,  729. 

Bellardi  Ail.  11,  728. 

Berfolonii  G.  et  G.  11,  721. 
brulia  Ten.ll,  721. 
capitellata  Ram.  11,  726. 
carinata  Sehrad.  11,  725. 
Columnæ  Gouan,  11.  722. 
Cornuti  Gouan,  11,  720. 
Coronopus  L.  11,  722. 
crassifolia  Forsk.  11,  722. 
Cynops  L.  11,  751. 
eriophora  Hoffm.  Il,  727. 
eriostachya  Ten.  11,  726. 
fuscescens  Jord.  11,  729. 
genevensis  Poir.  11,  731. 
Gerardi  Pourr.  11,  727. 

Gouani  Gmel.  11,  720. 
graminea  Lam.  11,  725. 
Holostea  Lam.  Il,  728. 
incana  Ram.  Il,  724. 
indica  L.  11,  731. 
integralis  Gaud.  11,  724. 
intermedia  Gilib.  11,  720. 
intermedia  Lap.  11,  726. 
Lagopus  L.  11,  726. 
lanata  Ilost,  11,  727. 
lanccolata  L.  Il,  727. 


Plantago  lusitanien  L.  11,  726. 
major  Bert.  11,  720. 
major  L.  11,  720. 
maritima  Desf.  Il,  722. 
maritima  Koch,  11,  724. 
maritima  L.  11,  725. 
media  Bert.  11,721. 
media  L.  11,  721 . 
monosperma  Pourr.  11,  750. 
montana  Lam.  11,  729. 
ovina  Vill.  11,  724. 
pilosa  Pourr.  Il,  728. 

Psyllium  L.  11,  750. 
pungens  Lap.  11,  725. 
recurvata  Koch,  11,722. 
sericea  Benth.  11,  750. 
sericea  Bert.  11,  729. 
serpent ina  Koch,  11,  725. 
serpentina  Vill.  Il,  724. 
sicula  Presl,  11,  730. 
squarrosa  Murr.  Il,  752. 
subulata  L.  11,  725. 
subulata  Wulf.  11,  725. 
suffruticosa  Lam.  11,  73t. 
teretifolia  Sieb.  11,  722. 
uniflora  L.  11,  752. 

Victorialis  Poir.  11,  727. 
Wulfenii  M.  Koch,  11,  724. 
Wulfenii  Willd.  11,  725. 

Platanthcra 

albida  Lindl.  111,  299. 
bifolia  Rchb.  111,  297. 
chlorantha  Cust.  111,  297. 
montana  Rchb.  111,  297. 
solstilialis  Bœnningh.  III,  297. 
viridis  Lindl.  111,  299. 

Wankelii  Rchb.  111,  297. 

PIjATAMJEESj  111,  145. 

Plataïuis  L.  111,  145. 

occidentalis  L.  111,  146. 
oricntalis  L.  111,  145. 

Platycapnos 

spicalus  Bernh.  1,  69. 

Platyspcrmam 

granditlorum  M.  Koch,  1,  67t. 
muricatum  Hoffm.  I,  671. 

Pleui  ospenmini  Hoffm.  1,  746. 
austriacum  Hoffm.  1,  746. 

pm  II,  752. 

Plniubago  Tourn.  Il,  755. 
europaca  L.  11,  755. 

Poa  L.  111,  559. 

agrostidea  DG.  111,  500. 
airoides  Kœl.  111,  529. 
airoides  St-Hil.  111,  500. 
alpina  L.  111,  542. 
angustifolia  L.  111,  545. 
angustifolia  Wahl.  111,  542. 
annua  L.  111,  559. 
aquatica  L.  111,  555. 
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i*ou  aspera  Gaud.  III.  540. 
badensis  IIa*nck,  111,  5 45. 
Barrelieri  Biv.  III,  551. 
biflora  Ferai,  111,  542. 
bre\  ifolia  DC.  111,  545. 
bulbosu  L.  111,  543. 
mes  la  Sm.  111,  5 40. 
capillala  Mér.  III,  570. 
renisia  AU.  III , 54  4. 
ciuerea  Vil l.  111,  541-544. 
coa relata  DC.  III,  541. 
compressa  L.  III,  545. 
cristata  Willd.  IM,  525. 
debilis  Thuill.  III,  54 1 . 
derumbens  Scop.  111,561. 
distans  Gaud.  III,  556. 
distans  L.  111,  556. 
disticha  Wulf.  111,  454. 
distirhopinjlla  Gaud.  III,  544. 
divaricata  Gouan,  III,  555. 
divaricala  Vill.  111,  542. 
dubia  Leers,  111,  545. 
dura  Seop.  111,  558. 
elegans  L)C.  111,  540. 
Eragroslis  Ail.  III,  548. 
Eragroslis  L.  111,  547. 
Feratiana  Boiss.  111,  542. 
fertilis  Host,  111,  542. 
festucæformis  Ilost,  111,  55  4. 
flrxuosa  Ilost,  111,  544. 
flexuosa  Sm.  111,  540. 
flui tans  Kœl.  III,  551. 

Gaudmi  K.  Scli.  III,  540. 
Gerardi  Ail.  11!,  570. 
glauca  Bast.  III,  541. 
glauca  DC.  111,541. 
glatira  Sut.  III,  540. 
hybrida  Gaud.  111,  546. 
taxa  Ilænek,  III,  540. 
littoralis  Gouan,  111,  558. 
loliacea  Iluds.  111,  557. 
loliacea  Kœl.  111,  552. 
marilima  Huds.  111,  555. 
maritima  Pourr.  111,  555-555. 
mediterranea  Chaub.  111,  554. 
megastachja  Kœl.  111,  547. 
iniliacea  DC.  111,541. 
minor  Gaud.  111,  559. 
minuta  Trin.  III,  500. 
montnna  Delarbre,  III,  579. 
ncmoralis  L.  111,541. 
nervata  Willd.  111,  554. 
nitida  Lam.  III,  526. 
palus! ris  Roth,  111,  5 52. 
Parnelli  B a b . 111,  541 . 
pectinacea  Lam.  111,  528. 
phœnix  Scop.  111,  581 . 
pilosa  L.  111,  548. 
pralmsis  L.  III,  544. 
proeumbens  Curt.  111,  557. 


I*ao  rcmola  Fries,  111,  546. 
retroflexa  Curt.  III,  556. 
rigida  L.  111,  556. 
rubens  Mœneh.lll  545. 
salina  Poil.  III,  556. 
srabra  Elirh.  111,  545. 
serotiua  Ehrh.  111,542. 
serolina  Schrad.  III,  54 1 . 
seslerioides  AU.  III,  45  4 . 
seslerioides  Lois.  111,  454. 
setacea  Kœl.  III,  570. 
spieata  Biv.  III,  552. 
striata  Midi.  111,  554. 
sudetica  Ilænek,  III,  545. 
supiua  Pauz.  111,  559. 
supina  Schrad.  111,559. 
sj Ivatica  Vill.  III,  545. 
tenax  Link,  III,  580. 
trinervata  DC.  III,  5 45. 
trivialis  L.  III,  545. 
Willemetiana  Godfr.  III,  545. 

PodoMperiinini  DC.  Il,  309. 
caleitrapæfolium  DC.  Il,  510. 
ealcitrapæfolium  Koeh,  II,  510. 
derumbens  Gren.  Godr.  II,  510. 
intermedium  DC.  Il,  509. 
laciniaium  DC.  II.  509. 
muricatum  DC.  Il,  509. 
subulatuin  DC.  Il,  509. 

i*OLivNO.\i  %(i;i:«i  il,  498. 

Pôle nioiii uni  Tourn  11,  498. 
raeruleum  L.  11,  499. 

l*oliuiii 

aureuui  Mœnch,  11,  715. 
montanum  M i 1 1 . 11.  715. 
pjrenaicum  Mill.  Il,  712. 

Pollichia 

Galeobdolou  Willd.  Il,  682. 

Polli  nia 

distachya  Spreug.  III,  467. 

Gr\ I lus  S[)reng.  III,  468. 

l*olianthCN 

tuberosa  L.  111,  226. 

Polycarpon  Ld'fl.  1,  607. 
alsinæfoliuin  DC.  1,  607. 
peploides  DC.  1,  608. 
tetraphyllum  L.  I,  607. 

I*ol  yen  e ni  uni  L.  I,  615  et  111,  G. 
arveuse  Auct.  1,  615  et  111,  6. 
arvense  L.  1,  615  et  111,  6. 
majus  Braun,  I,  615  et  111,  6. 

Polygala  L.  I,  194. 

alpestris  Rchb.  I,  197. 
amaia  Jaeq.  I,  196. 
amara  Koch,  I,  197. 
amara  Rchb.  1,  196. 
amarella  Coss.  Germ.  1,  196. 
amarella  Crantz,  I,  196. 
(instruira  Crantz,  1,  197. 
austriaca  Rchb.  1,  198. 
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Polygnln  buxifolia  llchb.  1,  1 94 • 
calcarea  Schullz,  1,  196. 
Chamaebucctis  L.  1,  199. 
ciliolata  Leb.  1,  195. 
comosa  Schk.  1,  195. 
depressa  Wend.  1,  196. 
exilis  DC.  1,  198. 
monspeliaca  L.  1,  198. 
myrtifolia  Fries,  1,  197. 
nicæensis  Riss.  1,194. 
parviflora  Lois.  1,  198. 

Preslii  Spreng.  1,  194. 
pubescens  Rbode,  I,  195. 
rosca  Desf.  1,  194. 
rupestris  Pourr.  1,  198. 
saxatilis  Desf.  1,  1 98. 
serpy llifolia  Weihe,  1,  196. 
uliginosa  Rchb.  1,  197. 
vulgaris  L.  1,  195. 

POL1GALÉES  1,  194. 

Polygonatum  Tourn.  111,  228. 
latifolium  Desf.  111,  255. 
majale  Ail.  111,  229. 
multiforum  Ail.  111,  228. 
verticillatum  Ail.  111,228. 
vulgare  Desf.  111,  228. 

POLYGOAÉE§,  111,  55. 

Polygomim  L.  111,  45. 
acre  Lam.  111,  49. 
alpestre  1 ieldr.  111,  51 . 
alpinum  Ail.  111,  55. 
amphibium  L.  111,  46. 
angustifolium  Roth,  111,  49. 
arenarium  Lois.  111,  55. 
arenarium  W.  Kit.  111,  55. 
aviculare  L.  111,  55. 

Bellardi  AU.  111,  54. 
biforme  Wahl.  111,  48. 

Bistorla  L.  III,  45. 
bitense  Schultz,  111,  50. 

Braunii  Bl.  Fing.  111.  48. 
Convolvulus  L.  111,  54. 
divaricatum  Yill.  111,  55. 
dubio- Per  sic  aria  Braun,  111,  50. 
dubium  Slein.  111,  48. 
dumetorum  L.  111,  55. 
equisetiforme  Sibth.  111,  52. 
Fagopyrum  L.  111,  55. 
flagellare  Spreng.  111,52. 
flagelliforme  Lois.  111,  52. 
graminifolium  Wierzb.  111,  55. 
herniarioides  Spreng.  111,  51. 
hybridutn  Chaub.  111,  50. 
Hydropiper  L.  111,  49. 
Ilydropiperi-dubium  Gr.  G.  111, 50. 
1 1 ydropi  pcri-nodosum  Rc.  111,  49. 
Ilydropiperioides  Mich .111,  50. 
incanum  DG.  111,  47. 
interrnediura  Rob.  111,  52. 
lapathifolio-uodosum  Rchb.  111,47. 


Polygonum  L.  III,  45. 

lapathifolio-Persicaria  Rb.  111,  50. 
lapatln folium  L.  111,  47. 
laxifloro-Persicaria  Rcbb.  111,  50. 
laxiflorum  Weihe,  111,  48. 
laxum  Rchb.  111,  49. 
littorale  Link,  111,  51. 
maritimum  L.  111,  51. 
minori-Per  sic  aria  Braun,  111,  50. 
minus  Iluds.  111,  49. 
mite  Schrank,  111,  49-50. 
mite-Persicaria  Schultz,  111,  50. 
miti-lapalhifolium  Fries,  III,  49. 
monspelieuse  Guss.  Il],  54. 
monspeliense  Pers.  111,  55. 
nodosum  Pers.  111,  47. 
Persicaria  L.  111,  47. 
Persicaria-minus  Dœll,  III,  50. 
Persicaria-mite  Braun,  111,  50. 
j)ulchellum  Lois.  111,  55. 
pusillum  Lam.  111,  49. 
pyramidatum  Lois.  III,  55. 

Raii  Bab.  111,  52. 

Roberti  Lois.  111,  52. 
salicifolium  Brouss.  111,  48. 
scoparium  Lois,  ill,  52. 
scrrulatum  Lag.  Ill,  48. 
strictum  Ail.  111,  50. 
tataricum  L.  111,56. 
tomentosum  Schrank,  111,  47. 
turgidum  Thuill.  III,  47. 
virgatum  Lois.  111,  54. 
viviparum  L.  111,  46. 

Polypo'titam  L.  111,  627. 
aculeatum  L.  111,  650. 
alpestre  Hoppe,  111,  628. 
alpinum  Wulf.  111,  654. 
calcareum  Sm.  111,  628. 
cambricum  L.  111,  627. 
cristatum  L.  111,  65t. 
cristalum  Vill.  III,  652. 
dilatatum  Sw.  111,  652. 

Dryopteris  L.  111,  628. 

Filix-mas  L.  111,651. 
fragile  L.  111,  655. 
fragraus  L.  111,  64t. 
fragrans  Yill.  111,  652. 
hyberboreum  Wahl,  111,  629. 
iivense  Yill.  111,  629. 
leptophyllum  L.  111,  629. 
Lonchitis  L.  111,  650. 
molle  Ail.  III,  628. 
myrrhidifolium  Yill.  111,  654. 
Oreopteris  Ehrh.  III,  651. 
Phegopteris  L.  Ill,  627. 
polymorphuin  Vill.  111,  655. 
pterioides  Vill.  111,  651 . 
rhaeticum  L.  111,  628. 
rigidum  Iloffm.  111,  652. 
Roberlianum  Hoffm.  111,  628. 
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Poly podium  L.  111,  627. 

tauacelifolium  Hoffm.  111,  03 1. 
Theljpteris  L.  111,  630. 
Villarsii  Bell.  111,  632. 
vulgarc  L.  III , 627. 
Polypogon  Desf.  111,  489. 
elongatus  Lag.  111,491. 
inlermedium  (iuss.  111,  490. 
Lagascæ  K.  Schult.  III,  491. 
littorale  Sm.  III,  491 . 
maritimum  Willd.  III,  490. 
monspeliense  Desf.  III,  490. 
subspalhaceum  Req.  111,  490. 
PolyNtleliuin  Rolh,  III,  630. 
abbreyiatum  DC.  111,631. 
actileatum  Roth,  111,630. 
Callipteris  DC.  III,  631 . 
cristatum  Roth,  111,  631 . 
dilatation  DC.  lll,  632. 
dilatatum  Dub.  111,  632. 
Filix-mas  Roth,  lll,  631 . 
Lonchitis  Roth,  lll,  630. 
Oreopteris  DC.  lll,  631. 
Phickenctii  DC.  III,  630. 
rlgidum  DC  lll,  652. 
spinulnsam  DC.  lll;  632. 
spinnlosum  Roth,  lll,  632. 
tanacetifolium  DC.  lll,  652. 
Thehjpteris  Roth,  lll,  630. 
i>ouui;E8,  1,566. 

PopuliiM  Tourn.  lll,  143. 
all/a  L.  lll,  144. 
alba-tremula  Krause,  lll,  144. 
canadensis  Midi,  lll,  1 44. 
ranesrens  Sm.  lll,  144. 
dilatala  Ait.  lll,  143. 
fastigiala  Poir.  Ml,  145. 
grandidentata  Midi,  lll,  144. 
monilifera  Lois,  lll,  1 44 . 
nigra  L.  lll,  1 45. 
pgramidalis  Rosier,  lll,  145. 
Tremula  L.  111,145. 
villosa  Rchb.  lll,  143. 
virginiana  Desf.  lll,  144. 
PoreelIltCM 

crelensis  Cass.  Il,  293. 

Porrmn 

Ampeloprasum  ftchb.  lll,  198. 
commune  Rchb.  lll,  197. 
oleraceum  Mœncb,  lll,  207. 
salivum  Rchb.  lll,  196. 
Scorodoprasum  Rchb.  lll,  197. 
Portulnca  Tourn.  1,605. 
arvensis  Bauh.  1,606. 
o leracca  L.  I,  605. 
PORTI'UfÉES,  1,  605. 
PoNifionia  Kœnig,  lll,  525. 

Caitlini  Kcrnig,  lll,  325. 
POTAMKKN,  lll,  31  I. 


Potumogeton  L.  lll,  51  I . 

aeulijolins  I.lnk,  lll,  317. 
alpinum  Bail),  lll,  513. 
auuulatum  Bell.  III,  313. 
augustanum  Balb.  lll,  51  {. 

Billotii  Schullz,  lll,  512. 
complanalus  Willd.  lll,  316. 
compresNurn  DC.  lll,  517. 
compressas  Dub.  lll,  317. 
compressas  L.  lll,  516. 
crispas  L.  lll,  516. 
cuspidatum  Schrad.  lll,  516. 
de  ns  us  L.lll,  519. 
fasciculatus  Wolfp.  111,519. 
filiformis  Pers.  lll,  519. 
lluitans  DC.  111,514. 
flaitans  Roth,  lll,  312. 
praminemn  DC.  lll,  517. 
gramincus  L.lll,  514. 
heterophyllum  DC.  lll,  314. 
Hornemanni  Mey.  515. 
h> bridum  Thuill.  lll,  514. 

Kochii  Schultz,  111,313. 
longifolium  Gay,  lll,  315. 
lacens  L.  lll,  315. 
marinas  L.lll,  519. 
monopvnus  (in),  111,318. 
notons  L.lll,  512. 
nilcns  Web.  111,314. 
oblonpo-rufescens  Schullz,lll,515. 
obloupus  Viv.  lll,  512. 
obscurum  DC.  lll,  315. 
obtasifoUns  M.  Koch,  lll,  317. 
obtusus  Ducros,  lll,  515. 
oppositifolium  DC.  lll,  520. 
parnassifolium  Schrad.  111,313. 
pectinalus  L.  lll,  519. 
perjolialas  L.lll,  316. 
jilantagineus  Ducros,  lll,  315. 
Plantago  Bast.  lll,  51 2. 
polygonifolius  Pourr.  lll,  312. 
prœlongus  Wulf.  lll,  516. 
pasillas  L.  III,  317. 
rufesccns  Schrad.  lll,  515. 
serratum  L.  lll,  520. 
serra tum  Rolh,  lll,  515. 
setaceum  Schum.  lll,  519. 
spathulatus  Schrad.  lll,  513. 
triclwides  Cham.  111,518. 
tuberculatus  Guép.  lll,  518. 
variifolium  Thore,  111,314. 
zosleræfoliiis  Schum.  lll,  516. 

Potcntllla  L.  I,  522. 
alb a L.  1,  523. 
alchemilloides  Lap.  I,  525. 
alpcstris  Ilall.  I,  528. 
aupuslifolia  DC.  I,  554. 

Anscrina  L.  1,551. 
argcntea  L.  I,  535. 
ascendens  Lap.  I,  529. 


POT 


747 


PRI 


Potcntllla  aurea  L.  1,  528. 
aurea  Scr.  1,  528. 

Brauniana  Poir.  I,  526. 
canescens  Bess.  1,  555. 
caulesrens  L.  I,  524. 
cinerea  Chaix,  I,  527. 
collina  Wib.  1,  555. 

Comarum  Scop.  1,  555. 
crassinervia  Viv.  I.  524. 
dclphinensis  Gren.  Godr.  1,  550. 
divaricata  DC.  1,  554. 
filiformis  DC.  1,  528. 
filiformis  Vill.  I,  528. 

Fragaria  DC.  1,  522. 
frayariastrum  Ehrh.  1,  522. 
îragarioides  Vill.  1,  522. 
frigida  Vill.  1,  526. 
fruticosa  L.  1,  555. 
glacialis  Hall.  1,526. 
grandiflora  L.  1,  526. 
grandiflora  Scop.  1,  527. 
Guntheri  Pohl.  1,  555. 

Halleri  Ser.  1,  528. 
hirtn  L.  1,  554. 
hybrida  Wallr.  1,  525. 
incana  Lam.  1,  527. 
inclinuta  Vill.  1,  555. 
iutegrifolia  Lap.  1,  525. 
inter  media  L.  I.  529. 
lupinoides  Willd.  1,  525. 
micrantha  Ram.  1,  525. 
minima  Hall.  I,  526. 
mixta  Nolt.  1,551. 
multifida  L.  1,  550. 
uemoralis  INesti.  1,  551 . 
nitida  L.  1,  524. 
nivalis  Lap.  1,  525. 
nivea  L.  1,525. 
uorvegica  Ail.  1,  526. 
opaca  L.  1,  527. 
pedata  INesti.  1,  554. 
peliolulata  Gaud.  1,  524. 
pilosa  DC.  1,  554. 
procumbens  Sibth,  1,551. 
prostrata  Lap.  1,  555. 
pgrenaica  Ram.  1,529. 
recta  L.  1,  554. 
reptans  L.  J,  551. 
rotundifolia  Vill.  1,  528. 
rubens  Vill.  1,  528. 
rupestris  L.  1,552. 
sabauda  DC.  1,  528. 
salisburgensis  Hænck,  1,  528. 
serolina  Vill.  1,528. 
splendens  Ram.  1,  525. 
subacaulis  L.  1,  527. 
subaeaulis  Lap.  1,  528. 
subacaulis  Lehrri.  1,  527. 
supina  L.  1,  552. 

Tormentilla  INesti.  1,  550. 


Potentllla  tnberosa  Ren.  1,550. 
Vaillantii  INesti.  1,  525. 
valderia  Vill.  1,  525. 
velutiua  Lehm.  I,  527. 
verna  L.  I,  528. 

Potcrium  L.  1,  562. 

dictyocarpum  Spacb,  I,  562. 
glaucescens  Rchb.  I,  565. 
Magnolii  Spach,  1,  565. 
muricatum  Spach,  1,  565'. 
polygamum  \V.  Kit.  1,  565. 
Sanguisorba  L.  1,  562. 
Sanguisorba  Rchb.  1,  565. 

Prasium  L.  11,  705. 
majus  L.  11,  705. 

Prenantlies  L.  11,  525. 
bulbosa  DC.  11.  555. 
choudrilloides  Ard.  11,  515. 
hieracifolia  Willd.  Il,  559. 
muralis  L.  11,  521. 

Negrelii  Beq.  Il,  555. 
pulcbra  DC.  Il,  559. 
pur  pur  ea  L.  11,  525. 
ramosissima  All.  11,518. 
teuuifolia  L.  11,  525. 
vimioea  L,  11,  518. 

Preslia  Opitz,  II,  654. 
cervina  Fresen.  11,  654. 

Priiuula  L.  Il,  447. 
acaulis  Jacq.  11,  447. 

Auriculu  L.  Il,  451 . 

Auricula  Vill.  11,  451 . 
brevistyla  DC.  Il,  448. 
Caudolleaua  Rchb.  Il,  452. 
Colunmæ  Ten.  Il,  448. 

Columnæ  Rchb.  Il,  449. 
crenata  Lam.  11,  451. 
elatior  Jacq.  II,  430. 
farinosa  L.  Il,  430. 
glutinosa  Wulf.  11,  468. 
grandiflora  Bast.  11,  448. 
grandiflora  Lam.  11,  447. 
hirsuta  All.  11,  451. 
hirsuta  Vill.  Il,  452. 
inflata  Lehm.  11,  448. 
integri folia  L.  11,  452. 
intricata  Gren.  Godr.  11,  449. 
latifolia  Lap.  11,  452. 
loDgiflora  Jacq.  11,  468. 
lutea  Vill.  Il,  451. 
inacrocalyx  Bung.  11,  448. 
murginata  Curt.  11,  451. 
officinali-grandiflora  G.  G.  Il,  449. 
officinalis  Jacq.  11,  448. 
suaveolens  Bert.  11,  448. 
Thomasinii  Gren.  Godr.  11,  449. 
variabilis  Goup.  11,  448. 
veris  L.  11,  447-448-450. 
veris  Wild.  Il,  448. 
villosa  Jacq.  Il,  431 . 


748  PTY 

Prlinula  viscosa  Ail.  11.  <52. 
viscosa  Vill.  Il,  451. 
Vitaliana  I,.  Il,  455. 

phi  vu  i.  H i:i:*».  Il,  < <5. 

I*  ri  « ni  a toc  a r|»  il  * 

conferlus  Mœnch,  11,  405. 
falcalus  'l'en.  II,  <05. 
hybridug  L’IIér.  Il,  405. 
penlagonius  L’IIér.  Il,  405. 
Spéculum  L’IIér.  Il,  404. 
l'ruiiclla 

grandiflora  Jaccj.  Il,  701. 
haslæfolia  B roi.  Il,  704. 
hyssopifolia  L.  Il,  705. 
laciniata  L.  Il,  70Î. 
pennatifida  l’ers.  Il,  705. 
vulgaris  L.  Il,  705. 

P ru  n un  L.  I,  515. 

Armeniara  L.  I,  515. 

«ri mu  L.  I,  515. 
brigantiaca  Vill.  1,  515. 
rcrasifera  Ehrh.  1,514. 
Cevasus  L.  1,515. 
domestira  L.  1,514. 
fr ni i rails  Weih.  1,  514. 
insititia  L.  1,514. 
lauro-cerasus  L.  I,  516. 
Mahateb  L.  1,516. 

Padus  L.  1,516. 
semperflorens  Ehrh.  1,  515. 
spinosu  L.  I,  515. 
PNiininm  P.  Beauv.  III,  479. 
arenariu  K.  Schult.  III,  <80. 
liltoralis  P.  Beauv.  III,  480. 
PNiluruN  Trin.  111,  619. 

nnrdoides  Trin.  III,  619. 
Pnornlcu  1,.  I,  <56. 
biluminosa  L.  I,  456. 
palæstina  Moris,  1,  456. 
plumosa  Rchb.  1,  456. 
Pturmica 

Herba-rofa  DC.  Il,  166. 
macrophylla  DC.  Il,  167. 
nana  DC.  11.  167. 
vulgaris  Clus.  Il,  165. 
PterlN  L.  III,  659. 

acrostieba  Bail).  111,  641. 
(uiuilina  L.  111,  659. 

( retira  L.  III,  640. 
crispa  All.  III,  641. 
l'teroncurnm 

græcum  DC.  I,  158. 
Ptcrotlieen  Cass.  11.  529. 

nemausensis  Cass.  11,  529. 
Ptyclioti.N  Koch,  I,  753. 
ammoides  Koch,  1,  751. 
Runius  Rchb.  I,  754. 

In  trrophijlla  Koch,  I,  751. 
7/iorri  (iodr.  (iren.  I.  755. 
rertirillata  Dub.  1,  75 î. 


PYR 

Pucclncllla 

distaus  Pari.  111,  556. 

Gussonii  Pari.  111, 535. 
feslucæformis  Pari.  III,  534. 

Pul«‘£;iuui 

anguslifolium  Riv.  Il,  654. 
cervinum  Mill.  Il,  654. 
vulgure  Mill.  11,  654. 
Pulicariu  (iærln.  11,  178. 
annua  (ia*rln.  11.  99. 
dijsenterira  (iærln.  Il,  179. 
odora  Rchb.  Il,  178. 
sirula  Moris,  II,  180. 
viscosa  Koch,  11,  181 . 
vulgaris  (iærln.  Il,  179. 
Pulmonnriu  Tourn.  11,526. 
aflinis  Jord.  Il,  527. 
angustifolia  L.  11,  526. 
angustifolia  M.  K.  11,  527. 
a/nrea  Bess.  Il,  526. 

Clusii  Baumg.  Il,  526. 
grandiflora  DC.  11,527. 
media  Hosl,  11,  528. 
mollis  Guép.  Il,  527. 
mollis  Wolff,  11,  528. 
of/irinalis  L.  11.  528. 
olficinalis  Thuill.  Il,  527. 
ovalis  Basl.  Il,  527. 
saccharata  Mill . Il,  527. 
tuberosa  Schrank,  11,  527. 
variabilis  Godr.  Il,  527. 
vulgaris  Mér.  Il,  527. 

2*  u Isa  t ilia 

alpina  Lois.  1,  12. 

Halleri  Spreng.  1,11. 
inonlana  Iloppe,  1,  11. 
nutans  Gaud.  1,11. 
vulgaris  Lob.  1,1  f. 

Punica  Tourn.  I,  575. 

Granalum  L.l,  575. 

PycrciiH 

Monti  Rchb.  III,  561 . 
Pyrethriim 

alpinum  Willd.  Il,  144. 
Barrelieri  Duf.  Il,  1 <5. 
ceralophylloides  Willd.  Il,  143. 
corymbosum  Willd.  Il,  145. 
Halleri  Willd.  11,1 43. 
inodorum  Sm.  Il,  149. 
marilimum  Sm.  Il,  149. 
minimum  DC.  11,1 44. 

Myconis  Mœnch,  II,  1 46. 
Parlhenium  Sm.  11,  1 <5. 
Tanacetum  DC.  Il,  158. 
toinenlosum  DC.  11,144. 
Pyrola  Tourn.  Il,  457. 
azarifolia  Rad.  Il,  458. 
rh/oraulha  Su.  Il,  <38. 

Halleri  Vill.  Il,  439. 
hybrida  Vill.  Il,  <58. 


R AN 


RAN 


749 


Ryrola  ininor  L.  Il,  458. 
rosea  Sm.  Il,  458. 
rotundifolia  L.  Il,  457. 
secundo,  L.  Il,  458. 
umbellata  L.  Il,  459. 
uniflora  L.  11,  459. 
virens  Schw.  Il,  458. 

Pl  ROL4tÉE§,  II,  456. 
l*yrus  L.  1,  570. 

acerba  DC.I,  571 . 

Acbras  Spach,  1,  570. 
amygdaliformis  Vil I - 1,  570. 
aucuparia  Gærtn.  1,  572. 
bollwilleriana  DG.  1,  571. 


Qucltia 

fœtida  Herb.  am.  111,  255. 
incomparabilis  Haw.  111,  255. 
juncifolia  Herb.  am.  III,  257. 
Macleana  Herb.  am.  111,  255. 
Quercus  Touru.  11),  1 15. 

Ægilops  Bon.  111,  1 18. 

Ægilops  L.  111,  122. 
alzina  Lap.  111,  I 1 8. 
apennina  Lam.  111,  117, 
Auzandri  Gren.  Godr.  111,  119. 
Banisteri  Michx.  111,  122. 
brossa  Bosc,  111,  1 17. 
ealycina  Poir.  111,  1 18. 

Cerris  L.  111,  118. 
coccifera  L.  111,  119. 
crinita  Bosc,  111,  1 18. 
expansa  Poir.  111,  1 1 8. 
faginea  Lam.  111, 122. 

, fastigiata  Lam.  111,  117. 


scadiola  Gmel.  1,284. 

linoides  Gmel.  1,284. 
Rantomlia  Rich.  11,  506. 

pyrenaxca  Rich.  11,  506. 
RAMOMWIACÉES,  11,  506. 
Raïuineiilus  L.  1,  18. 
aconilifolius  L.  1,  27. 
acris  L.l,  52. 
aduncus  Gren.  Godr.  1,  52. 
aipeslris  L.  1,  26. 
amplexicaulis  L.l,  28. 
angustifolius  DG.  1,29. 
apetalus  V.  Aug.  1,  57. 
aquatilis  L.  1,  22. 
aqualilis  Lois.  1,  25. 
arvensis  L.  1,  58. 
avricomus  L.  1,  50. 


Pyms  L.  1,  570. 

Chamæmespiltis  Lindl.l,  574. 
communis  L.  I,  570. 

Cydonia  L.  I,  569. 
domestica  Sm.  1,  572. 
intermedia  Ehrh.  1,  574. 
Malus  L.  I,  571. 

Pollveria  L.  I,  571 . 
salicifolia  Lois.  1,  570. 
salvifolia  DG.  1,  571. 

Sorbus  Gærtn.  1,  572. 
sudetica  Tausch,  1,  575. 
sylveslris  Magn.  1,  570. 
torminalis  Ehrb.  1,  574. 


Q 

Quercns  Fontanesii  Guss.  111,  118, 
humilis  DC.  111,117. 
llex  L.  111,  118. 

Ilex  Lap.  111,  118. 
lanuginosa  Thuill.  111,  116. 
microcarpa  Lap.  111,  116. 
nigra  Thore.lll,  117. 
pedunculata  Ehrh. 111,  116. 
pseudoeoccifera  Des!'.  111,  121. 
psendococcifei'a  Webb,  111,  119. 
pseudo-suber  Rchb.  111,  118. 
pubescens  AVilld . 111,  1 16. 
pyrenaica  Willd.  111,  1 17. 
racemosa  DC.  111,  1 16. 

Robur  L.  111,  116. 
sessiliflora  Sm.  111,  116. 
stolonifera  Lap.  111,  Il 7. 

Suber  L.  111,  118. 
tinctoria  Willd.  111,  122. 

Tozza  Bosc,  111,  117. 

R 

Rannncnliis  Baudoin  Godr.  1.  21. 
Bellardi  Vill.  1,  17. 
bulbosus  L.  1,  54. 
bullatus  L.  1,  55. 
bupleurifolius  Lap.  1,  29. 
cæspitosus  Thuill.  1,  24. 
capillaceus  Thuill.  1,  2L 
cassubicus  L.l,  50. 
chaerophyllos  L.l,  55. 
circinatus  -Sibth.  I,  25. 
cœnosus  Guss.  1,  19. 

Columnæ  Ail.  1,27. 
confusus  Godr.  Gren.  I,  22. 
cordifolius  Bast.  1,  57. 
cordigerus  Viv.  1,  56. 
corsicus  Viv.  1,  55. 
creticus  L.l,  54. 


750  RAN 

HaniinruluN  creticus  Mut.  I,  55. 
dcalbalus  Lap.  I,  27. 
demissus  I)C.  I,  50. 
divariratus  Schrank,  I,  25. 
divaricatus  Mœuch,  I,  2 }. 
diversifolius  Schrk.  I,  25. 
liront  li  i Schultz,  1,  21. 
falcatus  L.  1,  18. 

Ficaria  L.  I,  59. 
tlafvella tus  Desf.  I,  50. 
Flammula  L.  I,  29. 
fluiluns  Lam.  1,  25. 
lluvialilis  Willd.  1,  25. 

Friesii  Gren.  (iodr.  I,  54. 
glarialis  L.  1,  26. 

Gouani  Rchb.  1,  31. 

(ïouani  Reut.  I,  32. 

Gouani  Willd.  1,32. 
gracilis  Sehleich.  1,  51 . 
gramineus  L.  1,  29. 

Iiedcrnceus  L I,  19. 
heteropbj Uus  Lap.  1,27. 
hirsutus  Curt.  1,  50. 
hybridus  Biria,  I,  20. 
Hydrocharis  Spenn.  1,  20. 
insularis  Viv.  1,  35. 
intermedius  Loir.  1,  30. 
ill}  riens  (iouan,  I,  53. 
illjrieus  Poir.  I,  35. 
latents  Bell.  I,  28. 

Januginosus  I)C.  I,  52. 
lanuginosus  L.  I,  53. 
lapponicus  Lois.  1,31. 
lapponicus  Vill.  1,  31 . 
Leuormandi  Schultz,  I,  19. 
Lingua  L.  I,  30. 
lobat us  Mœnch,  1,58. 
longifolia  Lam.  1,  30. 
Marschlinsii  Steud.  1,  50. 
mioutiis  Dœll.l,  24. 
nwnspeliacus  L.  1,  53. 
montaous  Lois.  1,51. 
montanus  Willd.  1,51. 
vniricatus  L.  I,  58. 
napellifolius  Lois.  1,51. 
neapolitanus  Ten,  I,  34. 
nemorosus  DC.1,33. 
nivalis  Vill.  1,31. 
nodiflorus  L.  I,  57. 
ololeucns  Lloyd,  1,  21. 
ophionlossifolius  Vill.  I,  57. 
pallidior  Vill.  1,  50. 
palustris  Sm.  I,  33. 
pan  toi li ri  x Bert.  1,  23. 
paniassifolius  L.  1,  28. 
parti  parus  L.  I,  37. 
parvulus  L.  1,  36. 
par vul  11s  Lap.  1,37. 
paueislamineus  Koch,  I,  25. 
pectinalus  Dubois,  1,  21.  1 


il  11  n 11 11  en  lu. s pcdunculalus  \ v . 1,  55. 
pellatus  Schrk.  Il,  23. 

Peliveri  boss.  Gerin.  I,  21 . 
Peliveri  Koch,  I,  22. 
peueedanoides  Desf.  1,  25. 
J*hi/onolis  Retz.  1,36. 
plantagineus  Ali.  1,  29. 
platanifohus  L.  I,  27. 
polj anlhemos  L.  I,  55. 
pohanthemos  Auct.  bail.  I,  54. 
polymorphus  Ail.  I,  50. 
pumilus  Thuill.  1,  50. 
pumilus  Poir.  1,  20. 
pyrenæus  Gouan,  1,52. 
pgrenaeus  L.  I,  29. 
repens  L.  1,51. 
replans  L.  I,  30. 
ruta*folius  L.  I,  17. 
saxalilis  Bail).  I,  35. 
sreleratus  L.  1,  58. 
üeguieii  Vill.  1,  27. 
spieatus  DC.  1,55. 

«•agualis  Wallr.  1.  23. 

Steveni  Andrz.  1,  52. 
sylvatirus  Thuill.  1,  53. 
sylvaticus  Fries,  1,  51. 
tenellus  Gay,  1,  50. 

Thora  L.  1,  26 
trichophyllus  Choix,  I,  23. 
trilobus  Desf.  1,  57. 
tripartitus  DC.  1,  20. 
tripartitus  Nolt  1,  22. 
i-elutinus  Teu.l,  33. 

Villarsii  DC.  I,  51. 
viîlosus  St.-Am.  1,  51. 

Xatardi  Lap.  1,  57. 

Ilaphanus  L.  1,71. 

Lampsana  Gærln.  1,  72. 

Faudra  Mor.  1,72. 
inaritimus  Sm.  1,  72. 
radicula  l'ers.  I,  71. 

Raphanisirum  L.  1,  72. 
sativus  L.  1,71. 

RaplMtrum  Boerh.  I,  155. 
hypogæum  Dub.  1,  155. 
Linnaeanum  Boiss.  I,  150. 
orientale  DC.  1.  156. 
pa  ni  eu  latum  Gærtu.  I,  132. 
perenne  Ail.  1,  158. 
rngosum  Ail.  I,  150. 
reio\(  i i u i;es.  I,  2. 

IlOModa  L.  I,  187. 
alba  L.  1,  189. 
canescens  L.  I,  1 90. 

Clusii  Spreng.  I,  190. 
glaura  L.  I,  189. 
gracilis  Ten.  I.  188. 

Jarquini  Rchb.  1,  188. 
liüoralis  Gav.  I,  188. 
lulea  L.  I,  188. 


nno 
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Réséda  luteoln  L.  1,  100. 
mediterranea  Jacq.  I,  188. 
mucronala  Tin.  i,  188. 
odorata  L.  1,  188. 

Phyleum a L.  I,  (87. 
purpurascens  L.  1,  (00. 
sesamoides  Ail.  I,  (00. 
suffrutirulosn  L.  I,  180. 
undala  DC.  1,189. 
ÏIÉSKMACÉES,  1,  187. 
mmgariiolus  Tourn.  11,  200. 
edulis  Gærtu.  11,  290. 
intermedius  Ten.  11,290. 
scabra  Ail.  Il,  289. 
stellatus  DC.  Il,  290. 
stellal ns  Willd.  Il,  290. 
taraxacoides  All.  11,  29G. 
RüAMSiÉES,  1,  551. 

Rhaiimus  L.  1,  555. 

Alalernus  L.  1,  557. 
alpin  a L.  1,  556. 
cathartirci  L.l,  555. 

Clusii  Willd.  1,  557. 
infectoria  L.l,  556. 

Francjula  L.l,  558. 
lycioides  L.  1,  558. 
oleoides  L.l,  557. 

Paliurus  L.  I,  555. 
pubescens  Poir.  I,  558. 
p umila  L.  1,  557. 
rupestris  Vill.  1,  557. 
saxatilis  L.  1,  555. 
tinctorius  Mut.  1,  556. 

Zizyphus  L.l,  554. 
lilinpoutieum  DC.  Il,  258. 
ciliatum  Lam.ll,  245. 
cynaroides  Less.  11,  258. 
helenii folium  Godr.  Gr.  11,  259. 
scariosum  Lam.  11,  259. 
serolinum  Dubois,  11,  240. 

R heu  su 

digynum  Wahl.  111,  54. 
StEiiuunthus  L.  11,612. 

Alectorolophus  Lois.  11,  612. 
alpina  Lam.  Il,  609. 
alpinus  Baumg.  11,  615. 
anqustifolias  Gmel.  il,  615. 
Crista-galli  L.  11,  612. 
glaber  Lam.ll,  612. 
hirsuta  Lam.ll,  612. 
major  Ehrh.  11,  612. 
major  Koch,  11,  612. 
maritima  Lam.  Il,  610. 
minor  Ehrh.  11,  612. 

Trixago  L.  II,  610. 
villosa  Lam.ll,  611. 
villosus  Pers.  Il,  612. 
nni%orutiii:im,  111,  616. 

■I  florin  x 

montanus  Spach,  1,  17). 


Rhodnx 

origanifolius  Spach,  1,  172. 
IShoriiolu 

odorata  Lam.  1,  6(7. 
rosea  L 1,617. 
RSioilorieiirii’on  L.  11,  455. 
Chamæcistus  L.  11,  456. 
ferrugineum  L.  11,  455. 
hirsutum  L.  11,  456. 

Rhus  L.  1,  540. 

Coriaria  L.  1,  540. 

Colinus  L.  1,  540. 

Sumac  Targ.  1,540. 
Blliynehospora  Vahl,  111,  585. 
alba  Vahl,  111,  585. 
fuse  a Ræm.  Schult.  111,  585. 
Rihes  L.  1,  654. 

alpinum  L.  1,  655. 
Grossularia  L.  1,  655. 
nigrum  L.  1,  655. 
petraeum  Wulf.  1,  656. 
reclinatum  L.  1,  655. 
rubrum  L.  1,656. 

Uva-crispa  L.  1,654. 
Hohertia  DG.  11,  295. 

taraxacoules  DC.  11,  205. 

SEoherl  ium 

lucidum  Pic.  1.  506. 
vulgare  Pic.  1,  506. 

I&obinia  DC.  1,  454. 

pseudo- Acacia  L.  1,  455. 

IBochelia 

Lappula  R.  Sch.  Il,  555. 
licemeria  DC.  1,  60. 
hybrida  DC.  1,  60. 

Moimiiea 

Bulbocodium  Sebast.  111,  258. 
Colunmæ  Seb.  Maur.  111,  258. 
Liuaresii  Pari.  111,  258. 
multiflora  Req.  111,  258. 
Sioncelia 

Erinus  Dum.  11,  412. 

Ilorlgm  Bess.  1,  125. 

amphibia  Bess.  I,  126. 
nasturtioides  Spach,  1,  126. 
pyrenaica  Spach,  1,  126. 
ruslicana  Godr.  Gren.  1,  127. 
llosa  L.  1,  551 . 
alba  L.  1,  561 . 
agrestis  Gmel.  1,  555. 
alpina  L.  1,  556. 
andegavensis  Desv.  I,  558. 
arvensis  Huds.  1,  554. 
arvina  Krock.l,  554. 
Axmanui  Gmel.  1,  554. 
bibracteata  Bast.  1,  555. 
brevistyla  DC.  1,  555. 
canina  L.l,  557. 
centifolia  L.  1,561. 
Chamærrhodon  Wallr.  I,  552. 
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Rohu  cinnamnmcit  L.  1.  556. 
collina  DC.  I,  558. 
collina  Jacq.  1,  558. 
corn  folia  Fries,  I,  558. 
damascena  Mill.  1,  561. 
dmnelorum  Aucl.  mull.  558. 
dumetnnim  Thuill.  I,  558. 
Kglanteria  L.  1,561. 
fal la v Gren.  I,  561 . 
flcxuosa  Rau,  1,  552. 
fœtidu  Bast.  1,  559. 

(jallira  L.  1,552. 
geminatn  Rail,  I,  553. 
glandulosa  Bell.  1,  558. 
glandulosa  Bor.  1,  555. 
glauceseens  Desv.  1,  558. 
gravent cns  Godr.  Gren.  1,  560 
hybrida  Gaud.  1,  553. 
indica  L.  I,  561. 
lagenaria  Vill.  I,  556. 
leueanlha  Lois.  I,  557. 
leucochroa  Desv.  1,  555. 
innet antha  Desp.  1,555. 
marginata  Jord.  I,  552. 
marginata  Walli*.  1,  552. 
micrantha  1)C.  I,  561 . 
mollissima  Willd.  1,  559. 
montann  Chaix,  I,  558. 
moschala  DC.  I,  555. 
nn  riacanlha  DC.  I,  551. 
miens  Desv.  I,  558. 
obt  nsi  folia  Desv.  1,  557. 
pimpinellæfolia  L.  1,  55  5. 
p'nnpinclli folia  Ser.  I,  553. 
Vom  i fera  Herm.  1,  560. 
psilophylla  Rau,  1,558. 
pyren  iica  Gouan,  1,  556. 
repens  Regn.  1,  555. 
reversa  W.  Kit.  1,  556. 
rnbiginosa  L.  1.  560. 
rubri folia  Vill.  I,  557. 
sempe rvirens  L.  1,  555. 
sepium  Thuill.  1,  560. 
Scraphini  Yiv.  1,561. 
sis I y la  Bast.  1,555. 
spinosissima  L.  1,  554. 
spinulifolia  Dem.  1,  552. 
stglosa  Desv.  1,555. 
sulfurea  Ait.  1,561. 
tomenlosa  Sm.  1,  559. 
trarlujphijlla  Rau,  I,  532. 
turbinata  Ait.  1,561. 
villosa  Wulf.  1,560. 

RONM’KKH,  1,  516. 

Rosinnrinus  L.  ]|,  669. 
officinalis  L.  Il,  669. 

Rothia 

cheiranthifolia  Lap.  Il,  589. 

• corymbosa  Lap.  Il,  389. 
runcinata  Lap.  Il,  289. 


ItoUlxrlIia 

c\  lindrica  Willd.  III,  618. 
erecta  Savi,  III,  619. 
niifonnis  Roth,  III,  618. 
incurvala  L.  F.  III,  618. 
nionandra  Cav.  III,  619. 
subulata  Sav.  111,618. 
Roubicva  Moq.  III,  23. 

multifida  Moq.  III,  25. 

H iihoola 

linearifolia  Mrpnch,  11,  51 . 
marilima  Mœnch,  II,  50. 
Rubia  L.  Il,  13. 

angustifolia  L.  Il,  1 5. 
longif'olia  Poir.  Il,  15. 
lucida  L.  Il,  13. 
peregrinn  L.  Il,  13. 
Requienii  Dub.  11,  15. 
tinrtomm  L.  Il,  15. 
iiiuiui;i:n,  il,  12. 

Il  U bus  L.  1,  556. 

abruptus  Lindl.  I,  546. 
a j finis  Weih.  1,  550. 
allhææfolius  Host,  I,  539. 
argenteus  Gmel.  I,  544. 
arduennensis  Lej.  1,  545. 
Bellardi  Weih.  I,  512. 
bifrons  Vest,  1,  539. 
c a es  i a s L.  I,  537. 
caudicans  Fries,  I,*5I6. 
caiidicans  Rchb.  1,  547. 
canescens  DC.  I,  544. 
carpinifolius  Weih.  1,  547. 
cinereus  Godr.  I,  514. 
col  lin  us  DC.  I,  545. 
cordifolius  Bah.  I,  548. 
cordifolius  Veih.  1,  548. 
cor\  li  folio  s DC.  1,  559. 
Courtoisianus  Lej.  I,  511 . 
(liscolor  Weih.  I,  546. 
dumetorum  Weih.  I,  539. 
fastigiatus  Weih.  1,  549. 
ferox  Bœning.  1,  539. 
feroi  Vest,  I,  558 
l'oliosus  Weih.  1,545. 
frulicosus  L.  1,  519. 
fruticosus  Roth,  1,  548. 
fruticosus  Sm.  I,  516. 
frulicosus  Weih-1,  517. 
glnndulosus  Bell.  I,  542. 
glandulosus  IU hb.  I,  545. 

G odroni  Lecoq,  I,  540. 
grandis  Trag.  1,518. 
(iuntheri  Weih.  I,  544. 
hirlus  Weih.  1,  543. 
hirtus  W.  Kit.  I,  542. 
hybridus  Vill.  I,  542. 

Ida  eus  L.  1,551. 

Lejeunii  Weih.  1.541. 
Menkii  Weih.  I,  544. 


Kiibus  micans  Godr.  Gren.  1,  546. 
n emorosus  Ha  vu.  1,  559. 
nitidus  Sm.  1,549. 
obtusifolius  Willd.  1,  545. 
piletosiachys  Godr.  Greu.  1,  548. 
plicatus  Hol.  1,  540. 
plicatus  Weih.  1,  549. 
rhamnifolius  Weih.  1,  548. 
rosaceus  Weih.  1,542. 
rudis  Weih.  1,544. 
saxatilis  L.  1,  557. 
serpens  Godr.  et  Gr.  1,  558. 
Sprengelii  Weih.  1,  542. 
sylvaticus  Weih.  1,  549. 

Thuillieri  Poir.  1,  548. 
Ihyrsiflorus  Weih.  1,  544.  . 
ihysoideus  Wirnm.  1,  547. 
tomentosus  Borckh.  1,  544. 
tomentosus  Thuill.  1,  548. 
vestitus  Weih.  1,541. 
vinetorum  Hol.  1,541. 
Wahlbergii  Arrh.  1,  559. 
Wahlbergii  Godr.  1,  540. 

Blumex  L.  111,  54. 

Acetosa  L.  111,  45. 

Acetosclla  L.  111,  45. 
acutus  DC.  III,  57. 
acutus  L.  111,  58. 
alpinus  L.  111,  40. 
ambiguus  Gren.  111,  44. 
amplexicaulis  Lap.  111,  45. 
aquaticus  L.  111,  40. 
aquations  Leeoq,  111,  59. 
aquaticus  Vill.  III,  58. 
arifolius  AU.  111,  45. 
aril'olius  L.  fil.  111,  45. 
bucephalophorus  L.  111,  4L 
conglomeratiis  Murr.  111,  57. 
creticus  Gampd.  111,  4 1 . 
crispus  L.  111,  58. 
cristatus  Wallr.  111,  58. 
digynus  L.  111,  54. 
dimorphus  Greu.  111,  45. 
divaricalus  Fries,  111,56. 
divaricatus  L.  111,  55. 
domesticus  Hartm.  111,  59. 

Friesii  Gren.  Godr.  111,  56. 
heterophyllus  Schultz,  111,  40. 
Hippolapathum  Fries,  111,  40. 
hispanica  Gmel.  111,  45. 


«înlmlina 

cæspitosa  Rchb.  1,251. 
fastigiata  Rchb.  1,  250. 
Porno  Rchb.  1,  256. 
recurva  Rchb.  1,  252. 
rostrata  Rchb.  1,251. 


llumcx  L.  111,  54. 

Hydrolapatho-aquaticusKr.  111,40. 
Uijdrolapathum  Iluds.  111,  58. 
intermedius  DG.  111,  44. 
limosus  Thuill.  111,  55. 
marUïmus  L.  111,  54. 
maximus  Schreb.  111,  40. 
raontanus  Poir.  111,  45. 
multifidus  Ail.  111,  44. 
Nemolapathum  DG.  111,  57. 
Nemolapathum  Ehrh.  111,  57. 
nemorosus  Schrad.  111,  57. 
obtusifolius  DG.  111,  56. 
palustris  Sm.  111,  55. 

Patientia  L.  111,  59. 
prateusis  M.  K.  111,  58. 
pseudo-Acetosa  Rert.  111,  45. 
pulcher  L.  111,  55. 
purpureus  Poir.  111,  56. 
rupestris  Le  G a 1 1 , 111,  57. 
sanguineus  Koch,  111,  57. 
sauguineus  L.  111,  58. 
scutatiis  L.  111,  42. 
thyrsoides  Desf.  111.  44. 
tin  g it  anus  L.  111,  42. 
triangularis  DG.  111,  44-56. 
tuberosus  L.  111,  56. 
verticil latus  Vill.  111,  57. 

Kluppia  L.  111,  524. 

brachypus  Gay,  111,  524. 
maritima  L.  111,  524. 
rostellata  Koch,  111,  524. 
spiralis  Dum.  111,  524. 

I&tiscus  L.  111,  255. 
aculeatus  L.  111,  255. 
llypoglossum  L.  111,  254. 

Bluta  L.  1,  528 

angustifolia  Pers.  1,  528. 
bractensa  DG.  1,  528. 
chalepeusis  Vill.  1,  528. 
cor  sic  a DC.  1,  529. 
divaricata  Salzm.  1,  529. 
graveolens  L.  1.529. 
légitima  Jacq.  I,  528. 
montana  Glus.  1,  528. 
tenuifolia  Desf.  1,  528. 

RIITACflElS,  1,  527. 

iiuysciiinita 

laciniata  Mill.11,  677. 
spicata  Mill  11,677. 

s 

$almlina  setacea  Rchb.  I,  251. 
tenuifolia  Rchb.  1,  250. 

•verna  Rchb.  1,251. 
viscosa  Rchb.  1,  250. 

Nacrhai'um 

cjliudricum  Laïu.  111,  472. 
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Nucc  liiiriiin 

Rayonna»  L.  III , 47 1 - 
Mutina  L.  I,  245. 
apetnta  L.  1,  245. 
rihata  Fries,  1,  245. 
debilis  Jord.  I,  257. 
densa  Jord.  I,  246. 
fil iformis  Pourr.  I,  246. 
glabra  Willd.  I,  247. 
laricina  FI.  dan.  I,  247. 
Liunaei  Presl,  I,  247. 
marUima  Don,  I,  216.’ 
maritinia  Lloyd,  I,  246. 
nodosa  Fenzl,  1,  248. 
patula  Jord.  1,  245. 
pilifera  DG.  1,247. 
prunnnbens  L.  1,  2 45. 
saxatilis  Wimm.  1,  247. 
stricla  Fries,  I,  246. 
subulata  Wimm.  1,  247. 
urceolata  Viv.  I,  2 46. 
Kagltturia  L.  III,  167. 

sagiltae folia  L.  III,  167. 

* ti.H  lll,  122. 

ftulicornlu  Tourn.  lll,  27. 
annua  Sm.  lll,  27. 
fruticosa  L.  lll,  28. 
hcrbarea  L.  lll,  27. 
macrostachija  Moric.  lll,  29. 
radicans  Sm.III,  28. 

Tourn.  lll,  122. 
acuminala  Korh,  lll,  132-155. 
acuminala  Mill.  lll,  154. 
acuminala  Sm.  lll,  15  4. 
acuminala  Thuill.  lll,  155. 

^ [finis  (iren.  (iodr.  lll,  152. 
alba  L.  lll.-fïèT.  ^5 
amaniana  Willd.  lll,  158. 
ambigua  Ehrh.  lll,  156. 
amygdalina  L.  lll,  126. 
angustifolia  Poir.  lll,  128. 
appendiculala  Vill.  lll,  155. 
aquatica  Sm.  lll,  154. 
nrbusrula  L.  lll,  1 50. 
arbuscula  Wahl,  lll,  159. 
arbutifolia  Willd.  lll,  1 il. 
arenaria  Dub.  lll,  159. 
arenaria  DG.  lll,  157. 
arenaria  L.  lll,  <57. 
argentea  Sm.  111,  137. 
aurigerana  Lap.  lll,  133. 
anrila  L.  lll,  156. 
aurila-repens  Wimm.  lll,  156. 
babylonien  L.  lll,  <25. 
bicolor  Ehrh.  lll,  159. 
casia  Vill.  lll,  140. 

Cnprea  E.  lll,  155. 

Gaprea  Thuill.  III,  134. 

( iliala  DG.  lll,  141. 

' incrca  L.  lll,  134. 


*«11*  Tourn.  lll,  122. 

ciuerascens  Willd.  lll,  155. 
cinerea-Caprea  Wimm.  lll,  134. 
ciuerea-purpurea  Wimm.  lll,  15  5. 
nuerea-vimiualis  Wimm.  lll,  132. 
cuspidata  Schullz,  lll,  124. 
daphnoides  Vill.  lll,  130. 
dasyclados  Wimm.  lll,  134. 
decipieus  Hoffm.  111,  124. 
depressa  DG.  lll,  157. 
depressa  Thuill.  lll,  137. 
elæaguifolia  Tausch,  lll,  129. 
finmarkiana  Willd.  lll,  137. 
lissa  Ehrh.  lll.  129. 
fluggeana  Lois,  lll,  135. 
fœlida  Schl  .111,  1 40. 

Forbiana  Sm.  lll,  150. 
formosa  Lap.  lll,  140. 
formosa  Lois,  lll,  1 40. 
fr  agi  lis  L.  lll,  124. 
fnsea  Sm.  lll,  137. 
glabra  Scop.  lll,  158. 
glauca  L.  lll,  140. 
grandi  folia  Ser.  lll,  135. 
hastata  -L.  lll.  137. 
hastala  Thuill.  lll,  126. 
haslala  Vill.  ||1,  158. 

Hélix  L.  lll,  129. 
helvetica  Vill.  lll,  159. 
herbacea  L.  lll,  145. 
hermaphrodila  L.  lll,  124. 
hippophaéfolia  Thuill.  lll,  127. 
holosericea  Lois,  lll,  151 . 
hybrida  Vill.  lll,  155. 
incana  Schrank,  lll,  128. 
incana-cincrea  (iren.  lll,  155. 
incerta  Lap.  lll,  126. 
incubacea  Fries,  lll,  156. 
incubacea  Lois,  lll,  157. 
incubacea  Thuill.  lll,  157. 

Lambert  in  na  Sm.  Il),  129. 
lanata  Thuill.  lll,  157. 
lanata  Vill.  lll,  i 54. 
lauceolata  Fries,  lll,  153. 
lanceolata  Ser.  lll,  151-152. 
lanceolata  Sm.  lll,  127. 

Lapponum  L.  lll,  159. 

Lapponum  Vill.  lll,  141. 
laurina  Lois,  lll,  159. 
lavandulæfolia  Lap.  lll,  128. 
limosa  Wahl,  lll,  159. 
longifolia  Lam.  lll,  151. 
membranacea  Thuill.  lll,  129. 
mollissima  Ehrh.  lll,  127. 
mollissima  Sm.  lll,  151 . 
monandra  Hoffm.  lll,  128. 
mijrsinites  L.  lll,  141 . 
mjrtilloides  Lois,  lll,  1 40. 
myrtilloid;  s Vill.  lll,  140. 
nigricans  Sm.  lll,  158. 
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ft»alix  nigricans  Wahl.  111,  158. 
oleifolia  Vill.  111,  155. 
olivacea  Thuill.  111,  129. 
pendilla  Ser.  111,  125. 
peniandra  L.  111,  121. 
pentaudra  Thuill.  111,  126. 
phylicifolia  L.  111,  159. 
phylicifolia  Thuill.  111,  151-152. 
phylicifolia  Wahl.  111,  158. 
Pontederæ  Vill.  111,  157. 
Pontederana  Lois.  111, 157. 
Pontederana  Schl.  111,  154. 
præcox  Willd.  111,  150. 
propeudens  Chaub.  111,  126. 
propendens  Ser.  111,  125. 
prostrata  Ehrh.  111,  1 40. 
prunifolia  Lap.  111,  140. 
purpurea  L.  111,  128. 
purpurea  Sm.  111,  129. 
purpurea-aurila  Wimm.lll,  129. 
purpurea-Caprea  Wrn.  111, 129-150 
purpurea-cinerea  Wimm.  111,  129. 
purpurea-nigricans  Wrn.  111,  129. 
purpurea-virainalis  Wm.lll,  129. 
pyrenaica  Gouan,  111,  141. 
repens  L.  111,  157. 
repens  Thuill.  111,  157. 
reticulata  L.  111,  142. 
relusa  L.  111,  1 42. 
riparia  Willd.  111,  128. 
rosmarinifolia  Mult.  auc.  111,  157. 
rosmarinifolia  Gouan,  111,  128. 
rostrata  Thuill.  111,  157. 
rubra  Huds.  111,  129. 
rufinervis  DG.  111,  154. 
rugosa  Ser.  111,  156. 
rugosa  Sm.  111,  151 . 

Russeliana  Sm.  111,  125. 
salviæfolia  Bor.  111,  152. 
serieea  Vill.  111,  159-140. 
Seringeana  Bor.  111,  151. 
Seringeana  Lecoq,  111,  155. 
Seringiana  Gaud.  111,  151-152. 
serpyllifolia  Scop.  11  L,  142. 
Smithiana  Willd.  111,  151-152. 
spadicea  Chaix,  111,  158. 
spadicea  Vill.  111,  154. 
speciosa  Host,  111,  126. 
sphacelata  Lois.  111,  155. 
sphacelata  Willd.  111,  155. 
stylaris  Ser.  111,  158. 
stylosa  DC.  111,  158. 
tomentosa  Ser.  111,155. 
triandra  Dub.  111,  126. 
triandra  L.  111,  126. 
lriandra-fragilis  Wimm.  111,  126. 
triandra-viminalis  Wim.  111,  127. 
ulmifolia  Thuill.  111,  i 55. 
ulmifolia  Vill.  111,  156. 
undiilata  Ehrh.  111,  1 26. 


Salix  Tourn.  111,  122. 

undulata  Lois.  111,  127. 
versifolia  Ser.  111,  156. 

Villarsiana  Willd.  111,  126. 
viminalis  L.  111,  151. 
viminalis  Vill.  111,  128. 
viminalis-CapreaWm.  111, 152-155. 
viminali-cinerea  Braun,  111,  155. 
vimiualis-cinerea  Wimm.  111,  152. 
viminali-purpurea  Contej.lll,  129. 
violacea  Hol.  111,  127. 
virescens  Vill.  111,  151. 
viridis  Fries,  111,  125. 
vitellina  L.  111,  125. 

Weigeliana  Willd.  111,  159. 
Wimmeriana  Gr.  Godr.  111,  150. 

Salsola  Gærtn.  111,  51. 
areuaria  W.  Kit.  111,25. 
dasyantha  Pall.  111,  25. 
decumbens  Lam.  111,  51-52. 
frulicosa  L.  111,  29. 
hirsuta  L.  111,  25. 

1\ ali  L.  111,51. 
longifolia  Lam.  111,  52. 
maritima  Poir.  111,  50. 
prostrata  L.  111,  24. 

Soda  L.  111,  52. 
spiuosa  Lam.  Hl,  5t. 
splendens  Pourr.  111,  50. 
teuuifolia  Bieb.  111,  25. 

Tragus  DC.  111,  5t. 

Tragus  L.  111,  52. 

SALSOLACÉES,  111,  6. 

Salvia  L.  II,  670. 

Æihiopis  L.  11,  671. 
agreslis  Vill.  11,715. 
claudestina  L.  11,67  2. 
clandestiua  Vill.  Il,  675. 
glutinosa  L.  11,  671. 
horminoidcs  Pourr.  11,  675. 

Honni num  L.  11,  715. 
multifida  Sibth.  Il,  675. 
officinalis  L.  11,  670. 
pal lidiflora  St.-Am.  11,  675. 
pratensis  L.  11,  672. 
pyrenaica  L.  11,715. 

Sclarea  L.  11,  67t. 

Sibthorpii  Chaub.  11,  675. 
sylvestris  L.  11,  715. 
verbenaca  L.  Il,  672. 
verbenaca  M.  K.  11,  675. 
verticillala  L.  11.  67  0. 

Salvlnan  Mich.  111,  648. 
natans  Hoffm.  111,  648. 

Sal*wcilelia 

sagit talis  Fl.  Wett.  1.  550. 

Naiiibucu*  Tourn.il,  6. 

Ebalus  L.  11.  6. 
nigra  L.  Il,  7. 
raccmosa  L U 7. 


NbiiioIiih  Tou  ni.  Il,  468. 
l'alerandi  L.  Il,  -5 08 . 

Nunfculworlm  L.  I,  565. 
officinalis  L.  1,  564. 

Nunlculu  Touru.  1,757. 
europaea  L.  1,757. 
offit  iualis  Gouan,  1,  757. 

111,65. 

Nuntoiinu  Tonrn.  Il,  160. 

Chamaccyparissus  L.  Il,  160. 
ericoides  l’oir.  11,  1 60. 
incana  Lam.  Il,  160. 
maritima  Sm.  11,  159. 
perlinata  Lag.  11,  161. 
rosniariuifolia  L.  11,  199. 
sqoarrosa  Willd.  Il,  160. 
tomentosa  Lam.  Il,  159. 
villosissima  Poir.  Il,  160. 
viridis  NVilld.  11,  160. 

Maponarla  L.  1,  225. 
alsinoides  Viv.  1,226. 
hellidifolia  Lap.  Il,  56. 
bellidifolia  Sm.l,  215. 
caespitusa  I)C.  1,226. 
elegans  Lap.  I,  226. 
lutea  L.  1,  227. 
oapnoides  L.  1.225. 
ocymoides  Salis,  1,  226. 
officinal is  L.  1,  225. 
orientahs  L.  1,  226. 
repens  Lam.  I,  225. 

Yacearia  L.  1,  227. 

Na  rcocapnoN 

cnneaphylla  DC.  I,  66. 

Na  rot  h a in  mis  Wimm.  1,518. 
arboreus  W'ebb,  1,  5 18. 
pnrgans  Godr.  Gren.  1,519. 
scoparius  Koch,  I,  518. 
vulgaris  W inun.  1,  518. 

Naturcla  L.  11,  660. 
græca  L.  Il,  661 , 
hnrtensis  L.  Il,  660. 
hyssopifolia  Bert.  Il,  660. 
juliana  L.  11.  661. 
micrantlia  Link,  11,661. 
montnnu  L.  Il,  660. 

Nat  j ri ii ni 

albidum  L.  III,  299. 
trifolium  W ahl.  III,  297. 
densifiorum  Brol.  III,  282. 
Kpipogium  L.  III,  271. 
hircinuin  L.  III,  285. 
maculatum  Des!.  111,  282. 
niurum  L.  III,  500. 
repens  L.  111,  268. 
viride  L.  111.298. 

NaiiMMurca  DC.  11,272. 

deprrssa  lirai.  Godr.  Il,  272. 
discolor  I)C.  11,275. 
macrophylla  Saut.  Il,  272. 


Na\ifrag;n  L.  I,  657. 

acaulis  Garni.  1,651. 
aizoidcs  L 1,641. 

Aizoon  Jacq.  1,654. 
ajngaefolia  L.  I,  648. 
ambigua  DC.  1,  657. 
androsucea  L.  1,  652. 
aquatica  Lap.  I,  617. 
aretioideo-media  (i.et  G.  1,657. 
aretioides  Lap.  I,  656. 
ascendens  Jacq.  1,  615. 
(iscendcns  L.  1,  617. 
nspera  L.  I,  610. 
autumnalis  L.  1,  611 . 

Bellardi  AIL  1,615. 
biflora  Ail.  I,  659. 
bryoides  L.  1,611. 
bulbifera  L.  1,  612. 

Burseriana  Lap.  1, 656. 
caesia  L.  I,  658. 
ca‘spitosa  Koch,  1,  649. 
cæspitosa  Lap.  1,651. 
calyciflora  Lap.  I,  656. 
Candollii  Salzm.  I,  615. 
capitata  Lap.  1,  648. 
cernua  Lap.  1,641. 
cervieornis  Viv.  1,615. 
ciliaris  Lap.  1,  619. 

Clusii  Gouan,  1,  658. 
controversa  Sternb.  1,615. 
Cotylédon  L.  I,  654. 
corsic a Greu.  Godr.  1,612. 
cuneifolia  L.  1,658. 
cymosa  NV.  Kit.  1,615. 
diapensoides  Bell.  1,  657. 
diapensoides  Lap.  I,  656. 
exarata  Yill.  1,  650. 
geranioides  L.  1,614. 

Geum  I,.  1,  659. 
grannlata  L.  I,  641. 
grocnlandica  L.  I,  619. 
helerophylla  Sternb.  1,  615. 
Hirculus  L.  I,  610. 
hirsuta  L.  1,  659. 
hypnoides  Ail.  I,  650. 
hypnoides  Dub.  1,655. 
hypnoides  L.  I,  655. 
inibricata  Lam.  1,659. 
intricata  Lap.  I,  650. 
ladanifera  Lap.  1,  615. 
leucanthemifolia  Lap.  1,658. 
lingulata  Bell.  1,  655. 
longi folia  Lap.  1,  655. 
luteo-purpurea  Lap.  1,  657 
media  Gouan,  1,656. 
medio-aretioides  G. et  G.l,  657. 
mixta  Lap.  I,  646. 
moschala  \Yulf.  1,  651 . 
muscoides  Ail.  I,  652. 
muscoides  Wulf.  I,  651 . 
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Saxifraga  muta  fa  L.  I,  655. 
nervosa  Lap.  1,647. 
nivalis  L.  1,  661. 
obscura  Gren.  God.  1,  646. 
oppositifolia  L.  1,  658. 
palmata  Lap.  1,  644-657. 
palmata  Lej.  1,  655. 
pedatifida  Sin.  1,  645. 
pedemontana  Ail  .1,  645. 
penduliflora  Bast.  1,642. 
pentadactijlis  Lap.  I,  646. 
petræa  Gouan,  I,  647. 
petraea  L.  1,645. 
planifolia  Lap.  1,  652. 
inibescens  Pourr.  1,  649. 
purpurea  Ail.  I,  659. 
pygmæa  Haw.  1,  651. 
pyramidaüs  Lap.  1,  654. 
pyrenaica  Scop.  1,652. 
pyrenaica  Vill.  1,651. 
reda  Lap.  1,  654. 
recun/ifolia  Lap.  1,  658. 
retitsa  Gouan,  1,  659. 
rotundi folia  L.  1,  659. 
rupestris  Lap.  1,  645. 
Scopolii  Vill.  1,  643. 
scdoidcs  L.  I,  652. 

Seguieri  Spreng.  I,  661. 
Sponhemira  Gmel.  1,  655. 
stellaris  L.  1,  658. 
Slernbergii  Mul.  1,  653. 
tridaclylites  L.  1,645. 
umbrosa  L.  1,  639. 
valdensis  DC.  1,  658. 
Vandelii  Lap.  1,  656. 
iA\IFRAGÉE§,  1,  656. 
ftcablosa  L.  Il,  75. 

acutiflora  Pichb.  11,  77. 
a f finis  Gren.  (iodr.  Il,  78. 
agrestis  W.  Kit.  11,  79. 
alba  Scop.  11,  '6. 
alpina  L.  Il,  70. 
ambrgua  Ten.  Il,  77. 
argenfea  Desf.  11,  76. 
arvensis  L.  Il,  72. 
atropurpurea  L.  Il,  77. 
calyptocarpa  St-Am.  Il,  77. 
canescens  W.  Kit.  Il,  80. 
centauroides  Lam.  11,  81. 
cinerea  Lara.  11,  80. 
collina  Req.  Il,  75. 
Columbaria  L.  Il,  78. 
Colurrmæ  Ten.  Il,  80. 
divarieata  Lam.  Il,  80. 
eburnea  Sibth . Il,  76. 
Gmeiini  St-Hil.  Il,  76. 
gracibs  R.  Sch.  Il,  80. 
gramuntia  L.  Il,  79. 
grnminifolia  L.  Il,  75. 
grandiflora  Scop.  Il,  77. 


Mcabiosa  holosericea  DC.  Il,  79. 
hybrida  Ail.  Il,  7 1 . 
integrifolia  L.  11,72. 
leucantha  L.  Il,  71. 
lougifolia  W.  K it.  Il,  75. 
lucida  Vill.  Il,  79. 
lyrata  Lam.  11,  71 . 
maritima  L.  11,  77. 
medilerranea  Viv.ll,  71. 
mollis  Willd.  Il,  79. 
raollissima  DC.  11,  80. 
monspeliensis  Jacq.  Il,  76. 
ochroleuca  L.ll,  78. 
polymorpha  Schm.  Il,  72. 
pyrenaica  Ali.  11,  78-80. 
rotata  Bieb.  11,  76. 
rutaefolia  Vahl,  II,  80. 
setifera  Lara.  11,77. 
simplex  DC.  Il,  76. 
stellata  L.  11,  76. 
strieta  W.  Kit.  Il,  79. 
sxtareolens  Desf.  Il,  80. 

Sucrisa  L.  Il,  81 . 
sylvatica  L.  Il,  72. 
syriaca  L.  11,  69. 
transylvanica  L.  Il,  70. 
urranica  L.  Il,  76. 
urceolala  Desf.  Il,  80. 
variabilis  Schultz,  11,  72. 
£candix  Gærtn.  1,  740. 

Anthriscus  L.  1,741. 
aurea  Roth,  1,  744. 
australis  L.  1,  740. 
Bulbocastanum  Mœnch,  1,  750. 
bulbosa  Roth,  1,  745. 

Cerefolium  L.  1,741. 
hirsuta  Scop.  1,  744. 
hispanira  Boiss..  1,  740. 
infesta  L.  1,  676. 
nodosa  L.  1,  745. 
nutans  Mœnch,  I,  745. 
odorata  L.  1,  746. 
Pectcn-t'eneris  L.  I,  740. 
teraula  Roth,  1,  745. 

Nchelliain  na  cri  a 

cyperoides  Rchb.  III, 401 . 
§cheuchxei‘ia  L.  111,  310. 
palustris  L.  111,  510. 

IL  B.  III,  537. 

Gouani  Trin.  111,  507. 
marginatns  P.  Beauv.  111,537. 
Sclioberia 

frnticosa  Mey.  111,  29. 
maritima  Mey.  III,  50. 
setigera  Mey.  111,50. 
Schinidtia 

ambigua  Cass.  11,  288. 

Ncliceiiodoru» 

ch  la  ma  ri  u s R.  Sch.  111,  578. 
clatior  R.  Sch.  111,  581 . 
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«rliu*no<loriiM 

inermis  K . Sch.  III,  587. 
loliaceus  K.  Sch.  111,  552. 
poa-formis  K.  Scli.  111,  577. 
pralensis  II . Seh.  111,  581 . 
pciniilus  R.  Sch.  III,  575. 
Scheuchzeri  R.  Scli.  III,  578. 
serolinus  R.  Sch.  III,  560. 
spadiceus  R.  Sch.  111,  579. 
«rlioeniiM  L.  111,565. 
aculealus  L.  111,  445. 
alhus  L.  111,  383. 
compressus  L.  111,371. 
frnugineus  L.  III,  363. 
fuscus  L.  111,  583. 

Mariscus  L.  III,  364. 
muemuatus  L.  111,  360. 
nigrirans  L.  III,  565. 
rufus  Huds.  III,  583. 
selaceu8  Thuill.  111,  585. 
«cilla  !..  III,  185. 
amœnu  L.  III,  186. 
aulumnalis  L.  111,  185. 
Bertolonii  Dub.  111,  186. 
bifolia  L.  III,  187. 
faslipiala  Viv.  111,  217. 
h jacint hoiries  L.  III,  186. 
ilalica  I)C.  111,  186. 
itnlira  L.  III,  186. 
I.ilio-hijacinthus  L.  111,  187. 
maritima  L.  III,  184. 
milans  5m.  III,  214. 
nbtusi folia  Poir.  111,  183. 
pal u la  DC.  111,  215. 
peruviana  R.  111 , 226. 
pralensis  Berg.  III,  187. 
umbellala  Ram.  111,  187. 
umlulala  Dcsf.  111,  184. 
venin  Iluds.  111,  187. 
«cli'pifliuni 

aciculare  Nees,  III,  382. 
«clrpiiM  R.  III,  569. 
ae'u  ularis  R.  III,  382. 
annuus  Ail.  111,  582. 
annuus  Thuill.  111,  381. 
au  s Ira  lis  L.  III,  372. 
Bœolhryon  Ehrh.  III,  579. 
Bellardl  Wahl.  111,  584. 
bifolius  Wallr.  III,  583. 
raespitosus  L.  III,  379. 
ca'spitosus  Poil.  III,  579. 
campestris  Rolh,  111,  579. 
candelabrum  Willd.  III,  582. 
capilalus  Schreb.  111,  581 . 
caricinus  Schrad.  111,571. 

( aricis  Relz,  111,  571. 
cariualus  Sm.  111,  373. 
compactus  Krock.  III,  570. 

- om pressas  l’ers.  III  ,571. 

'Duvahi  Hoppe,  111,  375. 


«crlpiiH  I..  111,  369. 

filifbrmis  Savi,  III,  377. 
(imbrisetus  Delile,  111,  373. 
fuitans  L.  111,  578. 
glaucescens  Mer.  111,  580. 
glomeratus  Scop.  111,  375. 
Halleri  Vill.  111,  579. 
lloluschoenus  L.  111,  371. 
lacustris  L.  III,  372. 
leplaleus  Koch,  III,  377. 
lit toralis  Schrad.  III,  573. 
macrostachys  Willd.  III,  370. 
maritimus  L.  111,  370. 
Michelianus  R.  111,  370. 
mucronatus  R.  III,  575. 
mucronalus  Poil.  III,  57 4. 
mult icaulis  Sm.  III,  380. 
ovalus  Roth,  III,  581. 
palustris  R.  III,  580. 
parvulus  R.  Schult.  111,  578. 
pauciflorus  Righlf.  111,  579. 
Pollicl lit  (iodr.  Greu.  111,  37  4. 
pubescens  Ram.  III,  368. 
pungeus  Vahl,  111,575. 
rudicmis  Schk.  111,  369. 
romanus  R.  111,  572. 
liothii  Iloppe,  111,  575. 

Savii  Seb.  Maur.  111,  377. 
i etaccus  R.  111,  576. 
soloniensis  Dubois,  III,  581. 
supinus  R.  111,376. 
sy Italiens  R.  111,  369. 
Tabermemontani  Gmel.  III,  37 
tenuifolius  DC.  III,  575. 
Iranslucens  Re  Gall,  111,  578. 
trigonus  Nolt.  III,  573. 
Iriqueler  DC.  III,  57  4. 
triijucter  R.  111,  573. 
turgidus  Pers.  111,  381. 
uniglumis  Link,  111,  380. 

ttcleranthun  L.  1,614. 
annuus  L.  1,614. 
perennis  R.  1,614. 
polycarpus  DC.  1,  61  4. 

Nclcrochloa  P.  B.  111,  538. 
Borreri  liai).  III,  556. 
divaricala  P.  B.  III,  553. 
dura  P.  B.  III,  558. 
expansa  Link  ,111,  555. 
hemipoa  (iuss.  III,  556. 
maritima  Rink,  111,  535. 
procumbeus  P.  B.  111,537. 
rigida  Rink,  lli,  556. 

Ncleropli  y II  ii  ni 

pulchrum  Gaud.  Il,  359. 

Nclcropoa  Gris.  III,  555. 
hemipoa  Pari.  III,  556. 
loliarca  Godr.  Greu.  III,  557. 
maritima  Pari.  111,  553. 
rigida  (iris.  III,  556. 
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Seoloeliloa 

arundinacea  M.  K.  111,  472. 
Donax  Gaud.  111,  472. 

Scolopcndrlum  S ni.  111,  658. 
llcmionitis  Sw.  111,  658. 
officinale  Sm.  111,  658. 
officinarum  Sw.  111,  658. 
Phylliiis  Roth,  111,  658. 
sagittatum  DG.  111,  658. 

Scolymus  L.  11,  590. 

grandiflorus  Desf.  11,  590. 
hispanicus  L.  Il,  590. 
muculatus  L.  11,  590. 

Ncorodonia 

cordai  a Mœnch,  11,  710. 
beleromalla  Mœoch,  11,  710. 

Scorpioidcs 

leguminosa  Dal.  1,499. 
Matthioli  Dod.  1,497. 
vermiculata  Mœnch,  1,  495. 

Scorpturus  L.  1,  492. 
aculifolia  Viv.  1,  495. 
muricata  L.  1,  509. 
subvillosa  L.  1,492. 
sulcata  L.  1,  509. 
vermiculata  L.  1,  495. 

Scorpius 

spiuosus  Mœnch,  1,  556. 

Seorasonera  L.  Il,  505. 
anguslifolia  DG.  11,  507. 
angustil'olia  L.  II,  591. 
aristata  Ram.  Il,  508. 
austriaca  Willd.  Il,  507. 
calcitrapæfolia  Vahl,  11,510. 
caricifolia  Poil,  11,  507. 
decumbens  Guss.  Il,  510. 
denliculata  Lam.  Il,  508. 
edulis  Mœnch,  II,  508. 
criocarpa  Gouan,  II,  506. 
glastifolia  Willd.  Il,  509. 
graminifolia  Dub.  Il,  507-591. 
graminifolia  Roth,  11,  509. 
grandillora  Lap.  11,  508. 
hirsuta  L.  Il,  506. 
hispanica  L.  11,  508. 
humilia  Jacq.  11,  507. 
humilis  L.  Il,  507. 
intermedia  Guss.  Il,  509.  . 
laciniata  L.  11,509. 
macrorhiza  Schl.  11,  507. 
montana  Mut.  11,  509. 
muricata  Bail).  11,  509. 
nervosa  Lam.  11,  507. 
octangularis  Willd.  11,  509. 
parviflora  Jacq.  11,507. 
paucifida  Lam.  11,  509. 
petiolaris  Lap.  Il,  509. 
picroides  L.  Il,  528. 
pinifolia  Gouan,  11,  509. 
planlaginea  Schl.  11,  507. 


SED 

Seorsr.onern  purpurea  L.  Il,  506. 
resedilolia  Gouan,  II,  510. 
resedifolia  Lois.  Il,  510. 
subulata  Lam.  Il,  509. 

Scropliulnria  Tourn.  Il,  565. 
alpestris  Ga>,  II,  565. 
aquatica  Koch,  11,  566. 
aquatica  L.  Il,  566. 
auriculata  Ail.  Il,  566. 

Balbisii  Hornem.  Il,  566. 
betonicæfolia  Lap.  Il,  565. 
betonicæfolia  Viv.  Il,  567. 
bicolor  Siblh.  Il,  568. 
canina  L.  Il,  568. 

Ehrharli  Slev.11,560. 
frutescens  DG.  Il,  568. 
geminiflora  Lam.  Il,  564. 
glauca  Siblh.  Il,  567. 

Iloppii  Koch,  11,  568. 
jurateusis  Schl.  Il,  568. 
lucida  Ail.  11,  568. 
lucida  L.  Il,  567. 
mellifera  Ait.  11,  622. 
mellifcra  Lois.  11,  564. 
multifida  Lam.  11,  568. 
nodosa  L.  Il,  566. 
oblongifolia  Lois.  Il,  567. 
peregrina  L.  Il,  565. 
pyrenaica  Benth.  II,  564. 
ramosissima  Lois.  Il,  568. 
sambueifolia  Dub.  Il,  564. 
sambucifolia  L.  II,  622. 

Scopolii  DG.  Il,  565. 

Scorodonia  L.  Il,  565. 
tràfoliala  L.  Il,  564. 
vernalis  L.  Il,  565. 
vernalis  Lap.  11,  564. 

: SCROPIIUKi.lMACÉES,  11,  562. 

icntcllaria  !..  Il,  700. 
albida  L.  II.  7 1 6. 
alpina  L.  11,  701 . 

Columnae  Ail.  Il,  701 . 
galericulata  L.  11,  702. 
hasti  folia  L.  Il,  701. 
minor  L.  Il,  702. 

Secalc  L.  111,  598. 
ccreale  L.  111,  598. 
creticum  L.  111,  621 . 
villosum  L.  111,  599. 

§ccuri(l  <icu 

légitima  Gærtn.  1,502. 

Sccurigera  DG  I,  502. 

Coronilla  DG.  1,  502. 

Scdum  DG.  I,  617. 
acre  L.  1,  625. 
albescens  lîaw.  I,  627. 
album  L.  1,  625. 
alpestre  V i 1 1 . I,  625. 
alsiuefolium  AU.  I,  651. 
altissimum  Poir.  1,  627. 
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Kediim  IM'..  I,  (il  7. 

umplt xicaule  DC.  I,  Ci 28 . 
Anarampseros  L.  1,  (il 8. 
andegavense  DC.  1,  G 20. 
un  glu  um  Huds.  1,  624. 
uunuum  L.  I,  G2I . 
anopetatum  DG.  1,627. 
aristutum  Vill.l,  628. 
alratum  L.  1,621. 
azureum  Desf.  1,  G22. 
boloniense  Lois.  1,  G2G. 
brerifulium  DC.  1,  624. 
caerukum  Vahl,  I,  G22. 
caespihmtm  DC.  1,  G20. 
Ccpaea  L.  1 , G 1 9 . 
Cliisiauum  Guss.  I,  623. 
corsicum  Dut).  I,  62L 
< ruciatiun  Desf.  I.  625. 
dasyphijllum  L.l,  624. 
divaricatum  Lap.  1,  621 . 
rtegans  Lej.  I,  626. 

Fabaria  Koch,  1.  618. 
palioides  AU.  1,  619. 
planduliferum  Guss.  1,621. 
Gueltardi  V i 1 1 . I,  624. 
heplapetalum  Poir.  I,  622. 

Ii irsulum  Ali.  I,  622. 
Iiispanicum  DC.  1,  627. 
hispanieum  L.  I,  631. 
latifolium  Bert.  1,617. 
maximum  Sut.  I,  617. 
micranthum  Hast.  I,  623. 
inonrepalen.se  Bail).  1,  625. 
uepleeimn  Ten.  1,  626. 
nicæense  Ail.  1,  627. 
ochroleucum  Yill.  I,  627. 
purpurasceus  Koch,  I,  618. 
ptirpureum  Tausch,  1,  618. 
reflexum  L.  I,  626. 
repens  St  hl . I,  623. 
Hhndio/a  DC.  1,  617. 
roseum  Scop.  1,  617. 
rubevs  L.  I,  620. 
rupestre  L.  I,  (i26. 
rupeslre  Vill.l,  627. 
saxalile  Ail.  I,  623. 
saxalile  DC.  1,621. 
sexanpulare  DC.  I,  626. 
se x an p u la re  L.  I,  625. 
sphæricum  Lap.  I,  62 1. 
stellalnm  L.  I,  619. 
Tclephium  L.  I,  618. 
Telephium  Rchb.  1,  618. 
lu rpiduni  Ram.  I,  623. 
verlieillalum  Lat.  I,  619. 
rillnsum  L.l,  621. 

N,'ltt«l»«*lla  Sprenp.  Il],  633. 

* le  n I ieulala  Koch,  III,  636. 
Iielvelica  Sprenp.  III,  656. 
spinu'osa  Braun,  III,  636.  * 


ftelinmtt  L.  I,  (186. 

alsaticum*  Cranlz,  1.  689. 
Anelhum  Rolh,  1,686. 
angulosum  Lam.  I,  686. 
argenteum  Ail.  I,  689. 
Carvifolta  L.  I,  686. 
(>rvaria  Cranlz,  I,  688. 
Chabræi  Jaeq.  I,  690. 
dimidialum  DC.  I,  709. 
Imperatoria  AU.  1,691. 
Lacbenalii  G ni  cl.  I,  685. 
Oreoseliuum  Seop.  I,  688. 
palustre  L.  1,  690. 
palustre  Sut.  I,  682. 
palustre  Thuill.  I,  690. 
Peucedanum  Wigg.  |,  687. 
pyrenæum  Gouan,  I,  683. 
scabrum  Lap.  I,  706. 
sylvestre  Cranlz,  I,  684. 
venetum  Sprenp.  I,  689. 
fioniperviviini  L.  I,  628. 
arachnoidcum  L.  I,  650. 
arverncnse  Lecoq,  I,  629. 
plobiferum  L.l,  631. 
hirtum  L.  I,  630. 
mouianum  L.  1,  629. 
tertorum  L.  1,  628. 
§envbleru  Pers.  1,  135. 
coronopus  Poir.  I,  153. 
didyma  Pers.  I,  134. 
pinuatifida  DC.l,  154. 
Meneclo  Less.  Il,  1 10. 

abrotanifolius  Gouan,  11,  114. 
abrolanifolius  L.  Il,  198. 
adunidifolius  Lois.  11,  ML 
alpestris  Gaud.ll,  118. 
ambipuus  DC.  Il,  198. 
aquaticus  Iluds.  Il,  114. 
orenarius  Salzm.  Il,  112. 
artemiskrfolius  Pers.  Il,  114. 
aurnnliarus  DC.  Il,  123. 
barbareæfolius  Kroek.  Il,  115. 
barbareæfolius  Rchb.  Il,  1 15. 
Barrelieri  Gouan,  11,  121. 
brach yrhaetus  DC.  Il,  124. 
Cacalmster  Lam.  Il,  119. 
caruosus  Lam.  Il,  120. 
Cineraria  DC.  Il,  116. 
ciuerarioides  Viv.  Il,  116. 
eommulatus  Spenn.  Il,  119. 
coronopifolius  Willd.  Il,  198. 
rrassifnlins  Willd.  Il,  1 13. 
crilhmifolius  Scop.  Il,  176. 
croalicus  W.  Kit.  11,  1 19. 
delpbimfolius  Vahl,  11,  198. 
denticulalus  Müll.  Il,  112. 
dentieulatus  Nolt.  Il,  III. 
difficilis  Dut.  Il,  1 15. 

Dnria  L.  11,  120. 

Doronicum  L.  Il,  121. 
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Sencclo  erratirus  Bert.  11,  1 15. 
enirtfolius  L.  11,  Il 6. 
e.xsquameus  Brot.  11.  115. 
flabellatus  Viv.  Il,  198. 
fœniculaeeus  DC.  11,  112. 
fœniculaeeus  Teo.  Il,  112. 
foutanus  Wallr.il,  119. 

Fuchsii  Gmel.  11,  1 1 8. 
gallicus  Chaix,  11,  115. 

Gerardi  Godr.  Greu.  11,  122. 
humilis  Desf.  11,  1 12. 
inc  anus  L.  11,  117. 
incanus  Lap.  11,  117. 

Jarobaea  L.  Il,  1 15. 

Jarquiniantts  Rchb.  Il,  119. 
lanalus  Lecoq,  11,  122. 
lanatus  Scop.  11,  122. 
laxiflorus  Viv.  Il,  1 15. 
leucanthemifolius  Poir.  11,  112. 
leucophyllus  DG.  11,  117. 
lividus  L.  Il,  1 1 2. 
lividus  Nolt.  11,  III. 

1 y ratifol i us  Rchb.  H,  198. 
maritimus  Rchb.  11,  116. 
nebrodensis  DC.  11,112. 
nebrodensis  L.  11,  198. 
neglectus  Desv.  11,  1 15. 
nemorensis  Gouan,  11,  121. 
nemoreiisis  Jacq.  11,  1 19. 
nemorensis  Poil.  Il,  122. 
ovatus  Willd.  Il,  1 1 8. 
palmatus  Lap.  Il,  1 1 7. 
jialudosus  L.  11,  117. 
palustris  DG-  11,  124. 
parviflorus  Ail.  Il,  1 17. 
persicæfolius  Ram.  11,  121. 
pijrenaicus  Godr.  Gren.  11, 124. 
rotundifolius  Lap.  11,  198. 
salicetorum  Godr.  Il,  120. 
salicifolius  Wallr.  11,  118. 
saracenicos  Koch,  11,  120. 
saracenicus  L.  11,118. 
spalhulaefolius  DG.  11,  122. 
squalidus  Willd.ll,  115. 
subalpinus  Koch,  11,  198. 
sylvaticus  L.  11,  111. 
temiifolius  DC.  11,  114. 
tenuifolius  Jacq.  Il,  116. 
Tournefortii  Lap.  Il,  121. 
trilobus  Siblh.  Il,  1 1 2. 
uniflorus  Ail.  Il,  198. 
vis  cosu  s L.  11.  111. 
vulgaris  L.  11,  111. 

' §crapias  L.  111,  276. 

Columnæ  Aun.  111,  280. 
cordigera  L.  111,  276. 
cordigcro-laxiflora  Noul.  111,  277. 
ensifolia  Murr.  111,  268. 
glabra  Lap.  111,  280. 
grandiflora  L.  III,  269. 
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Scrapins  hirsuta  Lap.  III,  278. 
laucifera  St. -Am.  111,  278. 
lancifolia  Murr.  111,  269. 
latifolia  L.  111,271. 
laxiflora  Rchb.  111,  280. 
laxifloro-cordigera  Timb.  III,  277. 
laxifloro-longipetala  T.  111,  277. 
Lingua  L.  111,  280. 
Linguo-laxiOora  Timb.  111,278. 

1 An  g. -long  i pelai  a G.  et  G.  111,  279. 
longifolia  L.  111,271. 
longipctata  Poil.  111,  278. 
longipetafo-laxiflora  N.  111,  277. 
longip. -Lingua  Gr.  et  P.  III,  279. 
longip.-militaris  Timb.  111,  278. 
microphylla  Ehrh.  111,  271. 
microphylla  Mér.  111,  270. 
neglecta  Forest.  111,  279. 
nivea  Ghaix,  111,  269. 
occultata  Gay,  lll,  280. 
oxyglottis  Rchb.  111,  278. 
palustris  Scop.  lll,  271. 
parviflora  Pari,  lll,  280. 
pseudocordigera  Mor.  lll,  278. 
purpurc-a  Doum.  lll,  277. 
repens  Vil l.  lll,  268. 
rubra  L.  lll,  269. 
triloba  Du[)uy,  lll,  277. 
triloba  Lloyd,  lll,  277. 
xylophyllum  L.  lll,  268. 

Seridia 

microcephala  Cass.  Il,  259. 
sonchifolia  Gass.  Il,  258. 
sphærocephala  Webb,  11,  259. 

Scriola  L.  11,  295. 
aetnensis  L.  Il,  295. 
ætnensis  Lap.  Il,  292. 
cretensis  L.  11,  295. 
depressa  Viv.  11,  295. 
taraxacifolia  Salzm.  Il,  295. 
taraxacoides  Lois.  11,  295. 
uniflora  Biv.  Il,  295. 
urens  AU.  Il,  295. 
urens  L.  Il,  295. 

ëcrrafalcus  Pari,  lll,  587. 
arvcnsis  Godr.  lll,  588. 
commutatus  Godr.  lll,  589. 
hordeaceus  Godr.  Gren.  lll,  590. 
inlermedius  Pari,  lll,  591. 
Lloydianus  Godr.  Gren.  lll,  591. 
macrostachys  Pari,  lll,  595. 
mollis  Pari.  111,590. 
patulus  Pari,  lll,  592. 
secalinus  Godr.  lll,  588. 
squarrosus  Kab.  lll,  592. 

§erratula  DG.  Il,  268. 
alpina  Lap.  Il,  272. 
alpina  V i 1 1 . 11,  272. 
arvcnsis  L.  11,  226. 

Btxconi  Guss.  Il,  270. 


Nrrratiilu  conlca  Lnm.  Il,  27  5. 
coroiiata  DC.  Il,  208. 

Crupina  \ ill.  Il,  2(i7. 
c\  naroides  I)C.  Il,  239. 
discolor  Willd.  Il,  273. 
diibia  Brol.  Il,  274. 
hcteroplnil/a  Desf.  Il,  2G9. 
htimilis  DC.  Il,  270. 
mollis  Cav.  Il,  270. 
iiudirauhs  DC.  Il,  269. 
Ilhaponlicum  UC.  11,  239. 
rosmarioifolia  Cass.  11,  274. 
tinctoria  L.  11,  268. 

SckcII  L.  1,  707. 

Ægopodium  Scop.  1,  731. 
anunoides  Gouan,  I,  754. 
Amomum  Scop  1,  732. 
anouum  L.  1,709. 
bien  ne  Crantz,  I,  709. 

Rorroni  (iuss.  I,  708. 

Htmins  Vill.  I,  751. 

Carum  Scop.  I,  729. 
rani  folium  Vill.  I,  710. 
roloralum  F.hrh.  I,  709. 
corsicum  Link,  I,  734. 
dioicnm  Vill.  I,  737. 
elalum  I>.  I,  708. 

Falcaria  Scop.  1,  752. 
glaucum  St. -Am.  1,  709. 
glaucum  Sang.  I,  707. 

Gouani  Koch,  I.  708. 
graveolens  Scop.  I,  759. 
Hippomaralhrum  L.  1.  758. 
Lihanot is  Koch . 1,  710. 
massiliense  Césalp.  I,  707. 
Mcum  Scop.  1,  701 . 
inontanum  L.  1,  709. 
mnlticaule  Jacq.  I,  709. 
nammi  Duf.  I,  709. 
nodillorum  Scop.  1,  755. 
pyrena'um  L.  1,  G85. 
saxifragum  L.  1.  734. 
Sibthorpii  Godr.  Greu.  I,  711. 
tortuosum  L.  I,  707. 
lorluostim  Poil.  1,709. 
verticillatum  Desf.  I,  734. 
«CNlerlii  Scop.  III,  453. 
urgente  a Sav.  111,  453. 
raenilea  Ard.  III,  453. 

C) lindriea  DC.  III,  453. 
disticha  Pers.  111,  451. 
echinala  Lam.  III.  455. 
elonpala  Host,  111,  453. 
leucocephala  DC.  III,  020. 
sphærocephala  Ard.  Ill,  620. 
tenella  Hosî,  III,  620. 
tenuifolia  Schrad.  Ill,  453. 
*ctnrlrt  P.  R.  III,  {56. 
nmhigua  (iuss.  111.  157. 
g'am  a P.  B.  III,  450. 


Netarla  ilalira  P.  R.  III,  458. 
vcrlidllnta  P.  B.  111,  458. 
viridis  P.  B.  111,  457. 

Nlierurdlii  L.  11,  49. 
arvensis  L.  Il,  50. 
muralis  C.  II.  46. 

Nihhulrilu  L.  1,  521. 
procumbens  L.  I,  521. 

ftiht horpiu  L.  11,600. 
europaea  L.  11,  600. 

8i(la 

Ahulilon  L.l,  296. 

Slderlt!»  L.  11.  697. 

Alopecuros  Scop.  Il,  694. 
alpioa  Vill.  Il,  699. 
crenata  Lap.  11,  699. 
fruliculosa  Pourr.  11,  698. 
hirsula  Gouau,  11,  692-698. 
hirsuta  L.  11,  098. 
lujssopi folia  L.  11,  699. 
incana  Gouan,  11,  699. 
montana  L.  11,  716. 
Ocymastrum  (iouan,  11,  691. 
perfoliala  L.  Il,  716. 
pyrenaica  Poir.  11,  099. 
romana  L.  11,  697. 
scordioides  Koch,  II,  099. 
scordioidrs  L.  Il,  098. 
spalhulala  Lam.  Il,  097. 
lomeotosa  Pourr.  Il,  698. 

NtlauM  Bcss.  1,701. 

pralensis  Bess.  1,701. 
riresccns  Boiss.  1,  702. 

Aliène  L.  1,  202. 
acaulis  L.  1,  214. 
ni peslris  Jacq.  1,  213. 
ttlpina  Thom.  1,  205. 
alsinoides  Viv.  1,220. 
ambigua  Camb.  1,208. 
anglica  Auct.  I,  200. 
angustifolia  (iuss.  1,  203. 
anuulata  Thore,  I,  215. 
a pela  la  Willd.  1,  243. 
arenaria  Desf.  1,  208. 
arenicola  Prcsl,  I,  208. 
Armeria  L.l,  211. 
arvalica  Lag.  I,  207. 

Behen  L.  I,  245. 
bicolor  Thore,  I,  211. 
bipartita  Desf.  1,208. 
brachypctala  Rob.  Cast.  I,  207 
cnmpauula  Pers.  I,  2 53. 
cauesceus  Teu.  1,  208. 
catholica  Olth.  1,243. 
cerastoides  Vill.  1,  206. 
riliuta  Pourr.  1,207. 
clandeslina  Dub.  I.  215. 
Cneli-rosa  Godr.  Gren.  1,221 
colorata  Poir.  I,  208. 
rommntala  (iuss.  1,202. 


Sllene  L.  1,  202. 

congesta  Sibth.  I v 245 . 
conira  L.  1,  204. 
conoulea  L.  1,205. 
corsica  DC.  1,  209. 
crassifolia  Thore,  1,  204. 
cretica  L.  1,  215. 
decumbens  Salzm.  1,208. 
iliurna  Godr.  Gren.  1,  217. 
Duriæi  Spach,  1,  208. 
elongata  Bell.  1,  215. 
exscapa  AU.  1,  214. 

Fabaria  Berl.  1,  202. 
fontana  Ten.l,  215. 
fruticosa  DC.  1,  209. 
fruticosa  L.  1,  243. 
gallica  DC.  1,206. 
gnlliea  L.  1,  206. 
hispida  Desf.  1,  205. 
inaperla  Bert.  1,  211. 
iiiaperla  L.  1,  212. 
inflala  Sm.  1,  202. 
infracla  \V.  Kit.  1,  217. 
italica  Moris,  1,210. 
italica  Pers.  1,  218. 
italica  Viv.  1,218. 
juvenalis  Delile,  1,  243. 
lacta  Godr.  Gren.  1,  220. 
Loisclcurii  Godr.  Gren.  1,  220. 
hisilanica  Auct.  1,  206. 
maritima  Host,  1,  203. 
maritima  "With.  1,  205. 
niollissîma  Sibth,  1,219. 
multicanlis  Guss.  1,  211. 
viuscipula  L.  1,215. 
nicaeensis  Ail.  1,208. 
nocliflora  L.  I,  216. 
nocturna  L.  1,  206. 
nodulosa  Viv.  1,  210. 
nutans  L.  1,217. 
nyctanlba  Willd.  1,206. 

Otites  Sm.  1,  219. 
paradoxa  L.  1,  218. 
paradoxa  Lap.  1,217. 
pauciflora  Salzm.  1,  210. 
polyphylla  Vill.  1,212. 
porlensis  L.  I,  21 1 . 

Pourretii  Poir.  1,207. 
pralensis  Godr.  Gren.  1,216. 
pnbescens  Lois.  1,207. 
pndibunda  Rchb.  1,  214. 
pyriformis  Hort.  par.  1,  208. 
quadridentala  DC.l,  215. 
guadrijida  L.  1,213. 
quinquevulnera  L.  1,  206. 
liequicnii  Otth.  1,  209. 
rubella  DC.  1,  215. 
rvpestris  L.  1,  214. 
sabuletorum  Dub.  I.  205. 
Salzmanni  Bad.  1,  218. 


Silène  Salzmanni  Mut.  1,219. 
Saponaria  Cav.  1,  208. 

Saponaria  Fries.  1,  225. 
Saxifraga  L.  1,  215. 
scabra  Bert.  1,  212. 
sedoides  Jacq.  1,  212. 
serirea  Ail.  1,  207. 
setabensis  Duf.  1,  208. 
spicata  DC.  1,  206. 
stellata  Lap.  1,  207. 
stricta  Lap.  1,  215. 
subvinosa  Delile,  1,  243. 
succulenta  Moris,  I,  209. 
sylvestris  Rchb.  1,  206. 

Tenoreana  Coll.  I,  205. 

Thorei  Duf.  I,  201. 
tridentata  DC.  1,  206. 
tridentala  Desf.  1,243. 
tubiflora  Duf.  1,  208. 
uniflora  DC.  I,  203. 
vallesia  L.  1,210. 
velutina  Pourr.  1,  219. 
vesperlina  Retz,  1,  205. 
vespertina  Seb.  Maur.  I,  205. 
viscosissima  Ten.  1,  208. 
xeranthema  Viv.  1,  209. 

SILÉH’ÉE§,  I,  200. 

Siler  Sco[).  1,  685. 

aquilegifolium  Gærtn.l,  685. 
monlanum  Crantz,  1,681. 
trilobum  Scop.  1,  685. 

Si  1 y I» uni  Waill.  Il,  205. 

maculatum  Mœnch,  11,  201. 
Marianum  Gærtn.  11,  204. 

Simetliis  Kuuth,  111,  222. 
bicolor  Kunth,  111,  222. 
planifoiia  Gren.  Godr.  111,  222. 

Slnnpis  L.  1,  73. 
alba  L.l,  74. 
arvensis  L.  1,  73. 

Cheiranlhus  Koch,  1,75. 
dissecta  Lag.  1,74. 
erucoidcs  L.l,  81. 
hispida  Lalcrr.  1,  74. 
incana  L.  1,  78. 
incana  Thuill.  1,77. 
nigra  L.  1,  77. 
orienlalis  Auct.  1,  73. 
pyrenaica  L.  1,  96. 
recurvala  Ail.  1,  75. 
villosa  Mérat,  1,  73. 

Sison  Lag.  1,  752. 

Amomum  L.l,  732. 
inundatum  Spreng,  1,  756. 
Podagraria  Spreng.  1,751. 
segetum  L.  1,  758. 
verticillato-inundatum  Th.  1,  755. 
verlicillalum  L.  I,  729. 

SlNynil)  relia 

aspera  Spach,  I,  94. 
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NIm> inhrliiin  L.  I,  92. 

arulnugiilum  IX I . I,  90. 

A Mari  a Scop.  I,  9.5. 
allissimum  L.  I,  9 L 
amphibium  I..  I,  120. 
anceps  Wahl.  I,  98. 
arenosum  L.  1,  104. 
asperum  L.  1.  94 . 
austriacum  DC.  I,  9.5. 
anslriarum  Ja  q.  I,  95. 
Barrelieri  Thuill.  1,  KO. 
bursifolium  L.  I , 157. 
bursifolium  Lois.  I,  97. 
bursifolium  Vill.  I,  96. 
Columnnc  Jacq.  1,  94. 
deulatuin  Ail.  I,  90. 
dentaium  Lois.  1,97. 
Erucaslrum  Poil.  1,81. 
erysimaslrum  Lam.  I.  95. 
erjsimifolium  Pourr.  1,  95. 
gallieum  Lois.  1,81. 
gallieum  Willd.  1,95. 
hispanicum  Jacq.  I,  158. 
hispanicum  Lois.  1,97. 
hxbridum  Thuill. I,  120. 
Irio  !..  1,9.5. 

Lœsclii  L.  1,  157. 

Lœselii  1 huill.  I,  95. 
mouanlhos  Viv.  I,  1.5.5. 
monense  !..  1,79. 
monense  Thuil.  I,  80. 
monense  Vill.  I,  79. 
murale  L.  I,  80. 
Nasturtium  L.  I,  98. 
obtusangulum  Lois.  I,  81. 
ol/irinale  Scop.  I,  95. 
palustre  Leyss.  I,  120. 
l)rninonicum  Jacq.  I,  95. 
Parra  L.  1,  77. 
parvillorum  Lam.  1,  90. 
piunutifidum  DC.  1,  90. 
pohjrcratium  L.  I,  95. 

])\ renaicum  L.  I,  120. 
p\  renaicum  Vill.  I,  90. 
rhedonense  Desgl.l,  95. 
repaudum  Willd.  I,  79. 
Roripa  Scop.  I,  120. 
saxalile  DC.  I,  79. 
simplicissimum  Lap.  I,  105. 
Sophia  L.  1,  90. 
»lrirtissimum  L.l,96. 
supinum  L.  I,  95. 
sylvestre  L.  1,  98. 
ta naceli fol i uni  L.  I,  97. 
taraxacifolium  DC.  1,  90. 
tenuifolium  L.  I,  80. 
Thalianum  (in\,  I,  105. 
vimiueum  L.  1,’  80. 

Niiiiu  L.  I,  720. 

Amomum  Roi  h,  I,  752 


Nlum  augustifolium  L.  I,  720. 
Apium  Roth,  I,  759. 
aromaticum  Lam.  I,  752. 
Berula  Gouau,  I,  720. 
Bulbocaslaiium  Spreng.  I,  750. 
bulbosum  Thore,  I,  755. 
Cordienii  Lois.  I,  702. 
crassipes  Spreng.  1,  757. 
Falcaria  L.  1.755. 
intermedium  DC.  I,  75.5. 
iuundatum  Roth.  1,  756. 
lati  folium  L.  I,  720. 
nodillorum  L.  I,  75.5. 
repeus  L.  fil.  1,  750. 
segetum  Lam  I,  758. 
siculum  L.  1,711. 
veriicillatum  Lam.  I,  729. 
viresceus  Spreng.  I,  702. 

«MILAi  KKN,  111,  227. 

**niila\  L.  III,  254. 
aspera  DC.  III,  254. 

■aspera  L.  III,  254. 
mauritanien  Desf.  111,  255 . 

Nmyrnlum  L.  I,  749. 

Dioscoridis  Spreng.  I.  749. 
Dodonæi  Spreng.  I,  7 .5 0 . 
Malhioli  Tourn.  1,719. 
nodillorum  All.  I,  705. 
Olusatrum  L.  I,  74  9. 
perfolialum  L.  1,7  59. 
ramosum  D’Urv.  I,  750. 
rotundi folium  DC.  I,  750. 

II,  551. 

Molunum  L.  Il,  552. 

Dulramara  L.  Il,  544. 
Hermanni  Dun.  Il,  544. 
humile  Bernh.  Il,  .555. 
littorale  Raab,  II,  544. 
luteo-virescens  Gmel.  11,  555. 
miniatum  Willd.  Il,  545. 
nigrum  L.  Il,  545. 
ochroleucum  Bast.  Il,  545. 
pterocaulon  Rchb.  Il,  545. 
scandons  Lam.  Il,  5 5 5 . 
sodtnneum  L.  Il,  5 5 5. 
tuberosum  L.  Il,  554. 
villosum  Lam.  11.  5 55. 

Noldanella  Fourn.  Il,  501 . 
alpinu  L.  Il,  401 . 
minima  Iloppe,  II.  561 . 
monlana  Lecoq.  Il,  401. 
monlana  Willd.  Il,  501. 
pusilla  Baumg.  Il,  461. 
villosa  Darracq,  II,  461. 

ttolldngo  L.  11,  92. 

Doronicum  L.  Il,  121. 
glabra  Desf.  Il,  95. 
giaveolens  Lam.  Il,  180. 
lithospenni folia  Willd.  Il,  95. 
minuta  Vill.  Il,  92. 
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Kolhlago  L.  Il,  92. 
nudiflora  Viv.  Il,  95. 
pratensis  Sav.ll,  180. 
reliculata  Lap.  Il,  92. 
sarracenica  Fuchs,  11,  118. 
serotina  Ait.  Il,  95. 

Virgà-aurea  L.  11,  92. 
viscosa  Lam.  11,  181 . 

Soncüsii.s  L.  11,525. 
alpinus  L.  il,  527. 
aquatilis  Pourr.  11,  526. 
arvensis  L.  11,  526. 
as per  Vill.  Il,  524. 
cærulescens  Sm.  Il,  527. 
canadensis  Lap.  Il,  527. 
ciliatus  Lam.  11,  524. 
décoras  Casl.  11,  525. 
faPax  Wallr.  11,  525. 
glaucescens  Jord.  il,  525. 
lævis  Vill.  Il,  524. 
maritimus  L.  il,  526. 
monlanus  Lam.  Il,  527. 
nitidus  Vill.  Il,  526. 
ùleraceus  L.  Il,  524. 
palustris  L.  11,  526. 
pectinalus  DG.  Il,  524. 
picroides  Ail.  Il,  528. 

Plumieri  L.  Il,  522. 
spinosus  Lam.  Il,  525. 
tenerrimus  L.  11,  524. 

Sort» u. s L.  I,  572. 

Aria  Crantz,  I,  575. 
aucuparia  L.  1,  572. 
Chamaemespilus  Crantz,  1,  574. 
domestica  L.  1,  572. 
latifolia  Pers.  I,  574. 
scandica  Fries,  1,  575. 
torminalis  Crantz,  I,  574. 

Sorghum  Pers.  111,  470. 
halepense  Pers.  111,  470. 

Soyeria  Monn.  11,  542. 

alpina  Gren.  Godr.  Il,  527. 
blattarioides  Monn.  Il,  541. 
lampsanoides  Monn.  Il,  540. 
montana  Monn.  11,542. 
paludosa  Godr.  Il,  542. 

Sparganium  L.  111,  556. 
affine  Schn.  111,  557. 
minimum  Fries,  111,  557. 
notons  L.  111,  557. 
nalans  Rchb.  III,  557. 
ramosum  IInds.  III,  556. 
simplex  Huds.  111,  556. 

Spartiantlms 

junceus  Link,  1,  547. 

Spariina  Schreb.  111,  465. 
allerniftora  Lois.  111,  464. 
Duriæi  Pari.  111,  465. 
stricto  Roth,  111,  464. 
versicolor  Fabre,  III,  465. 


Spurtlum  L.  I,  547. 

arboreum  Desf.  1,  548. 
aspalathoides  Desf.  I,  555. 
cinerenm  Vill.  1,  555. 
decumbens  Durande,  1,  560. 
erinaeeoides  Lois.  1,  555. 
Gasparrini  Guss.  1,  550. 
gymnopterum  Viv.  1,  550. 
horridum  Vahl,  1,  557. 
junceum  L.  I,  547. 
lauigerum  Desf.  1,  547. 
linifolinm  Desf.  1,  557. 
pilosum  Roi  h,  1,551. 
purgans  L.  1,  549. 
radiatum  L.  I,  558. 
rigiduin  \ iv.  1,  517. 
sagittale  Roth,  1,  550. 
scoparium  L.  1,  518. 

Scorpius  Lin.  I,  554. 
sphærocarpon  Lap.  1,  555. 
spinosum  L.  1,  546. 
tinctorium  Roth,  I,  552. 
villosum  Vahl,  1,  547. 

Specta3aria  Heist.  Il,  404. 
falcata  A.  DC.  Il,  405. 
hybrida  A.  DC.  11,  405. 
pentagonia  A.  DC.  II.  405. 
Spéculum  A.  DC.  11,  404. 

Spergella 

glabra  Rchb.  I,  247. 
nodosa  Rchb.  1,  248. 
saginoides  Rchb.  1,  247. 
subulata  Rchb.  1,  247. 

Sporgta3u  L.  1,  27  4. 
arvensis  L.  I,  274. 
larioina  Fl.  D.l,  247. 
marina  Baril.  I,  276. 

Morisonii  Bor.  1,  274. 
nodosa  L.  I,  248. 
pentandr a L.  1,  274. 
pentaudra  Rchb.  1,  274. 
rubra  Godr.  1.  275. 
saginoides  L.  1,  247. 
segetalis  Vill.  1,  275. 
subulata  Sw.  1,  2 57. 

Spergularla  Pers.  I,  275. 

macrurhiza  Gren.  Godr.  1,  276. 
media  Pers.  1,  276. 
rubra  Pers.  1,  275. 
salina  Presl,  I,  276. 
salsugine a Feuzl,  1,  275. 
segetalis  Feuzl,  1,  275. 

Splienopus  Trin.  111,554. 
divaricatus  Rchb.  111,  555. 
Gouani  Trin.  III,  555. 

spi  naeia  Tourn.lll,  15. 
glabra  Mill.  III,  15. 
inermis  Mœneh,  lll,  15. 
o leracea  L.  lll,  15. 
spinosa  Mœuch,  lll,  15. 
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TP.fi  STA 

Nplrtra  L.  I,  .“>1  7. 

. irunrns  L.  I,  .">18. 
t'Hipcudula  L.  1,  “>17. 
h y/tericifulia  L.  I,  .718. 
pubesccns  DC.  I.  717. 
salicifolia  L.  1,718. 

17 maria  L.  I.  517. 

Hpirantlioii  Rich.  111,  267. 
aesliralis  Rich.  111.  267. 
aiitumualis  Rich.  111,  267. 
Nplroilclu 

pohrhiza  Schlcid.  111,327. 
NporoboliiN  R.  B.  III,  487. 

pimgens  Kuntli,  111,  488. 
NiaohyM  L.  Il,  086. 

Alopecuros  Benlh.  11,  693. 
alpina  L.  11,  688. 
ambipua  Sm.  Il,  (>89. 
anmiu  L.  Il,  691 . 
arvensis  L.  11,  G89. 
barba  la  Lap.  Il,  687. 
barbigera  Viv.  Il,  687. 

Bctonica  Benth.  Il,  693. 
béton  icæfolia  Pers.  Il,  G87. 
Bufonia  Thuill.  11,  692. 
circiunata  M ni.  Il,  G90. 
cordai  Pers.  II.  690. 
densiflora  Benlh.  Il,  694. 
divaricata  Viv.  Il,  691 . 
gcnnanica  L.  11,  687. 
glntinnsa  L.  Il,  693. 
bcraclen  Ail.  Il,  687. 

Uirta  L.  Il,  691 . 
lanala  Crantz,  II,  687. 
lanala  Jacq.  Il,  7 1 6. 
muritima  L.  11,  692. 
marrubiifolia  Viv.  11,690. 
nervosa  (lait.  11. 691. 
palustris  L.  11.  689. 
paluslri-sglcnlira  Schied.  11,  689. 
pblomoides  Willd . il,  687. 

Poiretii  Tcn.  Il,  690. 
prœumbens  Lam.  Il,  692. 
purpurea  Ten.  Il,  690. 
recta  L.  Il,  692. 

Sidcrilis  V i 1 1 . Il,  692. 
sylralica  I,.  Il,  688. 
lomentosa  (iatt.  Il,  687. 
Ntarrhax 

purpurea  Tourn.  Il,  617. 
«Itf'hollna  DC.  II,  273. 
arborescens  L.  Il,  283. 
dnbia  L.  Il,  274. 

vi, »:%€  ■ l,  332. 
Ntaphyloa  L.  1,332. 

pinnata  L.  I,  332. 

N(u|>h>  I o«l  (kii(l  mm 

pinnaluni  Scop.  1,  332. 

Matioo  Willd.  Il,  738. 

a.  utifolia  Rchb.  11,  7 16. 


Niadoo  alliacca  W illd.  Il,  736. 
alpina  Hoppe,  11,  736. 
arcnaria  l’ers.  Il,  735. 
aristata  Siblh.  Il,  750, 

Armeria  Scop.  Il,  736. 

Armeria  Sm.  Il,  733. 
artirulatn  Lois.  Il,  748. 
aspera  Lam.  Il,  750. 
aurieulaTolin  Benlh.  Il,  712. 
nnriculæfolia  DC.  Il,  7 54. 
nuriculæ-ursifolia  Pourr.  Il,  742. 
bahusiensis  Fries,  II,  740. 

Behen  Drej.ll,  759. 
bellidifolia  Gouan,  11,  749. 
Buhanii  Gir.  Il,  742. 
cæspitosa  Poir.  Il,  733. 
caspia  Willd.  Il,  749. 
confusa  Godr.  Gren.  Il,  743. 
cordala  All.  Il,  749. 
cordala  Desf.  Il,  746. 
cordala  Guss.  Il,  747. 
densiflora  Gir.  11,711. 
densiflora  Guss.  Il,  714. 
dichotoma  I)ub.  Il,  750. 
dieholoma  Guss.  Il,  746. 
dichotoma  Moris,  II,  749. 
dichotoma  Mut.  Il,  742. 
dichjoclada  Boiss.  Il,  747. 
diffusa  Pourr.  Il,  752. 

Dudaitii  (iir.  II.  7 12. 
dnbia  Andr.  11,747. 

Dubyei  Godr.  Gren.  11,  750. 
duriusculu  Gir.  Il,  745. 
ccbioides  L.  Il,  750. 
fasci<  ulata  Vent.  Il,  738. 
fcrulnrca  L.  Il,  751. 
lurfuracea  Rchb.  Il,  753. 
Girardiana  Guss.  11,741. 
globulariæfolia  DC.  Il,  743. 
Klobulariæfolia  Desf.  Il,  715. 
Gmelini  Koch,  II,  740. 
h\  brida  Mont.  Il,  74 1 . 
lanceolala  Rchb.  11,742. 
leucanlha  Lois.  Il,  757. 
Limonium  Desf.  Il,  740. 
Limoninm  L.  Il,  739. 
linearifolia  Laterr.  Il,  733. 
Igchnidi folia  Gir.  Il,  741. 
inaritima  Mill.  Il,  733. 
minuta  L.  Il,  7 55. 
minuta  Salis,  11,  7 16. 
monopetala  L.  11,752. 
montana  Mill.  Il,  736. 
mucosa  Salzm.  Il,  741. 
orcidcntalis  Llo\d,  II,  742. 
oleæfolia  Ten.  11,  744. 
oleæfolia  Willd.  Il,  742. 
oleifolia  Pourr  II,  746. 
ovnlifolia  Poir.  Il,  711. 
oulepis  Boiss.  Il,  7 1 1. 


STE 


SYS 


7 fi 


Ntatlce  Willd.  11,  758. 

plantagineii  Ail.  11,  735. 
pscudolimoniuni  Rchb.  11,  730. 
psiloclada  Boiss.  11,  753. 
pi ibescens  DC.  II,  748. 
puliescens  Salis,  II,  757. 
rariflora  Drej.  11,  740. 
reticulata  Bieb.  11,  749. 
reticulala  Gouau,  11,  746. 
reticulata  Lois.  Il,  747. 
reticulala  Salis,  11,  747. 
reticulata  Willd.  11,  750. 
ru])icoln  Bad.  Il,  746. 
scoparia  Rchb.  11,  7ÎO. 
Scopoliaua  Bert.  11,  744. 
serotina  Rchb.  Il,  740. 
sinuata  I..  11,  759. 

Smithii  Teu.  11,  746. 
soleirolii  Dub.  11,  757. 
spalhulala  Bab.  il,  742. 
tenuifolia  Bert.  11,  746. 
viminea  Schrad.  Il,  746. 
virgata  Willd.  11,  746. 
Wiildenowiana  Poir.  11,  741. 
Willdenowiaua  Rchb.  11,  745. 
Willdeuowii  Lois.  11,  744. 
Stella 

Lavatera  DC  1,  294. 
Stcllaria  L.  I,  265. 

aquatica  Scop.  1,  275. 
aquatica  Ser.  1,  265. 
cerastoides  L.  1,  266. 
ciliata  Scop.  1,  256. 

Dilleniana  Leers,  1,  263. 
Dilleniana  Mœnch,  I,  264. 
dubia  Bast.  1,  266. 
glnura  Witli.  1 , 264. 
giaminea  L.  1,  264. 

Ilolostea  L.  1,  26t. 
latifolia  DC.  1,26t. 
latifolia  Pers.  1,  265. 
mantica  Poir.  1,  267. 
media  Vill.  1,265. 
neglecta  Weih.  1,  264. 
nemorum  L.l,  263. 
pentagyna  Gaud.  1,  273. 
radicans  Lap.  1,  266. 

Saxifraga  Spreng.  1,  257. 
uliginosa  Murr.  1,  265. 
viscida  Bieb.  1,  266. 

Stellcra 

Passerina  L.  111,  60. 
Htoimnacantlia 

cjnaroides  Cass.  11,  239. 
Stenactia  iNees,  11,  99. 
anima  iNees,  11,  99. 
bellidifiora  Braun,  11,  99. 


Stcnactls  dubia  Cass.  Il,  99. 
Ntcphanocarpua 

monspeliensis  S[)ach,  1,  166. 
§ternl>crgin  W.  Kit.  111,  252. 

Intca  (iawl.  111,  252. 

Stipa  L.  111,492. 

Aristella  L.  111,  495. 
Calamagrostis  Wahl,  111,  495. 
rapillata  L.  111.  495. 
humilis  Brot.  111,  492. 
jitnrea  L.  111,  493. 
pcnnata  L.  lll,  494. 
tortilis  Desf.  111,  492. 
Stratiotca  L.  lll,  507. 

aloides  L.  lll,  507. 
Strcptopus  Rich.  lll,  228. 
amplexifolius  DC.  lll,  228. 
distortus  Lois,  lll,  228. 
Nturmia 

Lœselii  Rchb.  lll,  275. 
verna  Pers.  lll,  444. 
NTYBIACÉEÎ*»,  11,  470. 

Styrax  Tourn.  11.  470. 

officinale  L.  Il,  470. 

Siia^la  Forsk.  lll,  29. 

fruticosa  Forsk.  lll,  29. 
hirsuta  Rchb.  lll,  25. 
maritirna  Duni.  lll,  50. 
seligera  Moq.  lll,  50.  ^ 

splendens  Gren.  Godr.  111,50. 
Subularia 

aquatica  L.  1,  158. 

Succisa 

pratensis  Mœnch,  11,81. 
Suffrcnta 

filiformis  Bell.  I,  599. 
Swertfa  L.  11,  496. 

perennis  L.  11,  496. 
Symphytiim  Tourn.il,  51t. 
bulbosum  Schimp.  11,  512. 
Clusii  Gmel.  Il,  512. 
filipendulum  Bisch.  11,  512. 
inacrolepis  Gay,  11,  512. 
incdilerraneum  Koch,  11,  5! 2. 
officinale  L.  11.  511. 
punctatum  Gaud.  Il,  512. 
tubcrosum  L.  H,  511. 

Zeyheri  Schimp.  Il,  512. 
SYMAUTIIÉRÉES,  II,  81. 
Syntherisma 

ciliare  Lois,  lll,  461. 
glabrum  Sçhrad.  lll,  462. 
vulgare  Schrad.  lll,  461. 

Syringa 

vulgaris  L.  11,  475. 

§ysponc 

sagittalis  Gris.  1,350. 
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TAIIAHIM  IVKEM,  I,  599. 
Taina  rlMCUM 

pallicus  Ail.  I,  600. 
germanicus  Scop.  I,  GOI . 
narbonensis  Lob.  I,  600. 
pentandra  Lam.  1,  600. 

Ta  in  a ri  x Desv.  I,  600. 
africuna  Poir.  1,  601. 
auglirn  Webb.  1,  600. 
canariensis  Willd.l,  600. 
gallira  L.  1,  600. 
galliea  Sm.  1,  600. 
germa nica  L.  I,  601. 
seoegalensis  OC.  J,  600. 

Ta  ni  h m L.  III,  235. 

communes  L.  III,  235. 
Tanacetum  I.ess.  Il,  157. 
alpinnm  Schultz,  II,  I4f. 
nnnuum  L.  Il,  158. 
alratnm  Sehullz,  II,  145. 
Audibcrti  OC.  Il,  157. 
Ilalsamita  L.  Il,  158. 
eorjmbosum  Scbultz,  II,  145. 
Parihenium  Schultz,  11,  145.  ’ 
vulgare  L.  11.  157. 
Taraxacuni  Juss.  Il,  516. 
aulumnale  (.asl.  Il,  517. 

Oens  leouis  Oesf.  Il,  516. 
cnjthrospermum  Andr.  11.  5|G. 
gymnanthum  OC.  Il,  517. 
laerigatnm  OC.  Il,  516. 
Leontndon  Dumort.  Il,  516. 
leurospennum  Jord.  Il,  5 1 6. 
obovatnm  OC.  11,  517. 
officinale  Wigg.  Il,  51 6. 
palustre  OC.  11,517. 
vulgare  Schrank,  11,  516. 
TnxiiN  Tourn.  III,  159. 

bac  cala  L.  III,  159. 

TeoNdalla  H.  B.  I,  | 4 1 . 

Iberis  OC.  1,  141. 

Lepidunn  OC.  I,  142. 
nudirnulis  R.  B.  I,  14 1 . 
Telcpltiiiin  L.  I,  608. 

Imper  ali  L.  1,  608. 

Tel  i ne 

candieans  Webb,  I.  558. 

'"‘•folia  Webb,  I,  557. 

Tcliiiatop  haee 

gibba  Schleid.lll,  527. 

pohrhiza  (indr.  III,  327. 

Tenorln 

frulieesccns  Spreng.  I,  721. 
fruticosa  Spreng. I,  725. 


T 


ii  ni  iuviHH  im,  1,  358. 
TerehinthuM 

vulgaris  C"ss.  I,  539. 
TctrugonolobuM  Scop.  |,  428. 
conjugalns  Link,  I,  509.’ 
pinpureus  Mœnch,  I,  428. 
siliqnosus  Rolb,  I,  428. 

Tetra  hit 

nodosum  Mœnch,  II,  686. 
Teucriuni  L.  Il,  708. 

. auretnn  Schreb.  Il,  713. 

Bolrys  L.  Il,  709. 
capital  ion  L.  11,714. 
Chumaedrys  L 11,711. 
Chamaepitys  L.  Il,  707. 

Ilavicans  Lam.  Il,  715. 
fat  um  L.  Il,  7 II . 
fruticans  L.  Il,  708. 
gnaphalodes  Vahl,  II,  713. 

1 va  L.  11,  707. 

lanuginosum  Hffmgg.  Lk.  Il,  709. 
lucidum  L.  Il,  71  I. 
maritimum  Lam.  Il,  712. 

Man  un  L.  Il,  712. 
inassiliense  L.  Il,  710. 
mnntanum  L.  Il,  713. 
moschaturn  Lam.  Il,  707. 
odoratum  Lam.  Il,  710. 
officinale  Lam.  Il,  711. 
palustre  Lam.  Il,  709. 

Poli u m L.  Il,  7 14. 
p se  udo-r  h a m a epit  ij  s L.  Il,  708. 
pseudo-hyssopus  Salis,  11,  714. 
pseudo-byssopus  Schreb.  Il,  714. 
pyrenaicum  L.  Il,  712. 
reptans  Pourr.  Il,  712. 
resnpinatum  Oesf.  Il,  716. 
scordioides  Schreb.  Il,  709. 
Srordium  L.  Il,  709. 

Scorodonia  L.  Il,  710. 
sj  Oestre  Lam.  11,710. 
tomentosum  Vill.  ||,  715. 
Thalietriini  !..  |,  4. 
alpestre  Garni.  I,  6. 
alpinnm  L.  I,  5. 
ambiguum  Schl.  I,  7. 
angusti folium  L.  1,  8. 
aquilcgi  folium  L.  1,  5. 

Hatihini  Cranlz,  J,  8. 

Banhinianum  Wallr.  I,  8. 
collinum  Wallr.  I,  7. 
elalnm  Garni.  I,  7. 
elatum  Mut.  I,  8. 
exaltatum  (iaud.l,  55. 
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Thalictrum  LJ,  i. 

flavum  L.  I,  9. 
flexuosum  Rchb.  1,  7. 
Jcetidum  L.  1,  6. 
galioides  Pers.  1,  6. 
glaucum  Desf.  1,  55. 
kemense  Fries,  I,  7. 

Koehii  Fries,  I,  7. 
laserpitifolium  Willd.  I,  9. 
lucidum  L.  1,  8. 
macrocarpum  Gren.  1,  5. 
majus  Jacq.  1,  7.  . 
medium  Jacq.  1,8. 
minus  Godr.  1,  7. 
minus  L.  1,  6. 
montanum  Wallr.  I,  6. 
Morisonii  Mut.  I,  9. 
nigricans  DC.  !,  9. 
milans  Desf.  I,  7. 
odoratum  Gren.  Godr.  I,  6. 
pubescens  DC.  1,  7. 
saxatile  DC.  1,  7. 
saxatile  Vill.l,  6. 
simplex  L.  1,  8. 
simplex  Auct.  gai  1 . 1,  8. 
spurium  Tim.  1,  9. 
styloidcum  L.  fil.  1,  6. 
sylvutirum  Koch,  1,  8. 
tuberosum  L.  1,  10. 

Thapsia  Tourn.  I.  679. 
Asclepium  L.  1,  758. 
tenuifolia  Lag.  I.  678. 
villosa  L.  1,  679. 

Tlicligonum  L.  111,  110. 
Cynocrambe  L.  111,  111. 

Tlieslum  L.  III,  65. 
alpinum  L.  1!1,  65. 
alpinum  Tbuill.  111,  66. 
divaricatum  Jan.  111.  67. 
kumif usum  DC.  111,  66. 
Hussenoti  IIuss.  III,  66. 
intermedium  Schrad.  111,  67. 
linoph\!lum  Rchb.  III,  67. 
montanum  Ehrh.  111,  68. 
pratensc  Ehrh.  111,  66. 
tenui folium  Saut.  III,  66. 

Tlilaspi  Dill.  1,  142. 
alliareum  L.  1,  144. 
alpestre  L.  1,  145. 
alpestre  Vill.  1,  144. 
alpinum  Jacq.  I,  146. 
arvense  L.  I,  145. 
brachypetalum  Jord.  1,  144. 
Bursa-pastoris  E.  1,  147. 
campestre  L.  I,  149. 
campestre  Vill.  1,  150. 
Gaudinianum  Jord.  I,  145. 
heterophj  llum  DC. 1,150. 
hirtum  L.  I,  150. 
hirtum  Sm.  1,  150. 


Thlnspt  Dill.  1,  142. 
hirtum  Vill.  1,  150. 
humifusum  Lois.  1,152. 
marginatum  Lap.  1,  142. 
montanum  L.  1,  145. 
nudicaule  Lois.  I.  141. 
occitanum  Jord.  I,  145. 
perfoliutum  L.  1,  143. 

Pollichii  Poir.  1,  152. 
præcox  Mut.  1,145. 
præcox  Wulf.  I,  158. 
rivale  Presl,  1,  146. 
rotundifolium  Gaud.  1,  147. 
ruderale  AIL  1,  151. 
saxatile  L.  1,  1 42. 
scapitlorum  Viv.  1,  158. 
sty losum  Mut.  I.  1 46. 
sylvium  Gaud.  1,  146. 
sylvestre  Jord.  1,  1 45. 
virens  Jord.  1,145. 
virgalum  Godr.  Gren.  I,  144. 

Thrincin  Roth,  IJ,  296. 
grumosa  Brot.  Il,  297. 
hirta  Roth,  11,  296. 
bispida  DC.  Il,  296. 
hispida  Roth,  11,  296. 

Leysseri  Wallr.  Il,  296. 
maroccana  Pers.  Il,  296. 
mauritanica  Sprcng.  11,296. 
taraxacoides  (iaud.  11,  296. 
t ubcr osa  DC.  Il,  297. 

Thymus  Benlh.  11,  656. 

Aciuos  L.  Il,  666. 
affinis  Sieb.  11,  657. 
alpinus  L.  Il,  666. 
angustifolius  Pers.  Il,  658. 
Calamiutha  Sm.  Il,  66  5. 
capitatus  Hffmgg.  et  Lk.  Il,  715. 
Chamaedrys  Fries,  I.  658. 
corsicus  Moris,  II,  653. 
eorsicus  Pers.  Il,  667. 
filiformis  Ait.  Il,  662. 
glandulosus  Req.11,665. 
grandiflorus  Scop.  11,662. 
gratissimus  Duf.  11,  658. 
Ilerba-barona  Lois.  Il,  657. 
lanuginosus  Link,  II,  657. 
lauugiuosus  Schk.  Il,  658. 
Marshalianus  Viv.  Il,  657. 
mastichina  L.  Il,  715. 

INepela  Sm.  Il,  664. 
nervosus  Gay,  11,  658. 
parviflorus  Req.  Il,  655. 
reflexus  Lej.  Il,  657. 

Scrpyllum  L.  11,  657. 

Serpyllum  Pers.  Il,  658. 
virgatus  'Peu.  Il,  661 . 
vuhjari s L.  11,657. 

Z j gis  L.  11,  658. 

Zygis  Lap.  Il,  658. 
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palustre  Hoffm.  I,  690. 

Tllltt  L.  I,  285. 

argentea  Desf.  I.  287. 
corallina  Ait.  I,  285. 
flavescens  Braun,  I,  287. 
floribunda  Braun,  1,  287. 
grandifiura  Ehrh.  1,  285. 
belerophylla  Vent.  1,  287. 
intermedi a DC.  1,  286. 
laxiflora  Midi.  1,  287. 
microphylia  Vent.  1,286. 
mollis  Spach,  I,  285. 
neglecta  Spach,  I,  286. 
nigra  Borkh.l,  286. 
parviilora  Ehrh.  1,  286. 
pauciflora  Hayn.  I,  285. 
jrlatyph \jlla  Scop.  1,  285-286. 
præcox  Braun,  1,  287. 
ruhra  DC.  1,  285. 
sijlvestris  Desf.  I,  286. 
truncaia  Spach,  I,  287. 

T II,  1.4  ci:  KM,  I,  285. 

Tlllæn  Mich.  I,  616. 
aqualica  L.  1,617. 
muscosa  L.  I,  616. 
rubra  Gouan,  1,  620. 

lit  li  ymaluH 

arutifolius  Lam.  III,  85. 
arboreus  Lam.  111,  86. 
aurirulatus  Lam.  III,  76. 
hclioscopius  Lam.  111,  76. 
marilimus  Lam.  III,  86. 
nummulariu8  Lam.  III,  75. 
purpureu8  Lam.  III,  <17. 
rupestris  Lam.  III,  85. 
serralus  Lam.  111,  89. 

Toflcldla  Huds.  III,  175. 
caltjcttlala  Wahl  111,  175. 
Ossifraga  Ncm.  III,  175. 
pal ust ris  Iluds.  III,  175. 

T ol pis  Garrln.  Il,  287. 
altissima  Pers.II,  288. 
barbota  W'illd.  Il,  287. 
crinila  Low.  11,287. 
sexaristala  Biv.ll,  288. 
umbellata  DC.  Il,  287. 
virgata  Bert.  Il,  288. 

Tortly  lliun  L.  1,  697. 

Anthriscus  L.  I,  675. 
npitlum  L.  1,698. 
humile  Desf.  I,  698. 
maximum  L.  I,  698. 
nodosum  L.  I,  676. 
officinale  !..  1,  698. 
officinale  Auct.  gall.  I,  698. 

TorlIlM  Iloffm.  I,  675. 

Anlhriscus  Gærln.  1,7 il. 
Antln  isrus  Gmel.  1,  675. 
bclvrtica  Gmel.  I,  675. 


To rl Un  hctcrophylla  Guss.  1,  676. 
infesla  Wallr.  I,  675. 
macrocarpa  Gau  ln.  I,  745. 
nodosa  Ga'rln.  1,  676. 
rubéfia  Moench,  I,  675. 

Tormcntllla 

e recta  L.  1,550. 
offici  11a lis  Lap.  I,  530. 
replans  L.  1,531. 

T07.7.I»  L 11,  622. 
alpina  L.  Il,  622. 

Traehclliim 

majus  Clus.  Il,  411. 
minus  Lob.  Il,  409. 
vulgarc  Clus.  Il,  4M  . 

Trac  h y notia 

alternillora  DC.  III,  464. 
stricta  DC.  111,  464. 

Trngur an  t lia 

massiliensis  Bauh.  I,  446. 

Tragluni 

Columnæ  Spreng.  I,  728. 
peregrinüm  Spreng.  I,  728. 

Tragopogon  1,.  Il,  310. 
auslralis  Jord.  Il,  512. 

Bajlei  Lecoq,  11,  510. 
crocifolius  L.  11,311. 
Dalechampii  L.  Il,  505. 
dubius  Vill.  Il,  313. 
hirsutus  Gouan,  11,  315. 
livescens  Bess.  Il,  313. 
major  Jacq.  Il,  512. 
minor  Fries,  11,  510. 

0 rientalis  L.  11,511. 
picroides  L.  11,505. 
porrifolius  DC.  Il,  312. 
porrifolius  L.  11,  512. 
pr alertais  L.  11.510. 
stenophyllus  Jord.  Il,  511. 
umlulalus  Rchb.  11,511. 

Tragosclinuni 

Angelica  Lam.  1,731. 
majus  Lam.  I,  727. 
minus  Lam.  1,  727. 

TragiiN  Hall.  III,  455. 

rucemusus  Hall.  III,  456. 

Trapa  L.  I,  588. 
nat ans  L.  I,  589. 

TrIliuliiN  L.  I,  527. 
t erre  stria  L.  1,  327. 

Trlch  odliim 

alpinum  Schrad.  III,  485. 
caninum  Schrad.  111,  484. 
elegans  R.  Sch.  III,  486. 
rupestre  Schrad.  111, 483. 
selaceum  R.  Sch.  111,  484. 

Trleh  ocrcply 

bifida  VL  II,  529. 

Trlclioncii! a Ker.  111,238. 
Balbocodnnn  Rchb.  111,258. 
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Trichoncma  Ker.  1)1,  258. 
Bulbocodium  Sm.  111,  238. 
Columnae  Rchb.  lll,  238. 
Linaresii  Godr.  Greu.  lll,  238.  ! 

Trtentalis  L.  Il,  465. 
europaea  L.  11,  465. 

Trifolium  L.  1.  403. 
agrarium  L.  1,  423. 
agrarium  Schreb,  1.  424. 
alpestre  L.  1,405. 
alpimim  L.  1,  418. 
angvlalum  W.  Kit.  1,  421. 
angusti  folium  L.  I,  403. 
aristatum  Link,l,  409. 
arrectisetum  Brot.  1,409. 
arvense  L.  1,  410. 
aureum  Poil.  I,  424. 
aureum  Thuill.  I,  423. 
badium  Schreb.  1,  424. 
Balbisianum  DG.  1,417. 
barbatum  DG.  I,  508. 

Boreoni  Savi,  1,  4 H . 

Brittingerii  Weit.  1,410. 
Buxbaumii  Savi,  I,  417. 
ca'spitosum  Reygn.  1,418. 
campestre  Schreb.  1,  424. 
capilliforme  Delile,  I,  422. 
Cherleri  L.  1,  406. 
chrysanthum  Gaud.  1,  425. 
ciliosum  Thuill.  1,  406- 
cinctura  DG.  1,508.  1 

Clusii  Godr.  Gren.  1,414. 
clypeatum  L.  1,509. 
cljpeatum  Lap.  1,  408. 
collinum  Bast.  1,411. 
commulatum  Lcd.  I,  409. 
coutroversum  Salis,  l,  422. 
corsicum  lleq.  1,  407. 
dnlmaticum  Vis.  1,  41t. 
diffusion  Ehrb.  1,  406. 
dipsaceum  Thuill.  1,  409. 
elegans  Savi,  1,  420. 

Endressi  Gay,  1,417. 
filiforme  DG.  I,  423. 
filiforme  L.  1,  422. 
flavesrens  Tin.  1,  407. 
flexuosum  Jacq.  1,  406. 
fragiferum  L.  1,413. 
fuscurn  Desv.  1,  424. 
gemellum  Lap.  1,  411. 
glareosum  Schl.  1,  419. 
glomcratum  L.  I,  416. 
gracile  Rchb.  1,  410. 
gracile  Thuill.  1,  4 10. 
heterophyllum  Lej.  1,  407. 
hirtum  Ali.  1,  403. 
hispidum  Desf.  I,  405. 
hvbridum  Desf.  I,  120. 
hgbridum  L.  1,  420. 
hybridum  Savi,  I,  419. 


Trifolium  incarnulum  L.  1,  404. 
intermedium  Lap.  1,  508. 
irregulare  Pourr.  I,  408. 
laevigatum  Desf.  1,  416. 
lagopus  Pourr.  1,  410. 
lappaccnm  L.  1,  409. 
leucanlhum  Bieb.  I,  408. 
ligusticum  Bail).  1,  409. 
liiigiosum  Desv.  I,  425. 
longislipulalum  Lois.  1,409. 
lucanicum  Gasp.  1,411. 
macropodum  Guss.  1,  420. 
maerorhizurn  W.  Kit.  1,  402. 
maritimum  Huds.  I,  108. 
medium  L.  1,  406. 
Michclianum  Sav.  1,  420. 
micranthum  Viv.  1,  422. 
microphyllum  Desv.  1,  407. 
minus  Sm.  1,  425. 

Molinerii  Bail).  1,  401. 
inonlanum  L.  1,  417. 
nervosum  Presl,  1,  <09. 
nigrcscens  Viv.  1,  4 1 9. 
nivale  Sieb.  1,  407. 
rSoeanum  Rchb.  1,  404. 
ochroleucum  L.  I,  407. 
ornilhopodioides  L.  1,  598. 
pallescens  DC.  1,419. 
pallesccns  Schreb.  1,  419. 
pallidum  Savi,  I,  407. 
pallidum  W.  Kit.  1,  407. 
pannonicum  L.  1,  508. 
pinnonicum  Vill.  1,  407. 
panormilanum  Presl,  1,  409. 
parisiense  DG.  1,  425. 
parviflorum  Ehrb.  1,  421. 
parviflorum  Perreym.  1,  422. 
païens  Schreb.  1,  423. 
Pcrregmondi  Gren.  1,  422. 
pratense  L.  1.  407. 
prorumbens  L.  1,  425. 
procumbeus  Schreb,  1,  424. 
procumbens  Sm.  1,  425. 
pnrpureum  Lois.  1,  404. 
repens  L.  1,  419. 
resupiuatum  Guss.  1,  414. 
resn])ination  L.  1,  414. 
rigidum  Savi.  1,  408. 
roseum  Presl,  I,  408. 
rubens  L.  1,  404. 
sativum  Rchb.  I,  407. 
Savianum  Guss.  I,  417. 
saxatile  AU.  1,  41 1 . 
srubrum  L.  1,  412. 
scabrum  Schreb.  I,  412. 
spudiccum  L.  1,  425 
spadiceum  Vill.  1,  424. 
spumosum  L.  1,  415. 
squarrosum  DG.  I,  409. 
squarrosum  L.  1,  407. 
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Trifolium  slellatum  L.  I,  403. 
strainiueum  Presl,  I,  404. 
striatum  L.  I,  -Il  2. 
striatum  Moi  is,  1,  412. 
strictum  Schreb.  I,  421. 
strictum  \V.  Kit.  1.  416. 
suaveolens  Willd.  I,  414. 
siibterraneum  L.  1.  413. 
sufluratum  L.  I,  416. 
supinum  Savi,  I,  508. 
sjlvalicum  (ier.  I,  410. 
tenuiflorum  Ten.  1,412. 
Thalti  Vill.  1,  418. 
ihymi/lorum  Vill.  |,  411. 
tovteutoium  L.  I.  414. 
unitlorum  DC.  1,417. 
Vaillautii  Lois.  I,  420. 
Vaillaulii  Poir.  1,420. 
Vaillautii  Ten  1,  419. 
vesicarium  Cast.  1,414. 
vesiculosum  bavi,  1,  415. 
Xatardii  DC.  I,  408. 
Trlglochln  L.  III,  309. 

liai  rclicri  Lois.  |||,  310. 
laxiflorum  Guss.  III,  310. 
laxiflorum  Lois.  III,  310. 
maritimum  L.  111,310. 
palustre  L.  III,  309. 
Trlgonella  L.l.  396. 
rnrnirulata  L.  ],  398. 
Fœnum-gi aecum  L.  I,  597. 
glailiula  Stev.  I,  397. 
hybrida  Pourr.  |,  399. 
mouspcliara  L.  I,  397. 
nrnillwpodioidcs  DC.  I,  398. 
polyrcrata  L.  I,  398. 
proslrata  DC.  1,397. 
uncinata  Ser.  1,  .308. 

Trlnlu  Iloffm.  1,  757, 

glaberrima  Dub.  I,  737 
t-'laura  Kchb.  I,  737-759. 
Heiminpii  M.  K.  I,  757. 
pumila  Rchb.  1,  737. 
ramosissima  Rchb.  I 759 
r ulgaris  DC.  I,  737.  ’ 
Trlodla 

decumbens  P.  B.  III,  561. 
Trlp|«‘nroHperiiiiini 

inodorum  Schultz,  II,  <49. 
maritimum  Koch,  Il  149 
Trlplocrntron 

mcliiense  Cass.  Il,  262. 

Trlpoliiini 

'ulgare  Nées,  II,  toi . 

TrlMo(uii)  pers  m(  521. 

airoides  H.  bch  111,  521. 
aureum  Ten.  111,522. 
brc\ ifolium  l\.  Sch.Tll,  523 
Hurnoutii  m>  62o 

mudensatum  Schult.  III  5>o 


TrlMPfiiin  Pers.  III,  521. 

dislichophyllum  P.  B.  III,  523. 
flareseens  P.  B.  111,  525. 
neglcctum  B.  Sch.  III,  522. 
pralense  Pers.  III,  523. 
puberulum  Ten.  III,  569. 
striatum  Pers.  111,  509. 
subspiratum  P.  B.  111,  52! . 
tenue  R.  Sch.  111,  509. 

Trlfieimi  P.  B.  III,  598. 
nculum  DC.  III,  605. 
acutum  Fries,  111,  605. 

«pstivum  L.  111,599. 
cæspitosum  DC.  III,  610. 
caninum  U mis.  111,  609. 
caudatum  Cmdr.  Gren.  III,  6o3. 
ciliatum  DC.  III,  61 1. 
compositum  L.  III,  600. 
crislaturn  Schreb.  III,  621. 
farclum  Viv.  III,  604. 

Fesluca  DC.  111,617. 
feslucoides  Bert.  111,  617. 
genuense  DC.  III,  610. 
glaucum  Bréb.  III,  606. 
glaucum  Dcsf.  III,  607. 
gracile  DC.  III,  610. 
gracile  Pouz.  III,  608. 

Ualleri  Viv.  III,  617. 
hemipoa  Delile,  111,  556. 
hispanicum  Viv.  III,  617. 
bjbernum  L.  III,  599. 
intermedium  Host,  III . 607. 
junceum  L.  111,604. 
latronum  Godr.  III,  608. 
laxum  Fries,  III,  605. 
loliaceum  Sm.  111,537. 
maritimum  L.  III,  555. 
monococrum  L.  III,  600. 

N ardu  s DC.  III,  616. 
nigrieaus  Pers.  III,  621 . 
oralnm  Godr.  Gren.  III,  601. 
phœnicoides  DC.  III,  610. 
pinnatum  DC.  III,  610. 

Poa  DC.  III,  617. 

Pouzolzii  Godr.  III,  608. 
pungens  Pers.  111,  606. 
pycnanlhum  Godr.  III,  606. 
repens  L.  III,  608. 
rigidum  DC.  III,  607. 
ri  g id  u ni  Schrad.  111,603-621. 
Rottbolla  DC.  111,  557. 
scirpenm  Guss.  III,  605. 
sepmm  Lam.  III,  609. 

Spellu  L.  111,600. 
sjlvaticum  DC.  III,  610. 
lenellum  Viv.  III,  616. 
lemiiculum  Lois.  III.  617. 

1 1' i ai  i statu  m Godr.  Gren.  111,602. 
tnminaïc  Godr.  Gren.  III,  602. 
turgidum  L.  III,  599. 
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I Triticum  unilatérale  L.  111,  GIC. 
rillosum  P.  B.  111,  599. 
vulgare  Vill.  111,  599. 
vnlgari-ovatum  Godr.  111,  600. 
vulg.-triaristatum  Godr.  111,  601. 
( Trixago  Stev.  11, 610. 

Apula  Stev.  11,  610. 
latifolia  Rchb.  11,  61 1 . 
purpurea  Stev.  11,611. 
viscosa  Rchb.ll,  611. 

I Trochiscantlies  Koch,  1,704. 

nodiflorus  Koch,  1,705. 

I Trollius  L.  1,  40. 

earopacus  L.  1,  40. 

1 T ubera  ria 

annua  Spacb,  1,  172. 
perennis  Spach,  I,  175. 

J Tubilium 

siculurn  F.  ni.  11,  180. 

! Tulipa  Tournef.  111,  176. 

aerocarpa  Jord.  111,  178. 
acutillora  Pourr.  lli,  176. 
Celsiana  DC.  111,  178. 

Clusiana  DC.  111,  176. 

Didïeri  Jord.  111,  177. 
gallica  Lois.  111,  178. 

Gesneriana  L.  111,  226. 
Oculus-solis  St.-Am.  111,  176. 
prciccox  Ten.  111,  176. 
suaveoleus  Roth,  111,  226. 
sglvestris  L.  111,  177. 

Tunica 

Saxifraga  Scop.  1,  229. 
Ttirgenia  Hoffm.  1,  675. 
latifolia  Hoffm.  1,675. 
tuberculata  Boiss.  1,  675, 

Turritis 

cærulea  Ail.  I,  104. 

Gerardi  Bess.  1,  102. 
glabra  L.  1,105. 


Tlex  L.  1,  344. 

australis  Clem.  1,  54  L 
autumnalis  Thore,  1,  545. 
europaeus  Sm.  1,544. 
n anus  Sm.  1,  545. 
parviflorus  Pourr.  1,  544. 
provincialis  Lois.  1,  544. 
vernalis  Thore.  1,  544. 

Î'MIACKES,  111,  104. 

K’Iimis  L.  111,  105. 

campcstris  Sm.  111,  105. 
cory lifolia  Host,  111,  105. 
effusa  Willd.lll,  106. 
glabrata  Mill.  111.  105. 
major  Sm.  111,  106. 
montana  Sm.  111,  106. 


Tu  rriti.s 

hirsuta  Vill.  1,  1 02. 
multiflora  Lap.  1,  102. 
ochroleuca  Lam.  1,  106. 
purpurea  Lam.  1,  1 (0. 

Raii  Vill.  1,  100. 
setosa  Lap.  I,  74. 
stricta  Ail.  1,  101 . 
Tussilago  L.  11,  91. 
alba  DC.  11,  89. 
alba  L.  11,  89. 
alpina  L.  11,  88. 

Cacalia  Scop.  11,  87. 
Farfara  L.  11,  91. 
fragrans  Vill.  11,  90. 
frigida  Vill.  Il,  90. 
hybrida  L.  11,  89. 
nivea  Vill.  Il,  90. 
paradoxa  Retz,  11,  90. 
Petasites  Hoppe,  11,  89. 
Petasites  L.  11,  89. 
rarnosa  Hoppe,  II,  89. 
vulgaris  Lam.  11,  91. 
Typha  L.  111,  555. 

angustifolia  L.  111,  534. 
angustifolia  Lois.  111,  555. 
elalior  Bœnningh.  III,  555. 
glauca  Godr.  111,  535. 
gracilis  Jord.  111,  355. 
inlermedia  DC.  111,  554. 
latifolia  L.  111,  535. 

Martini  Jord.  111,  555. 
media  DC.  111,  535. 
minima  Hoppe,  111,  535. 
minor  Lob.  III,  555. 
minor  Lois.  111,  354. 

Shuttlw  rthii  Koch,  111,  554. 
TVisBi,%C'i';cN,  111,  555. 
Tyrinmus  Cass.  Il,  203. 

leurographus  Cass.  11,  205. 

u 

Il  ni  us  L.  Il),  105. 

niteus  Mœnch,  111,  106. 
mida  Ehrh.  111,  105. 
octaudra  Schk.  III,  106. 
suberosa  Ehrh.  111,  105. 
Tnibiliciis  DC.  1,  650. 
erectus  DC.  I,  651 . 
pendulinus  DC.  1,650. 
redoutes  DC.  I,  651. 
Urachne 

cærulescens  Trin.  111,  496. 
parviflora  Trin.  111,  497. 
virescens  Trin.  111,  497. 
Trginea  Steinh.  111,  184. 

Scilla  Steinh.  111,  184. 
undulata  Kunth,  111,  184. 
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I ropeiuluiu  (.nul.  HI,  183. 
se  idinum  ( iaw  I.  III,  I 85. 

1 rosprriniiin  Jll.ss.  Il,  504. 
nspmim  DC.  Il,  305. 
Dalerlwmpii  Desf.  11,505. 
pirroides  Desf  11,  505. 

I rtlcH  Tourn.  III,  106. 

nlrovirens  Ret|.  III,  108. 
caudal  a Brol.  III,  107. 
dioira  I,.  III,  108. 
h i s pi  ri  a I)C.  III,  108. 


B ri  leu  membrauarea  Poir.  III,  107. 
pilulifera  L.  III,  108. 
urens  L.  III,  107. 
iiitmi:i:*.  III,  106. 

Ctrlculuria  L . Il,  ! ! 4 . 

intermedia  Hajn.  Il,  445. 
minor  L.  Il,  445. 
neglerla  Lehm.  Il,  444. 
r utgaris  L.  Il,  444. 

(.'  vuluria 

arnplexifolia  L.  III,  228. 


V 


\ iicrui'lit 

xulgaris  lio&t.  I,  227. 

* %4  4iAii;i:*,  11,422. 

% uc  ri  il  lu  in  L.  Il,  423. 

Mgrtillus  L.  Il,  423. 

()\\  cocr os  L.  Il,  424 . 
uliginosum  L.  Il,  '<23. 

I ilis-idaea  L.  Il,  423. 
Vallluntln  DC.  11,46. 
crebrifolia  St-Am.ll,  16. 
Cruciata  Lam.  Il,  16. 
hispida  L.  Il,  52. 
muralis  L.  Il,  46. 

Valu  ni  lu 

Apariue  L.  11,45. 

Cruciata  L.  Il,  16. 
filiformis  Ten.  Il,  46. 

Klabra  L.  Il,  16. 
glabra  Vill.  Il,  16. 

Iriüora  Lam.  Il,  44. 

* ulerluini  L.  Il,  54. 

auguslifolin  Cav.  Il,  53. 
Caleitrapa  L.  Il,  55. 
cellica  L.  Il,  66. 
cellica  Vill.  Il,  57. 
roronala  Willd.  Il,  65. 
ilinira  L.  11,55. 
diseoidea  Willd.  11,  66. 
cchinnla  L.  Il,  (il . 
plauea  Lap.  Il,  56. 
gltdmluriaefoha  Ram.  Il,  56. 
helerophy  lia  Lois.  Il,  56. 
mlcrmedia  Vahl,  11.  57 . 
Locusta  L.  Il,  58. 
monniidra  Vill.  Il,  55. 
mixla  L.  Il,  63. 
nwntann  L.  Il,  57. 

(•l/irinnlis  I,.  Il,  54. 
nlilorin  Willd.  Il,  58. 
l’hn  L.  Il,  54. 
piimila  Willd.  Il,  60 
pifn  unira  L.  Il,  55. 
roltmdifolia  \ ill.  Il,  57. 
mbra  L.  Il,  55. 

'alunira  AU.  Il,  57. 


Vuleriu ri u saxalilis  L.  11,67. 
supina  DC.  Il,  57. 
trinervis  Viv.  Il,  53. 
triplais  L.  11,  56. 
ta  ber  os  a L.  11.  55. 

\esicaria  Willd.  Il,  66. 

vai.i;i(ia\i;i;*,  il,  52. 

Valeriuncllu  Poil.  Il,  58. 
abjssioica  F res.  Il,  62. 
Aurirula  DC.  Il,  59. 
brachyslephana  Sleud.  11,59. 
carinata  Lois.  II,  59. 
chlorodonta  Durieu,  11,  59. 
roronala  DC.  11.  fr.  Il,  65. 
coronata  DC.  prod.  Il,  66. 
cyinbæcarpa  Mey.  11,  59. 
dentala  Dulr.  11,59. 
dentala  Koch,  11,  65. 
diodon  Boiss.  11,  62. 
disroidca  Lois.  11,  66. 
erhinata  DC.  11,61. 
eriorarpa  Desv.  11,  64. 
exscapa  Stev.  Il,  59. 
fagopjrum  Walp.  11,  59. 
gibbosa  I)C.  Il,  58. 
pracilis  F.  M.  Il,  59. 
hamata  Bast.  Il,  65. 
birsutissima  Link,  II,  62. 
Kols<  hii  Boiss.  Il,  59. 
membrauacca  Lois.  11,  60. 
min orai  pa  Lois.  Il,  62. 
microcarpa  S.  W.  11,  62. 
mixla  DC.  11,  62. 
mixla  Dufr.  Il,  65. 

Morisonii  DC.  II.  65. 
oliloria  Poil.  Il,  58. 
oxyrh  j nea  F.  M . Il,  62. 
plapiostcphann  F.  M.  Il,  59. 
plahloba  Dufr.  Il,  59. 
pubcnila  DC.  Il,  62. 
pubescens  Mér.  Il,  65. 
jnnnila  DC.  Il,  60. 
radia  ta  Relck.  II.  59. 
radiata  DC.  Il,  58. 
rimosa  Bast.  Il,  60. 
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ftlerlftiiellasclerocarpa F.  M.ll,  62 
Soyeri  Buch.  11,61. 

Szovilsiaua  F.  M.ll,  59. 

Iriquelra  Hochst.  11,  59. 
truncalci  DG.  11,  64. 
turgida  Stev.  11,  59. 
uncinata  Dufr.  Il,  62. 
vesiraria  Mœnch,  11,  66. 
'allisneria  Miel).  111,  508. 
bulbosa  Poir.  111,  ! 67 . 
spiralis  L.  111,  508. 
rdc*»»  L.  1,  242. 

rigicla  L.  1,  242. 
rcntcuata  Kœl.  111,  509. 

accnacea  Kœl.  11!,  509. 
iFeratruin  Toui'u  111,  1/2. 
album  L.  111,  172. 

Lobeliauum  Berlin.  111,  172. 
nigrum  L.  111,  174. 
il-EHBAStÉKS,  11,. 547. 
Ferbascum  L.  11,  547. 

adullerinum  Koch,  II,  555. 
alalum  Lam.  11,  548. 
album  Mœnch,  11,  552. 
Alopecurus  Tbuill.  11,  552. 
australe  Schrad.  Il,  550. 

Bastardi  H.  Sch.  Il,  555. 
bicblor  Bad.  11,  551 . 

Blatta i ia  L.  Il,  555. 
biattarioides  Gaud.  Il,  558. 
blattarioides  Lam.  Il,  554.  j 
blatlario-Lychnilis  G.  G.  11,  558. 
Bocrhavn  L.  Il,  550. 
candidissinium  DG.  11,  561. 

Celsiæ  Boiss.  Il,  554. 

Chaixii  V i 1 1 . b,  555. 
crassifolium  DG.  11,  548. 
crassifolium  H.  L.  11,  549. 
crassifolium  Schl.  11,  548. 
collinum  Schrad.  Il,  555. 
deusiflorum  Poil.  11.  548. 
dentatum  Lap.  11,  555. 
dentifoüum  Deiile,  11,  561. 
fl occoso-thapsi forme  Wirtg.11,560. 
Uoccosum  W.  K.  Il,  551 . 
gallicum  Willd.  11,  555. 
glabrum  Willd.  Il,  554. 
grandiflorum  Poir.  11,  549. 
heterophyllum  Mor.  11,  551. 
italicum  Moric.  11,  549. 
laxiflorum  Presl,  11,  551 . 
leptostachyum  DG.  11,561. 
Leucanthemum  Duf.  11,  552. 
longifolium  DG.  Il,  561 . 
longiracemosum  Ghaub.  11,  562. 
lychnitidi-Blatlarxn  Koch,  11,  558. 
lychnitidi-floccosum  Ziz,  11,  560. 
lAjchmlis  L.  Il,  552. 
niajale  DG.  II,  550. 
micrauthum  Mor.  11,  552. 


Verbttscuni  mixtum  Lois.  11,  557. 
mixtum  Ram.  Il,  557. 
montanum  Lois.  Il,  549. 
montanum  Schrad.  11,  518. 
monspessulanum  Pers.  Il,  555. 
mucronalum  Lam.  Il,  561. 
Mnhlenbeckii  Godr.  11,  558. 
Myconi  L.  Il,  506. 
neglectum  Guss.  11,  518. 
nigro-floccosum  Koch,  11,  557. 
nigro-Lychnilis  Schied.  11,  557. 
nigro-pulverulentum  Sm.  Il,  557. 
nigro-tliapsi  forme  Fries,  11,  555. 
nigro-Tliapsus  Fries,  11,  554. 
nigrum  L.  Il,  552. 
uûlhum  Koch,  11,  562. 
orienlale  Bieb.  11,  561. 
parisiense  Tbuill.  Il,  552. 
phlomo-Bl  ait  aria  G.  G.  Il,  556. 
phlomoides  Ail.  Il,  550. 
phlomoides  L.  11,  549. 
phlomoides  Tbuill.  11,551. 
phœniceum  L.  11,561. 
pilosum  Dœll,  11,  555. 
pseudo-Blatlaria  Schl.  Il,  558. 
pulverulenlum  Schrad.  Il,  560, 
pulvcrulentiim  Vill.  11,551. 
pulvinatum  Tbuill.  Il,  560. 
pyramidatum  Thom.  1!,  555. 
ramigeruui  Link,  11,  560. 
ramosissimum  DG.  11,  555. 
repandum  Guss.  Il,  554. 
rubigïnosum  Guép.  11,  558. 
scabrum  Presl,  H,  550. 
Schiedeanum  Koch,  11,  557. 
Schottianum  Schrad.  Il,  558. 
Schraderi  Mey.  Il,  548. 
semialbum  Ghaub.  11,  554. 
seminigrum  Fries,  II,  555. 
sinuato-Blattaria  G.  G.  Il , 559. 
sinualo-phlomoides  G.  G.  Il,  556. 
sinuato-pulverulentum  N.  Il,  557. 
siuuato-Thapsus  Noul.  11,  562. 
sinuatum  L.  11,  550. 
speeiosum  Schrad.  Il,  561. 
s pu  ri  u m Koch,  II,  559. 
thapsiforme  Schrad.  Il,  549.  • 
thapsiformi-BlattariaG.ij.ÏÏ  ,555 . 
thapsiformi-Lychnitis  Sch.  Il,  560. 
thu])siformi-nigrum  Sch.  Il,  555. 
Thapso-foccosum  (i.  G.  Il,  559. 
Thapso-floccosmn  Lecoq,  il,  560. 
lhapsoides  AU.  Il,  549. 
Thapso-Lijchnitis  M.K.  11,559. 
Thapso-nigrum  Schied.  Il,  555. 
Thapso-sinuutum  (i.  (i.  Il,  556. 
Thapsns  L.  11.  548. 

Thapsus  Poil.  Il,  549. 
urlicadolium  Lam.  Il,  555. 
virgalum  Schleich.  Il,  558. 


770 


vr:i( 


vie 


Vt»rl)n«ni»i  rirgalum  Wilh.  Il,  554 
visci.luluin  Pers.  Il,  .55  L 
Wcldenii  Morel.  Il,  552. 

Vcrbcnu  Touru.  Il,  7 |8. 
of/it  inulis  L.  Il,  7 IX. 
supin»  L.  Il,  719. 

'>  K»I»  \ II,  717. 

Voronica  l’ouru.  Il,  585. 
arini folia  L.  Il,  596. 
aculiflora  Lap.  11,591. 
agrcstis  L.  11,  599. 

Allinnii  Vill.  Il,  591. 
al  pin  a L.  Il,  595. 

Anagullis  L.  Il,  589. 
anagalloides  Cuss.  Il,  589. 
(ijilujlla  L.  Il,  590. 
ar  vernis  L.  Il,  595. 

Hercabungu  L.  Il,  58S. 

Bellardi  Ail.  Il,  595. 
beyidioides  L.  Il,  595. 
bmistgln  Moris,  11.  597. 
Biubaumii  Teu.  Il,  598. 
canescens  Bar!.  Il,  5X7. 
carnosula  Lam.  Il,  595. 
Chmnacdnjs  L.  Il,  5X7. 
Cgmbafaria  Bo<i.  Il,  60rt. 
cymbalnruefolia  Vahl,  11,  600. 
lient  ata  Schrad.  Il,  5X7. 
depauperata  \V.  K.  Il,  590. 
didijma  T en.  Il,  569. 
digitata  Lam  II,  597, 
digilala  Vahl,  11,  625. 

I)il|enii  Crantz,  Il  596 
duhia  OC  11,588-625. 

Oliforiiiis  ne.  Il,  59N 
y°rida  Schm.  Il,  588*. 
frulieulosa  DC.  ||,  595. 
fnitirulosa  L.  l|f  592. 
bfderae folia  L.  II.  599. 
herniarioidea  Pourr.  Il  595 
hospila  M.  K.  11,598. 
inlegrifolia  W illd.  Il,  595 
îrre^ulnris  Lap.  Il,  592. 
h«  'is  Lam.  Il,  595 
lat ifolia  L.  Il,  587. 
la  (ifolia  Lam.  Il,  588. 
long  ifolia  L>C.  Il,  5X6 
long  ifolia  L.  Il,  5X6. 
lougifolia  Lois.  Il,  585. 
luteliana  K.  Sch.  Il,  587 
mars laudica  L.  11,  595 
mnntana  L.  Il,  590. 
muliraulis  Lam.  Il,  590. 
iNuujin uluvia  Gouan,  II,  592. 
oc)  ni  ifolia  Thuill.  Il  59X 
of/irinalis  L.  Il,  591. 

• •para  Fries.  Il,  599. 
paninilala  Benlli . Il  5X6 
panirulala  L.  II.  586. 
panormiiana  Tin.  Il,  600. 


Verontra  Tourn.  Il,  585. 

parmularia  Poil.  I urp.  H,  590. 
pinnaliflda  Lam.  Il,  596. 
pire griii a L.  Il,  595. 
per  sic  a Poir.  Il,  598. 
pilosa  Lois.  Il,  587. 
pilosa  Willd.  Il,  588. 

Plicala  Pohl,  11,  588. 
poli  la  Fries,  II,  599. 
polyanllios  Thuill.  Il,  595. 
polygonoides  Lam.  Il,  596. 
Panne  Gouan,  11,  595. 
pracox  AU.  ||,598. 
prostrata  L.  Il,  587. 
pseudoehamædrys  Jacq.  il,  58 
pulehella  Bast.  Il,  599. 
pumila  Ail.  Il,  595. 
pyrenaiea  AU.  Il,  591. 
repens  DC.  II,  59 L 
roinana  Ail.  II,  596. 
romana  L.  Il,  595. 
saxatilis  Jaccj.  II,  595. 

Scutellata  L.  Il,  589. 
serpijllilulia  L.  U,  59 î. 
y pirata  L.  II,  585. 
spicala  Lois.  Il,  585. 
spnria  L.  II,  5X6. 
suhacaulis  Lam.  II.  590. 
succulent»  AU.  II,  596 
lenella  AIL  II,  59 î. 

Icnella  Vi?.  11,  59». 

Teucrium  L.  11.  5X6. 
Tournefortii  Gmel.  II,  598. 
Tourneforlii  Vill.  II,  591 . 
triphijlfos  L.  11,  597. 
urticaefolia  L.  fil.  11,  588. 
rerna  L.  II,  596. 

«CMicari»  Lam. I,  115. 
ulriculuta  L.  I,  114. 

Vlburnuni  L.  II,  7. 

Lantana  L.  II,  8. 
lobalum  Lam.  U,  8. 

Opulus  L.  Il,  8. 

Tiniis  L.  II,  7. 
tomenlosum  Lam.  Il,  8. 

Vicia  L.  1,  {58. 

altissima  Desf.  I.  465. 
amphicarpa  Dorth.  I,  461. 
anguslifolia  DC.  I,  459. 
angust ifolia  Rolh,  1,  459. 
argent  en  Lap.  I,  465. 
arliculala  Willd.  I,  471. 
«tropurpurea  Desf.  I.  471. 
bcngalensis  L.  1,  471. 
hiennis  L.  I,  509. 
bilhijnira  L.  1,  465. 

Bivouea  DC.  I,  {70 
Bobnrtii  Forsl.  1,  559. 
calcarala  Desf.  I,  572. 
Candolleana  Tei».  I,  {69. 
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ieîa  cassubica  Fl.  dan.  1,  467. 
cassubica  L.  1,  467. 
cassubica  Lap.  1,  469. 
covdala  Wulf.  I,  459. 
cornigera  Chaub.  1,  459. 
Cracca  L.  1,  468. 
cuneata  Guss.  1,  459. 
dasycarpa  Ten.  1,  469. 
disperma  DC.  1.  472. 
dubia  Schult.  I,  509. 
dumetorum  L.  I,  466. 
duraetorum  Thuili.  1,  464. 
elegans  Guss.  I,  465. 

Ervilia  Willd.  1,  475. 

Faba  L.  1,  462. 

Fagonii  Lap.  I,  460. 
galloprovincialis  Poir.  1,  469. 
gemella  Crantz,  I,  474. 
Gerardi  Jacq.  1,  467. 

Gerardi  St-Hil.  1,  468. 
Gerardi  Vill.  i,  469. 
gracilis  Lois.  I,  475. 
hirsuta  Koch  , I,  475. 
hirla  Balb.  I,  462. 
hybrida  L.  I,  462. 
incana  Thuili.  I,  468. 
incana  Vill.  I,  469. 
Kilaibeliaua  Rchb.  1,  468. 
lalhyroid.es  L.  1,460. 
laxiflora  Brot.  1,  475. 
leptoph ylla  Raf.  I,  461. 
littoralis  Salzm.  1,  470. 
lughanensis  Schleich.  1,  459. 
tutea  L.  I,  462. 
megaiosperma  Bieb.  1,  461. 
nielauocarpa  Huss.  1,  459. 
microphylla  Urv.  1,  470. 
mililans  Crantz,  1,  467. 
minima  Riv.  1,  460. 
mouanthos  Desf.  1,471. 
monanthos  Retz,  1,  472. 
mul tifida  Wallr.  1,471. 
mulliflora  Poil.  I,  467. 
narbonensis  Guss.  î,  465. 
narbonensis  L.  1,  465. 
ISissoliana  Thuili.  1,  464. 
onobryrhioides  L.  1,  465. 
Orobus  DC.  1,  467. 
pallens  Rchb.  1,  464. 
pannonica  Jacq.  1,  464. 
parviflora  Lap.  1,  475. 
parviflora  Lois.  1,  472. 
peregrina  L.  1,46t. 
perennis  DC.  I,  471. 
pisiformis  L.  1,  466. 
polymorpha  Godr.  I,  459. 
polyphylla  Desf.  I,  509. 
polyphylla  Rchb.  1,  469. 
polyphylla  W.  Kit.  1,  470. 
polysperma  Ten.  1,  465. 


Vicia  pseudocracca  Bert.  1,  470. 
pseudocracca  Mér.  1,  470. 
purpurascens  DC.  1,  464. 
pyrenaica  Pourr.  I,  460. 
sativa  Guss.  I,  458. 
satina  L.  I,  458. 
segetalis  Thuili.  I,  459. 
sepium  L.  I,  465. 
serralifolia  Jacq.  1,  465. 
striata  Bieb.  I,  464. 
sylvatica  L.  1,  467. 
syrtica  Dub.  1,464. 
tènuifolia  Desv.  1,  469. 
tenuifolia  Roth,  1,469. 
tetrasperma  Mœuch,  1,  47  L 
tetrasperma  Moris,  I,  474. 
trichocalix  Moris,  1,47t. 
triflora  Ten.  1,  472. 
uncinata  Rchb.  1,  464. 
varia  Ilost,  1,  469. 
villosa  Roth,  1,  470.  . 
Vieioides 

hirsuta  Mœnch,  1,  464. 

Vil  fa 

pungeus  P.  B.  111,  488. 
setacea  P.  B.  111,  484. 

Villaria 

subacaulis  Guett.  11,  27 1 . 

Villarsia 

nymphoides  Vent.  Il,  497. 
Vinca  L.  il,  <77. 

acutiflora  Bert.  Il,  477. 
major  L.  il,  477. 
media  Link,  11,  477. 
minor  L.  11,  477. 
Vincetoxicuni  Mœnch,  11,  479. 
contiguum  Gren.  Godr.  11,  480. 
laxum  Gren.  Godr.  11,  480. 
nigrum  Mœnch , 11,  481 . 
officinale  Mœnch,  II,  480. 
Viola  Tourn.  1,  1 75. 

adulterina  Godr.  I,  176. 
agrestis  Jord.  1,  185. 
alba  Bess.  1,  177. 

Allionii  Pio,  I,  178. 
alpestris  Jord.  1.  184. 
arborescens  L.  1,  182 
arenaria  DC.  1,  178. 
bella  Gren.  I,  184. 

Berlolonii  Salis,  !,  185. 
biflora  L.  1,  182. 

Billotii  Schultz,  I,  181. 
cal  car  ata  L.l,  185. 
canina  L.  1,  180. 
cenisia  L.l,! 86. 
collina  Bess.  1,  178. 
cor nut a L.  1,  187. 
declinata  W.  Kit.  1.  185. 
elatior  Fries,  1,  181. 
epipsila  Led.  1,  176. 
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%loln  gracilescens  Jord.  1,  183. 
graeilis  < iuss.  1,  <85. 
grandiflora  L.  I,  185. 
graudiflora  V i 1 1 . I,  184. 

hirta  I.,.  1,  1 7G. 

hirto-alba  (iren.  Godr.l,  1 7€ 
hispida  Lam.  I,  184. 
hispida  Lap.  I,  1 85. 
msularis  (iren.  (iodr.  I,  178 
laelea  Kchb.  I,  181. 
laclea  Sm.  I,  <79. 
lanci folia  Thore,  I,  179. 
lotcn  Sm.  1,  <84. 
mariana  (dus.  Il,  407. 
mirabilis  L.  I.  <79. 
montana  DC.  I.  <81. 
moalana  L.  I,  <80. 
neinauscnsis  Jord.  I,  <85. 
nemoralis  Kulz.  1,180. 
nummularia  Ail.  I,  <80. 
odonita  L.  I,  <77. 
odorato-hirla  Kchb.  I,  <77. 
1‘aillouxii  Jord.  I,  <84. 
pallrscrns  Jord.  I,  <85. 
jmlustris  L.  |,  <70. 
par  vu' a Tin.  I,  185. 
persicifolia  llarlm.  I,  181. 
persicifolia  Kchb.  |,  <81 . 
pinnala  L.  I,  <75. 
pralensls  Koch,  I,  <80. 
pumila  Fries.  I,  179. 
pnmilu  V i 1 1 . I,  180. 

Kiviniana  Kchb.  I,  <78. 
rntlwmagcnsis  DesT.  I,  |8{ 
ruprslris  Kchb.  J,  179. 

Ruppii  Kchb.  I,  <80. 

Na^-oli  Jord.  I,  <8  4. 

Srhnltzii  Bill.  I,  181. 
srinphiln  Koch,  I,  <77 
scpelalis  Jord.  I,  <85. 
itagninu  Kit.  I,  181. 
stricta  Horn.  I,  <80. 

Midelica  Willd.l,  |8 K 
sylratira  Fries,  I,  <78. 
s) Ivpslris  Koch,  I,  <78. 


»lola  s\ Ivestris  Lam.  I,  <80. 
Iricolor  Halb.  |,  <84. 
trirolor  L.  1,  <82. 
umbrosa  Saut.  I,  <77. 
valderia  Ail  I,  <80. 

( alderia  DC.  I,  <80. 
virpata  Gr.  I,  18  4. 
vivariensis  Jord.  1,  185. 
Zo\sii  VVulf.  I,  <85. 
vioi  aiibi  ion.  I,  <75. 

ViMcarla  Kohl.  1,  221 . 
alpina  Fries,  I,  222. 
pur  pure  a Winim.  1,  221. 
A'Imcuih  Tourn.  11,4. 
album  L.  Il,  4. 

Oxjcedri  DC.  Il,  4. 

ÜNnagu 

daucoides  (iærtu.  I,  732. 
VUex  L.  Il,  718. 

Agnus-castus  L.  Il,  718. 
VIHn  L.  I,  523. 

ri  ni  fera  L.  1,523. 

Voglcra 

spinosa  11.  Wett.  1,556. 

Viiln  e ta  ria 

Aulhyllis  Scop.  I,  380. 
helerophy  lia  Mœnch,  I,  580. 
montana  Scop.  I,  380. 
tetra  pli  y lia  (iuss.  1,381. 
Vtilplu  (imel.  III,  504. 

bromoides  Link,  III,  565. 
brnm aides  Kchb.  III,  508. 
ciliala  Link,  111,506. 
genirulala  Link,  III,  567. 
inrrassata  Pari.  III,  568. 
liguslica  Link,  111,  567. 
membranacea  Link,  III,  508. 
Micheln  Kchb.  III,  509. 
myuros  (imel.  III,  50  4. 
mguros  Kchb.  III,  566. 
pilosa  Gmel.  III,  506. 
pseudom ijuros  S.  W.  |||,  564. 
sriuroidcs  (imel.  Il) , 505. 
sctacca  Pari.  III,  560. 
uniglumis  Pari.  III,  508. 


W ahlenb,.rSirt  Schrad.  II  421 
Lrinus  Link.  II.  412 
hrdrrarca  IW  hlj.  II.  421 
nulubundn  A.  DC.  Il,  421. 

" ni I rot liia 


J*plendeus  Spreng.  I 70 ç, 
tenuifolia  DC.  I,  706. 

WïhelU°'*  S*,rc"K- ™>. 


apargioides  Ku»hl.  Il,  515. 


W lerzbicltla 

laricifolia  Kchb  1,255. 
striata  Kchh.  1,255. 

WlggppHla 

lalhy  roides  fl.  Wett.  I,  460. 
hdea  fl.  Wett.  I,  402. 
sepimn  fl.  Wett . 1,  403. 
sylvatica  fl.  Wett.  I,  407. 
%%  I lient c(l a Neck.  Il,  515. 
apnrqioides  Cass.  Il,  315. 
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Vlllemitln  N'eck.  11,  515. 

hieracioides  Monn.  Il,  515. 
hirsuta  Moq.  111,  25. 
prenanthoides  Gr.  Godr.  Il,  315. 


IVooilsia  R.  B.  111,  629. 

hyperborea  R.  B.  111,  629. 

Wylia 

australis  Hoffm.  I,  710. 


x 


Xuntliiiim  Touru.  11,  595. 
cchinatura  Wallr.  Il,  595. 
ilalicum  Mor.  11,  594. 
macrocarpum  DC.  11,  595. 
orientale  L.  fil.  11,595. 
ipinosinn  L.  11,  394. 
strumarium  L.  11,  595. 
vulgare  Lam.  11,  595. 

HLantliophthal  iimm 

segetu.m  Schultz,  11,  146. 

Hatardia  Meissn.  1,  706. 
scabra  Meissn.  1,  706. 

Xerantlieimiui  Touru.  11,  281, 
annuum  L.  11,  281 . 


Xerantlieimiui  Tourn.  11,  281. 
cijlindraceum  Sibth.  11,  282. 
erectum  Presl,  11,  282. 
frigidum  Labill.  11,  186. 
inapertum  DC.  Il,  282. 
inapertum  Willd.  11,  282. 
ornatum  Cass.  Il,  281. 
radiatum  Lam.  11,281. 
sesamoides  Gay,  11,282. 

Xcroloma 

fœtidum  Cass.  11,  282. 

Xerotium 

gallicum  B.  F.  11,  194. 
montanum  B.  F.  Il,  195. 


z 


/arinOia  Tourn.  Il,  528. 

verrucnsa  Gærtn.  Il,  528. 
Zaniclicllla  L.  111,  520. 
dentnla  Willd.  III,  320. 
palustris  Fries,  111,  520. 
palustris  L.  111,  520. 
pedicel lata  Fries,  111,  521 . 
repen.s  Bor.  111,  520. 
vagiualis  Delile,  111,  321 . 
Zizyphus  Tourn.  1,  554. 
Jujuba  Mill.  I,  554, 
Paliurus  Willd.  I,  555. 
saliva  Desf.  1,354. 
sylvestris  Seg.  1,  534. 


Zizyplius  Tourn.  I,  554. 
vulgaris  Lam.  1,  554. 

Zollikoferia 

apargioides  Nées,  II,  515. 
Peltidium  Gaud.  Il,  315. 

Zostera  L.  111,  525. 

angustifolia  Rchb.  111,525. 
marina  L.  III,  525. 
nana  Roth,  111,  525. 
océan  ica  L.  III,  323» 
pumila  Legall,  111,  525. 
uninervis  Rchb.  III,  325. 

Z08TKB.1CÉE8,  111,  525. 

ZYGOPIIVLLÉE§,  1,527. 


FIN  DE  LA  TAULE  GENERALE. 
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